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LIS' E DES DOCUMENTS DE LA SESSION.,

CLASSÉS PAR ORDRE NUMÉRIQUE ET PAR VOLUMES.

MATIERES DU VOLUME B.

B...aRECENSEMENT des provinces d'Ontario, Québec, Nouveau-Brunswick et Nouvelle-Ecosse, fait en
avril 1871, vol. 2.

MAT1ÈRES DU VOLUME No. 1.

No. 1... COMPTES PUBLICS DU CANADA, pour-l'année expirée le 30 juin 1873.

BUDGET des sonmmes requises pour le service fédéral, pour l'année expirant le 30 juillet 1875.

SUPPLÉMENTAIRE, pour l'année expirant le 30 juin 1874.

do do do 1875.

'DIVERsES STATISTIQUES DU CANADA, pour les années 1869-70-71-72.

No. 2..

No. 3..

MATIERES DU VOLUME No. 2.

TRAVAUx PUBLICS :-Rapport général de ce ministère pour l'année expirée le 30 juin 1873

MAITRE-GÉNÉRAL DES POSTES :-Son rapport pour l'année expirée le 30 juin 1873.

MATIÈRES DU VOLUME No. 3.

No. 4.- MARINE ET PÊCHERIES :-Sixième rapport annuel de ce ministère pour l'année expirée le 30 juin
1873.

-Liste des documents pour le département, pour l'année expirée le 30
juin 1873,

-- Etat de la dépense de la maison de la Trinité, Québec.
do- do do Montréal.

-Etat des recettes et dépenses se rattachant à la police de rade de Québec
et Montréal.

---- - -Etat de la dépense et des frais de perception se rattachant aux amélio-
rations de havre.

- ------- Etat de la dépense pour construction de phares, phares flottants, sifflets
d'alarmes, etc.

----- Etat de la dépense pour l'entretien des phares, phares flottants, sifflets
d'alarme, etc.

-Etat de la dépense et des recettes pour les marins malades, infirmes,
naufragés et dans la détresse.

--------------- Etat des recettes et dépenses du fonds des pilotes invalides, Québec.
Etat des recettes et dépenses du fonds des pilotes invalides, Montréal,

(Pas imprimé.)

MATIÈRES DU VOLUME No. 4.

N7o. COMMMRCE ET NAvrGATIoN DU CANADA :-Tableaux de leur mouvement, pour l'année expirée le 39
juin 1873.
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MATIÈRES DU VOLUME No. 5.

No. 6.. REVENUS DE L'INTÉRIEUR -Rapport, états et statistiques de ces revenus pour l'annéeexpirée le
30 juin 1873.

- -Premier rapport du commissaire du revenu de l'intérieur sur l'inspec-
tion des poids et mesures et du gaz, pour janvier 1874.

RECETTES DE CE REVENU :-Etat de ces recettes jusqu'au 21 avril 1874; aussi, Etat comparatif de
ces recettes pour les premiers 20 jours d'avril des années 1873-1874. et des quantités de Mar-
chandises sujettes à l'accise en entrepôt le 1er et le 15 avril des années 1873 et 1874, et le 1er
jour de juillet 1873.

No. 7.. MILICE :-Rapport sur l'état de la, pour l'année 1873.

No.-8.. SECRÉTAIRE D'ETAT DU CANADA :-Son rapport pour l'année expirée le 30 juin 1873, et du ler
juillet 1873 au 31 décembre 1873.

MATIERES DU VOLUME No. 6.

No. 9.. AGRICULTURE :-Rapport de ce ministère pour l'année de calendrier 1873.

- -- Réponse à une adresse, de'mandant copie de tous les rapports faits par les commis-
saires de l'exposition de Vienne. (Pas imprimée.)

S -- Réponse supplémentaire ' une adresse, demandant copie de tous les rapports faits
par les commissaires à l'exposition de Vienne.

No. 10.. BIBLIOTHEkQUE DU PARLEMENT :-Rapport du Bibliothécaire.

No.11.. BAPTÊMES, MARIAGES ET SÉPULTUliES :-Etats y relatifs-pour certains districts de la province de
Québec. (Pas imprimés.)

No. 12.. EXPLORATION GÉOLOGIQUE:-Rapport des Opérations, par R. G. Selwyn, directeur, M. S. G.,
pour 1872-73. (Non réimprimé comme document de la session.)

No. 13.. BANQUES.:-Listes des actionnaires de différentes banques du Canada, transmises conformément à
l'acte 34 Vic., chap. 3, sec. 12, (Pas imprimées.)

No. 14... COURS DES ELECTIONS :-Règles générales, division de Montréal,-Acte 36 Victoria, chap. 28,
sec. 32.

- -Règles générales de la Cour des Élections, division de Québec,-Acte 36
Victoria, chap. 28, sec. 32, et -

Règles générales de la Cour des Élections de la province de la Nouvelle-
Ecosse,-Acte 36 Vic., chap. 28, sec. 32.

Règles générales de la Cour des Élections de la province du Nouveau-
Brunswick,-Acte 36 Vic., chap. 28. sec. 32.

Correspondance relative à l'établissement d'une Cour des Élections dans
la province de la Nouvelle-Ecosse.

-- Bref de prohibition, avec pétition y annexée, qui a été signifié à M. le
juge Torrance, à M. le juge Beaudry, etc., comme 'juges de la Cour des Élections. (Pas
imprimé.)

No. 15.. STATUTS :-Rapport ofBciel de leur distribution. - 36 Victoria, ire session du 2me parlement, 1873-
fait en vertu des dispositions de l'acte 31. Vic., chap. 1, sec. 14. (Pas imprimé.)

No. 16.. RETRAITE, MISES A LA : -Etat des allocations et gratifications accordées en vertu de l'acte 33
Vic . chap. 4, avec indication des cas (depuis le dernier rapport) où il a été ajouté au nombre
réel d'années de service, d'employés mis à la retraite. (Pas imprimé.)

No. 17.. DivISION DES SAUVAGES, MINISTèRE DE L'INTÉRIEUR: -Son rapport pour l'année expirée le 30
juin 1873.

No. 18... MACHINE DE FABRIQUE ET DE MOULIN:-Réponse à une adresse, demadant un état de ces
machines importées en Canada, et des droits qu'elles ont payés depuis 1867.

o19.. POLICE FÉDÉRALE :-Etat (en vertu de l'acte 31 Via., chap. 73. sec.6) du nombre moyen d'hommes
employés dans cette police pendant chaque mois de l'année 1872-73; de leur solde et frais de
route. (Pas imprimé.)
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No. 20.. DÉPENSES IMPRÉvUES - Etat des sommes payées et portées à ce compte (en vertu d'arrêtés
du conseil) depuis le 1er juillet 1873 jusqu'à date, en vertu de l'àcte 36 Vic., chap. 26. (Pas
i7mprim.)

No.21.. ST. JEAN N.-B. ,-Etat comparatif de la quantité et valeur des principaux articles de marchan-
dises importées et entrées pour la consommation, et des droits perçus sur ces marchandises,
au port de St. Jean, en mars 1873 et en mars 1874. (Pas imprimé.)

Réponse à une 'adresse-Etat comparatif des droits perçus sur les importa-
tations, au port de St. Jean, N.-B., pour les premiers 15 jours d'avril des années 1873 et 1874.
(Pas imprimé.)

No. 22.. NORD-OUEST, TROUBLES DU :-Réponse à une adresse demandant toutes les dépêches entre le
gouvernement, le Lieutenant-Gouverneur de Manitoba et le magistrat de police de cette pro-
vince, au sujet des meurtres que ion prétend avoir été commis par des citoyens américainsdans ces territoires, etc.

~Réponse et réponse supplémentaire à une adresse demandant copie de la
proclamation en date du 6 décembre 1869 au sujet des troubles du Nord-Ouest en 1869 et
1870, et de toute correspondance entre le gouvernement fédéral, et ceux de Manitoba et de
l'Angleterre. (Pas imprimée.)

No.23, FoNDs CONsoLIDÉ, DÉPENSE DU :--Etat comparatif pour les neuf mois expirés le 31 mars
1873-74.

No, 24.. AssuRANcEs :-Etats transmis par diverses compagnies en conformité de l'acte 31 Vic. chap. 48,
sec. 14.

.-Rapport annuel de la compagnie d'assurance mutuelle du Castor et de Toronto,contre l'incendie, pour l'année 1873, avec une liste de ses actionnaires, le 31 décembre 1873.
-(Pas imprimée.)

-- Etat des recettes et dépenses de l'assurance mutuelle du Canada sur la vie, pour
l'année expirée le 31 décembre 1873. (Pas imprimé.)

No. 25.. LÉGISLATION PROVINCIALE :-Réponse à une adresse demandant les arrêtés du conseil et la cor-
respondance entre les gouvernements impérial et canadien, et entre ce dernier et ceux des
provinces, depuis mars 1873, y compris toute instruction h Son Excellence sur le même
sujet.

No. 20,. OFFENSES CAPITALES :-Réponse à une adresse demandant un état de ces offenses depuis le 1er
juillet 1367, y compris les acquittements, condamnations, commutations de peine et pardons.

No. 27,. UNRO M.:-Réponse à une adresse demandant les rapports et autres documents relatifs h sa
démission comme mattre de poste de Lanark; et à la démission de M. Robertson du même

- emploi. (Pas imprimé.)

No. 28., JENKINS EDwARD :-Réponse à une a3resse, demandant les arrêtés du conseil relatifs h sa no-
mination comme agent de l'immigration à Londres, avec copie de sa commission et de ses ins-
tructions. (Pas imprimé.)

No. 29,. SERVIcE PUBLIc :-Réponse h une adresse demandant un état des nominations à des emplois dans
ce service, etc., à l'Ile du Frince-Edouard, et toutes les pétitions et documents y relatifs,
depuis le 1er juillet dernier.

- ----- Réponse à une adresse demandant un état du
nombre de personnes nommées à des emplois entre le 1er janvier et le 7 novembre 1873, avec
indication du nom et du domicile des titulaires, etc.

- -- -- -Réponse h une adresse, demandant un état des
nominations faites depuis le 1er novembre dernier, à des emplois dans le service intérieur des
Postes, etc.

---- --- ---- Réponse à une adresse, demandant un état de
tontes les nominations faites depuis le 1er août jusqu'au 26 mars de cette année, aussi, les
arrêtés du conseil recommandant ces nominations et des augmentations de salaire, etc.

-R- nse à une adresse, demandant un état de
tous les officiers des douanes de la Nouvelle-Ecosse qui, depuis le 1er juillet dernier, ont reçu
une augmentation de salaire en vertu de l'acte 36 Vie. c. 31.
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SERVICE PUBLIC: Réponse à une adresse, demandant les arrêtés du conseil, etc., accordant une
augmentation de salaire aux employés, entre le 1er janvier et le 7novembre 1873, etc.

- Réponse à une adresse, demandant un état de toutes les nominations faites
depuis le 1er janvier à la douane de Montréal, avec le nom des titulaires et l'indication de
leur occupation antérieure, de leur salaire, etc.

No. 30.. PaINcE ALFRED, STEAMSHIP :-Réponse à une adresse, demandant le mémoire de la Chambre de
Commerce de Victoria, C. -B:, concerr.ant l'annulation du service postal avec les propriétaires
de ce steamer et le contrat passé avec MM. Malcolm. Hudon et Cie., dont les steamers
doivent arrêter deux fois par mois à Esquimalt dans leur voyage de San Francisco à la Chine
et au Japon, et vice versa. (Pas imprimé.)

No. 31.. MONTEAGLE :-Réponse à une adresse demandant la correspondance relative à l'établissem ent d'un
bureau de poste à Monteagle Valley sous le nom de Greenview, et à l'établissement d'un
bureau de poste dans le township de Dungannon, sous le nom de Brunson, tous deux dans la
division nord du comté d'Hastings. (Pas imprimée.)

No. 32.. INTERCOLONIAL, CHEMIN DE FER :-Réponse à une adresse demandant un rapport sur le progrès
des travaux de la section 13, avec mention du prix du premier contrat, du bonus (s'il en est)
payé à l'entre preneur, di, montant (s'il en est) payé de trop, du montant nécessaire pour
remplir le contrat, et de l'état actuel des travaux sur cette section.

Etat de la somme dépensée pour le pilier sud-est lu pont de
lIîntèrcolonial sur la rivière Tintamare indiquant si oui ou non des soumissions ont été de-
mandées pour ces travaux. (Pas imprimé.

- - -Etat des réclamations pendantes à l'égard des sections 4 et 7
de l'Intercolonial, et au sujet desquelles l'ingénieur civil C. Schreiber a fait rapport; aussi,
état de la somme payée à compte de ces réclamations par les commissaires, etc. (Pas imprimé.)

--- Réponse à une adresse, demandant la correspondance, les
rapports de la commission, les arrêtés du conseil, les comptes et documents relatifs aux
réclamations concernant les contrats des sections de 1 à 7, inclusivement, et un état de tous
les paiements foits à compte en vertu d'une résolutions passée par cette chambre en 1873,
etc. (Pas imprisnée.)

Réponse à une adresse demandant les documents et la corres-
pondance relatifs à la construction de la section No. 12 etaux réclamations des entrepreneurs
et autres. (Pas imprimée.)

-Réponse à une adresse, demandant un état du prix de revient
des ponts de lIntercolonial, indiquant la différence entre le prix des traverses de bois et celles
de fer ; et la correspondance et les rapports des commissaires, ingénieurs et autres, soumis an
gouvernement, et tous les arrêtés du conseil à ce sujet. (Pas imprimée.)

-Réponse à une adresse, demandantune liste de toutes les récla-
mations faites contre les entrepreneurs des sections 8. 13. 14, 17, 18 et 19 de lIntercolonial ; le
nom de chaque réclamant, le chiffre de l'indemnité demandée par lui, et le nom de l'entrepre-
neur contre lequel cette réclamation est faite, et copie des affidavits se plaignant de fraudes
commises dans l'exécution des contrats de ces sections. (Pas imprimée.)

No. 33.. ST. PIERRE, CARAL :-Réponse à une adresse demandant les rapports, plans et devis relatifs à
l'agrandissement projeté de ce canal. (Pas émpnmée.)

No. 34.. GOUVERNEUR-GÉNÉRAL, GARDES A PIED :-Réponse à une adresse demandant la correspondance qui
a donné lieu à l'émission de l'ordre général de milice en date du 8 juin 1872, accordant à ces
gardes, dans la iilice canadienne, la même préséance qu'ont les gardes du corps dans l'armée
impériale.

No. 35.. TEMPrES, STATIONS SIGNALANT LES :-Rapport des différentes stations de la Nouvelle-Ecosse,
indiquant combien de fois le signal a été reçu avant ou après l'arrivée de la tempête, etc.
(Pas imprimée,)

No. 36.. DESHÉRENCES ET CONFISCATIONS :-Péponse à une adresse demandant copie d'un acte passé par la
législature d'Ontario à sa dernière session, intitulé: As Act to amended the law respecting
escheats and forfeitures, avec tous les arrêtés du conseil et la correspondance relatifs au dit
acte.
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No. 37.. CASERNE A CHATHAM, EMPLACEMENT DE LA: :Réponse à une adresse demandant la correspon-
dance, etc., relatifs à la disposition ou occupation de cette propriété du gouvernement dans
la ville de Chatham, et connue sous le.nom de terrain de caserne. (Pas imprimée.)

No. 38. . PORTAGE, ILE DU :- Réponse à une adresse, demandant la correspondance entre le gouvernement
du Canada et le gouvernement impérial, relative au transport de cette le au gouvernement
canadien. (Pas imprimée.)

No. 39. . AsILE D'ALIÉNÉS, QuÉBEC:--Réponse a une adresse, demandant la correspondance entre les gou-
vernements fédéral et de Québec au sujet du transfert de certaines propriétés situées à.
Chambly, St. Jean ou ailleurs; pour l'établissement d'un asile d'aliénés pour la province de
Québec. (Pas imprimée.)

No. 40. . NOCVEAU-1BRUNSWICK. LOI SCOLAIRE DU :-Réponse a une adresse, demandant la correspondance
au sujet de la somme votée dans la ire session de 1873, pour faire face aux frais d'appel au
conseil privé de Sa Majesté, à l'égard de la constitutionalité de la loi scolaire de cette pro-
vince, etc. (Pas imprimée.)

No. 41.. INGONIESH, HAVRE W':-Réponse a une adresse, demandant un état du nombre des habitants et de
la somme des importations au havre d'ingonish Sud, Cap Breton, etc. (Pas imprimée.)

dRéponse à une adresse, dema--dant le compte de la dépense, la correspon-
dance et les rapports d'ingénieurs relatifs à l'amélioration de ce havre. (Pas imprimée)

No. 42.. PÉNITENCIERS :- Sixième rapport annuel de leurs directeurs, pour 1873.

No. 43... HOUCHOCETTE, EMaIL E:-Réponse à une adresse demandant les lettres ou autres documents relatifs à
sa nomination et démission comme gardien du bureau de poste intermédiaire à Acadiaville,
Arrichot Ouest, comté de Richmond, N.-E., et la correspondance relative à la nomination de
son successeur. (Pas imprimée.)

No. 44.. YALE KOUTENAIS, DISTRICT iDE :=Réponse à une adresse demandant la correspondance entre le
gouvernement fédéral et l'officier-rapporteur de ce district, et entre le go"vernement local ou
toutes autres personnes et le gouvernement fédéral au sujet de la dernière élection de district
de la Colombie-Britannique.

No. 45.. JUGEs DES COURS SUPÉRIEURES DE LA N.-E., du N.-B. ET DE LA C.-B : -Réponse à une adresse
demandant la correspondance entre le gouvernement canadien et ces juges touchant l'inégalité
de leurs traitements, etc.

No. 46.. PERCEPTEUR DE DOUANE, MONTRÉAL :-Réponse et réponse, supplémentaire à une adresse, deman-
dant copie de toutes commuaications à l'adresse du ministre des Douanes, se plaienant de la
conduite du percepteur, et de toutes correspondance y relative, etc, (Pas imprimée.)

No. 47.. STEAMERS DE LA LIGNE ALLAN :- Réponse à une adresse demandant un état indiquant la date du
départ de chacun le ces steamers pour leur voyages de Liverpool, aller et retour, et la date
de leur arrivée à ce port et à ceux d'Halifax, Québec et Portland, en 1873, et pour le premier
trimeste de 1874, etc. (Pas imprimée.)

__- -.- Copie de tout contrat passé avec le maitre-général des Postes et les pro-
priétaires des steamers de la ligne féd'rale, pour le transport des malles entre Liverpool et les
ports canadiens ou Portland. (Pas imprimée.)

No.48.. ILE DU PRINCE-EDOUARD, STEAMER D'HIvER :-Réponse à une adresse, demandant copie de l'an-
nonce demandant des soumissions pour ce service, et des soumissions reçues. (Pas imprimée.)

No. 49.. PORT STANLEY, HAVEE DE :-Réponse et réponse supplémentaire à une adresse demandant copie
de tous les dccuments relatifs à ce port, que possède lec gouvernement, autres que ceux prjduits
durant la dernière session. (Pas irmprimée.)

No. 50.. CICorTIMI ET SAGUENAY :-Réponse àune adresse, demandant un état du nombre de pièces de
bois, etc., exportées chaque année, depuis avril 187:3, de ces comtés. avec indication des es-
pces de bois et des localités d'où il a été expédié, etc.

No. 51.. COLOMBIE-3-RITANNIQUE, COMMUNICATION TRANSCONTINENTALE :-Réponse 'aune adresse, deman-
dant copie de toures les instructions données à l'effet de s'enquérir de la possibilité d'établir
par terre et par eau une voie de comnunication avec cette province, et, de tous rapports reçus
à ce sujet, etc.
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No. 52.. 'CoMMISsiIRES DU HAVRE, MONTRÉAL :-Réponse à une adresse, correspondance entre le gouver-
nement-et les commissaires du havre de Montréal; avec lettres destituant MM. Delisle,
Workrnan et Hudon, membres de la dite commission; aussi toutes lettres et télégrammes à ce
sujet échangés entre les Hons. MM. M ackenzie, Dorion et l'Hon. John Young, l'un des com-
missaires du havre de Montréal. (Pas imprimée.)

No.'53.. CANAL WELLAND :-Réponse à une adresse, correspondance (s'il y en a.) entre le gouvernement
et les ingénieurs employés sur le canal Welland, durant les deux dernières années, au sujet
du montant des dommages subis par les propriétaires de terrains le long de la Grande Rivière,
dans les comtés de lialdimand et Monck; aussi copies de tous rapports (s'il y en a,) sur l'éva-
luation et le paiement de ces dommages. (Pas imprimée.)

No. 54.. TRAITÉS DE NATURALISATION :-Message communiquant copie d'une dépêche du Secrétaire d'Etat
au département des Colonies, datée du 3 septembre, 1873, en réponse à une adresse à Sa Ma-
jesté, au sujet des traités de naturalisation.

No. 55.. CHEMIN DE FER DE WINDSOR ET ANNAPOLIS :-Réponse à une adresse, minute du conseil autori-
sant la récente augmentation de tarif sur le chemin de fer de Windsor et Annapolis ; commu-
nications-entre le gouvernement, la compagnie du chemin de fer de Windaor et Annapolis, le
gouvernement local de la Nouvelle-Ecosse, ou tout particulier à ce sujet; aussi un état des tarifs
sur les diverses lignes de chemin de fer de la Nouvelle-Ecosse, savoir: le chemin de fer de
Windsor et Annapolis, le chemin de fer Intercolonial et la ligne entre Windsor et Halifax.
(Pas imprimée.)

No. 56.. BossÉ, HON. JOSEPH NOEL :- Réponse à une adresse, copies de tous comptes transmis au gou-
vernemíent fédéral par l'Hon. Joseph Noël Bossé, pour frais de voyage, etc., lorsqu'il a presidé
les cours criminelle, supérieure ou de circuit, avec un état détaillé des sommes payées. (Pas
imprimée.)

No. 57.. COUR D'APPEL:-Réponse à une adresse, correspondance entre le gouvernement fédéral et le gou-
vernement de Québec relativement à la réorganisation de la cour d'appel dans la province de
Québec, depuis le 1er janvier, 1871. (Pas imprimée.)

No. 58.. MACHINES IMPORTÉS :-Réponse et réponse supplémentaire à une adresse indiquant la quantité et
les différentes espèces de machines admises en Canada franches de droits, en vertu.de l'ordre en
conseil admettant franches de droits les machines fabriquées en dehors du Canada. (Pas im-
primées.)

No. 59.. DISTRICTS tLECTORAWX:-Réponse'a une adresse, état dressé d'aprèsles registres de votation pour
la présente Chambre des Communes, indiquant le nombre des votes inscrits pour chaque can-
didat dans les différents districts électoraux, lors des dernières élections générales, etc.

-- Réponse à une adresse, état de toutes les sommes payées pour frais d'élec-
tion à la présente chambre, dans les différents districts él ctoraux du Canada

No. 60.. CHARS DE CHEMINS DE FER :- Réponse a une a'Iresse indiquant le nombre de chars de chemins
de fer importés des Etats-Unis par les compagnies canadiennes de chemins de fer, depuis le 1er
janvier 1873; aussi la valeur de ces chars et les drcits payés.

No. 61.. TENTE BREVETÉE DE FREEmAN :-Réponse a une adresse, correspondance relative à la tente bre-
vetée de Freeman, (pour laquelle le gouvernement fédéral a acheté le droit de fabrique. (Pas
impremée.)

No. 62.. HAVRE D'AMHERST -Réponse à une adresse, rapports et plans concernant le Havre d'Amherst et
le Havre-aux-Maisons. (Pas imprimée.)

No. 63.. invavs D PORT BURWELL : -Rponse à une adresse, correspondance entre le gouvernement et la
compagnsie du havre de Port Burwell relativement à la question de faire de ce port un havre
de refuge, avec les représentations des armateurs, etc., à ce sujet. (Pas inprimée.)

No. 64. . CITé DE HALIFAX : -Réponse a une adresse, rapports du ministère des travaux publics, ordres en
conseil, et correspondance avec le gouvernement impérial ou autres parties, au sujet du pro-
longement du chemin de fer jusque dans la cité de Halifax. (Pas imprimée.)

No. 65. . MALLES, RIVIERE-DU-LOUP, ETC :-Réponse à une adresse demandant:
10. Avis demandant des soumissions pour le transport des malles entre la Rivière-di-Loup,
province (le Québec, et Edmonston, province du N ouveau- Brunswick, pour les quatre an-

nées commençant le 1er avril ou le 1er mai, 1868;
2o. Soumissions reçues pour le transport des malles ;
30. Correspondance eâtre le Maître-Général des Postes, etc., et les soumissions, etc.,
4o. Correspondance relative à la continuation du dit contrat après la période pour laquelle

il avait été adjugé en 1868, avec copies du contrat.- (Pas imprimé.)
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No. 66.. COMPAGNIE DES VAPEURS TRANS-PACIFIQUES :-Réponse à une adresse, mémoire de la Chambre de
Commerce, Victoria, C. B., relativement . 'offre d'une subvention, ou autres avantages offerts
h la compagnie des vapeurs trans-pacifiques qui font le trajet entre San Francisco, la Chine
et le Japoi, afin que ces vapeurs touchent à Esquimalt, Colombie-Britannique. (Pas
imprimée.>

No. 67.. PHARES DE L'ILE DU PRINcE-EDOUARD:-Réponse à une adresse, documents et minutes du conseils,
relatifs à la construction de phares sur l'Ile du Prince-Edouard, depuis le 1er juillet dernier.

No. 68.. SAUVAGES DES SixNATIONS :-Réponse à une adresse indiquart toutes réclamations qui ont été
faites par 1-s autorités do la ville de Brantford pour aucune partie du lot situé près l'institu-
tion Mohawk, et actuellement possédée en fidéiconmnis par la compagnie de la Nouvelle-
Angleterre pour les Sauvages de Six Nations, à la Grande-Rivière, Ontario; aussi copie des
instructions. s'il y en a. données à M. Gilkison relativ"ment au dit lot, et copie de tout rapport
de ce surintendant, accompagnée de la décision du gouvernement.

No.69.. PERRY, STANISLAUS FRANcis:-Réponse à une adresse, dépêches de l'administration du gouver-
nement de la province de Ile du Prince-Edouard à Son Excellence au sujet de la résignation
du siège de Stanislaus Francis Perry, orateur et l'un des membres de la chambre d'assemblée
de l'île du Prince-Edouard, avec toutes opinions légales et documents relatifs à cette résigna-
tion. (Pas imprimée.)

No. 70.. TRAITÉ AVEC LES SAUVAGES, TERRITOIRES DU N. O.:-Réponse h une adresse, copies de tous
actis passés et de tootes nominations faites par le conseil pour les Territoires lu Nord-Ouest;
avec toutes recommandations faites par le dit conseil au gouvernement fédéral, relativement
aux traités avec les Sauvages et autres questions relatives aux Sauvages dans les territoires du
Nord-Ouest. (Pas imprimée.)

No. 71.. BONS FÉDÉRAUx ET PROVINCIAUx :-Réponse à une adresse* indiquant le montant des bons
fédéraux et provinciaux émis le 1er janvier et le 1er juillet de chaque année. depuis 1868, avec
le iontant de ces bons tenu en réserve, à chaque période, par les banques ayant charte, et le
montant de numéraire en caisse chez le Receveur-Général à chaque période, etc.

No. 72.. JUGE DE LA COUR SUPÉRIEURE, QUÉBEc:-Rponse (partielle) h une adresse, copies de. tous
comptes, etc., transemis (depuis le 1er juillet, 1867,) au gouvernement fédéral par chacun des
juges de la Cour Supérieure pour la province de Québec, pour frais de voyage et d'hôtel dans
toute localité autre que celle où le juge à ordre de résider, etc. ; avec un état des sommes
payées d'après ces comptes.

No. 73.. COMMISSION ROYALE':-Réponse ' une adresse, état de toutes dépenses relatives à l'émission de la
commission royale chargée d'examiner les accusations portées par l'Hon. L. S. Huntington
contre la dernière administration,-indiquant les sommes payées et les noms des personnes qui
les ont reçues.

No. 74.. COLOMBIE-BRITANNIQUE, AFFAIRES DES SAUVAGES :-Réponse àC une adresse, rapport du surinten-
dant des affaires des Sauvages de la Colombie-Britannique, pour 1873, avec tous papiers relatifs
aux affaires des Sauvages de la dite province en 1873; aussi un rapport indiquant qui a recom-
mandé la nomination de M. Lenahan au poste de commissaire-adjoint des affaires des Sau-
vages dans la dite province, etc. (Pas imprimée.)

No. 75.. LIMITES DE BOIS, MANITOBA: -Réponse à une adresse, état de toutes locations et ventes de limites
de bois dans la province de Manitoba e, le Nord-Ouest ; dates de locations ou ventes, condi-
tions et noms des locataires ou acheteurs. ' (Pas imprinée.)

No. 76.. INONDATIONS DU PRINTEMPS, FLEUVE ST. LAURENT :-Réponse a une adiesse, rapport des com-
missaires nommés pour s'enquérir des causes des fortes inondations du printemps sur le fleuve
St. Laurent, entre Québec et Viontréal.

No. 77. . FARRER, E. J. :-Correspondance entre le gouvernement et E. J. Farrer, l'un des rédacteurs du
-Mail, de Toronto, et aujourd'hui agent d'immigration en Irlande; avec copie des instructions
données au dit Farrer lors de son départ pour 'Irlandu, et un état indiquant le salaire qu'il
reçoit. (Pas imprimée.)

No. 78.. WEBB, JOuN :-Réponse à une adresse, correspondance entre le gouvernement fédéral et le gou-
vernement de la province de Qadbec, avec rapports, etc., au sujet de l'offre faite par M. John
Webb, du Cap Santé, fabricant, pour l'achat d'une pointe de terre, afin d'y établir des manu-
factures. (Pas imsprimée.)

No. 79.. BLAIR, BENJAMIN :-Réponse à une adresse, contrat passé avec Benjamin Blair pour le traispor#
des malles eutre Granville et Wallace, comté de Cumberland, Nouvelle-Ecosse, en septembre,
1873, et subséquemment annulé par le maître-général des Postes. (Pas imprimée)
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SIXIÈME RAPPORT ANNUEL

DU

MINISTERE

DE LA

A
MARINE ET DE PECHERIES

POUR L'ANNÉE EXPIRÉE LE 30 JUIN 1873.

A Son Excellence le Très-Honorable Sir Frederick Temple, Comte de Duferin, Vicomte et

Baron Clandeboye de Clandeboye, dans le Comté Down, dans la Pairie du Royaume-

Uni, Baron Dufferin et Clandeboye de Ballyleidy et Killeleagh, dans le comté Down,

dans la Pairie d'Irlande, et Baronnet, Chevalier du Très-Bilustre Ordre de St. Patrice

et Chevalier Commandeur du Très-lonorable Ordre du Bain, Gouverneur-Général du

Canada, etc., etc., etc.

PLAISE A VOTRE EXCELLENCE:

J'ai l'honneur de présenter, pour l'information de Votre Excellence et de la léghil ture
du Canada, le sixième rapport annuel et les états de compte du ministère de la MariLe et
des Pêcheries, pour l'année fiscale expirée au 30 juin 1873.

J'ai l'honneur d'être,
de Votre Excellence, le très-obéissant serviteur,

A. J. SMITH,

Ministre de la Marine et des Pêcheries.
MINISTkRE DE LA MARINE ET DES PÊCHERIES,

OTTAWA, 1er janvier 1874.



Documents de la Session:(No.4.)

RAPP6 ORT

DU

A l'honorable

ALBERT· JAMES SM1TH,

Ministre de la Marine et des Pêcheries.

MONSIEUR,-.-J'ai l'honneur de vous transmettre un rapport sur les opérations de ce dé-
partement pendant l'année fiscale expirée le 30 juin dernier, ainsi qu'un compte rendu de
plusieurs opérations faites jusqu'à la fin de l'anmiée de calendrier 1873.

Comme vous le savez, le gouvernement qui existait le 30 juin dernier, date de l'expira-
tion del'année fiscale, se retira le 5 novembre, et l'honorable Peter Mitchell, qui avait été
ministre de la Marine et des Pêcheries depuis la confédération des provinces le 1er juillet 1867,
cessa d'être le titulaire de ce ministère ce jour-là, mais resta en fonctions jusqu'à la nomi-
nation de son successeur, qui eut lieu le 7 novembre dernier, alors que vous fûtes nommé
ministre de la Marine et des Pêcheries.

Les états de compte du ministère s'étendent jusqu'à la fin de l'année fiscale expirée le 30
juin dernier, mais ce.rapport renfermera un état de beaucoup des transactions du 'départe-
ment jusqu'à la fin de l'année expirée hier, ainsi qu'un rapport du bureau des inspecteurs
des bateaux à vapeur pour l'année de calendrier et un rapport sur la division météorologique
de ce ministère pour l'année écoulée.

La dépense totale faite par le ministère, dans les différentes divisions du service publie
qu'il a admistrées durant l'année fiscale expirée le 30 juin dernier, a été de $850,634.43; le
crédit voté pour cet objet était de $930,040.

Le nombre total de personnes qui appartiennent au service extérieur de ce département
a été durant l'année dernière, de 1,123.

J'ai maintenant l'honneur de vous. donner les statistiques suivantes sur la construction
de nouveaux phares dans le pays depuis le dernier rapport de ce ministère, et sur l'entretien
des phares déjà établis.

S7 Victoýia. A. 1878
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DIVISION b'ONTARIO.

Cette division comprend les phares et phares flottants de cette partie de la province de
Québec comprise entre Montréal et la ligne de frontière qui sépare les provinces de Québec
et Ontario, ainsi que ceux des laés d'en haut, -comprenant les phares de la riviéte Ottawa, du
fleuve St. Laurent en amont de Montréal, des lacs Ontario, Simcoc, Erié, Huron, Supérieur
et de la Baie Georgienne. Il y avait quatre.vingt-dix phares dans cette division à la clôture
de la navigation, quatre phares flottants exclusivement entretenus aux frais dugouvernement,
et un phare flottant entretenu en partie par le gouvernement.

Le nombre des gardiens payés directement par le gouvernement pour l'entretien de _ces
phares'a été de quatre-vingt, bien que les gardiens emploient dans quelques-cas des. aides à
leurs frais.

Le nouvîeau phare construit récemment à l'île du Milieu, lac Erié, près de l'île Pelée,
fournit une lumière rouge très-vive, d'après-le·principe catoptrique, et il a été allumé pour la
première fois le 17 septembre 1872. Ce phare a coûté, durant l'année expirée le 30 juin
dernier, la somme de $2,224.35 ; il avait occasionné durant l'année fiscale !préo4ente des
frais au montant de $1 ,300, ce qui fait un total de $3,524.35 à la fin de la dernière année
fiscale. Il n'y a pas encore eu de gardien nommé permaneiument, mais M. L."S. Brown,
qui est le locataire de cette le et quidemenie sur les lieux, a cdnsenti à en prendre soin dans
l'intervalle; à raison e $100 par nnée . Cet arrangement, est §plusiécononiique que s'il
fallait nomier un gardien d'une autre localité pour voir à ce phare.

On a érigé un tièsbon'pharë à la pointe Corbay, baie"Batdhewana, près l'entrée est
du fac ,Supé&ieur ; il a été allûmé pour la première fois ile,1er -octobre ldernier. C'est une
lumière blanche fixe puissante qui éclaire dajprès 'le principe catoptrique; elle a deu-xabecs
circulaires lavec desréflecteurs da 20 pouces, et deuxdampes àmwiêches platestaec desi 'réflec-
teurs 'de 16 poueés-;'on peut la voir à une distance de 20 milles. 'La 'tour se compose d'un
bàtiment octagone, en:bois, peint en blanc·; elle a une hauteur de 63 piedset on y a ajouté un
logement pour le gardien. On avait dépensé pour cette tourejusqu'au 30 juin odernier, la
somme de $2,030 ; le chiffre total de ce qu'elle a coûté jusqu'au 31 décembre 1873 est de
$6J125.39. M. David Crawford a été nommé gardien de ce phare le 23 septembre dernier,
avec un salaire de $250 par année.

On! a érigé-'dernièrement, à la pointe Porphyre, lac Supérieur, u phare.depremier ordre
qui est déjà d'une grande utilité aux navigateurs du l.. M.'Donald ,Ross a été nommé
gardiende ce phare, le 10 avrildernier, à raison de $401 par an.. La tour se.compose d'un
baitiment carré, en bois, peint en blanc ; la lumière est blanche catoptrique, et on peut l'aper-
cevoir à une distance de 16 milles.' L'appareil d'éclairage se.compose de cinqlampes. No. 1
à bec cireulaire et de réflecteurs de 20 pouces. Il a été allumé pôur la première fois le 1er

juillet 1873.

Il fallait des phares à l'île Michipicoten, qui se trouve sur la voie des navires qui font le
service entre la baie Batchewaria et la baie du Tonnerre, sur le lac Supérieur, non-seulement
pour protéger les navires dans lés teimpêtes qui se font sentir dan3 le hare· de cette île, mais
aussi pour les guider lorsqu'ils s'avancent entre ces endroits, C'sét pourquoi on'érigea un



97 Victoria. Documents do la Session (No. 4.) A. 1878

très bon phare à l'entrée du havre dans le but de guider sûrement les navires là où ils peuvent
trouver un abri durant les grandes tempêtes. Ces deux phares se 'omposent de lumièrci
blanches fixes, d'après le principe catoptrique; celle de Michipicoten se compôse de cinq

lampes No. 1 à bec circulaire, avec des réflecteurs de 20 pouces sa clarté est très-vive et
elle est visible à eAviron dix-huit milleà ; l'autre, qui se trouve dans le ha*vre, a deux lampes

mèche plate avec des réflecteurs de 16 pouces, et on peut la voir àl'entrée dulac aussi bien
qu'au bout du havre. M. Peter McIntyre a été nommé gardien de ces deux phares, le 12
octobre 1872, à un salaire de $435.

Le coût total de ces deux phares, ainsi que du phare de la pointe Porphyre, a été de
$6,686.85, jusqu'au. 30juin dernier, ce qui, joint à d'autres dépenses que Fon a dû faire de-
puis cette date,.donne- un total de $7,549.37. Le crédit .oté pour ces trois phares était de
$8,000.

Les phares situés à l'île Michipicoten ont été allumés pour la première fois, les 28 août
et 23 septembre 1872 respectivement.

ign à érigé un phare de moindre importance dui ant la dernière saison à la Pointe aux
Pins! suf la rivière Ste. Marie, à quelques'milles en amont du Sault ste. Marie, à l'entrée est
'du lacBSupériur:;. et le phare a-été allum4 pour la première fois le 6 septembre derxqier. La
tour se compose d'un batiment carré en bois, peint en blanc ; la lumière est fixe blanche,
eatoptrique; élle coMiprend qùatre grandes lampes -à mèche plate-avec.des reflecteurs de 16
poùens, et peatpêtre àperçue à une distance · ·de huit à dix-milles dans les endroits où elle
n'est pas interceptée pai la terre. Au-31 décembre, sa construction avait coûté $1,40K50.

.-W. G. -Fobte en a été nommé gardien, le 3 septembre dernier, à raison de $1:50.par année.
Un nouveau phare a aussi été contruit l'été dernier à l'extrémité sud;ouëst de la grande

île Manitoùline, lac Huron, pour fins générales de la navigation et pour guider'les·navires à
travers les· détroits de Mississaga. La:lumière est blanche, -catoptrique fixe; se-composant de
dèux :énones ' lampes à mèche plate avec :des réflecteurs de 20; pouces, et :une lampe
avec bec circulaire, :-ainsi que des réflecteurs de 20 pouces, et peut -être aperçue à une.dis.

-tance d'eaviron·15': milles.: M. John Miller a été nommé gardien, à un salaire de.$300 par
année,.et:le phare a été allumé pour lapremière fois, le 12 d'août dernier. Les frais de cons-
truction,jusqu'au. 3:-décembre dernier, se sont élevés à $2,073 0.

Un nouveau phaire a.été construit durant la ·dernière saison au quai Mackenzie, à Owen
Sound, Baie:Georgienne. .:.:Le:. phare est une lumière fixe,- blanche, catoptrique; il se com-
poseide trois:énormes lampes-.à mèche plate, avec des reflecteurs de 16 pouces, et on peut le
voir- à une distance. d'environ-12 milles.. M.. George Mackenzie, sur le quai.duquel le phare
est ·construit,.-en -a ét&:nommé gardien.le 14 juillet, à. un salaIre de $50 par an, et le phare a
été allumé pour la première fois le Ijuillet dernier. · Les frais .de construction- se sont
montés en.toutjusqù'au 31 décembre dernier, à $1,050.

Beaucoup de demandes ont été adressées de temps à autre à ce département pour obtenir
un -phare. à la Pointedu. ioulin à Vent, près Prescott, fleuve St. Jaurent, et on a cru qu'il
étaitt.rè.s-désirable d'obtenir la possession de la tour en pierre qui avait autrefois servi de
moulin à vent.,-ette tour était très-solide et on l'acheta du propriétaire moyennant $600,
avec le droit, de gasyge jusqu'au fleuve depuis la voie publique. Les frais. de rpatosd.
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cette tour pour la convertir *en phare, joints à l'achat de la tour et du terrain sur lequel
elle s'élève, se sont montés à $2,266.27. C'est une lumière fixe, blancha, catoptrique, con-
tenant quatre énormes lampes à mèche plate, avec des réflecteurs de 16 pouces, et elle a été

allumée pour la première fois le 15 juin dernier. La tour a une hauteur de 62 pieds, et la
lumière est visible à une distance d'environ 15 milles. M. Bernard Kean a été nommé
gardien de ce phare le 31 mai dernier, à un salaire de.$150 par an.

On a érigé un nouveau phare sur le côté sud de l'île iamilton, sur le fleuve St. Laurent,
à environ huit milles en aval de Cornwall. La lumière est fixe, blanche, catoptrique ; elle se
compose de trois énormes lampes à mèche plate, avec des réflecteurs de 18 pouces, et elle est
visible à une distance de 12 ou 15 milles lorsqu'elle n'est pas interceptée par la terre. M.
John Hamilton, le propriétaire du terrain sur lequel elle est construite, en a été nommé
gardien, le 3 septembre dernier, à raison de $120 par an. La tour est carrée, peinte en blanc,
de bois, et on n'y a pas adjoint de résidence. Les frais de construction se sont montés en
tout, jusqu'au 31 décembre dernier, à $1,388.90.

Un autre nouveau phare a été construit l'année dernière à la Pointe de la Maison de
Pierre, sur le fleuve St. Laurent, à quelques milles en amont de celui qui se trouve dans l'île
Hamilton. C'est une tour carrée, peinte en blanc, à laquelle on a adjoint une habitation.
La lumière est fixe, blanche, catoptrique ; elle se compose de trois énormes lampes à mèche
plate, avec des réflecteurs de 18 pouces, et elle est visible à environ 12 milles lorsqu'elle
n'est pas interceptée par la terre. M. Kenneth Maclauchlan en a été nommé gardien le 3
septembre dernier, à raison de $150 par an, et le phare a été allumé pour la première fois le
25 juillet dernier. Les frais de construction se sont montés en tout, jusqu'au 31 décembre
dernier, à $1,739.40.

Trois phares d'une importance moindre ont été construits durant la dernière saison, sur
la partie supérieure de l'Ottawa, en amont de la cité d'Ottawa. L'un d'eux se trouve à la
tête de l'île Morris, un autre dans l'île Campbell, et le troisième sur un îlot rocheux et élevé,
à l'embouchure de la rivière Creuse. Ce sont des bâtiments carrés en bois, peints en blanc,
hauts de 20 pieds, et les lumières sont blanches, fixes et catoptriques, se composant de deux
énormes lampes à mèche plate, avec des réflecteurs de 16 pouces dans chacune, visibles
à une distance de 8 ou 10 milles, lorsque la vue n'est pas interceptée par la terre. Ces
phares ont été mis en opération le 16 septembre dernier. M. Owen Smith a été nommé
gardien, le 14 juillet dernier, du phare qui se trouve au pied de la rivière Creuse avec un
salaire de $100 par an ; M. Alexander Wilson a été nommé gardien du phare de l'île
Campbell, le 9 juillet dernier, avec un salaire de $150 par an. Aucun gardien n'a été
nommé pour le troisième phare. Les frais de construction et d'équipement de ces trois
phares se sont montés à $1,538.46 jusqu'au 31 décembre dernier.

Le nouveau phare construit sur le rivage à la Pointe-aux-Anglais, sur la rivière Ottawa,
est érigé sur une jetée solide, qui est bien protégée contre la glace en dérive ; sa lumière est
blanche, catoptrique, se composant de deux grandes lampes à mèche plate, avec réflecteurs
de 1 pouces, quell'on peut voir à une distance d'environ 10 ou 12 milles, lorsqu'elle n'est

pas interceptée par la terre. Le phare est allumé depuis le 20 août dernier.
Une puissante cloche d'alarme, pesant 1,000 lbs., mise en mouvement par un mécanisme

IV
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d'horlogerie, a été érigée pendant la dernière saison dans le voisinage du phare à la

pointe des Neuf Milles, île Sim oe, à environ neuf milles au sud-ouest de Kingaton. Cette

cloche sonne durant les brouillards et les tempêtes de neige, et elle a été d'une grande utilité

aux navires qui sont allés chercher un abri, durant ces brouillards et tempêtes, dans le havre

de Kingston. Le coût-de la cloche, du mécanisme et de la tour pour la cloche s'est monté à

$1,273.62; le gardien du phare de cet endroit en a pris soin.

Une autre cloche d'alarme, de mêmes dimensions et d'un semblable mécanisme, a aussi été

placée, dans l'île Michipicoten, lac Supérieur, pour guider les navires dans le havre durant

les brumes ; le gardien du phare à cette station en a pris soin. Coût: $1,622.85.

On a constaté, il y a quelque temps, que le phare de Goderich était dans une position

peu sûre, vû que la rive sur laquelle il est situé avait été entamée par l'eau jusque tout près
de la fondation de la tour. C'est pourquoi on donna un contrat pour faire construire une

jetée ou brise-lame à une faible distance de la rive, et sur le lord du lac, dans le but de pro-
téger la rive contre l'action de l'eau qui l'entame durant les tempêtes. L'ouvrage est mainte-

nant terminé à la satisfaction du départemeat, et la somme de $3,850, prix du contrat, a été

payée à l'entrepreneur pour son exécution.

L'huile et les autres articles nécessaires pour les phares dans cette division ont été trans-
po tés durant les mois de juillet et août de la dernière saison, par le propulseur Bruno,
suivant le prix convenu auparavant, savoir: $2,000 pour le service, mais il est improbable que
les propriétaires de ce navire consentent à faire ce service pour la même somme à l'avenir à
cause de l'augmentation régulière du nombre des phares, et il serait à désirer que les appro-

visionnements des phares du lac Supérieur fussent transférés à bord du navire qui alimente

tous les autres phares. Les approvisionnements pour le lac Supérieur ont été transmis jus-
qu'ici par les navires à passagers qui voyagent depuis le Sault Ste. Marie jusqu'à la baie du
Tonnerre, et il en est résulté des inconvénients, vû qu'il est difficile de faire débarquer les
approvisionnements à chaque phare par les navires qui voyagent régulièrement sur cette route
sans que l'on ne fasse des additions considérables aux frais ordinaires ou au fret.

Un phare flottant est entretenu au récif de Colchester, lac Erié, à une courte distance de
la rive canadienne, par les MM. Hockel, d'Amherstburg; ce département leur a donné une
subvention de $500 durant la dernière année. Les personnes qui entretiennent le phare
flottant doivent compter sur les souscriptions privées de ceux qui en profitent, pour la balance
des frais d'entretien.

Le brise-glace construit vis-à-vis la jetée et le phare à la Pointe Claire, il y a quelque
temps, a été endommagé le printemps dernier par la glace qui a emporté une bonne partie du
revêtement. La partie qui a été ainsi enlevée se trouve sur le iivage en aval de la Pointe
Claire, et l'on va prendre des mesures pour la transporter et la replacer sur la jetée.

M. Isaac Hope qui a été nommé inspecteur des phares pour cette hvision, le 7 mars
1871, avec un salaire de $1,200 par an, était d'un âge très-avancé lorsqu'il fut nommé à
cette charge, et il a perdu presque complètement, sinon tout-à-fait, la vue durant l'année der-
nière. Il obtint un congé d'absence au commencement de l'année 1872, et il quitta le service

V
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le 18 octobre, après avoir reçu une gratification de $425, ou l'équivalent de 41 mois de sa-
laire; M. Edwin Shibley, âgé de 52 ans, a.été nommé inspecteur des phares à sa place, le 18
octobre dernier, au même salaire, savoir: $1200 par an.

M. Andrew Hynes, gardien du phare de St. Ignace, lac Supérieur, en quittant sa sta-
tion tard dans l'automiùe dë'1872, endirab eacoup 'de atigues'e èt beaucoip"de pei es à
se ren'dre à Silver Islet, ou à quelqî autre'ieu d ce refugô 'pour l'hii aIl pardoruË 50
milles pendant 18 jours, et il mourut après son arrivée à Silver !Islet par suite des misères
qu'il eut à endurer. C'est le second gardien de phare qui a péri en essayant de revenir de
cette station. Ces deux accidents, joints au fait que le phare est maintenant de peu d'im-
portance pour la navigation du lac Supérieur, nous ont décidé à abandonner ce phare et à en
ériger d'autres qui soient plus utiles pour le commerce 'actuel. Ce phare avait été d'abord
établi dans l'intérêt des pêcheries de ce district, mais comme elles n'étaient pas aussi riches
qu'on le croyait. il n'eut ensuite que peu d'importance. Le bâtiment sera probablement
transféré à quelque autre endroit.

M. W. J. Swetman, gardien du phare du havre de Presqu'isle, lac Ontario, ayant remis
son emploi, il a eu pour successeur M. G. B. Simpson, gardien de la série de pharesiii se
trouvent dans le voisinage immédiat du phare principal. M. Simpson a été nommé le 15 mai
dernier, pour prendre soin des trois phares, ainsi que des bouées dans le havre,.avec un salaire
de $700. Le département est d'avis que les phares seront mieux surveillés d'après cet
arrangement. Il agit aussi comme gardien du bois de construction dans cette péninsule, et
la rémunération est comprise dans le montant plus haut mentionné* savoir: $700.

M. Henry Solomon, gardien du phare de l'île Seule, s'est noyé' au mois de juin
dernier en se rendant deKllarney, près de la terre fernie, jusqu'à l'île avec des appr6vision-
nements. Il éiait presque arrivé à 1, on 'cmpagnie d'un sauvage, lorsque la chaloupe chavi-
ra sous un coup de vent, et M. Solomn mpérit avc les approvisionnements, mais le sauvage
s'échappa. Il laissait une femme et plsieurs enfants, mais le gouvernement crut devoir
nommer à sa place son fils, Dominique Solomon, 'omme gardien de phare, le 17 septembre
dernier, avec un salaire de $450 pai arinéè, ce qui sera-sans doute d'un rand secours pour la
famille qui se trouvait dans un état'd'extrêmè indigence.

Un autre gardien de phare dans cette division fut victime d'un triste accident pendant
qu'il se rendait de son phare situé à l'ile au Loup le 4 novembre dernier. M. Davis, le

gardien du phare de l'île au Pigeon, se noya avec cinq autres en cette occasion, et on suppose
que leur chaloupe sombra durant une tempête de vent, i-v que %ërsonne'-l'éch pja au naufrage.
Le phar e a été "Mis temporairement sous l'a gai-de de son fils,';qui a étébienreèomnandg pour
cette position ef qui soiûtient sa mère et une nombrèuse famille.

21 bouées ont été placées l'été dernier sur le lac Simcoe, moyennant $313.75, dans le
but de faciliter la navigation du lac en cet endroit. Onze bouées ont -aussi été placées dans
le chena. St. Joseph, lac Supérieur, dans le but de faciliter la navigation entre Collingwood,
le lac Huron et la baie .du Tonnerre, aussi ticn que d'autres parties du lac Supérieur.. On a
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l'intention de placer 21 bouées dans cet endroit, et il_ est probable qu'on les placera dès
l'ouverture de la navigation au printemps. Une nouvelle résidence a été aussi érigée à Port
Maitland pour loger le gardien de cette localité, au prix de $500., Les frais d'entretien des
phares, pharesflottants, cloches d'alarme, bouées et balises ·dans la division, ont été pour
la dernière 'aunée fiscale, de $61f036,47 ; et le crédit voté par le parlement dans ce but était
da$68;100. Les dépenses durant la même période, pour la construction de nouveaux phares
flottants, balises et eloches d'alarme, ont été de $18,99.3, tandis que le crédit voté par le
parlement ,était de $24 600.

fMATSQN.DE LA TRINITÉ, MONTRÉAL.

Lors del'établissement de-la Confédération en 1867, la navigation sur le fleuve St.
Laurent, depuis Montréal jusqu'à l'embouchure du fleuve, était sous le contrôle des deux
Maisons lel Trinité de Montréal et Québec, qui avaient en soin tous les phares, phares
flottants et bouées de cette partie du fleuve, ainsi que toutes autres matières qui se ratta-
,haient au pilotage de ces deux districts. La juridiction de la Maison de la Trinité de Montréal
s'étendait depuis les limites de la province de Québec en amont de Montréal, jusqu'à Portneuf,
à environ 38 milles en amont de Québec, soit un parcours de 200 milles sur le fleuve St.
Laurent. Les phares et bouées de la rivière Richelieu, qui conflue dans e St.
Laurent, étaient aussi sous le contrôle de la Maison de la Trinité de Montréal.

La Maison de-la Trinité de Québec exerçaitauparavant sa. juridiction depuis Portneuf
jusqu'au golfe St., Laurent et les détroits de. Belle-Isle, et elle avait sous son contrôle tous
les phares et bouées dans ce district, y compris les phares de l'île d'Anticosti, du Cap Rosier
et du havre de Gaspé, Cependant lors de l'établissement du ministère de la Marine et des
Pêcheries en 18ò7, dans le but d'administrer et contrôler tous les phares placés sur les côtes
de la mer et sur les eaux canadiennes de l'intérieur, les fonctions des Maisons de la Trinité
semblèrent être devenues superflues dans une certaine mesure, et on crut bon de placer tous
les phares, phares flottants et sifflets d'alarme du Canada sous la direction et le contrôle
immédiats du ministère à Ottawa, qui devait assumer l'administration de tous les autres
phares en Canada.

En 1870,.le parlement canadien passa un acte qui transférait à ce ministère l'adminis-
tratiQn detous les phares, phar'esottants, bouées et balises qui appartenaient à la Maison
de la. Trinité de Quebec ais la Mlaison ,de la Trinité de Montréal continua d'avoir le
contrôle des phares qui relevaient d'elle jusqu'au Ier juillet dernier, alors qu'ils furent tous
Placés.sous la direction de ce ministère. Un acte fut passé durant la dernière session (36
Viet., ch. 61, abolissant entièrement la Maison de la Trinité de Montréal, et confiant aux
Commissaires du Havre de ilontréal, tout le service relatif au pilotage, qui était auparavant
sous le contrôle de la Maison dela Trinité, et décrétant aussi que toutes les bouées et balises
ci-devant sous le contrôle de la Maison de la Trinité de 'Montréal seraient placées et entretenues
à même les fonds appartenant aux Commissaires du Havre de Montréal. L'administration des
phares dans ce district tut transférée auministre de-la Marine et des Pêcheries en vertu de l'acte
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33 Victoria, ch. 18, le 1er juillet dernier, et les phares et phares flottants ci-devant

administrés par la Maison de la Trinité de Montréal ont été administrés par le ministère

depuis cette date, et tout le service relatif au pilotage, aux bouées et balises, a été fait par les

commissaires du havre. A la suite de ce changement, on dut se dispenser des services du

maître, du régistraire et trésorier, du commis, du contrôleur des pilotes et de l'huissier ou

messager, et le maître, M. Louis Marchand, qui avait occupé ce poste durant onze .années

fut mis sur la liste des employés à la retraite le 31 juillet dernier, avec une gratification

annuelle de $244.80. M. Daniel Rooney, le commis, qui avait rempli ces fonctions pendant

dix-neuf ans, fut aussi mis à la retraite le .21 octobre avec une gratification annuelle de

$359.52. M. Martin Brennan, qui avait agi comme huissier durant six ans, fut aussi mis à

la retraite le 21 octobre dernier, avec une gratification annuelle de $128.88. Le capitaine

P. E. Cotté, le conta ôleur des pilotes, et qui avait pour attributions de placer les bouées dans

la position voulue et de voir à leur entretien, fut aussi mis à la retraite le 21 octobre avec

une gratification annuelle de $424.80. Comme les emplois de ces fonctionnaires furent

abolis, on ajouta dix ans à leur temps de service dans chaque cas.

Quant à E. D. David, le régistraire et trésorier, ·qui aurait eu droit à une magnifique

gratification, il ne reçut aucune indemnité, car lorsqu'il lui fallut remettre ses cautions et

placements en faveur du Fonds des Pilotes Invalides, au secrétaire des Commissaires du

Havre de M ontréal, on constita qu'il manquait une somme considérable dans le fonds, qui

au lieu de se monter à $19,064, d'après ses rapports, n'était que de $6,253, ce qui laissait

un déficit de $12,811. Après un examen plus attentif de ses comptes, on constata qu'il y

avait un autre déficit de $3,406.84, ce qui portait le déficit total à $16,217.81.

Le 26 juillet dernier, je reçus une lettre du secrétaire des Commissaires du Havre de

Montréal, m'informant de ce déficit considérable. Je me rendis de suite à Montréal, et

j'eus une entrevue avec le maître et les syndics de la Maison de la Trinité, ainsi qu'avec M.

David, leur régistraire et trésorier, et M. Whitney, le secrétaire des Commissaires du Havre.

Je constatai alors que le maître et les syndics n'avaient pas examiné et contrôlé les comptes

et pièces justificatives de leur trésorier depuis plusieurs années, et qu'ils ne connaissaient·

rien de ce déficit avant que je le leur appris; et M. David me dit qu'il n'était pas en mesure

de rembourser la somme qui manquait. La défalcation de cet officier fut de suite annoncée

au conseil privé et au ministère de la Justice, qui prirent les mesures nécessaires pour intenter

une action criminelle contre lui. Il fut convaincu de détournement de fonds et condamné à

deux ans d'emprisonnement dans le pénitencier où il est encore maintenant. Des mesures

légales furent aussi prises pour recouvrer le déficit de ses deux cautions à Montréal, savoir

$4,00; mais le uontant qui manquait dans le fonds des pilotes invalides n'a pas été refait,

et à moins qu'on ne le refasse il en résultera une grande misère pour les veuves, orphelins et

pilotes qui comptaient pour vivre sur la petite pension provenant de ce fonds. Il faut espérer

que le gouvernement comblera le déficit causé par la défalcation de cet officier.

Indépendamment du déficit découvert dans le Fonds des Pilotes Invalides, on constata

contre M. David un autre déficit de $375 qui lui avaient été payées par M. Whitney,
viii
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secrétaire des Commissaires du Havre, Montréal, pour charbon fourni aux Commissaires du

havre par la Maison de la Trinité; mais l'entrée de cette somme n'avait pas été faite dans les

livres de M. David et elle n'avait jamais été remboursée à ce département.

Les traitements des officiers de la Maison de la Trinité, Montréal, pendant l'année fiscale

expirée le 30 juin 1873, se sont élevés à $4,725 qui, avec les dépenses du bureau, s'élèvent à

un total de $5,782.36. C'est autant que le gouvernement gagne par l'abolition de la Maison

de la Trinité, attendu que les attributions qui lui revenaient seront tout aussi bien remplies
avec peu ou point de frais pour le gouvernement. L'administration plus immédiate des phares

et phares flottants entre Montréal et Québec a été transférée à l'agent de Québec qui est

maintenant agent pour la transaction de toutes les affaires de ce mini3tère dans la province

de Québec; l'entretien des bouées et balises a été transférée aux commissaires du havre.

Le steamer Richelieu, qui appartenait auparavant à la Maison de la Trinité de Mon-
tréal et était affecté au placement, et à l'entretien des bouées et balises, a subi, l'été dernier,
des réparafions qui ont coûté $5,628; quand la Maison de la Trinité fut abolie, ce ministère
le prêta aux Commissaires du Havre de Montréal, avec l'entente que le département en aurait
l'usage au besoin, et que les Commissaires du Havre l'entretiendraient pendant tout le temps
qu'il serait à leur service, mais que le département pourrait en reprendre possession quand bon
lui semblerait. Les commissaires l'ont depuis le 1er septembre dernier. M. Rooney, le commis, et
M. Brennan, le huissier de la Maison de la Trinité de Montréal, ont, depuis l'abolition de
cette corporation, été emiployés par les Commissaires du Havre, en sorte qu'ils ne souffriront

pas du changement.

Les sommes dépensées par la Maison de la Trinité de Montréal, pendant l'année fiscale

expirée le 30 juin dernier, pour l'entretien des phares, phares flottants, bouées et le steamer"

Richelieu, ainsi que pour les salaires qui s'y rapportent, se sont élevées à $31,143.12.

Il y avait dans cette division 49 phares et 3 phares flottants; le nombre des gardiens et
aides payés par le gouvernement pour les entretenir était de 41. Le nombre des pilotes auto-
risés à piloter entre Montréal et Québec était, à la clôture de la navigation, de 36, dont 2
n'agissaient pas comme pilotes lamaneurs.

Le nombre des bouées entretenues dans ce district et aujourd'hui sous le contrôle des Com-

Missaires du Havre était, à la clôture de la navigation, de 136.

Le parlement avait voté, pour la construction de nouveaux phares sur la rivière Riche.
lieu, un crédit de $5,000, à même lequel les phares suivants ont été construits : deux à la
Pointe du Mi-Chemin, deux à St. Valentin et deux à Lacolle. Les phares de la Pointe du
Mi-Chemin ont été construits par M. James Sheridan qui avait un contrat pour les compléter
moyennant $1,750 ; le contrat a été exécuté d'une manière satisfaisante, et les phares ·mis en
opération le 28 avril dernier. M. Denis Ménard en fut nommé gardien par la Maison de la
Trinité, à raison de $12 par mois depuis cette date jusqu'à la clôture de la navigation. Les
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deux phares de St. Valentin furent aussi construits par M. Sheridan pour $1,250, et mis en
opération le 28 avril dernier. M. Paul Martin en fut nommé gardien par la Maison de la
Trinité, à raisor de $10 par mois depuis cette date jusqu'à la clôture de la navigation,( Les

deux phares de L acolle furent également construits par M. Sheridan pour $1,255, et mis-en
opération à la même époque que les autres. M. W. H. Vanvelet en fut nommé gardien à

raison de $10 par mois pendant la saison.

Indéÿéndammént de ces nouiveaui'phies on a jugé à"propos d'entret'eliir; pendant les
deux derñières saisons, un phpke tem rairë à"l'île des tfndres et ùnauhfe à ¥île du 'ang,:
sur la iviere IRièhelieu, 'et M.~ira Hatnmoad a veil'é' sur ces deix phaicsmoyenant'$20Opar"
méis. Si le parlém.nt vote les crédits nécessiires pourbela, on-se-propose-d'érigerrfl'été-prO."-
chai, des phares 'pernanents 'sur cet île2

Le parlement a aussi voté une somme de $1,500 pour la construction de 'deii harii à

Lotbinière. Ils ont été construits par M. Sheridan pour $1,300.

Leparleméntavait également vtél'année deinière "un crdit de $5, OO pourùla 'e '
struto de nouveaux pharesntreMounrmaIlst Qus nis ne sunire endò,e été
pris Pans ceb ut, excepté"qù'on a fait 'exaimen néces sàiare pôr deriiÛér le end 6itf 'qii

en ont le plus besoin.

MATSON DE LA TRiNITÊ, Q'UÉBË

Les attributions de cette corporation sont maintenant très-restreintes, attèùid 'tlu'ellin'à
plus rien à faire avec l'administration et le contrôle des phares, phares flottants, bouées ou
balises qui est aujourd'ui passée à ce ministe. Ses principalesi foùétions" oñf'rapört au
système de pilotage du bas du fleuve, en aval de Québec, et le maîtiedu liare a gif;ofi'

membre du bureau.

Le maître du bvnie et le ecrt airetrésotiereioivèntcltcd $1,600' paf"anh, le
maîre $1000, le contrôlui des pilotes"$1,200 et le coin i àide'le mtître de lia#reit
le secrétaire-trésori 5 $I,200. Lés sonme payecï cettecrfoi ati6n pour les 'traitémenis'
se sont élevées, l'année dernière, à $7,353.18 et les dé*pésüs'sidivûes à-%' .82; 'ešni 'poiteu
à $8,021 les frais de cet établissement. le crédit voté par le parlement pour ces services
durant la dernière année fiscale était de $8,021

On trouvera à l'Annexe No. 4 un rapport de la Maison de la Trinité qui fera voir la
naturä des àtfributioîî remplies par eïôffiiers pedât l'inéi expiié le 30 uin dñièr.

Le nombre des pilotes inscrits pur la liste active le 31 décembre 1873 et placés sous le
contrôle de la Maison de la Trinité de Québec était de 211, dont 200 ont servi comme
pilotes. Sur ces derniers, un a été suspendu et l'autre privé de son brevet; -mais-tous deux
en ayant appelé à une cour supérieure du jugement de la Maison de· la Trinité, ils ont
continué à agii comme pilotes jusqu'à ce que la cour d'appel eut rendit jugement. Duirant
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l'anné expirée le, 31 décembre 1873, il y a en un apprenti lote admis comme pilote

lamaneur pour et en, aval du havre de Québec, et trois vieux apprentis renvoyés pour examen

ultérieur. Des 211 pilotes inscrits sur la liste active, trois ont été employés comme gardiens

de phares flottants, et cinq portés sur la liste des malades. Le nombre des pilotes qui so

sont retirés, ont été rayés de la liste ou sont morus, a été de sept. Le nombre ~des apprentis

pilotes inscrits sur la liste, le 31 décembre dernier, était de 38. Pas un seul nouvel' apprent'

n'a passé son contrat d'apprentissage durant l'année.

.. endant la dernière session.le parlement a adopté surle pilbtage du Canada un nouvel

acte: (36.Vict., c h54:),qui entre.en opération aujourd'hui même et occasionne des change-

mentseconsidérables dans les.lois de.pilotage du pays.; il a ussi. adopté un acte qu augmente

le noinbre et les p apQgiry.des membres de la Maison de la Trinité de Québec. Il est. proposé

par cet acte d'augmenter à l'avenir le nombre des gardiens de la Maison de la Trinité jusqu'à

13, sur lesquels la Chambre de Commerce de Québec a le droit d'en choisir quatre.

On trouvera à lAnnexe No. 37, l'état annuel relatif au Fonds des Pilotes Invalides pour

l'année expirée au.31. décembre 1873, dont laloi exige la production devant le parlement. A

cette époque l'état du f9nds était comme suit:

Argent.prêté et placé... . . . . . . . . . . . ................ $56,475 79

Intérêt dû........ ............... 201 61

Argen.en caisse, savoir, dans les caisses d épargnes et entre

les.mains du trésorier.......... . 2,304 33

$58,981 73

A déduire, arréragés de pensions... ....... ............... 408 16

Balance au crédit du fonds... .................... $58,573 57

Le nombre des pilotes infirmes ou invalides actuellement inscrits sur la liste est de 46.

Les pensions qui leur sont ac3ordées varient de $40 à 120 chacun, mais la moyenne est de

$96 chacun par année.

Les sommes payées pour pensions l'année dernière se.sont élevée-s à $11,324.66 Neuf

pilotes ont été temporairement secourus. à même le fonds, l'année dernière, jusqu'à la

concurrence de $511.79. Il y avait 92 veuves de. pilotes inscrites sur la liste, chacune

recevait $40 à $80, faisant une somme totale de $6,280. Trente et un enfants de pilotes

recevaient des pensions de $10 à $48 chacun, formant une somme de $720. Les sommes

virtgelement payées.pour pensions l'année dernière se sont élevées à $11,360.80; les dépenses

pour.l'administration. du fonds se. soqtmontées,à $500.54, y comprise la somme de $440

demandée par letrésojer pour le commis, laquelle sera probablement discontinuée à l'avenir,

attendu que le nouvel..acte.des pilotes sauve au trésorier le trouble de percevoir la commission

sur les pilotages et impose au trésorier de la corporation des pilotes l'obligation de payer au

trésorier de la Maison de la Trinité de Québec, lgpremier de chaque mois, 7 pour cent de toutes
xi
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les sommes reçues par lui pendant le mois précédent pour les honoraires de pilotage gagnés
par les membres de la dite corporation,-ce qui diminue très-considérablement les occupations
du trésorier de la Maison de la Trinité.

Les recettes totales du fonds durant l'année se sont élevées à $19,559.49, y comprise la
commission reçue des pilotes, $7,449.99 ; amendes, $15; intérêt sur placements et capital
remis, $12,094.50, et la balance de l'année dernière entre les mains du trésorier, qui était

de $3,498,31. Les dépenses totales se sont élevées à $22,753.47. Le dividende payé aux
pilotes appartenant à la corporation des pilotes, pour et en aval du havre de Québec, pendant
l'année de calendrier 1873, a été de $635.50 ; mais il est probable qu'en vertu du nouvel
acte le nombre de pilotes- peut être graduellement réduit, car les commodités pour voyager

entre Québec et le champ de pilotage d'en bas ont été si bien augmentées, qu'un plus petit

nombre de pilotes pourra faire le service; par conséquent' les dividendes augmenteront
graduellement.

Le nouvel acte de pilotage contient une disposition qui autorise la Maison de la Trinité
de Québec de soumettre une nouvelle échelle de taux de pilotage à l'approbation du Gouver-
neur en conseil, dans le cas où le dividende annuel des pilotes serait moindre que $600 pour
les trois années précédentes ; mais aucun changement ne peut être fait avant la fin de 1876,
le pilotage pour ce district étant déjà fixé par l'acte aux taux qui ont été suivis depuis quel-
ques années. Le nouvel acte stipule aussi qu'il ne devra pas y avoir moins de 150 ni plus
de 200 pilotes sur'la liste active. Tous les apprentis actuellement sous contrat ont reçu leur

brevet. Grâce à cet arrangement, la Maison de la Trinité pourra probablement toujours
fournir le nombre de pilotes nécessaire pour faire face aux demandes, faisant en sorte que la
rémunération accordée à cette utile classe de personnes ne soit pas trop faible, car les intérêts
et la sûreté de la navigation du bas du fleuve dépendent de la respectabilité, de l'habileté et
de l'intelligence des pilotes de cette importante partie du pays.

Plusieurs personnes sont encore d'opinion qu'une Maison de la Trinité à Québec n'est
plus nécessaire et que ses attributions seraient plus avantageusement remplies par les Commis-
saires du Havre, comme la chose se pratique aujourd'hui à Montréal ; tandisque, d'un autre
côté, l'abolition de cette corporation simplifierait les affaires pour le marchand et le proprié-
taire de navires, et apporterait une économie considérable au revenu général du pays. Dans
aucun autre port du Canada, excepté à Québec, Gaspé et Amherst, la dépense de l'entretien
des maîtres de Havre n'est défrayée à même les fonds fédéraux ; et le temps n'est probable-

ment pas très-éloigné où toutes les dépenses de la Maison de la Trinité de Québec seront
transférées aux Commissaires du Havre.

PHARES ET SERVICE COTIER EN AVAL DE QU]IBEC.

Cette division contient trois petits phares et quelques bouées en amont de Québec';
tous les phares, phares flottants, sifflets d'alarme et bouées sur le fleuve, en aval de Québec et
dans le fleuve St Laurent, les détroits de Belle-Isle et sur les côtes du Labrabor, et trois
phares au nord-ouest de la côte de Terreneuve qui sont'entretenus par le gouvernement du
Canada.

Eui
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L'agent de ce ministère à Québec, M. J. Ul. Gregory, administre cette division, ainsi

que les phares entre Québec et Portneuf qui ont été récemmnent placés sous son contrôle

c'est la plus grande et la plus importante' division du Canada, car M. Gregory doit voir à

toutes les opérations du ministère dans la prôvince de Québec, y compris les vapeurs fédé-

raux, la police de rade, la police maritime, les navires chargés de la protection des pêcheries,

les marins invalides, etc. Son traitement est des$1,600 par année, et il est aidé par deux
commis pern:anents, l'un à $800 et l'autre à $600 par année, et par un commis c d t sur

numéraire dans le bureau - il reçoit aussi l'aide de M. Barbour, le mécanicien en chef du

steamer Napoléon 11i peur inspecter les phares et les appareils d'éclairage qui s'y rappor-

tent, les phares flottants et les sifflets d'alarme.

Il y avait dans cette division, à la clôture de la navigation, trente-huit phares, cinq
phares flottants dont deux en fer avec sifflets d'alarme à leur bord, soixante-cinq bouées, cin-
quante-cinq balises et sept dépôts. Le nombre de gardiens employés dans ces phares était de

trente-huit, outre cinq capitaines pour les phares flottants, ayant avec eux environ trente-deux

autres personnes, officiers ou seconds, deux mécaniciens pour les sifflets d'alarme dans les

phares flottants, et dix-huit aides et canonniers pour les canons d'alarme. Il y a aussi, à la
pointe sud d'Anticosti, un sifflet d'alarme à vapeur dont un mécanicien a la charge, et un

autre au cap Ray. Le nombre total des p-rsonnes employées dans-cette division au service

des phares, phares flottants et de quelques-uns des sifflets d'alarme, était de quatre-vingt-quinze.
A la fin de 1873, le phare flottant de l'île Rouge avait coûté $36,091.43; et à l'ouverture de

la nàvigation le printemps dernier, une seconde lanterne fut ajoutée au bateau qui n'en avait
qu'un auparavant. C'était nécessaire pour le distinguer des autres navires qui 'jetaient
l'ancre en cet endroit. A la clôture de la navigation, ce bateau a été viotime d'un sérieux
accident qui a occasionné son naufrage sur le récif de l'île Blanche et aurait pu amener sa

perte totale. En revenant de sa station, à la clôture de la navigation qui eut lieu beaucoup
plus de bonne heure qu'à l'ordinaire, il fut assailli par la grande tempête du 18 novembre
derni<r et alla échouer sur le récif plus haut nommé. Aussitôt qu'on eût appris cet accident,
le Napoléon 1_1 fut en toute hâte expédié de Québle pour tâcher de le sauver; mais il ne put
réussir, et tout dépendra de l'action de la glace si l'on peut faire quelque chose pour lui le
printemps prochain. Il a été débarrassé de tout ce qui pouvait être sauvé, mais tous les efforts
possibles seront tentés pour le dégager. L'action de la glace pendant l'hiver la fait tourner
sur le côté, et actuellement sa quil!e est en l'air et percée en plusieurs endroits. Le capitaine
et son équipage sont restés pendant vingt-quatre heures sur les lieux du naufrage, et ont eu
beaucoup de difficulté à se sauver avec la chaloup3 en se faisant un chemin à travers la glace
jusqu'à larive sud. Si on parvient heureusement à le retirer, il est.probable qu'on jugera à
propos de lui poser une hélice, car cela ajouterait beaucoup à sa sûreté dans: les difficultés
comne celles (u'il a éprouvées.

A la fin de 1873, le phare flottant en fer et le sifflet d'alarme à vapeur des battures de
Manicouagan avaient coûté $30,870.84. On a souvent reçu à ce bureau la nouvelle que les
phares flottants de ianicouagan et de l'île Rouge avaient rendu service à la navigation du
St. Laurent; mais à cause de la rigueur du commencement de l'hiver qui eut lieu au début
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de novembre, ce ne fut qu'avec les plus grandes difficultés qu'on a pu cnduire le phare de-Ma-
nicouagan en lieu sûr. Finalement le capitaine réussit à l'amener à l'île aux Grues où il le
mit sur le rivage pour l'hiver, à un quart de mill, en amont du rocher Hosper. Les capi
taines de ces deux phares sont d'avis qu'il est très-désirable que des vaisseaux placés dans des
positions exposées comme ceux-ci soient pourvus d'une hélice qui puisse les empêcher de faire
naufrage pendant'les bourrasques de vent, surtout quand l'hiver est plus prématuré et rigou.
reux, avnt qu'on ait le temps de les mettre en lieu sûr.

Si les phares flottants ayant à bord des sifflets d'alarme a vapeur étaient pourvus d'une
hélice, à part le sifflet d'alarme à vapeur, elle servirait probablemnct à sauver des vies quand
des navires feraient naufrage dans leur voisinage. Le capitaine Connell, du phare flottant de

i anicouagan, rapporte le cas d'un navire qui a fait naufrage près de l'endroit où son phare

était à l'ancre, et quoiqu'il fît tous les efforts possibles pour se rendre jusque-là, il ne le put,
parce que son vaisseau n'avait -pas un pouvoir moteur assez considérable pour se faire un
chemin à travers la glace qui l'entourait. On trouvera dans l'annexe No. 60 une énumération
des difficultés contre lesquelles il eut à lutter à cause de l'arrivée prématurée de l'hiver; elle
servira aussi à démontrer la grande importance de stationner un phare flottant et un sifflet
d'alarme à vapeur sur les battures de Manicouagan.

On trouvera également dans la même annexe, un rapport du capitaine Levesque relatant
les difficultés qu'il a eues, lui aussi, à combattre pour la même cause.

Le capitaine Levesque, patron du phare flottant de l'île Rouge, est aussi d'opinion que

si sou vaisseau avait été pourvu d'une hélice, il aurait probablement pu le sauver du naufrage.

Les deux autres phares flottants, qui sont en bois, ont été amenés sains et saufs au quai
des Eboulements où ils se trouvent actuellement.

Le phare flottant de la Traverse d'en bas, qui est très-vieux, a été déclaré hors de service

dans l'état où il se trouve, et il sera amené à Québec le plas tôt possible ce printemps, afin

d'être examiné et réparé si l'on constate qu'il mérite qu'on fasse de nouvelles dépenses
pour lui.

Un nouveau phare, avec une lumière rouge fixe qui peut être aperçue à une dizaine~de

milles, a été construit à Matane, comté de Rimouski, fleuve St. Laurent. Sa tour est en

bois, carrée, vingt-huit pieds de hauteur, avec logement du gardien. L'appareil d'éclairage
est catoptrique, et comprend deux lampes à bec circulaire avec des réflecteurs de vingt poùes,

ainsi que deux grandes lampes à mèche plate avec réfficteurs de 18 pouces. Le phare a été mis

en opéiation le 1er octobrè dernier, et M. Francis Dionne, fils, en a été nommé gardien le

1D septembre a-vec un salaire de $200 par année. Au 31 décembre, les frais de construction

et d'équipement de ce phare s'élevaient à $3,860.56.

Un nouveau phare a également été construit au cap Gaspé, comté de Gaspé; il fait voir

une lumière roue élevée 'à trois cent cinquante pieds au-dessus du niveau de la marée haute

et qui peut être aperçue à une douzaine de milles. La tour est carrée, en bois, a trente pieds
xlv
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de hauteur et le logement du gardien attenant. La lumière est catoptrique et comprend
quatre~lampes No. Ihà bec circulaire avec réflecteurs de vingt pouces, ainsi que deux grandes
lampes à mèche plate avec réflecteurs de ving', pouces. L, phare fut mis en opération le 6

octobre dernier. M. Char es Esnouf en a été nommé gardien le 19 septembre, avec un salaire
de $800 par année et l'obligtion de fournir à ses frais un mécanicien capable de faire

fonctionner le sifflet',1'alarme à vapeur qui est en voie de construction en cet endroit. Au 31

décembre 1873, les frais du phare, de l'appareil d'éclairage, etc., s'élevaient à $,125 93 Le
sifflet d'alarhe à vapeur qu'on construit actuellement est situé dans la vallée, à environ deux
cent soixante-dixgars du phare; il sera mis en opération au printemps et avis en sera donn(.

Au 31 décembre 1873, la chambre de la machine, le sifflet d'alarme et l'appareil avaient

colité $84,14 9'.42.'

Un phare a égalenent été construit à Portneuf, sur la rive nord du fleuve il repose sur
une jetée. Sa lumière est blanche fixe catoptrique, comprend trois lampes No. 1 à bec circu-
laire avec réflecteurs de 20 pouces et deux grandes lampes à mèche plate avec réflecteurs de
18 pouces, et peut être aprrçue à une distance de quinze milles Le phare a été mis en
opération vers le 22 octobre dernier, et il renlra piobablement de grands services à la navi-
gation en empêchant le; navires d'approcher trop près des battares dangereuses qui se trou-
vent à un mille du phare. M. Zéphirin Warren en a été nommé gardien le 23 septembre,
avec un salaire de $200 par année. Au 31 décembre 1873, le phare et l'appareil d'éclairage
avaient coûté $3 714.29.

Un phare a ég lement été construit près de l'Etang du Bord, sur le côté Ouest de l'île
aux Grues, une des îles de la Madeleine, dans le golfe St. Laurent. Si lumière est blanche
tournante, sur le principe catoptrique, laissant voir un jet à chaque minute et demie et
faisant une révolution complète toutes les trois minutes. Elle a d-ux faces, avec trois lampes
No. 1 à bec circulaire sur chaque face, se trouve à près de 200 pieds au-dessus du niveau
de la mer, et est visible à une vingtaine de milles sur tous les points d'approche. La tour
est en bois, carrée, a vingt-huit pieds de hauteur avec logement du gardien attenant. Le
phare sera mis en opération le 20 avril prochain; au 31 décembre 1873, il avait coâté
$5,64 1.57. Il y a aussi, à cette station, un sifflet d'alarme à vapeur en voie de construction;
la chambre de sa machine est terminée, le sifflet est en voie de fabrication à Chatham

Miramichi), il sera transporté à l'île le printemps prochain et mis en opération vers le milieu
de l'été. Personne n'a encore été nommé permaneaament à la garde du sifflet d'alarme et
du phare, mais un homme compétent en prend soin temporairement. Au 31 décembre 1873,
les frais du sifflet d'alarme à vapeur et de la chambre de la machine s'élevaient à $4,943.80.

Un phare a également été construit à l'île Entry, une des îles de la Madeleine. Sa
lumière sera rouge fixe, sur le principe catoptrique, et sera mise en opération l'été prochain.
L'appareil d'éclairage comprend un cadre de fer avec une rangée inférieure de six lampes à
bec circulaire et des réflecteurs de 22 pouces à ciacune, ainsi qu'avec une rangée supérieure
de trois grandes lampes à mèche plate et des réflecteurs de 22 pouces. Le 23 septembre
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dernier, M. James Cassidy a été nemmé gardien de ce phare, quand il sera prêt, avec un
salaire de $250 par année. Les dépenses, jusqu'au 31 décembre, s'élevaient à $5,641 57.

Un sifflet d'alarme à vapeur a également été construit au cap Ray, sur lé point le. plus
à l'ouest de Terreneuve, tout près du phare que le gouvernement du Canada a fait construire
en cet endroit il~y a deux ans. Ce sifflet a été mis en opération le 20 octobre dernier et se

fera entendre toutes les dix sceondes dans chaque minute, laissant un intervalle de
cinquante secondes entre chaque coup. Il a été placé sous les soins du gardien du phare,

M. Rennie, qui reçoit pour salaire $1000, à même lesquelles il est obligé de payer un mécani-

cien conilétent pour faire fonctiorner le sifflet d'alarme. Néanmoins, pendant ce temps-là

et jusqu'à ce qu'il ait appris son métier, on y a envoyé un mécanicien avec un salaire de $500

par année, dont $400 seront déduites du traitement de M. Rennie. Au 31 décembre der-
nier, le sifflet et les constructions avaient coûté $9,454.45.

Un contrat a été donné pour la construction d'un nouveau' phare au cap Désespoir;

comté de Gaspé près l'entrée de la Baie des Chaleurs; un autre contrat a: aussi été donné'

pour la construction d'un autre phare à la pointe du Maquereau, à la ligne de division entfe

les comtés de Bonaventure et Gaspé, près l'entrée de la Baie des Chaleurs. Tous deuxseront

probablement prêts à être mis en opération peu après l'ouverture de la navigation. Au 31

décembre 1873, les frais occasionnés par le phare du cap Désespoir s'élevaient à $4,271,94.

Un phare a été érigé sur le quai de St. Jean, île d'Orléans, et sera probablement mis en

opération à l'ouverture de la navigation le printemps prochain.

On a donné le contrat pour un nouveau phare à Métis, entre les phares de la Pointe-aux-

Pères et de Matane, fleuve St. Laurent; ils seront également allumés le printemps prochaini

Un phare a été récemment construit au cap Blanc, rade de Percé, comté de Gaspé; il

sera probablement mis en opération de bonne heure le printemps prochain.

Durant la dernière saison la navigation du Saguenay a été améliorée par la construction

de balises dont l'érection et l'entretien ont.coûté $414,40.

Au phare de Paspébiac un changement de personnel a eu lieu: M. John F. Gallie

s'étant déais de ses fonctions, M. Lionel Strong a été nommé gardien, le 3 avril dernier,

avec un salaire de $150 par année.

M. Pierre Bouillianne a été, le 14 avril dernier, nommé gardien~ da nouveau phare de l'îlc

aux Alouettes, avec un salaire de $150 par année.

M. Thomas Counell, un des pilotas du flauve les plus an3iens et les plus expérimentés pour

Québeo et en aval, et pendant plusieurs aurées commandant de l'un:dessvapeurs' de la compa-

gie de Québec et des ports du Golfe, fut, le 24;,avril dernier, nommé gardien-du phare flot.

tant de Manicouagan avec un salaire d $800 par:année. Comme le phare flottant, à' cette

statibn, se trouve dans une situation très-exposée et demande à: être: mis sous la garde de

homme le plus expérimenté que l'on puisseattouver, il .a été jugé nécessaire de. donner;'au-
xn .
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capitaine Connel ce traitement qui parait élevé comparativement aux salaires des gardiens de

phares.

A-la pointe Riche, sur la côte ouest de Terreneuve, il y a-en un phare pourvu d'un puis-
sant feu tournan dont M. Eugène Roy fut nommé gaidien il y a deux ans avec un salaire

de $500 par année mais sans aide, et afin de lui permettre de garder un aide, sans lequel il

ne pouvait suffire, son salaire ifut porté de $500 à $600 en vertu d'un arrêté en conseil por-
tant la date du 23 septembre 1873.

Le gardien du phare de la pointe Carleton, M. Landry, qui recevait $200 par année, a

eu sou salaire porté à $300 en vertu d'un arrêté en conseil du 27 octobre 1873, attendu que,
son premier traitement a été jugé disproportionné aux fonctions qu'il avait à remplir.

M. J. B. Picard, gardien du phare du Pot à l'Eau-de-Vie, a été mis à la retraite avec

une -pension de $102,67 par année, et M. Narcisse Ric:hard a été, le 22 décembre dernier,

nommé gardien à sa place avec un salaire de $400 par année.

M. Thomas Lebel a été nommé gardien du phare du Bicquet le 22 décembre dernier,
avec un salaire de $600 par année, à la place de M. J. T. Béchard, démissionnaire. Cette

somme comprend une allocation pour un canonnier, le combustible et l'eau.

Il y a aujourd'hui dans le district de Québec, y compris le fleuve en aval de Montréal,
sous le eontrôle de M. Gregory, l'agent du ministère à Québec, 91 phares, 8 phares flottants
6 sifflets d'alarme à vapeur, 8 canons d'alarme, 61 bouées, 55 balises et 7 dépôts d'approvi-
sionnement pour les marins en détres3e.

La dépenses totale faite pendant l'année expirée au 30 juin 1873, pour l'entretien des
phares, phares flottants, sifflats d'alarme à vapeur, canons d'alarme, bouées et balises dans le
district en aval de Québec, y compris ceux de Québec à Portneuf, a été de $65,545 ; le

crédit voté par le parlement pour ce service, y compris une crédit supplémentaire, était de
$65,545. La somme de $32,803.87 a aussi été dépensée pendant la dernière anréa fiscale
pour la construction de nouveaux phares et sifflets d'alarme à vapeur dans ce district; le crédit
voté par le-palement pour cette fin était de $60,500.

PHARES DU NOUVEAU-BRUNSWICK.

lies opérations de ce ministère au Nouveau-Brunswick sont sous le contrôle de M. J. H.
Hardirng son agent, dont le bureau est à St. Jean et qui reçoit un traitement de $1, 10 1 ar
année. Il n.l'aide de son fils, commis .dans le bureau et qui reçoit $300 par année. M.
James Mitchell est le contrôleur des phares, réside à Newcastlb, Miramichi, et reçoit un
taiitement de $1;2O0pr ainnée.

xvni
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Il y a dans cette division 53 phares sons les soins de 44 gardiens, I phare flottant et 3

sifflets d'alarme à vapeur. Des 53 phares, 26 sont des phares en mer et 27 de petits phares

ou baliscs-lumières.

Le 30 mai dernier, M. Jonatham Kent, qui depuis plusieurs années était gardien du

phare de Swallow Tail, baie de Furidy, fut mis à la retraite avec une pension de $176J6

devant commencer le 1er juillet; et son fils, M. John H. Kent, fut nommé pour le-remplacer,

le 27 mars dernier, avec un salaire de $400 à dater du 1er avril.

M. Alexander Reid, qui depuis 33 ans était gardien du phare de l'île aux Perdr'ix, ,rès

l'entrée du havre de St. Jean, et qui pendant cette longue période avait toujours été un ser-

viteur public fidèle, fut mis à la retraite le 1er juillet dernier avec une pension de $377.64

par année.

M. James Wilson, qui depuis quelques années était mécanicien du sifflet d'alarme à cette

station, fut nommé au double emploi de gardien du phare et mécanicien du sifflet d'alarme,
avec un salaire de $800 à même lequel il paye le salaire d'un aide; grâce à cet arrangement,

une économie de $340 par année a été effectuée.

Le 20 décembre 1872, M. Timothy Clark a été nommé gardien de la balise-lumière du

havre de St. Jean, avec un salaire de $400 par année, à la place de M. Ross, l'ancien gardien,

démissionnaaire.

M. George Rodgers, gardien des deux balises situées à l'extrémité supérieure de l'île au

Renard, ayant été transféré à la garde du phare flottant près de l'île au Renard, M. Wood

Williston fut nommé à sa place par un arrêté en conseil du 31 mai dernier, avec un salaire

de $300 par année.

M. William Hay, gardien du phare d'Escuminac, est mort durant la dernière saison,
Le 19 septembre, M. Thomas Phillips fut nommé gardien du phare et pour prendre soin du

sifflet d'alarme à vapeur qui y sera construit,-avec un salaire de $800 par année.

Un nouveau phare a récemment été construit au cap Spencer, baie de Fundy, près l'en-

trée est du havre de St. Jean.' C'est un feu tournant d'après le principe catoptrique, élevé à

207 pieds au-dessus de la marée haute, laissant voir une lumière rouge pendant 45 secondes et

une lumière blanche pendant 45 secondes, et faisant une révolution complète en trois minutes.

Ce feu est considéré comme l'un des meilleurs en Canada et peut être vu à une distance de

20 milles; on dit même que l'éclat blanc a été aperçu à 34 milles. L'appareil d'éclairage est

catoptrique et conprend deux faces, chacune contenant deux lampes à bec circulaire avec

réfleeteurs de 20 pouces. Le phare est une construction carrée en bois, peinte en blanc, avec

logemncit du gardien attenant. Il a 27 pieds de hauteur depuis la base jusqu'au centre de

la lumière et 3 jusqu'au sommet de la lanterne. Ce phare a pour but de guider les navires

qui entrent dans le havre de St. Jean et a été allumé pour la première fois le 16 juin dernier.

Les frais de la bâtisse, de la lanterne, des lampes, etc., ont été de $6,813.22. M. G. C. Black-

lock en a été nommé gardien le 15 août dernier, avec un salaire de $400 par année.

Deux petites balises-lumières ont été récemment érigées à l'île Sheldrake, baie de Mira-
XnuI.
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michi. Les ba'ises se trouvent sur le côté nord de l'île, à un quirt de mille l'une de l'autre,
et Feintes en blanc. Les lumières sont blanches fixes,.spr le principe catoptrique, à 48 pieds
au-dessus de la marée haute, et peuvent être vues à une distance de neuf milles. Elles furent
mises en opération le 13 juin dernier, et le 31 mai M. John Camerou en fat nommé gardien
avec un salaire de $300 par année; mais la maladie l'ayant obligé de quitter l'île, un arrêté
en conseil du 22 avril le remplaça par M. John McKay.' Au 31 décembre dernier, ces deux
balises avaient coûté $536.50.

La goëlette S. G. Marshall, propriété de ce ministère et ci-devant affectée à la protection
des pêcheries, a été convertie en phare flottant et placée dans la barre intérieure du Fer à
Cheval entre les îles au Renard et du Portage, baie de Miramichi, et une lumière rouge a
été exhibée à une élévation de 35 pieds au-dessus de l'eau et sera vue à une distance de huit

millns. La lumière est catoptrique, comprend quatre lampes et réflecteurs, et a été allumée
pour la première fois le 12 juillet dernier. M. George Rodgers, qui avait la garde des deux
balises de l'île au Renard, fut nommé,gardien du phare flottant, en vertu d'un arrêté en cou-
seil, le 31 mai dernier, avec un salaire de $700 par année pour lui-même et son aide; on a
ajouté $200 à ce salaire pour un autre aide.

Une autrp balise-lumière'a été construite à l'île du Milieu, un peu en aval de Chatham,
sur la rivière Miramiehi, et M. Alexander Jessamin en a été nommé gardien, par un arrêté
en conseil du 13 août dernier, avec un salaire de $300 par année.

Un nouveau phare a été récemment construit à Néguac, comté de Northumberland ; il a
une lumière blanche fixe et fut allumé pour la première fois le 20 août dernier. L'appareil
est catoptrique et comprend quatre grandes lampes à mèche plate avec réflecteurs de 16 pou-
ces. Il est situé sur le côté nord-est du ravin de Néguic et sert aux fins générales de la na-
vigation ainsi que pour guider les pêcheurs et les petites embarcations dans le ravin. La
lumière se trouve à 35 pieds au-dessus de la haute marée et peut être aperçue à une distance
de onze milles. La tour est carrée en bois, peinte en blanc et a une vingtaine de pieds de
hauteur. Au 31 décembre, les frais, y compris l'appareil d'éclairage, s'élevaient à $952. Le
31 mai dernier, M. Farnham Letson en fut nommé gardien,. avec un salaire de $200 pa-
année.

Un nouveau phare a récemment été construit à l'île au Crabe, ravin de Tabusintac
exhibant une lumière rouge fixe qui fut .allumée pour la première fois le 20 août dernier.
L'appareil est catoptrique et comprend quatre grandes lampes à mèche plate avec réflecteurs
de, 16 pouces. La tour est en bois carrée, a 20 pieds de hauteur, et la lumière sert de phara
côtier ainsi que pour guider les petites embarcations dans le bassin de Tabusintac. Au 31
décembre les frais, y compris ceux de l'appareil d éclairage, s'élevaient à $977.50. M. Tho-

s Savoy eu fut nommé gardien le 9 juillet dernier, avec un salaire de $200 par année.

Deux petits phares ont été récemment construits au Grand Lac, comté de Queen, qui se
relie à la rivière St. Jean,-l'un à la pointe Robe -tson et l'autre à la pointe Fanjoy. Les
lumières sont blanches fixes catoptriques, à seize pieds au-dessus de la haute marée et pour
ront être aperçues à une distance de dix milles. L'appareil comaprend trois lampes à mèche
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plate avec réflecteurs de 16 pouces par chaque phare. Les tours- sont carrées, en bois,
peintes en blanc, et les lumières ont été aliumées pour la première fois le 1er octobre der-
nier. M. S. 11. Robertson a été nommé gardien du phare de la pointe Robertson et M. W.
William Fanjoy gardien de celui de la pointe Fanjoy, avec un salaire de $80 par année cha-
cun, le premier le 23 septembre et le second le 31 mai dernier.

Un sifflet d'alarme à vapeur a récemment été érigé dans le voisinage des deux phares de
l'île Machias, près l'entrée de la Baie de Fundy, et fut mis en opération le ler décembre
dernier. On a donné ordre de le faire sonner de manière à fournir deux coups de cinq se-
conde' das chaque minute. Au 31 décembre dernier, les frais du sifflet d'alarme à vapeur
de la chambre de la machine, etc., s'élevaient à $8,975.05. Le 30 février dernier, M. James
Aykroyd en a été nommé gardien avec un salaire de $500 par , année, mais ne devant com-
nencer que le 1 er octobre. Comme il n'y a pas de logement pour lui sur l'île, il est pro-
bable que le ministère fera des arrangements pour placer un homme à la garde des deux
phares et du sifflet d'alarme à vapeur, ce qui effectuera une économie dans le salaire et évi-
tera la nécessité de construire un logement.

Un sifflet d'alarme à vapeur est en voie de construction à Grand Manan, entrée de.la
baie de Fundy, et au 31 décembre on y avait dépensé une somame de $3,704. Il sera pro-
bablement mis en opération au commencement de l'été prochain.

Un sifflet d'alarme à vapeur est aussi en voie de construction à l'île Miscou, comté de
Gloucester, dans le voisinage du phare qui s'y trouve déjà. Au 31 décembre dernier, on y
avait dépensé $3,811.26. Il n'est pas encore tout à fait fini, niais il sera probablement en
opération au commencement de l'été prochain.

Un sifflet -d'alarme à vapeur a été construit à la pointe Escuminac, comté de Northum..
berland, entrée de la baie de Miramichi, et au 31 décembre dernier on y avait dépensé
$3413.09. Il sera probablement mis en opé:ation l'été prochain.

Un sifflet d'alarme à vapeur est aussien voie de constrution au cap Enragé, comté d'Al-
bert, baie de Fundy; mais les dépenses'qu'on y a faites jusqu'ici figureront aux comptes de
la présente année fiscale.

Les dépenses faites, pendant l'année fiscale expirée le 30 juin dernier, pour l'entretien

des phares, sifflets d'alarme à vapeur, bouées et balises dans cette province, se sont élevées à
$29,266.85; le crédit voté par le parlement pour ce service était de $34,427. Les dépenses
faites pour la construction de nouveaux phares et sifflets d'alarme à vapeur pendant la der-
nière année fiscale se sont élevées à $t6,691.06 ; le crédit affecté à cette fin était de $31,400.

PHARES DE LA NoUVELLE-EcosSE.

Un agent de ce ministère résidant à Halifax, M. W. 11. Johnston, contrôle le service de
cette division d'après les instructions du bureau central d'Ottawa, avec un salaire de $1,600
par année. Il est assisté d'un inspecteur des phares, le capitaine Kendrick, qui visite les dif-
féients pharcs de toute la province et reçoit un sialaire de $1,200. Il a aussi un commis dans
son bureau, M. Henry Dolby, qui reçoit un salaire de $600 par année. En rapport avec ce
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ministère à IHalifax, le capitaine Scott, M. R., président du Bureau des Examinateurs des
capitaines et seconds, a un emploi, et son aide et ses conseils sont constamment requis par le
département, car il a été pendant plusieurs années offiier dans la marine:royale et ingénieur
hydrographe de l'amirauté, et le département a une grande confi nee dans son expérience des
affaires nautiques. Le lieutenant Brown, M. R., secrétaire du Bureau des Examinateurs des
capitaines et sceonds, stationne aussi à Ialifax en rapport avec:ce ministère qui met son expé-
rience maritime à contribution quand cela est nécessaire.

Dans cette division les approvisionnements des phares ont été distribués, partie par le
vapeur Lady llead et partie par la goëlctte placée sous le contrôle du capitaine Kendrick.

Il y avait dans.cette division, à la fin de l'année, 82 phares ayant chacun leur gardien;
mais il n'y a pas dans le district de la Nouvelle-Ecosse d'assistants gardiens de phares payés
par le gouvernement. Les gardiens qui ont besoin d'aides .les paient eux-mêmes.

Un nouveau phare a été construit l'anne dernière dans le havre Country, comté de
Guysborough ; il a une lumière fixe, élevée à 51 pieds au-dessus de la haute marée. Il est
construitsur la pointe sud de l'île Verte, et visible à 14 ou 16 milles. L'appareil d'éclairage
est catoptrique, comprenant quatre puissantes lampes No. 1 à bec circulaire avec réflecteurs
de 20 pouces et supports en fonte. Le phare a été mis en opération pnur' la première fois
le 1er mai dernier. M. Wm. B. Foster en a été nommé gardien avec un salaire de $400 par
année. Ce phare a coûté en tout $1,872.70.

Un nouveau phare d'une moindre importance a récemment été construit à la Pointe de
Mullin, sur le côté nord du havre de Wallace, comté de Cumberland; il a une lumière blanche
fixe, élevée,à 39 pie ds'au-dessus de la haute marée. Elle a été allumée pour la première fois
le 1er août dernier,.et peut être vue à une distance de Il milles. M. Benjamin Smith en a
été nommé gardien par un arrêté en conseil le 18 août, avec un salaire de $100 par année.
Ce phare a coûté en tout $419.

Un nouveau phare a récemment été construit à la pointe nord est de l'île Spectacle,
comté de Queen, prés l'entrée du havre du Mouton. Il a.une lumière rouge fixe, élevée à 47
pieds au-dessus de la haute marée, allumée pour la première fois le 1er septembre deriiier et
visible à 11 milles de tous les points d'approche. L'appareil est catoptrique et comprend
trois énormes lampes à mèche plate avec réflecteurs de 16 pouces. M. Robert J. Smith en
a été nommé gardien le 11 novembre dernier, avec un salaire d3 $300 par année. Les frais
occasionnés pour la construction de ce phare s'élevaient à $1,375.25 le 31 décembre.

-Un nouveau phare a récemment été construit à la pointe de Sable, côté sud- de l'entrée
du havre de Shelburne. La tour est en bois, carrée. peinte en blanc; et le feu qui est rouge
fixe, a été allumé pour la première fois le 1er septembre 1873.' M. Edward Goudock en a été
nommé gardien avec un salaire le '200 par arnée. L'mpparil est catoptrique et com-
prend deux grandes lampes à mèche plate avec réflecteurs de 16 pouces. Au 31 décembre
ce phare avait oûté eu tout $601.99.
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Un nouveau phare a récemment été construit à l'île Verte, Btie Margueritte, conité de
Lunenburg, sur la pointe sud de cette île. Il a in feu tournant rouge et blanc éclatan à
chaque minute et demie et faisant une révolution complète toutes les trois minutes Ce feu
est à 59 pieds au-dessus de la maiée haute et peut être aperçu à une distance de 15 milles
Il fut allumé pour la première -fois le 15 septembre dernier. L'appareil est catoptrique, à
deux faces, avec trois lampes à bec circulaire et réflecteurs de 20 pouces sur chaque face. M.

Albet Pearl en a été nommé gardien le 29 septembre dernier avec un salaire de $500 par
année. Au 31 décembre la construction de ce phare avait coûté $2,950.29.

Un nouveau phare a récemment été construit sur le côté nord de l'entrée du havre

Walton, Bassin des Mines, comti de Hants; il a un feu rouge fixe élevé à 60 pieds au-dessus
de la haute marée et fut allumé pourla première fois le 1er novembre dernier. Quand le
temps est clair, il peut être vu à un distance de 10 milles, de tous les points d'approche

L'appareil est catoptrique et comprend deux énormes lampes à mèche plate avec réflecteurs
de 16 pouces. M. Timothy Parker en a été nomnmé gardien, le 10juillet dernier, avec un
salaire de $100 par année. Au 31 décembre les frais de ce phare s'élevaient à $7ò5.50.

Un nouveau phare a récemment été construit à l'extrémité est de l'île de Sable, près
Lighthouse Hill, ainsi nommé, et il fut allumé pour la première fois le 14 février dernier.
Le feu est une puissante lumière blanche fixe dioptrique, wcond ordre, se trouve à 120 pieds
au-dessus de la haute marée et, quand le temps est clair, peut être vu à une distanee de 18
milles, quoiqu'on ait dit qu'il pouvait être aperçu de plus loin. La tour est une construction
octogone en bois, peinte alternativement en blanc et en brun foncé, et se trouve à environ 1
mi'le de l'extrémité de l'île. Il sera très-utile comme balise, le jour, pour les navires à
distance et permettra aux gens de distinguer l'île longtemps avant de la voir et d'approcher
de ses barres dangereuses. La nuit il sera plus utile encore, car du mât d'un navire en mer
il pourra être aperçu à une grande distance, probablement 25 milles. L'appareil est composé
d'un épais cristal poli, de Sautier, de Paris, qui a coûté $10,000, y compris des ameliorations
apportées par Chance, de Birmingham, et est illuminé par une des lampes concentriques à
4 mèches de Doty ; des personnes qui l'ont vue à une grande distance déclarent que c'est une
lumière brillante qui ressemble à une boule de feu. Elle constituera une excellente vigie
pour l'ét- blissement de sceours de l'île qui pourra avoir, du sommet de' la tour, une vue de
presque toute l'île. D ns le voisinage immédiat du phare on a établi un puissant sifflet
d'alarme à vapeur qui, dans les temps de brumes et de brouillards, résoùne comme suit:
d'abord un coup de trois secondes, puis un intervalle de trois secondes ; ensuite un autre coup
de trois secondes avec un intervalle de même durée, et enfin un coup de trois secondes avec
un intervalle de quarante-cinq secondes pour compléter la minute. Ce sifflet se fera entendre
à une distance de quinze à vingt mille, selon l'état de l'atmosphère, la force et la direction du
vent. Le 24 décembre 1872, M. J. Norman a été nommé mécanicien du sifflet d'alarme à
vapeur et gardien du phare, avec un salaire de $00 par année ; il sera assisté de deux aides
qui auront chacun leur tour pour surveiller le feu durant la nuit et voir au sifflet d'alarme à
vapeur quand il sera en opération.

On a aussi construit récemment, à l'extrémité ouest de l'île de Sable, un phare supérieur
xIi1
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muni d'un des feux blancs tournants les plus puissants qu'on ait vus sur ce continent.
L'appareil repose sur le principe catootrique et a trois faces se succédant l'une à l'autre et
suivies d'une cessation de lumière. Sur ces trois faces il y a quatorze lampes à bec circulaire
excessivement vivaces et dont chacune a des réflecteurs de 24 pDuces. La lumière se trouve
à 123 pieds au-dessus de la haute marée et fait une révolution complète en trois minutes,
donnant trois éclat distincts à des intervalles d'une demi minute, la cessation de la lumière
durant une minute et demie pendant chaque révolution. Ce feu a été allumé pour la première
fois le 15 novembre dernier, et peut être aperçu à une distance de plus de dix-huit milles.
La tour est une construction octogone, 98 pieds de hauteur, et est peinte en blanc. On a
établi dans le voisinage de ce phare un puissant sifflt d'alarme à vapeur qui résonnera pen -
dant huit secondes dans chaque minute, laissant un intervalle de 52 secondes entre chaque

coup. 11 sera probablement entendu à une distance de trois à quinze ou vingt milles, sui-

vant l'état de l'atmosphère, la force et la direction du vent. M. William Morrison a été

nommé mécanicien du sifflet d'alarme à vapeur et gardien de ce phare, le 9 juillet dernier,
avec un salaire de $600 par année, et il a deux aides pour l'assister.

A cette station, ainsi qu'à celle de l'établissement de secours de cette île, les mécaniciens

et autres employés du ministère sont tous payés par le gouvernement; et afin de rendre l'or-
ganisation la plus complète possible dans le voisinage des nouveaux phares, des arrangements

ont été pris pour tenir un cheval à chaque station afin de recevoir au besoin ies secours des
autres stations. Une ou plusieurs vache- seront aussi placées à chaque station afin de donner

le plus de confort possible aux gardiims, cans la position isolée et solitaire où ils se trouvent.

Au 31 décembre 1873, ces deux phares et ces deux sifflats d'alarme à vapeur, y compris les
hangars et logements des gardiens, avaient coû:é $58,0 70.98.

Un nouveau sifflet d'alarne à vapeur a récemment été établi sur l'île aux Eglantiers,
près l'entrée de la baie de Fundy, et mis en opération pour la première fois le ler mars der-

nier. Il est situé sur la pointe nor -ouest de l'île, sur le côté sud d· phare et lait entendre

un coup de quatre secondes suivi d'un intervalle de quatre secondes, ensuite un autre coup
avec intervalle de même durée, puis un troisième coup de quatre secondes avec un intervalle

de quarante secondes pour compléter la minute Le siffi t sera entendu à une distance de

trois à quinze ou vingt milles, selon l'état de l'atmosphère et la force ou direction du vent.

M. J. Cormack <n est temporairement le gardien, à raison de $2 par jour depuis le moment

où le sifflet fut mis en opération jusqu'au 27 novembre dernier, alors qu'il fut transféré au

phare flottant d'Halifax; M. Frank Suthern l'a remplacé temporaimement au sifflet. Au 31
décembre 1873, les frais de ce sifflet, constructions, etc., s'élevaient à $7,4 1.64.

Deux petits phares sont actuellement en voie de construction par contrat sur lé lac Bras
d'Or, Cap-Breton : l'un à la pointe de Mackenzie, havre Plaster. et l'autre à la pointe de
Macniel. On s'attend qu'ils seront bientôt terminés et prêts pour le service.

Un autre nouveau phare a été récemment établi. à Creighton's Head, AIichat Ouest,
comté du Cap-Breton ; mais pendant la terrible bourrasque du 24 août dernier, bien que
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presque-fini, il fut renversé.; on a depuis fait des arrangements avec l'entrepreneur pourtle
relever. Il sera remis enopération à l'ouverture de la navigation.

Une lumière-balise a été récemment établie dans le havre de Yarmouttet sera prochaiue-
ment mise en opération. Au 31 décembre. dernier, ses :frais de construction s élevaient

$3,432.18.

Des contrats ont été accordés pour la construction des nouveaux phares de la pointe

Aconi, du Petit Bras d'Or, de Lingan lead, du cap Nord et dil cap George, dans le

Cap-Breton ; de l'île du Portage et de l'île de la Tête Blinche, comté de Yarmouth; de la

pointe de l'Eglis-, Digby; du Cap La Ronde et de l'île Ouetique, Cap-Breton ; de la pointe

déchirée, Guysboro'; ainsi que ,pour la construction d'une balise à l'le au Goëland, comtéde
Guysboro.'

MM. John Haws et Cie., de Liverpool, ont fait en Angleterre, au nom;du aministère, un
contrat d'un phare flottant en fer qui devra être placé près l'entrée du havre d'Halifax, et
servira à la fois de phare flottant et de sifflt ,d'alarme à vapeur. Il fut construit par
Richardson, Duck et Ccmpagnie, à South Stockton-on-Tees, et a les mêmes dimensions que le
phare flottant de Manicouagan, construit par la même compagnie. Il arriva à Halifax le 10
août dernier et fut placé à sa station, le 15 novembre, dans quarante-cinq brasses d'eau, à
quatre ou cinq milles au nord-ouest de l'île Snmbro. A cause de la position exposée dans

laquelle il fut placé et le gros temps qu'il eut à subir dans cette saison tardive de l'année, il
fallut le ramener dans *le havre d'flalifax, le capitaine et l'équipage ayant été obligés de

pemander du secours, car ils craignaient qu'il sancît sur ses amarres; la mer balayait son pont
Il paraît qu'il avait fait une voie d'eau considéraible. Ayant été amené et placé sur l'éclisse
maritime, il fut examiné par M. William M. Smith, inspecteur des bateaux à vapeur, et par
M. A. McDoniald qui firent rapport que le navire ne paraissait pas avoir trqp forcé ou travaillé,
et que la dimension et la force des matériaux étaient sous tous les -rapports telles que specifiées

dans les plans et devis, et que la main-d'œuvre, à part la riveture de ribord, était très-houne.
La difficulté paraissait provenir de ce qu'il était trop petit pour cette 'position exposée,. et

l'équip age craignait qu'il sombrât parce qu'il faisait -eau; celle-ci s'introduisait :probablement
par les écoutilles quand la mer était grosse. Le siffletd'alarme à vapeur qu'ilta à son bord -a
été fourni par MM. Symonds et Cie., d'Halifax. Il:n'est pas possible qu'il puisse être semis
dans cette position exposée, car dans les gros temps -un navire à l'anere encet endroit essuierait
toute.la secousse de l'Atlantique ; il faudrait probablement un navire beaucoup plus gros que
celui-ci, muni d'une coursière et d'une hélice à vapeur que l'on ferait mouvoir pendant les
tempêtes pour le tenir en position. Quoique ce phare flottant aurait été très-utile pour 'les
navires faisant le commerce avec les [ndes Occidentales et les Etats-Unis, il n'avait pas été
d'une grande valeur pour les gros navires da pass-agers et de la malle venant d'Angleterre, i'ar
il se trouvait ancré trop à l'ouest ; on croit qu'un sifflet d'alarme à vapeur sur lîle :Sambro
ferait aussi bien l'affaire que le phare flottant. Au 31 décembre dernier il avait coûté en tout

$40,692.97, y compris le sifflet d'alarme et l'appareil d'éclairage. Le capitainè Crowell en
fut nommé gardien -le 31 octobre, avec un salhire de $800 par année; mais aussitôt qu'on
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constata quea-le navire n'était pas à la hauteur de su posit ion, le capitaine et l'équipage furent

renvoyd- On aura besoin de ce: navire au, récif 'de l'île Rouge, erî aval de l'île Rouge à
l'embouchure de la rivière Saguenay, fleuve St. Laurent, pour y remplacer le phare flottant
qui y a-fait naufrage l'autôine dernier.

M. Shepherd J. Frost, mécanicien, a été;préposé à la garde du phare; et du sifflet
d'alarme de Digby au mois: d'avril dernier, et depuis: un .arrêté, en conseil l'a nommé gardien
de ces deux établissementssavecrun salaire de $800 par année=à mï lequel il doit payer un
aide. Le ,phare:de cette, station a'été incendié-il ya quelque temps, mais il sera bieuiLôt re'
construit.

M. William Hayden, mécanicien du siffletd'alarme à vapeur de l'Ile au Phoque-,s'est
démis de ses fonctions le 18 avrildernier, et, Corning CrowelIl La remplacé temporairement.

M. Norman Campbell, gardien du, phare de l'île auCastor, comté d'Ialifax, a été mis-
à la retraite en vertu d'un arrêté en conseil du 30 mai, avec une gratification de $2U7.36 à
commencer du 1er juillet,. et son fils,. M. Norman Melvor Cjampbell, a été nommé à sa place,
avec un salaire de $400 par année, par un ariêté en conseil du 15.mai.

M. C. J. T. Fox, gardien du phare et du sifflet d'alarme à vapeur de Yarmouth, a été
mis à l' retraite avec une gratification annuelle de $294.60, à commencer du 1er septembre
dernier, et l. James Fox, son fils, a été nommé à sa place par un arrêté en conseil du 13
août, avec un salaire annuel de $800 à même lequel il doît payer un aide.

M David-George, gardien du- phare de Meagher Beach, a été mis à la retraite l, 20
octobre derâier avec;une gratification de $213.48, et M. Edward'H ,gardien du phare de
la pointe Peggy, a été transf'éré à Meaglier Beach, le 1er octobre, avec un salaire de $400

par anné e ; M. William Crooks a été nommé gardien du phare de la pointe Peggy le 6
octobre, avec un:salaire de $350 par atnée.

M. 'Simon Beaubien. a été nommé, par un arrêté:en conseil du 19 septembre dernier,
gardien du phare de lî'ie au Jersais, Richmond, avec un·salaire de $303 par zannée, en rem-
placement de M. Charles Boudrot, résignataire.

M. A. H. Rand a été nommé, par arrêté en conseil du 18 octobre dernier, mécanicien
du sifflet d'alarme de 11le St. Paul, avec un salaire de $500 par année, en remplacement de
M. Charles Stewart, démissionnaire.

En- taison de la position diffiile et isolée de la station au phare de l'île Flint, Cap-Bre-
ton, M. Benjamin Heney, gardien de cette station,,a eu son salaire porté de $,100 à $500
par un arrêté en conseil du 18 octobre dernier.

M. William Hayden a été noainé, par un arrêté en conseil du 5 novembre dernier, gar-
dieu du phare du rocher au Goëland, comté de Shelburne, aVec un salaire de $100 par-année,
en remplacement de M. Siimuel IHayden qui s'est malheureuseient noyé avec sa femme, le 30
octobre, en se rendant de l'île à la terre ferme.
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M. Charles stalker, gardien du phare de Shelburne, a été, en vertu d'un arrêté en con

seil du.21 octobre dernier, mis à la retraite avec une gratificationmannuelle de $116.04.

On verra par le rapport (Annexe No. 8) de l'agent de ce ministère àHalifax, que des

dommages 'onsidérabl s ont été enasés aux phares et autres propriétés du ministère dans la

Nouvelle-Pcosse par l'effroyable bourrasque qui a assailli cette province le 24 août derier

mais les pertes maritimes ont été plus considérables encore que celles qu'a subies l gouverne-

ment, car dans cette occasion mémorable plusieurs navires ont sombré, entr îuant la perte

d'un grand nombre de, vies. Plu.ieurs bâtiments ont aussi fait aa:frage sur la côte, et les

pertes dos navires à charbon faisant le cabotage avec le Cap-Breton ont été sérieuses.

L'entrée méridionale du golfe St. L·îurent a été considérablement améliorée par l'éta-

blissement, sur lîle St. Paul, d'un siff12t d'aitrme à vapeur qui est en opération depuis quel-

que temps. Le sifflet d'alarme et la cliImbre de la michine, à cette station, ont coûté

$5,397.84, mais il faut encore un logement pour le gardien.

Le ministère n'a eu connaissance que d'un seul naufrage qui ait eu lieu sur l'île St. Paul

durant la dernière saison ; mais il arrive quelques fois qu'il y a des naufrages tard l'automne

et dont le ministère n'a connaissance que le printeinps suivant. Dîns le cis en question, ce

fut la goëlette Ocean Belle, d'HIalifax, qui s'est échouée sur le côté nord de l'île dans la nuit

du 2 juillet et qui se perdit totalement ; mais l'équipage et ls matériaux du bâtiment ont

été sauvés.

A 'le de Sable il a été nécessaire de faire quelques changements, attendu que l'îîle est

devenue une grande station de phare et de sifflkt d'alarme à vapeur ainsi qu'un établisse.

ment de secours, et à cause de la mise à la retraite du contrôleur, M. Dodd, qui a été inscrit

sur la liste le 1er septembre dernier, avec une gratification de $332.40 par année. Dans le

but d'essayer de rendre l'île plus productive et de faire dee efforts pour en retirer la consom-

mation du personnel qui s'y trouve, M. Danean Maclonald, chargé depuis un certain nombre

d'années des opérations agricoles à la station de l'extrémité est, a été temporairement préposé
à la garde de l'île comme fermier et contrôleur intérimaire, avec un salaire de $400 par année

ainsi que son entretien et celui de sa famille. En conséquence de l'établissement de deux

grands et puissants phares sur l'île, l'un à l'extrémité est et l'autre à l'extrémité ouest, ainsi

que T'un sifflet d'alarme à vapeur en rapport avec eux, il a été jugé nécessaire d'augnienter
de 16 à 20 personnes le personnel qui sera désormais partagé comme suit

(1). Un mécanicien (qui sera aussi gardien du phare) à chaque phare et sifflet d'alarme

à vapeur, avec deux aides à chaque station.

(2). Un contrôleur et cinq hommes à la station principale.
(r). Un fermier et deux aides à la station de l'extrémité est.

(4). Un fermier et un aide à la station du pied du lac.

(5). Un fermier et un aide à la station entre la principale et celle du pied du lac.
(6). Un charpentier.-Ea tout, 20.
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L'entretien, pendant la présente année, des phares, sifflts, d'alarme à vapeur et établis-

sements de secours sur l'île, ne coatera pas moins que $I0,000; mais ur cette somme le gou-

vernement britannique contribue pour £400 sterling pour aider l'établissement de secours, car
c'est autant pour l'avantage des navires anglais et américains que pour ceux du Canada qu'un
établisse ment aussi considérable et aussi dispendieux est entretenu. Le nombre des bêtes à

cornes vivant- dans l'île sera probablement de plus de 40, et on fait des efforts pour en amélio-

rer la race. Indépendamment des 30 chevaux domestiques qui.se trouvent dans l'île et qui
se'vent à faire la communication entre les stations ainsi, que les opérations agricoles, il y a
plus de 200 chevaux sauvages-; je recommande que ce nombre soit réduit de beaucoup, et que
les chevaux sauvages soient remplacés par du bétail. Amenés sur la terre ferme, ces chevaux

sont facilement vendus de $10 à $30 ou 840, quelques-uns même à un prix plus élevé. Le
sol étant principalement composé de sable blanc, il est très-difficile d'obtenir des ingréaients
fécondants qui restent assez longtemps dans la terre pdur être de quelque utilité, car les bons
avantages de l'engrais paraissent disparaître après la première ou la seconde année. A part
les petites récoltes qu'on fait dans le voisinage des stations, lile produit très-peu d'autre chose
que de l'herbe et des pois sauvages dont le bétail et les chevaux sauvages se nourrissent;
mais, comme un agriculteur a maintenant le soin de toute lile et des établissements agricoles
qui s'y trouvent, on espère qu'il y aura de bien meilleurs résultats qu'on n'en a eus jusqu'ici;
et il est probable qu'avant un an, on aura recueilli dans l'île assez de produits pour nourrir
tout l'établissement, et que le ministère ne sera plus obligé d'y envoyer des provisions.

Il n'y a eu que trois naufrages sur l'île de Sable l'année dernière, savoir : le paquebot fran-
çais Stlla Maris, allant de Halifax à St. Pierre avec une cargaison de mélasse, bois de cons-
truction, fleur, etc., et qui alla échouer sur le côté sud de 'l'île pendant un épais brouillard le
27 mars dernier. Quoique le navire se soit brisé en pièces, tous ceux qui se trouvaiant à
bor-d ont été sauvés, ainsi qu'une partie de la cargaison et des matériaux.

Le bateau-pêcheur Laura R. Burnham, de Gloucester, s'échoua aussi sur le côté sud de
l'île le 2 juin dernier, et quoiqu'il fît naufrage, le capitaine et l'équipage furent sauvés, ainsi
qu'une grande partie des voiles, de la mâture, les ancres, etc.

La barque anglaise ITumbleton, de 420 tonneaux, allant de Londres à New-York, échoua
pendant un brouillard le 25 septembre dernier. Tout l'équipage fut sauvé, mais le bâitiment
totalement perdu.

Le 15 septembre dernier, le navire à vapeur Wyoming, 2,415 tonneaux, en se rendant
de L'verpool à New York, toucha fond, pendant un épais brouillard, sur la barre de sable
rcrd est vis-à-vis cette île. Cependant il fut déchoud sans trop d'avaries en jetant une partie
de la cargaison par-dessus bord, parvint sain et sauf à destination et fut réparé à New-York
moyennant £400 sterling. Subséquemment, une cour d'enquête fut instituée à Liverpool,
Angleterre, par ordre de la Chambre de Commerce de Londres, et le certificat de compétence
du patron du navire fut suspendu pendant six mois.

Le contrôleur -de cette station a fait rapport, au mois de novembre dernier, qu'une petite
xxvU
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goëlette de 30 tonneaux, appelée Zéphir et venant de St. Pierre Miquelon, était venue s'é
chouer:sur le côté sud de l'île, dmtlâtée. Elle parait avoir servi de bateau-pêcheur et avoir
été désemparée au mois de juillet ou d'août. On a trouvé à bord>quatre ceadavres d'hommes
dans un état avancé de décomposition.

On a aussi fait rapjport à ce ministère du cas du bi-igantin Mnnie Bruce qui pendant
une nuit se dirigeait droit vers la barre nord-est quand le pitron apercevant lë phareet cons-
tatant la positAon, changea de cours et passa par-dessus la b.irre dans 6 brasses d'eau. Le -
pitaine a écrit aux journaux que, n'eût été le phare, sou bâtimeLt se serait très-probablemnt
perdu avec tous ceux qu'il avait à bord.

Le ministère a reçu de tous côtés des témoignagcs du service éminent que ces- phares
rendent aux navires qui passent dans le'voisinvge et des distances considérables d'où les feux

peuvent être aperçus. Ce sont probablement les deux feux les plus puissants qu'il y ait sUr-
ce continent.

L'année dernière un puissant sifflet d'alarme à vapeur a été établi au cap Race, Terre-
neuve, à la demande de ce ministère et aux frais du gouvernerment britannique; il sera d'un
grand secours pour les navires, particulièrement pour ceux qui font le service entre l'Europe
et l'Amérique. L'ancien honoraire d'un seizième de denier sterling par tonneau, perçu dës
navires passant dans le voisinage du cap R ce, pour l'entretien du phare qui s'y trouve, a été
porté à un douzième de centin sterling par tonneau pour faire face à l'augmentation des frais
nécessitée par ce sifflet d'alarme à vapeur. Et c'est un sujet de vive satisfaction pour le mi,
nistère que le gouvernement du Canada ait été, sur la recommandation du ministre de la Ma-
rine et des Pêcheries, l'intermédiaire de l'établissement de puis-ants siffl3ts d'alarme à vapeur
sur quelques-uus des points les plus dangereux de cette côte, tels.que cap Pâee, cap. Ray
île St. Paul, île au Phoque, île Machias, 'le aux Eglantiers et aap Fourchu, havre de Yar-
mouth,-tous des endroits excessivement dangereux pour les navires qui approchent de la côte;
on ne saurait trop apprécier les avantages que la navigation retirera de ces sauvegardes pen-
dant les brouillards de certains mois de l'année. Quand un puissant sifflet d'alarme à vapaur

aura été établi sur l'île Sambro, comme celui actuelement en voie de construction à Grand
Manant la navigation sera encore plus sûre.

Pour les navires qui entrent dans le golfe St. Laurent par le détroit de Belle-Isle, on a
représenté au ministère qu'il faudrait un autre phare et un sifflat d'alarme à vapeur au cap
Chauve pour en rendte l'entrée plus rapide, car cette route est très-suivie en été, étant beaueoup

pLus courte que celle du sud poui les navires qui viennent d'Europe dans le St. Laurent. .1
faudrait aussi d'autres petits phares entre le cap Rosier et Matane, sur la rive sud du fleuve,
pour améliorer la navigation de cette importante grande route vers les principales cités du
Canada.

Les frais d'entretien de tous les phaires, bouées, balises et sifflatsd'aitrume à vapeur dans

la N ouvelle-Ecosse, ainsi que des travaux qui s'y rapportent, y compris les établissenients de se-
xxvmi
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cours des îles de Sable, St..PaLul et Scatterie, pendant la dernière année fiscale, ont été de

$100,953.80 le crédit voté par le parlement pour ce service était de $103,204.
Pendant l'année de calendrier 1873, huit nouveaux phares et trois sifflets d'alarme à

-vapeur ont été mis en opération dans le district de la Nouvelle-Ecosse ; et les frais occasion-
nés dans la Nouvelle-Ecosse, pendant l'année fiscale expirée au 30 juin dernier, par la
Constxuction de nouveaux phares et sifflets d'alarme à vapeur, ont été de $90,181.79, tandis
que le crédit voté par le perlement pour cet objet était de $76,500. A part cette somme,
une autre de$3,681.79 avait été reportée de l'année fiscale précédente, faisant un total de

$90,181,79 dispot ible pour les constructions en quéstion.
Voici quel était, au 31 décembre 1873, le personnel du service des phares, sifflets

d'alarme et établissements de secours:-

Contrôleur des phares ..... ,... .. a.......... ......... .... 1
Gardiens de phares et mécaniciens des siffets d'alarme. ... 85
Persones employées aux établissements de secours, à part les

gardiens et mécaniciens......... .................... 27

En tout, 113

PHARES DE ILE DU PRINOE-EDOTARD.

L'le du Prince-Edouard s'étant unie à la Confédération du Canada le 1er juillet dernier,
le service de.ses phares a été payé par le gouvernement fédéral depuis cette époque. Il y a
dans cette colonie neuf phares avec des gardiens nommées et soldés par le gouvernement, et
dont les salaires varient de $163 à $260 ; indépendamment de Ceux-là, il y a huit petits
phares ou phares de havre, dont la garde a jusqu'ici été mise à l'enchère par le gouvernement
de l'Ile du Prince-Edouard.

On trouvera dans les états de ce ministère pour la présente année fiscale le compte des
phares et du service côtier de l'Ile du Prince Edouard,

Avant la retraite de l'ancien gouvernement, M. John Corbett avait été nommé agent
du ministère pour l'Ile du Prince-Edouard et inspecteur des phares et pêcheries; lors de.la
formation du nouveau gouvernement, cette nomination fut annulée.

Il est probable qu'avec le peu d'affaires que le ministère aura dans l'Ile du Prince-
Edouard, il ne sera pas jugé nécessaire d'avoir un officier spécialement chargé d'y veiller, car
il y aurait très-peu d'occupation pour lui. En attendant, les salaires des gardiens de phares
sont soldés par l'agent du ministère des Finances; cet arrangenent suffit pour le présent.

Il y aurait à entretenir un grand nombre de bouées dans les havres de cette île; dès que
les maîtres de havre auront été nommés, ils seront chargés d'y veiller.

Le ministère a été informé que les phares et l'appareil d'éclairage dans l'Ile du Prince
Edouard ont besoin d'un grand nombre de réparations, et des mesures ont été prises pour les
aire, à mesure que la chose sera nécessaire, bien qu'elles doivent entraîner des frais considé-
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rables. Un grand nonubre de lampes-et réflecteurs neufs et anméliors y cra expédiéa mois
de juin prochain par le vapeur qui sera chargé de distribuer les ovisins, cuvetts dhuile
etc. De plus, le contrleur général des phares visitera chaque station et fera rappor sur ce
qu'il faudra faire pour mettre ces phares à la hauteu des autres phares lu Canada.

PHARES DE LA COLOMBIElBRITANNIQJE.

'Ds cette lointaine colonie le miistëre a un ant qui reçoit un traitement e 600
par année et qui agit, en outre, comme inspecteur des phares et inspec eur des aux a

apeur, en vertu de l'Acte eguadien d l'inspection des ateax vapeur.

Il n'y a actuellement que deux phares en opération cans 1 Colombie-Britannique a
voir: l'un aux rochers Race, et l'autre à l'entrée du havre dEsquimaît, près Victoria ur
un rocher voisin de l'île Fisgard. Il y n aussi-un phare flottantsioédan lesdétrois de
Georgie, à l'entrée de la rivièrp Frser. Iy aausi nbe debóuées auxquelles l'agent est
chargé de veiller.

Un nouveau phare a été construit au cap Beald, près le détroit Barclay, faisant face à
l'océan Pacifique, mais il n'est pas egcore en opération. Il aura un feu tournant blanc puis-
sant et sera mis en opération le 1er juillet prochain. La lanterne en fer et l'appareil d'éclai-
rage sont déjà expédiés. Ternîn, ce phare coûtera plus de $10,000.

Un autrephare est sous contrat à la pointe Atkinson, dans les détroits de Georgie, près
l'entrée de Butrard Inlet. Le contrat pour la orsution de latour a été aeCordé à . Ar-
thur Penny pour $4,250. 1Elle se faitss le ntrôe de l'agent de ce inistère dans la
Colombie--Britannique mais le phare du cap Beald aàété construit sous le contrôle du
ministère des Travaux Publics, par l'ibermédiaire de son agent à Victoria

Le nombre des gardiens et aidés-gardiens employés par ce ministère est comme suit
Deux au phare de Fisgard. quatre aux rochers iRace, et trois au hae flottant de l iière
Fraser, faisant un total de neuf personnes.

Le nombre des bouées entretenues dans ce district est de trente-neuf, dont quinze sont
en fer et pèsent à peu près un tonneau chacune, poir le service des barres de sable de la rivière
Fraser; les frais de leur entretien, pendant la dernière année fiscale, ont été de $l,449

Les deux phares et le phare flottant de la Colombie-Britannique ont coûté $1O,018.93
On verra, par les comptes pûbliés en détail dans l'Annèxe, que les frais en rapport avec ces
phares ont été, très-considérâbles, plus considérables que ceux des phareis du même genre dans
les autres parties du Canada.

Indépendamment des salaires que lcs gardiens de phares de la Colombie Britannique
recevaient, le gouvernement a eu jùsqu'ici l'habitude de leur fournir la pension,-ce qui est
un mode d'entretien des phares très-dispendieux et qui n'est pas suivi dans les autres parties
du pays. Les gardiens de phare peuvent s'entretenir beaucoup plus <conomiquement que le
gouvernement ne pourrait le faire, eti cette pratique devrait être changée au plus tôt.

Les frais d'entretien et de réparation des deux phares, du phare flottant, des bouges e)
xxx
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balises dans cette province ont été, pendant l'année fiscale expirée au 30 jjin dernier, de
$13,207.09; le crédit voté par le pnrlement pour ce service était de $16,562.

HUILE

L'huile requise pour l'usage des phares du Canada, en 1871, 1872 et 1873 a été achetée
de MM. F. A. Fitzgerald et Çie., de l'usine dite·" Union Petroleurn Worcs," de London,
Ontario, la soumission de cette compagnie étant la plus avantageuse pour le gouvernement.
L'année dernière la soumission de cette compagnie était de 22Î ets. le gallon, livraison à
Halifax et St. Jean ; 20 cts., à Québec; 18 ets., à Montréal; 17 cts. et à Hamilton, et I6,
ets. à Sarni-.

L-t qualité de l'huile fouunie à ce ministère l'année dernière a dogé salisfaptiQn sea

gýjéral, qg 4poi dans quelqis s avio s exposfes il y ait eu des plaintes et queelques fois
les quarte aiegt ppis eau. qOn dinandait de l'huile de pétrole blanche, vérifiée de première
qualité, nan-explosiye à 1100 Fahrenheit (cip.q degrés de plus que c eluj 4é par la loi), ayant
une densité de 44° hydromètre 4e BagÙie, à la température de 60° Fahrenheit. L'arrange-
m»ent fait4 a pvmeopagpie .n'état equ pour l'année derikr.E, 9ge le uiistre et le
choix de faire un arrangement pour un, deux ou trQis ans. Le marehé conclu a été très.-
avantageux pour le ministère, car les compagnips de Rafinage du Canada Occidental s'étaient
coalisées pour tenir le prix élevé, et l'huile fournie a été beaucQup moins co^uteuse que si elle
l'avait été par ces compagnies. Cependant, comme la coalition est maintenant brisée, il serait
probablement plus avantageux, dans les intérêts du gouvernement, de demander des soumissions
publiques pour fournir l'huile pendant trois saisons, selon qu'on le jugera à propos. La
quantité obtenue de 'MM. Fitzgerald et Cie. l'année dernière a été de 28,407 gallons pour la
Nouvelle-Ecosse; 5,282 gallons pour les phares de la rive sud du Nouveau-Brunswick; 22,435
gallons pour les phares en aval de Québec, dans le golfe St. Laurent, les détroits de Belle-Isle
et la rive nord du Nouveau-Brunswick; 25,2917 gallons pour la Maison de la Tripité de
Montréal et les phares en amont de cette ville.: total, 81,421 gallons.

Durang 1'au!onmqe 14,098 cntIres gallons d'hlle on été achetés à St.. Jean, Nouveau-
.uss'ick, de MIM. Mitchell et Cie., de Montréal, et ils sont maintenant en entrep t pour
ce distribués de bonne heure le priptemps prochain aux phares de la baie de Fundy, dans lagurleEcesse et le Noqyeu-Brunswick. Les prix payés ont été dp vingp-quatre centins

en franchise, et vingt-sept aven taxes.

D'ici on n'a pas expédié d'huile dans la Colombie-Britannique, mais un approvisionnement
d h tile en sperme A été envoyé d'Angleterre pour l'usage. des phares de cette province, car on
n a pas encore fait d'arrangement pour y employer l'huile de pétrole railinée. L'agent
'ecommande l'emploi de l'huile de chien de mer, qu'on peut probablement avoir moyennant
50 centins. le gallon ; mais je recommanderais que dans les nouveaux phares qui pourrieut
être Construits ou employât de lamPes comme celles en usage de ce c é-ci de l a ConfédratiQn
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et qui sont -daptés à l'huile de pétrole raffinée, car ces, lampes et cette huile sont plus écono-
miques et fournissent une meilleure lumière que toutes les autres.

Il est probable qu'il faudra 75,000 gallons d'huile pour l'année prochaine.

VAPEURS FÉD RAUX.

Il y a sept vapeurs sous le contrôle et la direction de ce ministère, dont quatre mariti.
times, savoir : le Napoléon III, à hélice; le Druid, à aubes ; le Iady Bead, à hélice, et le
Sir James Douglas, à hélice ; un vapeur de rivière, le Richelieu, à aubes, et deux petits
vapeurs pour la police riveraine.

Le Napoléon et le Druid stationnent généralement à Québec, pour faire le service
dans le fleuve et le:golfe St. Laurent ; le Sir James Douglas dans 1 a Colombie-Britannique;
le Richelieu à Moutréal, et les deux petits vapeurs policiers à Québec.

L'année dernièrë le Napoléon a fait deux voyages dans les détroits de Belle-Isle, à part

plusieurs autres dans le bas du fleuve et dans le golfe, ainsi que sur les rives nord du Nou-
veau-Brunswick jusqu'à Shédiac. e Dans ces occasions il a transporté de l'huile, de la poudre

à canon, du combustible et autres approvisionnements destinés aux phares. C'est un excellent
vapeur maritime, et le ministère compte sur lui pour approvisionner les phares des détroits de

Belle-Jsle et du golfe, ainsi que-pour secourir les navires en détresse.

Au commencemient de la saison, le Druid a été employé à l'approvisionnement des
phares du fleuve et à voir aux balises; mais au début de l'été, sa soute aux poudres fut
enlevée et on établit des cabines pour le Gouverneur-Général et sa suite qui voulaient faire
un voyage officiel dans les provinces maritimes.

Le Napoléon et le Druid se trouvaient dans le golfe lors de la terrible bourrasque des

24 et 25 août derniers; qui a causé tant de désastres parmi les navires sur les côtes des
provinces maritimes.

Pendant l'hiver, le La BleacI a stationné dans les districts de Halifax et du Nouveau-
Brunswiek où il a été employ é au service de l'île de Sable et à l'approvisionnement des
phares de la Nouvelle-Ecosse et du Nouveau-Brunswick ; mais comme le nombre des sifflets
d'alarme à vapeur vient d'êtrie considérablement augmenté, je recommanderais que le ministère
fît l'acquisition d'un navire à voiles de pas moins de 200 tonneaux et de pas plus de
300 pour porter le charbon aux stations qui en ont besoin ainsi qu'aux différents phares de
la côte. Le ministère avait acheté, il y a quelques mois, pour $6,000, la goëlette Ella G.
Malean, de St. Andrew, Nouveau-Brunswick, de 78 tonneaux ; m.:is commàe elle est trop petite

pour le service,. elle sera.remplacée par un bâtiment d'un tonnage b %auc->up plus consid érable,

car la quantité de charbon qu'il faudra distribuer cette année sera de 1,500 à 2,000 tonneaux,
et un navire de moins de 300 tonneaux ne pourra accomplir ce service pendant l'été.

Le vapeur à hélice Sir James Douglas a été employé dans la Colombie-Britannique,

principalemen, sur la côte est de l'île Vancouver, à transporter les malles, passagers et fret

entre Victoria, Nanaimo, Comox et les stations intermédiaires, ainsi qu'entre Victoria et
xin

s'i Victoria.
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Sooke. Il a besoin de beaucoup de réparations, sans lesruelles il ne pourrait continuer le

service avis en a été donné au ministère des Postes. -Ses frais, pendant la dernière année

fiscale, ont été de $15,984.72, et ses recettes pour passagers et fret de $8,088.07 auxquelles il

faut ajouter une somme de $7,130 qu'il a reçue du ministère des Postes pour le transport des

malles. Dans ce cas les recettes ceusent évidemment des arrérages de la subvention postale

pour le transport des mallas.

Les frais du Napoléon et du Drdid, pendant l'année fiscale expirée au 30 juin dernier,

ontété de $51,758.05, et ceux du Lady Ilead de $24,999.57.

VAPEUR "RICHELIEU.

Le vapeur Richelieu, qui était autrefois employé par la Maison de la rinité de Mon-

tréal avant l'abolition de cette dernière, a reçu, durant l'été dernier, des réparations complètes

qui ont coûté très-cher, et, comme ce ministère n'avait aucun emploi particulier .pour lui, il a
été loué aux Commissaires du Havre de Montréal qui ont entrepris de s'en servir, et en même

temps de le remettre au ministère ou d'en remettre l'usage en n'importe quel temps.

Les frais d'entretién et de réparations de ce vapeur, pendant l'année fiscale expirée le 30
juin dernier, ont été de $8,05947.

Indépendamment du petit vapeur à hélice Dolphin, qui a été employé par la police rive-
raine de Québec, un autre petit yacht a été acheté par l'ancien ministre de la Marine pour
la somme de $1,210, et est aujourd'hui stationné à Québec pour le service de la police rive-
raine, dans le cas où l'o-i en aurait besoin pour des services spéciaux.

OBSERVATIONS MýTOROLOGIQUES.

Ce système, combiné avec la-télégraphie atmosphérique, est encore dans son enfance en
Canada. Dans le Royaume-Uni, sous les auspices du comité météorologique de la Société
Royale de Londres, il a fait dans ces dernières années des progrès considérables,· ainsi que
dans les Etats-Unis d'Amérique. Non-seulement les citoyens de cette République, mais en -
core un grand nombre de personnes du Canada qui viveat sur les bords de la mer ont des
raisons pour apprécier les efforts tentés par le gouvernement de ce pays pour développer cette
science et la rendre d'un usage et avantage pratiques, non-seulemnt pour les intérêts mari-
times de ce continent, mais encore pour plusieurs parties de l'intérieur du pays où des sta-

tions de signaux ont été établies. Dans le Royaume-Uni où elle est dirigée par un comité de
la'Société Royale composé de huit de ses membres qui sont des messicurs du plus grand
talent et qui ne reçoivent aucune rémunération pour leurs services, cette science a été d'un
grand secours pour les intérêts maritimes de ce pays par la publication des signaux pour avertir
les marins de l'approche des tempêtes. Cependant, le crdlit voté par le parlenî-nt Britanni-
que a été comparativement faible, £10,003 s rling par anée, comp-ré à celui des Etats-Unis
où les dépenses pour ce service ont été d'à peu près $400,000. Aux Etats-Uiis on a jugé plus

opportun de joindre ce départem at à celui de la :uerre qui a plusieurs stations et phires dig-
xxxiii
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sé inés dans tout le pays sons la gêrde d'officiers rèidsti'uits pôti? ésiguien er servàti8ks
de qui assure un excellent pei'sonnel d'obseévateurs à ün px trè-idique.

Ce système n'est en opération en Canada, comme division gouvernementale du service
public, que depuis deux ou.trois ans, et pendant l'annés fiscale expirée au 30 juin i17, le
faible crédit de $5,000 a été voté et dépensé pour cette fin, tandis que pour 'année expiréau
30 juin 1872 $10,000 ont été votées et dépensées, et pour la présente année fiscale $37,000
oùt été votées. Les observations devenant plus précieuses à mesurë qu'elles sït sontinuées
pendant un certain nombre o'annéee il est probable qu'on jugera:à ropos d eontinuef le
service tel qu'il est jusqu'à ce qu'on ait obtenu de plus amples renseignements sur son utilité
pratique pour les intérêts généraux de la ëonfédération j le professeur Kingston, qui a agi
comme directeur-en-ehef du systèmè en 'Canada, 'parait être d'avisl qu'il pourrait être suivi
effiËacement moyennant une somme moindre, attendu qune bonne partie du motant en

ee0ion e devra tré ëiiïplyé à tlégraphier les r-ensignemets au t d !rincipal tûr aude
É'rontâo.

Il y a trois stations qui font un rapport télégraphique, à Toi-onto trois fois par jour; les
renseignments ainsi- recuillis sontaprès examen, expédiés à Washington, et, en échange, les
autoritéës'a'**méricainesfunissrtdes rapports quôtidiens sür -'étàt dô la teiüprature et

donnent au directeur de Toronto avis des tempêtes qu'ôa aitiipë; mais n atfend qü'à
l'avenir cet officier sera en mesure de faire ses rapports d'après les renseignements qu'il aura

-reçus de ceux des Etats, et partie des informations fournies par nos propres stations, sans
attendie des nouvelles de Washington, comme cela se pratique actuellement.

Comme le système n'et pas enpore en leihë niatùrit4 et cnnié jusqu'ici il s'est doulé
un temps considérable dans les communications avec les provinces maritimes par voie de
Toronto ainsi que dans l'expédition des avis de l'approche des tempêtes, il n'a pas fonctionné
d'une manière aussi satisfaisante que le ministère aurait pu le désirer ; mais pour remédier à
eclasil est probable qu'il faudra transférer à Ottawa les quartiers-généraux du système
météorologique, afin qu'il soit sous le contrôle plus immédiat du ministère et que des arran-
gements soient pris pour expédier l'avis des tempêtes qui approchent aux ports des provinces
maritimes, directement de Wasbington, Boston ou Portland, ce qui sauvera beaucoup de
temp3, car l'expédition de ces avis à une distance aussi considérable par Toronfo est très-
difficile, lors même que tout le personnel de eloronto et des autres localités serait au lete et
emploierait toute l'énergie possible pour atteirdra le .but. Jusqu'ici ce système a été organisé
et mis en opération par le professeur Kingston à Toronto, sans presque subir le contrôle direct
de ce bureau qui est cependant tenu responsable par le Parlement et le public de sa bonre
administration, ainsi que de l'éconoique et judicieuse dépense du crédit voté pour cet objet.
Néanmoins, il est probable qu'il faudra transférer à Ottawa le quartier-général de cette division
du service pubi.c, afin que les dépenses soient mieux contrôlées et le systême re-ada plus
cfficace, attendu que les résultats pour la prédiction des tempêtes ne paraissent pas juslu'ici
.avoir été obtenus.

On vcra psa le apprt dU diréetiqn gil st èes regrettablé íutt télgéâràtiimie d'ait
xmxir
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été reçugde Washîngton ou de Toronto pour donner- avis -de la désastreuse tempête qui sest

sitsfùtir dans le goôlfe et sur lës côtes de la Nouvelle-Edsse le 24 août dernier; mais il

explique que la temnpte était d'n caractère excaption'nei et n'a pas donné aux stations occi-

déntles, comme c'est ordinairemntle cas, avis de so approche. En consultant le rapport
du diteur, on verra que des arrangent avaint été pris pour déployer le signal à trente-

trois stations du ï Cnaa. Le tambour acteüllement an usg dans l 'plupart des stations est
cylindie d'nviron quatre pied de diamtre et formé âr des petites bandes de bois ou de

fe qi sont paréet à de intervalles d'environ deux pouces, et la nüit on place ordinairement

une lumière blanche dans l'intérieur du tambour quand l'occasion se présente de s'en servir.

Je regrette d'avoir a ajonter que le Dr-. Smallwod, qui depuis deux où trois ans faisait
partie du systèoe étorologique sos le contrôle de ùe minl*tè , est murt à Montréal au
mois do dc'embre dnrii Le r. Sialiåood soccujait de cette uetioi pisieur áanées

avant que le système fât établi par le gouvernement, et ses rapports ùétéorologiques ont été
très-bien appréciés par les hommes de la science. Il recevait un traitement dè $500 þar
unée à enme le crédit vofé parle Päreneût pour ce service,,et il a été décidé que M. 0. H.

Mclieôd, de l'Université McGill de Montréal, conduirait les observations météorologiques
ef àttendant qu'on fasse un arrange"ent permanent.

Avant le 1er juillet dernier, le professeur Kingtone rc vait üud rmnieràtion au
gouvernement pour remplir les fonctions ardues qu emorte l'or gàisation 'Fhe aiis i vte
et aussi imporitante division du service public, attendu 4e depuis u ci'taih noibrâ d'an-
nées, il recevait du gouvernementdér u ln traitement ann de $2,040 côMme dircteur
de I'observatoire météorologiqe de Toronto ; mais depuis ld 1er juillèt eministere lui
donne $1,000 par année, indépendaiment de son fraiteMent réâlier, pou rémunérer les a

services qu'il rend dans la direction dû systèm eétéoroloIique du Canaa.

En consultant le rapport du professeur Kingto ublié à l'anexe n. 2, on verra les
difiérents items de la dépense pour ce service, lquelle Íiêv'éàeà la sonië totàle de $1Oie 0
pour l'année expirée au 30 juin 1873. Les frais du bureau central, sans iompter la yratifi-
cation du directeur, ont été de $1.9L4. les frais de contrôle et d'aide aux principales sta-
tions $2,100; pour aide semblable aux stations télégraphiques, ,35 pour raports télé-
graphiques ce la température, $1,662.54; pqn 'achat d'insu e5ns, e aùt's petites dépen-

ses, $1,927. t>. C pendant, les dépenses de la présente année s'leront 37,000; mais le
système est maintenant conduit sur une échell beeucoup plus vaste qu"auparavant1

Il y a en COnada deux observatoires munis de sémaphores (tine-balls) exclusivement
entretenus aux frais de l'administration fédérale et sous le contrôle de ce ministère. Le com-
mandant Ashe, ci-devant de la marine royale, est directeur de celui do Québec et reçoit un
traitement de $l,102, tandis qus son aide reçoit $800. Pour cette division du service public
i eéditde $2,'L00 a été vote toits les ans; o indépndatmmet das traitements. du gaie
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recteurs et de son aide, il y a eu d'autre faux-frais qui se sont élevés en tout, pendant la der.
nière année fiscale, à $2,400. De cet observatoire, situé près la citadelle, le temps est régu-

lièrement donné aux marins à une heure p. m., pendant la saison de navigation ; à part cela,
le commandant Ashe s'occupe beaucoup de photographie céleste et a réussi à prendre
quelques dessins très-bons. Il travaille aussi conjointement avec le professeur Kingstou de
Toronto auquel il fournit des observations météorologiques qu'il prend trois fois par jour.

Un tambour a aussi été établi sur le sommet de l'Université Lavai d'où seront donnés
les signaux de tempête à mesure que les informations seront reçues du directeur de Toronto:

La résidence qu'occupait autrefois le commandant Ashe sur l'emplacement connue sous
le nom de Ferme Bonner, près la Citadelle, s'étant considérablement détériorée, un nouvel
observatoire avec résidence >pour le directeur a été construit sur le site de, l'ncienne maiöson;
$5,000 ont été votées dans ce but, il y a quelque temps, par le Parlement. La batisse, cons-

truite par le ministère des Travaux Publics, est presque terminée, et M. Ashe pourra 1'occu-
per cet été.

Un observatoire a aussi été entretenu depuis quelques années à Montréal sous la direc-
tion du Dr. Smallwood qui pendant Iles d x dernières années a reçu un traitement annuel de
$500, à même les crédits votés par le Parlement, pour faire des observations météorologiques.
On trouvera, à l'annexe No. 25, un rapport qui permet de constater les variations de la tem-
pérature, avec démonstration des changements atmosphériques survenus à Mcntréal, la direc-
tion et la rapidité du vent, l'épaisseur des nuages et la pression atmosphérique. Il a aussi
corrigé et réglé le chronomètre des navires et envoyé trois fois par jour à l'observatoire météo-
rologique central de Toronto les observations nécessaires à cette"division du service public.
Ainsi qu'il a déjà été dit, le Dr Smallwood est mort au mois de décembre dernier, et les
fonctions qu'il remplissait sont aujourd'hui remplies par M. C. H. McLeod.

Le seul autre observatoire muni d'un sémaphore entretenu par l'administration fédérale
le trouve à St. Jean, Nouveau-Brunswick; il donne le temps tous les jours (dimanches excep-
tés) à une heure p. m., et M. George Hutcheson en est le directeur. Il était auparavant

situé au Fort lowe, à un mille environ de la Douane; mais il a récemment été transféré sur

le toit de cette dernière où il sera mieux vu par les marins ainsi que par les habitants de
sa ville. Le directeur reçoit un traitement annuel de $500 qui, jointes à la gratification du

gardien de la bâtisse et autres faux-frais, forment une somme totale de $636.61. Un crédit
de $1,000 avait été voté pour ce service, ce qui laisse une balance de $363.39.

Le Parlement avait voté un crédit de $ L,500 qui devait être affecté durant la dernière

année fiscale à l'établissement d'un. observatoire à Halifax; mais aucune parcelle deleette

somme n'a encore été dépensée, car on n'a pas constaté qu'un tel établissement à ce port soit
réellement nécessaire -

AMÊLIGRATION DES fAVRES.

En vertu de l'Acte 32 et 3 Vict,, ohm. 40. le Gouverneur en conseil a ',le pouvoir d'im-
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poser un droit de 10 centins par tonneau sur les navires qui arrivent dans ceux des ports du

Souveau-Brunswick. de la Nouvelle-Ecosse et de Québec qui esont proelamés être sous l'oré-
ration de cette loi, et cla dans le but de rembourser le gouvernement des améliorations pro-
jetées à ces ports et qui poürraient être considérées pluslocales que dans les intérêts généraux
de la navigation du Canada, ou"pour des havres de refuge. En adoptant l'Acte on n'avait pas
l'intention de le rendre compulsoire à aucun des ports, mais de le mettre en opération aux
seuls portS où des e personnes intéressées à leur navigation demandaient au gouvernement de
faire des anéliorations et d'imposer la taxe en question. Les seuls ports qui tombent sous
l'opération de cette loi sont ceux de Bathurst et Richibouctou, dans le Nouveau-Brunswick; le
Havre-aux-Maisons et le havre Amherst, aux îles de la Madeleine et le port du Cap Chatte,
dans le comté de Gaspé, province de Québee. Pendant l'année expirée au 30 jvin 1873 on
a perçu les droits suivants, aux ports sus-mentionnés, pour le service en question :-

Bathurst, 5 navires, 8,198 tonneaux..................$819 80
Richibouctou, 99 navires, 18,789 toïneaux..............1,878 90
Hlavreaux-Maiso, 22 navires 782 tonneaux.............79 20
Havre Amherst, 41 navires, 1,414 tonneaux..............141 40
Havre du Cap Chatte (district de Gaspé), i navires, 584

tonneaux.....................................54 40

Total..................$2,976 70

Pendant l'année expirée au 30juin 1872on avait perçur compte de ce service $2,256.70;
pour l'année expirée au 30 juin 1871, $3,571.90; et pour l'année expirée au 30 juin 1870,
$3,b24.60.

Aucune amélior a tion en vertu de cet Acte n'a encore été Fai te, depuis qu'il est en opéra-
tion, au havre de.Bathurst. Un compte-rendu des améliorations faites aux autres havres sus-
mentionnés se trouve dans le rapport du ministère des Travaux Publics qui exécute tous les
travaux ordonnés par le gouvernement, et les sommes dépensées sur ces havres pendant la
dernière année fiscale ont été de $7,9 09.33, savoir:

A Richibonetou . ............... $3425 70

A erst........... .......... .......... 4,73 63

La somme dc $3,125.70 dépensée à Richibouctou comprend $2,000 données en aide
au remorqueur à vapeur établi dans ce por-t pp r faciliter aux navires qui y entrent*ou en
sortent le passage par-dessusla barre; ainsi que $1 000 * payées à ecompte du contrat fait
pour enlever l'épave qui obstruait le chenal. L-tsomme de $2,000 a aussi été donnée en
aide au remorqueur à vapeur établi à Miramiehi pour faciliter la navigation de c-itte rivière>
mais on n'a prélevé aucune taxe en vertu de cet Acte sur les navires qui ent-ent dans la rivière
Miramichi.

Quelques travaux ont été exécutés dans le havre de Richibouctoa pour son amélioration
on en trouvera le compte-rendu dans le rapport du ministère des Travaux Publias. D'im-
portantes améliorations on% aur-si été faites à l'en trée du havre Amherst, Iles de la Made-
laine, où il y avait un rocher dangereux qu'on a.enlevé; de sorte qu'il y a maintenant une
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disaine de pieds pa-dessus ce rochar à marÈée basse, et de 12 à 13 à marée haute. Autrefois

il n'y ttv'ait que cifitj pieds d'eau pa--dessus de rochar à marée basse, mais ajoui'd'hui; avec

un ajouté de quatre bouéas sur chaque côté du chenal pour guider les navires qui entrent e

havse forme un port de refuge coniplet pour les bateaux-pAcheurs et autres petites embarda-

tions. Danis ce hvre il y a quelques fois 200 ou 300 bateaux-pêcheurs anglais et américain

qui y chëtechent rfuge. Cependant> il faudrait faire encore un peu de draguage à la Pointe

dé Sable pour rendre l'entrée plus facile. Un peu de dragnage a été fait au mois d'août der-

nier, das le Havre-aux-Maisons, par le dragueur à vapeur fédéral Canadu qùi est résté trois

sèniaines cet edoé -mit; mais comme il n'a pu fonctionner que trois ou quatre heures Par

jour à marée hante, il reste encore beaucoup de draguage à faire pour rendre le havre ser-

viable pënda lës gros temp. A marée haute ii n'y a environ que neuf pieds d'eau dans le

chenal qui conduit dàns le havre, et de six à septpieds à mare basse; mais-on se propose de

draguer dans le sable de manière qu'il y ait d pids d'eau nàare bassé. Pour ter-

niner ce travailil faudra encore trois mois.

Les frais encourus en vertu de cet Acte pendant les quatre dernières années fiscales ont

été de $D,480.08, et les recettes pendant la mênme période ont'été de $12,329.0, laissant un

excédant de $7,150.18 de dépenses sur lës ieenttës.
Rien n'a été dépensé pour le havre du Cap Chatte, comté de Gaspé, pendant la dernière

année fiscale.

PoLICE DE HAVRE ET DE.RADE.

Aui deux prinicipäuix ports du Canada, sair à Montréal et à Québee, le gouverneènnt

entretient un corps de police de havre, pendant la saison de navigation, pour mait Fnir l'ordre

sur les navires et sur les quais. En vertu de l'Acte 31 Victoria, chapitre 62, une taxe de

trois centins par tonneau est prélevée sur les navires qui visitent ces ports. Les navires qui

jaugent cent tonneaux et an-dessous paient une fois par année, ceux de plus de cent tonneaux
paient deux fois par annee. Les attributions de la polie à es deux Forts très-difrentei Et

A Québec elle voyage sur l'eau, visite les navires qui sont dans le havre (lquel eSttiä-vste>,

ramène les désertbùrs à leurs navires, et cbnduit les natelots î terJe dans ses haloupes quand

il y a eu des difficultés à bord. A Mo tréd, où les navires sont amarrés aux quais les ta S

près dca autres, elle n'àa ps de service à fairé êe chaloupe, mais simplenent à maintenir la

þaix stir les qüais et parrai les iiariris. Peidant lusieurs ann ées il a été t i- iicile Québec

de intenir l'or-dre parmi ls mazrins et de contrôlr les i-acoours qui fisaiet mnétier d'aller

à boi-d des navires à l'ancre dans la rade ou sur les quais pour indir les matelots à déserter

et même quelques fois les enlover de force ; grâce à une défectuosité de la loi ou de la manière

de l'administrer, il a été difficile de surprendre et punir les racoleurs qui faisaict de cette

besogne infâme leur moyen d'existence. Cependant, nu port de Montréal où ce trafie n'était

pas considérable, 1 as attributioas de la police de rade étaient plutôt celles d'une police de ville.

A Qaébec ele a deux yachts à vapeur et quatre chaloupes, et pendant la saison de navigation

elle o de quoi 'occuper constamment. Indépendamment des attributions- ordiaies e

rapport avée le maintien de l'ordre dans le havre; ellé foürnitunë chirloup& au ñaître de havre
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chaqée foi qu'il désir visiter le- üavirés à aridaùs là race du attx quèls dans le fosia
de la vlle A ce port la poliêe de "d' fut o'fût nisée, öcommö les a nés pþssées, lé 1c ai
1872 et cdntinua ses fonctions jüùtu'äu 30 novémibe, époque où elle fut licenciée Au 1er
àiñ 1873 cllé fut éorganisée et otinuasesfonctions~jùsqu'ü la fmi dc la iagtion, utänt

la saioâ dé 1872, le ops ooprendit un cf', ' qui agissait aussi ctmme pépOsé l'emba.
uemen avc un iraitemnt de $l,200 pa$ anMO e ; un comminis, à $800 par anéc; u pilote,

à $2.20 par jour; trois patföns de chaloupes, à $1.80 parjour; unagent de police secrète,
prépbsé au bureau d'embarquement, à $2.00 pr jour; et vingt-six constables, à $1850 par
jou l ; l y ait aussi in inécëniei r ourile vapeuir de la police de fide DolphiÎ: foriant en
touit, jnsqù'au 30 riovùibn 1872, un pe-sofnel de trente-quatre hmes, y compris le chef.

A l'ouverture de ,l navigation, dans le printemps de 1873, on a jugé à propos, pour
donner plus de protection à la vie et à la propriété dans la rade et sur les quais, ainsi que
dans les alentours, d'augmenter considérablement le personnel, et, si c'était possible,
prévenir la répétition des outrages commis par les racoleurs pendant la saison de 1872; et
quand il fut réorganisé le 1cr mai 1873, le corps fo-mait un personnel de 49 hommes, y com-
pris le chef, recevant la solde que voici

i clhéf dé olþicé e préposé à l'ëinbaiqúeiñent, $1,200 par aiiée.

1 commis, $800 par année.

1 àide punr le chlef de police, $2.40 par jour.
1 pilote, $2.00 par jour.
5 atfoa de éialoupes, $1.70.

38 constables, $1.Ét.
i ééauicien e- lé vaãebr dé la policé, $50 näi' ömois, et
1 aide-mécanicien, $40 par moiz

Dix ccaîtins par jour furent déduits des giges du pilote, des patrons de chaloupes et
des constables pour 1er êftfe bàyés à la clôture dé la navigation, dans le cas où leur conduite
pendant la sisé aurait nieit l'approbation du minîstère.

Les dépenses occasionnéës à Québec par cette division du service public, pendant
l'année fiscale expirée au 30 juin 1873, ont été de $18,200, tandis que les honoraires perçus
pendant la même période ont été de $20,542.96, accusant. ainsi un excédant de $2.342.96
de r2cettes sur les dépenses. Cette dépense comprend l'habillement des hommes -de police
ainsi que leur solde, l'entretien du vapeur de la police de rade et autres déboursés. L'année
Irécédente, la dépense avait été de $l0,348, accusant ùn excédant de $7,852 de dépenses
rendant l'année fiscale expirée au 30 juin 1873 comparé. avec l'année précédente; cet
e:sdant est dû à l'augmentation des gages payés, ainsi qu'à l'augmentation du personnel
faite dans le but de préserver l'ordre et d'empêcher les racoleurs d'enfreindre la loi.
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en outre, l'uniforme officiel d'été et d'automne. Ni la police de Montréal, ni celle de Québec
ne sont tenues à solde durant l'hiver. Quatre des sergents du corps.de police de Montréal
sont ordinairement retenus tout l'hiver par ordre du ministère des Travaux Publics pour
surveiller les propriétés et magasins du gouvernement situés sur le canal, et il est probable
que la principale partie de leur solde sera payée par ce ministère, en sorte que presque toute
la solde de ces, quatra sergents cet hiver sera ménagée sur le fonds de la police de rade.
Pendant la dernière année fiscale le chef a reçu $3 par jour, les sergents $1.90 et les cons-
tables $1.50. Durant le dernier hiver les quatre sergents ont été retenus tout le' temps,
comme à l'ordinaire, pour protéger et surveiller les propriétés du canal. Le corps de police
de Montreal a été sur pieds depuis le 22 avril jusqu'au 30 novembre 1872,; réorganisé le
1er mai 1873, il continua en fonctions jusqu'à la fin de l'année fiscale, le 30 juin, puis
jusqu'à la clôture de la navigation. Les frais d'entretien du corps de police de Montréal
pendant la dernière année fiscale, y compris uniformes, loyer, combustible, éclairage, repas
pour les prisonniers, et autres faux-frais, ont été de $14,453.87; mais une partie de cette
somme a servie à couvrir des dettes contractées pendant l'année fiscale précédente et qui
n'avaient pu être soldées alors parceque les dépenses encourues avaient été plus fortes que le
crédit voté.

Les droits de police de rade perçus à Alontréal pendant la deiiiière année fiscale se sont
élevés à $6,075.54, accusant un excédant de $8,378.33 de dépenses sur les recettes.

On a dépensé $3 ,653.87 pour ce service dans les deux ports de Montréal et de Qué-
bec, pendant la dernière année fiscale ; le crédit voté pour cet objet était de $33,00, ce qui
laisse une balance de $346.13 retournable au trésor.

La somme perçue pour droits, savoir, 26,618.50, mise en regard de la dépense, savoir,
$32, 653.87, laisse un surplus de $6,035.37 de dépenses sur les recettes.

Voici l'état des recéttes et dépenses pour ce service durant les cinq années expirées au
30 juin dernier

Recettes Dépenses.
Année fiscale finissant le 30 juin, 1869. $21,952 83 $22,358 91

1070.......23,996 68 18,461 83
Cc " 1871 ........ ,,,- 21,235 06 17,400 73

1872 . . 7,215 80 20,348 00
" 1873........"26,618 50 32,953 87

$121,018 87 $111,223 34
Déduisant les dépenses des recettes..........$111,223 34

Excédant des recettes sur les dépenses durant les
cinq années expirées au 30 juin 1873......$9,795 5*

M1AR[NS MALADES ET DÉNUÉS DE RESSOURC'1S.

Il y a deux catégories de marins appartenant aux navires océaniques dont le gouverne,

ment canadien prend soin dans les circonstances suivantes, savoir : ceux qui sont trouvés ma.
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lades ou invalides dans les ports maritmes du Canada, ceux qui sont sujets du Canada et ap-
partiennent à des navires canadiens dont les propriétaires résident en Canada, etceux qui
ont fait naufrage et sont sans ressources soit sur les rivages canadiens ou à l'étranger, et qui

ont besoin de secours ou de vêtements jusqu'à ce qu'ils puissent parvenir dans leurs foyers en

Canada.

Une légère taxe de deux centins par tonneau, pour défrayer les dépenses de ces marin

malades et sans ressources, est imposée sur tous les navires qui entrent dans les ports des pro-
vinces de Québec, du Nouveau-Brunswick, de la Nouvelle-EcoSse, de l'Ile du Princeidouard
ou de la Colombie-Britannique, et venant de n'importe quel port de cette province mais les na-
vires entrant dans la province de Québee venant des ports d'Ontario ne sont pas sujets à cette
taxe. Les navires de 100 tonneaux ou moins paient une fois par année, les autres deux fois.

Avant 1870, les marins naufragés et dénués de ressources appartenant à des navires cana-
diens, trouvés dans le dénument ,àl'étranger, étaient pris en soin par le-gouvernement britan-
nique à même un crédit voté par le Parlement Impérial en faveur des marins anglais malades
à. l'étranger; mais depuis quelques années ce service a été rempli par le gouvernemeüt cana-
dien, sur la production d'une preuve satisfaisante que ces marins étaient des canadiens:anxieux
de retourner dans leur pays et appartenaient à des navires enrégistrés en Canada et dont les
propriétaires étaient canadiens. Par le rapide accroissement des navires du Can-ida qui font

le trafic avec les autres parties du monde, et par le fait que plusieurs de nos navires ont fait
naufrage ou se sont perdu à l'étranger, les réquisitions sur le fond des marins malades et dé-
nués de ressources sont devenues très-fortes, et il n'est pas probable que le fonds puisse long-
temps se soutenir lui-même, à moins que l'on n'ait recours à de nouvelles taxes.

Les frais de médecins dans les ports de sortie deviennent aussi très-lourds, et dans plu-
sieurs d'entr'eux ils dépassent le montant des taxes prélevées. Le gouvernement a l'inten-
tion de construire ou d'acheter des hôpitaux de marine à Sydney,Pictou, Yarmouth, Sackville
et Dalhousie, lesquels, avec ceux qui existent déjà à Québec, St. Jean, St. Andrew, Mirame.
chi, Richibouctou et Bathurst, porteraient à onze le nombre des hôpitaux de marine du gou-
vernement,---ce qui réduirait considérablement les difficultés qu'on a de voir·aux marins
malades et invalides. A Montréal et Ralifax on a pris des arrangements pour faire recevoir
les marins malades ou infirmes dans les hôpitaux-généraux de ces villes, leurs frais étasnt soldés
par ce ministère. Aux petits ports où il n'y a pas d'hôpitaux, les percepteurs de douanes sont

obligés par l'Acte concernant les marins malades de les- placer dans des maisons publiques ou
privées et de leur procurer l'aide médicale ou chirugicale nécessaire.

A Charlottetown une maison a été louée et convertie en hôpital de marine depuis le 1er
juillet dernier, jour *ù la colonie de l'Ile du Prince Edouard est entrée dans la Confédération,
et à la prochaine session il faudra prendre les mesures nécessaires pour étendre à cette île
l'opéràtion de l'Acte des marins malades et dénuées de ressources.

Pendant la dernière session, le Parlement a voté un crédit de $25,000 pour l'établisse-
ment d'hôpitaux de marine à Sydney, Pietou et Yarmouth, Nouvelle-Ecosse, ainsi qu'un
autre crédit de $12,000 pour la création d'institutions du même genre dans les comtés de

xli
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Charlotte, Wcstmoreland et Ristigouche. Un crédit de $25,000 fut .également voté pour

un hôpital de marine à Victoria, Colombie-Britannique, actuellement sous contrat et qui

sera bientôt prêt à recevoir les malades. L'hôpital de marine de St. Andrew a été.totale-

ment consumé par un incendie le 7 septembre 1872, mais il était assuré pour $1,400 qui ont

été subséquemment payées, et un nouvel hôpital est actuellement en voie de construction qui

sera de beaucoup supérieur à l'autre. On a acheté, à Sackvillo, avec son empacemgPnt, une

maison qui doit être convertie en hôpital de marine pour ce district et sera biutôt prête

recevoir les malades. Aucun des autres hôpitaux de marine projetés, p's ét6 çpnstrit .

des arrangements dans ce sens sont nctpellement çr voie de conclusion.

Le montant total perçu das cette division dii service public, diwant l'anpéc fq.is e-

pirée au 30 jqin 1873, a été 4e $37,36.08, contre $34,911.04 perçges dura tl'année p

çédente, ce quj accusp sur celle-ci -c e pgmentation dp ,2244. Une isproportin

p.aait exister eptre le montant perçu tel qu'indiqué .et qui est .dr.eg 4'après le l.vé es

percepteurs de doua nes, et celui épliement payé au Regcyeur..éiiéral ;te e pg f t
que dans quelques parts les montants pprçus vers la ha de l'ann e flsçe se pnt so

qup quand l'angée fscale suivante est comu!e cée au mntnt total perç pegdant la4

nière. année fiscale, la province de Québeq n contriþµé pur 18,305.57, le Ngveqau-}rp-

wiek pour $8,022.76 et la NouVelle7ECsse pPur $0,3Q5.37.

Te.ngmþre des navires grrivés au port de Québ.ep pendant la saisn 4e ngairn est
beaueoup plus considérable que celui des antres ports des provipces d'en by qui restent Q

verts togte l'aunée. Le tonnage lse naviîes pcéaaqigueg ariyés aux principaux pgrs de rmer

du Canada pendant la dernigre année fiscale a été qonge suit4: A Qu ée, 7'4,937; M

tréal, 6-7,453 à Halifax 372,985 ; et à St. Jean, $406,443.

Au port 4e Q éhec on soigne beaucoup plus .de marins que dans ae-gn autre prt dq

Canada. L'hôpital de la marine pt des inpinigrants, p4 ils sont traités est une dcs plu belles,

nstitutions u g .pn qu'il y ait dans le pays. L'on y reç.io trois catgories de 'laes,

sayoir: les marins ilades et dénués de ressorpees, les immigrgqts tombés milades apréè

avoir quitté la Grosse-Ile (ýtatiQn de quarantaine sur le fleuve St. Laurent) ou qui g onQ o
bés malades depuils leur arrivée à Qu-ébec, enfin les résidants de Québec; Pi4s sous eP 4e 4e..
titre les résidant d'Ontario qui tombent malades à Québec, tels que les hommes de chantiers

pt autres, sont bienveaus dans son enceinte. Il est adyinistró très-soigneusem nt pt trèæ

économiquement par trois commissaires dont le professeur Sewell, M. iD., de î'Uniyeregt

Lival, est président, et le Dr. Wells secrétaire. Cependant, des plaintes se s9nt fait enten4r

de temps en temps sur le fait que le personnel des officiers de l'institution était trop nombreux

quoique les salaires ne fussent pas considérables. Le p;rsonnel salarié ge compose de trois

cemmissaires, d'un sacrétaire, de trois médecins visiteurs, d'un chirurgien, deux chapelains,

une matrone, des gardes-malades et serviteurs. Il y a aussi un étudiant en médecine rési-

dant (quelques fois deux) qui ne reçoit aucune rémunération pour ses services.

Pendant la dernière année fiscale les dépenses de l'hôpital se sont élevées à $21,000,
juste le mc niant du crédit voté par le parlement; mais en raison de l'augmentation des .prix

du combustible et autres articles nécessaires à l'hôpital, on a jugé que cette somme n'était
xlii
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pas suffisante, et un certain nombre de conptes ont dû ôtre soldés à inème le crédit voté poi.
l'année suivante. Sur ce montant le gouvernement local de Québec a fourni une somme· de

$4,000 pour les frais des malades de la ·province de Québec. Les malades qui paient ont

fourni 1 endant la dernière année fiscale la somme $175.25, et le montant des recettes prove-

nant d'autres sources a été de $258, faisant un total de recettes de $4,433.25 qui. ont été
placés au crédit du Receveur-Oxénéral du Canada. Par conséquent le montant de la contri-

bution du gouvernement fédéral à cet hôpital, pendant la dernière année fiscale, a été de

$16,566.75, qui comprennent les frais d'entretien des immigrants et marins malades. Le
nombre total des malades traités dtns cet hôpital, pendant la dernière année fiscale, a été de
d93 qui ont fait 14,985 jours d'hôpital. Sur ce nombre 595 étaient des marins qui ont en
9,098 jours de traitement; 113 immigrants, à 2,056 jours de traite ments; et 18à résidants,
à 3,831 jours de traitements. En répartissant les frais sur ces trois catégories de. malades
on constale que les marins ont coûté $12.750.·19, les résidants $5,368.81 et les immigrantS
$2,881. Durant la dernière année fiscale, le traitement de chaque malade sEigu à cet hôpi-
tal a coûté, en moyenne, $9.81 par semaine. Eu égard au fait que les résidants n'ont pas
payé une juste part des frais d'entretien de l'hôpital, le coût réel de l'entretien des marins ma
lades à Québc n été de $13,866. A Montréal les marins malades sont traités £t pris en soite

à l'Hôpital-Général de cette ville, en vertu d'un arrangement conclu avec les directeurs de
l'institution, au prix de $4.20 par semaine. Le nombre des malades traités pendant la der;.-
nière année fiscale a été de 343, et le montant payé à cette institution de $2,701.20.

Le montant total payé par le ministère de la marine pendant la dernière année fiscale
pour le traitement et l'entretien des Marins malades dans la province de Québec (nou-compris;
le montant payé à l'Hôpital de la Marine de Québec) a été de $3,719.18, qui comprennent, l
nontant payé à l'hôpital de Montréal, ainsi que celui de l'entretien des marins malades aux
ports de sortie : à quoi il faut ajouter la somme payée pour les marins malades à l'hôpital de
Québec, savoir $13,866, ce qui donne un total de $17,585.18 pour soins donnés aux marina
malades et invalides dans cette province.

Le montant dépensé pour les mrins naufragés et dénués de ressources, dans la provien
de Québec, pendant la dernière année fiscale, a été de $199.32, ce qui donne u .ttal de
$17,784.50 déboursé par le gouvernement pour les marins malades, infirmes, naufra.gés et.
dénués de ressources dans cette province. Cette somme ne comprend pas les deniers payés.
par ce ministère au gouvernement britannique pour des -marins dénués de ressources apparte:
nant à des navires enregistrés à Québec. Les honoraires de amarins nalades perçus dans la prosý
vince de Québec pendant la dernière année fiscale ont été de $18,305.57, ce qui laisse un excé-
dant de $520.50 de recettes sur les dépenses, après avoir donné au5 marins malades et dénués
de ressources tous les secours axixquels ils avaient droit.

Au Nouveau-Brùnswick le montant dépensé durant la dernière année fiscale a été de
$6,638.33 pour les marins malades et invalides, de $972.43 pour les marins naufragés et dénués.
de ressources, ce qui donne une dépense totale de $7,610.76 pour les marins malades et dénués;
Sressources dans cette province; d'un autre côté le montant des droits perçus pendant la;
même période a été de $8,022.76, ce qui donne un excédant de $412 de recettes sur les
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dépenses. Sur le montant dépensé, $3,461.35 l'ont été pour l'hôpital de marine de St. Jean;
mais comme le crédit était épuisé, les dépenses jusqu'à la concurrence de $1,000 encourues
vers la fin de la dernière année fiscale ont dû rester non-soldées jusqu'au commencement de la
présente année fiscale.

Au port de St. Jean, les recettes pendant la dernière année fiscale ont été de $4,807,80,
ce qui donnerait un excédant de $346.45 de recettes sur les dépenses si toutes les dettes de
l'hôpital avaient été soldées avant la fin de l'année fiscale. Cependant, à part la dépense faite
au Ncuveau-Brunswick, il a fallu rembourser a la Chambre de Commerce Impériale une somme
consicérable pour les dépenses encourues à l'étranger pour les marins dénués de ressources
appartenant à des navires du Nouveau-Brunswick.

A l'hôpital de marine de St. Andrew on a dépensé $435.53; à Richibouctou, $329.30;
à Miramichi, $1,068.86; et à Bathurst, $209.60. D'autres dépenses ont été encourues à

quelques-unes de ces localités; mais comme le crédit était épuisé, elles sont restées non-soldée,
jusqu'au commencement de la présente année fiscale.

Les dépenses encourues dans tous les autres ports du Nouveau-i3runswick où il y a des
hôpitaux de marine ont été de $1,133.69.

A Halifax, où les marins malades sont entretenus et traités dans l'hôpital provincial et
de la cité, les frais de leur entretien pendant la dernière année fiscale ont été de $2,235.89.
Cftite institution charge $5 par semaine pour chaque malade.

Actuellement il n'y a pas d'autres hôpitaux dans la Nouvelle-Ecosse; mais aux différents
ports où il y a des marins malades, ils sont traités sous la direction des percepteurs de douane.
Le montant dépensé aux ports de sortie s'est élevé à $6,501.33, ce qui porte à $8,737,22 le

total des dépenses dans la Nouvelle-Ecosse pour les marins malades.
Leomontant dépensé dans la même province pour les marins naufragés et dénués de res-

sources a été de $3,012.21, faisant une dépense totale de $11,749.53 pour les marins malades,
invalides, naufragés et dénués de ressources ; d'un autre côté, le montant perçu dans cette

province pendant la dernière année fiscale a été de $10,305.37, ce qui donne un excédant de
$1,444.16 de dépenses sur les recettes. Cet excédant a été accru par les dépenses faites pour
plusieurs marins naufragés et dénués.de ressources à l'étranger et qui appartenaient à deî
navires de la Nouvelle-Ecosse, lesquelles avaient d'abord été payées par la Chambre de Cou-
merce Impériale (lui en fut ensuite remboursée par ce ministère. Le montant total rembounsê
:à la Chambre de Commerce pendant la dernière année fiscale a été de $3,200.19.

Le montant total dépensé par ce ministère pendant la dernière année fiscale pour les
marins malades, invalides, naufragés et dénués de ressources,-y compris un crédit de $500
voté par le Parlement pour l'hôpital de Ste. Catherine, Ontario,-a été de $27,150.43; à
cette somme doivent être ajoutés les frais d'entretien et de traitements des marins dans l'hôpi-
tal de la marine et des immigrants de Québec, savoir $13,866, ce qui fait, pour la dernière;

année fiscale, une dépense totale de $41,016.43 pour cette division du service publie.

Déduisant le montant provenant des taxes perçues pour ce service aux ports maritimes,
saroir $37,137.08, du montant depensé, savoir $41,016.43 on constate un excédant de
$8,880.35 des dépenses sur les recettes.

xliv

87 Victoria.,
A. 1873



$7 Vîctora ~ Documents de la Session (ho. 4.) .. 8

Suit le tableau des recettes et dépenses, pour ce service, durant les cinq dernières années

fiscales
Recettes. Dépenses.

Année fiscale expirée au 30 juin 1869.......$31,353 78 $26,987 04
1870 ........ 31,410 46 27,029 34

1871,..... .. 29,683 41 28,978 22
1872.......34,911 6-1 38,947 60
1873......... 37,136 00 41,013 43

$164,495 29 $162,958 63

Déduisant les dépenses des recettes.........162,958 63

Balance au crédit du fonds............ ... $1,536 66

CERTIFICATS DE CAPITAINES ET SECONDS .DE NAVIRES.

En vertu de l'Acte Colonial de la Marine Marchande Impériale, 1839, Sa Majesté en
conseil avait le droit de déclarer que les certificats de compétence accordés dans certaines
colonies britanniques seraient reconnus, par le gouvernement anglais, avoir la même validité
que s'ils avaient été accordés par la Chambre de Commerce d'Angleterre ; et en vertu de
l'Acte canad.en 33 Vict., chap., 17, qui a été spécialement confirmé par Sa Majesté en con
seil, pouvoir était donné au gouvernement canadien de faire 1 examen des aspirants aux cer ti-
ficats de capitaines et seconds, et, s'ils sortaient heureux de cet examen tel que stipulé par
un arrêté en conseil, des certificats de compétence pouvaient leur être accordés.

Ces examens sont conlaits par le Bareau des Examinateurs à Halifax, St. Jean e
Québec. Le capitaine Scott, M. R., en est le président et il se rend d'un port à un autre,
suivant qu'il en est requis. Cc système assure l'uniformité des examens, attendu que tous
les certificats doivent être signés par le président qui veille à ce que les examens soient bien
conduits et anologues à ceux que passent les candidats dans le RoyaumueI-Jni. Le plus grand
nombre de ces examens' ont lieu à St. Jean, Nouveau-Brunswick, quelques-uns à Halifax, et
très-peu à Québec.

Afin de maintenir l'école d'instruction maritime à Qsébec, vu le petit nombre de candi-
dats qui la fréquentent, on a cru nécessaire de donner une subvention à MM. McNally et Sea-
ton, qui ont depuis quelque temps rampli la charge d'instructeurs maritimes, et ils sont au-
jourd'hui payés sur le.pied de $1,500 par année, à la condition qu'ils tiennent des écoles dans
chacune de ces trois villes ; mais comme il y a uae concurrence considérable d ms l'instruc-
tion maritime des candidats, il ne sera probablement pas née essaire de prolonger au-delà de
cette année les subventions à St. Jeanet Halifax,, L'arrangement en vertu duquel ces mes-
sieurs reçoivent cette subvention annuelle doit expirer le 31 octobre prochain.

Le nombre des candidats qui ont obtenu des certifiecats depuis que l'Acte est en opéra.
tion, c'est-à dire depuis le 16 septembre 1871 jusqu'au 31 décembre 1873, a été de 369, et
le montant payé pour ces certificats, au taux de $10 chaque, a été de $3,690. Sur ce nom.
bre 117 ont passé leur examen à lalifax, 225 à St. Jean et 27 à Qbec., Pend mot la mêm
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période, 70 seconds ont subi leur examen et obtenu le certificat de compétence, et le montant

payé, au taux de $5 chaque, a été de $350. -Sur ce nombre 15 ont passé leur examen à Ha-

lifax, 18 ià St. Jean et 37 à Québec. Le nombre des capitaines qui ont passé leur examen

pendant l'année de calendrier expirée au 31 décembre dernier a été de 134, celui des se-

couds 2.4.
En vertu de l'Acte précité, des certificats de service sont accordés aux' capitaines et

sceonds qui servaient comme tels antérieurement au 1er janvier 1870, et qui ne peuvent ou

ne veulent se soumettre à l'examen requis. - Ces certificats de service leur permettant d'ac-

quitt leurs navires en Canada; mais ils ne sont pas reconnus en A ngleterre, car on n'examine

p,.s les qualités des candidats, ou exige la preuve de leur sobriété, de leur expérience et

de leur bonne conduite générale à bord. Les honoraires de ces certificats sont de $5 pour les

capit dines et $3 pour les seconds. Le nombre des certificats accordés pendant l'année expir

au 31 décembre dernier, a été 236 certificats de capitaines et 82 de seconds.

Le nombre total des certificats de service, accordés depuis que l'Acte est en opération

jusqu'au 31 décembre 1873, a été de 510 à des capitaines et 155 à des seconds.

Durant l'année fiscale expirée au 30 juin 1873, on a perçu $4,963 pour certificats de

capacité et certificats de service, et $1,366 pendant le semestre expiré au 31 décembre de la

même année, ce qui donne, jusqu'à la fin de 1873, un total de $7,673. Les frais de ce

service, y compris le traitement du président, les frais de route, les blancs imprimés,.la solde

des membres locaux du bume u et l'aide aux instructeurs maritimes, pend-nt l'année fisca

expirée au 30 juin, ont été de $6,466.18 ; d'un autre côté, le crédit voté par le Parlement

était de $000, laissant une balance de $533.82 qui a été remise au Trésor.

Depuis que l'Acte est en opération jusqu'au 31 décembre 1873 il a été perçu $7,673

pour certificats de capitaines et de seconds ; les dépenses ont été de $14,402.92, ce qui donne

u excédant considérable de dépenses sur les recettes, excédant dû en grande partie aux fortes

somnnes données aux instructeurs maritimes pour préparer les candidats à l'examen.

On trouvera à l'Annexe une liste des candidats qui ont obtenu des certificats de capacité

pendant le semestra expiré au 30 juin dernier.

Le président reçoit $1,600 par année pour ses services, et les membres de chacun des

bureaux reçoivent $4 par jour quand ils exercent leurs fonctions. Il y a aussi un commis

du président qui tient bureau à 'Halifax (quartier-général de ce dernier) et qui reçoit un

traitement de $800 par année.

L'état suivant indique les recettes et dépenses de ce service depuis que l'Acte est en

opération
Dépenses. Recettes.

Du 1er mars au 30 juin 1871,

(dépenses préliminaires)...........$1,410 45 ... Aucune.

Année fiscale expirée au 30 juin 1872.,.... 4,312 07 ... $1,-44

do do 1881.... 6,466 18 ... 4,963

$12,188 70 $6,307
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Déduisant les recettes des dépenses .... 6,337 00

Laissant une balance de dépenses sur les
recettes, de..0....................... $5,881 70

INSPECTION DES BATEAUX A VAPEURS.

En vertu de l'Acte d'inspection des bteaux à vapeur et de ses amendements, tous les
bateaux à vapeur enregistrés en Canada, lorsqu'ils naviguent dans les eaux du pays, doivent
être inspectés chaque année par un inspecteur da gouvernement, lequel a pour attributions
de veiller à ce que la coque du navire, ses chaudières, machines et équipement général, y
compris les canots, appareils de sauvetage, etc., soient en bon état.

Il y a en Canada sept inspecteurs, qui sont mécaniciens et payés par le gouvernement
pour faire ce service ; dans la Colombie-Britannique, l'agent du ministère, qui n'est pas un
homme du métier, fait ce service qui n'est pas encore très-onéreux dans cette partie du pays.
Les honoraires prélevés sur les bateaux à vapeur sont perçus par les officiers de douanes,
tandis que ceux provenant de l'examen des mécaniciens le sont par les membres Idu Bureau
et remis au Receveur-Général par le président.

Les recettes provenant de cette division du service public sont plus que suffisantes pour
défrayer les dépenses d'inspection ; au 30 juin dernier, fin de l'année fiscale, la somme de
$18,504.37 fut mise au crédit du fonds entre les .mains du gouvernement: elle s'était
accumulée pendant les cinq années qui expiraient ce jour-là. Cependant les inspecteurs sont,
depuis quelque temps, mécontents de la rémunération qu'ils reçoivent et ils ont demandé une
augmentation de salaire. Quand l'Acte fut mis en opération, on doutait que les honoraires
seraient suffisants pour couviir les dépenses ; c'est pourquoi les salaires fixés furent faibles.
Actuellement le président reçoit $1,400 avec $300 pour les services d'un commis; l'inspecteur
de Montréal, $1.200; les inspecteurs de Toronto et St. Jean, $1,000 ; et ceux de Kingston,
Sorel et Québec, $800 chacur.

L'agent de ce ministère, dans la Colombie-Britannique, reçoit un traitement de $1,600
par année pour faire les fonctions qui lui sont assignées, y compris l'inspection des bateaux à
vapeur ; mais comme il n'y a dans cette province que trois phares en opération, avec deux
autres nouveaux qui seront bientôt prêts à être allumés, il a amplement le temps de s'en
acquitter sans empiéter sur ses autres attributions.

Le montant reçu pendant la dernière année fiscale pour l'inspection des bateaux à vapeur
et les brevets accordés aux mécaniciens a été de $15,412.75 ; d'un autre côté les dépenses ont
été de $11,205.54, ce qui donne un excédant de $1,207.21 des recettes sur les dépenses.
Les honoraires exigibles des bateaux à vapeur pour leur inspection et les certificats sont
comme suit : pour chaque bateau à vapeur n'excédant pas 100 tonneaux, $5 ; pour chaque

4-4f xlvii
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bateau excédant ce tonnage $S à part cela, il y a une taxe 'de dix deñtns par tonneau,
quelle que soit la dimension des b ateaux. Le crédit voté par le Parlement 1.our la dernière
année fiscale était de $13,250, taudis que la dépeDse n'a été que de $11,05.1, laissant une
balance de $2,060.40 qui·a été remise' ·Trésor.

Le montant des recettes payé au Receveur-Général à compte de ce fonds, et inscrit aux
cemptes publics, n'est pas exeetement l ii:ém que le montant payé aux percepteur- des
douanes qui ont charge de recevoir le produit de cette taxe, vû que ces foncfionnaires retien-
nent certaines balances depuis la fin d'une année fiscale jusqi'au comniêecdiènt dë la siiivante.

Le président du Bureau, M. S.imuel Risley, conjointement avec M. Meneillcy, inspecteur
est chargé de la section ouest d'Ontario qui comprend Toronto et les lacs Huron et Erié. La
section de M. Taylor s'étend de Port Hope à la partie est d'Ontario, y compris Kingston.
M. Burgess, qui a été nmmé le 7 juillet 1Z73 et a subi son examen au mois d'août dernier,
est chargé de la division de Montréal et de la Rivière Ottawa; M. Béfort- dc la division
de Sorel et des Trois Rivières ; M. Samson, de la divisicn de Québec; et M. Williunm M.
Smith, de la division des provinces du Nouveau-Brunswick, de la NouvelleEcosse et de l'Ile
du Prince-Edouard.

Aucune mesure n'a encore été prise pour l'inspection des bateaux à vapeur à Manitoba,
bien que durant la dernière année fiscale la somme de $70 ait été perçue dans cette province
en vertu de cet Acte.

Il a été difficile de mettre efficacement à éxécution dans la ClonbieB-itanniqûe lÀcte

de l'inEpection des bateaux à vpeur qui n'y est venu en rigueur qu'au 'ei v j iriéer 8'73.
aidndu que les bateaux de cette province n'ont pas été construits dans le pihipélcofo'ié.
mient aux dispositions de cette loi. Le 3 mai 1873, la législatdife loecaee a àdd'té un Acte
poUr suspendre jusqu'au ler-juin 1874, l'opération de l'Acte de l'inspecItion des ,hteiux à
vpeur dans cette province, afin die permettre aux propriétaires de mettre leurs bateaux en
règle, ainsi que pour dorner aux mécaniciens du district le temaps de se'préparer à sibir leur
examea ct obtnir les certfficats voulus.

Pendant l'année expirée au 31 décembre 1873, le bureau a accordé 824 certificats à
des 'mécaniciens et aide-mécaniciens :ce nornbre dépasse 'de beaucoup cèlui des aûtres" années.

Le nambre des vapeurs inspectés duraut l'année de calendrier 1873 a été de 177 dans
la divihioi ouest d'Ontario ; de 83 dans la division est d'Ontario.; de 83 dans la division de
Montréal ; de 48 dans la division des Trois-Rivières ; 75 à Québec ; 88 dans la Nouvelle-
Eco sl i ét le Nouaeîu-Brunswick.

Le nombre fttal des vapeurs inspecfés durant la dernière ainée de clbücIàrier a ét3 de
551, avec un tonnage brut de 92,98 et un tonnage em'égistré de '56,487. Des 554 vapeurs
inspectés, 272 étaient à aubes, 282 à hélice; 223 vapeurs 'à pasâúgers, 72 à frèt, et 59
remorqueurs.

,Lend1 t a dernière année de calendrier quatre-vingt-eing nouveaux bateaux à vapeur
xlymi
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ont été ajoutés à la liste du Canada; et en portant la valeur de chacun de ces vapeurs à

$20,000, calcul très-modéré, cela donnerait la somme de $1,700,000 comme valeur de ce qui
a été ajouté à notre marine à vapeur pendant la dernière année de calendrier. Durant la

même période il y a eu vingt-un bateaux à vapeur, d'un tonnage collectif de 2,574 tonneaux,
brisés, perdus ou enlevés du service.

Le nombrc des bateaux à vapeur inspectés et celui des mécaniçiens qui ont subi leur
examen et obtenu leur certificat a été comme suit durant les six dernières antées

Années. No. de bateaux a vapeur. No. de mécaniciens,
Pendant. 1868 350 .. . 340

1869 .. ...... 401 ....... ..9 516
. 1870- ............ 403- ..........- 501

1871 a........ 438-- ........---- 625

1872 473 741

**o1873. @... . 554 ........... 821

Les pertes de vies occasionnées -ar des accidents arrivés aux bateaux à vapeur sur les
eaux de l'intérieur du Canada, pendant la dernière année fiscale, ont été de vingt-quatre, ce
qui est plusqu'à l'ordinaire, à cause des pertes résultant de l'incendie du Bavarian dans le
quel vingt personnes ont perdu l'existence, dort six passagers parmi lesquels trois dames.
D'après le rapport de M. iRisley, président du bureau des inspecteurs des bateaux à vapcur

et qui fut chargé de faire une enquête sur ce sujet, la cause de cet incendie paraît avoir été

la rupture du balancier qui est tombé au travers du salon sur des barils de spiritueux arrimés

près la chaudière sur le premier pont, es brisa et fit répandre la liquile enfismmable qui se-

répandit sur le pont et dans la cale où il prit feu immédiatement et provoqua l'incendie. Il

ressort du rapport que pendant que le bateau était en feu, le pilote prit la fuite avec une

chaloupe de sauvetage qui pouvait contenir vingt-cinq personnes, tandis qu'elle n'en avait

que neuf, ce dont il a été censuré sévèrement. On blâme aussi le premier offcier de n'avoir

pas fait le tpur du bateau ayec sa chaloupe et essayé de sauver quelques-uns dés passagers et
des hommes de l'équpage.

Cet accident a causé.une .certaine excitation parmi les personnee intéressées à la navi-

gationes lcs ;e il semble nécessaire de faire à la loi sur l'inspection des basteaux à va-
peurs quelquçs aendements ppur augmenter les dimensions ou le nombre des chaloupes, les
mettre à l ea,upr mptement et exercer l'équipage à les manoeuvrer avec rapidité en cas d'acci-
de: .1 :Ilst, également nécessaire de faire des dispositions pour empêcher d'arrimer près de

la chaudière les spiritueux et autres matières dangereuses.

-Plusieurs personnes ont aussi demandé à ce ministère de faire une législation qui empè-
cheraitiles capitainies et seconds des bateaux à vapeur et autres navires faisant le service sur
les côtes et leslacs du Canada d'agir comme .tels jusqu'à ce qu'ils aient subi un exîmen et
obtenu du gouvernement un certificat de capacité ou de service ; et il est probable qu'il sera
aussi, néçessaire. de faire.une loi pour obliger les maries à avoir à leur bord plus de chaloupes'
pompes à incendie, extincteurs,.plus, 4e tuyaux et à exercer les équipages au moins une fois

x ;.
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par semaine à descendre et manoeuvrer les chaloupes, ainsi que pour l'examen des capitaines
et seconds naviguant sur les eaux de l'intérieur et sur les côtes.

Le navire à vapeur Pictou, parti de Québec pour Pictou le 15 novembre avec vingt-neuf
personnes à bord, s'est perdu, et tous les passagers ont sans doute péri. On croit généralement
qu'il a pris feu quelque part dans le voisinage de l'Ile du Prince-Edouard et qu'il a brûlé
jusqu'à la ligue de flottaison.

Pendant que le reinorqueur à vapeur St. Georges se trouvait au quai dans le havre de
St. Jean, Nouveau-Brunswick, sa chaudière fit explosion; cet accident coûta la vie au méca-
nicien. On n'a pu constater la cause de l'explosion.

Il y a eu aussi d'autres accidents secondaires, mais il n'en est résulté aucune perte de
vies.

Les recettes et dépenses de ce service pendant les cinq dernières ànnées fiscales, y com-

pris les recettes provenant des honoraires pour les certificats des mécaniciens, ont été comme
suit:

Recettes. Dpenses.
Année fiscale expirée au 30 juin 1869...$11,911 63 ... $7,999 00

do do do 1870.. 12,521 29 .. 7,399 18
do do do 1871.. 10,369 96 ... 8,321 00

do do do 1872.. 11,710 43 .. 8,500 00
do do do 1873.. 15,412 75 .. 11,205 54

$61,929 06 $43,424 72
43,423 72

Balance entre les mains du gouvernement
au crédits du fonds................ . . .... $18,504 34

PRÉPOsS A L'ENGAGEMENT ET ENGAGEMENT DES MATELOTS.

Au 30 juin 1873 il n'y avait, dans la Confédération, que trois ports où des préposés à
l'engag3ment étaient nommés, savoir : Québec, St. Jean et Ialifax. A Québec le préposé

à l'engagement est, en même temps, chef de la police riveraine et reçoit un traitement de
$1,200 par année pour remplir les deux charges. A ialifax le préposé à l'engagement reçoit
tous les honoraires perçus dans son bureau comme rémunération de ses services, et à même ce
traitement il doit défrayer toutes ses dépenses, telles que loyer de bureau, aide, papeterie, etc.
Rn vertu de l'Acte qui était en opération dans la Nouvelle-Ecosse l'année dernière, il est auto-
risé à faire payer 50 centins pour l'engagement et 30 centins pour la libération de chaque
matelot.

Le réposé à l'engagement, à Halifax, fut nommé à cet emploi le 7 octobre 1872.

Pend:mt l'année expirée au 31 décembre 1873 il a engagé 3,137 matelots pour chacun des-

quels il a reçu 50 centins, ce qui constitue une somme de $1,568.50; d'un autre côté, il a
libéré 2,024 matelots pour chacun desquels il a reçu 30 cantins, ce qui constitue une somme
de $607.20, et en tout un total de $2,175.70 dont il a dû déduire ses frais, savoir: $1,201,-

laissant une balance de $971.70 pour sa rémunération personnele.
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A St. Jean le préposé à l'engagement ne reçoit pas de traitement et n'est rémunéré,
que par les honoraires. Pendant l'année fiscale expirée au 30 juin 1873, il a engagé et
libéré 4.957 matelots à 50 centins chaque, réalisant ainsi une somme de $2,478.50, sur la-
quelle il eut à déduire $1,298.88 pour un aide et les faux frais, ce qui lui a laisse 01,179.62
comme revenu clair de son bureau. Pendant l'année fiscale précédente le nombre des mate-
lots engagés et libérés avait été de 3,962, ce qui donne une augmentation de 995 mat0lots
dans les opérations de l'année dernière. Cotte augmentation est dûe au surcroît considérable
du tonnage dans le port, ainsi qu'à l'élévation des gages qui a induit des marins des Etats-
Unis à venir chercher de l'emploi à St. Jean. Le préposé à l'engagement fait aussi rpport
que les gages cette année ont été extraordinairement élevés, variant de $25 par mois et
$55 pour le voyage d'Europe.

A Québec le prix de l'engagement d'un matelot était de $1 ; mais les navires - enrecris
très à Québec en vertu de l'ancienne loi étaient exempts des honoraires. Le nombre tota
des matelots engagés et payant des honoraires a été de 1,834, formant la somme de $1,83-t
le montant des honoraires reçus de 560 matelots libérés a été de $271.27; et le montant des
honoraires provenant de 346 certificats en vertu de l'Acte impérial a été de $173; ce qui porte
les recettes de ce bureau à $2,278.27, dont il a été déduit $182.78 pour déboursés, ce qui
laisse une balance de $2,095.49 qui a été déposée au crédit du Receveur-Général.

A Pictou M. Malcolm Campbell a été nommé préposé à l'engegement le 30 mai 1873,
en vertu de l'Acte alors en opération; et il ressort des relevés qu'il a faits le 31 décembre der
nier que les recettes provenant des honoraires de son bureau ont été' de $550.30, et les
dépenses pour son député et autres frais de $210, laissant $340 en sa faveur pour le semestre.

M. William A. Kenny a été nommé préposé à l'engage.nent pour le port de Liverpool,
Nouvelle-Ecosse, le 30 mai 1873 en vertu de l'Acte alors en opération. Les recettes de son
bureau pour le semestre expiré au 31 décembre 1873 ont été de $271.80.

M. J. H1. Wade a été nommé préposé à l'engagement pour le port de La Have,
Nouvelle-Ecosse, le 22 octobre 1873; mais quand sa nomination lui parvint la saison était
trop avancée pour lui permettre de faire les affaires de son bureau, et au 31 décem'.brr, il
n'avait perçu aucun honoraire.

Le 22 octobre 1873, M. William Young a été nommé préposé à l'engagement à
Lunenburg,. Nouvelle-Ecosse, en vertu de l'Acte alors en opération. Les recettes de son
bureau, depuis l'époque de sa nomination jusqu'au 31 décembre 1873, ont été de $14.40.
Elles auraient pu être plus fortes, mais il dit qu'il a'eu de la misère à percevoir les honoraires,
parceque les propriétaires de navires ne voulaient pas reconnaître le système au début.

Le 3 novembre 1873, plusieurs autres préposés à l'engagement ont été nommées dans la
Nouvelle-Ecosse, mais leur nomination fut subséquemment annulée par le gouvernement qui
arriva au pouvoir le 7 novembre de la même année.,

Durant sa dernière sessioni le Parlement a adopté une loi très-claire concernant l'engagc-
ment et la libération des matelots dans les provinces maritimps; cette loi renferme cent vingt.
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huit sections et elle a été réservée par Son Excellence le G ouverneur-Général à la sanction

royale, attendu qu'elle parait afiecter la législation impérialo au sujet de l'engagement';

après avoir été soumise à Sa Majesté, elle reçut l'assentiment royal le 20 novembre 1873,
et une proelamation sera bientôt inséiée dans la Gazette du Canada pour fixer le jour où elle

sera mise en opération. Relativement à l'engagement des matelots, cette loi ne fait aucune

exception en faveur des navires étrangers, à moins que le pays auquel ils appartiennent ait

un traité avec Sa Majescé pour les exempter.

L'honoraire exigible en vertu de cet Acte pour l'engagement des matelots est 'e 50

centins pour chaque matelot engagé et 30 centins pour chaque matelot libéré.

Quelques-unes des dispositions de cet Acte sont très-sévères, car on a jugé nécessaire de

mettre dans la loi des restrictions qui puissent supprimer, si c'est possible, l'abominable

pratique du racola;,e qui a pris de si vastes proportions à Québec. Sous l'ancien système, la

vie des matelots et même celle des officiers des navires étaient souvent en danger, grâce à la

détermination prise par les racoleurs de monter à bord et d'enlever les équipages des navires

qui entraient dans le port. Cependant, je crois que la loi est aujourd'hui assez rigoureuse pour

mettre fin à ce système qui a été si longtemaps en usage à Qué'bec, pourvu qu'elle soit

complètement et efficacement mise en pratique; il sera du devoir de ce ministère de voir à

ce qu'elle fonctionne bien et qu'elle soit rigoureusement exécutée.

A Québec et dans quelques autres ports les matelots s'engageant à bord de navires

étrangers n'avaient pas besoin, autrefois, d'être engagés par l'intermédiaire du bureau du

gouvernement: il leur suffisait d'être engagés en présence du consul du pays auquel le navire

appartenait ; en conséquence, si uu matelot désertait, il ne lui était pas nécessaire, quand il

cherchait de l'emploi, de paraître devant le préposé officiel à I'engagement qui l'aurait pro-

bablement retenu, mais il pouvait être engage en présence d'un consul étrangcr, monter à
bord d'un navire étranger, déserter ainsi avec 'succès d'échapper à la prise de corps et de
retourner en Europe avec de meilleurs gages ; car le préposé du gouvernement canadien ne

pouvait exercer aucun contrôle sur les matelots- engagés par d'autres bureaux. Aujour-

d'hui cet état de choses est aboli par l'Acte, et tous les marins qui veulent s'engager,

dans les ports de Québec, de la Nouvelle-Ecosse, du Nouveau-Brunswick et de la

Colombie-Bi itannique, à bord de navires anglais, canadiens ou étrangers, dans le commerce

étranger, doivent être engagés par les préposés du gouvernement qui ont pour attributions de

découvrir les déserteurs. Mais ces arrangements n'empêcheront pas le matelet qui désire

s'engager dans u navire étranger d'aller devant le consul du pays auquel ce navire appartient

et de se faire engager par lui selon les lois de son pays et d'en signer les articles en sa

présence. On a aussi fait une disposition stipulant qu'il sera du devoir du préposé à l'enge-

gement, avant d'engager un matelot qu'il soupçonna avec raison d'avoir déserté le navire à
boid duquel il se trouvrait pendant les derniers six mois de son séjour en Canada, d'exiger de

ce matelot-qu'il produise son certificat de libération de ce dernier navire ou qu'il fourni-se

une autre preuve satisfaisante comme quoi ii a été libéré de son dernier navire. Le préposé

à l'engagement est aussi autorisé à employer tous les moyens légaux cia son pouvoir pour

empêcher autant que possible que l'engagement d un mate'ot qu'il a raison de soupçonier dc
lii

t& 1 eoi. ,
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désertion ait son effet. Cette disposition donnera au préposé à l'engagement plus-de latitude

pour empêcher les désertions, et il est probable que le but de la loi sera pleinement atteint

si le préposé fait bien son devoir.
On a aussi inséré dans l'Acte une disposition qui autorise le préposé à l'engagement de

trouver les moyens de placer les matelots qui ont été engagés à un navire à bord de ce navire,

s'il en est requis par le propriétaire ou patron la dépense encourue par ce service sera
défrayée par la personne qui le demande. Cela épargnera beaucoup de trouble aux pro-
priétaires et patrons de navires.

NAVIRES.

Ainsi que le dit le rapport .de l'année dernière, les lis relatives à l'enregistrement et au

jaugeage des navires différent totalement dans Ontario de celles des autres provinces de la

Confédération, car les navires de cette province de l'intérieur étaient enregistrés en vertu de

l'Acte canadien semblable à l'ancien.Acte inmpérial qui était en vigueur dans les possessions

britanniques avant le 1er mai 1855. J'ignoie pourquoi cet Acte est resté si longtemps dans

le Statut, car l'Acte impérial de la marine marchande de 1854, section 17, stipulait que la

seconde partie de cet Acte (relative à l'enregistrement des navires anglais) serait applicable à
toutes les possessions de Sa 31ajesté.

En conséquence ce ministère prépara un bill qui abrogeait l'Acte canadien de l'intérieur

pour l'enrégistrement des navires et lui substituait l'Acto impérial de la marine marchande de

1854, avec ses amendements ; il fut adopté par le parlement canadien durant sa dernière

session et réservé à la sanction royale par Son Excelleane le Gouverneur-Général, attendu qu'il

affectait une question en rapport avec la législation impériale sur l'enregistrement des navires.

Il a reçu l'assentiLent royal le 20 novembre 1873 et sera probablement mis en vigueur
en Canada vers la fin de mars, après qu'il aura été proclamé dans la Gazette du Canada.

Cet Acte est divisé en quatre parties: la première a rapport au jaugeage et à l'enregistrement

des navires, en vertu de l'Acte impérial; la seconde 'concerne les petits navires sans pont ou

ayant un pont n'excédant pas dix tonneaux, et qui n'ont pas besoin d'être enregistrés en

vertu de l'Acte de la marine marchande; la troisième concerne le cautionnement pour avances

sur les navires en voie de construction. Cette partie de la loi établit un système d'après

lequel une personne peut avancer de l'argent sur un navire en voie de construction et obtenir

les garanties suffisan< es ; grâce à cette disposition, il sera plus facile pour les personnes qui

construisent des navires d'obtenir des avances à des conditions plus favorables qu'auparavant.

La quatrième partie a rappo:t à l'inspection et à la classification des navires, et permet au
Gouverneur en conseil de faire des rèlements à cet égard quand bon lui semble et de les

publier dans la Gizette di Utmed . Cette partie Le l'Azte avait pour but d'inaugurer un

système destiné à établir sur les navires du Canada une classification nationale qui eût autant

de poids et in.spir'ât autant do c'mfi m:e que toutes les autres, non-seulement parmi les
constructeurs et propriétaires <,a navires de ce pays, mais encore parmi les assureurs du
Royanaie-Uni et des autres pays visités par les navires canadiens. Il existe actuellement

plusieurs institutions privées pour la classification des navires, mais les deux principales qui
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soient en opérition en ce pays sont les Lloyds britinniques et e' Bureau Yeritas, e France
vulgairement connu sous le nom de Veritas Franyais ou Lloyd Français.

Dans leis provinces de Québec et de l'Ile du Prince.Edouard, le plus grand nombre des
navires construits pour le trafic anglais et étranger est inspecté pour la classification par des
inspecteurs des Lloyds britanniques; mais dans la Nouvelle-cosse et le Nouveau-Brunswick

les constructeurs de navires ne paraissent pas beaucoup se prévaloir des services de l'inspec-
teur des Lloyds britanniques. Dans ces deux provinces presque tous les nouveaux navires
constraits au-dessus de 150 tonneaux sont inspectés et elissifiés par les officiers du breau
Veritas Français, et les deux institutions précitées ont rendu dlc grands services auxnavires
du Canada. Cependant, grand nombre de personnes croint que le temps est venu pour1e
Canada, qui est un des premiers pays maritimes du monde, d'avoir une institution nationale
propre pour l'enregistremient de ses navires; et si cette institition était placée sous la dire
tion et le contrôle dugouvernement, il n'y a pas de doute qu'elle serait considérablement encoura-
gée par les constructeurs et propriétaires de navires du pays,·dès qu'ils seraiet certai que sa
classification estreconnue dans le Royaume-Uni et les autres pays où'les navires du Canada font
un trafic considérable. Cependant, pour être efficace, il faudrait que l'inspection fut complète
et que les marchands eussent la certitude qu'elle ne serait excédée par aucune autre institution
et que la classification ne pût être obtenue que sur les mérites du navire. Il serait égale-
ment désirable de fixer la classification au plus bas prix possible, afin que les propriétaires
d'un grand nombre de petits navires qui naviguent actuellement sans aucune classification

profitent de tous les avantages de l'institution et- oltiennent à bon marché une classe pour
leurs navires. Il est aussi possible qu'on pourrait donner un meilleur étalon au bois du
Canada. sans préjudice pour la qualité du navire, que les autres institutions seraient disposées
à le faire ; les deux institutions plus haut nommées ont leurs quartiers-généraux dans d'autres
pays et ne seraient peut-être pas disposées à changer leurs règlements pour la commodité des
bois de ce pays.

Pour assurrr le succès d'une institution nationale de ce genre, il serait essentiel de mettre
l'inspection des inspecteurs du gouvernement au choix des intéressés, laissant les constructeurs
qui tiennent à une institution particulière choisir s'ils feront inspecter et classifier leurs navires
par les officiers de ces institutions ou par les officiers du gouvernement du Canada.

On est généralement sous-l'impression que le parlement britannique rendra bientôt
l'inspection compulsoire pour tous les navires anglais et coloniaux, comme mesure de sûreté
pour prévenir les accidents et sauver la vie -et la propriété, et si ces inspection et classifica-
tion officielles des navires canadiens en Angleterre devenaient jamais compulsoires, il n'y a

pas de doute que le gouvernement 'britannique reconnaîtrait linspection et la classification
officielles des navires canadi<ns faites en ce pays comme égales à celles o-péres par les officiersin clesore
du gouvernement en Angleterre ; et si un bureau canadien d'enregist:Lroment des navires
était établi en ce pays, il épargnerait à nos navires les frais qu'entraîne la nouvelle inspection
qu'ils sont obligés de subir en A rgleterre.

liv
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Aucun relevé n'a encore été fait du nombre des navires enregistrés en Canada d'après le

sybtème actuel, mais on a inséré dans l'Acte adopté par le Parlement durant la dernière ses

sion une clause qui oblige chaque régistraire de transmettre au ministre de la Marine un elevé

de tous les navires qui se trouvent inscrits sur son-registre le 31 décembre de chaque année;
mais comme l'Acen'est pas encore en opération, il n'et pas prob tble qu'on puisse recevoir
et préparer les relevés à temps pour les soumettre à la prochaine réunion de la législature.

Au 1er juillet 1867 la quantité de tonnage enregistrée dans les quatre provinces du Ca-
nada, savoir la Nouvelle-Ecosse, le Nouveau-Brunswick, Québec et Ontario, était de 776,743.
et la quantité de tonnage, propriété de particuliers canadiens, telle que relevée par les officiers
du bureau du recencement d'après les relevés faits en 1871, était dc 857,203; mais tant que
les relevés ne seront pas faits dans ce bureau. ce qui aura lieu dans quelques mois, il est im-
possible de donner exactement le tonnage aujourd'hui enregistré en Canada; je crois, cepen
dent, qu'il doi être d'à peu près 950000. Q ques personnes ont supposé que le Canada
est le troisième grand pays maritime du monde, et d'autres ont prétendu qu'il était le qua-
trième; -mais ce n'est pas le cas. Le tnnage du Royaume-Uni pendant t873, y compris
celui de ses colonies, a été d 7,944520. En déduisant de ce chiffre un million et demi
comme tonnage des colonies, nous avons pour la Grande-Bretagne seulement un tonnage de
six millions et demi. Au 30 juin 1873, le tonnage enregistré aux Etats-Unis employé au
commerce étranger était de 1,423,288; les navires inscrits engagés dans le cabotage à la
même époque avaient un tonnage de 3,116,373; les navires autorisés engagés dans le cabo-
tage avaient'un tonnage de 46,847; les bateaux-pêcheurs inscrits et autorisés faisant la pêche
de la morue et du maquereau avaient 109,518 tonneaux: ce qui donnait, au 30 juin dernier,
un total de 4,696,026 tonneaux pour les navires enregistrés, inscrits et autorisés appartenant
aux Etats-Unis.

Ldes pays unis de Norvége et de Suède viennent ensuite sur la liste et sont le troisième
grand pays maritime du monde; leur tonnage collectif est comme suit:

Tonneaux.
Norvége..... ......................... 1,178,779
Suède........... .............................0380,736

Total................. .1,59,515

L'Italie vient ensuite avec un tonnage océanique de 1,211,077, qui la met au quatrième
rang.

Après l'Italie vient l'Allemagne avec un tonnage de 1,098,846, qui la met au cinquième
rang.

La France vient ensuite sur la liste; son tonnage de 1,084,824 la met au sixième rang.

Vient ensuite le Canada qui a un tonnage de près d'i.n million et qui se trouve au sep-
tième rang.

Après le Canada vient l'Espagne, que son tonnage de 678,886 met au huitième rang.
1v
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Les pay's suivants viennent ènsuite, au point de vue de marine commer dans
l'ordre que voici

Tonn aux.
Pays-Bas..............,......... ............... 46,67
Autriche................................ .... ......& 420,268
Russie..............e...................415,266

NAUFRAGES.

L'année 1873 a été très-fatale à la vie et à la propriété sur les côtes du Canada.
On se rappellera longtemps, comme de l'un des plus désastreux qui soient jamais arrivés sur

les côtes de l'Amérique du Nord, du naufrage du steamer Atlantic sur Vîle Meagher, comté
d'ilalifax, Nouvelle-Ecosse, le 1er avril 18"73 ; car, non-seulement le navire et presque toute
la cargaison ont été une perte complète, mais encore dans cette nuit ou plutôt cette matinée

néfaste 545 ames ont été lancées dans l'éternité, plusieurs sans un seul moment d'avis. Le
navire alla frapper le rocher presque d'aplomb, une quinzaine de minutes aprtrois heures

dans la matinée en question. Quelques minutes à peine après l'accident, plusieurs centaines
de personnes, passagers et équipage, arrivaient sur le pont; mais le navire, après s'être Un

instant balancé, pencha presque perpendiculairement sur le côté, et grand nombre des pauvres
passager furent emportés ; presque aussitôt il s'emplit d'eau, et ceux qui se trouvaient en bas

furent noyés, sans même avoir la ressource de disputer leur vie à'la mort. En raison de la
position du navire, il fut impossible de descendre les chaloupes à la mer pour travailler au
sauvetage, et il ne vint des secours de terre que quelques heures après l'accident. Le résultat
de cet affreux désastre a été la perte de 545 persoanes, sur 9YT qu'il y avait à bord. Ce
navire appartenait à la ligne. ' White Star" qui fait le service entre -Liverpool; et New-York,
et était probablement un des meilleu s qui fèt jamais parti da Royaume-TJni. I appartenait à
la compagnio de avigaition océanique à vapeur de Liverpool, était en fer, avait été construit,
à Belfast en 1871 et était de la force de 3,70: tonneapx, jaugeagbrut, et de 366 tonnQaux
enrégistrés. Ses machines avaient une fbrce de 600 chevaux; sa longueur était.de 420 piedd,

sa largeur de 40 pieds, sa profondeur 31 pieds et neuf, il avait coûté près de

£100,000 sterling. ýSon patron était le capitaine James A. Williams qui avait un brevet de
capacité comme capitaine, et il avait à son bord trois ou quatre seconds possélant des brevets

de patrons.

Dès que ce ministère apprît la nouvelle de ce désastre, le vapeur fédéral Lady Head
fut expédié sur le théâtre du sinistre afin de donner tous les secours possibles et d'amener à
Halifax les passagers sauvés; puis, sµur la recpmm -adagon du ministre de la Maripe- M. E.
M. Macdonald, percepteur des douanes à E[alifax, reçut ordre d'instituer, en vertu de la 5e

section de l'Acte 32 et 33 Viet., chap. 38, une cour ou tribnal pour rechercher les causes du
désastre; et il appela à son aide le capitaine P. A. Scott, M. R., oficier de ce ministère, et le

capitaine George A. Mackenzie, capitaine de rne en retraite et d'une g rode expériene

ces deux messieurs concoururent dans le jaguncet qu'il rendit. On trouvera dans l'annexe

No. 38 Le rapport du commissaire. - La cour ce 1sura vivementIla conduite dn e xpittaine anté-

rieurement au dés .stre, mais loua les efforts o tbles e t énrgiques qu'il fit après pour opérer
le sauvetage, en conséquence de quoi la sentence tut itigée-par la suspension de sou nerti-



foiat pedïtdeux ds M Brdxn, le uatrièe ofil ei fut censuré pour défaut de vigilan-
ce et pour avoir. enfreit tl ordreendu capitaine qui 'aait éomnandé qu'on l'éveillât à 3
heures moins 20 minutesy pour cela son certificat fut suspendu pendant trois mois. La eau-

se de l'accidentparait être dûe au courant de l'ouest au large de la rive de la Nouvelle-Ecosse,
car le navire toucha à une douzaine de milles à l'ouest de l'endroit où le capitaine Williams pen-
sait être un peu à l'est du havre d'llalifax. Si on avait déployé toute la vigilance néces-
saire en jetant la sonde et en cherchanles phares et la terre, on aurait pu constater la véri-
table position du navire à temps pour prévenr ce désastre.

Peu de temps après le naufrage, et tandis que le parlement était encore en session,
e gouvernement, sur la recommandation du ministre de la larine, inséra dans le budget
supplémentaire un crédit de $3,000 destiné à solder les frais de l'enterrement des cadavres
retirrs de la mer, à ach'eter des cercueils etc., et à conférer des récompenses au rév. M

cient et d'autres personnes résidant dans le voisinage du Oaprospect, qui avaient sauvé
et secouru d'es nau s Ce it tvoé en conséquece et il a presque tout dépensé

iïir le but auqu u le desinait. Une belle itotre d' alnt $120 et:$500 en argent

frest jir-sebtÉèeÛa r'e gouveirïnent fdéral au'révérend mosiír'ppls haut noiié pour
seù 'bles efLdiyreux eff6ts à rendré s'èïviÈe dans loôdasion uen :qüëstiou; ue nutre d'or
"d la m nie uleuift pi-senté w àEdîti-d Ryan, écr.,'J. P, pour les seviees éminents qu'il

edit dabila iiêine càciion. Ube soine de $1,560 fut ausi distribuée parmi un, certain
're db7rsöés %ui Maient porté secours au- paissagèrs et à 'l'équipage u nioment 'du

iaae et qui leûr 'at eniit donnd le logenent t la nourritrue. Les cadavres retrouvés
f it et:rs éd 'Ue manrière' ééhtee, 'ci1les fraisfen fitent payés à iême ce crédit. Il
faudra probablement un léger crédit supplémentaire Ëôur 'lui' les frais 'de l'enterreinent

de quelques ôpà ietrovés qcîque temps après le' nutra e et pour couvrir convenablement
de terreia l'placement où 'es côïp se trônvent-'enterrés.

Un'eatebeau steamero océanique, le UCtg of Washngton, a fait aussi maufrage l"anée
dernière sur'les côtes de la Nouûell-Eese, niaisil 'c'y a heireuser-entpas -e de pertes -de
'viesi.. Il aypat'enifà la ligne Iniän comptait 18 anées de service, était en fer, avait été

construit à Glasgèw, avait' un jàùgiêge de 2,870 tonneaui b'uts 'et 1,951 tonneaux de
régistre, étaitnn' pa ne' hélice et avit des achiies de la force de v460 chevaux. Il
partit de Lièrpool pour Nw-Yr le 21juin dernier, et depuis le 27 du mie mois=jusqu'à

1.15 heure p.m. le 5 juin du 'Mois suivant, jour où il alla échoue suri'les récifs au large -de
la petite pointe Hébert, dans le conmté Shelburne et parait avoir été enveloppé-dans un épais
brouillard; à cette cause, ainsi qu'à la négligence du capitaine de faire des sondages en pas
sant sur les grands bancs de Terreneuve, et à la déviation de la boussole, doit être attribuée la
perte de ce navire. En vertu d'un arrêté en conseil, une enquête a été instituée dans cette
affaire par le capitaine Scott, M R., et le certificat de service du capitaine suspendu pen-

dant un'an. L'acidént étant éàrivé en plein jour, près de térre etpar un beau temps, les
chaloupes furent promptemeëùt désoindues, 'et les passagërs et l'équipageau nom bre dë 576
prïoùas,'atteignirent la'terr-e r saifet' saufs.

Un autre beau steamer océanique, le Woming, f]rappa, 'le S' séptéibre dernier, sur l
lvii



Documents de la Session (N 4.>

banc de sable nord-est de l'île de Sable. Le temps étant favorable, il n'y a pas eu de pertes
de vies, mais il filut jeter une partie de la aarg ison par-dessus bord

La barque neuve Commnissioer, 399 tonneaux, de Pictou, N-B, allant de Pietou aux
Bernmdes avec une cargaison de charbon, sombra pendant une violente bourrasque le 21
août dernier; dix vies furent perdues.

u mois de janvier dernier, le steamer américain George S. Wright. 341 tonneaux de
régistre, allant d'Orégon à Sitka, E. U., est supposé avoir échoué quelque part sur les ôtees
de la Colombie-Britannique pendant une tempête de neige, et tous ceux qui se trcuvaient à
bord ont péri; on croit qu'il y avait trente personnes. Un vaisseau de guerre anglais de
Victoria, C. B., fut envoyé à sa recherche, mais n'en put trouver aucune trace.

La barque Janes W. Elwel, 796 tonneaux, de St. Jean, N.B., appartenant à MM.

Troop et fils, de cette ville, en se rendant de Swansea à Valparaiso avec une cargaison de
charbon, prit feu et fut détruite par les flammes; dix personnes perdirent la vie

La barque anglaise Thornhill, 663 tonneaux, de Fleetwood, vingt-cinq années de service,

partit de Québec au iois de novembre dernier pour Liverpool, avec une cargaison de bois de
construction ; par l'arrivée subite de l'hiver et la rigueur du temps, elle fut emport, e sur les
battures-de Manicouagan, dans le voisinage du phare flottant et du sifflet d'alarme, et tous
ceux qu'il y avait à bord, dix-huit personnes, périrent à, -lexception d'une seule. Le capi-
taine Connell, du phare flottant de Maricouagan, a fait tout en son pouvoir pour sauver les
naufragés, mais n'a pu réussir en raison de la glace et du gros temps; il a été bien près de
perdre si propre chaloupe. Il est d'avis que si son phare flottant avait eu une hélice il aurait
pu sauver les vies qui ont été perdues.

Grand nombre de navires faisant le commerce de charbon se sont perdus pendant la

bourrasque ou tempête de vent des 24 et 25 août derniers qui paraît avoir sévi avec une

violence terrible sur la côte sud-est de la Nouvelle-Ecosse, autour du Cap-Breton et dans
tout le golfe St. Laurent. Plusieurs de ces naufrages ont été accompagnés de pertes de vies.
Trois hommes de l'équipage de la goëlette de pêche américaine E. S. Snith se sont noyés le
24 août dernier aux îles de la deleine dans l'échouement de ce bateau.

On croit que la goëlette Lizzie Lain, de St. Jean, N.B., 172 tonneaux, allant de la
Baie des Vaches, C. B., à St. Jean, a sombré en mer le 24 août dernier, et tous ceux qu'il
y avait à bord, au nombre de sept, ont péri.

La goëlette Messenger, de Halifax, N.E., se rendant de Margaree à l'Ile du Prince-
Edouard, a sombré le 24 août dernier, et l'équipage, au nombre de sept personnes, a péri.

La goélette Native, de Sydney, C.B., 113 tonneaux, allant de Sydney à Halifax, a soin-
bré le 24 août dernier, et l'équipage, au nombre de sept personnes, a péri.

La goëlette Rambler, d3 Miramiehi, se trouvant au large de la baie de Miramichi le 24
août, a sombré, et l'équipage, au nombre de sept personnes, a péri.

La goëlette Tyro, d'Halifax, s'est perdue le 25 août près des Iles de la Madeleine- et
l'équipage, au nombre de dix personnes, à péri.

lvii
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La goëlTe Vernon, de St. Jean, N.B., se rendant de Boston à Syndey, C.B., s'est per-
du corps et tiens vers le 24 août; elle avait six personnes à son bord.

Le steamer Pictou, de Québe, laissa ce port pour Pictou le 15 novembre dernier, et
on a n'en pas entendu parler depuis. C'était un navire en bois, avait onze années de service
jaugeait 44 tonr.eaux de régistre et était évalué à $46,000. On ne doute presque plus au-
jourd'huni qu'il ait pris feu, vers le 18 novembre, dans le golfe St. Laurent, quelque part entre
le Cap Rosier et Iîle du Prince-Edouard, et que tous ceux qui se trouvaient à bord, 29 per-
sonne, ont péri.

La barque Venfure, de Sydney, C.B., se trouvant au quai de la Factorerie, Sydney
Nord fut.défoncé pendant la tempête du 24 août; cet accident a coûté la vie à si personnes.

Le brick Vlant, de St. Jean, N.B., a été chassé de ses ancres par la tempête du 24
août et alla s'échouer sur la plage de Sydney Nord: six hommes de son équipage se noyèrent.

La goëlette de pêche américaine Vanguard s'échoua le 25 août dans le havre d'Amherst,
Iles de la Madeleine; six hommes de son équipage se noyèrent.

Le steamer anglais Saltffell, allant de Ilondres à Sydney C. B., sombra au large de
Scatterie, N. E.; six hommes de l'équipage périrent.

La biarque Neried, de St. Jean, N. B., 563 tonneaux, en se rendant de Philadelphie à
Liverpool vers la fin de juillet, sombra, et tout l'équipage, au nombre de treize personnes, a
péri.

La goélette Mischiej, de Miramichi, sejtrouvant au large de la baie de Miramichi le ou
vers le 24 août, sombra, et tous ceux qu'il y avait à bord, au nombre de trois, périrent.

La goëlette Xifaria Emma, de Québec, se rendant de Terreneuve à Québec, fit naufrage
dans la baie du Rocher, Terreneuve, le 8 novembre, et tous ceux qu'il y avait a bord, au
nombre de neuf, périrent.

Le steamer anglais Medivay, de Londres, 1,189 tonneaux de registre, 1,846 bruts, fit
naufrage le 6 septembra sur le récif Ferrol, Terreneuva, dans les détroits de Belle-Isle, en
se rendantde Montréal et Québec à Londres. et sept hommes de l'équipage se noyèrent. Le
navire et la cargaison furent totalement perdus.

La goëlette Memento, de St. Jean, Terreneuve, se perdit dans la baie de Fundy, en se
rendant de St. Jean, N. B., aux Etats-Ujnis, et l'équipage, au nombre de sept personnes, se
noya.

La goëlette Good Intent, allant de jl'île aux Eglantiers, baie de Fundy, à Ariehat, C. B.,
se perdit corps et biens le 25 août ; il y avait sept personnes à bord.

La goëlette Ellen, de Arichat, chargée de charbon et se rendant de Syduey à Halifax, se
réfugia, pendant la grande tempête du 24 août, dans les détroits de Canso et sombra pendant
qu'elle était à l'ancre; l'équipage, au nombre de sept personnes, se noya.

La goëlette E F. Williamns, de St. Jean, N. B., chargée de charbon et se rendant de
lix
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New-Caledonia, C. B., à New-York, sombra en mot vers la fin de juin dernier, et léquipage,
au nombre de cinq personnes, se noya.

La barque Belvilere, de La Have,C B, allnt de Philadelphie à 'Trieste, au mois de
novembre dernier, a sombré en mer et quatre honmes de l'équipage ont péri

La goëlette Arnica, de St. Jean, N. B., allant de St. Jean à Vineyard Haven, E. U., a
chaviré, et trois hommes de l'équipage se sont noyés.

On n'a jamais eu de nouvelles du navire .dsteriana, de St. Jean, N. B., qui fit voile au
commencement de l'année dernière de Rangoon pour Liverpool; on suppose qu'une trentaine
de personnes se sont pcrdues avec lui.

Le steamer à aubes Northern, de Liverpool, 1,622 tonneaux brut, 905 tonneaux de re-
gistre, allant de Québec aux provinces du golfe, s'échoua sur l'île d'Orléans, en aval duphare
de la pointe St. Laurent, dans la nuit du Il juin dernier; M. Têtu, maître de la Maison de
la Trinité de Québec, et moi-même, fûmes nommés en vertu d'un arrêté en conseil pour cons-
tituer une cour chargée de faire une enquête sur les causes de ce naufrage. On trouirera dans
l'Annexe une copie de mon rapport sur ce sujet, ainsi que copie de celui de M. Têtu qui dif-
fère du mien sur certains points. Suivant moi, le pilote est blmable d'avoir laissé· le navire
approcher trop près de*l'île, surtout puisqu'il savait que le-navire était difficile àmanoeuvrer
et qu'il ne sentait pas rapidement son, gouvernail.

On verra, par la liste des naufrages des navires océaniques, que grand nombre de nos

petites embarcations se sont perdues durant la dernière saison. Comme ces bâtiments sont
raremient classifiés dans les Lloyds anglais ou français et fréquemment trop chargés pour les
gros temps, il est probable quejs'ils pouvaient obtenir une classification à bon marché, telle qu'on
se proposeý d'en établir une, ce serait un encouragement pour la construction d'une meilleure
classe de navires et un moyen de sauver la vie et la propriété. Sil y avait, dans les ports: de
charbon, des gardiens chargés de voir à ce que les navires ne prennent pas la mer avec de trop
grosses-charges, ce serait un moyen de sauver la vie et la propriété.

Poui les navires qui ont transporté le grain de Montréal en Europe avant l'année de rnière,
la loi n'était pas assez sévère, et malgré la défense du gardien de port, ces navires en
quelques cas paieraient l'amende de $40 imposée par le Statut -et prendraient la mer -sans son
certificat. L'infraction à cette loi pendant l'année 1872 a eu pour résultat la perte de
plusieurs navires océaniques chargés de grain et se rendant de, Montréal en Europe. Pendant
sa dernière session, le parlement a fait, sur la recommandation du ministre de la Marine, une
loi qui défendait aux navires chargés de grain de prendre la mer ou d'obtenir leur acquitte-
ment sans le certificat du gardien de port; comme conséquence il n'y a eu, en 1873, aucune
perte de navires chargés de grain. Mais tant que des gardiens n'auront pas été nommés dans
les ports à charbon, la loi sera éludée, attendu que les·navires peuvent être en règle en prenant
leur acquittement à Montréal, puis arrêter à Sydney, O. B., pour faire du charbon et partir
de 'là pour l'Europe trop-chargés pour être en sûreté et sans enfreindre la loi.

On a constaté que l'Acte amendé concernant les gardiens de port de Montréal et Québee
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et adopté l'année dernière, fonctionnait très-bien ; il a sans doute été d'un grand service pour
sauvor la vie et la propriété. Dans l'automne de 1872 il y eut une grande perte de vies
et de propriétés parmni les navires portant de lourds chargements sur leurs ponts entre
l'Amérique Britannique du Nord et l'Europ-, fait que le ministre des colonies a porté à
l'attention du gouvernement canadien qui a éùé également averti des forts chargements de
pontsque transportaient les navires faisant le comnerce entre le Canada et les Indes Occiden-
tales et qui entrainaient quelques fois de graves pertas de vies et de propriétés. En consIquen-
ce, ce nnistèree prépara, pendant la dernière session,une loi pour empêcher les chargements sur
le pont des navires entre l 1le octobre et le 16 mars et les cargaisons plus hantes que le
pont durant la même période, les, cargaisons plus hautes que quatre pieds six pouces
au dessusdua pont sur les navires à un seul pont allant du Canada aux Indes Occidentales, et
aucun chargement de Pont sur les navires à coursière, excepté deux espars de rechang,
entre le15 novembre et le 16 mars. Ce bill fut présenté au parlement par le ci-devant
ministre de la Marine qui en fit habilement voir la nécessité et devant le comité des banques
et du commerce et devant la Chambre il devint loi et fut mis en opération, le 1er octobre

pour les navires allant en Europe, le 15 novembre pour ceux allant aux Indes Occidentales.

Par Indes Occidentales, ce ministère comprend toutes les îles britanniques et étrangères de l'inde
Occidentale, la Guiane anglaise ainsi que Bahamas, mais non les Bermudes. Quoique cette

mesure ait rencontré une forte opposition de la part des provinces maritimes, je crois qu'elle
fonctionnera bien et aura de bons résultats, sans t-op gêaer le commerce. Cependant, elle aurait

été plus acceptable pour les propriétaires de navires de St. Jean, si les Etats-Unis en avaient fait
une sen.blable. L'attention du gouvernement américain a été attirée sur ce sujetpar le gouver.
nement anglais qui a soumis à son examen l'opportunité de faire des dispositions du même
genre pour les navires faisant ce trafic; mais, je crois que cette démarche n'a eu aucun-
résultat favorabe.

Autant qu'on a pu le constater officiellement,13 nombre des accidents arrivés aux navires
océaniques et dont il a été fait rapport à ce ministère durant l'année dernière a été de 321,

d'un jaugeage collectif de 94,054 tonneaux, et la valeur des pertes ou dommages a é é de
$2,685,683. Cependant, les pertes réelles ont dû excéder ce chiffre de beaucoup, attendu que
plusieurs accidents ne sont pas rapportés à ce ministère; et la perte des cargaisons doit
avoir été plus considérable, attendu qu'il est souvent impossible d'obtenir des renseignements
exacts à ce sujet. Autant qu'on a pu le constater, le nombre des vies perdues dans ces
désastres maritimes a été de 739. Le naombre des accidents dont il a été fait rapport à ce
ministère comme ayant eu lieu dans les eaux de l'intérieur du Canada a été de 29, avec
un jaugeage collectif de 5,469 tonneaux, et le montant des pertes et dommages, autant qu'oa
a pu le constater, a été de $158,450. Les pertes de vies, 24.

Le bateau à vapeur Louis Renaud a fait naufrage, le 12 mai dernier, dans les rapides
de Lachine en amont de l'île au Héron ; et, bien qu'il n'y ait pas eu de perte de vies, ça été
un sérieux accident qui aurait pu avoir les résultats les plus désastreux, Une cour composée
des membres de la Maison de la Trinité de Montréal a fait une enquête pour constater la
Cause de l'accident, et a dtclaré que dans son opinion l'accident était dû au manque de
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connaissance ou d'expérience du pilote, et au défaut d'attention apporté à la gouverne u
vapeur. Elle a aussi censuré le capitaine d'avoir laissé son bateau, ainsi 'que les offiierst
l'équipage, à l'exception du mécanicien-en-chef. Subséquemment, le bateau fut totalemqnt
perdu.

Le principal naufrage qui eut lieu, accompagné de perte de vies, a été celui du bateau à
vapeur Bavarian, appartenant à la compagnie de Navigation Canadienne qui fait le service
entre Montréal, Kingston; Toronto et imilton. Ce bateau prit feu le 5 novembre dernier,
vers huit heures p. m., pendant qu'il deseenlait de Toronto à Montréal, et fut consumé jusqu'à
la ligne de flottaison. Il avait filé vingt-cinq ou trente milles, et se trouvait en lign avec le
phare de Whitby, à douze ou quinze milles de terre, qand il prit feu; il s'en suivit une
panique terrible à bord. Ainsi que déjà dit dans une autre partie de ce rapport sous le titre
d'inSpection des bateaux à vapeur, l'accident a été causé par la rupture du balancier qui passa

au travers.-du salon, tomba sur quelques barriques de spiritueux arrimés près de la chaudière
Sur· le premier pont, et les brisa; les spiritueux se répandirent sur le pont et dans la cale,
s'enflimmèrent :immédiatement et communiquèrent le feu au bateau. En vertu d'un arrêté
en conseil, une enluète sur les causes de cet accident fut instituée par s. Samuel iRiley
président du bureau des inspecteurs des bateaux à vapeur, dont on trouvera le rapport à
l'annexe No. 41. : Le Bavarian était un bateau neuf et n'avait commencé à naviguer que
dans le printemps de 1873; mais sa machine et le balancier avaient dix-huit ans, et
avaient été pris du. Kingston, incendié l'année précédente. Le capitaine, M. Carmichael,
avait autrefois commandé le KingstQn, et lors de l'incendie de ce vapeur, il avait-: été fait
commandant, pour le sang-froid qu'il avait déployé à sauver les passagers;, mais il paraît que
ors de l'incendie du Bavarian il y avait une absence totale de ;discipline, quelques-uns des

hommes de l'équipage s'emparèrent des chaloupes,tandis que six personnes,parmi lesquelles trois
dames, furent laissées à bord où ellcs périrent. Le pilote fut beaucoup blâmé pour êtré parti
avec une chaloupe de sauvetage ne contena-nt que neuf personnes tandis qu'elle aurait pu en
contenir vingt-cinq ou trente, et le premier officier fut blâmé pour être parti avec une cha-
loupe contenant treize personnes seulement tandis qu'elle aurait pu en contenir le double de ce
nombre. Il y avait à bord quarante personnes, dont vingt furent sauvées. Parmi celles qui
se noyèrent se trouvait le capitaine qui sauta par-dessus bord muni d'un appareil de sauve-
tage, mais qui disparût bientôt. Il avait autrefois été boursier, et les :fficiers ae la.compa
gnie le citaient comme l'on de leurs meilleurs capitaines; mais dans le public on est généra-
lement ti'avis qu'il vaudrait mieux choisir les capitaines des bateaux desjlacsi parmi les navi-
gateurs habitués à la navigation occéanique et à celle des lacs, plutôt que de prendre
des commis ou boursiers,~attendu que dans des cas comme celui-ci, les inavigateurs seraient
probablement plus en mesure de prendre le commandement de l'équipage, et donner
les instructions nécessaires pour descendre les chaloupes et maintenir la discipline
à bord. D'un autre côté, quelques personnes d'une grande expérience dans la navigation
des lacs et dont l'opinion mérite .considératiop, croient qu'un ho-Mme qui a fait
ses preuves comme bon boursier, comme officier sobre et attentif, peut faire un bon capitaine,
car il n'est pas nécessaire de connaître la navigation, les bateaux étant près de terre
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presque tout le temps. Cependant,'l'opinion publique demande que les capitaines et seconds

des navirasde l'intérieur subissent un examen et soient porteurs de certificats comme les a

pitaines et secondsdes navires océaniques, leur examen devant être beaucoup plus simple que

celui des autres. Il paraît aussi nécessaire d'amender l'Acte boncernant l'inspection de b

teaux à vaper pour leur imposer l'obligation d'avoir de plus grandes chloupes, le moyen de

les descendre rapidement et donner plus de garanties pour les extincteurs.

ENQUÊTES SUR LES NAUFRAGES.

Les frais occasionnés parles enquêtes instituées sur les causes des naufrages et pour ob.

tenir le relevé des naufrages pendant la dernière année fiscale se sont élevés à $1018.89; ;le

crédit voté dans ce but était de $3,430. Sur le chiffre des frais, $329 89 ont étéconsacrées

aux enquêtes sur le nauf'rage du Louis Renand, $9 pour le Royal Sovereign, $62 pour
le o hern, $50;pour le Surah IMceod ; M. James Mitchell a reçu $343.50 pour faire deS

enquêtes sur la cause des:naufrages ;-,et la balance a éé affectée à l'obtention des relevés de

naufrages, pour chacundesquels on:accorde quelques fois $2.

RÉCOMPENSES POUR SAUVETAGE DE VIES.

Quand le:ministérena reçu la preuve !authentique qu'une; personne a fait acte de bra
,voure en sauvant la vie de canadiensien mer ou d ms des naufrages survenus sur nos côtes, le
ministre de la Marine a depuis quelques années -porté ces faits à l'attention de: ses c)llègues
en recommandant qu'un témoignage, de reconnaissance publique fût donné àceux qui opéraient
des sauvetages ; en conséquence plusieurs témoignages de ce genre ont été accordés. Si au-
cun risque.n'a été encourru; par les personnes qui ont sauvé des naufragés, on leur a adressé
une lettre de remerciement au nom du gouvernement canadien. On trouvera à l'annexe No.
45 une liste de ceux qui ont reçu;des témoignages, du gouvernement canadien pour avoir
sauvé des vies dans le!naufrage de navires canadiens. On trouvera également dans l'annexe
No. 46 une liste des personnes appartenant au Canada et auxquelles des récompenses ont été
données par los gouvernements britannique et étrangers pour bravoure déployée et service.
rendus dans lesauvetage de navires- anglais et étrangers.

On verra parles relevés que pendant les c'ix-huit mois expir au 31 déccmbre 1873 le
gouvernement canadien a présenté vingt témoignages accompagnés de lettrés de remerciements
onze lettres de remerciements ont aussi été expédiées dans.d'autres circonstances. •En outre,
des récompenses en argent ont été données dans beaucoup de cas.

Les frais de ce service, y compris ceux d'une chaloupe de sauvetage et de bouées de
sauvetage, ont été, pendant la dernière9année fiscale, de $l,975.19; le crédit voté à cet eTet
était-de$6o,000.

.:COMMISSAIRES DU. HAVRE DE MONTRÉAL.

On trouvera à l'annexe No. 47 le rapport annuel de cette corporation pour l'année
expirée au'31 décembre 18' 3 ainsi que celui de son ingénieur et du maître du havre.

Les revenus des commis.ares, pendantcette période, provenant des taxes de havre sur
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les navires et des droits de quaiage sur les marchandises, se sont élevés à $248,884.96 contre

$225,717.50 pendant l'année précédente, ce qui donne une augmentation de $23,167.46,
Les ,recettes provenant d'autres sources, y compris l'int 5rêt, les bons vendus, les

deniers reçus du gouvernement fédéral pour draguage et nouvel outillage de draguage, loyers,
etc., ont été de $2,73,083.41, ce qui donne pour l'année dernière an total de $521,968.41 de
recettes; d'un autre côté le total des dépenses, y compris les bons soldés et leur intérêt>
nouvel outillage de draguage, réparations, etc.. a été de $423,341.49.

Indépendamment de leurs attributions en rapport avec le havre, les commissaires de

Montréal ont reçu du gouvernement fédéral la tache de creuser et de terminer le chenal du
lac St. Pierre entre Montréal et Québec, ouvrage pour cquel ils font actuellement des

préparatifs et ont acheté un outillage considérable. En vertu de l'Acte 36 Vie., chap. 60,

le Gouverneur en conseil était autorisé à prélever dans ce but, par voie d'emprunt, une somme

n'excédant pas $1,500,000, afin d'augmenter la profondeur du chenal jusqu'à au moins vingt-
deux pieds à eau basse, avec une largeur de pas moins de trois cents pieds. L'intérêt et le
fends d'amortissement payables à même cette dette devaiént être soldés par les péages et taxes

perçus par les commissaires du h ivre de Montréal.

Comme quelques-unes des fonctions que remplissait autrefois ia Maison de la Trinité

de Montréal,-qii est maintenant abolie,-sont passées aux commissaires du havre, y
compris l'administration des affaires de pilotage, le fonds des pilotes invalides, les bouées, etc.,
ces messieurs forment aujourd'hui une corporation de la plus haute importance, et il est
probable que les attributions qui sont maintenant échues au président, y compris le

contrôle des travaux en rapport avec le creusage du chenal, absorberont la plus grande

pe rtie de son temps, et on jugera peut-être nécessaire de le rémunérer à même le revenu de ce

fonds. Jusqu'ici le président avait rempli ses fonctions sans aucune rémunération, mais cela
ne peut continuer.ainsi, car elles sont devenues très-importantes et très-onéreuses.

On verra aussi, par le rapport du maître de havre publié à l'annexe No. 47, que le
commerce de Montréal s'est énormement accru pendant les dix dernières années. En 1864
le tonnage des navires océaniqes qui visitaient Montré,1 était de 161,901, tandis qu'en 1873
il a été de 412,478, plus que le double de ce qu'il était alois. En 1864 le tonnage des
navires de l'intérieur venus à Montréal était de 420,694, tandis qu'eu 1873 il été de 933,462,
ayant aussi plus que doublé pendant les dix dernières années.

COMMISSAIRES DU HAVRE DE QUÉBEC.

Le rapport des commissires du havre de Québee se trouve à l'annexe No. 65.

Cette corporation tire principalement ses revenus des droits de tonnage imposés aux

navires qui fréquentent le havre de Québec, lcsquels, au taux de cinq pour cent par tonneau,

se sont élevés, pendant l'année expirée au 30 avril 1873, à $32,613.94, contre $28,284.25
perçues pendant l'année précédente.

Les recettes provenant de leurs propriétés ont été de $23,208.98 qu", avec quelques au-

rmo recettes secondaires et les droits de tonnage, se sont élevés à $55,827.50, total de leurs re-
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cettes. Pendant la même période, leurs dépenses pour l'intérêt ont été de $48,465; celles des

salaires, réparations, etc., de $6, 299.12; ce qui fait en tout, $54,764.12 dépensées par eux,.
laissant en caisse une balance de $1,063.39.

La valeur totale de l'actif des commissaires au jour precité, y compris leurs quais, leur

brise-lames, leur entrepôt de grain et autres propriétés, était de $704,612.12; et le montant

de leur passif, y compris les débentures'du havre, bons privilégiés, coupons dûs et non-récla-
més, etc., le même jour, était de $713,252.50, ce qui donne pour leur actif un déficit de
$8.,640.38 sur leur passif.

Les revenus des commissaires du havre de Québec ayant été tout-a-fait insuffisants
pour faire les améliorations requises du havre après que les frais d'administration. l'intérêt
sur les bons, etc., eurent été payés, un nouvel acte a été passé durant la dernière session afin
de donner aux intérêts du commerce et de la navigation plus ie contrôle sur les affaires du
havre et de permettre aux commissaires d'augmenter leur tarif et leur revenu pour opérer
dans ce havre quelques-unes des améliorations les plus nécessaires. En vertu de cet acte,
36 Vict., chap. 62, la constitution de la commission du havre a été changée le 1er. octobre
dernier, et comprend aujourd'hui neuf membres, dont trois nommés par le Gouverneur, savoir:
MM. Thomas H. Grant, Julien Chabot et John Giblin; deux par le conseil de la Chimbre
de Commerce de Québec, savoir: MM. R. R. Dobeli et T. LeDroit; un par le conseil de la
Chambre de Commerce de Lévis, savoir : M. L. G. Desjardins ; et trois par les proprié-
taires, consignataires et agents qui avaient payé des droits de havre sur les navires, marchan-
dises et effets pendant l'année précédente, savoir: MM. John Gilmour, John Sharples et
James G. Ross. En vertu de l'acte précité, les commissaires ont maintenant le privilége
d'affecter aux améliorations du havre la propriété qu'ils peuvent juger nécessaire; et le gouver-
neur en conseil a le droit de prélever $1,200,000 par l'émission de débentures pour solder le
passif des commissaires du havre qui sélève à $700,000, et d'appliquer le reste à l'améliora-
tion du havre. J'apprends que le passif a été presqu'entièrement soldé avec l'argent ainsi
prélevé et prêté aux commissaires. Cet emprunt sera remboursé au gouvernement avec un
intérêt de cinq pour cent par année, pour lequel un pouir cent sera placé annuellement comme
fonds d'amortissement; et si les taxes sont trouvées insuffisantes, alors le Gouverneur en con-
seil pourra les augmenter afin de permettre aux commissaires de payer l'intérêt et le fonds
d'amortissement.

En vertu de cet acte, les commissaires du havre ont aussi le pouvoir d'emprunter de
l'argent, avec un intérêt n'excédant pas six pour cent, pour être affacté, avec les crédits qui
Pourront être votés par le parlement du Can-a. ou accordés pair le gouvernement i.npé-ial de
Sa Majesté, à la construction d'un bassin de radoub à Québec pour la commodité des gros
navires ; mais, quoique l'un des commissaires du havre se soit rendu à Loudres dans le but de
Porter cette question à l'attention du gouvernement de Sa Majesté, aucan airangement n'a
encore été fait pour donner effet à cette partie de 'acte.
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SUBVENTIONS AUX VAPEURS.

Les subventions fournies aux vapeurs par le .gouvernement du Canada pour le transport
des malles sont payées par le ministère des Postos ; mais, quantAà la compagnie tdes
vapeurs de Québec et des ports du golfe, une subvention lui a été accordée, non-seulement
pour le transport des malles, mais encore pour faire le service des passagers et du
fret. Les bateaux de cette compagnie circulent régulièrement entre Québec et Pictou
pendant la saison de navigation, partant de Québec tous les mardis à 2 heures et arrivant à
Pictou le samedi après-midi ou le dimanche matin. Pour le retour, ils partent de Pictou tous les
mardi matins à 7 heures et arrivent généralement à Québ-c dans la matinée du samedi,, après
avoir fait escale, en allant et revenant, à la Pointe-aux-Pères, Gaspé, Percé, Miramichi et
Shédiae. Pour le trajet d'aller et retour ils reçoiveut $750. Une fois tous les quinze jours
et souvent une fois par semaine ils remontent; la Baie des Chaleurs juqu'à DW housie, après
avoir fait escale à Paspébiac, ce pour quoi ils reçoivent, en outre de la premiè'e, une somme
de $50 à $100.: Pendant la dernière saison le premier vapeur partit de Québecle 7 mai et
le dernier y arriva le 21 novembre.

A part cette ligne, la compagnie fait circuler des vapeurs, pai ticulièrement pour le fret,
entre Montréal, Charlottetown et Pictou, pendant la saison de navigation.

Pour ces services, le gouvernement du Canada.a payé à cette compagnie pendant la saison
de 1873 une somme de $23,600, dont $15,000 par ce ministère et.$8,000 par celui des Postes.

Las frais des six dernières années ont été comme suit:

Saison de 1868.................................$16,500
" 1869............... .... 23900

1870..................................23,850
" 1871......................... .. .. .. . ......... 23,900

" 1872........... ................. 23,600
" 1873........................ . ... . ...... ....... 23,600

En vertu d'un contrat fait par le gouvervement, antérieurement à la Confédération, avec
la compagnie de-navigation à vapeur de l'île du Prince-Edouard, lasomme de,$L,600 par
année, cours de la Nouvelle-Ecosse, a été payée pendant les dix dernières années pour le
transport des, mallesret des passagers. entre Charlottetown et Pictou deux fois par.semaine!
pendant la; saisonde navigation; mais ce contratexpire. au mois de février prochain., La
somme de $1,557.33, cours fédéral, a été payée pour ce service pendant la dernière-saisra

PERSONNEL DU MINISTÈRE A OTTAWA.

On trouvera dans l'annexe No..66 une liste du personnel à Ottawa, avec l'emploi de
chaqi e fonctionnaire, le traitement et.le bonus reçus par eux pendant l'atnée fiscale expirée
au 30 juin 1873.

Le 29 juillet 1872,- Thomas King, nuessager au ministère et recevant un salaire de $330
par année, fut4suspendu par moi, en l'absence du ministre, pour négligence de ses devoirs.
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M. G. C. Haney, commis de troisième classe et recevant un traitcment de $450 par année,
s'est démis de ses fonctions et retiré du service civil.

Le 31 aoât 1873, M. Thomas Drinkwater, commis de troisième classe et t&nographe,
recevant un traitement de $600 par année, s'est démis de ses fonctions et retiré du service
civil.

Le 30 septembre 187,3, M. J. [H. McIllree et M.. H. Harpûr, tous deux commis de troi-
sième classe et recevant chacun un traitement de $450 par année, ont remis leur emploi et se
sont enrôlés dans la police à cheval de Manitoba.

Le 7 cetobre 1872, M. Jules Morin a été nommé messager dans ce ministère, avec un
salaire de $450 par année.

Le 17 décembre 1872, M. W. E. Everest a été nommé commis cadet de seconde classe
avec un traitement de $700 par année, et $200 comme secrétaire particulier du ministre.

Le 30 mai 1873, M. William Steil Pettàrew, qui était depuis quelque temps commis
surnuméraire· dans ce ministère, fut nommé commis de seconde classe avec un traitement de
$1,100 par année; cette nomination date du 1er juillet 1873.

Le 1er juillet 1873, M. Robert N. Venning-fut·-nommé commis cadet de seconde classe
avec un traitement de $700 par année.

Le 18 octobre 1873, M. Marmaduke Graburn, qui était depuis quelque tcmps capitaine
de la goëlette fédérale J. -H. Nickerson, fut nommé commis de seconde classe avec un traite-
ment de $1,100 par année.

Le 1er novembre 1873, M. James Brooke Halkett fut nommé commis de troisième
classe avec un traitement de $500 par année.

Le 1er novembre 1872, M. William I. Alexander fut promu de la troisième classe
avec un traitement de $550, à la seconde classe cadette avec un traitement de $700 par année.

Le 22 octobre 1873, M. William:Loftus Magee fut7 promu de la seconde classe avec
un traitement de $1,250 par année, à la preaière avec un traitement annuel de $1,400 ; cette
promotion datant du 1er juillet 1873.

On verra, par l'addenda qui accompagne ce rapport et celui du commissaire des Pêcheries,
le nombre des personnes -employées dans le service extérieur de ce ministère, y compris les
officiers et. équipages des navires du gouvernement placés sous son contrôle. Ainsi que déjà
dit dans ce rapport, cenombre était de 1,123 l'année dernière, et de 1.035 l'année précédente.

J'aidl'honneur d'être, monsieur,

Votre très-obéissant serviteur,

WM. SMIT,
Député ministre de la Marine et des Pêcheries.

OïTAwÂ, Iër janvie 1874.
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RAPPORT.

DE

W. F. WHITCHER, Ecr.,

COMMISSAIRE DES PÊCHERIES.

A l'honorable

ALBERT J. SMITH, .

Ministre de la Marine et des Pêcheries.

Le soussigné a l'honneur de faire, par Finformation du ministre, le rapport suivant sur

LES PÊCHERIES.

LEUR ÉTAT ET LEUR RENDEMENT EN 1873.

C'est un objet de satisfaction que d'avoir à noter la prospérité continue de nos pêche-
ries. Leur condition s améliore tous les ans, et leur produit augmente en valeur et en quan-
tité. On trouvera aux annexes, dans les rapports des différents officiers des pêcheries au

service de ce ministère, des détails sur leur état actuel et la perspective de leur développement.
La valeur totale des produits du poisson, pendant la dernière saison, a été de $11.794,975.
Ce-chiffre comprend la valeur des produits dans les provinces de la Nouvelle-Ecosse, du Nou-

veai -Brunswick, de Québec, d'Ontario et de l'Ile du Prince-Edouard, mais non celle de la,
Coloobie-Britannique, de Manitoba et des Territoires du Nord-Ouest. La proportion de

cette somme qui représente le produit pour l'exportt tion étrangère et le commerce dom es-

tique. à' l'exclusion de la consommation locale, est de $10,722,705. En outre, on calcule que
les pêchenr- américains ont pris sur les côtes du Canada pour six ou huit millions de piastre

de roisson en état d'être Ilivré au commerce. La valeur totale du rendement de ces pêche-

ries représente, pour I année dernière, un excédant de dix-huit millions de piastres.

Ces chiffres font voir que comme ressource pour le commerce et source de nourriture,
les rê1cheries du Canada sont d'une grande valeur pour ses populations, ainsi que pour les ci-
toyens des Etats-Unis.

87 , ictoria.
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TABLEAU COMPARATIF.

Le tableau comparatif suivant indique le produit dans chaque division des
pêcheries, dans chaque province, en 1872 et 1873.

PROVINCE DE LA NOUVELLE-ECOSSE.

1872. 1873.

Espèces de poisson. Quantité. Valeur. Espèces de poisson. Quantité. Valeur.

$ $ cts.
Morue ............ 525,249 lbs. 2,232,308 Morue................ 595,567 qtx. 2,531,159 75
Maquereau.... ..... 115,833 qrts. 1,624,894 Maquereau........... 141,005 qts. 1,410,050 00

do en conserve. 10,842 can. 1,626 30
Hareng...... ... 170,657 ,, 682,628 Hareng....-........... 178,126 qts. 712,504 00

do"- fumé ............ 21,430 boîtes. 5,3-57 50
Saumon............. 6,677 ,, 144,078 Saumon, mariné....... 4,633 qts. 83,394 00

do frais dans la zlace 504.523 lbs. 75,678 45
do fumé ... ........ 37,376 ,, 5.664 00

Autres poissons et do en conserve. ... 161,800 can. 40,450 00
huile de poisson ....... ........ 1,332,927 Gaspereau............ 11,783 qts. 41.240 05

Lang. et noues de morue 2,467 ,, 17,269 00
Merlangue.,..... .. 25,350 qtx. 88,725 00
Merluche ..... .. ..... 44 321 .,, 155 123-50

Egefn ..... .,.. .,1,628,045 lbs. 97,682 70
Flétan.........,...... 535,035 ,, 32,102 10
Alose ......... . 4,612 qts. 36,896 00
Achigan ..... . . 2,560 bs. 153 60
Truite........... 73,167 4,390 02
Eperlan...............112,879 ,, 6,772 74
Anguilles...............2 337 qts. 21,033 00
Huîtres.... ........... 12,128 ,, 36,384 00
Homards.......... 3,462,298 can. I 85.574 50
Huile................. 465,379 gals. 302,496 35
Guano de poisson ..... 322 ton'x. 4,830 00
Poisson pour engrais... 1,059 qts. 529 50

6,016,835 $6,577,086 51

PROVINCE DU NOUVEAU-BRUNSWICK.

Morue-.............81,420 qtx. 346,035
Maquereau......... .2,217 qrts. 32,728

Hareng.... ........ 124,157 ,, 496628

Saumon ............. 8,000 207,767

A reporter............

Morue................ 79,694 qtx.
Maquereau:........... 29 qts.

do en conserve 21.050 can.
Hareng............... 94,149 qts.
do fumé......... 498,840 botes.

Saumon, mariné...... . 1,047 qts.
do frais dans la glace 1,433.188 lbs.
do fumé............87,950
do en conserve ..... 1,121,184 cau.

Gaspereau........... 31,004 qts.
Lang. et noues de morue 3,00
Merlangue........... 18,399 qtx.
Merluche............. 25,733
Egrefin................1264,661 bs.
Eperlan.............. 127,400
Alose................ 2,896 qts.

lxix

338.699 00
32,290 00
3,157 00

376.596 00
124,710 00
18 846 00

214,978 20
13,192 50

240,296 00
108,514 00
25,235 O0
64,396 50
90,0 5 .50
15.880 86
7,644 00

23,168 00
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TABLEAU COMPARAT.lF.-=iite.

Le tableau comparatif suivant indique le produit dans chaqu division des
pêcheries, dans chaque province, en 1872 et 1873.

PROVINCE DU NOUVE AU-BRUNSWICK.--Suite.

1872. 1873.

Espèces de poisson. Quantité. Valeur. Espèces de poisson. Quantité. Valeur.

$ $ cts.
Report...................... . ..... ........................ . ....

Autres poissor,s et' I Achigan .............. 424,387 lbs. 25.463 22
huile de poisson ......... 882,301 Truite ................ 109,980 ,, 6,598 80

Eperlan6..............97,520 ,, 41.851 20
Anguilles..............3,652 qts. 32,868 00
Huîtres..... ......... 15,160 ,, 45.480 00
Homards.............1,387,700 can. 346,925 00
Huile.... .... ...... 57,961 gals. 37,674 65
Guano de poisson.... . 4822 ton'x. 7,237 50
Poisson pour engrais.... 7,788 qts. 3,894 00

1,965,459 $2,285,661 93

PROVINCE IDE QUÉBEC.

Morue ............. 217,741lbs.

Maquereau...... .. 1,759'qrts.
Hareng.....,......29,069 "

Saumon ... . 4,050 "

Autres poissons eti
huile de poisson.. ..............

911,845

17 590
87,206

64,800

238,748

1,320,189

Morue d'été.
do , d'automne.......

Maquereau ...........
Hareng ........ ......
do fumé.........

ISaumon. mariné... . .
do frais dans la glace
do en boîtes.I.....
do fumé.

Lingue ............ .
Sardines .............
Flétan.............
Truite........ .....
Esturgeon ..........
Anguilles, par-100.....
Lang. et noues de morue
Huile de loup-marin...

do baleine....
do marsouin
do morue.......

Egrefin ...............
Bar et poisson blanc ...
i oisson mêlé....... ..
Alose...............
Poisson pour engrais..
Loups-marins...
Homards, en boites....

'xx.

184,106 qtx.
31,467 ,,
6,170 qts.

34,770 ,,
816'boitesj

2,042 qts.
632,758 lbs.
18,000 can.

75 boites
8 qts.

870 ,,
458

99
381 ,,

16,054
203 qts.

58,645 galls.
400 ,,3
143 ,,

91,627 ,,
479 qts.

24,756 douz.
778 qts.

19,694 ,,
21,712 ,,Y
12,816 ,,
15,000 lbs.

736,424 00
157,3.35 00

61,700 00
104,310 00

:,04 00
32,672 00
31,637 00

3,600 00
2,250 00

40 00
4,350 00
2,290 00

990 .00
1,905 00

10,840 00
1,421 00

46,916 0O
20 00
71 00

45,813 00
2,395 00

49,512 00
3,112 00
1,999 00
5,428 00

76,896 00
2,250 00

1,391,564 00
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TABLEAU COMPARA.TIF,-Site.

Le tableau comparatif suivant indique le produit dans chaque division des
pêcheries, dans chaque province, en 1872 et 187J.

PROVINCE D'ONTARIO.

1872.

Espèces de poisson. Quantité. Valeur. Espèces de poisson.

Poisson blanc........17,400 qts. 143,520 Poisson blanc ......... ,
do....
do par cent..

Truite...............7,586 " 60,688 Truite .................
Hareng............ 6,974 " 41,814 Hareng.. *....

Sciscos ..... . . . .
Makinongé........

Autres poissons. .... 4,466 " 21,581 Achigan . ..............
Brochet ........... ..
Doré ...... ...........
Poisson commun ......

267,633

1873.

Quantité. Valeur.

$ cts.
6,453 qts. 82,265 00

1,430,514 lbs. 71,525 00
43,536
9.188 qts.
7,3ý8 "

288
14 "
731

1.248
1,055
2,806 "

2,179 00
73,04 00
36,740 00
1,440 00
1 4:30 00
3,655 00
6,240 00
5,275 00
8,838 00

293,091 00

ILE DU PRINCE EDOUARD.

Morue .......... 4,696 qtx. 15,98 More..........
Merluche............1,86& 5,319 Merluche. ...... 15,11 qtx. 46,316 00
Maquereau ........... 9,126 qts. 111,512 Maquereau.......
Gaspereau.......... 142 416 Gaspereau............ 13133 qts. 638
Hareng............. 67 301 Hareng............
Noues.................Noues.45,661 00
Poisson frais, etc....4,300 Poisson frais, etc

" 1879746 M207,5050

~i.
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DÉPENSES ET RECETTES.

Les statistiques suivantes indiquent les sommes dépensées et perçues pendant l'année ex-
pirée au 30 juin 1873, les dépenses courantes et les perceptions faites depuis le 1er juillet
jusqu'aa 31 décembre 1873. Les dépenses pendant la période précitée est subdivisée d'après
les provinces, comme suit

ONTARIO
Traitements et déboursés des gardes-pêche, pisciculture,

etc........... ......................... $8,141 99

QUÉBEC.
Traitements et déboursés des gardes-pêche, frais de La

Canadienne, etc. ..................... 19,552 35

NOUVEAU-BRUNSWICK.

Traitements et déboursés des gardes.pêche, ete, etc, etc. 7,699 99

NOUVELLE-ECOSSE.
Traitements et déboursés des gardes-pêche, etc, etc, etc. 8,689 07

Total.......................... $44,083 30

Et pour le semestre suivant
Ontario, traitements et déboursés des gardes-pêche. . $328676
Québec, do do 7,911 77
Nouvelle-Ecosse do do .. 107 50
Nouveau-Brunswick do do ...... 10 10
La Canadienne do do 7,800 00
Pisculture, do do ... 8,020 10

Total............................$36,:3G 22

Les perceptions faites durant l'année fiscale ont été mises sous les titres suivants

ONTARIO.

Loyers, honoraires de permis, amendes et confiscations. $4,477 50

QUÉBEC.

Loyers, honoraires de permis, amendes et confiscations. 4,928 83

NOUVELLE-ECOSSE.

Taxes sur filets, amendes et confiscations............ 159 30

NOUVEAU-BRUNSWICK.

Loyers, taxes sur filets, amendes et confiscations. 647 61

Total,...... ...................... $10,213 21

Et pour le semestre suivant:

Ontario, loyers et honoraires........................$2,923 50
lxxîi
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Québec, loyers et honoraires 5,530 55
Nouvelle-Ecosse do do .... 98 94

Nouveau-Brunswick do do 513 60

Total. .............................. $9,066 59

Il n'y a pas de différence sensible entre les honoraires de loyer et de permis accumulés
et ceux qui ont réellement été payés, puisque l'ancienne pratique d'accepter les garanties au
nom de la Couronné a été abandonnée, et que les baux et honoraires sont maintenant payables
d'avance. Ce mode admet une forme plus simple et une plus grande sû::té de paiement,
outre qu'il est plus économique et entraîne une plus grande promptitude. Il fournit aussi
au ministère une preuve de chaque transaction et évite les risques ordinaires et les frais de
surveillance des agences élcignées.

POLICE MARITIME.

(e corps n'a été que partiellement entretenu pen lant toute la saison. Les navires
lui avaient l'habitude d'être nolisés dans ce but ne l'ont pas été, mais deux goëlettes du
gouvernement ont été équipées pour ce service : la J. R. Nickerson et la J. W. Dunscomb.
Par ordre du Gouverneur-Général en conseil, la balance qui restait d'un crédit voté pour ce
service et qui s'élevait à $11,215, a été affectée à l'entretie-. de ces bâtiments pendant une
partie de la saison ; mais plus tard, les exigences étant devenus plus fortes, le fonds devint
insuffisant, et il fallut recourir à celui des "dépenses imprévues,"-ce à quoi il faudra pour-
voir dans le budget supplémentaire de la prochaine session.

L'admission des citoyens et des pêcheurs américains sur nos rives, conformément au
Traité de Washington, va nécessiter le constant en ploi de gardes-côtes pour maintenir l'ordre
et réglementer la pêche. Il sera nécessaire de protéger nos pêcheurs contre toute molesta-
tion et de veiller à l'observation de nos lois de pêche. Il sera également désirable d'adopter
un système général pour empêcher ou corriger les abus qui pourraient, dans cette industrie
commune, faire dommage à nos pêcheries d'estuaires ou - de rivières. La con-
vention des pêcheiies passée entre la Grande-Bretagne et la France en 1839 a
adopté un code de règlements pour obvier aux conflits et disputes qui pourraient
s'élever entre les navires et les sujets de ces deux pouvoirs. Ces règlements, dressés par une
commission mixte, sont, croit-on, analogues à ceux que comporte le 20me article du traité
actuel. D'un autre côté, les lois de pêche qui existent actuellement, complétées par des
règlements que pourra faire le Gouverneur.Général en conseil, pourront suffire, pour le moment,
à empêcher les abus ; c'est pourquoi il faut tenir au moins deux navires de police maritime
en service actif.

SAISIES REMISES.

Les bateaux pêcheurs américains Enola C. et James Bliss, saisis l'année précédente,
ont été finalen cat remis à leurs propriétaires respectifs par le désistement des obligations Cela
paraît avoir été fait comme un acte de bon voisinage à l'égard des propriétaires et confornd
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ment aux bonnes dispositions montrées pari le gouvernement canadien dans -l'espoir que le
congrès donnerait un effet réciproque aux clauses du Traité de Washington concernant les
pêcheries, en admettant les citoyens des Etats-Unis à certains priviléges dansl'attente de légis.

lation formelle et de la proclamation exécutive stipulées par.le traité.

TRAITÉ DE 'WASHINGTON.

Les articles du Traité. de Washington.qui concernent: les pêcheries :sont .formellement
entrés en opération le 1er juillet 1873, en vertu.d'une proc'amation arrêtée, danseneconfércnce
tenue à Washington entre.le:ministre, de: Sa Majesté et le Sacrétaire d'Etataméricainle 7
juin dernier. Le protocole énumère les différents actes adoptés, par le parlement du Canada
le 14 juin 1872, la législature de l'Ile du Prince-Edouard le 29 juin 1872, et lescongrès des
Etats-Unis le 1er mars 1873. Quant au Canada, on a cru à propos d1dmettre les pêcheurs
américains à jouir des priviléges pratiques avant que les stipulations du traité fussent

formellament terminées. Une communication à cet effet fut faite au commencement du
printemps de l'année dernière, et en vertu¯ d'une -,circulaire " émanée du département du
Trésor des Etats-Unis en date du 1er avril 1873, les pêcheurs américains profitèrent de suite
de la liberté qui leur.était offerte sur nos rivages. Ce privilége fut convenablement reconnu,
par le Secrétaire. dEtat américain, comme " un acte courtois et libéral " de la part du gou-
vernement .canadien.

Près:de dcux années se sont écoulées depuisla ratification de ce-pacte par les gouverne-
ments:coloniaux intéressés, mais la commission conjointe qui, devait être nommée pour.établir
e montant des compensations payables pourl'excédant' de la valeur; des priviléges accordés

par let anada en 1lus des concessions américaines, n'a pas encore été organisée. L'agent

britannique nommé au mois d'août pour assister à:la convention arriva en Canada au moim
d'octobre dernier, et, après un court:séjour à Ottawa, se rendit à Washington. D'après Iles
ordres de votre prédécesseur, une partie de la preuve et les documents nécessaires pour établir

la réclamation affirmée au nom de la Grande Bretagne étaientea voie de préparation pour
servir dans l'arbitrage.

Le cas et les preuves qui l'appuient ont été préparés par le soussigné conformément:aux
instructions officielles, et présentés pour l'information du gouvernement actuel.

MANITOBA.

La nature et l'importance des pêcheries de cette province ont été notées dans le rapport

de l'année dernière. Il paraît qu'on n'a pas jugé nécessaire d'appliquer les:lois de pêche: à
-Manitoba, bien que le gouvernement de Winnipeg ait .nommé un garde-pêche.dans-l'attente
possible qu'il serait nécess ire de faira une législation sur ce sujet. La " protection. des
pêcheries " se trouve comprise, dans l'Acte de Manitoba, parmi les services dont le Canada
se charge. Une minute adoptée par le conseil du Nord-Ouest du mois de septembre dernier
attire l'attention du gouvernement fédéral sur ce sujet. Le conseil déclare

Qu'il-est d'opinion que le temps est venu où des mesures doiventý être- adoptées 'pour

empêcher la diminution du poisson blanc.
lxxiv'



"Qu'en présence du fait que dans certaines .parties, du Nord-Ouest, etsurtout:dans le

"voisinge de la MIisoa de lorvège, les habitants comptent entièrement sur le poissonpour

c' leur nourriture, le conseil suggère que-le gouvernement fédéral prenne des mesures pour

"eempêchcr les gens de tendre des.rets-ou filets dans .les grands chenaux des rivières ou dans
les autres endroits où le poisson a l'habitude de passer pour se rendre àses frayères, de
manière à en prévenir l'entrée, et qu'il fasse de, temps en temps les règlements qui pourront
êtr jugés nécessaires pourIla conservation du poisson.

" Le conseil désire aussi suggérer au gouvernement fédéral l'adoption de mesures propres
à empêcher l'accumulation de asciure de bois.sur lesrivières et.cours d'eau:dans les parties
des Territoires du Nord-Ouest où il-y a,-oudoit y avoir.des moulinsàscie."

COTES DU PACIFIQUE.

Les différentes pêcheries dela Colombie-Britannique-en eau profondejsur les côtes-:et
dans les rivières,-ont été l'objet d'une nention détaillée daps :le ;dernier rapport officiel.
Avant longtemps ilsera peut-être désirable de leur consacrer plus d'attention. Le rapide

développement que la pêchede saumon prend en Californie stimulera ,probablement la même
industrie sur le territoire britannique des côtes du Pacifique. Quoiqu'il: n'y ait pas néces-
sité immédiate d'étendre les lois fédérales des pêcheries à la Colombie-Britannique, le ministère
ne doit pas manquer de faire tout son possibie pour obtenir au plus tôt des renseignements ex-
acts sur la condition et les intérêts des pêcheries dms cette province. Des instructions dau

ce sens ont été données à l'agent du ministère à Victoria. On trouvera aux annexes un court
rapport de M. Cooper, qui remplit actuellement cet emploi. 11 y a déjà dans le No. 12 des

Statuts Revisés (1871) une courte disposition qui défend la pêche à Victoria Arm.

LACS DE L'INTÉIBEUR.

La pêche a été heureuse sur les lacs des frontières et de l'intérieur, mais c'est surtout
sur les premiers que cette industrie attire suffisamment l'attention pour rémunérer comme
entreprise commerciale.

ILE DU PRINCE-EDOUARD.

Depuis la publication du rapport de l'an-née dernière, les riches pêcheries de l'Ile du
Prince-Edouard ont été ajoutées à nos ressources maritimes. Ces pêcheries, qui comprennent

principalement le poisson de mer et de mîrée qui fréquente nos rives, airsi que les molusques,
peuvent ne pas avoir besoin pour le moment de protection légale; n:ais.le gouvernement cons-
tatera pendant la prochaine saison, par l'intermédiaire des agences locales, si on peut leur ap-
pliquer avantageusement pour le publie,des règlements de pêche, et quels règlements. Ac-
tuellement, un Statut local, 32 Vict., chap. 27, affecte la pêche du saumon; et l'acte 34 Viet.,
chap. 20, concerne la protection des huîtres et la conservation.de l truite. Ces lois compor

tent la nomination d'officiers des pêcheries.

11S0I CULTURE ARTIFICIELLE.

Les opérations de I'établissement de pisciculture de Newcastle, Ontario, ont été très-
heureuses. L4sale-ine.du.saamon du printemps dernier-ont été distribuês dans les différen-

aluv
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tes rivières qui sc déchargent dans le lac Ontario. Les œufs amassés et déposés l'automne
dernier, au nombre d'un demi million, sont sur le point d'être incubés avec le percentage
exact des pertes calculé à cinq pour cent seulement. D'autres établissements de pisciculture
du saumon ont été fixés à Tadousac, Gaspé, Miramichi et Ristigouche, avec toutes les chan-
ces possibles de succès. A la rivière Noire, sur la rive nord du St Liurent, une entreprise
particulière tentée par le locataire de la pêche au saumon a eu pour résultat la reproduction
artificielle d'un grand nombre de saumons, dont l'effet immédiat a été d'augmenter le rende-
ment des estuaires.

On a l'intention d'utiliser les expérience faites par les pisciculteurs des Etats-Unis, en
incubant quelques-unes des espèces les plus ordinaires du poisson, telles que l'alose, 'l gas-
pereau et l'achigan, et d'essayer d'élever beaucoup de ces poissons dans les eaux canadienaes.
Les risques, délais et frais qu'entraîne la reproduction, en quantité appréciable, de poissons
tels que la truite, le saumon et le poisson blane, font désirer qu'on accorde plusd'attention à
ces espèces qui peuvent être reproduites plus promptement et vendues à meilleur marché aux
masses. On a lieu d'espérer que le gouvernement des Etats-Unis va coopérer à cette entre-
prise, afin que les eaux frontières du Canada et de l'Union Américaine profitent mutuellement
des avantages d'une entreprise de ce genre.

REvLSION DES DISTRICTS.

Dans le but de placer sur un pied plus efficace et plus économique la surveillance des dis-
tricts de pêche par les officiers des pêcheries, il est désirable de faire un nouvel arrangement
des limites actuelles, et dans quelques comtés il sera nécessaire d'augmenter le personnel actuel
ou de lui donner de-l'aide.

EFFET GÉNÉRAL DE LA MISE EN VIGUEUR DES LOIS DE PÊCHE.

On ne saurait douter que la mise en vipueur des lois de pêche et la réglementation orga-
nisée des entreprises de pêche ont eu le plus heureux effet sur la condition et le rendement des
pêcheries du Canada, tant sur ses côtes qu'à l'intérieur. Outre qu'elles ont fait voir leur
valeur au pays et augmenté leur méri':e aux yeux das pêcheurs, ces mesures ont mis nos
pêcheries au-dessus de toute atteinte, et placé dans une position prospère et sur une base solide
cette ressource nationale si importante.

LOUAGE DES EMPLACEMENTS DE PÊCHE A LA LIGNE.

Les divisions de pêche à la ligne des différentes rivières à saumon sur le St. Laurent
sont actuellement vacantes, et d'autres seront disponibles dans le cours du printemps prcchain.
On se propose d'annoncer ces priviléges et de las louer à l'e. c ière. Oacupées par des amateurs,
les rivières reçoivent une Il s grande protection ; outre qu'elles contribuent au fond des
pêcheries, elles deviennent sujettes à une surveillance loc.1 à frais particuliers, et cessent
sous ce rapport d'être une charge pour le revenu public.

OPÉRATIONS DE DBAGUAGIE.
A part les efforts tentés pour augmenter le poisson de consommation locale sur les côtes

de l'Amérique du Nord, on a témoigné un vif intérêt s inýatifiqùe à la reproduction du

poisson et à la restauration *des pêcheries. Dans les eaux canaliennes les recherches ont été

e7- Victoria. À.1873



87 Vitoria. Documents de la Session (No 4.) A. 1878

principalement dirigées sur les habitudes et la nourriture de nos poissons. Le ministère

n'avait que peu de ressources à sa disposition pour faire des recherches de cette nature, et il

est redevable à la Société d'Histoire Naturelle de Montréal pour celles qu'elle a faites. Au

zèle et à l'habileté de M. Whiteaves, le curatëur de cetta société, le ministère doit d'avoirpu se

procurer pendant les deux dernières saisons des renseignements importants sur la faune, du

golfe et du flenu e St. Laurent. Cette année M. Whiteaves a spécialement consacré soa

attention aux pêches d'huîtres, au sujet desquelles il fait de précieuses recommandations dans

un rapport qu'on trouvera aux annexes.

LIGISLATION INTERNATIONALE.

La diminution manifeste des pêche'ies sur les côtes américaines des gr:uds lacs a fait

sur ir des efiorts extraordinaires pour les rétablir. Les gouvernements fédéral et d»Eat
a issent de concert dans cé but. Dans les endroits où les eaux bordent les Etats-Unis et le

anada, il est devenu nécessaire pour les deux pays d'assimiler autant que possible les règle-

ments sde la pêche locale. La chose est facile pourle Canada, en raison des grands pouvoir,

de légilation conférés au gouvernement et l'élasticité de notre syçtXme protecteur. Tout le

monde désire qu'il coopre avec les autorités fédérales et d'Etat pour faire les amélioratious

qui pourront nous être mutuellement avantageuses comme voisins, Outre le commissaire

des Etats-Unis entouré d'un bon personnel d'aides, il y a maintenant trente-sept commissaires

d'Et a qui ont été omnés pour des fins relatives à la restauration et à la préservation de ces

pêcheriesde l'intérieui.

PECHE DU HOMARD.

Cett pêche n'a pris une importance commerciale que dans les derniers temps et se pra-

tique pricip-a ement sur les côtes de la Nouvcllc-Ecosse et du Nouveau-Brunswick. Il y a

aujourd'hui en opération'dans la première de ces provinces une quarantaine de fabriques, et

dans la secon de vingt-cinq, pour la préparation et la conserve du homard. Ces établissements

emploient un capital et une main-d'oeuvre considérables. Ils consomment tous les ans

50,000 tonneaux de matière brute, et ils ont exporté l'année dernière aux marchés des Etats-

Unis plus -de 20,000 tonneaux de bonard mis en conserve. Des quantités moindres ont été

consignées aux autres marchés. La valeur du homard préparé en 1873 s'est élevée à

1.214,749.50. On en a vendu pour à peu près $120,000 à l'état frais. Ces chiffres

démontrent l'importance des intérêts renfermés dans cette branche d'industrie, et font voir

aussi les dangers d'une trop grande production. Ces deux indications démontrent la nécessité

d'économiser et de perpétuer l'approvisionement naturel. Il parait que la pêche excessis e a

éuisé les pêcheries d u homard sur la côte nord-est des Etats-Unis et que les entrepraes

qu'on y fondait sur cette production ont été transférées au Canada. Les choses étant ainsi, si

la même pêche ind1stincte est pratiquée sur nos côtes, elle aura exactement les mêmes

résultats. Sans doute les intéressés prospéreront pendant un certain tempe et le pays

semblera, profiter du dévelopement considérable et rapide de cette ressource; mais la réaction

ne tardera pas à se faire sentir, en commençant tôt ou tard par l'affaiblissement cu f4uise-
4--6
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ment de cette pêche. Si nous voulons la perpétuer au contraire, il est plus sage de

l'économiser pendant qu'i en est temps, plutôt que d'être réduits plus tard à tire des efforts

extrêmes et coûteux pour arrêter son déclin ou prévenir son complet épuisement. Rien de

plus facile que d'épuiser une pêche de mollusques, et riende plus.difficile que de la rétablir.

La pêche des huïtres dans ce pays doit nous servir d'exemple. On peut la.considérer comme

à peu près ruinée à force d'usage, tandis qu'en en usant d'une manière convenable on aurait

pu la conserver .comme industrie soutenue par des efforts particuliers., Le besoin de prendre

temps des précautions pour protéger la pêche du homard semble, avoir.porté l'ancien gou-

vernement à adopter des règlements à cet égard, au mois de juillet dernier. Ces règlements

défendent la pêche du homard qui n'est pas encore formé ainsi que des femelles qui font le

frai, ou du homard qui pèse moins qu'une livre et demie. De plusieurs côtés sont-venues

des protestations contre cette déFense. Les principales objections ont été faites par les

propriétaires des établissements de conserve qui voyaient dans cette mesure.une diminution

dc leur matière de production. Les pêcheurs de homard ont fait valoir des exceptions

seùondaires, sous le prétexte que la remise en liberté des échantillons qui n'ont pagla di-

mension voulue entraîne des pertes et des inconvénients considérables et que dans les-localités

où le homard est petit la imitation est tout à fait prohibitive. On a fait l'année dernière,

sur toute cette question, une enquête qui a en pour résultat l'obtention de renseignements

éminemment précieux qu'on trouvera aux annexes.

Il parait évident que des restrictions sont devenues indispensables. Il est également clair

que, quelles que soient les restrictions que l'on adopte, elles occassionnerort plus ou moins

d'inconvénients aux intéressés et porteront préj adice à leur gain immédiat. Mais, en réalité,

le choix de mesures protectrices se-trouve entre la protection nécessaiie et pratique qu'on

peut logiquement obtenir avec l'existence de cette industrie sur un pied raisonnablement

rémunérateur. La durée de cette mesure exige impérieusement la plus haute considération

Si done le- règlements actuels entraînent inévitablement des inconvénients, il est probable

que ceux qu'on pourrait leur substituer avec une efficacité réelle seraient plus nuisibles,

encore aux personnes qui de fait sont intéressées à poursuivre cette entreprise sans aucune

restriction quant au temps, aux lieux, aux-moyens et aux conséquences.
PASSES-MIGRATOIRES.

Indépendamment des passes-migratoires qui existent déjà dans les barrages des moulins,

il en a été construit, l'année dernière : quatre dans la Nouvelle-Ecosse, trois dans le Nouveau-

Brunswick et quatre dans la province de Québec. Des obstacles naturels ont été enlevés

dans plusieurs endroits par le inoyen des mines,-les plus importants, aux chutes qui se trou-

vent dans la rivière Dartmouth, comté de Gaspé, Québec; sur la rivière Mars, comté de

Saguenay, Québec; sur la rivière au Saumon, comté de Victoria, Nouveau-Brunswick.; sur

le ruisseau de Kyte, comté de Richmond, Nouvelle-Ecosse; sur la rivière de-Keteh Harbour,

comté de Halifax, NouvelleEcosse ;et sur la rivière au Saumon, comté de Guysboro, Nou-

velle-Ecosse. L'enlèvement de ces obstacles, celui surtout des amoncellements qui s'étaient

formés aux embouchures des rivières et au-dessus des chutes jusqu'ici impassables, ouvre un

vaste champ à la reproduction du poisson et promet d'être d'un grand service pour les pù-

cheries voisines. lxxviii

- oc-umet el ession (ò4) i. 18Ÿ$53'1 to-ria.



7Documents ce la Session (No. 4.)

BANCS D'HUITRES.

Un arrêté en conseil portant la date du 28 mai 1868 établissait une époque de prohibi-

tion, comprenant les mois de juin, juillet et août, dans l'espoir d'arrêter le déclin de la pêche

aux huîtres. Il ne parait pas avcir eu l'effet désiré, probablement paree qu'un grand nombre

de bancs avaient été détruits avant cette époque et parce qu'on ne peut entretenir ceux qui

existent déjà. Il faudra bientôt aviser à des moyens plus efficaces.
RùGLEMENTS DE PÊCHE.

L'adoption d'un grand nombre de règlements de pêche différents depuis cinq ans a eu

pour effet de créer une certaine confusion, et il est probable qu'on soumettra bientôt à la

sanctiondu parlement un code de règlements basé sur es lois de pêche, afin de siiplifier leur

opérationet de leur donne un effet légal. En étendant aux provinces maritimes le système

du louage et des permis, on obvierait jusqu'à un certain point à la nécessité de continuer plua-

sieurs de ces règlements, car on po'irrait y intercaler plusieurs condititns qui équivaucraiet

à des clauses prohibitives dont la non-observation exposerait celui qui en a le privilège à une

confiscation sommaire.
PROTECTION DÉS EAUX DE L INTERIEUR

La demande du poisson frais de toutes espèces a tellement augmenté, que les gens ont

recours à toutes les rivières de l'intérieur où l'on trouve ces espèces précieuses. Cette pratique

a cu pour résultat une pêche excessive à laquelle il fallait mettre fi. Il a fallu pour cela

employer un plus grand nombre d'officiers des pêcheries, afin de mettre les lois en vigueur

dans les parties les plus éloignées, et outrepasser considérablement les frais du service; mais

là où des préparatifs considérables ont été frustrés et les opérations dérangées, les efforts tentés

par le gouvernement ont été soulagés jusqu'à un certain point et transférés à d'autres localités

PROTECTION DU POISSON PENDANT LA SAISON DU FRAI.

L'année dernière on a établi des règlkments pour protéger, pendant l'époque du frai, les

espèces les plus importantes du poisson. Il faudrait de nouvelles restrictions pour protéger le

poisson blanc, le saumon, la truite et l'éperlan.

REBUTS DANS LES COURS D'EAU.

La plaie qui existe depuis longtemps de l'obstruction et de la pollution de nos cours

d'eau par les rebuts de manufactures (tels que sciure et rebuts de moulins) a beaucoup dimui-

nué. Dans les rivières où l'importance de la pêche justifie la prohibition de cette pratique,

on peut s'en rapporter aux lois de pêche pour en diminuer ou prévenir les mauvais résultats.

Mais dans d'autres où les intérêts de la navigation plutôt que ceux de la pêche sont en conflit

avec la commodité des manufacturiers, il n'a été rien fait qui mérite d'être mentionné. lPen-

dant la dernière session le parlement a fait une loi pour empêcher qu'on jette ces rebuts dams
les rivières ou cours d'eaux navigables. Cette loi contient un proviso stipulant que les cours
d'eau où l'intérêt publie n'exige pas que la prohibition ait lieu, en soient exemptés en tout ou
en partie par proclamation dans la Gazette du Canada. Dans chaque cas l'examen doit être
fait' pr les officiers des pêcheries. Plusieurs requêtes demandant l'exemption ont été reçues

par, ce ministère ; mais il a été impossible, avec le personnel d'officiers des pêcheries restreint

ajon aajourd'hui etqui est si faiblement rémunéré d'obtenir des renseignements suffisam-
lxxix
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eient exacts pour permettre au gouvernement de décider sur une matière qui exige tant d'ob-

servations prafiques et des recherches si munitieuses. Ces attributions demandent descapacités

particulières et entraînent des travaux spéciaux. On ne saurair s'attendre que des hommes

qui ne sont pas du métier entreprennent de la remplir d'une manière satisf ante, comme

partie de leur tâche, et en qualité de gardes-pêche, à moins qu'ils 'y soient'attires par la

perspective d'une juste rémunéation. Après deux années d'un travail minutieux et dspen-

dieux, les trois commissaires nommés par l'ancien gouvernement n'ont pu dans aucun cas,

présenter des conclusions définies.

On recommande que demande d'un crédit supplémentaire soit faite au parlement pour

faire face aux frais qu'exigerait une enquête complète dans cette matière afin d'én arriver à

une décision finale.
AMÉLIORATION DE LA PÊCHE DU SAUMON.

L'arr élioration de la pêche du saumon, urtout datns la province de. Québec, est très-signi-

ficativt. Dans quelques districts son rendement a augmenté de près de trois cents pour

cent. Tel a été le résultat de la réduction des rets eftde la protection du poisson à l'époque
du frui. Ce résultat est surtout remarquable dans les districts.de Ristigouche et de Moisie,

Dè' qu'on eut enlevé les filets aux îles situées à l'entrée de tL baie des- Chaleurs et des chu-

n;ux de l'estuaire de la rivière Ristigouche, la pêche du saumon dans ce district commença

immédiatement à s'améliorer. Le même effet se fit observer sur la rivière Moisie.. Il est

maintenant clairement démontré aux deux places que la pêche aux filets excessive est un

sérieux obstacle à la restauration de la pêche du saumon, et un désavantage positif pour les

pêcheurs eux-mêmes. Il est aussi clairement établi qu'une quantité modérée dc rets, judi-

cieusement placés, produit de suite un rendement plus profitable pour le propriétaire et per-

met de conserver in fond permanent de saumon mûr. Ce fait a un effet particulier sur les

règleiments de la' pêche du saumon. L'occupation des emplacements de saumon envertu de

titres f>rmels permet à celui qui en jouit d'économiser sur son capiial et sa main-d'oeuvre

ainsi que Eur la propriété publique. Dans les endroits où la pêche se fait sans prévoyance et

sous l'impulsion de l'émulation créée par la rivalité et la perspective d'un gain tem-

pOraire, il est"extêtênemeût difficile de maintènir la pêche dans des bone' raisonnables
mCi', d'un autre coté, dans les endroits où 'occpant peut comptersur la Permaûneï e desa

possession, et jouir l1annéesuivante des bnéfües de la modération dnot il a fait preuve a e

précédé*ite, le iministère n'éprine cguère de difficuli à coontrôler cette in dustréi. Il n'est

pas faile de démontrer. aux pêcheurs combien il leur en coûterait moins'etil leur serait

profitable, dans leur propre intérêt, de se conformer aux mêmes principes sur lesuels est-basé

1t y otection légale et les règlements du ministère sont mis en vigneur. Rien moins que les

exem1 les hs plus frâppants ne pariît sus'oetible d'attirer leur attention. Oi trouveraà la
page suivante, un diagramnme (en 'nglais) faisatiht voir la diféree enre les résûltats de la

pêche xcessive et de la pêche modérée aux filts dans une rivière au saumon. Ce croquis

fait voir qu'en 1859, alòrs qu'environ 15,000 brasses de flets furent placéesur la rivière
Moisie, la pêche dusaumon produisif n rendemeit d'en n ou75OOtbs ; l'année dernière,
avec seulement 2,500 brsses, elle donna 204,0O01bs Le reudemed a augmenté tous les ans

r ax
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à mesu ue on restregnait lapêhe aux filets. Aujourd'hai cette rivière a probablemeny
atteint son maxiu de production à l'état naturel mais d'heureuses opérations de pisculture

artifiielle doublèeraient àans ucaun doute son rendement actuel.

COMMERCE'DE POiSSON FKAIS.

Lës méthodes modernes 'de mettre le poisson ;fris en conse e pendant un espace de

temps indéfini a donné une grane impulsion à ce trafic, et conduit à faire d sposer à tat
frai d'autres espèces de poissons plus précieuses qu'ol avait l'habitudede mariner. Ce
changement entraîne une économie considérable des substances, du temps, de la main d'oeuvre

et des frais que néessiterait le procédé de la salaison. Il facilite aussi la venite et met à la

portée des consomm ateurs un meilleur article de.subsistance qui se conserve fras pendant toute
la saison.,

Deux moyens sont en usage pour conserver le poisson frais. L'un consiste à mettre e

poisson dans des boîtes en métal bien scellées, dans un mélange de glace et de sel L'autre
méthodeui estplus commode, consiste à garder ,le poisson dans une chambre en boiS,
renfermée dans un double mur et remplie du même mélange. On le met dans l'appartement
cential de la construction dont on tient la température de 18° à 25° au-dessus de zéro. En
renouvelant le mélange toutes lessemaines ou tous les, mois, suivant la masse du poisson,
on conserve la température désirée et le poisson reste frais penint un temps indéfini. Ces
procédés et leur adaptation comme réfrigérants sur les chemins de fer permettent aux mar
chands de:fournir constamment aux demandes, et de recevoir ou transniettre leurs consigna-
tions dans toutes les parties du pays. La complétion de communications plus directes avec

les bords de la mer par le ch min de fer Tûtercolonial va fournir un marché considérable à
l'industrie du poisson frais dans les provinces maritimes.

LOIS POUR L'INSPECTION DU POISSON.

L'Acted'inspection générale récemment adopté par le parlement renferme une mesure

préparée par le soussigné pourl'inspection systématique du poisson et de l'huile de poisson.

Cependant, on n'a pas mis en pratique le premier projet de ce système complsoire. Il a été

préparé dans un but d'uniformité, d'économie et d'efficacité. On a compté sur le personnel

d'6fficiers de pecheriës locaux comme offrant des moyens convenables et appropriés pour
assureune mnéthode d'inspecion sûre et complète. Ces officiers devraient joindre à leurs

attributions ctuelles celles d'assistants inspeéteurs, sous la contrôle de l'inspecteui'général,

après avoir donné des preuves de leurs aptitudes ; admettant de cette manière l'adoption

d' ne petite échelle d'honoraires qui,'en suppléant à leur solde nominale pour le service de
protection, condùiraient à une attention spéciale et développeraient leur commune efficacité-
Il y avit'dans la combinaison projetée plusieurs autres avantages qui l'auraient rendue moins
onéreuse pour les intérêts de la pêche, plus acceptable pour le commerce et mieux calculée
pour remplir le but principal de son adoption par ce ministère. En même temps que les
prohibitions 14gaks qui devaient·affecter le poisson pris dans des saisons défendues et par des
moyens illégaux, ou voulait protéger le publié contro d'autres fraudes, telles que le poisson mal-
sain destiné à la noûrriture. L'ancien gouvernement ne parait pa avoir compris le but prin-
cijal dauî compulsoîre de l'inspection, non plus qus la main-d'œuvre et le soin nécessaires poui
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l'adapter aux besoins des pêcheurs et des consommateurs, non plus encore que les exigences
du commerce; c'est pour cela qu'on en a enlevé l'administration auministère des pêcheries.
Ce résultat est d'autant plus regrettable, que déß la mesure a provoqué des obj ctions
s'attaquent au principe même du système et qui auraient pu facilement être évitées

ASSIMILATION DU SYS'T'ÈME DE, LOUAGE ET D AUTORIbATION DES PRIVILEGES DE PÊ0HE.

Pendant la dernière session du parlement, on a obtenu de votre prédécesseur l romesse
d'assimiler la pratique concernant l'occupation de certains priviléges de pêche dans les diff-
rentes provinces de la Confédération.

On a prié le sousiné de faire un rapport sur ce sujet. Après avoir étudié toutes l s
circonstances, il suggère resprctueusemen't que le systènie de louer' et' d'autoriser des
priviléges de pêche en vertu de l'acte des pêcheries qui fonctionne déjà dans les provinceside
la Nouvelle-Ecosse et du Nouveai-Brunswick, soit étendu plus loin conformément à:la pratique

qui existe dans les provinces d'Ontaio et de Québec.
Le système a été graduellement mis en opération dans ces provinces depuis 856 Il

est presqu'exclusivement restreint à la pêche du saumon et de la truite saumonée dans:la
province de Québec, à celle du poisson blanc et dc la truite saumnée dans Ontario. Il reste

encore une marge considérable pour son application, sans empiéter sur la pêche de la morue,
du flétan, du maquereau, du hareng et autres poissons en eau profonde.

A l'époque dc la Confédération, un prine-pe semblable existait dans la NouvelleEcosse et
le Nouveau-Brunswick, mais son application était restreinte à de rares occasions. Le gouvery
nement provincial de la Nouvelle-Ecosse avait accordé un permis de bancs d'huttres; etcelui
du Noaveau-Brunswick avait également accordé un permis de pêche au saumon : tous-deux
à bail nominal., tutres les honoraires payés sur ces permis. les autorités municipales préle-
vaient une légère taxe sur les rets 'à saumon ; et en vertu: d'uù octroi impérial des droits de
pêche dans le havre de St. Jean, la corporation civique louait pgr loteie des empiacements
aux pêcheurs de la localité, réalisant par cela à peu près $2,500 par année. Ea outre, des
baux de pêche de $598.78 par année étaient payés par les pêcheurs de sa-umon sur la réserve
navale de l'île du Portage, N.-B., sousle titre de alots de pêche " obtenus de l'Amiraut
et ces baux étaient appliqués à des fins locales. Depuis la Confédération, quelque permis
spéciaux pour rets dormants ont été accordés dans la Nouvell-Ecosse, et dans le Nouveau
Brunswick plusieurs permis de saison pour la pêche du saumon avec rets et à la lign ont été
accordés.

L'acte des pêcheries a évidemment pour but le système. des titres aux. priviléges de
pêche-comme base de l'administration. Certaines de ses dispositions sont fondés.sur la 'sup-
position que le louage et l'octroi des perm;s de pêche seront appliqués d'une manière générale,
en laissant une marge aux exceptions nécesaires quant aux titres légaux, ayant l'occup' tion
et les rélamitions préférentielles.

Il est inutile d'expliquer au long les avantages de cette loi, apr"s plusieurs anenées d'opé-
ration avanitageuse, quoiqu'elle n'ait été .que partiellement exécutée. Tout d'abord elle r.5-
unit en système toutes les opérapions de pêche. seconde les mesures protectrices qui pouraient
être adoptées pour préserver.et augmenter les pêcheries et rejette sur lesparticuflers intéressés
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les frais de garde et-d'amélioration des cours d'eau, dépenses qu'il faudrait autrement dé-
frayer à mêmeêles fonds publics. . En:second lieu, elle favorise le placement des capitanx et
donne de la permanence et de la sécurité aux-industries. de la pêche en rehaussant la valeur
des priviléges de péche aux yeux des pêcheurs et du public, privilèges qui n'avaient jusqu'ici
qu'une existence incertaine et qui commençaient à n plus rien rapporter. Le revenu n'y
est qu'un accident, et non l'objet principal.

A l'époque où les provinces maritimes furent confédérées, il y avait desraisons d'Etat
pour ne pas remplacer par une législation fédérale les lois de pêche qui existaient déjà dans
les provinces de la nouvelle-Ecse et du Nouveau-Brunswick. Depuis, des raisns du
mêegenre ont emp9ché de faire rien;autre chose que d'y introduire le principedu louage
et dIl'octroi des permis, dans queques cas où des précédents avaient été établis par les
'gouvernements provinciaux. Dans deux occasions ce ministère a tenté de faire un autre pas
en avant, mais sans résultat. Je signal à cet égard les tapports faits au Gouverneur-Générai
en conseil, portant les dates du 29 décembre 1869 et du2jnvier 1870.

Ilü'y a pa esoin de législation ni d'assimilation des lois. -Tout ce qu'il faut, c'est de
continuer, par actiondu ministère, à accorder par bail et permis des-stations de pêche dans
ces proyinces comme la chose s'est pratiquée dans Ontario et Québec. Mais, comme la question
a été envisage au point de vue d'une politique,' il peut êtr ortun de confirmer l'action
qu'on se propose par un arrêté en conseil qui aurait la forme-d'un règlement de pêche et qui
prohiberait les espèces de pêches qu'on se propose de louer ou de permettre, excepté en vertu
des baux ou permis. C'est la même ligne de conduite qui a été suivie pour Ontario et Québec.

Il peut être -à propos de décider d'abord sur les nombreuses requêtes qui sont présentées,
et u les autres matières où il n'y a pas de demeands et de circoustances adverses. On doit
s'attacher surtout à niettre ce système en force, de manière à attfrer les sympathies du public
et à favoriser. lesmeilleures intérêts des pêcheurs. Il devrait y avoir un complet examen de
chaque cas; et il faudrait empoyer les plus grands soins et les plus graiades précautions
possibles pour éviter de heurter les préjugés de front et de compromettre la position et les
intérêts des personnes que ces pêèbhes pourraient affecter. Il faudrait aussi scrupuleusement
tènîr compte des droits de la priorité sur la question d'occupation et d'usage; et observer la
distinction entre les pêches en eau profonde et dans l'intérieur, sur les estuaires et sur les
rivières. Ces dernières seules devraient, dans mon humble opinion, être sujettes (pour le
présent, du moins); au système' de l'occupation eu vertu d'un bail ou d'un permis.

Le soussigné considère qu'il n'est pas désirable d'anticiper le chiffre du revenu direct
provenant des baux de pêche., aftendu que le taux en est nominal dans la plupart des cas.
Un système q elconque de règlement et l'emploi économiïue des privilèges de pêche en vertu,
de titres, pourraient être -adoptés·d!'une:manière plus profitable co.nme auxiliaire, de la pro-
tection des pêcheries de l'intérieur et pour en rehausser la valeur. Cependant, il n'est pas
improbable que les revenus puissent bientôt suffire au soutien de ce service.

Les 'tableaüx ci-joints:indiquent le nombre 'des baux et permis accordés et les revenus
qui en sont résultés dans chacune des provinces.

-J'ai-l'honneur d'être, Monsieur,
Votre obéissant serviteur,

W.'F. ïWlIT CHER,
Commissaires des Pêcheries,

Irxiii
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SOMIMAIRE des baûx et permis de pêche ceordés dans les province d'Ontario, de Québec,
du Nouveau-Brunswick et de la ýq ouvelle-Ecosse, pendant l'année 1873.

Province. aux Permis Loyrs et hono-raires.

$ ets.
Ontario.......... ..................... ........ 5 316 4,477 00
Québec. ..... ..... ....................... .34 4OŠ 4;928 oi
Nouveau-Brunswick........ ........... 3 † .. 647 0
Nouvelle-Ecosse .... . ...... ............ 4 159 0

Sur la rive québecquuise de la rivière Ri-tigouche, au-dessus du ras de maré1e, autres peinis d
péche au saumons mt accordés gratuitement aux colons.

t Sur la rive 'ouveau-Brunswick de la rivièë Ristigouche, au-dessus du ras de marée, 2 autres per-
mis sont accordés gratuitement aux colons

Le tableau coiparatif suivant indique les recettes et les dépenses depuis 1869:

ÉTAT des dépenses et recettes despêchees dans les provinces d'Ontario, Québec, iNouvelle-
cosse et Nouveau- Brunswick, pendant les années fiscales expirées nu- 30 juin 1869,

1870, 1871, 1872 et 1873.

1869.

$ cts.
Pisciculture.,......................... 2,961 00

Oario.

Dépenses......................... .7,186 00
Recettes,.............. ............. 2,739 00

Québec.

Dépenses.............. ........... 17,660 00
Recettes...........................4,585 00

Nouvelle-Ecosse.

Dépenses.......................... 2,572 00
Recettes..... ..... .................. 5,558 00*

Nouveau-Brunswick.

Dépenses.......................... 4,172 00
Recettes .................... ....... .848 00

1870.

$ cts.
2,894 00

8,435 00
6,165 00

16,410 00
7,997 00

9,994 00
1,373 00j'

8.422 00
1,086 00

1871.

$ cts.
30873 00

10,707 00
5,039 00

16,084 00
.6,290 00

8,794 00
36 00

7,006 00
1,042 0

1872., 1873.

$ cts. $ cts.
3,010 0 3,00 00

8,364 00 8,190 00
4,810 4477 0

19,537 00
4,569 00

8.709 (06
166 O

7,072.00
942 00

19,403 00
4,928 00

8,689 0
159 00

7,700 00
647 00

* Perceptions sur permis aux bateaux pêcheurs américains, $5,558.
† Sur les $1,373 de recettes de la Nouvellè-Ecôsse pour 1870, $1,230 sont des perceptions faites sur les

permis accordés:átix bateaux pècheurs des Etats-Unis.
lxxnwv
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ADDENDA.

Les employés au service extérieur du ministère de la Marine et des
Pêcheries étaient les suivants, au 31 décembre 1873:

Contrôleurs, assistants-contrôleurs et gardes de phares pour Ontario et en amont
de Montréal. ........................................... 82

Officiers de la Maison de la Trinité, Québec.. ......... 8

Officiers de l'agence de Québec, gardiens de phares, etc., en aval de Québec et
gardiens de phares récemment sous le contrôle de la Maison de la Trinité,

Montréal.............................................148
Agents, commis, messagers, contiôleurs et gardiens de pharés, gardiens de

sifflets d'alarme, etc., au Nouveau-Brunswick .................... 51
Agents; commis, contrôleurs et gardiens de phares, gardiens de sifflets d'alarme,

et employés aux établissements de secours de la Nouvelle-Ecosse.........6115
Officiers et équipages des steamers et navires fédéraux . ..... 123
Inspecteurs des bateaux à vapeur et commis du président du Bureau ...... 8
Police de havre et de rade, Montréal et Québec. .......... . 69

Empoyés aux hôpitaux de marine sous le contrôle du département........49 .

Préposés à l'engagement des matelots dans le Nouveau-Brunswick et la Nou-
velle-Ecoss3, et leurs députés.................................... .. .......... 8

Ofcies des observafoires et observateurs météorologiques, etc., recevant
tifutements........ ................... ................. 29

Maîtres de havre dans le Nouveau-Brunswick et la Nouvelle-Ecosse........16
Examinateurs de capitaines et seconds, et commis du président du bureau... 9
Ontari -Gardes-pêche. .. ............ ...................... 30

Gardiens,......4.V....6..*..e................................... .. 28
Québec.-Commandant de La Canadienne, et équipage. . . . . ......... 24

Gardes-pêche.................... ......... 33

Gardiens ...... 9........t.'...............>. . ,.......................27

Nouvelle-Ecosse.-Offlcier des pêDheries ........ .... 1.
Gardes-peche..................................29
Gardiens.. ....................... a..........160

Nouveau-Brunswick.-Inspecteur pour la Nouvelle -Ecosse et le Nouveau-
Brunswick................ ......... 1

Commis..... ........ 0.....................1
Gardes-pche. . .......................... 34
Gardiens ................................. 40

1123
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ANNEXE No. 2.
ETAT des dépenses de la Mais9n de la Trinité de Mont-éal p>ur l'année fiscale

expirée le 30 juin 1873.

8 t. $ ets.
E. D. David, 12 mois de salaire comme régistrateur et trésorier .... ............ 1,600 00
P. E. Cote, do do surintendant des pilotes........... 1,200 00
L. Marchand, do do maître ... ...... 4...... ........... 625 00
1). Rooney, do do commis............................... 800 00
M. Brennan, do do huissier..............................1 500 00, 0

- 4,725 00
E. D. David, petits débottrsés ... .......... ................ 118 41
P. Parslow, papeterie .......................... ................. :..:............ 194 30
H. Morgan ut Cie., articles de bureau..... ........................................ 8 40
E. D. David, arrérageside salaire depuis le 2 février.............. .......... ... . .. 110 00
Commissaire du havre, loyer de bureau ............................... ........ . 620 0O
Assurance du mobilier 4 la compagnie d'assurance commerciale................ .6,25

5,782 36

WM. SMITH,•
Député du Ministre de la Marine et des Pêcheries.

OTTAWA, 30 septembre 1873.
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FTAT des frais d'entretien des Phares entre Montréal et Qubec, pour l'aninée
fiscale expirée le 30 juin 1873.

F e ts.}3et
E. D. David, salaires des gardiens de phares.... ......................... 4,213 45

do gages et nourriture de l'équipage du Richelieu................... .2131 22
Frothingham et Workman, fer, etc., etc.................................. 4,680 31
A. Bartelance, bou6es et reparations au Richelieu...... ...................... 2,
(1.. et J. Groves, vaisselle pour le Richelieu............................... .0 75
Capitaine Cotté, montant des déboursés, Richclieu............................ 162 25
P. Dauphinel, hâlage du' do.......................... 38...
J. Duval, bois pour le do.............................. 80
M. C. White, réparations au do. .......................... 2,0000
Compagnie d'assurance A. B. sur le do............................. 14460
H. et H. Merrill, couvert. de laine pour le do ..................... 43 95
Morgan et Cie., articles pour le do.........2..................... 75
N. Poulet, do do .. . . . .. 0..... .203 51
Capitaine Nand, déboursés do ........................... 100
Caulthurst et McPhee, houille pour le do .......... ............ 1,432 69
G. H. Braniblay, réparations au Richelieu et déboursés...................... .1a 941
G. H. Hulbard, longue-vue pour le Richelieu............. . . . 0
A. Cantin, bassin do.........8..9............0
Bombriant et Bellerose, ancres de bouées et réparations au Richelieu....... . 7 54
P. S. Ross etfils, provisions pour le Richelieu............................. .... 170 13
D. et J. McLauglin, bouées et travaux au Richelieu2.....................
J. Sheridan, construction au phare de l'Isle la Pierré........ . ............. 550.0.
O. Letendre, destruction et reconstruction du phare de l'le au Raisin. ..... 30 0
E. Gaith et Cie., tubes pour bouées, etc.................................. 217 60
J. H. Hamelin, pour aller à la recherche d'un dragueur........................ 250
D. Meilleur, bouées, etc................................................ 3160
F. A.. itzgerald et Cie, huile. .................................... 635 OS
Sincennes et McNaughton, emploi de berges et de navires ..................... , 51-25
J. Henry, remisage d'huile.............................................. c9 86
Compagnie de verrerie " Union " verres, mèches et becs de lampes.............. 47

)yde et Magor, remisage de lampes...................................... 12 50
J. Jacques, réparations au phare des Grondines ................................ 09 50
P. Larkin, bois pour les phares du havre............................... 220
Cie. du Richelieu, fret, etc., phares, Sorel.................................... 147 66
A. Portilance, trois bouées en fer................................. 45.0.0
R. J. Hayden, surveillance du port de l'Ile à la Pierre........................ .42 25
J. Fair, lampes, etc................................................148
Duvernay Frères, annonces dans la Minerve................................. 45 60
T. M. Bryson, remisage, phares de l'ile.................................... .400
F. Br odeur, réparations, Ile Ste. Thérèse...................................... 9 30
Gibb, Runter et Doucet, services professionnels............................. .120
O. Naud, équipement................................................. ... 73 95
D. Meilleur, posage de bouées.................... ........... ... ............ 3i150
G. Wait, démolition et reconstruction du quai de l'ile........................ 68 88
E. Paul, améliorations au phare de l'Ile de Grace .. .. . . . . ... 170
O. Beaudet, haussement du phare de Lotbinière......................... 20 25
H. Brossard, améliorations au phare du port St. François...................... 67 10
Dufreste et McGarity, groceries.....................0...........97-85
N. Dorval, construction d'une balise, Cap de la Magdeleine...................
E. Atwater et Cie., peintures, verres, etc..................... ........... 185 80
J. Lovell, impressions et annonces............................... ............ 44 95
H. M. .errault, services professionnels......................... 185 50 
G. Raymnond, destruction du phare de Deschambault.......................... 500
A. Desftrges, bateau pour le phare-flottant No. 2........ .................. 35 20
E. Paul. bois pour phares de navire. ...................................... 780
Catherine Blais, réparations au phare de l'Islet.......... ..... ........... .260
H. Broï-sard, réparations au phare du port St. François.............0.......... 0
B. St. 1 erre, construction de phares, Bécancour............................ 760
J. B. C. lit Larose, améliorations au phare de l'ile aux Pins.................. 41 75
HT. Pichlý. pension du Capt. Cotté, Srl............. .... 25 25

Âreporte-........... 2.13.45
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ETAT des frais d'entretien des Phares, etc.

$ cts. $cts
Report...........

E. Courchaine, ouvrages de ferblantier à Sorel ........... ........... 16 62
J. Osteli, entourages de poêle............................................. 150
P. E. Cotte, dépenses de voyage, etc........ ............. ............. 91 95
J. B. Lachapelle, cèdre pour bouées........................................ 25
J. Sheridan, haussement du phare de PIsle de Grce................. ........ 380

'. G. Nish, travaux à des balises.......................................... 34 66
D. Giguere, construction de maison à Lavaltrie...... .................. .447 25
L. Jones, emploi d'un vapeur, Rivière Richelieu ......... ............. 250
Cie. de remorqueurs, remorqu-ige jusqu'à la Rivière des Prairies................ .840
N. La Croix, brise-glace, Isle aux Prunes...................................... 550'0
L. Rodrigue, ouvrage de ferblantier.......... . . . . . . ... 13 O5
M. Champagne, enlèvement de cailloux h St. Jean......... ............... 255 25
Joseph Ethier, cèdres pour bouées.............................. .234.50
Bethune et Bethune, services professionnels.......... .... .................. 79 56
J. et R. White, annonces............ ............. .................. 30 74
G. H. Bramley, salaire comme Maitre de Havre intérimaire, Sorel............. 3000

do do petits Idéboursés ......... ........................... 79 58
Holt, Irving et Pemberton, services professionnels.. . . . . .... 850
C. Langlois, chariage................................ .........
G. Wait, installation et déplacement du phare du quai de l'ile. .4.0
Compagnie d'Assurance Commerciale, assurance du phare de Lavaltrie..il.0.
H. Piché, pension du Capt. Cotte, Sorel................... ....... 66 25
Capt. L. Jones, entretien de phares, Rivière Richelieu ........................ 325 00-
J. Small, petite embarcation, pour aborder les navires et leur enjoindre de se sou-

mettre h la loi relative aux phares.................................... .... 300
J. B. & L. Ladebouce, Relevé de la profondeur d'eau du Lac St. Pierrp, 1872. .. 100 60
J. Hervey, emmagasinage d'huile...............,,.......................16 90
G. de Lanaudiere, i de rente de Lavaltrie................................22 50
P. S.-Ross Bros., provisions pour les bâteaux-phares........................... 89 62
Prowse et fils, réservoirs et ouvrages de ferblantier............................. 13.70
E. Chanteloup, lampes................0......
Perrault et Boiven'au, pierres pour bouéesa..................... ....... 152 50
E. D. David, petits déboursés ......................................... .... 267 16

30,943 23
Montant transferré de la construction de phatres entre Québec et Montréal.......199 91

-- 31,143 14

WM. SMITII,
Député du Ministre de la Marine, &o.

OTTAWA,330 septembre 1873.
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ANNEXE No. 4.

RAPPORT DE LA MAISON DE LA TRINITÉ DE QUÉBE0, POUR L'ANN]iE FISCALE EXPIRiZ
LE 30 JUIN 1873.

Le Conseil a tenu 80 séances pendant l'année.
Sur différentes affaires que le gouvernement de la province de Québec lui a renvoyées,

le conseil a fait rapport, ainsi qu'à l'égard de demandes de lots de grève. etc., dans le port de
Québec.

ENREGISTREMENT DES BATEAUX

En conformité du règlement passé par cette corporation le 3 mai 18572, et sanctionné le
1er juin suivant, 177 bateaux ont été numérotés et enregistrés par le secrétaire-trésorier.

POURSUITES JUDICIAIRES.

Vingt-six poursuites contre des pilotes et autres, pour infraction des règlements relatifs
aux pilotes et au havre, ont été intentées devant le conseil et expédiées.

SAUVETAGE.

Huit cas de sauvetage ont été soumis à l'arbitrage de la corporation, qui a décidé à leur
égard.

PILOTES.

Pendant l'année, six pilotes ont été mis à leur pension et quatre sont morts, laissant à
218 le nombre de la liste le 30 juin dernier, y compris les cinq temporairement suspendusi,
4 sur la liste des malades,ret 6 ayant charge de steamers, de phares et de navires.

APPRENTIS PILOTES-

Un apprenti a été commissionné.
Trente-nuf jeunes gens font actuellement leur apprentissage sous la corporation de

pilotes, et trois anciens apprentis ont été renvoyés à un autre examen.

NAUFRAGES.

Des navires naufragés dans le fleuve en bas de Québec, le seul qui fasse obstacle à la
navigation est l'lnnette, échouée en vue de la Pointe St. Roch, dans la braverse sud, à en-
viron 3 brasses à l'eau basse.

Selon les instructions du ministère de la marine et des pecheriee, des soumissions ont été
demandées pour faire enlever de là ce navire, mais une seule a jusqu'ici été reçue, et la som-
me demande pour cette entreprise est de $80,000.

Les navires naufragés MÉdina et Préciosa ne font aucunement obstacle à la navigation,
vu qu'ils ont coulé à une assez grande profondeur.

Des bouées indiquent aux navires fréquentant le fleuve qu'ils ne doivent pas jeter l'ancre
à ces endroits, de crainte qu'elle ne s'accroche à leurs débris.

Les mâts, espars, etc., du'Chryseis, vis-à-vis Saint-Jean-Port-Joli, ayant été emportés par
les glaces, il n'y a plus là d'obstacle à la navigation.

PERTE D'ANCRES ET DE CHAINES.

Encore cette année, plibieurs navires ont laissé échapper leur ancre et elatne à diff4rentee
places d4 havre et du fleuve, savoir:

10
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En bas de Québec.

Le navire Laurel. 1
Paragon 2
Contest 2

" Underwriter 2
Relson

La barque .Marion
" Clydesdale

Ragner
Bomerany

La goëlette Steward
La barque Wolfville

ancre et 15
." 50

C 45
C 120

70

brasses de chaîne.
C"C

"CC

"CC

Dans le Ravre.

i
1
1
1i
2
1i

ancre et 45 brasses de chaîne.
" 30 c c C

" 20 c cc

4 45 " "

'" 95 " "
4 8 " "

S'ils ne sont pas retirés, ils contribueront à la formation d'obstacles.
Le Parlement a voté une somme de ($10,000) pour faire disparaître ces obstacles du

havre, mais elle est trouvée trop au-dessous de ce que coûteront ces travaux.

BUaEAU DU HAVRE.

986 déclarations d'arrivages de navires dans le havre ont été faites à ce bureau.
Les effets suivants, recueillis et sauvés dans le port de Québec, ont aussi été déclarés

Bois à la dérive..........................2,062 pièces.
Chaloupes ................................ 22
Ancres...... ....................... 5
Chaînes. ............ .... ... 4

Des extraits imprimés des règles et règlements du havre ont été distribués à bord de
559 navires à leur arrivée dans le port.

Il a été fait rapport de 31 accidents sur les navires, et copie en a été expédiée au mi-
nistère de la marine et des pêcheries.

BUREAU DU SURINTENDANT DES PILOTES.

Ci-suivent les rapports de pilotes reçus et enregistrés à ce bureau:-
Pilotage en remontant le fleuve.................. . 1,341.

C cen descendant " ........... 1,327.

Les apprentis pilotes ont fait deux voyages d'exploration du chenal nord du fleuve
Saint-Laurent, sous la conduite du surintend-nt.

L'acte concernant le pilotage de 1873 met fin à ce service, ce qui prive les apprentis de
'aide que leur donnait ainsi le surintendant à l'égard des chenaux nord et sud du fleuve.

FONDS DES PILOTES INVALIDEs.

Nombre des pensionnaires de ce fonds, le 31 décembrie 1872:
Pilotes invalides........... ...................... 45
Veuves de pilotes.................................... 92
Enfants de pilotes................................ 39

Total.........176

Nombre de pilotes secourus...............................12

S' Oitoria. A* 18vU
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Total des recettes du fonds durant l'année expirée 16 31 décembre 1872';-
Droits de tonnage.. ........................... $7,930 35
Capital etintérêts sur prêts....................... ............ 5,053 30
Amendes............................................109 90

Total..............$13,083 65

Payements faits sur efonds.

Pensions.....................................$10,76 2 41
Secours........................ . . .. 636 00
Déboursés............ ......................... 505 62

Total...........$11,904 03

Etat du fonds des pilotes invalides de Québec, le 31 décembre 1873

Argent prêté..a................ .......... .$57,089 54
Intérét dû .......... ..... ...................... 282 32
En caisse.......................... . . 3,496 31

$60,870 17
A déduire, arrérages de pension dus ............................ 457 97

Total.........$60,412 20

RECETTES ET DÉPENSES DE LA MAISON DE LA TRINITÉ DE QUÉBEC, PENDANT L'ANNÉE

EXPIRÉE LE 30 JUIN 1873

Recettes.

Reçu de la caisse publique par le ministère de la marine et
des pêcheries..................................$8,021 00

Produits de la vente de bois non réclamé.................34 16

Total.............. $8,055 16

Dépenses.

Salaires des officiers et employés de la corporation ....... $6,653 00
Contribution au fonds de retraite... . . . .............. 242 00
Dépenses......................................615 82
Bureau du havre....................... 458 34
Payé à l'honorable Receveur-Général...................34 16
Naufrage de l'Annette.............................. 51 84

Total..............$8,055 16

MAISON DE LA TRINITÉ, QUÉBEC,
23 septembre 1873.

A. LEMOINE,
Secrétaire- Trésoricr.

1l
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DEPENSES de la Maison de la Trinité, Québec, pour l'année fiscale expirée
le 30 juin 1873.

I $cts.J $c ts.
A. LeMoine, 12 mois de salaire comme Scrétaire-Trés orier.,............... 1600 00
Vital Tetu, 12 mois de salaire comme Maitre . ...................... ....... 1000 00
F. Gourdeau, 12 mois de salaire comme Maitre de Havre...................... 1600 00
John Smith, 12 mois de salaire comme Surintendant des Pilotes .............. 1200 00
A. Lindsay, 12 mois de salaire comme Assistant Secrétaire-Trésorier.......... 1200 00
P. Chatigny, 12 mois de salaire comme Messager ............................ 120 00
J. Eden, 12 mois de salaire comme Maitre de Havre, Gaspé........ . 1 124 92
J. Cassidy,12 mois de salaire comme Maitre de Havre, Amherst ........... 49 92
C. Sullivan, 11 mois de salaire comme Assistant Maitre de Havre............... 458 34

7353 18

E. Pelletier, services professionnels............................................ 25
Alleyn et Creveau, Services Professionnels.... ........................... 12115
Langlois, Augus & Cie., services professionnels............................... 35 90
F. Healy, Carte de la Puissance............... .................. 2 50
P. Chatigny, petits déboursés...................... .................... 165 72
L. Huot, 1 année d'abonnement au " Le Canadien ".q.... . .... ... .. 4 OC
J. J. Foote,publication de iRùglements....,.................................. 137 84
Penny, Wilson et Cie., Annonces dans le ''Herald "............... ...... 6 00
A. Cote, Publication de Règlements.............................. .......... 82 72
T. Chartre,tuyaux de poêle.............................................. 12 65
Daw & Jarvis,New Lead Line............................................. .2 70
F. Gourdeau, frais de roate ......................... . 11.. 10
LH.H. Huot, Impressionsfaide u............................. ..... :...... ... 31
J. Smith, à compte pour frais de route................... ...................
Imprimeur de la Reine, abonnement a la " Gazette Officielle "...........
Arel & Cie., répara-tion d'un fautedil ................ ,....... . .00. .
G. J. Carey, annonces........................... ............ ....... 14 40

2578

Total...............-801 1

WM. SMITH,
Député du Minis.tre de la Marine et des Pè@herilîs.

OTTAWA, 30 SepteMbre 1873.

1l
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ANNEXE 19o. 5.

ETÂr de la dépense pour le compte des steamers fédéraux pour l'année expirée
le 30 juin 1873.

"NAPOLEON III."-

Capitaine Gourdeau, 12 mois de salaire comme capitaine..........
J. U. Gregory, gages des officiers et de l'équipage..............

L. Marois, provisions...................
L. Arel do ...... ..............
R%. et R. M. Shaw, provisions................... ..............
J. Eden do . . ....... ..... .......... . .
Nolan et Cie do ...................
L. M. Marchand do .. . . . ............
Mrs. Powell do ........................... ..
T. H. Green do ..........................
M. Plumandon do ........... ............
H. Laflamme do . ................
J. B. Thibedeau do .................................

Archer et Cie., réparations.....................................
L. Gagné do ...................... .................. I
J. Marmen do
F. N. M archand do ................... .....................
J. Peters do .................
L. Guérard do ........... .......... ......... ........
J.'M. Jardivel do ........................................
G. Phillips do .........................................
G. Bisset do ... .....................................
H. T. Chaloner do ......... ...............................
T. Robertson et Cie., réparations............... ...... .... 1
Tweedell et Campbell do .......... ......................
Ross et Co. do ................................
L. Villeneuve do ................................
B. Huot do ............
T. Drysdale do ...........................
W . Barbour do .................................
C. et W. Wurtell do ................................
S. Bedard, réparations........... ................
Archer et Cie., réparations.............. ................

Crawford et Fils, charbon de terre..............................
T. Giblin, do ......................................
W. Barbour, remisage de charbon, etc......................
S. J. Shaw, provisions de navires................................
A. Gilmour, hivernage..........................................
M . Blais. do 0............. ......... ..............
D. Morgan, uniformes....... ............................
Renfrew et Marcou, uniformes............................
Mrs. Rouillard, blanchissages..................................
R. Borland, quaiage..............................,......
A. Fraser et Co., do......................................
Hamel et Frères, vêtements......................................
F. O. Vallerand,cheminées, de lampe etc........................
Dinning et Webster, rebuts de coton................. ...........
J. Groud et Frères, médecines............................
L. Guérard, cousins.............................................
R. Blakeston, voiles............................ .........
M'Catey, Dolbec & Cie., verrerie ............. ........
T. Berrigan, charroyage....................
C. et W. Wurtell, ancres......a..,.............,..........
E E. Buteau, petits déboursés................ . .......

A reporter.. .

$ cts. $ cts.

900P00
5,583 30

310 73
1,249 38

292 66
165 93
162 07

46 73
26 25
17 82
47 69

281 90
9 70

-2.,610 86
35 00

78077
85 71
6 08

110 84
58 00

196 15
501 95
687 15

60 00
46 72
5 40

22 00
9 90

38 60
55 25

428 75
20 39

184 87
32 35

3,365 88
1,372 47

306 00
160 85
227 79

78 60
50 00

114 90
30 00

132 00
8 50
36 00

217 3-
1515
1586
11.85
14 30
80 01
10 50
10 00
80 50.. 388 80

flooo. t - --ea
15,821 46

15,821 46
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ETAT des dépenses du service des vapeurs fédéraux, pour l'année fiscale expirée le 30
juin 1873.--Suite.

Report.............
"DItUw."

Capitaine Marmen, 12 mois de salaire comme capitaine........
J. U. Gregory, bordereau des officiers et de l'équipage.........

L. Marois, provisions....
F. Plamondon, do
L. Arel do
R. et A. M. Shaw do
Nolan et Cie. do ...
R. et R. M. Cail do
J. Morin do ..
F. Laflainme do
Archer, Leduc et Cie. do
M. Dickey do
J. B. Thibedeau do
Mrs. Powell do
C. Barley do

G. T. Davis réparations... ........................
Tweedell et Camp1bell do ............ ...............
C. et W. Wurtell do .............. ................
Carrier, Lane et Cie. do ....................................
S. Bédard do ............
P. Whitty do ........... ..................
B. Huot do............ .............. ....
H. Talbut et Cie. do ....................................
J. M . Tardivel do ............................. .......
J. Roche do ............ .............. ........
L. Gagne do...... ... ..................
J. Peters do ................ ............
G. T. Phillips do..............................
G. Bissett do....... .......................
Archer et Cie. do............. .................
S. J. Shaw do ...... .............................
L. Velleneuve do ............ .......................
S. Carroll do .................. .................

$ cts.

900 00
4,289 il

303 52
34 36

1,105 64
232 30
118 37
551 44
95 00

218 55
15 50
17 70

9 40
32 65
il 30

435 00
160 00
558 98

-1,416 46
143 06
187 78
78 30
9 00

119 30
140 90

1,017 10
14 83

302 25
161 86
22 00
22 60
36 25

-381 30

Mad. Foster, couture..................... ......... -..........
Mad. Rouillard, blanchissages ......................
J. Marmen, charroyage............................................
Middleton et Dawson. papeterie...... ..............................
C. Poston, charbon de terre................... ......................
Crawfordet fils do....................... ......................
A. 1). Shériff do ..................... ...............
J. Giblin do................................. .... ....... 0...
D. Morgan, uniformes ....................................
Renfrew et Marcou, uniformes.......................................
Hamel et Frères, vêtements... ...............................
F. O. Valleraud, cheminées, etc............................... ......
Captain Marmen, pilotage ......................................
Dinning et Webster, rebuts de coton............ ..............
Parke et fils, chiffons..............................................
A. Fraser et Cie., quaiage............................. ............
R. Blakestoi, voiles......................................
J. Kerr, verre...................... ......................
J. Glassford, vis.,.......................................... ......
W. Drum, oseillers...... ................ ..

J. M. Tardivel, peinturage .. . . . . ... .. f-.
R. Turner, pinceaux..............................................
McCahey, Iolbec et Cie., verrerie................ .....
J. Boin, divers........*. ......................... ......
C. Lamson, do ........................................
E. Z..Buteau, petits déboursés......... ...........

A reporter..............

$ ets.

,.. ...... .. .. ........... 

, . .. . . . .. .... ... ... . .. 

.. . . . . .. . . ... ...... .

.... . ....... .......... . .. .

. ... . .. .. ..... .. .. .. .. .. .. .. .

... ... ... ... . .. .. ..... .... .

. . .. .. .. .. . . . . . .. . . ... . . .

. . .. . . .. . ....... . . .. .. .. .. .. . .

5,189 il

2,745 73

5,206 97
10 85

132 00
122'20
- 0 90
311 25
101 50
180 00
432 00
114 89

27 50
176 71

8 15
14 00
28 38
903
4 00

32 80
3 12

31 50
21 00

8 00
10 00
20 70
5 00
8 32

350 95

$ etS.

15,821 46

15,306 56

31,128 02
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ETÂT des dépenses du service des vapeurs fédéraux, pour l'année fiscale expirée le

30 juin 1873.-Suite.

"LADY HEAD."
Report.

H. W. Johnston, bordereau des officiers et de l'équipage............
Lordly et Stimpson, provisions........
T. N. Wilson do 9..... . .
James Scott do ....................
J. Parker et fils do
G. J. Hamilton do .......
H. et W. Meagher do . ......
G. Hutchings do . ............. .. ..
W. H. Joes et Cie. do 0........ .. 0......
Hon. W. Muirhead do .......... . . ...........
W. H. Naufts do ... ... .....
G. Matson do
J. J. Scriver do
H. Cook do
R. J. Sweet do*..............................
Mad. Savage do
Brackett et Duffy, do
D. Ross do
A. Kane do ... ....... . .. .

Réparations extraordinaires.

Cochran et Rogerson, statue du steamer,.........................
J. E. Turnbull, moulures..............................
J. B. Beatty, sciage de bois de service...............
J. Harris, articles en fonte .....................................
A. Rowan, plomberie ........... ..... ..... *....
Allan, frères, fonte..... . ... . . ...........
G. Fleming et fils, réparations aux bouilloires....................
W. Ring, bois de service.............................
J. Mullally, charroyage............. ................. ,.
Z. G. Gable, tuyaux en caoutchouc,...... ..................
J. et T. McAvity et fils, ferronnerie....... ................
Leonard et Wetmóre, bois de construction....................
Thurston et Cie., tapis.................................
A. Quick, articles de marine..... ............... 0.........
R. A. Kuight, blanc de plomb................. .... ..........
R. P. et W. F. Starr, charbon de terre...........................
E. Ross, rames........ . . ................................
G. Hutchinson, divers.........................................
S. Tufts, provisions, hommes........... ..................
J. E. Tool do
Coughlan et Cie. do ........... . . . . .
A. Warner, pension de l'équipage................................
A. Wells, baromètre ...........................................
C. H. Wright et Cie., compas...................................
C. J. Berryman, divers........................................
W. Ring, gages d'ouvriers.......................................

M. Phelan, peinturage, etc . . ...........
J. Hoyt -charbon.......................
R. R. Cali do .................................
Cie de charb. Acadie do .... ...........
Pryor et Davis do .......................................
H. Roche, 'un., charbon...... ..........................
J. Stairs, huile d'olive..................................
G. Rent, jun., article de ferblano ............. ..............
D. McArthur, eau.........e..................
J. O. Brown, lettrage.......,... ............
J. Hunter, latrines.....................................
Mrs. WeUs, blançhissage........... ....................
J. P. Mott, savon, etc..................................

raser, Reynolds et Cie., blanc de plomb etc . ..

$ cts.J

.

A reporter ... ,........ 3,606 62
16

$ cts.1

............................. ..... ,
167 88
24 50
508 77
662 80

39 56
165 11
44 79
424 24
130 83
327 98
21 88
126 02
150 00
81 63

4 90
24 90
2 50
1 68

130 00
61 00

119 21
244 78
558 87
416 86
339 74
112 08
16 40

149 15
931 15

2,379 90
94 22

140 46
478 60
120 75

8 88
26 26
74 49
5 60

139 91
74 38
16 50
35 00

1,75
512 67

183 76
224 00
469 03

1,143 20
315 50
507 88
139 45
23 01
6 00
4 80

49 50
3 00

133 96
195 52

$ cts.

31,128 02

17,906 9a 3L128 O

A. 1873

1 -1--l 1

87 "Victoria.

7,808 37

2,909 97

7,1 61
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ETAT des dépenses d'entretien des vapeurs fédéraux, pour l'année fiscale
expirée le 30 juin 1873.-Suite.

Report,...................I

G. T. Seymour, chaînes en fer....... ......
T. N Hibbon et Cie, papeterie....,........................
Robertson et Cie, ouvrages en fer................. ........
Capt. Clarke, do ..........
E. Marvin, quincaillerie, etc.............................
J. Spratt, travail............ .............................
J. Dickson, tuyau de poële , .................................. ,
S. Sea, charpenterie............ .......... ....................
Burns et Edwards, toile cirée. ..................
Hibbins et Cie, papeterie........................................
T. H. Long et Cie, annonces.......................... ...
D. W . Higgins, do ....... ,...................... .....
J. A. Rymer, usage du quai....... ............. I.........
J. A. Richards et Cie, fer.......................................
Stafford et Hickson, suif ........................................
John Dixon, tuyeaux de cuivre...............................
Cie Baie d'Hudson, bourrelet en caoutchouc ............. ........
.J. Rodelle, cordes........... .........
J. H. Booth, divers..... ......... .............................
G. G. Asken, combustible ................................ ,... 1
Sproat et Cie, do ............................ .........
J. Murphy, travail......... ............................
Capt. Clarke, diverses réparations................a.... ....
T. C. Jones, divers.. ..... ................ ..
E. Harrison, do . ............ .........
Hibbon et Cie, cartes ...........................................
H. E. Beckwith, globes........ .........................
Capt. Cooper, divers............................................
J. W. Pierce, dépenses diverses, pour le mois de juillet 1872...... .

$ cts.

15 00
18 50
4 50

30 95
382 04
541 91
15 50

200 50
45 00
15 50

4 00
5 00

20 00
47 00
25 00
71 90
87 00
37 50
30 75

6 00
5 00
2 50

49 68
15 00

6 00
6 00

15 00
20 00

622 16

$ ctsI $ ets,

3,710 35 15,984 72

I -

COMPTE GÉNERAL.

$ cts. $ cts. $ ets.
J. U. Gregory, salaire d'une année comme agent..................
E. E. Buteau, i do do commis...........00 00
L. A. Blanchette, do do commis.............. 60000

6000000
Mitchell et Cie, charbon.......................................10,080 00
Crawford et Cie, do.....................................765 75
J. Eden do....................... ............ .280 00
J. M armen do ........ ................ ............ 12 50
L. Gagné, pour avoir empilé du charbon:::. .................. ....... 137 9)

do réparations au quai....... ........... ,........ ..... 27891
J. Bovin, approvisionnements ...... .............. .... ..... 3120
J. Marmen, charriage............................................ 14 75
L. H. Huot, impressions..,. ................................. ....... 40 40
Mitchell et Cie, approvisionnements....................... .. 626.15
M. Paradis, beurre..................................................... 29089
Mad. Têtu, provisions..................................................36 49
R. et R. M. Shaw, provisions............................-.......226 35
Fitzgerald et Cie, huile................................... ....... .. .. «019
Hamel et Frères, marchandises sèches........................... .... 126 56
H. Labelle et Cie, sacs.. ............................... 8 00
J. Fraser, fret .. ........ ..... ............................... 31 90
J. B. Chouinard, fret sur charbon.................................47200
J. Carroil, impressions..,.............................. ................,.3750

A reporter...... .s*....

....... 0,800

87 Victoria, A. 1878
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ETAT des dépenses d'entretien des vapeurs fédéraux, pour l'année fiscale,
expirée le 30 jui 1873.-Suite.

$ ets.

Report..................... ............

Iron Clad Paint Co., peinture..... . .............. .
D. Davidson, instruments nautiques...................
J. M. Tardivel, peinture ... ................. ........ ..
J. Marmen, bois de chauffage, charriage, etc . ........ ...
W. A. Campbell, café..... .......................
Archer et Coy,;bois de service................. .....
J. Eden, droit de quaiage sur charbon......... ...... ...........
Middleton et Dawson, papeterie . ...... .......
Compagnie de télégraphe de Montréal, télégrammes....................
Gibb, Laird et Cie., provisions,.... .............................
P. Johnston, do . ..................... ............
P. Paquet, do . . . .. 0 ....... ...
T. S. Colligan, papeterie .. .. .............................. ,1
Allan, Rae et Cie., fret .................... ............. ...... .
J. Berrigan, charroyage de neige.........,,........
C. Wray, sciage de bois...................... . . . . .
L. Guérard, réparations au quai...... ........ ................... . .
Chemin de fer du Grand Tronc, fret.............................
Casault et Langlois, serv. professionnels in re la " Reine Victoria.

E. E. Buteau, divers déboursés.............................. .

$ cts.

54988&
829 66

7 50
129 05

99 35
91 00

212 00
71 97
51 81

149041
14 08
12 50
16 10

5 13
.20 0
il 00
15 00
13 55

419 12
158 00>

$ cts.

I 20-630 03

$92i742 34

ETAT des dépenses portées au compte des subventions pour l'année fiscale expirée
le 30 juin 1873.

$ cts. $ cts
Compagnie des bâtiments à vapeur de Québec et des ports du golfe-

Entretien de bateaux à vapeur voyageant entre Québec et les provinces ma-
ritimes...o................................ 15,000,00

Compagnie de .navigation de l'Ile du Prince Edouard-
Entretien de bateaux à vapeur voyageant entre Charlottetown et Pictou. . . 1,557 34 - 16,55700

OTTsWA, Octobre 87

WM. SMITH,
Député du MIinistre de la~ .larre, etc.

18
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ANNE£E NVo. 6.

RAPPORT DE L'AGENT DE LA SUCCÙRSALE DUf MÌNIST]RE DE LA
MARIE ET f ES PUE, ERIES A QUE.BEC, POUR. L'ANNE E EXPIRE
LE 30 JUIN 1873.

i 'imn DE LAi MARINE .ET DES.PECHERIES,
AGENCE DE:QUÉBEC

23: septembre 1873.,

Honorable P. MIISHLL
Ministre-de la Marine et des Pêcheries,

Ottawa.

MOsiEU,-J 'ai l'honneur'dc vous.transmettre le rapport annuel de cette agence du
ministère, pour Pannée fiscale expirée le.30juin 1873.

Les améliorations importantes que vous apportez chaque année à la navigation par la
construction d'un si grand .nombre de noeaux phares et. desifflets d'alarme,.en outre de
ceux qui sont déja en operation, et l'admnistration des vapeuisfédéraux, bouées et halises,
établisséments de secours pouir ls marins on détresse, de lapolice de rade.et, de marine pour
la protection des pêcheries c-t les établissements de pisciculturu, et toutes, les autres matières
qui peuvent se- présenter ici, ont activement occupé le personnel, de. cette agence du minis-
tère.

Les dépenses faites durant l'année expirée le 30 juin 1873, ont été comme suit:
Entretien. des phares, bouées et balises. ........... $65,545 00
Construction do do..... ......................... 26,300 00
Vapeurs fédéraux... .............. ..................... 51,753 18
Police de rade... ....... ............................... 18,200 00
La, Canadienne...... ..................................... 7,800 00
Police de marine....................... ... ..... 6,200 00
Piecisculture. .......... .... 1,500 00

Total. ............... $177;298 18

Quand je considère fesservices variés que rend cett agence, je ne'puis m'iepêcher de
penser que j'aurais rempli mes fonétions avec bien plus de difficulté, sans les conseils pratices
que vousei$ota il^dpétéini'avez d'onés, et je vous offre avec le plus grand i _sp ;t mes
remerciements pour la courtoisie et la promptitude avec lesquelles vous avez toujours répondu
aux communications et aux demandes faites au sujet de cett agence.

J'ai aussi beaucoùp de plai'sir déclater .que les emiployés'de votre ministère à
Ottawa ont fait preuve à mon égard.de cet esprit de corps que vous avez créé parmi eux, et
je dois les remercier du concours bienveillant qu'ils m'ont donné dans l'exécution des devoirs
de-mn charge.

J e doist aussi beaucoup aux iofficiers sous mon contrôle pour le bon vouloir et FIactivité
avec lesquels ils ont exécuté les instructions que vous m.aviez> chargé delut- transmettre.

Sous leursditressnespectifs, je vais essayer de placer devant vous les détails des divers
services, avec l'état des dépenses s'y rapportant.

4-2k 19
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SERVICE COTIEP ET FLUVIAL

PHARES, SIFFLETS D'ALARME, DÉPôTS DE PROVISIONS BOUÉES ET BALISES.

(Pour plus ample description voir la liste des phares de la Confédération du Canada.)
Le district bous le contrôle de cette agence conprend les phares sur la rivière Richelieu,

entre Sc-int-Jean et la frontière, ceux qui se trouvent entre le havre de Montréal et le Platon,
en amont de Québec, ci-devantcontrôlés par la ison de la Trinitéde Montréal, et ceux
entre Portneuf et le détroit de Belle-dle, y compris les phares du Labrdor, de la rive nord
deTerre-euve, des îles de la Madeleine, de la baie de Gaspé, et de la baie des Chaleurs.
Il y a maintenant en opération 94 phares, 8 'bateaux-phares, 6 sifflets d'alarme, 8 canons
d'alarme, 51 bouées sur le fleuve Saint-Laurent, en a-val de Québec, 10 sur la rivière Saguenay,
3 dans la baie de Gaspé, et celles dses de la Madeleine, 55 balises 7 dépôts de provisions
pour les marins dans la détresse et les phares suivants en voie de construction, lesquels seront
en opération avant la soumission de mon prochain rapport, savoir :-pointe Saint-Jean, île
d'O¶éans, Métis, Rimouski, Pointe-aux-Maquereaux, Bonaventure, cap du Désespoir, Gaspé,
île de l'Entrée, îles de la Madeleine et White Head, près de Percé, Gaspé.

Dans le cours de la dernière saison, je visitai en personne les phares entre Québec et l'île-aux-
Rufs ; je le trouvai en excellente condition. Ceux plus loin ont été inspectés par les capitaines
Marmen et Goudeau et M. Barbour, et on.,a fait toutes les réparations et améliorations néces-
saires à leur bourfonctionnement. Tous les phares situés dans partie inférieure du district ont
été pourvus de pa ratonnerres et sont d'ailleurs protégés contre le feu, et dans plusieurs cas on
a solidifié les tours avec des appareils en métal pour les mettre en état de résister aux tem-
pêtes. On a procuré aux gardiens des différents dépôts des bouées de sauvetage, des rëmèdes,
des provisions et des vêtments. I'ous ces phares possèdent une réserve de châssis et de con-
trevents en cas d'accidents. Aux différents voyages, es vapeurs lourdements chargés de pro-
*visions, ont été bien occu4.és. Les deux visites annuelles - au lieu d'une seule comme
auparavant-ont été d'unpgrand avantage à ce service, et m'ont permis de pourvoir, au second
voyage, aux besoins qui av aient été remarqués lors du premier et qu'on ne pouvait satisfaire
sur-le-champ. L'huile foiurnie par MM. F. A. Fitzgerald et Cie était d'une bonne et du-
rable qualité. Les chemnées et les mèches fournies par MM. Chanteloup, de Montréal, et
F. O. Vallerand,. de Québec, étaient de la meilleure qualité. Je trouve à présent que les
gardiens comprennent leur besogne, que les puissan tes lampes circulaires dé M. Chanteloup,
l'emportent sur toutes celles dont on .ait fait l'essai, et je recommande qu'on s'en serve
partout où se fait sentir la nécessité d'une forte lumière. Les capitaines de navires ont re-
connu l'avantage des sifflets , et cano n d'alarme pendant les brouillards et les tempêtes de
neige.

Cette saison, j'ai visité personnellement les phares ci-devant contrôlés par la Maison de la
Trinité de Montréal, dans le but de les placer sous les mêmes règles que ceux dont'j'avais eu
jusque-là la direction, et de faire rentrer dans ce rapport les observations que me suggérerait
l'état de chacun d'eux. Les phares sur la rive nord du Nouveau-Brunswick ont été appro-
visionnés par le steamer Napoléon III, lors de son premier voyage à cette saison.

PHAnRES ENTRE SAINT-JEAN, PROVINCE DE QUÉBEC, ET LA FRONTIIRE AMÉRICAINE.

A cause de mes nombreuses occupations, je n'ai pu visiter les phares sur le Richelieu en-
tre Saint-Jean et la frontière; ils ont été inspecués par le capitaine Jones, de Saint-Jean.

NORD DE HALFWAY POINT.

Lumière catoptrique blanche fixe, deux lampes1mammothes, à mèche plate avec réflecteurs
Le phare, à cinq milles de Saint-Jean, sur le côté sud de [la rivière, sert à indiquer la

rute entre Halfway Point et 'Ile-aux-Noix.
D. MENARD, gardien.



87 Victoria. Documents de la Session (No. .4.) A. 1873

S. VALENTIN.

Lumière catoptrique blanche fixe, deux lampes mammothes à mèche plate avec réflec-
teurs. Le phare, à 11 milles de StJean, et à 6 milles du nord d'Halfway Point, sert à
indiquer la traverse de la rivière au pie, 1e l'Ile-aux-Noix.

P. MARTIN, gardien.

LA&OLLE.

Lumière catoptrique blanche fixe, deux lampes mammothes à mèche plate avec réflecteurs.
Le phare, à 17 1 milles de Saint-Jean et à 6 milles de Saint-Valentiý, sert à indiquer le ch -
min entre Lacolle et Saint-Valentin.

W. H. VANSLICK, gardien.

ASH ET BLOODY ISLAND.

Il y a actuellement deux phares temporaires. Des lanternes sur trépied servent à indi-
quer les îles et permettent aux navires de les éviter; il s'y trouve des endroits très-dangereux
pour les navires obligés de marcher la nuit.

PHARES ET BATEAUX PHARES ENTRE MONTREAL ET QUEBEC.

Je dois des remerciements à M. Whitney, de la commis4on du havre de Montréal, pour
sa courtoisie et sa promptitude à ne rendre tous les services qu'il pouvait; aussi à M. Roo-
ney, ci-devant employé de la Maison de la Tribité de Montréal, pour la manière prompte et
bienveililante avec laquelle il m'a donné des détails sur les phares autrefois contrôlés par cette
corporation. M. Branley, maître du port de Sorel, et le capitaine Cotté, de Montréal, m'ont
aussi fourni de précieux renseignements sur le service entre Montréal et Québec. Les phares
en amont de Québec ont presque tous besoin d'une couple de châssis de réserve en cas d'ac-
cident.

PORT DE MONTRÉAL.

Latitude N 450 30' 0"; blngitude O. 73° 33' 14".

Les phares à cet endroit renferment deux lumières rouges fixes, à soixante treize verges
de distance, afin d'indiquer le chenal profond pour entrer dans le port ou en sortir; l'une se
trouve à 38 pieds et l'autre à 29 pieds au-dessus du nive n des eaux hautes. L'appareil de
d'éclairage se compose d'une lampe mammothe àmûche plate. à lumière catoptrique, dans ct -
cune des tours, avec des réflecteùrs de seize pouces. Les dcux consomment inviron 100gal-
Ious d'huile par saison; ils-sont sous la garde de William Jeffs qui les tient en bon ordre.

POINTE-AUX-TREMBLES.-RIVE NORD.

Latitude N. 45° 38' 26"; longitude O. 730 29' 20".

Deux lumières catoptriques blanches fixes, à distance de 600 verges. L'appareil de
l'éclairage se compose d'une lampe mammothe à môche plate,, avec des réflecteurs de seize pour
ces dans chacune des tours. Dimension des vitres 33 x 36 x 1 et 30 x 33 x -. Environ
100 gallons d'huile suffsent à la consomamation chaque année. Les réparations dont la clô
ture a besoin seront faites cette saison.

ANTOINE LAMOUREUX, gardien.

SAINTE-THiÉRsE.-CôT NORD, SUR L'ILE.

Latitude No. 45° 41' 22"; longitude O. 730 27'0".
Trois lumières catoptriques blanches fixes, à distance de 220 verges. L'appareil d'(-

clairage se compose de trois lampes à mèche plate No. 1, avec des réflecteurs de quinze pouces,
et brûle environ 70 gallons d'huile par saison. Dimension des vitres 34 x 34 xj1 et 36 x 34 x
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Ces trois lumières sont placées dans de xr tours et sous la garde de T. Brodeur. La petite
tour est placée sur un échafaudage qu'on ne .regarde pas comme suffisant pour résister à
l'action de la glace, et l'on recommande comme plus solide une base formée tout d'un bloc
oud'une..ehai;pente 'emplie de pierres. laquelle pourrait être enlevée àla clôture dela naviga-
tion. C'est là la recommandation du gardien, du capitaine Cotté et de moi-même. s fon
dations de la grande tour ont été quelque peu affectées par l'action de la golée. J'ai donné
ordre au gardien de placer du famier et de la terre tout autour de l'espace ainsi exposé.

SAINTE-THÉRÈSE.-CôTE NORD, SUR L'ILE.

Ce phare, confié à la garde deSamuelReves, comprend une lampe à mècheplateNo. 1,
avec lumière catoptrique et des réficeteurs de 15 pouces, dinmension des vitres ß 34 x<.

Il consomme environ -25 gallons d'huile par saison et est en bon ordre.

ILE-À -L A-BAGUE.--RIVE NORD SUR L'ISLET.

Latitude N. 450 44' 14"; longitude O. 730 26' 15".

Lumière caloptrique blanche ifixe. Ce phare est enlevé à la clôture de la navigation pour
le soustraire à la glace. L'appareil d'éclairage se compose de deux lampes à mèche plate
No. 1, avec réflecteurs de 15 pouces. Dimension des vitres 19t x 29 x t Consomme environ
50 gallons d'huilepar saison.

La lanterne a besoin d'être peinturée,; j'ai dit au gardien der le faire et de la placer à
l'abri l'hiver.

J. ETHIER ,gardien.

REPENTIGNY.-CÔTÉ NORD.

Latitude N. 450 2' 0"; longitude O. 130 26' 8".
Ce phare, au soin de C. Rivet, se compose d'une lampe à mèche plate No. 1. avec

lumière catoptrique et des réflecteurs de 15 pouces. Dimention des vitres, 36x 36-x 1. Il
consomme environ 25 gallons d'huile par saison. Pour empêcher la gelée d'agir sur a b ase
de la tour, laquelle a quelque peu été endommagée,.j'ai- donné ordre au gardien de la couvrir
d'une couche de fumier et de terre.

REPENTIGNY, A 170 VERGES DE L'AUTRE TOUE.

Ce phare dont le gardien est J. B. Lachapelle est en tous points semblable à l'autre, si
ce i'est qu'il a seulement 14 pieds de hauteur. Dimension des vitres 36 x 36 x .Il con-
somume 25 gallons d'huile par saison.

ILE-AUX-PRUNES, SUR L ILE.

Latitude N. 45 46' 50" ; longitude O. 73 22' 30".

Ce phare se compose -de deux ;lampes à mèche plate No. 1, avec lumière catoptrique et
des réflecteurs de 15 pouces. Dimension des vitres 32 x 201-x 1. Il consomme environ 50
gallons d'huile par saison. J. B. Larosé en est'le gardien.

CONTRE CRUE, COTÉ.SUD.

Latitude N. 450 49' 52"; longitude <O. 73° 17' 0". '

Ce phare-gardien J. Gervais-est à 2 imilles uen amont de -l'église de Contre cœur, et
se compose d'une lampe à mèche plate No. 1, avec lumière catoptrique et des réflecteurs de
15 pouces. Dinmension des vitres 25- x 34 x ½. Il consomme environ 25 gallons d'huile
par saison. Il a besoin d- quelques réparations pour rendre la toiture étanche.

.CONTRE CoUR, CôTÉ SUD.

Ce phare en tout semblable à l'autre est placé dans une tour plus basse pour le même
dessein. Dimension des vitres 25Î x 34 x ½. Il consomme environ 25 gallons d'huile
par saison. Le fond de la lanterne a besoin de quelqies réparations. Le gardien est
M. Lacroix,

22



~7' YictoriaDocuments de laaSemiión (No. 4.) À.17

LAVALTRIE, CÔTÉ SUD DE L'1LE.

Latitude N. 45° 52' 55"; longitude O. 73- I6' 0".
Ce:phare se co.Mpose.de 'deux lampes mammothes à mèche plate, avee des réflecteurs de

15 pouces, dans chacune des deux tours, distantes de 3L0 vergas. LIune s'élve 'à 21
et l'autre à 13 pieds au-dessus du niveau des hautes eaux. L'appareil d'éclairage est catop-
trique. Dimension des vitres 15 x 20 x ' et 23 x 28 x ½. Il consomme environ 120
gallons d'huile par saison. La petite tour, qui est enlevée à la clôture de la navigation, n'est
pas en bon ordre et exige beaucoup de réparations, et probablenient d'être renouvelée bientôt.
Le niôle ou bloc sur lequel elle est plaëée, vu sa position exposée, a été considérablement
endommagé par la glace. J'ai dit au gardieù, D. Giguère, de l'entourer de pier-res (5toises)
pour la rendre plus solide, et ce à la suggestion du capitaine Cotté et du gardien lui-mêie.

PORT DE SOREL.

Deux lumières rouges, sur le quai de la Compagnie du Richelieu, pour indiger le port
sont entretenues par cette compagnie aux frais de $85 par année.

ILE DE GRACE, SUR L'ILE.

Ce phare, servant à indiquer l'île, se compose de deux lampes à.mèche plate No. 1, avec
lumière catoptrique et des réflecteurs de 15 pouces. Dimension des vitres 19 X 30. Il con-
somme environ 50 gallons d'huile par saison. C'est un phare neuf, érigé non loin de l'endroit
où le Québec s'est échoué il y a quèlques années. -L gardien, Edouard Paul, dit qu'il a
empêché les habitants et autres d'abattre les arbres qui, sur cette île comme sur l'île à la
Pierre, servent de barrières contre la glace qui s'amoncèle à une hauteur considérable dans le
voisinage, et qui, il y a quelques années, a causé tant de ravages parmi la population. Il a
pétitionné leministère d'affecter une somme à ce service qui.est aconsidéré comme très-néces
saire. Vivant dans-le voisinage des deux îles, il a toute facilité de les surveiller, et je recom
mande que sa requête soit favorablement prise en considération.

ILE A LA PIERRE, SUR LA POINTE EST DE L'ILE.

Latitude N. 460 54"; Longitude 0. 72° 59' 40'.

Lumière eatoptrique'blanche fixe. Deux lampes à mèche plate No. 1, avec réflecteur
de 15 pouces. Dimension des vitres,28 x 36 et 30 x 28. Ce phare consomme environ 50
gallons d'huile par saison. Gardien, J. Lamoureux. J'ai tout trouvé d an u ordre parfait

ILE-AUX-RAIsINs5 SUR L'ILE.

Latitude N. 46° 6' 14"; longitude O. 720 57' 50",
" 46°G' 0"; " 720 58' 0".

Lumière catoptrique blancheïfixe. Deux tours distantes de 10 acres environ. Deux
lampes à mèche plate No. 1. Réflecteurs de 15 pouces. Dimension des vitres-lanterne
supérieure-36 x 36 -- 36 x 21 x t; lanterne inférieure, 20 x 31 x ¾. Ce phare consonam
environ l:00 gallons d'huile·par saison. Trouvé en bon état sous la charge de .O. Letendre.

BATEAU-PHARE No. 1. - LAC SAINT-PIERRE, E ITRMIîSITÉ OUEST.

Latitude N. 460 9' 39"; longitide O. 720 56' 50".

Lumière catoptriquc blanche fixe. Une lampe mammothe à mèche circulaire. Dimen
sion des vitres 261 x 26½ x t. Ce Phare consomme environ 120 gallons d'huile par saison.
Trcuvé:en bon.état. O. Auiger,,gardien.
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BATEAU-PH.AE No. 2. - LAC SAINT-PIERRE, CENTRE.

Latitude N. 46° 11' 39"; longitude O. 72° 53' 20".
Lumière catoptrique blanche fixe. Une lampe mammothe à mèche plate. Dimension

des vitres 26½ x 26J x il. Ce phare consomme environ 120 gallons d'huile par saison. Trouvé
en bon ordre. E. Arcand, gardien.

BATEAU-PHARE No. 3. - LAC SAINT-PIERRE, EXTRÉMITÉ OUEST.

Latitude N. 46° 15' 56"; longitude O. 72° 42' 18".

Lumière catoptrique blanuhe fixe. Trois lampes à mèche plate No.1, reliées à une fon.
taine. Dimension des vitros 231 x 2GI x T. Ce phare, sous la garde dejJ. Dussureau, con-
somm e environ 120 gallons d'huile par saison. Il a besoin de quelques légères réparations et
d'une petite lucarne. Le gardien dit qu'il ne peut se servir des lampes mammothes à,bec cir-
culaire en usage sur les deux autres bateaux-phares, et conséquemment il emploie trois
Janpes de l'ancienne façon. Comme elles ne consomment pas plus d'huile et qu'elles don-
rient une bonne lumière, je lui ai donné ordre de continuer à s'en servir et de garder en ré-
serve la lampe circulaire.

POINTE DU LAC, RIVE NORD.

Latitude N. 46° 16' 50"; longitude O. 720 40' 22".
Lumière catoptrique blanche fixe. Une lampe à mèche plate No. 1, avec un réflecteur

de 15 pouces. Ce phare consomme environ 25 gallons d'huile par saison, et est sous la garde
de M. Paquin qui le tient en bon ordre.

PORT SAINT-FRANÇOIS, RIVE SUD.

.Latitude N. 46° 16' 20"; longitude O. 730 37' 15".
Deux lumières catoptriques blanches fixes. Tour supérieure, deux lampes à mèche

plate No. 1, réflecteurs de 15 pouces, dimension des vitres 20 X 32 X 1. Tour inférieure,
une lampe à mèche plate No. 1, réflecteur de 15 pouces, dimension deC vitres 27 X 31. X-1.
Ces phares consomment environ 70 gallons d'huile dans les deux lanternes. Ils auront besoin
d'être peinturés au printemps prochain, et la tour supérieure demande à être réparée. J'ai
dit au gardien de m'envoyer un aperçu du coût. Les deux sont sous la garde de J. Chau-
rette.

CAP DE LA MAGDELEINE, RIVE NORD.

Latitude N. 46° 23' 16"; longitude O. 720 28' 38".
Deux lumières eatoptriques blanches fixes à 235 verges de distance. Tour supérieure,

une lampe à mècheplate No. 1, réflecteur de 15 pouces, dimension des vitres 36 X 36 X t.
Tour inférieure, une lampe à mèche plate No. 1, réflecteur de 15 pouces, dimension des vi-
tres 28 X 35 X J. Les deux consomment environ 50 gallons d'huile par saison. Il faudra
les peinturer à la saison prochaine. P. Montplaisir, gardien.

CAP DE LA MAGD.ELEINE, RIVE NORD.

Latitude N. 460 23' 4C"; longitude O. 720 27' 18".

Deux lumières catoptriques à 200 verges de distance. Tour supérieure, une lampe à
mè.he plate No. 1, réflecteur de 15 pouces, dimension des vitres, 30½ X 361 X t. Tour
inférieure, une lampe à mèche plate No. 1, réflecteur de 15 pouces, dimension des vi-
tres, 301 X 361 X 1. Les deux phares consomment environ 50 gallons d'huile par saison.
Ils sont en bon ordre et sous la garde de P. Manuel.

CHAMPLAIN, RIVE NORD.

Latitude N. 46° 24' 34"; longitude O. 72° 20' 32".

Lumières catoptriques blanches fixes. Deux lampes mammothes à mèche plate, réfle.
24
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teurs 'de 17 pouces. Dimension des vitres 35 X 27 X ½. Ce phare consomme environ
100 galionis.d'huile par saison. Les réflecteurs demandent à être argentés de nouveau, ce
qui peut être fait l'hiver prochain. Le phare, qui est en bon état, est sous la garde de
N. Hardy.

POINTE -AUX-CITROJILLES, RIVE NORD.

Ce phare, qui est temporaire, possède une lumière blanche fixe contenue dans une lanterne
triangulaire à mèche plate mammothe, placée au sommet d'une charpente pour indiquer la
pointe. La garde en est confiée à C. Brunelle. A la demande du capitaine Nelson, avec la
permission du ministère, j'ai transporté ce phare à deux acres du niveau des eaux hautes, à
un endroit de la pointe où il n'y. a pas d'arbres, et j'ai envoyé une nousvelle charpente com-
posée de trois poteaux d'environ 30 pieds d'élévation, sur laquelle on a placé une lampe
triangulaire, à une hauteur d'au moins 10 pieds plus grande qu'autrefois. La charpentc^est
turée en blanc; à la fin de la saison, à cause de la glace, ondevra la transporter à une dis-
tanc e d'environ un mille.· Une petite bâtisse, qu'on, peut facilement transporter, a été pro-
curée au gardien à raison de six piastres. Le salaire de ce dernier n'est pas encore fixé.

BATISCAN, RIVE NORD.

Latitude N. 46° 30' 16"; longitude 0. 72° 14' 52".
Lumièr'e catoptrique blanche fixe. Une lampe à mèche plate double No. 1, réflecteur

de 15 pouces. Dimension des vitres 36 x 36 x -. Ce pb-e consomme environ 50 gallons
d'huile par saison ; il est confié à la garde de L. Fugèresc v être peinturé au printemps
p:ochain.

BATISCAN, RIVE NORD, A ENVIRON 222 VERGES DE L'AUTRE.

Latitude N. 460 30' 16"; longitude 0. 72° 14' 52.
Lumière catoptrique blanche fixe. Une lampe à mèche plate double No. 1, réflecteur de

15 pouces, dimension des vitres 361 x 361 xt. Ce phare, consommant environ 50 gallons
d'huile par saison, est en bon ordre et sous la garde de J. Marchand.

SAINT-PIERRE LES BECQUETS, RIVE SUD.

Latitude N. 460 30' 28";.longitude 0. 72° 12' 30".

Lumière catoptrique blanche fixe. Une lampe à mèche plate No 1 et une lampe No. 1
à bec circulaire, réflecteurs de 15 pouces, dimension des vitres 38 x 27½ x ½. Ce phare, i

onsomme environ 70 gallons par saison, est tenu en bon ordre par S. Franceur.

CAP CHARLES, RIVE SUD.

Latitude N. 46° 33' 39"; longitude 0. 720 4'15".
Deux lumières catoptriques blanches fixes à 80 verges de distance. Tour supérieure,

une lampe mammothe à mèche plate, réflecteur de 20 pouces, dimension des vitres 28 x 35 x
Tour inférieure, deux lampes à mèche plate No. 1, réflecteurs de 15 pouces, dimension des
vitres 28 x 35 x . Consommation, environ 50 gallons d'huile par saison. Les deux
tours sont tenues en bon ordre par F. Boisvert.

GRONDINES, RIVE NORD.

Latitude No. 46D 35' 49"; longitude 0. 72Q 4'12".
Deux lumières catoptriques blanches fixes à 1,350 verges de distance. Tour supérienut

sous la garde de E. Grottier; une lampe à mèche plate niammothe, réflecteur de 15 pouces,
dimension des vitres 18½- x 19 x -. Consommation, environ 50 gallons d'huile par saison.
Tour inférieure, gardien J. Trottier; une lampe mammothe à mèche plate, réflecteur de 15
pouces, dimension des vitres 16 x 25 x !. Elle consomme environ 50 gallons d'h'Ue par
saison. Les deux ont étéi trouvées en bon ordre.
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RIVIÈRE DU CHÊNE, RIVE SUD, SUR LA POINTE ANGIOIS.

Latitude N. 46Q.35' 5"; longitude O. 1° 59'35".
Lumière catoptrique blanche fixe. Deux lampes à mèche plate No. 1, réflecteurs de 14

pouce, dimension des vitres 34 J x 29 xi. Ce phare, qui consomme 50 gallons d'huile par
saison, est tenu par O. Langlois. 'Les fondations de la tour auront besoin de quelques répa-
rations à.la prochaine-saison.

·ISLET -RICGHELIEU.---RIVE SUD, ,SUR t'ISLET.

Latitude N. 46' 38' 30"; longitude 0.71Q 54' 51".
Lumière catoptrique blanche fixe. Deux lampes à mèche plate No. 1, 'réflecteurs de

15 pouces. Dimension des vitres .36 x 36x. Consomme environ 50 gallons d'huile par saison.
Est en!bon ordre et sous-la garde de ]1. Blais.

LOTBINIÈRE.-RIVE SUD.

Lumière catoptrique blanche fixe. Une lampe mammothe à mèdhe plate,-réflecteur-de
14 pouces. Dimension des vitres 36 x 36 x -. Consomme environ 50 gallons d'huile par saison.
Voyant qu'il n'y avait pas de citerne pour l'huile, j'enprocurai une, ainsi que trois becs de
réserve. Est en bon ordre et sous la garde de O. Beaudet.

LOTBINIÈRE.-.RIVE SUD.

lumièrecatoptrique blanche:fixe. Une:lampe .nammothe à mèche plateréflecteur de
14.pouces. Dimension -des vitres 36 x 36 xt. Consomme environ 50 gallons d'huile par -saison.
Il n'y avait pas aussi à ce phare de citerne pour l'huile ou de bees de réserve; j'ai donné con-
séquemment une citerne de la capacité de 50 gallons et 3 becs. Ji est.tenu en bon ordre par
O. C. de Lachevrotière.

POINTE DU PLATON.--RIVE SUD.

Latitude N. 460 39' 13" ; 'longitude O. 710 53' 3l

Deux lumières catoptriques blanches fixes, à 169 verges de distance. Tour supérieure,
une lampe à mèche No. 1, réflecteur de 14 poices, -dimension des vitres 34 x 32 x -. Tour
inférieure, une lampe à mèche plate No. 1, réflecteur de 14 pouces, dimension des vitres
24 x 24 x -. Les deux -phares, qui consomment environ 50 gallons d'huile par saison, sont en
bon état et sous-la garde de P. Beaude.

PORTNEUF.-RIVE NORD.

Latitude N. 46° 41' 48"; longitude O. 71° 52' 10".
Deux lumières catoptriques blanches -fixes à environ 180 verges de distance. Tour

supérieure, une lampe circulaire No. 1, réflecteur de .17 pouces. Tour inférieure, deux
lampes.circulaires No. 1, avec des réflecteurs -de 17 pouces. -Consomment environ 200 gallons
d'huile par saison, sont en bon ordre et sous la garde de F. iRoderock.

SAINTE-CROIX.-RIVE SUD.

Latitude N. 46° 37' 45"; longitude O. 71° 44' *10".
Lumière catoptrique blanche fixe. Deux·lampes circulaires No. 1, réflecteurs de 17 pou-

ces. Consomme environ 120 gallons d'huile par saison. En bon état et sous la garde de
J. Thurber.

sAINT-ANTOINE.--RIvE SUD.

Latitude N. 46° 39' .40" ; longitude O. 710 36' 10".
Lumière catoptrique blanche fixe. Deux lampes.à'bec circulaire No., réflecteurs de

17 ponces. Consomme environ 120 gallons d'huile par -saison. Est tenu-en bon ordre ;par le
gardien L. Lafleur.
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PHARES ET BATEAUX-PHARES"EN AVAL TE QUÉBEC.

POINTE SA[NT-LAURENT, ILE D'ORLEANS.

Latitude N. 46° 51' 50'!; longitude O. 71° 0' 40".
lumière eatopt-ique bl. qche fixe. Cinq lampes Manmothes à mèche pite, rhiecteurs de

18 pouces. Dimension des vitres 26, x 16½ x t. Ce phare[- qui consoi n 180 gllons d'huile
par raison, est tenu en bon ordre par G. Chabot.

BELLECIIASSE.--RIVE SUD.

Latitude N. 460 56' 0",;'longtitude O. 70° 46' 0"
Lumière catoptiique blanche:fixe. Cinq lanipes mammothes à mèche plate, réflecteurs de

22 pouces. Dimension s des vitres 16 x 14 z t. Consomme environ 180 gallons d'huile par
saison. Est sous la garde de E. Thivierge et en bon ordre.

MONTÉE DU LAC.-RIVE NORD.

Latitude N. 47° 7' 140" ; Logitude O. 70° 42' 30".
Lumière catoptrique blanche fixe. :Deux lampes. à mèche.plate No. . ct une:à beccircu-

laire No 1, réfecteurs de 20 pouces. Ce phare, qui consomme environ 90 gallons d'huile
par saison, et sous la garde de E..Simard et en bon état.

ILE-AUX-GRTES.--SUR L'ILE.

Latitude N. 47° 3' 0" ; Longtitude O. 70° 34' 30".
Lumière catoptrique blanche fixe. Cinq lampes mammothes à-mèche plate,·réflecteurs de

22 pouces. Dimensions des vitres 16 x14 x Consomnie environ 200 gallons d'huile par
saison. En bon ordre, cst sod's la garde de . Painchaud.

LES 'PILIERS.-SUR L'ILE.

Latitude N. 47° 12' 25'; longitude 0.· 70° 21' 21 "
Lumière catoptrique blanche tournant à chaque 11 minute; quinze lampes à mèche plate

No. 1, réflecteurs de 2' ponces. Dimension ues-vitres 24 x 23 x ¼.: Consomme environ 3'50
gallons d'huile par saison. L'hiver dernier l'on a fait qualques réparations nécessaires à l'ap-
pareil tournant. T. Babin, gardien.

BATEAU-PHARE SUPÉRIEUR DE LA TRAVERSE, POINTE N. O. DES ÉJCUEILS DE SAINT-ROCII.

Latitude N. 47° 19' 50"; longitude O. 70° 16' 0".

Lumières dioptriques·blanches fixes. Une lanterne quatre pieds au-dessus de l'autre;
consomment environ:50 -gallons d'huile.par saison. La cloche est mise en branle durant les
brouillards et les tempêtes de neige. Ce bateau, qui a subi de grandes -réparations l'hiver
dernier, est maintenant en'bon ordre. La garde en est confiée au capitaine M. Dechêne.

.BATEAU-PHARE INFÉRIEUR DE LA 'RAVERSE.-PARTIE N. E. DES ÉCUEILS:DE SAINT-ROCi.

Latitude N. 47° 22' 10"; longitude O; 70 11'15"-

Lumières dioptriques blanches fixes. Une lanterne quatre pieds au-dessus de l'autre.
Autr fois on se servait d'huile de poisson, mais on afit des arrangements pour employer du
pétrole, ce qui donne une meilleure lumière et est moins dispendieux. La cloche sonne
durant les brouillards ét les tempêtes de neige. Ce bateau·l'hiver dernier a été réparé pour
lui permettre de servir encore une saison; on devra l'hiver prodhain l'eraminer entièrement.
Le capitaine Gourdeau·en a la garde.
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GROSSE ILE, KAMOURASKA.-POINTE N. E. DE L'ILE.

Latitude N. 47° 38 20"; longitude O. 69° 51' 40".
Lumière catoptrique blanche fixe. Quatre lampes mammothes à mèche plate et deux

lampes à bec circulaire No. 1, avec réflecteurs de 20 pouces. Dimension des vitres 16 x 14 x k.
Consomme environ 200 gallons d'huile par saison. On a donné à ce phare, cette saison, un
bateau neuf avec voiles. F. Roy Desjardins, gardien.

GROS PÉLERINS -SUR L'ILE.

Latitude N. 470 43' 15"; longitude O. 690 42' 20".
Lumière dioptrique de quatrième ordre blanche fixe. Une lampe mammothe à mèche

plate. Consomme environ 70 gallons d'huile par saison; dimension des vitres 43 x 28 x ;
est an bon ordre et sous la garde de J. C. Marquis. La maison et la tour ont été réparées à
la dernière saison.

POT A L'EAU DE-VIE.-SUR L'ILE.

Lumière dioptrique de quatrième ordre blanche fixe. Une lampe à mèche plate
mammothe. Dimension des vitres 43 x 28k x k. Consomme environ 70 gallons d'huile par
saison. Des réparations considérables ont été faites à la bâtisse, la saison dernière1
J. B. Picard, gardien.

ILE ROUGE.-SUR L'1SLET.

Latitude N. 480 4' 20" ; lon gitude O. 690 32' 56".

Lumière catoptrique rouge fixe. Vingt-quatre lampes à mèche plate N0 1, réflecteurs de
21 pouces. Dimension des vitres 30 x 271 x k. Consomme environ 700 gallons d'huile par sai-
son. On c.t à faire au toit de la bâtisse les réparations dont il a besoin. E. Fraser, gardien.

ISLET DES ALOUETTES.-ENTRÉE DU SAGUENAY.

Latitude N. 48°' 5' 30"; longitu.de O. 69° 49' 0'.
Lumière catoptrique blanche fixe. Je n'ai pas encore visité ce phare, mais je sais qu'il

est visible de 8 à 10 milles. Une cloche se fait entendre durant les brouillards et les tempê-
tes de neige. Le ministère a approuvé les améliorations faites à la tour inférieure pour abriter
le gardien ; j'ai ordonné de lui procurer un bateau pour transporter l'eau et les vivres qui lui
sont nécessaires. P. Boulliaune, gardien.

CHICOUTIMI.-RIV1tRE SAGUENAY.

Six lumières blanches fixes. des lanternes et dix bouées ont été fournies par le ministère

pour ce voisinage, et elles sont aux soins de MM. Price frères.

BATEAU-PHARE ET SIFFLET D'ALARME DE L'ILE ROUGE.-ROCHER DE L'ILE ROUGE.

Latitude N. 48'' 6' 30"; longitude O. 69° 30' 20".
Une lanterne catoptrique. Deux lumières blanches fixes à 34 pieds du pont, et une lumière

dioptrique à 21 pieds. Le bateau est à l'ancre dans dix brasses d'eau, au nord-est de l'île.
Un sifflet d'alarme à vapeur se fait entendre pendant les brouillards et les tempêtes de neige,
10 secondes par minute, laissant un intervalle de 50 secondes entre chaque coup. Si le bateau,
pour une cause quelconque, s'éloigne de sa station durant le jour, une boule est hissée au
haut de son mat, et la nuit une lanterne spbérique, de la même manière que pour un navire
ordinaire à l'ancre, et le sifflet d'alarme se fait entendre à intervalles irréguliers comme un
steamer ordinaire. Les améliorations faites au condenseur lhiver dernier, par M. Barbour,
ont diminué la consommation du combustible. Ce bateau continue à rendre un excellent service
à là navigation, et, comme à Manicouagan, le capitaine qui en a la garde fait éloigner souvent,
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même lorsque le temps est clair, des navires s'approchant trop près de l'écueil. Il est sous le
commandement du capitaine L. Lévesque, qui a avec lui un ingénieur et un équipage habiles.

ILE VERTE, PARTIE NORD DE L'ILE.--STATION DE CANON D'ALARME.

Latitude N. 480 3' 17" ; longitude O. 690 25' 10".

Lumière catoptrique blanche fixe. Treize lampes à mèche plate No. 1, réflecteurs de 21
pouces. Dimension des vitres 24 x 23 x ¼. Consomme environ 375 gallons d'huile par saison.
Le canon d'alarme stationné ici est tiré toutes les demi-heures durant les brouillards et les
tempêtes de neige; il dépense.en moyenne 3,000 livres de poudre par saison, et des cartou-
ches et amorces à friction en proportion. G. Lindsay, gardien.

PHARE DE PORTNEUF (EN AVAL DE QUÉBEC).---RIVE NORD, FLEUVE SAINT-LAURENT.

Latitude N. 480. 37' 0"; Longitude G. 690 6' 0"
Lumière catoptrique blanche fixe à 33 pieds au-dessus du niveau des eaux hautes; 2 lampes

à mèche plate mammothes, avec réflecteurs de 20 pouces: -issi 3 lampes circulaires No. 1, réflec-
teurs de 21 pouces. Dimension des vitres de la lanter: x 27¾ x î. Allumé pour la première
fois le 22 octobre 1873, et visible de 15 mill. Consomme environ 300 gallons d'huile par
saison. J'ai visité ce phare et ai trouvé que l'entrepreneur avait exécuté les travaux d'une
manière satisfaisarte. A la prochaine saison, il faudra un paratonnerre, un bateau, un
poële, etc. Ce nouveau phare rendra de grands services à la navigation en avertissant les
navires s'approchant trop près des récifs dangereux, à·plus d'un mille du phare bâti près l'ex-
trémité de la pointe, à 6,000 pieds environ du bouquet de pins. Un navire est venu donner
contre l'écueil la veille du jour où le phare a été allumé pour.la première fois. Zéphirin
Warren en est le gardien.

PHARE DE BICQUET, PRÈS DU CENTRE DE L'ILE.-TATION DE CANON D'ALARME.

Latitude N. 480 25' 18"; longitude O. 680 53' 20".
Lumière catoptrique blanche, tournant toutes les deux minutes. 21lampes à mèche pltae

No. 1, réflecteurs de 21 pouces. Dimension des vitres 291 x 27 x t. Consomme environ 50
gallons d'huile par saison. Le canon d'alarme stationné ici est tiré toutes les heures durant
les brouillards et les·tempêtes; il dépense en moyenne 1,800 de poudre par saison, avec des
cartouches et des amorces à friction en proportion. Le gardien est J. F. Béchard.

PHARE DE LA POINTE-AU-PÈRE, SUR LA POINTE.-STATION DE CANON D'ALARME.

Latitude N. 480 31' 25"; longitude O. 680 27' 40".
Lumière catoptrique blanche fixe. 5 lampes mammothes.à mèche plate, réflecteurs de 21

pouces. Dimension des vitres 27 x 36 x. Consomme environ 220 gallons d'huile Par saison.
Le canon d'alarme stationné ici est tiré pour permettre aux steamers de distinguer la pointe ;-il
dépense environ 500 livres de poudre par saison, avec des cartouches et des amorces en pro-
portion. Le gardien est D. Lawson, qui tient en même temps le télégraphe.

BATEAU-PHARE ET SIFFLET D'ALARME DU ROCHER MANICOUAGAN.

Latitude N. 49° 2' 0"; longitude O. 680 15' 0".
Mouillé dans 25 brasses d'eau. 2 lumières dioptriques blanches attachées aux mats, s'é-

evant l'une à 27 pieds et l'autreà 24 pieds au-dessus du pont. Le sifflet d'alarme se fait en-
tendre durant huit secondes, puis après un silence de huit secondes, il donne enore un coup d'une
durée de huit secondes, suivi d'un silence de 2 minutes et 20 secondes. Si le bateau, pour une
cause quelconque s'éloigne de sa station durant le jour, une boule est hissée au sommet du mât,
et pendant la nuit une lanterne sphérique, de la même manière que pour un navire ordinaire
à l'aure.--Le sifflet d'alarme alors se fait entendre à intervalles irrébuliers durant les brouil-
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lards. Dêpuis que ce bateau a été plac'é àcette station;en octobre1872; ila rendut dërse-ý
vices signalés à la navigation pendant les brouillaids et les tempêtes de neige, et le capitaine
a souvent averti de s'éloignér des navires s'approchant trop près des récifs, même en temps
clair. Le sifflet-d'alarme s'est fit'entendre à unedistance de 16nillès.en temps clair. Le
capitaine F. Connell, aidé d'un ingénieur et d'un:équipage habiles, remplit les fonctions de
gardien d'une manière qui lui fait honneur.

PHARE DE MATANE, RIVE SUD COiITI D E RIMOUSKI.

Latitude N. 480 52' 0"; longitude O.67' 33' 0".

Lumière catoptrique rouge fixe. 'Deux lampes il bec c>iculaire et deux à mecïe plate
mammothe, avec des réflecteurs. de 20 et 18 pouces. . Dimension des vitres 36 x 27¾ x .
Consomme enviroiï'250 gallons d'huilé par raison. C'estun nouveau phare, ér-igérnd'ua la
saison actuelle, et il deviendra en opération- le,1er octobre prochainsous la garde de François
Dionne. Pour-rendre le phare visible dans toutes les directions, on a été obligé de placer la
tour à,20-pieds du.bord de la jetée, et il peut devenir nécessaire, dans la suite des temps, de
la protéger contre les grandes marées par un revêtement cde morceaux de bois remplis de
pierres.

PHARE'DE LA POINTE-DES-MONTS, RIVE NORD.

Station ce canon d'alarme.-Dépôt de provisions pour les marins dans la détresse.

Latitude N. 490 19' 35"; longitude O. 670 21'55".

Lumière catoptrique blanche fixe.' DixLsept lampes à mèche plate No. 1, réflecteurs de
21 pouces. Dimensions des vitres 23¾ x 23± x ½. Consomme environ 400' galloiis dhúujle
par saison. Le canon est tiré tontes les heures durant la brume et les tempêtes de neige, et
dépense environ 1,000 livres de poudre par saison, avec des~ cartouches et des amôrces' en
proportion. Je regrette.:de dire:que je trouvaile gardien, le capitaine Pouliot, atteint d'alié-
n ation mentale, à un degré tel que je jugeai nécessaire de le ramener à Québee, et de le rem-
placer par deux hommes de confiance. Au mois de novembre, F. Faffr-d, noimé par vous,
entra en fonctidns. Le dépôt de provisions sons ses ordres comprènd:

7 barils de lard,
15 do farine,

3 do pois,
Du thé et du sucre,
Une caisse de remède
12 saute-en barque,
12 paires de pantalons,
12 do, caleçons,
12 do bas,
12 do chemises en flanelle,
12 casques,
12 cache-nez,
12 paires de mitaines,.
12 do bottes,
6 do raquettes,
6 do mocassins.

Tous ces articles ont été mis dans le dépôt cette saison; le vieil assortiment a été enlevé.
Le gardien a un cheval pour charroyer le combustible, l'eau. et les provisions.

PHARE DU CAP OHATTE, RIVE SUD.

Latitude -N. 490 5' 50!'; longitudé O..660 45' 50f'

Lumière catoptrique blanche à éalats toute-les 30 secondes. Quatre lampes à bec cieu-
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laire No. 1, réflecteurs de 20pouce. Duension de vitres GO0x 3069. Consomme environ
250 gallons d'huile par saison. Le débarcadère a été mis enordre pour la réception des appro-
visionnements. A cause de la mntée raidfe du chemin qui conduit au phare, on. a beaucoup
de difftxltépour y apporter les provsions. Le ministère a fait Pacquisition duterrain avoisinant
ave dî•oit de passagë; .L gardien est Josepi Roy.

PHARE DU CAP DE LA MADELEINE.--RIVIÈRE MADELEINE.--RIVE SUD.

Latitude N. 490 15' 40"; longitude 0,650 19' 30".

Limière toürn ante catoptrique rouge et blanche, avec un intervalle de. deux minute
entre chaque éclat. Six lampes à bec circulaire No. 1, réflecteurs de 20 pouces. Dimension de
vitres 60x130x Consminne environ 300 gallons d'huile.par saison. Comme ce phare se
trouve à une grande distance du débï-tcadèré le gardien süggère qu'on construise une petite
bâtisse pour y mettre les provisions en, attendant qu'elles soient transportées à la tous
P. Savage, gardien.

PHfARE' DE' L'ILE-AUX-CUFs, SUR L'ILE.

Latitude N.'4-938' 0"; longitude O. 6 7 0' 0".

Lumière-catoptvique blanche,:tournant à'cha:què 1 minute. Quatre'lampes à bec circu-
laire No. 1, réflecteurs de 20 pouces. Dimension des vitres' 60'30 x . Consomimeenviiron
300 gallons d'huile par saison. L'intérieur de la demeure du gardien a été réparé et rendu
plus confortable, car, par sa position exposéeselle avaitétéjusqu'ici très-froide. La cour a été
bien drainée, et une plate-forme élevée pour transporter les provisions du débarcadère. On a
foiti' att gardienunh-bon bateau pour letransportdu combustible et de l'eau, et aider ausauve-
tage en cas de naufrage dans le voisinage. La tour a été'solidfliée par des appareils métalliques,
et quelques changements faits à la cheminée pour l'empêcher de fumer. Durant plus-d'ufrmois
l'automné d-nier, et à,peu'"près le même tèmps ce pri temps; à cause du non-fonctionnement
de l'appareil à révolution, le'gardien,, avec sa femme, et ses enfants, a tourné à la main la
lumière depuis le coucher jusqu'au lever du soleil, àune saison.où.lartempérature était froide;
se jenuesi filès' miême faisaient régulièrement leur quart. J'éprouve nu grand plaisir en
attiant l'atténtion de l'honorable ministre sur une conduite.aussi:louable. Le gardien est

PIHARE'DUT CAP DES ROSIER.-STATION DE CANON D'ALARME.

Latitude N. 48 51' 59"; longitude O. 64D 12' 0".

Lumière' dioptrique' de premier ordre blanche fiXe. Cinq lampes mammothes à mèche
plate. Consomme environ 220 gallons dhuilc- parsaison. Le canon d'alarme dépense en
moyenne 1,500 livres de poudre parsaison avec cartouches et amor-ces a friction en propor-
tion. -Quelques réparations nécessaires ont été faites à la porte de la bâtisse du. canon. Le
gardiènest'ATideau, qui' tient en mêie temps le télégraphe et fournit des rapports météo-
rologiques à l'observatoire magnétique de Toronto.: Il a un cheval pour transporter le com-
bustible, l'eau et les provisions. Il le nourrit à ses frais.

PHARE DE LA POINTE-GASPÉr-SIFFLET D'AEARMEA VAPÉlIR.

Latitude N. 4SQ 45' 30"; longitude O. 64< 9'15".

Lumière catoptrique rouge fixe. Deux lampes No. 1 à bec circulaire·et deux No: 1 à
mèche plate, réfecteürs de 20 pouces& Dimension des vitres 28:-x60 x -. Ce·phare consom,
mera environ 250'gailons d'huile par saison; il commencera à fonctionner le 7,hetebre4873.

Le sifflet d'alarme ne sera prêt qu'au printemps prochain. C. .Enouf, gardien.
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BATEAU-PHARE DE GAsPÉ.-SANDY BE'CH.

Latitude N. 48°500' 45"; longitude O. 640 34' 30
Ce bateau, mouillé au large de la langue de terre, possède deux lanternes dioptriques

l'une rouge et l'autre blanche; la rouge est à 29 pieds au-dessusdu pont et la blanche à 25
pieds; le bateau est peinturé en rouge avec les mots " Bateau-Phare" inserits sur les côtés.
Capitaine, N. Ascah, garuien.

PHARE DU BAssIN DE GrASPÉ, POINTE O'IARA.-SURi LE QUAI.

Ce phare, aux soins du maître du havre, est à feujcaloptrique, et sert à indiquer le port

PHARE DE LA ONTE OUEsT LE D'ANTICOSTI STATION DE ANON D'ALARME ET
DÉOIO DES PROVISI0NS.

Latitude N. 490 52' 30"; longitude O. 640 31' 40".
Lumière dioptrique blanche fixe de deuxième ordre. Cinq lampes mammothes à mèche

plate consomment environ 200 gallons par saison. Le canon d'alarme est tiré toutes les heures
durant ia brume et les tempêtes de neige, et dépense environ 1,200 livres de poudre par saison,
avec cartouches et amorces en proportion. Il y a un dépôt de provisions, semblable à celui de
la Pointe-des-Monts, et dont le fonds a été renouvelé entièrement la saison dernière. Est en
boni ordre et sous la garde de L. Malouin. On a procuré un cheval au gardien pour transporter
l'eau, le combustible et les provisions.

DiPôT DE PROVISIONS DE LA BAIE ELLIS.

Ce dépôt, dont la garde est confiée au capitaine IR..Setter, renferme les rmimes articles
que celui de la Pointe-des-Monts; le fonds a été renouvelé l'an dernier.

PHARE DE LA POINTE SUD-OUEsT, ILE DANTICOSTI. _-DÉPÔT DE PROVISIONS.

Latitude N. 490 23' 45"; longitude O. 63 35' 46".
Lumière catoptrique blanche à révolution, laissant un intervalle de trois minutes. entre

chaque éclat. Vingt-et-une lampes à mèche plate No. 1, réflecteurs de vingt-quatre pouces
Consomme environ 900 gallons d'huile par saison. Le dépôt de provisions renferme les
mêmes articles que celui de la Pointe-des-Monts. Tout est en bon ordre et aux soins de
E. Pope qui, souvent au risque de sa vie, a rendu de grands services en opérant le sauve-
tage des personnes et des biens dans des naufrages arrivés dans les environs; il a aussi donné
de ses propres effets aux marins dans la détresse, .et.soigné, de concert avec sa famille, ceuxqui s'étaient blessés dans leurs efforts pour échapper à la mort. Cette conduite louable a été
portée à la connaissance du ministère, et j'apprends que, en outre de le rembourser pour les
effets ainsi fournis généreusenent, il est aussi question de lui donner une récompense. Le
gardien a un cheval pour transporter l'eau, le combustible et les autres provisions.

PHARE DE LA POINTE SUD, ILE D'ATICOSTI, STATION DE SIFFLET D'ALARME ET. DIPOT

DE PROVISIoNS.

Latitude N. 491 4' 30"; longitude O. 620 17' 30".
Lumière catoptrique avec éclat toutes les deux secondes; douze lampes No. 1 à bec cir

culaire; réflecteurs de vingt pouces, dimension des vitres, 60x30x4. Consomme environ 950
gallons d'huile par saison. Le sifflet d'alarme se fait entendre durant la brume et les tempêtes
de neige toutes les dix secondes par minute. A cause du voisinage du bois, le gardien peut
se procurer une grande partie du combustible qui lui est nécessaire, le ministère lui ayantprocuré un cheval qu'il entretient à ses frais pour cette fln; une généreuse allocation lui est
faite pour chaque cordëde bois.
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Les articles du dépôt de provisions sont semblables à ceux de la Pointe-des-Monts, et
ils ont été renouvelés cette saison. Le tout est sous le contrôle de D. Têtu, aidé d'un bon
mécanicien et d'un assistant.

POINTE IHEATiH, EAST-END, PHARE DE L 'ILE ANTICOSTI.-.DÉPOT DE PROVISIONS.

Latitude nord 49ý 6' 30"; longitude O. 61Q 42' 30".
Lumière catoptrique, fixe et blanche; dix-sept lampes No. 1 à mèche plate, réflecteurs

de vingt-et-un pouces. Il consomme environ 400 gallons d'huile par saison. L'approvision-
nement du dépôt de provisions est semblable à celui de la Pointe-des-Monts, et il a été re-
nouvelé cette année. Des marins en détresse y ont été secourus cette saison. Le tout est
en bon ordre et sous le contrôle de J. Gagné, qui a un cheval pour transporter son combus -
tsble, son eau et ses provisions.

PHARE DE PASPEBIAO, BAIE-DES-CHALEURS,

Latitude nord 48 O' 54"; longitude 0, 65 14' 20".
Lumière catoptrique, fixe et blanche; deux lampes NQ. 1 à mèche ronde et une à mèche

plate du même numéro; réflecteurs de 15 pouces. Il consomme environ 120 gallons d'huile
par saison. Le tout est en bon ordre et sous les soins de L. Strange. Le gardien suggère
la construction d'un brise-lame pour le protéger contre l'action des éaux pendant les grandes
marées.

PHARE DE LA POINTE-CARLTON, BAIE DES CHALEURS.

Latitude nord 48Q 5' 15"; longitude O, 66° 7' 0".
Lumière catoptrique, rouge et fixe; cinq lampes mammoth à mèche plate, réflecteurs

de 18 pouces. Il consume environ 180 gallons d'huile par saison. Il est en bon ordre et
sous les soins de E. Landry.

PHARE DU ROcHER-AUX-OISEAUX ILES DE LA MAGDELEINE, STAT10N DU CANON D' ALARME

Latitude nord 470 50' 40"; longitude O. 611 8' 20".
Lumière blanche catoptrique de deuxième ordre; une lampe Mammothe à mèche ronde

la consomme environ 130 gallons d'huile par saison. Le canon d'alarme récemment installé
à cette station, sera tiré toutes les heures, pendant les brumes et tempêtes de neige, à partir
du 15 août 1873. Ce phare et ce canon-d'alarme sont sur un roc nu. Il fait partie du
groupe des îles de la Magdeleine. Sa-superficie n'est que de sept acres environ, et je suis
heureux de pouvoir dire qu'il est devenu d'un accès beaucoup plus facile depuis la construc-
tion d'un débarcardère à son extrémité nord-ouest. Le rocher en surplomb de 122 pieds au-
dessus des hautes eaux a été miné, et une forte grue a été installée, à l'aide de laquelle une
grande caisse se descend pour monter les provisions. Le débarcadère de l'extrémité sud-est,
où une grue a aussi été placée, a été beaucoup amélioré par la mine, et il est maintenant
facile de monter les provisions aux deux extrémités du rocher.

Lorsque le débarquement ne pouvait se faire qu'à l'extrémité sud-est, le vapeur était
quelquefois forcé d'attendre plusieurs jours que le vent changeàt, ou que la mer devînt calme,
avant qu'un canot pût approcher de la pointe.

Une poudrière a été construite et renferme aujourd'hui des munitions. Onsne saurait
dire quelle en sera la consommation avant l'année prochaine:

Vu la grande maladie de G. Preston, le gardien, deux autres personnes l'ont remplacé,
aidées de deux ouvriers, dont une partie du temps a été employè à établir une station d'a-
larme et à terminer le chemin conduisant du nouveau débarcadère au phare, jusqu'au mo.
ment où P. Whalen a été chargé du contrôle, en septembre 1873. Le gardien transmet à
l'observatoire magnétique de Toronto des observations météor-ologiques. T out le combusti*
ble nécessaire à cette station est apporté de Québec.
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PHARE DE L'ILE AMHERST.-ILES DE LA MAGDELEINE.

Latitude nord 470 13' 0"; longitude O. 610 58' 0".

Feu tournant catoptrique, rouge et blanc, alternant toutes les trente secondes; quatre
lampes No. 1 à mèche ronde, réflecteurs de vingt pouces. Il consomme environ 500 gallons
d'huile par saison. 11 est en bon -ordre. W. Cormier en est le gardien.

HAVRE D'AMHERST.

Les travaux pour faire disparaître l'obstruction à l'entrée de ce havre ont été achevés
sous le contrôle de M. Rjosa, du département des travaux publies. Environ 1,000 tonnes de
roc ont été enlevées, ce qui a donné au chenal une profondeur de 9 pieds à l'eau basse.
Dans les marées ordinaires, le flux et le reflux sont de 3 pieds.

Des bouées-espars (spar-buoys) sont maintenant placées de chaque., côté du chenal con-
duisant à ce havre, et ancrées à une profondeur de 8 pieds à marée basse. .Celles de tibord
sont peinturées en rouge, celles du côté du port en blanc.

Pour entrer dans le havre, les navires doivent garder le milieu entre les bouées. L'en-
trée a été grandement facilitée par ces indications, et le chenal a été creusé presque en droite
ligne.

HAVRE-AJX-MAISONS.

Des bouées-espars ont été placées pour indiquer le chenal de ce havre. Elles sont
ancrées à 8 pieds de profondeur à marée haute. Sans pilote, un navire ne peut entrer dans
ce havre.

Le dragueur fédéral Canada a fonctionné dans le chenal conduisant à ce havre pendant
tout l'été dernier; mais on a dû cesser de s'en servir davantage, vu ses trop grandes dimen-
sions et son trop fort tirant d'eau, qui l'empêchaient de virer sur ses ancres avec facilité. Ce
qu'il faut pour ici, c'est un dragueur plus petit, avec quelques chalands.

'Une grande bouée peinturée en rouge a été ancrée à l'extrémité nord-est de la batture
de Sandy-Sook, baie Plaisante, à 5 brasses de profondeur à marée basse. Les navires se
trouvant dans cette baie doivent passer au nord-est de cette bouée, vu que le courant ne
porte avec force vers les battures.

Une autre bouée serait nécessaire à l'extrémité sud-est de cette batture, dangereuse à
certains'endroits situés sur la route que suivent les navires pour se rendre dans la baie Plai-
sante par le chenal de Sandy-Sook.

Les bouées du Havre-aux-Maisons ont été fournies par la municipalité, et celles du
havre d'Amherst par le département des travaux publics.

PHARE DE L'ÉTANG DU NORD ET SIFFLET D'ALARME,

Latitude N, 470 33' 0"; longitude O. 611 58' 0".
Feu catoptrique blanc tournant; six lampes N0 1 à mèche ronde; réflecteurs de 20 pou-

ces; dimension de la :lanterne, 21 pouces x 60 x ¾. Il sera allumé pour la première fois le
20 avril 1874, et il consommera environ 600 gallons d'huile.

Le sifflet d'alarme ne fonctionnera pas avant la saison de 1874.

PHARE ET SIFFLET D'ALARME DU CAP RAY.

Latitude N., 470 37' 0"; longitude 0., 590 18' 0".

Feu tournant et à éclats. Il fait sa révolution toutes les deux minutes et un quart et
éclate toutes les dix secondes. Douze lampes N0 1 à mèche ronde. Dimension de la lan-
terne, 60 x 30 x .. Il consomme environ 700 gallons d'huile par saison. On a fait venir ce
qu'il fallait pour étancher sa toiture, qui faisait eau. Le sifflet d'alarme n'a pas encore
fonctionné. Le tout est sous le contrôle de R. Rennie, aidé d'un bon mécanicien et d'une
autre personne.
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PHARE DE ,LA POINTE-RICII, TERRENEUVE, DÉTROIT DE BELLE-ISLE.

Latitude N. 50" 41' 50"; longitude O. 570 27' 40".

Lumière blanche à éclats se renouvelant toutes les 15 secondes. Douze lampes No. 1 à
mèche ronde, avec réflecteurs de 20 pouces. Dimension de la lanterne, 60 x 30 x. Il con-
somme environ 700 gallons d'huile par saison. On propose de faire que les éclats de ce phare
soient plus distincts, 15 secondes étant considérées un intervalle trop court, qui fait paraître
cette lumière fixe à distance, et cette amélioration fait maintenant l'objet de la considération
du département. Avis ayant été reçu que l'appareil tournant n'était pas en bon ordre,
M. Fecteaun a été envoyé pour le réparer, et il fonctionne depuis. Ce phare est sous le con-
trôle d'E. Roy.

PHARE DE FORTEAU, POINTE-DES-AtoURS, LABRADOR, STATION DU CANON D 'ALARME

Latitude N 511 27' 35"; longitude O. 56° 50, 55:

Lumière dioptrique, blanche et de second ordre; cinq lampes Mammothe à mèche plate.
Le canon d'alarme est tiré toutes les heures en temps de brume et durant lds tempêtes de
neige,,et il consomme environ 1,500 livres de poudre par saison, avec la quantité proportion-
née de gargousses et d'amorces. Il est en bon ordre et sous les soins de P. Godier, qui fait
aussi des rapports de météorologie à l'Observatoire magnétique de Toronto. M. Denis, qui
est le propriétaire du débarcadère à cet endroit, permet volontiers que lon y débarque les
provisions, qu'il met à l'abri, en attendant que le gardien vienne lesechercher. Le gardien
est fourni d'un cheval pour charier l'eau, le combustible, etc.

PHARE DU CAP NoRMAN, DÉTROIT DE BELLE-ISLE

Latitude N 51? 38' 0"; Longitude 0 551 53' 49".

Feu tournant blanc à éclats toutes les 2 minutes ; six lampes No. 1 à mèche ronde;
réflecteursde 21 pouces; lanterne, 60-x 30 ×x. Il consomme environ 500 gallons d'huile par
saison. L'appareil tournant de ce phare s'est dérangé et a été réparé par M. Barbour. L'aé-
rage a été perfectionné et le phare est maintenant en bon ordre. Gardien, 11. Locke. Les
capitaines de la ligne Allan disent voir ce phare de 22 milles.

PHARE DE BELLE-ISLE, DÉTROIT DE BELLE-ISLE, STATION DU CANON D'ALARME
ET DE PRoVISIONs.

Latitude N 51 53' 0'; Longitude O. 55° 22' 15".

Lumière blanche fixe, de l'ordre7dioptrique; cinq lampes Mammothe à mèche plate.Il
Consomme environ 200 gallons d'huile par saison. Le canon d'alarme est tiré toutes les'heures
pendant les brumes et tempêtes de neige, et il consomme environ 2,000 livres de poudre a rsaison, la quantité proportionnée de cargousses et d'amorces à friction. Les articles du
dépôt de provisions sont les mêmes qu'à la pointe des Monts, et ils ont été renouvelés cette
saison. Une nouvelle pièce de neuf (d'airain) a été apportée par le Napoléon Ii, pourremnplacer l'ancienne. Le gardien, M. Colton, fait de bons rapports sur la température, k
mouvement des glaces et des banquises. Tout le combustible pour cette station est apport(
de Québec. Le gardien est fourni d'un cheval pour charier le combustible, l'eau, etc
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RAPPORT SUR LE MOUVEMENT DE LA GLACE DANS LE DÉTROIT DE
BEL LE-ISLE, PENDANT L'HIVER ET LE PRINTEMPS DE 1873.

1er janvier7 Petite quantité de glace vuella nuit, la première vue dans le détroit cet hiver.
9 , Très-peu de glace dans le détroit.

10 ,, Fort vent. Vent d'ouest chassant les glaces en dehors du détroit avec une
vitesse d'en viron quatre nouds à l'heure.

11 janvier. Très-petite quantité de glace à l'est, pas du tout à l'ouest.
15 ,, Le thermomètre indique 15 degrés au-dessous de zéro.
16 ,, Pas mal de glace dans le détroit, mais elle est mince et pas assez forte pour

nuire à la navigation.
20 janvier. Plus de glace qu'à l'ordinaire dans le détroit, et les navires passeraient dif-

ficilement.

2â janvier. L'eau n'est pas visible à l'est; bonne nappe d'eau à l'ouest.
27 janvier. Le thermomètre indique 6 degrés au-dessous de zéro.
28 janvier. Beaucoup de glace dans le détroit; oh ne voit que peu l'eau.
31 janvier. Détroit complétement bloqué par les glaces. Thermomètre, 12 degrés au

dessous de zéro.
2 février. Une grande quantité de forte glace dans le détroit. Thermomètre, 21 degrés

au-dessous de zéro; c'est la journée la plus froide de l'hiver.
9 février. Moins de glace dans le détroit. Les navires pourraient passer le long de la

côte sud.
15 février. Du côté sud, eau claire aussi loin qu'on peut voir.
17 février. Beaucoup de glace vient du nord-est.
25 février. Beaucoup de glace dans le détroit; et vingt-neuf banquises apportées par

les derniers vents du nord-ouest. Houle très-forte sous la glace, qui va se brisant.
28 février. Pas assez de glace pour nuire à la navigation. Elle est toute chassée vers

le haut du détroit.

3 mars. Un peu de glace à l'ouest, pas du tout à l'est, eau libre le long des côtes nord
et sud.

6 mars. Forte brise de l'ouest; la glace s'en va rapidement; deux steamers au S.-E. fai
sant la cLasse au phoque.

7 mars. Quinze vapeurs et dix voiliers au sud-est chassant le phoque.
9 mars. Dix-huit steamers et vingt et un navires dans le détroit. S. S. Vanguarcd et S.S.

Panther font force vapeur vers l'île. Les bricks Glengarry, Gulnare, et Elisabeth Jane at-
tendent ici que les glaces soient passées.

10 mars. Steamers et voiliers sur tous les points et chassant le phoque.
12 mars. S. S. 3erlin fait force vapeur vers l'île, et les S. S. City of Halifax et Com

modore vers le sud-est.
18 mars. Il vient de la glace de l'est, mais lentement. Un brick à l'ouest.
19 mars. Le brick signalé hier s'est trouvé pris dans les glaces en vue du cap aux

ognons, où il est resté jusqu'au 27 avril.
23 mars. Détroit bloqué par les glaces.
28 mars. Très-forte glace et beaucoup de barquises.
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1er avril. Eau claire le long de la côte nord; cent vingt et une banquises.
7, 8 et 9 avril. Forte brise du N.N. O.; très-peu de glaces à l'ouest; une grande quan-

tité à l'E. S. E.
16 avril. Ligne de glaces 8 milles à l'est, et delà jusqu'où la vue peut atteindre à l'ouest

toutel'étendue est bloquée par les glaces ; deux cent quarante-quatre banquises.
25 avril. Pas de glaces à l'est de cet endroit; il y on a beLacoup à l'ouest.
1er mai. Détroit complétement bloqué par les glaces.
15 mai. Détroit encore bloqué; le vent ne peut chasser la glJCe, qui est retenue par des

banquises au nombre de quatre cent vingt.
20 mai. Un steamer au milieu des glaces à l'E. S. E.
28 mai. Moins de glaces; les navires peuvent passer.
30 mai. Pas de glaces à l'ouest; il y en a beaucoup à l'est. Un brick en dehors de la

glace ; on suppose que c'est un navire de pêche français.
3 juin. Fort vent'N. N. E. Toute la glace chassée à l'E. S. E.
5juin. Il y a des glaces le long de la côte sud, mais pas assez pour faire obstackl a 'la

navigation.
6 juin. Une barque et quatre bricks se dirigeat vers l'ouest; supposés des davires fran-

çais employés à la pêcne.
15 juin. Deux cent vingt banquises dans le détroit; deux bricks, quatre brigantins et

une goëlette se dirigent au nord.
25 juin. Vaisseau de guerre se dirigeant du and à l'ouest
27 juin. Un steamer de la ligne Allan à destiiation du Canada; le premier vu ce prin-

temps.
1er juillet. Un navire à destination de ce pays.
3 juillet. Un brigantin à vapeur, idem ; deux steamers allant du sud à l'ouest ; un stea

mer de la ligne Allan monte; une barque et un steamer descendent.

M. COLTON,
Gardie? de phare.

BOUÉEe.

Ce district compte soizante-cinq bouées entre l'île Rouge et le cap Santé, sur le Saint-
Laurent, Chicoutimi, la rivière Saguenay, le havre d' Amherst, les îles de la Madeleine et-le
bassin de Gaspé. Dans le fleuve, elles sont souvent endommagées ou déplacées par les navi-
res, et il faut y veiller avec soin, ce qui nécessite plusieurs voyages d'un des steamers fédé-
raux, qui est immédiatement envoyé lorsque cette division reçoit avis de ces accidents. Sur
le fleuve Saint-Laurent, toutes les bouées noires sont du côté sud du chenal, à l'exception de
celles de Beaugean et de l'île Blanche, de chaque côté desquelles les navires peuvent passer; à
celle de Vache, près du Saguenay, on ne peut passer que du côté sud. Les bouées rouges sont
placées au côté nord du chenal ; les blanches et celles à carreaux in-diquent des rochers ou ex-
trémités de battures, et l'on peut les passer de l'un ou4de l'autre côté, excepté la blanche et delle
à carreaux en vue du Sagueney, à partir desquelles il faut gagner le nord. Les bouéas vertes
indiquent un navire sombré, et celle près de Saint-Jean-Port-Joli, où la barque Chespées a
sombrée, a été enlevée, vu qu'il ne reste maintenant rien de ce navire. Une bouée noire a été
placée sur un banc récemment découvert à trois quarts de mille en face de l'île, et elle est
ancrée à trois brasses à l'eau basse. - Le phare de l'île aux Grues éclaire dans la direction
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BALISES.
Les balises sous la surveillance de cette agence sont au nombre de cinquante-cinq.
Celles placées sur le fleuve servent de reconnaissance pour la pose des bouées, et d'amar-

ques pour guider les navires en remontant et en descendant le chenal; les balises de l'île
d'Anticosti ont pour but de faire distinguer les différentes parties de la côte de cette île à
cause de leur apparence uniforme; il en est de même de celles situées entre le cap Chatte et
le cap des Rosiers. Les deux sur la côte du Labrador signalent aussi des poigts de cette
côte et indiquent les entrées des baies de Bonne-Espérance et de Coachm, deux excellents
havres de refuge. Les cinquante-cinq bouées sont distribuées comme suit

1 à Saint-Valier.
9 à l'île aux Grues.
2 à l'île aux Oies.
1 au Pilier-de-Bois.
1 à la pointe de Saint-Jean.
3 à Saint Roch.
2 à la grosse île de Kamouraska.
3 à l'île aux Lièvres.
1à Cacouna.
1 à l'île Verte.
2 à l'île Rouge.
3 au Saguenay.
3 à l'île du Bie.
2 à Saint-Fabien
4 sur l'île d'Antiscoti, côte sud.
3 " " côte nord.
2 sur la côte du Labrador.
5 entre le cap Chatte et le cap des Rosiers.
2 à Saint-François, île d'Orléans.
1 au cap Rouge, Montée-du-Lac,

Deux nouvelles balises ont été construites à l'île aux Grues pour faciliter la pose d'une
bouée sur un nouveau banc, et elles servent aussi de points de reconniassance.

POLICE DE RADE ET BUREAU D'ENGAGEMENT DES MATELOTS DE QUÉBEC.

Les comptes et déboursés pour ces services sont aussi sous le contrôle de cette agence.
Les rapports des opérations sont faits par R. H. Russell, écuyer, chef de la police de rade
et préposé à l'engagement des matelots.

Le préposé à l'engagement des matelots prend aussi soin des marins anglais en détresse.
Le bureau de l'inspection des vapeurs et le bureau des examinateurs des capitaines et

seconds siègent dans les bureaux de cette agence.

STEAMERS FEDÉRAUX.

Ces navires sont chaque année de plus en plus utiles. La construction d'un aussi grand
nombre de nouveaux phares, en outre de ceux qui sont déjà érigés dans le fleuve et le golfe
Saint Laurent, le détroit de Belle-Isle, et sur les côtes de Terre neuve et du Labrador, à des
endroits très-dangereux, là où aucun voilier 'ne saurait s'aventurer, les phares ayant de fait
pour but de les en éloigner, il n'y a que les steamers puissants, commandés par des capitaines
prudents et expérimentés, et manouvrés par de bons équipages, qui devraient faire ce service.
Les approvisionnements sont débarqués à'Anticosti et aux autres points en chaloupes, mon-
tées par six hommes, qui rament durant un ou trois milles depuis l'endroit où le vapeur est
obligé de s'arrêter et doivent souvent faire six à dix voyages alors que la mer est très-ora-
geuse; il faut de douze à quatorze hommes fortement constitués et de bonnes chaloupes pour
faire-ce service. Il est souvent arrivé que la tempête a éclaté soudainement avec un vent
trefort ou1lant vers ii côte et qu'elle augmaentait avec une violence telle qu'elle mettait le
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Chaloupes dans l'impossibilité de retourner au navire et les obligeait de s'éloigner au loin afin
d'éviter des endroits périlleux, et que souvent plusieurs jours s'écoulérent avant que le'navire
put les reprendre à son bord. Il est encore arrivé qu'un voilier, avant que tous les hommes
fussent à bord, que la voile et les ancres fussent levées, ait été entraîné parmi les brisants.

En outre de.ces importantes, fonctions qui les occupent activetment, les vapeurs sont aussi
fréquemment obligés d'aller porter secours aux navires cn détresse dans le golfe, et c'est sur
eux que l'on compte dans une grande mesure ,en ces circonstances critiques pour les sauver
ainsi que les personnes à leur bord. On exige des frais raisonnables pour le temps consacré
à ce service, et les sommies que l'on perçoit ainsi sont déposées au crédit du receveur-général
et ce revenu suffit souvent pour payer dans une grande mesure les frais de combustible, etc
que l'on consomme annuellement.

Les vapeurs sous le contrôle de cette agence sont le Napoléon II1, un puissant bâtiment
en fer à hélice, construit en 1856 par MM. R. Napier et fils, Glasgow, de la force de
300 chevauxmais qu'on peut porter à 700. Il est d'un tonnage effectif de 494 tonneaux et
peut transporter environ 2,000 barils ; sa soute peut contenir 10,000 livres de poudre. Il a
commandé pendant les seize dernières années par le capitainè Eugène Gourdeau, qui:est
aussi un pilote commissionné pour le fleuve Saint Laurent en bas de Québec. Son ingénieur
en chef, M. Wm. Barbour, ci-devant de l'établissement de MM. R. Napier et fils, Glasgow,
Ecosse, arrivé dans ce pays en même temps que ce navire, et a rempli cette fonction de-
puis ce temps. Le pilote, M. Joseph Leblanc, qui a voyagé pendant trente ans à bord de
vaisseaux faisant le commerce avec les pays étrangers et le s econd pilote, M. Jérôme L avard,
qui est depuis seize ans à bord du vapeur, sont très-propres aux fonctions qui leur sont dévo-
lues. Le second mécanicien, M. Thomas Drysdale, est employé depuis plusieurs années.
possède un certificat de première classe ; c'est un bon mécanicien. Le reste de l'équipage se
compose des marins ordinaires que l'on peut engager lorsqu'on en a besoin. Le vapeur
Druit est en fer et à aubes; il a été bâti en 1856 pIr MM. .Todd et McGregor, de Glasgow,
Il est de la force ce 170 chevaux, peut prendre envirca 1,000 barils et a une soute qui peut
contenir 6,000 livres de Poudre. Il est commandé par le capitanne Anselme iMarmen, qui
est employé depuis quatorze ans et est aussi un pilote commissionné pour le bas du fleuve
St. Laurent. Le premier mécanicien, M. Stephen Carroll. est employé depuis seize ans et
a pour assistant M. Joseph Rolph, mécanicien et ouvrier de première classe.. .Le second,
M. Jean Landry, est un excellent cabotier ayant vingt-cinq ans d'expérience, dont quatorze
ans ontt été passés à bord du vapeur. On se procure ; ce port les autres marins dont on a
besoin de temps à autre, comme pour le vapeur Napoléon I1.

MOUVEMENTS DU STEAMER- "NAPOLÉON III,'' DU 1er JUILLET 1872 AU 30 JUIN 1873.

6 juillet 1872.-Expédié ce steamer avec de la poudre et autres provisions pour les
phares, sifflets d'alarme, dépôts de provisions et combustible pour les gardiens au détroit de
Belle-île, Terreneuve, Labrador, Anticosti, îles de la Hagdeleine, Gaspé et baie des Cha-
leurs. Il était de retour le 17 août.

28 août.-Parti à 11.30 a. m. ayant à son bord William Smith, écr., député du ministre
de la marine et des pêcheries; Sir Frédérie Arrow, sous-maître de la Maison de la Trinité de
Londres; le capitaine Webb, un des Elder Brethren, et M. Edwards, secrétaire particulier
de Sir Frédérie, chargés officiellement d'examiner le système des phares et sifflets d'alarme
du Canada. De retour le 31 août.

28 octobre.-Parti à 6 a. m. pour aller au secours de naufragés à la pointe sud
d'Aniticosti, où le Lebanon et avaient fait naufrage. Il ramena à son bord le
capitaine et quelques matelots.

14 novembre.-Parti à 6 a. m. pour Sand-y Bay, près de Métis, pour assister la barque
Jessie rapportée échouée. De retour le 18 à 4.30 p. m. avec la barque Jessie en touage.

24 novembre.-Parti à 4 p. m. pour aller chercher les bateaux-phares de Manicouagan
et de l'île Rouge. De retour le 25 à 9 p. m.

27 novembre.-Parti à 4.30 a. m. pour aller chercher le reste des bouées, et il resta à
l'ancre à l'entrée de la Traverse, jusqu'à ce que les derniers navires de mer fussent passés.
Pe retour le 1er décembre.
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2 décembre.-Allé à ses quartiers d'hiver aux estacades de.Blais.
Pendant l'hiver il a subi toutes les réparations nécessaires, y compris de nouveaux

tuyaux bouilleurs à ses chaudières.
29 avril 1873-Revenu de ses quartiers d'hiver.
1er mai.-Parti à 4 p. m. pour la Traverse, où il jeta à l'ancre à la station du

phare, afin de guider les navires jusqu'à ce que la glace du lac fût passée. De retour le 6
SI p. nM.

22 mai.-Parti à 5 p. m. avec des provisions pour les phares jusqu'à la pointe aux Pères.
De retour le 27 à 3 p. -m.

29 mai.-Parti à 5 p. m. pour remorquer le steamship Vicksburg jusqu'au cap Ray,
Terre-Neuve, service qui, nonobstant les dimensions du Vicksburg, fut fait en peu de temps
et d'une manière satisfaisante. De retour le 7 juin.

17 juin.-Parti à 9 a. m. emportant les provisions pour les phares et sifflets d'alarme du
golfe, de la baie des Chaleurs, d'Anticosti, et de la côte nord du Nouveau-Brunswick. De
retour en juillet.

MOUVEMENTS DU STEAMER 4lDRUID, " DU 1er U LLET 1872 AU 30 JUIN 1873.

8 juillet 1872.-J'ai expédié ce navire à 4 a. mn. pour inspecter les phares au-dessus de
Québec et leur porter des provisions. De retour le 9 à 8 a. m.

11 juillet.-Parti à I0 a. m. avec M. J. U. Gregory à son bord, pour aller visiter les
phares en bas de Québec jusqu'à l'île aux Rufs, et leur porter des provisions et des matériaux
de réparations. De retour le 21 à 1 a. m.

27 juillet.- Parti pour Miramichi, Nouveau-Brunswick, à 8 a. m., où il allait porter
des sifflets d'alarme à l'île Saint-Paul et au cap Ray, et conduire a sa station le bateau-phare
et sifflet d'alarme de Manicouagan. De retour le 20 août.

24 août.-Parti à 6 a. m. avec le surintendant et des apprentis pilotes, pour explorer le
chenal nord du fleuve Saint-Laurent. De retour le 4 septembre.

22 septembre.-Parti à 5 heures après midi avec MM. Brydges, Potter et Walsh, qiu
allaient examiner le chemin de fer Intercolonial, et qui débarquèrent à Métis. De retour le 24.

26 septembre.-Parti à 2 heures après midi pour aller placer une bouée à l'endroit du
naufrage de la barque C'hryseis, à Saint-Jean-Port-Joli, et porter des provisions de phare et
des matériaux pour achever les réparations du phare et de la balise de l'île.

5 octobre.-Parti à 11 heures avant midi ayant à son bord C. R. Coker, écr, et le
capitaine Dick, qui allaient examiner le naufrage du steamer Emily Edith. De retour le 9,
à 7 heures avant midi.

. 28 octobre.-Parti à 3 heures après midi pour aller remettre à sa place le bateau-phare
de la Traverse, qui dans la tempête du jour précédent, avait rompu la chaîne de son ancre.
En draguant, on repêcha la chaîne et l'ancre. De retour à Québee le 29 à 6 h. 30 après
midi.

14 novembre.-Parti à 5 heures avant midi pour aller lever les bouées dans le bas du
fleuve, moins celles de la Traverse. De retour le 22 à 2 heures après midi, il est allé ensuite
prendre ses quartiers d'hiver au dock de Davie, Pointe Lévis.

Dans le cours de l'hiver, son engin a subi beaucoup de réparations. On lui a mis une
nouvelle cheminée; sa charpente a été solidifiée à l'aide de liens de fer; .soi pont a été renou-
velé et ses murailles revêtues en fèr, et ainsi radoubé, il a pu sans peine endurer la forte
tempête des 24 et 25 août 1873, qui a causé de grands désastres pour la navigation dans le
golfe du Saint-Laurent. Le Druid se trouvait alors dans le voisinage de l'île du Prince-
Edouard, près de laquelle plusieurs navires se perdirent corps et biens.

30 avril 1773.-Revenu dc ses quartiers d'hiver à son quai, à 7 p. m.
5 mai.-Parti à 8 a. m. avec les bouées et les bateaux-phares de la traverse et du bas du

fleuve, et emportant aussi de la poudre pour le canon d'alarme et des provision pour le phare
ec l'île Verte, De retour le 9, à 7 p. m.

5 mai.-Parti à 1 p. m. pour replacer une bouée dans la Traverse, et pour examiner le
licu où la barque Chryseis a fait naufrage, près de Saint-Jean-Port-Joli. De retour à 1p.
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9 juin.-Parti à 3 p. m. pour Montréal, avec les restes de feu l'honorable Sir Geo. Ed.
Cartier, baronnet. De retour le 12 à 3 a. m.

21 juin.-Parti à 4 p. m. ayant à bord Son Excellence le Gouuerneur-Général, la com-
tesse de Dufferin et leur suite, qui allaient faire un voyage aux provinces maritimes. De
retour en septembre.

LA GOBLETTE "LA CANADIENNE.

Les dépenses de l'équipement et du service de cette goëlette sont aussi sous le contrle
de cette agence. Le commandant Lavoie fait le rapport de ce service.

GOELETTE 4STELLA MARIS. "-POLICE MARITIME.

Cette goélette a été employée à la protection des pêcheries, depuis le commencement de
mai jusqu'au 22 octobre 1872, date où l'équipage a été congédié et le navire remis à son pro-
priétaire. La partie de son équipement qui appartenait au département a été utilisée par
cette agence. Une de ses pièces de neuf a été transportée sur la roche aux Oiseaux pour y
servir de canon d'alarme, et l'autre remplace le vieux canon qu'il y avait à Belle-Ile. Le
commandant Lachance a fait rapport du service de cette goëlette.

PISCICULTURE.

Les déboursés faits par moi pour ce service pendant la dernière session s'élèvent à
$1,00, mais le chiffre en sera beaucoup plus considérable l'année prochaine.

J'ai, etc.,

J. U. GREGORY,

Agent du ministère de la marine et des pêcheries, à Québec.
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ETAT de la dépense pour l'entretien des phares, en bas de Québec, pour l'année
fiscale ekpirée le 30 juin 1873.

Portneuf.

A. Rodrigue, 12 mois.de salaire comme gardien........... .............. ....
Entretien et réparations........... .......

St. Antoine.

L. Lafleur, 12 mois de salaire comme réparations....... ................
Entretien et réparations......................... ..............

Ste. Croix.

J. Thurber, 12 mois de salaire comme gardien........... ..............
Entretien et réparations.......................................

Pte. St. Laurent.

J. Chabot, 12 mois de salaire comme gardien..........................
Entretien et réparations...................... ...............

Bellechasse.

E. Thivierge, 12 mois de salaire comme gardien..... ..................
Entretien et réparations................ .......................

Ile aux Grues.

$ cts. $ cts.
200 00
495 39

695 39

140 00
28 69

- 168 69

'140 00
169 39

309 39

300 o.
9 23

309 23

320 00
26 22

-.-. ---.-.- 346 22

J. Painchaud, 12 mois de salaire comme gardien............................320 00
Entretien et réparations............................................ 231 55

D. Babin, 12 mois de salaire comme gardien... ......................... .... 450 00
Entretien et réparations. Pe.................................. ..... ....... 449011

Kamouraska.

T. R. Desjardin, 12 mois de salaire comme gardien .. ....................... 350 00
Entretien et réparations................................ 298 58

Pèlerins.

A. Marquis, 12 mois de salaire comme gardien.............................. 340 00
Entretien et réparations................. ...... ................. _ 337 23

Pot-a-l'eau-de-vie.

J. D. Picard, 12 mois de salaire comme gardien..............................
Entretien et réparations......................... ......................

400 00
265 44

551 55

899 01

648 58

677 23

665 44

lDe Rouge.

E. Fraser, 12 mois de salaire comme gardien...................... .......... 660 00
Entretien et réparations................................................ 301 77

-__- 96177

A reporter...........
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ETAT de la dépense pour l'entretien de phares, etc.-Suite.

R ets. $ cts.

le Verte.

G. LindsAy, 12 mois de salaire comme gai1en...... .................... ... 860 00
Entretien et réparations............................................ .. .683,37

1,543 30

Bicquet.

J. F. Bechard, 12 mois de salaire comme gardien............................ 760 00
Entretien et réparations..... . . . . ................... .......... .. 225 05

98505

Pointe-aux-Pères.

D. Lawson, 12 mois de salaire comme gardien............. ..... .. 200 00
J. Hippeil, do assistant-gardien ...................... 140 00

Entretien et réparations........ ................................ j 32315
663 15

Rocher aux Oiseaux.

J. Chapman, balance de gages comme gardien, 30 juin 1872......6......,;.....600.00
Gages comme gardien do. ........................ 57555>

G. Priston et assistants, salaire comme gardien do.......................1,355 00
Entretien et réparations....................................,............ 2,060 08

4590 63

Cap Rosser.

A. Trudeau, 12 mois de salaire comme gardien.a....... ....... ............. 800 00
Entretien et réparations ................................................ 265 03

,3065 03

Pointe Ouest Anticosti.

L. Malouin, 12 :mis de salaire comme gardien............................... 800 00
Entretien et réparations............ ................................ 369 28

- --- 1,169 28

Pointe Sud Ouest, Anticosti.

E. Pope, 12 mois de salaire comme gardien............. ............... I 800 00
Entretien et réparations.................., ......................... 106 75 967

Pointe Est, Anticosti.

T. Gagne,'12 mois de salaire comme gardien.... ............................. 800 00
Entretien et réparations.................................................. 280 62

1,080 62

Forteau.

P. Godier, 12 mois de salaire comme gardien................................. 820 00
Entretien et réparations................ .................. 360 35

1,180 35

Belle Isle.

M. Colton et assistant, 12 mois de sahire comme gardien..................... 1,060 00
Entretien et réparations.........................................; I1196 69

2,256 69

Paspébiac.

F. Galle, 9 miois de salaire................. ............................. 112 50
L. Strong, 3 do ................................................... 37 50

Entretien et réparation................. .................... 158 08
308 08

A reporter............... .,
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T AT de la dépense pour l'entretien des phares, etc.-Suite.

$ ets. $ cts.
Report.. ............. ............

Pointe Riclî.

E. Roy, 12 mois de salaire.............................................. 500 00
Entretien et réparations,... ................................. 810 35

- - 1,310 35

Montée-du-Lac.

E. Simard, 12 mois de salaire comme gardien ........... ,.................. .300 00
Entretien et réparations.... ........ 128 25

-1---- 428 25
Pointe Sud d'Anticosti. I

D. TetU, 12 mois de salaire comme gardien................................ 1,026 50
Entretien et réparations ....... .................. . 2,381_34

3,407 84

Ile Amherst.

W. O. Cormier, 12 mois de salaire comme gardien ...... ..... ..... 300 00
Entretien et réparations. ........................................... 242 80

542 80

Rivière de la Madelène.

P. Savage, 12 mois de salaire comme gardien............ ............ 300 00
Entretien et réparations........................................... 233 38

-- 533 38

Cap Ray.

R. Rennie, 12 mois de salaire comme gardien ............................... 600 00
Entretien et réparations................................................ 685 72

_______ 1,285 72

Cap Chatte. I
J. Roy, 12 mois de salaire comme gardien................................... 300 00

Entretien et réparations........................................ 370 78
7078

.le-Rouge.

Captain Levesque, contrat pour le placement des phares flottants...2..........2,400 00
Entretien et réparations .................. ,......................... 3,063 05

- - 5,463 05

B. Bradley, balance du salaire, dépots de provisions.................,........ 5 97
R. Setter, 12 mois de salaire, do ......................... . 200 00

Entretien et réparations................................................ 1,605 26
-- 1,811 23

Sept-Iles.

A. Riverin, gages comme gardien ............................ ,..... ........ 325 00
Entretien et réparations...... ................. 975 87

1,300 87

Havre de Gaspé.

B. Eden, salaire .... ,................. ............................. ... 42 00
ŠptretieD et réparations........................................... 133 06 175 06

A reporter..... ........................
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ETAT des dépenses pour l'entretien des phares, etc.-Suite.

Traverse.
Report ...........

$ cts.

Capt. Gourdeau, contrat pour le bateau-phare..............., ........ .. 1,820 00
Entretien et réparations..... .. .... .................................. 962 90

Gaspé.

J. Ascah, salaire, bateau-phare ............................ ,..
Entretien et réparations..........................

Cap Norman.

H . Locke, salaire et arrérages..............................,.................
do 6 mois de salaire, jusqu'au 30 juin...... ....................
Entretien et réparations ........................................

Traverse d'en Baut

A. M. Dechéne, contrat pour le bateau-phare...... ...................
Entretien et réparations...... ................................

Ile aux oufs.

P. Cote,12 mois*de salaire................ ............
Entretien et réparations...... .............. ...................

Pointe Carlton.

E. Landry, 12 mots de salarire...........................
Entretien et réparations.......................................

Rle-eux-Allouetttes.

Jos. Radford, gages comme gardien......... ......................... 1
P. Boulliaine, gages jusqu'au 30 juin ........ ........................

Entretien et réparations..................... ..................

Bouées et balises.

300 0
66 45

430 11
247 91
213 07

1,400 00
1,216 43

500 00
641 35

200 00
369 25

229 25
83 50
5 10

Entretien et réparations...............................................

Manicouagan.

J. U. Gregory, bordereaux, pour le bateau -phare.........
J. McAvity et fils,.quincaillerie, etc. do
W. Muirhead, équipements, gages,.etc. do,
J. Hoonan, provisions dO
J. Dawe, grue à vapeur do
R. R. Call, charbon do
E. Chanteloup, lanterne dO
J. IJ. Gregory, entretien et réparations do ..

bPointe desatonts.

P. Pouliot, salaire comme gardien,......................................
F. Faffard, et assistant-gardien.........................................

Entretien et réparations................. aa00......... ............ 0.0.

45 A reporter......

$ ots.

2,782 0

366 45

891 09

2,616 43

1,141 35

569 25

317 85

1,175 40
562 17
887 60
461 06
450 00
187 50
513 55

1,162 80
540008

327 50
460 28
175 23

96301
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ETAT des dépenses pour l'entretien des phares, etc.-Suite.

$cts. $ ots.
Report ............. ..

Compte général.

Archer et Cie.-bois de construction....................................... 615 30
M. HaImel-foin.... ........ e......................................... 74 56
J. Marmen- charriage........................................ 346 71
Middleton et Dawson-papeterie........................................222 92

. Lane-bois de construction..........................................161 91
A. Kane-citernes........... ..... ............................ ........... 405 00,
E. Chanteloup- cheminées de lampes........................................ 16125
F. O. Vallerand-- do ............................... ............. 131 40
F. A. Fitzgerald et Cie.-huile............ ....................... ... 338 40
Grenier et Parent-tonnellerie, etc.....................75 70
L. Gagné-réparations......................514 96
Gibb et Laird-savon, etc........... ......... 161-08
Legit et Renfret-flanelle, etc.................. ........... 165'00
J. C. Hamel-remisage d'huile.......................106 13
W. Barbour-réparations..............504 25
L. A. Blanchet-déboursés.............................................7 44
S. Bedard-réparations................................................248 40
Chenic et Beaudet--clous ........................... .................... 6.. .62 63
H. S. Scott et Cie.-chaine................. ........................... 53 06
N. Fitzhenry -. gages..................................................... 273 50
Crawford et fils-charbon de terre ........ .................................. 55 38
Allan, Rae et Cie.-fret....................... ... ....... ....... 54 73
S. P. Divey-paPeterie....... ................. .. .. 23.85
S. Peters--bois de construction............................................. 69 17
Cie. du telégraphe de Montréal-télégrammes ............................... 101,81
G. T. Carey-annonces............................. .......,......... .. 4920
T. Drysdale- réparations............................................... 56 00
E. E. Buteau -déboursés............................................ 169 60
Tweedell et Campbell--réparations.. ................................... 41 68
Audet et Robitaille-cordage............................................... 53 os
M. Millar-papeterie. ......... ....... . .......... . 24 75
A. Cote et Cie.-annonces....... ................................ .. 2580
Hamel et Frères-flanelle........ ................................. il 50
P. G. Huot-port de.lettres..................,..................... 7 96
H. 1lumondon-droits........... ........................... 18 00
Cie. du Richelieu-fret..................................................
L. H. Huot-impressions.............................................74 24
G. T. Phillips-réparations.............................................. 56 20
J. P. Déry-papeterie.......................................... .. 63 85
J. Eden-remisage, etc...... .......................................... 14 40
Dinning et Webster-toile à voile........................................ 90 77
J. Giblin-charbon...................................................... 18 00
Cie. de l'Union de verres-cheminées de lampe... .............. 38 02
J. Carrol-impressions, etc........................................ 4 50
C. Daguet-pendules. ............................................... .. 49 25
H. H. Para-savon.......... ................................. ...... 0
W. S. Maguire-annonces................................... ............ il120
W. Bowden-annonces ...................... ............................. 15 00
T. Berryman-charriage de neige. .... . . . .... ..... 20 00
H. Black-quincaillerie.................... .............. . ... 29 89
C. Wagner-louage de bateau.............................................24
A. Piverin-fret................................14.50
A. Mathieu-ciment........................ ........................... 24 00
Mitchell et Cie.-peinture. ............... 3.............................. 6

.J. Gregory-divers déboursés.... 275 55
10,238 09

650545 00

WM. SMITH,

.Deput& du rnintîstre -de lakê neet.eu c7ieries.
---OTTLWÂ&, 1er octobre 1873.
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ANNEXE No. 7.

RAPPORT DE L'AGENCE DU DÉPARTEMENT DE LA MARINE ET DES
PECHERIES AU NOUVEAU-BRUNSWICK, POUR L'ANNEE FISCALE
EXPIREE LE 30 JUIN 187ï3.

AGENCE DU DÉPARTEMENT DE LA MARINE ET DES PÊCHERIES.

SAINT-JEAN, N.-B., 24 septembre 1873.

MoNsIEUR,-J'ai l'honneur de faire rapport de cette agence pour 'l'année expirée le
30 juin 1873.

PHARES ET SERVICE COTIER.

A ce rapport esta.nexé un état détaillé de la dépense pour les différents phares, y com
pris leur entretien et les améliorations pendant l'année actuelle.

Les nouveaux phares et sifflets d'alarme, ainsi que le changement fait aux appareils
d'éclairage des anciens phares et d'autres améliorations encore en voie d'exécution, ont beau-
coup augmenté la besogne de cette agence.

Pour l'année expirée au 30 juin 1873, le total de la.dépense pour le service des phares
et des côtes est de $29,266 85.

ILE AUX -PERDRIX.

Les perfectionnements et changements apportés aux lampes de cette station par la
substitution de la mèche mammothe et de becs ronds à la place de ceux d'un demi-pouce
dont on se servait auparavant ont donné beaucoup de satisfaction. Par suite de l'emploi
de ces nouvelles lampes, la consommation de l'huile a augmenté de 118 gallons par mois.

Cette lanterne a maintenant quatorz ýlampes, dont onze à mèche plate mammothe et
trois à bec circulaire; c'est-à-dire que son nombre a été augmenté de deux.

L'amélioration faite au chemin conduisant du quai neuf à l'extrémité est de l'île, et qui
passe aujourd'hui près-du phare et vajusqu'au sifflet d'alarme à l'extrémité est, est d'une grande
utilité qui justifie la dépense faite pour cet objet. On n'éprouve plus aujourd'hui de diffi-
culté à apporter le combustible et les provisions aux batiments. Près de. l'extrémité est de
l'île, il. est resté une petite partie de ce chemin qui n'a pu être terminée qu'après la fermeture
des comptes de cette année. M. Alexander Reed, qui remplissait depuis tiente-huit ans avec
fidélité la charge de -gardien, a été mis à la retraite à cause de sa mauvaise santé et de bles-
sures reçues pendant son service, et cela à la suite de certificats de médecins compétents. Sa
retraite date du 1er juillet, mais il a continué comme gardien jusqu'au 4'août. M. J. Wil-
son, le mécanicien du sifflet d'alarme, a été nommé gardien, tout en gardant son premier
emploi, à un salaire annuel de $800, sur lequel il doit payer son assistant. Par cet arran-
gement, l'Etat fait une économie de $340, sans nuire à l'efficacité de ces deux services.

PHARE-BALISE.

Le phare de cette station est bien tenu par M. Thimothy Clark, qui a été nommé aumême salaire que recevait M. Ross, l'ancien gardien. L'année dernière, la balise A eux à
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souffrir de plusieurs grandes tempêtes, dont la plus forte a été celle du 30 novembre dernier,
et pendant laquelle les vagues ont monté jusqu'à la tour du phare, enlevé le bardeau et le
garde-fou et miné les fondations. M. Clark dit qu'il lui semblait que tout le bâtiment était
soulevé par le choc de chacune de ces vagues énormes qui ont balayé avec violence toutes es
parties du havre de Saint-Jean.

Par un grand nombre, cette tempête est considérée avoir été plus violente que la tem-
pête dite de Saxby, qui a fait tant de dégâts dans nos havres et baies.

A la Pointe auxLèpreux, les vagues montèrent aussi haut que pendant la tempête de
Saxby, et l'ouragan se fit sentir là plus qu'ailleurs. Ce fut pendant cette tempête que la
goëlette Reward brisa ses ancres et fit naufrage au Fowl Ground, où quatre de ses matelots
trouvèrent la mort.

Les réparations les plus importantes qu'il fallait à la balise furent promptement exécu-
tées. Ensuite M. Clark a fait un trou dans le plancher pour examiner l'intérieur de la balise,
et il constata que plusieurs des lambourdes avaient été déplacées; il-vit aussi qu'un espace
de 7 pieds n'avait plus de ballast. Il a réparé et reboulonné les lambourdes, et remplit
maintenant le vide du balastage. La dépense pour ces travaux sera peu considérable et
solidifiera grandement cette construction.

1'OINTE-AUYX-LEPRiEUX.

Conformémnacit à vos instructions, de grands changements ont été faits aux lampes et aux
réflecteurs de cette station. Toutes les anciennes lampes et les anciens réflecteurs ont été enlevés
et remplacés par de nouvelles,à mèche plate mammothe et par des réflecteurs de 22 pouces de
diamètre. Cette amélioration ne saurait manquer d'être très-utile aux navires fréquentant
la baie de Fundy. On m'a dit que la lumière du phare de la pointe aux Lépreux peut'
maintenant être vue distinctement à la station de Head Ilarbour et à l'extrémité nord du
Grand-Manan, distance d'environ 20 milles. La quantité d'huile consommée par nuit par les
nouvelles lampes est d'un gallon et une chopine pendant les nuits d'été; celle que consom-
maient les anciennes lampes dans la même saison, n'était que d'un pot et chopine, ce qui
démontre que la consommation est maintenant presque double de ce qu'elle était avee les
nciennes lampes.

Les deux lanternes de ce phare.sont de l'ancien système, à petits carreaux de vitre de
12 × 14 placés dans de grandes croisées, dont les barreaux rapprochés font obstacle à
l'extension des rayons de la lumière, dont la force se trouve ainsi diminuée. Il est à espérer
que ces lanternes seront bientôt remplacées par de nouvelles, dont chaque côté n'aura qu'une
seule grande vitre, comme dans les phares récemment construits, ce qui permettra à la lumière
de se répandre plus au loin.

ILE BLISS.

Le phare de cette station est bien tenu par M. Jarvis Clark. M. George Thomas me
dit que sa lumière peut se voir distinctement de la pointe aux Lépreux. La lanterne est
en bois, avee glaces anglaises de grande dimension, et sa lumière, qui est rouge, se voit
d'autres stations. C'est un guide sûr pour les navires se rendant au havre et dans la rivière
de l'Etang. Le passage à l'est de la baie Passmaquody, Saint-Andrew, Saint-Stephen et
Head Harbour, ou Eastern Harbour de Deer Island, ou dans tous les autres havres voisins
de l'île Bliss, est aussi d'un grand service pour les navires devant remonter le chenal nord vers
Saint-Jean, car ils évitent l'îl, Bliss, Dead Man's Head et Ledge. Une remise pour l'huile
a été construite à cette station l'hiver dernier, par M. George Helms. Son contrat a été
bien rempli sous tous les rapports, et le bâtiment livré en juin.
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Près de l-'remise à l'huile, un:débarcadère pourrait être fait à pea de frais:en minant
le roc dans un petit chenal qui s'étend jusqf'au bâtiment, ce qui permettrait de débarquer
les provisions près dela remise à l'huile. A présent, il est difficile de les transporter de la
grève à la station, mais pas autant qu'à d'autres stations, où l'on est en voie de faire des cales
de débarquement, dont il sera parlé plus loin.

HEAD HAR OUR.

Les abords de cette station sont difficiles, priicipalement lorsque la mer déferle, depuis
que le débarcadère a été emporté par les eaux. Le mur construit du côté est du phare pro-
tége bien, ce bâtiment, quoique l'eau ait fait une brèche jusque près de ses fondations. Les
nouvelles voies de débarquement seront bientôt terminées pour1le transport des provi-
sions, etc., sur les rochers, et permettront au gardien de mettre sa chaloupe à sec au besoin.

L'espace occupé par cette station est très-restreint, et il sera nécessaire de prolonger le
quai sur le côté nord-ouest du bâtiment pour le protéger contre l'action des eaux. La lan-
terne de ce phare est en fer, mais ses vitres et fenêtres sont petites, bien que beaucoup plus
grandes que celles du phare de la pointe aux Lépreux. Les lampes sont à bec d'un demi
pouce, et ne donnent qu'une faible lumière; mais les becs seront bientôt remplacés par de
plus grands, qui donneront une lumière à la fois plus forte et plus brillante.

L'habitation du gardien a besoin de réparations; sa couverture en bardeaux est en dé
sordre, la citerne de la cave est devenue presque inutile; et toutes deux demandent à être re-
nouvelées. Cette citerne, et des citernes en fer peuvent seules conserver fraîche l'eau de
pluie obtenue à l'aide des gouttières de l'habitation.

ST. ANDREW

Cette station n'a pas été visitée cette saison, mais les réparations nécessaires ont été peu -
dispendieuses, et le gardien avait été chargé de les surveiller.

SOUTHERN WOLF.

Le phare de cette île dont M. Ed. Snell a maintenant la charge, est à éclats; sa lumière
est très-brillante et visible à une.grande distance. M. G. Thomas, le gardien de phare de la
pointe aux Lépreux, m'a dit qu'on la voyait distincteiment de sa station, d'où l'on voyait,
dans les nuits claires, la lumière de trois phares : deSouthern Wolf, du cap Spencer, et de
l'île Bliss. L'hiver dernier, le mécanisme produisant les éclats de lumière marchait irrégu-
lièrement, s'arrêtant parfois ou ne tournant qu'avec difficulté.

Ayant reçu avis de ce fait, j'envoyai un machiniste de Saint-Jean, M. Hevernor, qui
reconnut que l'obstacle au fonctionnement provenait de la congélation de l'huile dans les
rouages. Après les avoir nettoyés, il fit placer un petit poële près du mécanisme, qui fonce
tionna ensuite régulièrement.

Le mur de fondation de la bâtisse a été mal fait par l'entrepreneur, ainsi que vous en
avez été imformé dans le temps par le rapport de l'inspecteur, et la conséquence en est que la
gelée a endommagé la brique de la citerne qui se trouve dans la cave.

Tous nos iiouveaux phares devraient être cloisonnés, lattés et plâtrés à l'intérieur de ma-
nière à laisser un espace pour la circulation de l'air entre le mur et les enduits. Cela empê-
cherait que la gelée endommage les citernes, comme cela a lieu à la pointe aux Lepreux
Head Harbour et Southern Wolf. Comme il n'y a pas de voie régulière de transport jusqu'à'
cette île, la difficulté d'y amener des ouvriers et de les reconduire est cause que les réparations
dont on -a besoin n'ont pu encore être exécutées. En attendant, le gardien se sert des nou-
velles citernes à l'huile pour y mettre de l'eau. La constructiou d'un tambou à la porte de
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la cave, au côté nord de la bâtisse, serait une grande protection contre le froid. Toutes.ces
défectuosités ont été cause que le gardien n'a pu conserver de léguies dans la cave.

La bâtisse est élevée et exposée à tous les vents.

PHARE DES WALLOW TAIL.

Les fondations de ce phare ont nécessité beaucoup de travaux; la bâtisse ne tenait plus
que sur les poteaux des lambourdes. Le mur de fondation a été fait partie sur la terre et
partie sur le roc, et les pluies et les gelées l'ont détérioré. Sans.les soins de M..Kent, le
précédent gardien, cette immense bâtisse eût tombé d'uncôté ou de l'autre, ou eté ren
versée par les vents qui soufflent avec violence dans une situation aussi élevée. TJn maçn a
été envoyé sur les lieux, avec instruction d'ôter la terre qui couvrait le"roc sous la bâtise, et
de fairè un mur solide en pierres cimentées. La pierre pour ce mur a étiée de la carrie
et transportée sur les lieux l'année 'dernière, de sorte que rien n'a retardé les ouvriers dans
l'exécution de ce travail. J'ai su depuis que cette mraçonnerie avait été bien faite, et que le
phare 'repose maintenant sur un mur solidement appuyé sur le roc.

Les débarcadères, qui étaient vieux et délabrés en partie, ont encore souffert par la tam
pôte de Saxby et par celle du 30 novembre dernier.

A l'exception du bois de construction que l'on pouvait se procurer à meilleur marché
près de la station, les matériaux pour les réparer ont été apportés avec les p'rovisions. Ordre
fut donné à M. John Kent de faire réparer de suite ces débarcadères, vu' qu'ils sont indis-
pensables au transport des provisions du phare, lequel est à une grande hauteur au-dessus de
l'eau.

Une remise était (nécessaire à l'extrémité supérieure du débarcadère, comme magasin et
comme abri pour la chaloupe du gardien. Le bois nécessaire ayant été commandé par
M. John Kent, il lui a été permis de la construire. Elle est maintenant terminée et son prix
de revient est d'accord avec la plus stricte économie.

Dans la plupart des stations de pêche, la main-d'ouvre est très-chère en été, car les habi-
tants sont presque tous à la pêche ou à préparer leur poisson, de sorte que par homme il faut
payer de deux à deux piastres et demie par jour, plus la nourriture, et il est même parfois impos-
sible d'en avoir pour le double de ce prix. Cela étant, je pense que là où les moyens de
transport sont directs, le dépnrtement pourrait faire exécuter ces travaux à meilleur comþte,
en envoyant-des ouvriers de Saint-Jean, qui pourraient ainsi être expédiés d'une place à une
autre où il y:aurait de l'ouvrage pour eux.

Vu son grand Age et ses infirmités, M. Jonathan"jKent, qui est depuis ailongtemps gar-
dien du phare de cette station, sera mis à la retraite par un arrêté du conseil, du 30 mai>
partir du 1er juillet prochain, avec une allocation de $176.76, et son fils, M. John le rem-
place avec un salaire de ?400 par année.

ILE AUX PHOQUES DE MACHIAS

Située à l'entrée de la baie de Fundy, ce phare est un des plus importantscont le dé
partement ait le contrôle.

Il y a deux phares sur cette île. La lumière de l'un est dioptrique,. celle .de _'autre4
catcptrique. Le premier est le plus considérable de ceux que surveille cette agence; etquau&
rien ne fait défaut, sa lumière est à la fois forte et brillante. Pend nt uné partie' de la sai
son, la roue à rochet qui élève ou abaisse la mèche a été dérangée, et comme ilû'était pas
facile d'y remédier, M. Couley a remplacé les becs des lampes par de plus petiïà nièche
plate, ce qui a nécessairement diminué la force de la lumière;

50



Vctoa.focriiàde la Sessin(No.-.) A

Lrsque l'agentvint à cette station, on n'y avit pas encore autrenent remédié.
La partie défectueusefut, alors eportée à SaintJean et réparée un bec de re hag

fut aussi envoyé avec ordre de replacer, immédiateme les anciensbec.! J'espère qu'on
s'eet coformé à cet oie et que le phare'éclair*e aussi bien qû'auparavant.

L'ancien phare est encore régulièrement allumé; mais le contraste entre les deux est si
frappant qu'à une certaine distance les marins prennent sa lumière pour celle d'une habitation

Les phares ont besoin d'être peinturés, et-"dcînme MM. Clark ont des ouvriers qui cons-
truisent sur l'île la bâtisse du sifflet d'alarme, et qu'ils peuvent, par conséquent, entreprendre
ce travail à meilleur marc q, ' e sa ns ont été faits aye , eux Ils

s cy e aep l temps. que leurs opvries cm-pieront aisi, le memeprm
qu'ilsleur paient quand ils travailnt pour eux. U ià charbop, est aussi pécess1tre,
et ils se sont engagés à la construire, ainsi qie des 'débarcadères allant jusqu'à demi-mgae,
afin que le charbn et les provisiens de cette station puissent être transportés en droite ligne
aux abris du phare et du sifflet d'alarme, au moyen d'un wagon tiré pr l'engin .du sifflet
d'alarme.

ROCHER GANNET.

La tempête du 30 novembre dernier a détruit en partie ce débarcadère et endommagé
les fondations des bâtiments à l'entour du phare. iDu bois et d'autres matériaux destinés à
des îépartioûs ont été emporfés. Depuis la tenipêt dp Saby et celle du 3Q novembre-d.er-
nier, toutes les stations de-pharb ont eu.beaucoup à aouffrir. Au rocher Gannet;-il-a été dif-
ficile cet été de débarquer Ilbme la lus petite quantité de p ovisions. M. McLaugllan a
fait transporter sur les liex lebois nécessaire aux débarcadères et va se hâter d'en construire
la paitîie la pus essentielle.

Lorsque l'agent vint à cette station, ,a mer paraissait. galme àa surface ; mais ell 'en
déferlaitspas moins avep yileneg r lerochrs, qui. rqnd , débarquement.g q qaq4e peu
difficile. Les articles pesants ont été transportés à Seal iHarour, et confiés aux soins de
McLaughlan, pour être ramenés à la station par un petit navire, lorsque la mer sera calme et
le débarcadère réparé.

Les bâtiments étaient proprement tenus, ce qui démontre que le gardien est soigneux
et attentif à ses devoirs, malgré son grand isolement, car ces constructions couvrant presque
entièement'ce rodhér, qui'est à sept milles ou plus en pleine imer.

CAP SPENCER

Ce phare est placé à quelque, 300 pieds pu-dessus de la mer, en un mot sur la partie la
plus élevée de ce cap. Il est, sans exception, le plus beau de la baie de Fundy. Il a été
allumé pour la première fois le 15juin. M. G. C. Blacklock en est le gardien., MM. Clark et
Stackhouso.étaient-les entrepreneurs de cette construction, qui nété conpiétement:inspectée
avant d'être reç e.pale département. La lanterne. et les appareils ,d'éclairage sont de-la
fabriqudle M.: EChanteloup; de Montréal, et bien supîrieurs à ceux de la plupart des an-
ciens phares. Sa lumière.est à éclats blancs et.roues.

Les éclats blancs 'ont été vus à une distanice de 34 milles marins.., C'est ce que disent
plusieurs personnes qui en ont fait la remarque et mesuiré la distance sur la carte mrine.
Voilà pour leséclats blancs,; quant aux ropge, je ne suis p s scomplétement rqseigné sur la
distance d'où on peut les voir; mais d'après certains rapports, je puis croire que c'est à 10
milles au plus. Cette distance. n'est, peut-être pas assez grande, mais·de prochains rapports
la feront connaître plus an juste., j4 mon avis, la lumière rouge pourrait se voir de plus loin
si la couleur du verre qni la prodhit n'était pas aussi.foncée.

Je n'ai pas, cependant, assez de connaissance ou d'expérience pratique pour dire au
département quelle sorte de nuance de rouge il faudrait adopter -mais j'ai dans mon bureau
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deux verres de nuances différentes, l'un rouge foncé, l'autre carmin, et si j'en puis juger par
leur apparence, la lumière peut s'étendre beaucoup plus loin par le verre de la couleurI d
carmin, et cela tout en restant rouge, que par celui de couleur plus foncée.

Il se peut qu'il ait été décidé à cet égard, mais, dans le cas contraire, l'expérience à faire
en vaudrait la peine.

M. Love, le gardien, a fait rapport que le par pet de ceinture du phare a été endommagé
gravemeit par la tempête du 30 novembre 1872, et qu'il appréhende que toute l'extrémité
sud-est sera emportée s'il reste dans la condition de délabrement où il est.

Des arrangements ont en conséquence été faits avec M. Carson pour construire un petit
parapet bien lesté sur lequel reposeront les solives de l'ancien qui pourront être encore de
service. Je n'ai aucun doute que de cette manière la construction sera protégée pour un
temps. Les phares de cette station sont bien tenus par le gardien, M. Love.

CAP ENRAGE.

Le gardien de ce phare, M. George Tingly, a fait rapport que la tempête du 30 novembre
a,-.iier a été la plus violente que l'on ait vue dans ces parages depuis trente ans, et qu'elle a
renversé toutes les clôtures de l'endroit. La mer a monté assez haut pour emporter la remise
de sa chaloupe, située à une grande hauteur sur le cap. Son embarcation a été brisée et le
quai endommagé. Il faut réparer celui-ci immédiatement, sinon il sera emporté avant le
printemps. Toutes les fenêtres ont eu des vitres de cassées, dont deux de la lanterne. Pen-
dant le plus fort de la tempête, il a craint de sortir de la maison. Les dommages ont été
réparés immédiatement, et la dépense est portée au compte général des frais d'entretien.

ILE DE LA PIERRE A MEULE.

Cette station n'a nullement souffert de la tempête du 30 novembre, et les frais annuels
d'entretien se bornent aux provisions du phare. L'on me dit que ce phare est régulièrement
bien éclairé; quoique ses lampes soient petites et à mèche plate. Il est question d'en changer
les becs dès que la chose pourra convenablement se faire.

PHARE DE LA RIVIÈRE SAINT-JEAN.

Il y a six petits phares-balises sur cette rivière, entre Indian Town et Fredericton,
l esquels sont soigneusement tenus et à peu de frais,-et trois autres dans le Grand-Lac qui
le relie à cette rivière. De ces derniers, deux sont neufs, mais ils ne seront allimés quae sub-
séquemmeit à la date de ce rapport. L'un est situé sur la pointe Robertson, et l'autre sur la
pointe Fanjoy. Ces emplacements ont été choisis par John Ferris, écr., et ils sont sans
aucun doute des mieux situés pour les navires qui fréquentent le lac.

M. John Robertson et M. William Fanjoy ont été nommés gardiens de ces stations.
La balise de la pointe Cox, qui est un endroit exposé, a besoin d'être-solidifiée de nou-

veau, et d'une nouvelle fenêtre au côté sud, comme guide pour les navires entrant dans la
baie Cumberland. Ces réparations et améliorations vont se faire.
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BOUÉES ET BALISES.

La plupart des bouées et balises des différents havres sont sous le contrôle des comnisj
saires respectifs de ces ports. Le compte de leurs frais:de réparation et d'entretien sont en-
voyés tous les trois mois à ce bureau oùa ils sont soldés.

Pour protéger la jetée sur la barre ouest etle banc de sable du havre de St. Andrew,
il a fallu faire certains travaux, dont s'est chargé M. George Gilley, sous la direction de
M. Whitlock, écuyer, le commissaire, lesquels se montent à $93.50, et figureront dans le pro-
chain compte annuel.

HAVRE DE BLISS.

Des bouées-espars ont été placées sur le rocher Man of War, dans ce port, sousla direc!
tion de M. James Campbell, le commissaire, et leurs frais s'élèvent, y compris ceux de com-
mission, à $93.50. Le compte a été transmis et figurera également dans l'état de l'année,
expirant au 30 juin 1874.

BOUÉE A CLOCE

Cette bouée est située à l'extrémité est de l'île aux Perdrix,Iet ellegest un guide sûr
pour les navires qui entrent dans le havre de Saint-Jean ou qui en sortent. Par sa position
exposée, elle est sujette à de dures épreuves, étant toujours en mouvement, de sorte que ses
ancrages s'usent beaucoup, ce qui nécessite de fréquentes réparations, etc. La cloche de la
tour est brisée ainsi que les ressorts à l'aide desquels le battant frappe, et il fallait les répa-
rer et peinturer la coque du bateau. Ces réparations exigèrent le transport de la bouée à
Saint-Jean, où elle a été réparée sous les soins de 14. John Lewis. Pendant ce temps, une
bouée en fer creux a occupé la place de la bouée à cloche, et avis de ce fait a été publié dans
les journaux de la localité.

BOUÉES DE SAUVETAGE.

Tous les gardiens de phares situés en des endroits dangereux dans la baie de Fundy et
le golfe ont été fournis d'appareils de sauvetage munis de cordes pour les cas de naufrage.

Dans la pensée que les gardiens de phare pourraient craindre de s'aventurer dans une
petite embarcation pour sauver la vie d'autres personnes sans protection pour laeenr, le dé-
partement a décidé de fournir à chaque gardien une ceinture de sauvetage faite à sa- taille,
qu'il peut mettre au moment de s'embarquer, et une bouée de sauvetage muaiie d'une corde qui
sera attachée à la chaloupe, qu'il pourra jeter aux personnes en péril. Beaucoup d'existences
pourront être, sauvés ainsi. . La fréquence des naufrages sur nos côtes a fait voir au dépar-
tement la nécessité de mesures propres au secours des naufragés. Dans ce but, de bonnes
embarcations sont fournies et des récompenses honoraires et pécuniaires sont offertes poux
stimuler le courage dans l'accomplissement de cette partie importante du service, moyen qui
a déjà réussi. M. Cline, le précédent gardien du phare de Southern Wolf, a été assez heu
reux pour sauver la vie des six hommes d'équipage du Tenp o,navire de 143 tonneaux, nau-
fragé le 17 décembre dernier, et laissé dans une position périlleuse sur le rocher de Green,
une des îles de Southern Woolf, action de courage que le département s'est empressé de re-
connaître.

Sous le contrôle de cette agence, il y a cinquante phares, y compris ceux de petites di-
mensions, un sifflet d'alarme sur l'île aux Perdrix, un autre à la pointe aux Lépreux, et un
troisième à la pointe Miscou, à l'entrée de la baie des Chaleurs, et trois autres qui sont
donnés à l'entreprise dans la baie de Fundy, et qui doivent être construits aux places sui-
vantes : Cap Enragé, à l'extrémité nord du Grand-Manan et à l'île aux Phoques de Machias.
Des trompettes d'alarme ont aussi été fournies aux gardiens des phares situés en des lieux
exposés, à l'aide desquelles ils:doivent répondre à l'appel des navires, les prévenir du danger,
les guider dans les rivières et havres voisins.
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Presque toutes les provisions ont:été apportées ,par le vapeur du Gouvernement, le Lady
Read, qui a rendu d'importants services, non-seulement en approvisionnant des phares au

'besoin, mais au si enfounissant l'agent l'ôncasion de visifer lés diffé enes statio's de la
%baie,de lelihifairé connaître'et de jugerde leur efficacité.
L'huile a été apportée en temps opportun. et elle est de m é1leu q té pie.
0ière obtenue en Canada.
Je termine en soumettant le rapport de M. James Mitchell, l'inspeeteur, sur d1es cifé

rents phares dans le golfe Saint-Laurent, dont la direction est confiée à ldagence aképate.
ment au Nouveau-Brunswick.

J'aiTl'honneur d'être, monsieur,

Vtre trèsoéisst se

L. H. HAhrDiNG.

L'HONORABLE PETER NITCHELL,

Ministre de la marine et des pêcheries,
Ottawa.

RAPPORT DE L'INSPECTEUR DES PHARES

A L'AGENT DU DEPARTEMENT DE LA MARINE ET DES PICHERIES, 5AINT-'JEAN,

NOUVEAU-BRUNs5IOK

ONSIEUR, - yant reçu avis du département que le steamer Npoléon isiterait le
détroit de Northumberland, je me suis en conséquence embarqué sur ce navire pour aller
ins ecter, le phare de Jourimain, en conpagnie de M. Barboûr, le premier mécaniciei du
steamer2

Nous avons trouvé tous les batiments en bon ordre, et M. Biat, le gardien, a donné
toutel'aide voulue pour opérer le débarquement des provisions nécessaires,

CAP CASsIEj

J'ai visité ce phare avec M. Barbour, et nous l'avons trouvé en bon ordre, tel qu'il en a
été fait rapport.

Ce phareest à feux tournants très-puissants. Les capitaines de navires et les pilotes en
parleît avec'beaucoup d'aviantage.

La seule difficulté est le manque d'eau, et je suggère, en conséquence, que l'on y creuse
un puits.

PHARE DE RICHIBOUCTOU.

J'ai visité ce phare avec M. Barbour, le mécanicien-chef du steamer. Depuis mna der-
nière visite, en décembre 1872, cette construction a été peinturée et:.n'exige pour le présent
aucune amélioration,
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PHARE DE TRACADIE.

Je débarquai à cet endroit avec le mécanicien-chef du Napoléon, le 6 juillet, et après an
examen minutieu:x du phare, nous trouvâmnes que tout était de manière à nous satisfaire.
Les provisions nécessaires furent ensuite débarquées. Le féu ide ce phare est blanc et fixe.

PHARE DE SHIPPEGAN

Visité ce phare le 6 juillet, trouvé en bon ordre, et débarqué les provisions nécessaires.
Sa lumière est aussi blanche et fixe, mais un phare balise devrait lui être adjoint pour indi-
quer le chenal.

PHARE DE MISCAN.

ai aussi visité cette station, où j'ai laissé les provisions nécessaires, avec aséz de
peinture et d'huile pour donner à la construction une meilleure apparence.

Les lampes étaient en bon ordre et l'intérieur du bâtiment parfaitement propre.
La remise d'un engin a été construite à cette station, et tout ce qui sera nécessaire tau

fonctionnement du sifflet d'alarme y a été débarqué.
Le feu de cé phare est rouge et fixe.

ILE AUX RENARDS,

J'ai visité cette station en compagnie de M. Barbour, le mécanicien-chef. Il y a trois
balises sur cette île. Robert Rainsberg a la charge des deux du bas, et Wood Williston de
celle de l'extréffiité supérieure.

Toutés ces stations sont en bon ordre et ont reçu les provisions nécessaires.

rILE SHELDRAKE.

Ici deux nouvelles balises ont été construites cette saison, au prix de $500, et les per
sonnes capables d'en juger qui les ont vues en parlent en termes flatteurs.

L'ancien gardien, M. Cameron, qui a dû partir pour cause de iniladie, a été remplacé
par M. John McKay.

POINTE DU CHÊNE.

Il y a deux balises à cette station. Elles ont reçu leurs provisions ordinaires, ainsi que
les matériaux pour le peinturage que j'ai ordonné de feire.

BALISES DE GRANT.

Cette station a deux balises, et elles sont en très bon ordre. Elles ont reçu les provisions
ordinaires.

PHARE D'ESOUMINAO.

Ce phare a été visité le 2 juillet. Trouvé le tout en bon ordre. Ce feu, qui est blanc et
fixe, est visible à une grande distance.

Le précédent gardien, M. William Hay, est mort cette saison, et il a été remplacé par
M. Thomas Phillips, qui, sous tous les rapports, est propre à cette charge.

BATTURE DE PRESTON.

Deux balises servent de guides aux marins à cet endroit. Les lumières de ces balises
sont blanches toutes les deux, et il en est parlé avantageusement.

ILE DU PORTAGE.

Visité cette île le 4 juillet et trouvé tout en bon ordre. Avec le mécanicien-chef du
steamer, j'ai examiné les phare%; ils sont en aussi bon état qu'on peut le désirer.
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La lanterne de cette station devra être changée, car ses vitres sont beaucoup trop
petites, ce qui nuit à l'extension de la lumière. De plus grandes vitres remédieraient à cela.

ILE CARAQUETTE.

L'habitation et le phare de cette station sont sous le même toit. L'automne dernier, le
gardien s'est malheureusement noyé en traversant à l'île, mais sa famille le remplace dans le
service du phare.

J'ai fait débarquer les provisions nécessaires àqcette station, et trouvé le tout en b on ordre.

ýPHARE DE DALHOUSIE.

J'ai visité ce phare deux fois cette saison. Trouvé les lampes un peu én mauvais ordre.
Je les ai envoyées à Québec pour les faire réparer. Ce phare a aussi une lumière blanche et.
fixe.

CHENAL DE NEGUAC.

Un petit phare en tourelle a été construit sur le côté nord-est de ce chenal. La lumière
en est blanche et fixe, placée à 30 pieds au-dessus des hautes eaux, et peut être vue à une dis-
tance de Il milles. Allumé pour la première fois le 20 août. Fasnham Letson en est le
gardien,

CHENAL DE TABUSINTAC.

Il y a là une bâtisse carrée en bois de 20 pieds de haut, peinturée en blanc, et surmontée
aune tour dont le toit est à environ 30 pieds au-dessus des hautes eaux, et portant une
lwmière rouge fixe qui, en temps clair, peut être vue à 7 milles de distance.

HOPITAL DE LA MARINE,

Il a été dépensé $120 90 en sus des déboursés ordinaires pour gagesret frais d'entretien
durant l'année dernière.

L'édifice a été réparé, la clôture peinturée, et-tout paraît propre et confortable.

HlOPITAL DE LA MARINE, RICHIBOUCTON.

Cet édifice a-bien besoin d'être peinturé et améioré. Le besoin d'une remise pour le
bois, et autres bâtiments se fait sentir. Appartenant à cette stàtion il y a un acre de terre qui
devrait être clôturée, et comme personne ne s'occupe actuellement de ce terrain, je suggère
qu'il soit confié aux soins de quelqu'un. Un h mme marié conviendrait mieux qu'un autre

BATEA"PHARE.

C'est une goëlette qui porte une lumière rouge fixe, et qui est placée sur le fer à cheval
entre les -îles aux Renards et du Portage, dans la baie de Miramichi.

Cette lumière est à 35 pieds au-dessus des hautes eaux et peut être vue à 8 milles 'de
distance. Elle est de l'ordre catoptrique, et fut inaugurée le 12 juillet.

BOUEES ET BALISEs.

A raison des fortes tempêtes qui ont sévi sur cette côte et de ce que la glace s'est fermée
si vite l'automne dernier, ce service m'a contraint à plus de dépense qu'à l'ordinaire.

Généralement il a fallu replacer toutes les bouées, dérangées pendant les récentes tem-
wêtes, et comme le pi ix de la main d'oeuvre est aussi beaucoup plus élevé, cela fait que la

alépense paraît considérable, bien que la plus stricte économie ait été observée.
56
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OBSERVATIONS GÉNÉRALES.

L'huile fournie cette anne était assez bonne. Les barils renfermaient la quantité
qu'ils devaient contenir.

Les phares qui n'avaient pas encore de réservoirs d'huile en fer galvanisé en ont reçu
cette année.

J'ai été si occupé à satisfaire 'aux ordres spéciaux du département, en dehors de cette
province, qu'il m'a été jusqu'ici impossible de faire la visite de tous lès phares; mais dans le
courant de l'automne, je tâcherai de visiter ceux de la baie de Fundy, et si possible, tous
ceux soumis à mon inspection.

J. MITCHELL,

Inspecteur des phares, etc.
N.-B.

Newcastle, Miramiehi,
Septembre 1873.



locumens de la Sesion- l o4.)

.6TAT des frais d' etretien des phares du Nouveau-Brunswick,
.pour l'année fiscale expirée le 30 Juin 1873.

Bacint-Jean.

E. Rôse, salaire comme·gardien du båteaï1--haíe.... ........... ... .....

Entretien et réparations ............................ ..... .. .....

Pointe du Chene.

J. Coughlan, salaire comme gardien.......................................
Entretien et réparations. .....................................

Batture de Preston.

P. Lewis, salaire comme gardien............................................
Entretien et réparations........................................

Ile aux Renards.

R. Rainsboro, salaire comme gardien................................
C. Rogers, do ... ........... .... . . .

Entretien et réparations,. . . ........ .........

Cap Enragé.

G. Tingley, salaire comme gardien.................................... ......
Entretien et réparations.............. . ............ . ..................

Pointe du Chéne. rivière Saint-Jean.

$ cts. $ ets

400 00
497 26 897 26

100 00
35 41

100 00
63 49

230 42
199 17
238 96

400 00
94 52

C. Theal, salaire comme gardien.... ................................. ....

'Ile de Caraquette.

T. Kerr, salaire comme gardien............................................ 200 00
Entretien et réparations,.........,................................,. 213 83

Eseti"inae.

W. Hay, salaire comme gardien. ............................ 400 00
Entretien et réparations.............................229 39

Rocher Gacnnet.

W. B. McLaughlin, salaire comme gardien................................... 840 00
lintretien et réparations ............. ....... 1,316 37

Ile à la Pierre Meulière.

J. Clarke, salaire commegardien ............................................ 200 00
J. R. Styles, do .... ............4.............................. . 200 00

Entretien et réparation..................... . . . . .... 106 23

Battîure de Grant.

F. Russell, salaire comme gardien.........,.................
Entretieu et réparations... . ...................... ...

Carried ferward.........!.. ..... .........
58

135 41

163 49

668 55

494 52

0 00

41S 83

629 39

2,156 37

100 00
7 30

-- 107 30

87 Victoria. ~A 1~T3
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E T ldesgf rais d'entretien desphares du ouveu-ruswick,
pour l'atudée fisale expir6e le30 Jn 873.- &te.

Green Head
Report.................

J N. Williqgis, salairecpomme.gardien............... ................
Entretien qt réparations.... .............

Head Harbor.

H. McLaýghbin,,salaire comme gardien.............................
Entretien et réparations......... ........

.ho MaO's Friend.

E. Buzza, salaire comm gar<;ien................. .................

lie Machsias.

J Conley, salaire comme gardien............................... ...........
Entretien et réparations.....................................

Miscou,

G. McCoanell, salaire comme gardien.................. .........
Entretien et réparations......

Pointe aux Lépreux.

G. Thomaý, glaire comne gardien................ ..................
Entretie et réparations................. .............. .......

11e auv Perdrix.

A. Reed, salaires comme gardien....................... . . ..
Entretien etréparations....... .... ............................

Île du Portage.

G. Davidson, salaire comme gardien...............................
Entretien et réparations................. ....... ..... .....

Phare de Quaco.

W. Love, salirecomme gardien......... ..........................
Entreiiiet réparations .............. ......................

Rlichibucto.

F Richar4, sal6ire comme gardien..................................
Entretientet réparation~s.................. ............... ,.... .....

Cap Jourimain.

J, ]Bent asiré. èomme gardien.......................
Entretie. et réparations......... ..............................

Arapostpr....................
59

$ ets.

108 65

$ ots.

80 00
28 60

400 00
486 88

80 00 ......

995 12

616 40

515 19

1,39456

238 84

516 60

178 54

664 00
33112

500 00
116 40

400 O
115 19

500 0
894 5

200 00
38 84

400 00
116 60

160 00
18 54

200 00
221 00

421 00 -
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ETAT des frais d'entretien des phares da Nouveau-Brunswick pour l'année fiscale
expirée le 30 juin 1873.-Suite.

$ cts. $ cts.

Report...... ..............
Pointe de Sable.

J. W. Caulfield,Iaalaire comme gardien..................................... 80 00
Entretien et réparations.............................................. 2 12

82 12

Rle de Shediac.

H. Hlendrickson, salaire comme gardien.................................... 200 00
Entretien et réparations...,............................................ .17 92

21 92

St. Adndrew's.

G. Pendlebury, salaire comme gardien........................................ 300 00
Entretien et réparations.............................................. 48 24

348 24

Swallow Tail.

J. Kent, salaire comme gardien.........................................400 00
Entretien et réparations.............................................602 97 -

J1,002 97

Wilmot's Bluf.

J. D. Wilmot, salaire comme gardien...........,... .... . . . . .80 00

Havre de Bliss.

J. Clark, salaire comme gardien........................................., .225 00
Entretien et réparations............................................216 69

441

Petits phares de Bathurst.

J. Connors, salaire comme gardien... ............................- 80 00
Entretien et réparations................................................. 20 50

Dalhousie.

L. Arseneau, salaire comme gardien...... ............................... .100 00 
Entretien et réparations..... .... ................................ _ 11_75_ 111 75

Southern Wolf.

W. Cline, salaire comme gardien......................................... 500 00
do Balance du salaire au 30 juin.................................. 10 35
Entretion et réparations................................................ 322 35

_ -I 832 70

Pointe Cox.

M. J. Cox, salaire comme gardien...,........................................8000
Entretien et réparations........ ............. 5101

Battures d'Oromoeto.

J. R. Hazen, salaire comme gardien...................... .... 8000
Entretien et réparations............................................ 2 00

82 00

SReporter................. oo$.•..



87 Victoria. Documents de la Session (No. 4.) A 1878

ETAT dela dépense pour l'entretien des phares, Nouveau-Brunswick, pour l'année
fiscale expirée le 30 juin 1873-Suite.

$ ets. $ cts.

Pointe cassie. Report........ ............ ............

C. P. Leblanc, salaire comme gardien.................................... 207 82
Entretien et réparations.......................................... .52 94

260 76

Tracadie.I

W Archer, salaire comme gardien....................................... 170 22
Entretien et réparations................................. .. 45 88

216 10

Phare de Pointe Reeds.

J. S. Knowles, compte de gaz, etc .................. ................................. 75

Shlippegan.

F. Demaresque, salaire..........................................170 22
Entretien et réparations ................................. 50 01

220 23

Cap Spencer.

J. R. Cameron et Cie., huile, etc........................................ 118 80
J. I. Harding, divers déboursés........................................ 96 50

- - 215 30

Ile aux Perdrix.

J Wilson, salaire, sifflet d'alarme ........... ,............................. 400 00
S Handren, salaire, assistant, sifflet d'alarme,........................0..0... 240 00

Entretien et réparations.............................................. 1,599 il
2,236 Il

Pointe aux Lepreux.

W Gallant, maintien et réparations, sifflet d'alarme......................... 400 00
Entretien et réparations.......................... ........... ,.... .a1,033 53

1,433 53

BOUEs ET BAS.Es. 20,247 13

Ile aux Perdrix

J. Bridges, draguage de chaines ............................................. 20 00
J. McAvity et fils, louage de dragues....................................... 10 00

- 30 00

H Kll nuvelebouée............ .................................... 20
Kelly, nouvelle boira.ic",.2135F.Marti, déplacement.. .................... 0.......

J Walls, posage, etc......................... .197.00
J. Harley, charriage............,,............ ,................... 14 50
B. Pourier, posage, etc ...................................................... 14
M. Martin, déplacement..,............................................... 8 00
J. McAvity et fils, fer à cercles............................................ 13-69
A. McDerman, nouvelle bouée...... . ............................... 30 00
J. W. Thorn, remnorquage d'une bouee en fer creux............. ....... 8 00O.Sargent, peinturage, etc ............................ I 7625

51644

... îý A£reporter...... .........

14 5
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ETAT de lanépense potu l'entr-etien dés paáres, Nouve i nsick pòurl'anée
fiscale expirée le 30juin 1873-S&ite

Report.

R. Young, posagede bouées, etc.............. .................

Riohilbucto.

J. Wheaton, nouvelles bouées.,....................................

Shediac.

G, C. Berryman,-nouvelle bouée......................
A. D)avidson, fr6t...................... ...... ......... .
P. White, déplacement de bouées.............. ..........

Cocagne.

T. Ewing, posage de bouées, etc

rst. George.

J. Campbell, déplacement debouées, etc........ ......................

Shippegan.

W. Taylor, déplaoment de bouées, etc..,, .. .........

Ba'thurst,

J. ]erguson, posage de bouées, etc............................., .......

Bactoucehe .

HI. B. Smith, nouvelle bouée,etc ........ ............................

St. Stephen.

Z. Chipmrsn, posage-de bouées, etc ...........

St. Andrecas.

W. Whitlock, réparations..................................

Dalhousie.

D. Stewart, posage de bouées; etc.. ....... ... ....b.us.....

Neguacs.

J. Mitchell, pour faie recueillir des.bouées à la dérive...................

le Sheldrake.I

J. Walls, main d'ouvre ..............
W. Andrews, fret..-................... .........
J. Coughlan, abattism ........ ,.. ..................... ,.......... I

A. reportera.....,j

$ cts.

54 20
2 86

16 00

.........................................j

............ 1

8ooL
6 00 .

8 00 I
22 00

2,347 47

$ ets.

119 97

272 23

73 06

25 20

253 00

40 71

1 95

97 90

35-

221 96

88 35

7 50-



ETAT des frais d'entrenti, d. phars d 1ouveau-Brunswich
pour l'année ,iscale expirée le 30juin 18 - Saue.4 s. m .J.• u1 n. i8 7 l l

$ cts. $ ots.

Report. ..........

COMPTE GÉNÉRAL.

J. Mitchell, frais de route et déboursés comme ins ecteur. .................... 1067 41J. Mitchell, 12 mois de salaire comme inspecteur des phares...........13200 00
J. Cussack;~cbairie d'huile................... I87
T. C.Wilmore, télégrammes..39 14
W. Smith, pour éprouver l'hu ................. . 3500F. Drke, loyer demagasin.......... ......
R., R. Cal étpour 1l...........
Mitchell et Cie., peinture etc ........ ....... .. . . . 275
C. G. Berryman, bidons a huile, etc... ....................... 3312
W. Murdock, registres..................................................... .12 00

W. Austin, louage de cheval..
J. Haws et Cie., peinture, huile, etc ..
J. Mitchell, choix d'emplacement....65 G0
W. M. Smith, frais de route...26 il
E.. Willis, annonces ....................................
Geo. Helms, fret de provisi . . . . . . . . 450
J. Norman, peinture, etc........67 80
J. Fairweather, remisage.................15 96D. Connel, charriage....................................
L. T. Stephens, annonces...................... .......... 15oo

G. W. Day, do. .................................. 41.50
W. Elder, do.......54 00
F. Robido u do.................. . . .. .
M. McLeo d' do 41 90
J. King, transpor en bateau. .. ....................0.a.J028940

J. R. Cameron et Cie., cheminées de lampe, etc.................. 138 95
W. etJ. Anslow, annonces......................................
P. Cowley, charriage .. 40E. Willis, annonces...........................................

F. J.Il5ardngnotravau............ ............................. 24 10F. _J. Harding, travauxA96
St'-Andrews Standarda.onces aSt.Anres Stcndrc, nnncs....................... .......... ....... j 14 00E. Lantelums, fer forgé........................................ 31 80Small et Hatheway, fret pourl'huile............... .......................
W. H. Tuck, préparation de copie d'acte etc5
H. Chubb et Co., impressions........ ........................
W. et J. H. Phinney, bidons d'huile. ............................ 10 28
W. H. Austin, louage de cheval..................................8,00
D. Main, annonces..........18 0
P. Sheridan, fret..................739
E. Wilson, charriage........................................................ 4 00J. Foster, 'fret ........... ..............................
G.ir McKean, fret.............................................. 900048 63Bowes et Evans, réservoirs u...... ... 190 40
M. A. Tracy,, annonees.... ............. 20 80
Orr et Ritchie do..29 00
G. W. Day, impression.....50
A. Young, réparation de lampes 39 0A. Milsfret.
W. Watt, huile,'etc
J. Johnson, frais de oort............................. . .. 28
J. l. Stone, fret...............................

W.et Je Austin, impressions.................................I .150
J. Andermon, mesu eige d'huile. ......................... .
R. A. Smith, télégrammes.
Geor e Garrison, livraison d'huile.. .. .... . .a 210
G. F. Smith, bouées de sauvetage............................................ I 3818JGrey, réparation de lanternes ....... se ue........................ 117 Où

A reporter ........... @*Cm..

3931
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ETAT des frais d'entretien des phares-du Nouveau-Brunswick,
pour lannée expiree le 30 juin 1873. - Site.

$ cts. $ cts.

Report......... ............. .
COMPTÉ GÉNÊRAL.

Z. G. Gabel, bouées de sauvetag......... ................. 39 20
T. MI. Robinson, télégrammes.... .. ...... ,....... ...... ....... 103 56
W. Frith, quaiage, Lady Head ................. 26 53
J. H. Harding, frais de route et petits déboursés...............202 14

6,672 25

WM. SMITH,
Député du Ministre de la Marine et des Pècheries.

OmrÂwÀ, 1er octobre 1873.

64
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ANN~EXE No4

RAPPORT DÉ L'AGENT DU MINISTÈRIE DE LA MARINE ET DES PÊCHIERIES
DANS LA N OUX ELLE-ÉCOSSE, POUR 'ANNÉE FISCALE EXPIRÉE

LE 30. JUIN 1873.

IINISTÈRE DE LA MIARINE ET DES PÊCHERIES,

AGENCE DE LA OUVELLE-ÉOOSSE.

HALIFAX, 25 septembre 1873.
A l'honorable P. MI1TCHELL,

AMinistre de :la marine et des pêclieries.

MoNsEuR,-J 'i 'láhoneur de voua présenter le .court rapport s Ivant suSr s oprFations
de cette agence de votre ministère, pour l'année fiscale expirée le 30 juin deräier.

Dans mou dernier :rapport, je pariais des retards survenus au phare de Country Ilarbor,
en e os'que ds m e ipar la lanterne dans sou transport de Mou'ré . Une
noueeie lanterne fut expédiée et érigée durant le printemps, et le phare fut allamé poara pre-
raière fois le 1er mai dernier. La tour, qui est une construction carrée en bois, p inte en
blanc et a vingt-six pieds de hauteur, est placée à la polate sud de lîe Verte, comté de Guys--
boro, et laisse voir un feu blanc fixe à cinquaÙ'e-et-uu pieds au-Îessas du niVeau .de la mer
et qui,.isible à quatorze ou seize milles. sert à la fois de phare côtier et de guide à l'entrée
des ha.vre de Couutry et du Pêcheur. M. William B. Foster ci fut nommé,gardien avec urù
salaire de $400 par année.

Le siet d'alarme ue lle aa Eglantiers, dont je pariais aussi dans mon derier .
port, tonetiene:e très-bien depuis le ler mars, sous les soins de M. John Cormaek. agénier.
Ce sifet d'alairme est situé sur la pointe nord-ouest de l'île aux E•lantiers, comté de highy
suir le côtéaud du phare. Dans les gros temps, la "brume et les tempêtes de neige, ce sifflet
siffle trois fois e une inute, comme suit :u n cup qui dure quatre sceondes, aee un in-
tervalle de quatre secondes; puis un autre avec interudie do 'même durée.;; et lndelment un
troisième coup de quatre secondes avec un intervalle de quarante secondes, ce qAicomplète
la minute.

Un petit phare a été construit sur la pointe Mullin, eôté nord de :l'entre du havre
Waliaee, comté de Gumberland. La lumière est un feu blanc fixe élevé à treate-neuf pieds,
au-dessus de la .marée haue. La tour est une consra'o. ,carrée en ois, .peinte en blanc
et haute de vingt-cinq pieds. Le contrat en fut donné à M. Zebud Mallins pour $300. La
phare fut allumé pour la 'prenière-fois le 1er août demier, il est placé temporairement sous la'
garde du.constructeur. Depuis, M. Benjamin Smith a Ut nommé:gardien avce un salaire
de $100 :par année.

Le pihare de Fort-MoUton, qui gaide les navires entrant dans le havre de ce nonydC
situé sur 'la:pointe :nord-est de î'île Spectacle, comté de Queen; sa lumière est un feu rouge
fixe, élevé à quarante-six pieds au-dessus de la haute marée. La tour, peinte en bfane cc-
une conustruetion de bois carrée, haute de vingt pieds; elle fut 'construite par M. .:S, Parker
peur $V65, ýprix du contrat. Le rphare fut allumé le lr septembre 1873; ilestmUis:la *gade
de M. Patrick Burgess, qui -reçoit un salaire de:$2 par jour.

Le:phare du havre Shelburne, 'qui a euu feu rouge fixe, élevé à soixante-sept pied-au,
dessus du niveau de 'la haute marée, est situé sur la Pointe-de-Sable, à 'est de l'entrée dt,
ha-e de Shelburne. La tour, construction de bois carrée, ett peinte an I e et n été.cons
truite ýpar M. George e Champ,:pour la somme de $725. Le phare a été ullumé le Ier sep--
tembre 1873; il sert dec guide p ur l'entrée dans le havre et à indiquer les dangers 'de la
lPointe-de&Sable. Mä Fdwa.rd Goudock -en a été nommé le gardien avec un · alaire de $200 pa-
aunée.

4-4
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Indépendamment de ces phares, les suivants sont en voie de construction:
Une petite tour pour phare au havre Walton, comté de lants, dont M. Timothy Par-

ker a eu le contrat pour $620. Cette construction est aujourd'hui terminée, et on attend
pour allumer le phare, que le surintendant l'ait inspecté.

. t William Tory a eu pour $650 le contrat de Creighton Head ou Arichat-Ouest.
La bâtisse était presque terminée et prête à recevoir le phare quand elle fut renversée par la
tempête du 24 août dernier.

Deux phares sur le lac du Bras d'Or, Cap Breton, sont actuellement sous contrat
l'un situé à la Pointe McKenzie, près le havre Plaster, et l'autre à la Pointe McNeil, Grand
Narrows. M. William Tory a obtenu le contrat de ces deux bâtisscs, moyennant $800 pour
la première, et $775 par la seconde qui est-à peu près terminée.

On est aussi à construire un phare à l'île Verte, baie Marguerite; il est presque fini et
prêt à recevoir l'appareil du feu tournant. M. Alex. Sinclair en est l'entrepreneur, et pour
le phare ainsi que le bangar à l'huile il devra recevoir $1,484.

M. Francis Ryerson a obtenu le contrat s'élevant à $2,875, pour la construction d'un
quai et d'un phare à l'extrémité ouest de I île Bunker, à l'entrée du havre de Yarmouth.

Des contrats ont également été donnés pour la construction de phares sur la pointe Aconi
au petit Bras d'Or et à Lingan Head; le premier est dans un état très-avancé.

La tour du phare à l'extrémité ouest de .l'Ile-de-Sable est presqu'entièrement terminée
et elle sera probablement mise en opération cet automne, ainsi que le sifflet d'alarmequi se
trouve au même endroit. On a aussi construit du-ant la saison des logements pour les ingé-
nieurs aux extrémités ouest et est.

On a choisi des emplacements pour des phares au cap Nord, au cap George, à l'île du
Bon-Portage et à l'île de la Tête-Blanche, comté de Y armouth.

Un phare flottant en fer, qui doit être mis à l'ancre à l'entrée du havre de ilalifax, est
arrivé ici le 10 août dernier. Ce vaisseau a été construit par MM. Richardson, Duck et Cie,
à South Stockton.on-Tees. Il a 91 pieds de longueur, -0 de largeur, 11.15 pieds de profon-
deur de cale, deux mâts et de la force de 135.11 tonneaux. Il est peint ea rouge, et porte
de chaque côté le nom "Halifax " écrit en lettres blanches, et une boule rouge au haut de
ses deux mâts. Le phare flottant sera amarré dans 45 braisses d'eau vis-à vis l'entrée du
havre de Halifax, dans la latitude 440 24' 20" N. et la longitude 630 27' 30" O. Le
phare de Sambro se trouvera éloigné delui à J4N.-0., O. 4 ¾.milles O. Le phare de Che-
bueto Head, N. î O. 61 milles. Le phaie de l'île du Diable 7 N.-E, 10¾ milles, et la bouée
Portugaise N. .E., 8 milles, Une lumière blanche fixe sera exhibée de chaque mât, à
trente-neuf pieds l'une de l'autre, probablement visible à vingt milles, le centre de la 1-nterne
étant a trente-un pieds au dessus du niveau de l'eau. Un sifflet d'alarme à vapeur ,fabriqué
par MM. W. S. Symonds et Cie., sera placé à bord du vaisseau et sifflera dans les gros
temps, la brume et les tempêtes de neige douze secondes par mifiute, avec un -intervalle de
48 secondes eutre chaque coup.

Il est probable que le phare flottant sera amarré'dans la position indiquée plus haut, au
commencement de novembre. Plusieurs des capitaines de siamcrs et autres navires qui
visitent souvent ce port attendent les meilleurs résultats de cette amélioration. Le siffleu
d'alarme ne peut manquer, je crois, d'être d'une utilité très-appréciable dans les gros temps.*

Le prix d'achat de ce vaisseau ne paraît pas dans les comptes ci-joints qui ne vont que
usqu'au 30 juin dernier.

Les réparations annuelles ordinaires aux phares ont été faites durant la dernière saison,
autant que possible, sous la conduite du capitaine Kendrick, le contrôleur, qui fait rapport
que les différentes stations visitées par lui sont dans une condition satisfaisante, et que les
gardiens remplissent bien leurs fonctions. Un magasin et un hangar à chaloupes ont été
construits près du débarcadère à la station de Chebucto llead. La cheminée de la maison a
été renversée par la tempête du 24 août, causant des dommages considérables à la couverture;
les fondations ont aussi été endommagées. La cheminée a eté reconstruite et les bâtisses
remises en bon ordre.

Ce phare flottant ayant été désemparé pendant un violente tempête, a été retiré de sa station le 26novembre et restera à la retraite jusqu"a avis contraire.
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A Sambro de nouveaux poteaux, escaliers et parapets ont été placés sur le côté ferme
du roc qui conduit de la résidence du gardien au phare en amont, dont les murs de fondation
ont été rejointoyés avec du nouveau mortier après qu'on eut enlevé le vieux ; les planchers
de la maison ont été réparés; de nouveaux seuils, solives et planchers posés dans la batisse
qu'on a elevée en haussant d'un pied les murs de fondation. On a au-si réparé le plancher
du magasin et de la maison en bois, et de nouvelles plate-formes ont été ajoutées à la résidence
et au magasin. Le phare de cette station est peut-être l'un des plus importants de toute la
côte, et l'on s'est efforcé pendant la saison de l'améliorer le plus possible. - Cinq lampes à
mèches plates avec trois becs circulaires pour compléter le cercley étaient employeés, ainsi que
huit lampés A et des réflecteurs de douze pouces placés autour d'un cadre de fer au-dessus
des plus grandes lampes, de manière à illuminer les espaces qui les sépiraient. Les lampes
à mêches plates ont été enlevées et remplacées par des becs circulaires avec des réflecteurs de
vingt pouces; les petites continuent à être employées, mais on a ajouté trois lampes à bec
circulaire qui ont été placées sur le plancher de la lanterne tournées vers le S., S.-O. et S.-E.,
avec une légère inclinaison afin d'augmenter la force de la lun:ière à une courte distance.

La petite lumière dioptrique de Chester n'étant pas adaptée à la lanterne, a été enlevée
et remplacée par des lampes et des réflecteurs.

A la baie Mahone on a pris des arrangements pour ajouter au phare un logement pour
le gardien et sa famille. Un nouveau dépôt d'huile a été construit à l'île de la Croix, et des
réparations n cessaires faites au logement ainsi qu'au chemin qui couduit du débarcadère au
phare. A la Pointe de la Batterie et à Por t-Medway les logements ont été réparés, ainsi que
les dépôts d'huile et les débarcadères.

Une nouvelle lanterne en fer garnie de verre à glaces (plate-glass) a été placée sur le
phare de lile Coffin et des réparations ont été faites aux logements ainsi qu'à la grange. A
Little Hope l'horloge du phare a été réparée à grands frais et une nouvelle couverture faite
pour la lanterne.

Des arrangements oht été p is pcur donner des logements aux gardiens de l'île Carter
et de l'île au Nègre, et à cette place un débarcadère est en voie de construction.

A fîle au Phoque un chemin a été fait depuis le débareadère sur le côté est jusqu'à la
maison de sifflet, distance d'environ trois quarts de mille. Le besoin de ce chemin se faisait
sentir depuis longtemps; il augmentera de beaucoup les facilités pour transporter le combus-
tible du rivage jusqu'à la station d'alarme, et pour transporter l'huile au phare, ainsi que les
autres approvisionnements.

A cause de la nature raboteuse et marécageuse du sol, ce chemin a entraîné des dépenses
considérables, mais il sera d'une grande commodité et d'une grande économie. Un cheval
amené de l'île au Sable a été envoyé à cette station pour être employé au halage du combus-
tible et des approvisionnements.

Au-cap Sainte-Marie on a fait dans le phare des chambres à coucher pour la famille du
gardien, et l'on a autorisé le creusage d'un puits.

De légères réparations ont été faites au logement du gardien à Boar's Head, une noa-
velle clôture posée autour du phare, un puits creusé et le chemin améForé.

A la station de Westport, le chemin a également été mis en ordre. Au Rocher-Noir,
on a construit une nouvelle plate-forme pour le phare qui a été peinturé, et on a aussi réparé
le dépôt·d'huile. Une nouvelle chaloupe a été fournie à la rivière la Pomme où l'on a fait une
cale de construction et un hangar. Le vieux parapet de Parrsboro, dont une partie avait été
endommagée pardes tempêtes'successivcs, a éué réparé.

L'année dernière, un crédit de $ 2,000 avait été voté pour la construction d'un brise-
lames destiné à protéger le barrage du phare de cette station. Cet ouvrage a été fait sous le
contrôle de Alexander Macnab, écr., I. C.; il a été terminé au mois de novembre dernier, et il
est très-bon puisqu'il a soutenu les plus fortes tempêtes de la saison, tout en élargissant et
levant le banc de sable. La longueur du brise-lames est de 715 pieds, dont 645 sont couverts
en madriers de deux pouces; le tout est bieu ballasté. Sa largeur est de 10 pieds et sa
hauteur moyenne d'environ 5 pieds. Il a coûté $1,997.74.

Des fond. tions en pierre ont été construites sous le logement de l'ingénieur à l'île
Cranbarry, et des pilotis sous la ramise du sifflet d'alarme, le dépôt et le hangar à charbon.

A l'île Flint de nouveaux seuils ont été posés au phare et au porche) et o a répaé le%
6-5) 6T
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planchers de ces deux constructions. Au havre de Sidney, on est à étançonner les fondations
du phare et des arrangements ont été faits pour y construire un dépôt d'huile.

A l'e Saint Pàul le réservoir qui fournit l'eau au siffet d'alarme a été complétemeût
préparé un hangar à charbon constîUit, et on a fait un chemin depuis la statoa du signal
de'alarme jusqu'à cee de secours, de sorte que je combustible 'et lps provisions peuvent main-
tenant être 'tralsportés eu voiture depuis le débarcadère à an'se jusqu'à la remise du siRtlt
d'alarme; ce·transport ccasionnait aupatravaut bel ucoup de difficultés, une forte dépense de
tcmps et de main-d'oœuvre.

Le sifflet d'alarme de cette station a sulI plusieurs bonnes réparations et on.,a mis des
fenêtres au logement du contileur. Une nouvelle horloge et un mécanisme de feu tournant
cnt été faits et placés dnas le 1:ae çid-cuest De nouveaux bari-reaux et étais en fer ont été
posés àla lanterne et on a fait des réparaticas au phare ainsi qu'au logement dû gardien.
Les fondations du phare de la station nord-est ont été réparées, et de nouveaux barreaux et
étais en fer ont été posés à lanhuterne. Les travanu faits à l'île Saint Paul ont nécessité les
services d'un- grand nombre dhenmmes pendant plusieurs semaines; ces ouvriers avaient été
envoyés di'Jalifax, et ouna trouvé que c'était le moye le plus expéditif et le pîus économique.
.Les-travaux sur l'île ne sont pas encore tout à fait Vrminés, mais j'espère qu'ils le seront vers

le 1er octobre. Deux chevaux dr sés ont été amenés de l'île-de-Sibic et débarqués à lic
Sain±t-Paul; ainsi que des trtîneaux, hainais, etc., pour l'usage du département d'ans 1île;
ilsy seront sans doute d'une grande utilité, surtout depuis la confiection du nouveau chemin.

Pendant la tenpêe du 24 août, qui a sévi vec une violence terrible durant vingt-quatre
lieures, des dommages cn nsidéra bles cnt été causés aux phbres et aux autres propriétés situées sur
les points les plus exposés de la côte à l'csu d'Halifax. Si l'on considère la force et la durée
de-là- tempête, il est permis de s'étonner que ces domnages n'aienut pas été plus·considérables.

Tandis que, comparativement parlant, ils se scnt échappé-, des centaines de navires ayant
des cargaisons considérables ont été détruits, quoique pi ovidentiellenent lJs pertes de vies-
furent petites ; des quais, des entrepôts, des cialoupes, des appareils de pêche et des approi
visionnements de toutes sortes ont été emportés, laissant grand nombre de familles. dans la
misère.

H est probable qu'on a envoyé à votre département les détails des ravages que cette
tempête a exercés sur les rives nord et est de cette province, ainsi qu'aux îles dû cap Br-eton
et durû1-iûce-Edouard. Je vais donc me borer à quelques particularités concernant quel-
ques-uns des phares.

Le havre de Pictou:a éprouvé des dommages sérieux le bise-lames, du côté'est, a été
totalèment emporté, la n.aisen du gairdien ealesée de ses fondations et les bâtiments renversés.
]a mer a lait'-une brèclie au -1:are, renversant les réservoirs et dctruisant urie centaine de
galoas d'nile. On· a 1ris ini médiatement; des mesures îour reparer ces dégâts.

Le plhare-balise de la plage Sainte-.Anne a été transi:oté à 20 pieds de sa position natu-
rell·; cependant il-a été' replacé et le haro allumé de nouveau. ' le aux ufs, quoique
le phare et la résidence du gardien aient échappé- aux désastres, le magasin qui se trouvait
situé dans une des pairties ks moins exposéE s de l'île, a été enlevé à 27 pouces de ses fonda-
tions; elles vuront besoin d'être renouvelées; il faudr·a aussi solidifier la bâtisse avec d'os étais.

A Country iarbor, une partie du plâtrage a été ébranlée, et la maison a- fait des' voies
d'eau. Le petit hangar qui se trouve au déba icadère a été détruit et le chemin--est deVenu
impossible à cause du grand nomrbre d'arbres renversés par le vent.

Le phare de Scattari a été éteint par lra violence du vent, et il s'écoula près d'une heure
avant qu'on pût-le-rallumer; on n'y parvint qu'en. clouant les écoutilles, et le:gardien dut
rester près de la lanterne toute la nuit. Un- des bâtiments fut renversé; une chaloupe dû
gouvernement, armenée sur le rivage pour y subir des réparations, a été emportée, laissant' le
gouvornail- attaché à la:corde; la chaloupe baleinière fut mise à l'abri dans la maison dun
pêcheun : le toit:de-cette-maison ayant été renversé par le vent, la chaloupe fut=considérablè-
ment endommagée. Le contrôleur, M. 1lc Lean, a perdu l'une de· ses chaloupes, ainsi' qu'un
navire contenant des·provisions qui était à l'ance à liNU-i-Dieu.

& l'île Cranberry, à 10 heures p. m., la mer n'était qu'à quelques pas du phare et de
la risidence dii-gardien. De·ce moment jusqu'à minuit' .elle passa sur l'île, emportanl' deu

0 ' 'ietoria..
. 189



87 Victoria. .Docmts d'la Session (No. 4.y A. 1873

chaloupes qui avaient été attachées aux pigaons les raisons, ainsi qu'une dzaine de tonnes

de charbon. Le mur de fondation du maasin et celui de la'maison furent considérablement'
endommagés. Le vent arracha les b trdeaux du porche du phare, ainsi que ceux du toit du

Mgasin, enleva, les portes,les clôtures, les plates-formes, etc. La lumière manqua depuis
10 heures dit soir j usqu'-'auror.

A l'île du Jersiais le dépôt d'huile flotta vers l'oust à 50 pieIs de ses fondations; l'eau
s'éleva à deux pieds au-dessus du plancher du phire; ni ils heureusematut il n'y eut pas d'autres
avaries. Quelques tonnes de charbon ont été emportées à l'île Saint-Pul, et il m'est .p·trvenu
des nouvelles de dommaiges plus ou min s grands arrivés à d*autres stations. Des m .sures
ont.été prises pour faire faire les réptrations arec la plus grande célérité possible,. et à l'x-
ception des cas que je viens de mentionner, je n'ai pas conauiss ac que les lumières des
phares aient manqué.

Dans la nuit du 16 m·rs, le phare de la pointe Prim, situé à l'entrée du détroit de
Digby, a été totalement détruit par le feu qu'on saopoee avoir priS n issInce dans la lanterne
qui était très étroite et confiae. Malgré Ies er s lu garlien, le phare avec tout ce qu'il
contenait a été br1lé jusqu'.u sol. Dauis on i ét abli un phare tearaire en paçiut une
petite lanterne au somet du la remise dce l'engià, à quelques yird seuleient de l'ancien.
Le dommage réel causé par le feu est léger, atte nL qu- l constraction détruite était
vieilhe et devenait tous les ans plus impropre aux fins d'un phare. D!s soumissions ont été
demandées, et j'apprends que le contrat a été accordé.

Les mêmes fournisseurs. M M. F. A. Fitzgeri ld e- Cie.,ont eule contrat pour fournir l'huile
cette année comme l'année dernière. La quantité nécessaire pour cett province a augmencé
en donséquence de l'augmentation du nombre des phares et de lasa plus général d% grandes
lampes à becs circulaires. L'huile a été livrée ici en deux parts, comme suit:

7 juin.......... ....... 10,930 gallons.
7 juillet................17,477½

Donnant un total de 23,407½ gallons, à 22¾ centins, $6,462 70; comparé avec lannée
dernière, 26,784 gallons à 23½ contins, $6.127 28. L'huile paraît être de la qualité ordi.
naire. et, avec les b cs améliorés ainsi que les grands réflecteurs maintenant en usage, elle no
peut manquer de fouinir une lumiière très-b illante.

La visite des différentes stations s'est faite cette année plus tird qu'à l'ordinaire, et cela
pour plusieurs raisons. Le navire à vapeur L dy He ud partit au com:nencemeat de juin avec
une complète cargaison d'huile et de provisions pour les phares de l'ouest. Après avoir dé-
I arqué ses munitions dans les differentes localités, il fat rq -is par l'agence du N >uveau-
Brunswick pour en envoyer à quelques-uns des phares d- la Baie. Quand il revint à Ialfax on
voulut d'abora l'envoyer aux pIres de i'est et à l'île-de.S tb!e; m ts cneu- le d partemeat
le destinait à d'autres services, j réussis, après quelq me délai, à noliser une petite goélette
pour faire transporter l'huile à ceux do ces phares qui en avaient le plus de besoin. Cepen.
dant, en raison du mauvais état de la température et des vents contraires, on prit du temps à
approvisionner seize stations, ce qui fait qu'à l'heure qu'il est il y en a encore dix-neuf qui
n'ont pas été visitées. La golette est. maintenant chargée et attend depuis quelques
jours une occasion favorable pour mettre à lt voile; le surintendant a l'intention de visiter
les stations les plus proches et de transférer ensuite le reste de l'huila, etc., au Lady Read,
pour que ces tpprovisionnements soient transmis plus vite et pins sârement à leurs destina-
tions-respectives. Je prends la liberté de sign ler encore une ·fois, respectueusement, à votre
attention l'urgente nécessité d'avoir un navire (un b iteau à vapeur, si c'est possible) ù la dis-
position de cette agence du diéparteient pour lobjt exciusif d'approvisionner les phares de cette
division qui en compte naintena'nt quatre-vin ts, d'aider et de fournir le charbonnau phare flottant
"- ilifax'" qui doit être bientôt mis en positioa; de veiller à l'amnarrag a du nombre sans cesso
croissant des bouées en fer que l'on place tous les ans sur des points exposés de la côte ; de
visiter et d'approvisionner les établissements dc secoars de l'île-de-Sable et u'autres localités,
et de transporer le combustible à ces p.aces ainsi qu'aux diverses stations do sifflets d'alarame
dans cette province. Plusieurs de nos stations les plus exposées ne peuvent être avantageuse-
ment visitées que durant quelques mois; et pour faire efficacement la besogna de l'année, les
Services d'un navire à vapeur pendant les mois de juin, juillet, aoat et septembre seraient né,
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cessaires. Il faudrait communiquer avec 1'e-de-Sable deux ou trois fois avant le mois de juin,
et autant.de-fois après celui de septembre; mais il:ne serait pas nécessaire de garder tout lé
temps un équipage à solde, excepté pendant les mqis indiqués, car il n'y aurait pas de dii-
culté à se procurer des hommes quand il y en aurait besoin.

Les changements suivants ont été faits parmi les gardiens de phares, etc.:
Après plusieurs changements opérés à Digby, M. Shepherd J. Frost a été préposé à la

garde de la station au mois d'avril dernier, avec un salaire de $800 par année.
M. William Hayden ayant remis sa position d'ingénieur à l'île au Phoque, M. Corning

Crowell, fils du gardien du phare, après avoir obtenu un certificat satisfaisant, a été nommé
pour lui succéder.

M. Norman Campbell, gardien du phare de l'île au Castor, par un arrêté en conseil du
30 mai, a été mis à la retraite depuis le 1er juillet avec une gratification de $207 36; et sou
fils, Norman Mclvor Campbell, fut nommé à sa place avec un salaire de $400 par anrée.

M. C. J. T. Fox, gardien du phare et du sifflet d'alarme de Yarmouth, a été mis à la
retraite avec une gratification annuelle de $294 60, devant prendre effet le 1er septembre
1873, et son fils a été nommé pour le remplacer, avec un salaire de $800 par année.

M. David George, qui est depuis plusieurs années gardien du phare de M eagher's-Beach,
recevra, le ler octobre prochain, sa retraite avec une gratification de $2,3 48. Son succes-
seur n'est pas encore nommé.

M. Simon Babin a été temporairement nommé pour remplacer M. Charles Boudrot,
gardien du phare de l'île du Jersiais, dénissionnaire.

Une liste complète des bouées et balises de cette province a été envoyée au départe-
ment; il ne m'est donc pas nécessaire d'en parler longuement. Durant l'année, il ·a été con-
fectionné un grand nombre de bouées en baril (de fer); quelques-unes ont été amarrées,
tandis que les autres sont prêtes à être placées le printemps prochain dans les différentes lo-
calités auxquelles on les destine.

Des bouées en baril ont été placées à la barre Pugwash, à Middle Ground, entre l'île
Pictou et l'île Caribeo, à la Pointe-de-Sable dans le détroit de Canso, à la barre sud du havre
de Sydney, au rocher du Taureau-Magissant (Roaring Bull Rock), cap Canso, et au brise-
lames de Port-Medway sud-ouest. Cinq boutes en baril (de fer) et amarres ont été livrées à
Port-Hood, dont une est destinée à Indigue-Shoal.

Il y en a de prêtes.
2 pour le havre de Pictou,
1 " Chimney Corner,
1 " Hartfond Ehoal, Arichat,
1 " Helen Rock, Main-à-Dieu,
1 " Brise-lar es S. O., vis-à-vis Sambro.

Une balise en bois pour l'extrémité est de l'île du Jersiais a été terminée et envoyée
avec les approvisionnements au phare de l'est; elle sera posée en arivant.

Des bcuées ont été placées dans la rivière Tueket et le havre de Pubnico. En passant,
des borées-espars peinturées en noir doivent être laissces à babord, rouge à tribord, et des
bandes horizontales rouges et noires peuvent être passées à babord et à tribord.

A l'île-de-Sable, les opérations agricoles se sont faites cette année sur la même échelle
qu'à l'ordinaire; mais il m'est inutile d'en parler en détails, car le département a déjà reçu
du surintendant et d- 1. McDonald des rapports complets sur ce sujet. 11 y a eu augnen-
tation dans la récolte des racines, mais l'herbe sauvage n'a pas été aussi belle que d'habitude.

Deux naufrages oet cu lieu durant 1 année à l'île-de-Szble.
Dans la matinée du 27 mars dernier le paquebot français Stella Maris, Théophile Moi-

ton, coniandant, parti dlalifax pour Saint-Pierre avec une cargaison de mélasse, de bois de
construction, de fleur, etc., alla donner pendant une brume épaisse sur le côté sud de l'île, à
un deni-mille environ de la vieille station. Tout le m-onde à bord fut sauvé. Une partie de
la cargaison fut sauvée ainsi qu'une pare du gréement et du matériel, qui furent amenés à

iax et vendus au pront de tous les intéresés. Quant au navire, il fut mis en pièces,
Le 2 ju' iC le sui ndaut it rapport de laI perte du bateau-pheur américain Laur(& R.

.Bhrr-nam, de Gloucester. Le bateau s'était échoué sur le dté sud, à environ un mille de la
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maison de refuge;y le capitaine avait essayé de le retirer de cette position, mais sans succès.
Il fit cependant des arrangements avec quelques bateaux-pêcheurs du voisinage qui prirent à
icur bord son équipage et sa cargaison, ainsi que les voiles, gréement, ancres, etc.

Le surintendant de l'Ile-de-Sable, après avoir servi comme tel pendant plus -de dix-huit
ans, durant lesquels il n'est pas sorti de l'île une seule fois, a demandé à être relevé de ses
fonctions, et le 8 septembre il débarquait avec sa famille du steamer Lady Head à Sydney.
C. B. M. Dodd a été un officiei' public très-fidèle et très-habile; il a toujours rempli avec
énergie et avec tact les devoirs de sa position si pleia e de responsabilité. M. Duncan McDo-
nald a été temporairement préposé à la garde de l'île.

En visitant l'île il y a quelques semaines, le capitaine Matson, du Lady fead, constata
qu'un brigantin de Terre-Neuve, finnie Bruce, courait droit sur la barre N. E., quand le
capitaine aperçut le phare, et hissant son navire, passa par-dessus la barre dans six brasses
d'e-m. Il a reconnu que, n'eut été le phare, il aurait perdu son navire et tout ce-qu'il conte-
nait. Le capitaire Matson m'informe aussi que tous les pêcheurs amérie ins avec lesquels il
a communiqué font les plus grauds éloges de c.i phare. Ce témoignage est d'autant plus pré-
cieux, c e le phare en question avait été placé sur l'lle-de-Sable au moment où l'on doutait
de son utilité. La tempête s'est fait vivement sentir sur l'île, mais elle n'a heureusement
occasionné aucune avarie au phare.

Un naufrage a eu lieu sur l'île Saint-Paul, celui de la goëlette Ocean Belle, de llalifax,
capitaine McLeod. Elle échoua sur la côte sud de l'île dans la nuit du 2 juillet; Téquipage
et le matériel furent sauvés, le bateau fut totalement perdu.

Les approvisionnements d'usage, vivres et vêtements, ont été distribués aux établissements
de secours.

Un coup d'oeil jeté sur les comptes ci-joints fera voir la dépense dans les différents ser-
vices dont j'ai parlé, ainsi que dans d'autres qui sont sous le contiôle de ce département et
que je n'ai pas mentionnnés spécialement, tels que : steamers fédéraax, marins malades, en
quête sur naufrages, examen des capitaines et seconds, pêcheries, etc. La dépense totale de
l'année fiscale a été de $217,405.78.

J'ai l'honneur d'être,

Monsieur,

Votre obéissant serviteur,

H W. JOINSTON.
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ETAT indiquant les dépenses pour l'entretien des phares sifflets d'alarme
vapeur, etc., ans la Nouvelle-Eco se, pour l'anne fiscale expire e 50
juin 1873.

c ts. $ cth.
le Amet.

. G. Benet, salaire.................................... . 488 56
1. À. Elliott, poëlëe................... ...................... 18 71

-507 27

A4nnapolis.

.R. A. iJalia, salaire............ . ... ...... .... 557 00
S. J. Frost, salaire..i.....................57 88
Fraser, Reynolds et Cie, approvisionnements..................... 26
T. A. Hughnes, main d'oeuvre, etc........... ............ ..... 16 82
A. W. Savary, messages télégrapbiques.,...................... .... 2 00
R. Condon, camionnage................................................ 13 00
ilughes Ruel et Cie, approvisionnements,..........................140 09
J. lnser, pensions et aini d'ouvre.........:........... 15 00
A. H. Raud, main d'evre et assistant.................................. 20 50
Wm. McLeod, annonces .......................................... .... 2 40
R Piëkford, approvisionnements........ ................................... 6 55

-85792

Rivière la Ponne.

James Tate, salaire...............................371 31
do chaloupes......................... 123 00

W. K. Reynolds, manivelle-.......... ........................ 26 25
-520 56

Alrichat.

Joseph Coste, salaire........................................ .................... 226 68

Barringtoe.

James S. Smith, salaire........................371 31
do fret......................................... 2 50

373 81

Phare de la Roche Noire.

John Crotty, salaire.. ....................................... ..... .. 87 75
J. S. Robinson, salaire.......................................... 264 00
W. 5. Synonds, poële................ .................................. il 00
J. 8. Robinson, chambre pour huile, etc............................ ..... 20 00

--- 882 75

il' au Castor.

Norman Campbell, salaire................................................. 341 85
N. Me T. Campbell, salaire.............................................65
W. I. Tully, bois de construction........................................4
Uraser, Reynolds ct Cie, approvisionnements............................ .... 500
N'. Campbell, graîI e. . ............. *............. ~ 20 001J. C. 11uor, rane. ...................... .........

2 478 22

le aux Oiseaux.

A. Ross, saiaire............................. .330 83
do approvisionnements, etc...... .6.. .... .

W. S. Symonds, forge, etc.................. ....... 111 75
Fraser Reynolds, et Cie, ap provisionnements......................... 3â 79
E. Moseley, martinet d'artimon,............... .103 69
W,. RoS, einturage,....,,.........., .. e27 60

7.'2 57



87 Victoria. Documents dela Session (No. 4 A.187e

ETAT indiquant les dépenses pour l'entretien desphas sifflets d'alare, et.
,S'vte.

$ cts. $ ts

Report.................
Pointe de la Roche Noire.

Donald Morrison, salaire..........................34197
do poele...........................................30 GO
do confection d'un chemin...............60

Burns et Muray, camionnage, etc...................... ..... 25
- - 458 22

Boar's Head.

H. M. Ruggles salaire...............................390 83
do bois de construction ............... 181,...

- 71 83

Ile -aux Eglantiers.

Joseph Suthern, salaire............................4948
W. et O, Silver, halage des pierres....................... . . 6,GO
W. S. Symonds et Cie, poëIle ........................... 3
Fr4ser, lleyiolds etCie, approvisionnements.. . ....... 6i75

475 23

Beernt Coat.

Nathan Smith, sal%4r ....... ............................. 60 94
do peinturaâge.......................... .................... -7 GO

John S. Smith, s-a1iire.,. .............................................. 134
W.ý S. Symonds, approvisionnements......................................... 14 GO
R. J. Sweet, approvisionnements. . . .................... I G

269 28

Hiavre de icanso.

John Langley, salajre..........................00....... ....... 195 42
o chloupe.............0...... 16 00

C. Taylor, arpentage.... .. ................ . . 13O
S 24 2

C;7ap de Sable.

Isaac Donne,alie.........6.......... 4600
II. Moseley, rames ....................... .............. 90
W. S. Symonde et Cie, approvisionnements............... 146

49380

Cap <anso,

Jams h anlon, salaire.................................................... 4 0 6
F draser peynlds, et Cie, a...................... .................... 75

. 1I. S iTu t, sbardeau.etbois de construction.......... .................. 126 34
Josi.ah Sul, ptpration des parapets.......................................19 0
A. Bain, boisapsconstructno t.................................1....,....4 03
James MeDonalr, réparations........................................19.80 9

744 23

C") st. George.

David Condon, sale................................................. 146900
do camionnage........... .............................. 10

ap e. Maricc.
sati Robicreu, s.la.r9...*.......e............t......................... 40 88

H. Moseley,0rades........ ..... ..- .. ...... 9 9...0....



87 Victoria. Documents de la Session (No. 4.) A. 1878

ETAT indiquant les dépanses pour l'entretien des phares, sifflets d'alarme, etc.
Suite.

$ cts $ cts.

Report................ ........
Ile au Caribou.

Alexander Munso, salaire ............................... . . . ... 390 83

Ile Carter.

James Lloyd, salaire......... ....................................... 195 42
do chaloupe.............................. .................... 30 00

W. S. Symonds et Cie, approvisionnements................................... 31 85
257

Ciiester.

Edward Young, salaire. ................................................ 390 83
E. Chanteloup, cheminées de lampes. .................................... 25 50
W. S. Symonds et Cie, approvisionnements .................................. 30 00
Fraser, Reynolds et Cie, approvisionnements................. ............... 17 18
Alexander Robinson, ouvrage de forgeron .... ,.............................. 39 68
William Hyson, fret ................................................ ... 2 00

505-19

Chebucto Head.

Edward Johnson, salaire....... ...... ................................... .. 390 83
do main d'oeuvre, etc ..... ........... 1.............5.......
do chemin...... ....................................... 191 25
do transport du dépôtcd'huile......... .... ............. ..... .20o50
do débarcadère .... . .......................... ... 42 00
do pension des ouvriers................................... 12 00

Ben Pellepas, chaloupe...... ................. ................... 24 00
J. S. Van Buskirk, arpentage et plan.............. ......... 6 00
W. S. Symonds et Cie, approvisionnements.................. 35 40
Smith & Kay, rochets de cheminées de lampes............. ...... 20
Alex. Robinson, ouvrage de forgeron.....9.................................20
J. Bowser,.couronnement de cheminées.............. .......... 28 25
J. Monaghan, mortier....................................... 2 00
Fraser Reynolds et Cie, approvisionnements...... ..... ............. il 34
J. Ilogan et fils, bois de construction..................... ........... .0.8 20

S 792 27

Edward Briard, salaire................. ............................ 321 58
C. Thompson, approvisionnements. ........... 21 00
W. S. Sym ônds et Cie, approvisionnements............................ ; 2 79
P. 11dmn, et Cie, approvisionnements.................................... 840'

Country Harbor'.

W. B. Foster, salaire...... ......................... 390 83
do chaloupe................44 00

Chemin de fer de laN. E. fret..... .0.0. : .. . . . . . 10 00
W. S. Symonds et Cie, approvisionnemets....................... ......... 670
Friser ' Reynolds et Cie, approvisionnements ........................... 26
James McDonald, garde du phare .........-............................ 560

510 21

1le de la Croix.

G. E. Smith, salaire ..................... I 449 48
W. S. Symonds, et Cie, poèe.............. .................... ~ 7 00
J. Oxener,t filage de cile t... ......... ....... 4 00

792027

Edward.Bria e... ............................................. 3

C.Thmpon apovsinnmets .... ........ ... .... .... 210



37 Victoria. Documents de, la Session (No. 4.) A. 1873

ÉTAT indiq. les dépenses pour l'entretien des phares, sifflets d'alarme, ete.-Suite.

8 cts.~ $cts.

Report ............... ............. . ...
Ile du Diable.

B. Fulker salaire........... ..... ........... ..................... 371 31
J. Bowser, dépôt d'huile. etc........ ...... ..... ...... .......... 378'14
W . S. Symonds et Cie., dépôt ............................... .......... .... 400 7

Ile aux oufs.

William Condon, salaire .............................................. 488 56
do pour la remise de la chaloupe, etc. .......................... 60 00
do balance do ........ .............. 70 00

J. Findlay, renvoi des chaloupes........................................... 12 QO
Fraser, Reynolds et Cie., approvisionnements............................... 10 50
J. E. Butler, rames.................................................... . 5 50
W. S. Symunds-et Cie., garnitures de poëles .. fl205

657 81

leau Poisson.

Josephi White, salaire........................... ................. ........ 273 59

B. Heney, salaire...................... ......................... , 300 50
Firaser, Recynolds et Cie., approvisionnements......................... 98
A. Fordham, réparations ............................................. ... 46 00 446 36

Pointe du Fort.

S. J. N. Sellon, salaire ............................... 234 50
S 23450

le Verte.

William Puarna, salaire .................. ............. .................. 488 56
E. Chanteloup. chemirées de lamp.-, etc............. ...... ................ f 318 75
B. O. Neil et Cie. fiet ................................ ...... 0........ 3 60
J. Haws, et Cie., verre iL glacesd....................................... 11 28
Fraser,Resynolds et Cie., approvisionnements...............................13 22
Edward Johson, chaloupe et rames............ . . ............. .. 29 C

S - 13038 41

Phare deFGult ock.

Samueleayden, salaire............. ................................... 390 83
r ,do répartions........ ................................ 51 41

T. A. Bishop, réparations............................................... 462 00
. J.Herbrt, saire................................. ................ 1025

James Hayden, rspratiens.................... 42

Guysloro'.

Godfrey S. Peart, salafire.................................. ............. 21498

Horton Bluff.

J. E.Rathkin, salaire..a............. 244
do peinturaeprvs.m s....................o........... 75

48 25603

Edwad Jhnsn, halupeet ames............. t.., ............. .. 29 .....



37 Victoyria. Documents de la Session (No. 4) . 187

ETAT ind. les dépenses pour l'entretien les phares, sifflets d'alarmre, etc.-Swute.

$ cts.d $ ets

Issç'oasls. Report ............ ..........

B. C. Campbell, salaire.... ................................... .......... 341 :97
do chaloupe ......................... ......... ... ..... i 1990
do pour le terrain ................ ................. ....... 60 00

E. Chanteloup, cheminées de lampe, etc..................................... 25 50
446 47

Irone Bound.

Enos Wolff, salare ..................................................... 351 75
James McLaughinp réparations.......... .... .... ........................ 70 39

422 14

Ile du Jersicis

C. C. Boudrot, salaire....................................................... 1293 14

Liscomub.

Seth Crooks, salaire... .................................... .... -- . 341 97
do chaloupe................. ............................... .12 0S

J. McKinlay,. creusage d'un puits............................ . ........... 7 50
-- 361 47

Little Hope.

Charles Firth, salaire................ .......... .... ...... .............. 488 56
da main d'œuvre et réparations....... ......... ... 138 95

J. S. Banks, dépôt d'huile .................... .... .............. 175.O
W. S. Symonds et Cie., approvisionnements et réparations................t 3 33
Fraser, Rleynolds et Cie., approvisionnements .......................... 2590
3, H. Cogswell, horloge .. ................. . ..... 5 00

916 74

Liverpool..

J. Eaton and C. Firth, salaire L............................................. 9 48
W. S. Symond.s et Cie.. approvisionnemenits........!............. .......... 100 18
Traser, Reynolds et Cie., approvisionnements............................. 3289

- 82 -55

Louisburph'.

L. Kavanagh, slaaire......................................... ....................... 449 48

Pointe Intércere.

John G. Peters, salaire .............. ................................. ..... 449 48 ·
do rparations........................................... . .il 00

Fraser, Reynolds et Cie. approvis.nements.......... .............. 5 17
Srmith et Kaye, cheminées, rochets, et. . .................. 5........... . 25

Lunenburg.

John A Ems salaire ................ ............. .................... 293 14

J, ßâ. Goold, er ................................... ... , .......... .... 00r73

Baie Mahito2ne.

Abra Zi.nk, da0ire ... ,............. ..... 214 28

A reporter..........



8 Victoria. Documents dd la $ession (Noë 4.> A 2878

ETAT indiquant les dépenses pour l'entretien, des phares, sifflets d'alarme, etc.
2 uite.

~cts.
Report...........................

Baie Mahonc--Suite.

W. S. Symonds et Cie., aijprovisionnements................................. 17 00
James Zinck, chaloupe, etc.....................54 00

315 99'

Mainà Dieu.

J. Buck, salaire....................4................ ................ ........ .293 141

Margaret. t
1N. C. McKeen, Taie.................. .... * ..... ... 390 83

do cheminées de lampes.......................................... 35 50
William Boàk, chaloupe. ...... ......... .... .................. , 15 50
W. H.Tully, bois de construction ....................................... .7 49
Fraser, Reynolids ef Cie., approvisioneêmeits...... .......................... 14 39
W. S. Symondet Cie., poèle........ .............................. 10 0.

MIargacret ville.

William Early, salaire ...................... 224 72

Meregher's Beach.

David Georg ,slie .. ... ... ,.. .. .. ,....... .. ... .. , 390 0
do pension des ouvriers.......,. . . . ... 104 00J. Bçwser, réparations...... ...................................... 256 .g

. iiaghan, réparations......... ....... ,....... . . .......... 4 00
Fraser, Reynolds et Cie., àpprovisionnements.......... .............. -'48 14
A. Brent, peinturage. ....................................- . 28 88
S. W. Marvin, ouvrage deploinbier........... ........................... .. 80 20
S. McNab, combustible.,......................................... .... 12000

-145 35

Ile'de Moser.

1È. Mosèr, salaire ................................................ 439 70
do pelinturage.. ...................... 10 00

E. Smith, fourniture d'une chambre......-............. ... ... .... 12500
-- e74 70

Pointe de Mullinv.

Crossland & Burpe, réservoirs en fer.....................12 50

lias N ègj.

,TaiesMcKinnon, salaire...... .................... 195 42
W. S. Symouds et Cie., approvisionnements et réparations...901
Nathan Swain, altération du plancher.......................... 32 49
R. H. Cogswell, horloge.................................... .
J. H. Kendrickl, cònfection d'úñnpnits ...................... 16 00

Canso Nord.

George Mc.ay; salire...... ....................
do camnionn1ge d'huilé ..... ....

Fraser, Reynolils et Cie., approvisionneients........ .

A> reporter... .~ . . .



87 Victoria. Documents de la Session (No. 4.) A. 1878

ETAT indIquant les dépenses pour l'entretien des phares, sifflets d'alarine, etc.
sS'ite.

Report............ .

$ ots.

P. Pover et Cie., réparations................. .............................. 11 60
Edward Johnson, chaloIu ......................................... . 28 00

Parrsboro'.

W illiam Armstrong, salaire... .............. ..... ......................... 332 23
W . S. Symionds Cie , poële................... .................... ........ 16 65
,T. S. MeLean et Cie., peinturage..................... ......... ......... 22 85

Pointe Peggy.

Edward Horn,salaire,................................................ 341 97
Fraser, heynods et Cie., approvisionnements..........................,,.. . 2 63
J. Bowser, fourniture d'une chambre........................................ 136 50

Pictou.

R. E. London, salaire . ..............................................
Fraser, Reynolds et Cie., approvisionnements..........................

Rie Pictou.

Andrew Hogg, slaire.................. ..........................

Pointe Tupper.

J. McDonald, salaire........................................
do réparations......... .............. ........................

F. S. Cunningham, chemin couvert.....%.....................................
do résidence.......... ...... ,....... .. .... ....

W. S. Symonds & Co., poële................. ......... ...............

Ble Pomsket.

John Atwater, salaire..............

Port L'Ebert.

M artin Lisk, salaire. .. .. .........................................
W. S. Symonds & Co., approvisionnements..... ..........

Port Hood.

Thomas Power, salaire...... .................................
do reconstruction des fo:1dations..........................

Port iMedway.

Elson Perry, salaire........... ................... ................
W . S. Symonds & Co. poële .. ... ............. ................... .......
Rsdmond Donahoe, peinturage................. ....................

A reporter............

8 ets.

496 58

371 73

- 481 10

449 48
1 20

,1 450 68

449 48'

1,122 17

341 97

100 00
17 23

- 117 23

273 58
26 90

300 48

254 06
10 00
12 37 06

--- -I 276 43

195 42
13 75
20 00

880 00
13 00

Canso Nord-Suite.



87 Victoria. Documents de la Sesion (No 4.> A. 1873

ETAT indiquant les dépenses pour l'entretien des phares, sifflets d'alarme,
etc.-Suite.

$ cts. $ cts.

Report................................
Port Mouton.

W. S. Symonds et Cie., poële................... ........ ................. ........... 9 50

Port Williams.

James M. Dunn, salaire...................... ................ . . . .. 254 06

Pubnico.

W . Amero, salaire..... .................................................. 234 50
James Monaghan, main d'œuvre aux réservoirs................. .. ,......... .72 00
W . Amero, dépot d'huile .......................... ........ ............. 145 75
J. H. Kendrick, peinturage. ............................... ... 19 00

47125

Purwvash.

R. F. Bent, salaire ................................................... 195 42
do peinturage..................... ........... 14 66
do main d'œuvre ................................... 9 30

John McDonald, clôture.................................................... 28 00
-- 247 38

Sambro.

William Gilkie, salaire................................................. 390 83
W. H. Tully, bardeaux......................................... . 4 41
Fraser, Reynolds et Cie., approvisionunements..................... .......... 21 08
Jacob Bowser, réparetions............ ....................... .749
W. S. Symonds et Cie., approvisionnemen±ts.............. ................. 1450
Bauld et Reynolds, bardeaux................................ il 15

64656

Point-de-Sable.

J. Mundel], salnire............................................ 390 83

Scatterie.

John M cLean, salaire8.......................9................................4
do chaloupe......... .. ............ ........................... 115 65

Fraser, Reynolds et Cie., approvisionnements............................... 57 36
Fraser, Panet et Cie., mortier.................................... ......... 4 25
S. F. Barss, mortier et chaux.. .......... ....... 12 40
W. S. Symonds et Cie., approvisionnements....................
J. Bowser, réparations et main d'couvre...................,............ 7 15
J. Monaghan, plAtre........... ............. ...... .. .. ................ 20
W. Butler, main d'œuvre d'emmagasinage .................................... 2 50
J. Hogan et Fils, bois de construction.... ..................... 24 39

79659 91

le au Phoque.

T. C. Crowell, salaire...................................... ...** ...... ....469 0
J. Find'ay, réparations à la chaloupe............................... ......... 4 20.
Edward L)onahoe, caop.......................200
Fraser, Reynolds et Cie., approvisionnements ....................... 35 20

S 528 40

Jharles Staker, salaire,.n.,....rc ....................................... 24690

Ta. .... ,. -.. . ... . .46



SVictoria. fonnents dde la Session (No 4. A. 8

ETAT indiquant les dépenses pour l'entretien des phares, siffets d'alarme, etc.
Suite.

I $ ets. $ cts.

Shfun..Sie Report...........

William Mulr, chaloupe neuve, peinturage, etc ............................. 102 03
William Robertson, chaloupe............................

580 03

Sissiboo.

B. Amero,sallaire....,................................................. .. 195 %

Havre de Shelburne.

W. S. Symohds et Cie.,poële.......................... 50

Poine encèr.

R. A. Spender, salaire..... ........................... ....... . 100 00 .
D. Rent, trausport de l'huile.. .... .................. ..................... 5 50--- t 105 50

Ste. Ann.

J..orison, salaire. ............................... .................... 100 0
W. Ross, réparations et bois de construction.......................,.......... 13 48
W. Mawin, chaloupe,..................................................' 12 00

--- 125 48

St. Pau, .. et .N..

Lauchlin McDog~all, salaire..... .......... ........................ 450 39
J. Haws et Cie., réflecteurs remis à neuf ............................ ...... 3 39
Fraser, Reynolds. et Cie., approvisionnmenets........ ....... 0 35
Charlès U-. C'ampbell, bois de construction..."... ................. 12 17
W. S. Symonids et Cie., approvisiounements.. ............................ 232 85

do compte de lapareil de feu tournant....................300 00
Smith Frères, approvisionnements....................,........ ............ 43 86

1,634 01

IRe-de-Seble.

James Norman, salaire........... .......................... .......... 267 7
H. W. Johnston, frais de route,............ .......................
Lawson, IHarringtoni et Cie., huile astrale.. ...................
Joseph Tomliison, services.......................... ..............
Fraser, Reynolds:et Cie., approvisionnements.............................. .161 74
T. Carroli, min dourre, etc. ........ .......... ........ . ...
J. D. Yotter, verrÈs omuocles.................,................
W. S. Symonds et Cie., approviionn(ements............................ 77 9
Norris Best,:peinture ... .... ............. . . .... ......
J. MoDaniel, ýcharbon................................................. .2-1 ;N2 !61

W. S Synonl~ t Ce.,oll etBarre de Sydntey.
do dbcrbm....................... ............

Walton.

W.S. Symônds et Cie., po6le.................... ...... 9 50

86 5



Documents dela Sessioni (No. 4.)_ k. 1873

ErAT indiquant les dipenses pour l'entretien des phares, sifflets d'alarme etc.
Sute.

West Port.
Report..

$ c ts.1

John D. Suthern, salaire.................

White Head.

James Dillon, salaire ..................................... .....

R. Donahoe, halage d'huile............................................

Yarmousth.

C. J. T. Fox, salaire.............. ...............................
do peinturage, réparations.........................., ...........
do halage de bois de construction.................................,
do réparation du quai.................................

W. H. Tolly, bardeaux ............................................
Fraser, Reynolds et Cie, approvisionnements.................... ......
Nathan Butler, travail et matériaux...................... .. . ........

Havre de Yarmouth.

390 83
5 25

469 OO
43 50
14 50
25 50
32 00
il 56
38 74

W. S. Symonds'et Cie., poële....................... ............... ,....

Établissement de secours de St. Paul.

D. J. MeNeill et salaires des chaloupiers... ..... . ....... ... ,...
Crossland et Burpe, provisions.... .................................
Fraser, Reynolds et( ie., approvisionnements.............................
J. J. Screvin, pain..............................................
Mitchell et Cie., claie et harnais..........

Etablissement de secours de Sceatterie.

1,570 66
234 86
44 50
56 25
64 00

Wilkinson, Wood et Cie, farine...... ................. . ...... 50 00
M. F. Eagar, médecires............... 16 10
1'. Burke, fret surfleur............................................ 3 30

,Établisse.ment de secours de UIle-à-la-Bouc.

Établissement de la chaloupe..............@............. ........... , ........

Établissement de secours de l'Ile-au-Plhoque.

tablissement de la chaloupe...............a.......................... . .

Goëlette "Ella G. MeLean."

W. H. Nauffts, provisions........................................
W. H. Tully, combustible...... ..................................
Mitchell et Cie., pain............... ................... ....
C. '. Clench, chartre ............... ............................
Georg e W. Cook, bordereaux et traites.. .............................

Billenan, poisson......................................
et H. Creighton, cartes ............... ............. ...............

Lordly et Stempson, approvisionnements......................
J. McDaniel, bois............. ,....a........................ . ............ 0
John Parker, bSuf .. ...... .... .....................................

,. sA; reporter............

$ ets.

293 14

634 80

9 50

1,970 27

120 00

319 38
16 25j
82 79

1,750 fi*00
1,744 37

7 60
2 90

91 8t
6 00

112 70

Sab& .......

7Y, toria.
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FA-AT indiquant les dépenses pour 'entretien des phares, sifflets d'alarme, etc.
,Szte.

$ cts. $ ets.Reprt...............

Report..

Goèlette "Ella C. .McLean,"-Suite.

Davies et Cie, droit d'écluse.....................................-.g.so
J. E. Butler. rames.......................... ........ 4 20
Peter Judge, eau ,...... ........ ........ 2 28
John Findlay, gouvernail de chaloupe.........0......0. -.-- 41188

Sürintendant des phares.

John H. Kendrick, salaire.......................1,156 00
do frais de route....................................- 642 73 179873

Goëlette ''S. J. Marshtall."

George Greening, man d'ouvte, gages, équipage,, etc........................ 6
C. Neal, comptes, approvisioinements, réparations..........................101 80
A. Robinson, compte du forgeron..... . . .......... ..... - 10
T. Morris, gages..... . ... .........................-- __ 26556

Phares et service côtier.

N. Russell et Cie, réservoirs à l'huile................................. - e 6
S. Cunard et Cie, fret et quaiage.................................. ........ .8 83
Walter et Fulding, peinture et huile ....................... ......... .6449
H. Haverstock, caisses d'emballage . ....... ... 60 00
W. B. Hamilton et Cie, sacs à charbon. ................................
S. Donovan, fret................... .............. .. ...... 08
Wilkins et Cie, becs de lampes, inodore ................ 149 76
James MeDaniel, approvisionnements...................................... 19 59
Fitzgerald. et Cie, huIée............................7,950 7
Chemin deëfer, fret... ............... ................. 44 9
Fraser Reynolds et Cie, approvisionnements............................
W. H. Tully, bois de construction.............a.....o.....i 26
E. Chanteloup, âpprovisionnements ....................................... 3495 17
Chas. Neal, main d'oeuvre, camionnage...............................1137
Département du Conôle, mnitions, eto...................23
Robertson, McLeoed et Cie, sacs à charbon..............
Davis et Cie, loyer et quaige.................... .... ............ 636 41
J. Melvin, comptes de tonnelliers......... ........ ....................... 135 7
J. E. Butler, rames et approvisionnements.. .............. 2230
T. A. S. Dewolf, fiet..................................,............... 6Î 4L
E. Nalder et F. .. Nichols, avoir plaqué des réflecteurs.... .......... 105 00
Messagerie de Feshweek, fret....................................... & 32
Bureaux divers, assurances..................................... 91 00
Chesholm et Barss, chaux et ciment.. .... . .. ....... 105 10
J. R. Jennett et Cie, approvisionnements...............................
M. F. Eager, do ............. 4
J. P. Mott, savon........................................ .... ... ;.6-Ô5
G. Rent, lanternes et lampes................... ...................... 62 50
R. L. Cogswell,.approvisionnements. ............. . . 74 00
E. Mosley. plan de bateau, etc...........................................74 70
E. Shelnutt, fret. . ... ... ........... .480
J. Kaye, quaiage et emmagasinage d'huile................................. 14730
J. Tomlinson, fr:is detoute,......................................... 00
Compagnie de verre Tuion, cheminées, etc............................... 37
Cité d'lalifax, taxes deau...... ... .... ....... 40 00
J. F. Philan, frets divers............................................. 34 40
J. Cameron, avanee sur gages,, J. H. Nickerson............................... 25 0I
S. W. Marvin, appeovisionnements.............-................ 395 79
J.YHamv.s et Cie, Q 6 . . . . . . .  . .. . . . . . .  1  , 22

.Arep4rter
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ETAT indiquant le8 dépenses pour l'entretien des phares; siffiets d'alarme, eté.
~S'tite.

Scts. $ ts.

Report... .....................

Phares et seervice côtier. -S uite.

Journaux, anonces,............................... ... .. 1
Receveur-génrl, taxe poir fonds, de retraite sur le sal, des gard. des phares. 759 34
W. S. Symonds et Cie., apjrovisionnements................................ .. 8.74
Smith, Frères; approvisionnements...........ý .................
J. W alsh, approvisionnements................................«......
J. Findlay, réparatibn de chaloupe.................................
J. W. et John Ritçhie, consultation..................,:.... ............ ... 4 $1
Sir W. Mitchéll.12 copies du Code Commercial...........................
Cie. du télég. Union Occidéntale, comptes pour fôv.,mars, avrilmai et juin.:::..
S. L. Shanuoii, pont grossdyer le bail du quai de Tobin....... . .. à 0
Bureau de poste compte di. frais de port....................
J Moiaghan; aonnerie..... ....................................... 26'60
J. Bowser, table pour bureau..........................................r0
A. et H. Creihton, livre et carte ................ .8.0
Wilkinson, Wood et Cie., fret................ 4 70
J. Haws et Cie.,fret........................216q$
Alpin Grant, livres blancs, etc,.......71590
Grossland et Bârpe, huile pour quai..... ..........................
C. Creed, abdnnement à la salle de lecture...............
A. Stephens et Fils; balais......................2..
A. Robinson, ouv-age de forge.. ,......... 27
Propriété Tobin, loyer........................................
J. McGill, vérification d'huile. ...... .... .............
C. Cumumingé, charriage et entassement de charbon.................... .56

Buose ary, PpÈrovisionnemeates.................. ... :::: 5

SIFFLETS L'ALARME. 
2,40&

leaux .Ataceg.

et Cie charbon............... ............... 83

7257 10

W. Watt, fret gur comnbustibl e...... ..................... 345 .t)
Fraser, Reynoldls et ie. , approvisionnements.. ............... 13
W. Humphrey. b i....- - . . .... .. 4 87,
W. H. Tully, planc'hes ......... ........................................... 2 6W
W. M. Smitb_, srvi*es ....... . . . 6à50
WV. HL. aff ts, cýharbon ....................... . . . 335
J.Cormack, aar...................................109 69 I
Cie. de charbon d'Acadie hro.........................240
James McDonald. bi....................... ...... 201 0
W. McMurray, brouette,etc...................................... 3 15.I
James Haillon,. seiae...............................30O
Wylde, -Hart et Cie.,. main-d'euve. ........ .......... 27 O
James Hunter, pprovisiounements ................................... 7 O0
CroÔsslanàd et Burpie, cbarboi-..................... 193 50
J. McAvity et Fils, soupape..................................... 51 60

- 6-- 2290 9

.MDaniel, bois.,..22 00
Rtobertson, Meod eàt.Cie.,, charýbon..........................725 «0Fleming et fils, robinetsindicateurs.. ........ 6 60
J. Crowell, cbarria,,:e de cha#bon......... ............ ............... . 1315 50
J. B fki ret sur combustible ................................. ( .40 0
Smnith et Kaye, 'briques ............... .......... ........... ........ 234 00
Crossland et Burpe, chaux et cucunt, ............................. 275 85
Rt. H. Thounas, eau, main-d'ouvre, etc ........- 85 c69

.C.Co lljuùn., eau, cbustible3 etc................... 59eÀ7 00

Arepot'r. ..., 8,. 00
8a ~ *4*70

216
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ETAT indiquant les dépenses pour l'entretien des phares, sifflets d'alarme, etc.-.
&tite.

Report ....... ........ ......

Be au Phoque--Suite. pc

B. K. Hutchins, bois de construction, charriage e combustible............... 335 15
James Monaghan, ouvrage aux réservoirs............. .............. 755 90
Israel Wilson, pension des journaliers........................................ s3 50
W. M. Smith, approvisionnements.......................................... 2 o-
C. A. Hutchings, bois de construction...............1......................... 72
W. Watt, passages des journaliers..... ...... ............................... 12 50
W. Robertson, charriage de bois........................................ 100
W. S. Symonds et Cie., poële ...... ..... ,................................ 15 00
Coning Crowell, salaire................................................... 98 60
J. McAvity et fils, soupape.................................a.......51 60
Crossland.et Burpe, charbon....................... ....... ......... 579 22

Yarmouthe.

l K. Clements, combustibles........................ 379 47
'\,..M. Smith, a113 00
C. .. T. Fox, salaire.. ................................ ........ 390 83
George Fleming et Fils, tuyaux.de bouilloire, etc .......... ........... ... 620 00
Kurney. llaley et Cie., approvisionnements .... ................. 93 33
Fraser. REeynolds et Cie., approvisionnements ................................ 8 80I
Burnel, Johuson et Cie., réparation àLe a bouilloire..................33 85I
"W* lcLeod, annonces ................................................... 20-00
Z. G. Gabeli, approvisionnements.......................................... 90 00j
T.. McAvity, et Fils, approvisionnements -....................... 168 19I

Digby.

Fraser, Reynolds et Cie., approvisionnements ........ *................. 9 79o
1D. Small, fret sur combustible ........... ..................... r 0

do bois. '.12000
R. P. et J. McGiven, charbon............. .... ... ......... ...... ...... 771 25
Wmn. M. Smith, divers comptes, approvisionnements......... ............ ... 153 24
J. H. Kendrick, comptes pour main-s'oeuvre ................................. 17 50
NV. M. Smith, charriage de charbon..................................... 10 00
G. G. Kedrick, ingénieur............................................ 15 00
A. IRand. salaire....b ............................................... 1792
George Fleming et Fils, plaques pour bouilloire ............................... 2 39
Nobert John Condon, travail..........1.............................. 21 00
Hughes,miuel et Cie., approvisionnement .............................. 34
Austin Ad1ame, aide-mécanicien ................... . ... 37
Shephard J. Frost, gages...........................................

GereFemn tFls uaxdebuloieÏt), ........ . ....... 778

T.uy HLAvity et Fils, approvisionnements et soupape................... 68 40
Ur. H. Coswell, lunette'approvche et horlorge............................. .1250

Ile aux Eglantiers.

R. P. et W. McGiven., charbon'...a.......... ....................... 216 00
do fret sur charbon ...................... .28o000

Daniel Boyd, abois................................................ 551 43
John Cormack, salaire et pension ................................... .. 370 0
W. M. Smith, assurance sur le charbon.................... ........... ..... 7 50
T. McAvity et Fils, soupape ........................................... 560

$ cts

4,704 701

2,317 47

2,033 62

1,476 53

Sambro.

Joseph Gilkir,'soin" des batisses ........... ........... ....... .......... 10 00
J. K. Goold, loyer. .................................... 0 49

10 94
A reporter.............

84
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ETAT indiquant les dépenses pour l'entretien des phares, sifflets d'alarmes, etc.,.-
Suite.

Ile St. Paul.

Robertson, McLeod et Cie., charbon................
J. Bowser. fret sur charbon,.......... .............
R. R. Cali, transport................................

do sacs à charbon... ...................
D. J. McNeill, main d'ouvre .........
Crissland et Burpee, charbon. .................
Charles Stewart, ai re...........................

Ile de Sable.

Fraser, Reynolds et Cie., approvisionnements.......
Robertson, McLeod et Cie., charbon . ,............
James Norman, salaire ................ ...........
John Hunter,. approvisionnements ..................
M. Phalin, ensacher du charbon..................
J. McAvity et fils, soupape .............. ,.......
Burns et Murray, sacs ............................
McDonald et Cie., reprise de pompes...............

TOTAL DE LA DÉPENSE.

Entretien des phares ..............................
do sifflets d'alarme...................

$ cts. $ cts

Report.............

........... .. . 435 00
............. ........... 185 00

32 00
...... 73 50,

........................ 80 65

........-........ g...... 516 00
... . .. . . ......... 486 18

1,808 33

.. . ,. . ............... 1 9
. ......... 21715

.......... . .267.74
................. ..... 1230

a 10
.. ..... ........... 5160

.53 93
........ .... ,... 8

....... 99......... .99.

15 97 5 8

84,910 1

BOUÉES ET BALISES.

Service de bouées 'a Meregomish. ........................................
do Guysboro' ................ >g......... ................. .
do Pugwash................................................
do barre de Pugwash.. ................
do .Arichat ........... ......................................
do Lunenburg ..............
do Barrington..........
do Lonishnrg .............................. ...............
do rivage de Meaglier..... .........................
do Lockeport.. ......................................
do Port Rod. .......... .........
do Shelburne.,.. .........................................
do rivière Clyde........................... 80 ...
do batture Carey ..........................................
do Port La Tour .......................................
do Cap Canso........................
do Canso ................................................
do Sydney ..................... ... ......................
do Tusket .................................. .... ... ....
do Pointe de Sable...
dIO Chimney-Corner.........................
do Gros Bras d 'Or........................................
do port Medway .....................
dIO Batture Carriboo ............ ..........................

.4. Robint~sS, ouvrage eni f er.................&O....-.. . .

A reporter.
85

$ cts. $ ets.

30 00
20 00

201 70
s01 50
254 50
478 40
439 47

39 00
77 30

172 70
2,116 70

10 00
234 68

64 00
35 00

473 50
58 05
70 00
60 00

317 45
55 90
36 00

261 50
40 00

44234

..

1 10 Ili il
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E4 idiqiaPt les déþenses ppur l'enltretien des phr ass, sifflets d'alarmes, etc.-
Site.

8 cts. $ets.

BOUÉES ET BALISES.-Suite.

W. Caldwell et Fils, ouvrage en fer............................. 42 8ß
R. Donkin ainares de bouées................................................ 98 9
J. Bowser, réparations de bouée ............................................. 4 00
Fraser, Reynolds ét Cie., approvisiennements................................ 88 7
W M. Smith, plan de bouée................... ................. :1....25 00
W. ß. Synonds et Cie., quatre bouées en barils............................1,110 00

do acompte de contrat, bouées en barils....................200 00
Silas Townsend, ancres de seconde main....... .............................. 1 87 52
J. Connors, do do ............. 149 36

-r- - 8,893 76

S'Stations des signaux.

J. K. Goold, 4 compte pour le trimestre expirant le 30 juin 1872................371 65
do do 30 sept. 1872 ........ ;.;.. 338 74
do do 31 déc. 1872................. 291 85
do do 30 mars 1873 ...... 308 61S- 1,310 85

RÉCAPITULATION.

ets. $ cts

Entretien des phares.............................. . . 69,793 35
do siets d'alarme .................. . ,05 84
do boées et balisés.....................................«.. 8,893 76
do sations des signau....... ......... ............ .. 1,310 85

203 80

wwV. SMy,
Dé:uté du mniistre (e la marine, etc.

C1iTAW, 30 sept. 1873.
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ETAT des recettes à l'agence du département de la Marine et des Pêcheries
de la Nouvelle-Ecogse, au compts du revenu casuel dépos au crédit du
receveur-général, durant l'année fiscale-expirée le 3O juin 1873.

Ile de Sable os. $ cts.

Goëlette du gouvernement Boys....... ................................ 205 65
Vente d'atacas............... ........................................ 405 03

610 68

Vapeurs fédéraux.

Services au naufrage du Dacien, et matériaux de fret, etc., goëlette Boys........ ..... ....... .395 00

Phares et service côtier.

Vente de barils, etc.,.................. .............................. 278 51.
Taxes de fonids de retraite..... .................................................... 860 44
R]embourseient de l'avance faite aux marins en détresse. ......... 4 00

2,158 63

WM. SMITTJ,
Deputé du ministre de la marine, etc.

OTTAWA, 30 sept., 1873.
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ETAT des dépenses relatives aux établissements de secours des Tles de Sable et
au Phoque, pour l'année fiscale expirée le 30 juin 1873.

$ cts. $ ets.

S. P. Dodd, 12 mois de salaire comme surintendant....................... 572 00
do gages du personnel............ .............. 2..

J. C. Cumming, thé .................................. 37 44
Burns et Murray, couvre-pieds et couvertes............................166.50
W. S. Symonds et Cie., vilebrequins...................................... 39,96",
J. Parker, bouf.., .......................... 4500
Fraser. Reynolds et Cie., clous, etc................. ....... .............. 131 53
John Mott, savon........................................... 100O'
Cro>sland et Burpee, avoine, farine, etc.............................297'75
W. L. Nauffts. provisions....... ................................
Lordly and Stinipson, pýrovisions....................................... .431l87
Peter Judge, approvisionnements pour la goëlette ... ....... 2 75
J. D. Nast, biscuit ....... ........... .......... 2275
J. J. Scriver, biscuit........................... . ...... 75 00
Brown lros., et Cie., grain ........................ 000
Avery Brown et Cie., grain......... ..................................... 12 46
F oster et Morton. avoine...............................................51 75
J. E. utier, avoine ...............................
. Cook lard..................................................166..

W. Murray, wagon, roues pour charrettes, etc..... .................. 186 75
M. T. Eager, drogues......... ............................ 16'47
Davis et Cie., quaiage sur approvisionnements...,........................ 20 79-1
tobertson McLeod, sacs.................... .. .... 22O5

H. Mosely, bateau de ressao................................ ...o122 00 1
J. Courtney. fraiF sur bateau de ressac..................00
W. H. Nauffts, patates, avoiné, etc............................. . 69 9
F. Rowan, médicaments............................ 6 00
H. W. Johnson, achat du buis de construction de la cargaison de la goëlette

naufrag'e Stela Maris.............................................. 270 94
H. W. Johnson, achat d'approvisionnements.................... ..... 720 75
W. Il. Ives et Cie., dépenses des chevaux débarqués à Picton................... 61 6l7

4575000

WM. SMITHJ,
Deputé du ministre de la marine, etc.

DiPAIITEMENT DE LÀ MARINE ET DES PN(IERIES,
24 sept.,48738



NNEXE NOo.

RAPPORT DE L'AGENT POUR LA COLOMBIE BRITANNIQUE DU DEPAR-
TEMENT DE LA MARINE ET DES PÉCHERIES, POUR L'ANNE
FISALE EXPIRÉE LE 30 JUIN 1873.

AGENCE DU DÉPARTEMEÑT DE LA MARINE ET DES PÊHIERIES,
VICTORIA, COLOMBIE BRITANNIQUE, 24 septembre 8

MONSIEUR,.-J'ai l'honneur de vous transmettre un rapport des opérations du départe.
ment à cette agence pendant l'année fiscale expirée le 430 jain dernier, pour l'information de
l'honorable Ministre de la marine et des Pêcheries.

usqu'à la date du 7 novembre 1872, cette agence était représentée par M. B. W. Pearse,
le présent ingénieur-président des travaux publics; c'est alors que je fus nommé agent du dé-
partement et que j'en pris les fonctions. En conséquence, pour faire rapport sur les opéra tions
du département antérieures à na nomination, je mue trouve exactement en face des mêmes
difficultés qqe j'éprouvais pour faire mon dernier rapport portant la date du 10 décembre
1872.

Vous trouverez ci-joint un état détaillé des comptes portant la date de novembre 1872,
ainsi qu'un aperçu des recettes et dépenses pendant les quatre premiers mois, savoir: du 1er
juillet au 31 octobre inclusivement.

La seule dépense d'argent publie qui ait été faite, à part les frais nécessités pour l'entre-
tien des phares et du service côtier antérieurement à l'époque mentionnée plus haut, l'a été
pour le placement des bouées sur la rivière Fracser, service qui fut exécuté par le capitaine
Clarke, avec le bateau à vapeur Sir James Douglas, dans le mois d'août 1872.

Il y a quinze bouées en fer, pesant chacune près d'un tonneau (fournies par le gouverne-
ment de la Colombie Britannique il y a dix ans), pour le service des bancs de sable de la ri-
vière Fraser. Aucune d'elles n'a été perdue, quoiqu'elles aient souvent été entraînées à la
dérive. Les bouées ont été ratissées et peintes, les chaînes et les amarres examinées et répa-
rées au besoin, puis, après avoir sondé le chenal, mises en position. Il se passe rarement une
saison sans qu'une ou plusieurs des bouées soient emportées à la dérive, et cela pour plusieurs
causes: durant l'hiver, quand la glace se forme sur la rivière, elle est emportée pour le reflux
en banquises qui ont souvent un mille de largeur, variant en épaisseur et excédant rarement huit
ou dix pouces. f Si, quand l'eau est calme la glace se forme près de la bouée, elle la déplace
invariablement, soit en draguant l'ancre ou en brisant la chaîne. Dans l'été, surtout pendant
la crue des eaux, d'immenses quantités d'objets flottants sont entraînés à la dérive, suivant or-
dinairement le cours de l'eau la plus profonde au-dessus des bancs de sable et souvent font
tourner les bouées sur elles-mêmes. J'ai vu moi-même des arbres de 10 et 12 pieds de dia-
mètre et dépassant quelquefois 200 pieds de hauteur, garnis de leurs branches et ayant des
racines assez larges pour couvrir tout le côté d'une maison de moyenne hauteur, arrêtés par
une des bouées contre un courant filant cinq nceuds, jusqu'à ce qu'un changement de vent ou
de marée vint les délivrer. Mais la cause la plus fréquente ,de déplacement est le continuel
changement du sable mouvant dont le chenal est formé, causé par les contre-courants des dé-
troits de Georgie. Quelques fois, le sable fuit les amarres; d'autres fois, il s'y forme un dépôt
d'une profondeur qui rend le pesage presque impossible; dans ces circonstances, il serait plus
économique d'avoir de nouvelles amarres que d'essayer à reprendre celles qui .sont enfoncées
dans le sable, au risque de briser l'engrenage et de gaspiller un temps qui ferait plus que cou-
vrir les frais d'amarres neuves.

Pendant la saison qu'embrasse le présent rapport, trois bouées ont été enlevées à la dérive
de leur position sur les bancs de sable; deux ont été retrouvées, et on a récemment eu des nou-
velles de la troisième.

89

A. 1878si7 Tictoria é
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Profitant d'une occasion qui se présenta quelque temps après ma nomination comme
agent du départsment, je visitai et insâèct phares " Iace Rocks," et IlFisgard'" ainsi
que le phare flottant " Fraser: " Le résultat de cette inspection me donna la conviction
qu'il faudrait comparativement de fortes sommes d'argent pour faire les réparations ct pré-
servir les constructions des phares d'une ruine prématurée. Voilà pourquoij'eus l'hionne de
vous comuniquer mes vues en vous transmettant un rapport des gardie4s cis différegs
phares pour I fornation du département. En réponse à mes représentations, u erédit fut
mis à ma iisposition pour faire faire les réparations nécessaires et elles commncèrent, aussitôt
que le temps le permit, à Race Rocks, en vertu d'un contrat accordé à MM. Kinsman et Styles.
Les entrepreneurs trouvèrent tous les piatériaux nécessaires, y onipris l'eau fraîche qu'il fal-lait trapsppter aux Rocs pour élanger lc mortier. Latou, qui est construite avec de
larges intervIles de pier·res de taille brute ef dont les coutures en laissant pénétrer la-pluie
pausaient une humidité qui nuisait à l'efficacité de la lumière et diminuait la valeur de laconstruction, a été nettoyée jusqu'à la profonleur de 1 ouce et jointoyée avec du ciment de
Portland. La tour est peinturée en bandes noires et blanches; ue nouvelle couche de
peinture a été appliquée, les bandes noires avec du goudron, les bandes blanches avec de la
bonne chaux,-avec ue petite quantité de goudron mêlé àla chaux, suffisante pour faire
adhérer la chaux, ce qui donne à la couleur une teinte légèrement jaunâtre. La maison du
gardien, qui est à deux étages, construite 'en pierre brute extraite du rocher, a été toute
lâtre à l'extérieur; une nouvelle couverture donnant une plus grande élévation, de noivelles

fenêtres extérieures, des portes et châssis neufs, ainsi que d'autres réparations nécessaires ont
été faites aux principales constructions.

Le beffroi de cette station demandait aussi des altérarations. Il est carré, composé de
bois très-dur et haut d'une cinquantaine de pieds, les poteaux inclinant vers l'intérieur, et
divisé en trois compartiments au-dessus des fondations. ,L'étage où la cloche est suspendueavait une petite fenêtre vénitienne sur deux côtés et une petite fenêtre à glaces sur le troi-
aième, et sur le quatrième une fausse fenêtre, ce qui empêchait le son de s'étendre.

Des planchés de 16 pouces de longeur sur 1 pouce d'épaisseur, disposées avec du boiscarré de 12 pouces, ont été substituées aux planches inférieures sur tous les côtés du compar-
timent de la cloche, ce-qui permet au son de se faire entendre à une certaine distance de la
tour. Le magasin, une petite dépendance extérieure, a reçu une couverture neuve.

Indépendamment de ces réparations aux bâtisses de la station de Race Rocks, on a fait
une amélioration importante en pratiquant dani le roec solide un chenal pour la chaloupe et eny éablissant une glissoire en bois. La crevasse dans le roc est partiellement formée par la
nature; dans son état primitif, elle n'aurait pa offrir le moindre abri pour la chaloupe, excepté
pendant les très-hautes marées. Cela était non-seulement incommode, mais souvent très-
dangereux et pour la vie et pour la propriété. Par un arrangement fait avec les gardiens. ils
ont trvaillé moyennant rénmnération spplémeatire, quand le temps et la marée le permet-taient, au chenal et à la glissoire. De grandes quantitds de roches, pesan plusieurs centaines
de tonneaux, ont été extraites du chenal. Une très-grande imélioraitiona été faite, d'autant
plus qu'une chaloupe peut maintenant atteindre la glissoire à environ 75 pieds de la eôte exté-
neure des rochers à eau basse et être hâlée hors du ressac.

Ce service aurait été- excessivement dispendieux s'il avait été entrepris pa dautres
mpyenls, en raison du peu de temps que l'on pouvait utiliser quand la marée le pemettait. il
et probable qu'il faudra encore travailler pendant la prochaine saison, alors que la maréebaissie le plus durant le jour, dlans le mois de mai, afn de rendre le chenal et la glissoire pa-
faits et complets pour les fins requises à cotte station.

Le phare de l'île Fisgard à l'entrée du havre dEsquimalt, la station maritime royale du
Pacifique Nord, exigeait de grandes réparations pOur sauver les bâtisses; à la fin de l'aunée
fiscale, ces réparations étaient dans un état avancé. La tour de ce phare, construite en 1860,
avec de la brique d'une qualité très-inférieure, n'avait été peinturée<qu'une seule fois avant
les réparations eu questioa. Il a été décidé de couvrir la tour dune bonne couche d;e ciment
de Portlancl, puis, q uand ce mortier eut été e.ompiéteenut séché, de trois coaçhes de la meil-
ieure peinture blanche. De nouveaux chqssis et fenêtres ont été mis à la t r; un nouvelle
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couverture ainsi qu'un balcon à la maison. L'autres réparations étaient nécessaires, et elles
qntété complétées dès que des fonds furent mis à ma disposition pour cet objet.

Le pheare de Frsern'a nécessite us peu de frais d'entretien, à part Ceux pour lesquels
des créditsaaient té affectés à la fin de Painée fiscale, savoir: une nouvelle ancée et des cla-
nes pour les amarres ainsi que ququeues aitérations interne, Lë bateau a été peituré à
l'intrjeur et à l'extérieur, il est scrupuleusement net la lantepi et les lampes sont en bon
orät tour4st une Ini&e brillaiite qui et d'une gande utilité à la navigation des dé-
trois de Georgie.

es gardiens des difféents phares ont été très-vigilants cans l'exercice de leurs fonctions.
J'ai visité t inspecté les stations en diffrents temnps, et les ai trouvées en excellent ordre. Je
n'ai reçu aucune plainte jsu'à la fin de l'année fiscale Une bonië et brillante lumière est

lluméeë tons les soirs, et la cloche d'alr e de Race ocks, qui foctionne par un mecanisme,
résonne à des intervalles de dix secondes quand c'est nécessaire. La cloche d'alar:ne du phare
flottidt résonne iussi chaque fois qu'il y a de la brume.

A hiréceptiorn de votre lettre du 13 mars relative aux bouées du havre de Nanaimo, je
es des arrangements avec M. Fenney pour la construction de huit nouvelles bouées en cèdre,

Sneuf pieds cars, de vingt-et-un'pouces d'épaisseur bien boulonnées et chevillées ensemble
ecoonvertes dç goudron. Ces bouéessent aniarrées evec des ancrages de pierre et des chaînes
de ~de pouee, àyn la surf~e puérieure peinturée en rouge ou en noir, suivantla localité.

Cette sorte de bouées répond admirablement aux besoins du havre de Nanaimo,car il y
n tr-peu de nmarée. Trois des anciennes bouées ont été réparées et amarrées d'une sem-
blable 'ianière. Ces travaux ont absorbé tous les fonds que j'avais à ma disposition pour cet
objet à la fin de l'année fiseale.

Le havre de Nanaimo. à haute marée, présente un magnifique cours d'eau. Le flux est à
seize pieds de hauteur pendant la pleine lune ; à marée basse, plusieurs dangers pour la navi
gation sont visibles, et il y en a d'autres invisibles quand l'eau est à son plus bas niveau.

1'!portane- rapidement croissante du commerce de Nanaimo exige que ce havre ait un
système de bouées parfait, et j'ai compris par la teneur de votre lépêehe qu, je dpartement
désire que je donne satisfaction à ses demandes.

Je dois dire que la manière dont le havre est aujourd'hui fqgrni de bouées, entraînant
des opérations subséquentes, donne grande satisfaction à l'agent etiux propriétaires des deux
compagnies de charbon, ainsi qu'aux intérêts mercantiles en général.

Les bouées du havre de Victoria ont été enlevées, ratissées et peinturées, et l'on a acheté
des chaînes neuves, attendu que les autres n'étaient plus bonnes.

Le vapeur fédéral Sir James Douglas a rempli son service ordinaire sur la côte orientale
de l'Ile deVancouver, faisant des voyages hegdomadaires réguliers, traasportant malles, passa-
gers et fret, excepté-deux semaines pendant lesquelles il fut arrêté pour subir des réparations
nécessaires.

Indépendamment de la route côtière ordinaire, le vapeur a fait plusieurs croisières pour
le service fédéral, pourvoyant aux besoins des explorateurs du chemin de fer, transportant
les officiers fédéraux aux diverses parties de la province, et faisant d'autres missions.

J'ai prié le capitaine Clarke de me fournir, pour l'information de l'honorable ministre de
la Marine et des.Pêcheries, un état des opérations du vapeur pendant l'année fiscale expirée
le 30 juin dernier; mais au moment où je termine ce rapport, il ne l'a pas encore fait. Cepen-
dant, je vous l'enverrai aussitôt qu'il me sera parvenu.

J'ai aussi prié les compagnies de charbon de Nanaiumo de me fouinir des statistiques sur
les chargements, déchargements et escales faits à ce port; elles vous seront transmises aussitôt
que je les aurai.

Le 1er janvier 1873, l'acte fédéral concernant l'inspection des bateaux-à-vapeur fut mis
en force dans cette province, et il devint de mon devoir d'en faire mettre les dispositions à
exécution.

Malgré le peu de temps qui s'écoula entre l'avis donné et la mise de l'acte en vigueur,
aucune plainte ne fut faite; au contraire, le sentiment gt'néral fut que cette loi ou une autre
semblable aurait du exister depuis longtemps. Mais en raisoa d<s graves inconvénients qui
auraient resulté de nceures rigoureuses, tns les vapeurs regurent la permission de continuer
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leur cours, leurs propriétaires me donnant la garantie que les améliorations nécessaires se-
raient faites aussitôt que possible.

Comme l'acte n'entre en opération que le 1er juin de l'année prochaine, presque tous les
bateaux à basse pression se sont à grands frais mis en règle avec la loi; six ont reçu leurs
certificats, savoir : les vapeurs Entreprise et Otter, de la compagnie de la haie d'Hudson, le
bateau-postcs Prince Allfred, et les Isabel, Maude et Grappler.

Quant aux bateaux à haute pression sur le batardeau inférieur, on a évité une difficulté
sérieuse en suspendant temporairement l'acte en question. Si l'acte avait été intégralement
mis à effet, le vapeur Lillovet, dont c'était le tour de faire le service entre Yale et New-West
minster pour la saison, n'aurait pu se mettre en règle avec la loi; comme conséquence, il y
aurait eu durant quelques semaines un calme plat dans le commerce au milieu de la saison la
plus active, jusqu'à ce qu'un autre vapeur, le Onward, qui était dans un état avancé pour
subir l'inspection, fût prêt à remplir les exigences de la loi.

Il n'y a pas de doute que tous les vapeurs de la province, après le prolongement de délai
qui leur est accordé, seront prêts pour l'inspection quand L'acte sera de nouveau mis en
vigueur.

Avant de terminer, permettez-moi de dire que la connaissance intime que j'ai des diffé-
rentes localités de la province et de leurs besoins peut m'avoir porté, en quelques cas, à rendre
mes remarques obscures pour ceux qui sont à distance et qui ne connaisýent pas la localité. J'ose
suggérer respectueusement que ihonorable ministre de la Marine et des Pêcheries ou l'un de
ses officiers devrait visiter cette province dans le but de faire l'inspection personnelle de ce
qui concerne son département. De cette manière, mes lettres et rapports seraient à l'avenir
plus clairs et mes recommandations mieux comprises aux quartiers-généraux.

J'ai, etc.,
JAMEs COOPER,

Agent.
WILL1AM SMITH, écr.,

DJputé du Ministre de la marine et des Pêcheries,
Ottawa.
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ETnT indiquant les dépenses pour l'entretien des phares, Colombie Britan
nique, pour l'année fiscale expirée le 3 0.juin 1873.

Phcre de Fisgard. cts. $ ets.

W. H. Bevis, salaire pour lui et son assistant, du 1er août 1872 au 30 juin'1873.. 663
J. W. Pearse, papeterie.................... .......................... 3 00
J. Shel, couchette. .................................................... 12 50
E. B. Marvin, fourniture, pour navires................ . . . ... 31 50
A. W. Wilson, nettoyer les goutières, etc....... .................. ... 27 50
Langley et Cie., huile.................................................. 39 00
1. J. Leich. savon........ ................ ................. ...... ... 4 50
P. Christopher, camionnage.........................................o.10
A. McDowell, réparations............................................... 12 50
H. E. Welby, fret.............................................. ......... 4 0
Cie. de la Baie d'Hudson, noir de plomb............ ... . ....................
J. Sechel, natte. etc.................................... . . . . .
W . C. Clark, main d'œuvre.. .................... .9 . . ..... .............. 50
Denecum, Diggles et Cie., charbon........................................
J. T. Howard, divers............. ............. 8 
P. Brodrick et Cie., charbon...,................................. .0...
langley et Cie., approvisionnements............. ......................... . 11662
P. McQuade do ............. .... 1575
M. Muir, do ......... a.. 4 ..... . . . . . . . .. .312

W. H. Bevis, main-d'oeuvre, etc............. . . . . . . . .... 97 00
W. A. Frankl.n, divers...................................................... 1 75
E. Harrison, vitrerie..... .................... ........................ 2 75
Turney et Cie., marchandisessèches. ........................................ 4 50
Hibland et Cie., papeterie...............................-... .. ......... 6 25
T. St.rey, réparations......... ............................ ,................
A. & "A. Wilson, réparations........ .. .... ..... . . . . . . ... 5
Kinsman et Shyles, réparations..................................... ...... 0 00
J. W. Fe'arse, divers déboursés........ .. .. .. ............. 6 17

- 2P088 29

Race Rocks.

Thos. Argyle, sali ire pour lui et 3 assistants, 1er août 1872 au 30 juin 1873.. 1,389 58
A. Bickmian, provsions, etc...... ... .............. ... .... .............. 865 79
G. Cook, main-d'oeuvre........................ ... a0 ........ ..... .... 20 12
Cie. de charbon de WAellington, charbon .................. .. ............... 44 0
J. Cooper, travail d'excavation............................................ 80 50
Kinsman et Styles, réparations h compte de contrat .......................... 600 00
1-1. O. Tudeman, plans. etc .................................. ............. 40 0
P. McIQuade, chaux, ciment, etc........................................... il15t6i

H. ' E. Beckwith, louage de chaloupe, fret.................................. 12 0
W. Mua, huile .................. ....................... ........ ....ea*.. 625
Diuney et Spencer, marchandises sèches,. ....................... 7 50
1). W. H-iggilns, annonces.................... ............. .... ... ...... 800
JT. Sheli, divers......... ... ...................... ...................... 39 50
J. N. Hibhin et Cie., papeterie............................................ 6 88
1 ie. des min es'de charbon de V. L., charbon ............. .............. ...... 55 00
J. Spratt, machinerie................................................. 25 25
liangleyv et Cie., médicaments . .................. ........... 28 62
Ca pt. Cooper, iverses petites dépenses................... .................. 39 00
J. W. Pearse, divers déboursés .............................. ............. 392 24
Cie. de laBaied'Hudson, canons........12 50

- 3)788 34

Phare flottent de la rivié1e Frcaser.

R Hiclzs, salaire comme maître, du 1er juin 1872 au 20 février 1873, à $100 par
MOIS.................. .. ....... ................ 871 40

James Jolly, salaire comme maître, du 21 février au 30 juin 1873............... 428 60
Capt. Cooper, gages de deux assistants................................. 1,040 0
Hlibhea et Cie., papeterie .................................. : . 2 87
Geo. Hardesty, fret .............................. ........................ 49 0
A. Hic--man tt Ci,-., provisions........................................... 563 91
Langleyf et Cie., aFppovisionnements. . ....... .0.1 10 62

A. reporter...............
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ETAT indiquant les dépenses pour l'entretien des phares, Colombie Britan-
nique, pour l'année fiscale expirée le 30 juin 1873.

Report.. ......... ......

Phare ,ottaet de la "irière Fraser .-SUite.

Cie. de la Baie d'Hudson, marchandises sèches...... ......................... 13 .50
E. B. Marves, toile cirée, etc....................................... ... .56 90
A. & W. Wilsoni, oële. etc .......... ............................. ...... 68 50
Robertson et Fan, fer....... ...................................... .4 00
Wells, Fargo et Cie., mèches............................................... 20 50
M. Mun, huile. . . . . . ............ 3 12

P. MeQuade, peinture, vernis, etc........................ ............... 152 65
Dunscomb, Diggle et Cie., charban........................ ... ............. 55 0
N. Shakespeare, annonces........ . ............................. ..
Jnion, iRhodes et Cie., couloir............................................ S 50
G. Lorkerly, grappin....................................4 .
J. Cooper, diverses petites dépenses ................................ ... . .13 75
J. W . Pearse, divërs déboursés.............................................. 773 86

BOUÉES ET BALISES.

Rivière Fraser.

S. Murray, câble, réparations, etc................. ........ 1. . --
J. W. Pearce, gages des hommes employés au service des bouées............... 2650
W. Mun, bouéésen bois..... ................. . ...................... 200
P. McQuade, chaîne.s, etc........a...... ....... .... ..... .......... 3--63
J. Spratt, ferrailles, etc ....................... ..........................
G. H. Booth, prôvisions pour hommes..................................
Roberts et Far, chainon, tourniquets etc..................................&.. 11475
J. W. Dàwes, éviers................................................... 480
A. Georgeson, rémunération pour avoir trouvé et mis en sureté.................. 750
Capt. Clarke, soin des bouées............................... ........... 250
Capt. Cooper, do..... .............. ........................ 750

do charroyage et fret, etc........... .............. .40
J. W. Fearce, divers déboursés ........................... .... ......... I 128 75

Havre de Ynio

J. Sihiston, iefflacement des bouées ........................................ 117 0
J. Cooper, frais de route.................. .............. .......... 243 50
G. W. Booth, divers......................... ............... ...... 30
A. Tenny, nonlielles bouées, chaînes, etc................ ... ............. 956

HUa,ù?c de Victoria.

Hl. Glyde, peinture, etc .. .................... ...............

$ cts.

4,142 0

1,449 0

COMPTE GÉNRAL.

Bureau du Séandard, impressions..................................1-0
Cie. de Télégraphe, dépêches...........................................,...50
Cie. de la Baie d'Hudson, fret.......... ............ ..... .............. .52 75
Long et Cie.; annonces..,................................................ 6 0

. W .H g i s do ..... .................. ........... . . . . .. 11). WV. 1Higgins, do 0
Mansell et Holroyd, faïence....................... .*..........
A. et W. Wilson, réparation aux lampes ......-............
Cie. de charbon de Vancouver, charbon........ ..... ......
J. Haws et Cie., liuile............................................... ?

46 4  C~

4050

-J

WlM. SM.IMÉ,
Deputé du ministre de la marine, etc,

.Ï4
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RAPPORT DES SERVICES FAITS PAR LE VAPEUR, FÉDÉRA L ÉSI JAMES

DOUGLAS PENDANT L'ANNÉE FISCALE EXPIRÉE LE 30 JUIN 1873.

VAPEr, 1ÉDiJAL Sir James Douglas,
PROVINCE DE LA COLOMBIE BRIAÑNýqËË

29 septelnbré 1873.

JAMES COOPER, Eer.,
Agent, département de la marine et des pêcheries.

MONsÌEx,-Conformément'à votre demande, j'ai l'honneur de vous transmettre, pour
l'information de l'hon. ministre de la Marina et des Pécihcries, une liste des services faits par
le vapeur placé sous mon commandement durant l'année fiscale expirée le 30 juin 1873.

Le vapeur a été principalement employé sur la côte orientale de l'île Vancouver, trans-
portant les malles de S. M., les passagers et·le fret, et a fait quarante-six voyages hebdoma-
daires entre Victoria et Nanaimo, faisant escale aux localités intermédiaires suivantes:
Cowichan, Burgoyne Bay, Admiral Island, Maple Bay et Chemainus.

Vingt-six voyages li-mensuels entre Victoria et Camox, et douze voyages mensuels entre.
Victoria et Sooke.

Les services suivants, autres que ceux de la malle, ont été faits:
Un voyage au secours de la barque de la compignie de la Baie d'Hudson Prince:of

Wales qu'on disait s'être échouée sur la côte nord-ouest de l'île Vancouver. Aussitôt que le
vapeur eut laissé le port pour ce service, il rencontra la barque qui filait vers Victoria, bL
rumeur de son naufrage n'étant pas vraie; en conséquence ses services ne furent pas nécessaires.

Le phare de Race Rocks a été visité huit fois durant l'année.
L'île Fisgard une foiý, pour l'approvisionnement de charbon.
Le phare flottant une fois, dans le même but.

Du 2 au 12 août, le vapeur fut employé à explorer les bancs de sable de la rivière
Fraser, à examiner les amarres, à peinturer et changer les bouées, et à. marquer de nouveau
le chenal. Le phare flottant fut muni de guidons, changé de position et remis à l'ancre.

Deux voyages ont été faits pour retrouver des bouées qui avaient été entraînées à la
dérive de leurs amarres sur les bancs de sable de la rivière Fraser, un à l'île Waldron et.
l'autre à Saturna.

Du 5 au 11 octobre, le vapeur fut mis à la disposition de Sandford Fleming, Écr:,.
ingénieur en chef du C. F. P. C., qu'il transporta avec sa suite de Burrard Inlet à Bute Inlet,
de là à Menzies Bay, par voie de Arran Rapids, Nodales Channel et Seymour Narrows, de
Menzies Bay à Nanaimo, de là à Victoria et Esquimalt, et finalement de Victoria à Barclay-
Sound et Alberni, et retour.

Deux voyages de Camox à l'île Stewart, visitant le personnel de M. Gamsby (explorateur
du chemin de fer.)

Deux voyages ont aussi été faits de Nanaimo à Seymour Narrows, visitant le personnel
de M. Michaud (explorateur du chemin de fer).

Un voyage a été fait de Victoria à Saanick et retour, avec Marcus Smith, -cr.
Un voyage à Howe's Sound, avec le personnel de M. Gamsby.
Le Sir James Douglas a parcouru à peu près 15,000 milles, consumé environ 910

tonnes de charbon et transporté 1,200 passagers, à part les employés à l'exploration du.
chemin de fer.

Ce bateau fut canstruit à Victoria en l864, et lancé le 1cr janvier 1865. Il n'a jamai-
été calfaté à l'extérieur, en sorte que son doublage est presque usé. Il y a cinq ans, ce bateam
est allé frapper contre un rocher, et la partie alors endommagée n'a jamais été complétement
réparée.

95
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La chaudière est très-dispcndieuse, consommant dix à onie quintaux de combustible
par heure. Les tubes sont très-courts ; conséquemment, une grande partie de la chaleur
s'échappe par les'cheminées sans rendre aucun service. De plus, ils ont besoin d'être rapiécés
toutes les six semaines ou deux mois.

Les machines demandent à être examinées de nouveau, et il y a besoin de nouvelles
pièces de cuivre.

Les ponts sont très-usés et devront être renouvelés avant peu.

J'ai, etc.,
W. R. CLARKE,

ommandant.



87 Victoria. Documents dela Session (No. 4.) A. 1873

ANNEXE No. -O

ETAT des dépenses pour la constructioi des phares, bateaux-phares et sifflets

d'alarme, pour l'anné-â fiscale expirée le 30 juin 187-3.

NOUVELLE-ÉCOSSE.
$cts. $ ts.

Sifflet d'alarme de Digby.

T. Daley, balance du contrat et additions à la maison de la machine............ 440 00
Wm. M. Smith, pour l'approvisionnement d'eau.... ............. ........... 483 32
Savary et Sheeve, rédaction d'acte............................ ... ..... 7 50
J. Mitchell, divers déboursés ....... ....................... 120 où

,050 82

siffet d'alarme de II'le St.Paul.

J. Bowser, balan-'e du cintrat pour la maison de la machine.... ............. 2,247 00
do Ouvrage alditionn-l.... ..... ......... . ............... .75 0i

J. & T McAvity, éq'ipemn t .,..............................8"5......21
Wm. Muirhead. bois de service, ete.. .................................. 189 65
W. Watt, provisions pour les hom:nes qui ont mis le sifßet en opération...... . 242 85
James Mitchell, gages des ouvrirs..,, do 895 80

4,485 54

Sia7et d'alarme de l'le asx Eglantiers.

T. Daley, balance du contrat pour la maison de la machine.................... 440 00
Geo. Fleming et fils, siffits etc., et pompe à vapeur........ ................ 2,335 00
W. M. Smith, équipement, fret etc... ........ ......................... 1,132 74

.do pour approv.sionneme-at d'eau............................... 500 00
4,407 74

Siß!let d'alarme de l'Ile aux Atocas

J. S. Carvill, balance de contrat..... ....................................... ............ 1,000 00

Phae'e de l1e du Nègre.

D. J. Coffin, balance de contrat. ....................... ....... ........ 548 25
W. S. Symonds, dépenses ................... ............ .................. 7 75

556 00

Phare de Ciebucto Head

J. Bowser, balance de contrat................. ................. 350 00
E. Chanteloup, appareil tournant...... ...................... ,.. ....... 1,414 59
W. S. Symonds, divers............... ........ . ...."t 21 10

-- 1,785 69

Peare de Liscomb

D. S. Ferguson, balance de contrat..........................589 75
do bois de service &c ...... ............................... 82 70

W.S. Symonds, posage de la lanterne..... ...... ........................... 128 26
lm_ - 800 71

Pleare de l'Ile du Jersiais.

F. S. Cunningham, balance de contrat....................................600 00
do bois de service..... ................................ ....., 7 50

T. Walsh et Cie., vitres ..... ................... . ... 1. 50 90
658 40

.A. reporter................

4-7 97
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ETAT des dépenses pour la construction des phares, etc.-Suite.

$ cts. $ ets.

Report............... ........
Phare de la Baie Mahone.

Ropps et Browarn, balance de contrat...................................... 446 84
O. Qarth et Cie., ventilateurs.................................. ....... 26 50

47384

Phare de Country Harbour.

J. McDonal 1, balance de contrat........................................ 345 00
C. Qarth & Ci"e, ouvrage à la lanterne....... ............................. 180 70
W. S. Symonds, divers.................. .......................... I 4 00
J. Stairs, Fret.... ........... ................................ ,.... 20 00

549 70

Phare du Havre de Shelburn.

Geo. Deschamps, à compte Ou contrat... .... ................................. 358 21

Phare de la Baie Marguerite.

J. G. Sinclair, à compte du contrat. , . .... ,.............621 54

Phare du Port Mouton.

G. S. Parker, à compte du contrat..................... 500 00
C. Garth et Cie, réparations à la lanterne .............. .................... 1 26 50
T H. Kendrick, fret.,... ................... .. ..... 2 94

_1 520 44

Phare de Cheticamp.

A. P. McNeil, balance de contrat ..... .................................... 100 00
E. Chanteloup, appareil tournant &c. .................... . 1,085 04

1,185 04

Phare de Protection à Parraboro

A. McNab, contrat pour la protection du phare.......................................2,000 00

Phare du Havre de Sydney.

E. Albro, balanee de contrat......................................................99 72

Phare de Arichat Ouest

W. Tory, à compte du contract..................................................... 300 00

Phare de l'Ile Coffln.

W. Tory, à compte du contract.,.......................... 100 00

Phare de laPointe McNeill.

W. Tory, à compte du contrat.... ................................................. 100 00

Phare de la Pointe Mllin.

McLeod & Cie, à compte du contrat ....................................... 300 00
Baldwin & Cie, pierre, etc............................... ................ 43 3G

343S50

A reporter...... ..................
98
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ETAT de la dépense pour la construction des phares, etc.-Suite.

Sets. $ ,
Report... ....

Bateau-phare du Havre d'Halifax.

Richardson, Duck et Cie,,contrat pour bateau-phare en fer, £6,100 stg .......... .... 29,686 66

Phareg et sifflets d'alarme de l'Ile de Sable.

P. Carroll, à compte sur le contrat pour phares et maisons de la machine.... 17,936 95
J. Haws et Cie., glace.... ... *........................................ 73 29
Crossland et Burpee, ciment et chaux .................... ................. 2,076 00
E. Chanteloup, lanterne. etc..,...................................... .... 37 50
J. Kerr, dépense de surintendance........................... ....... 374 86
W. S. Symonds et Cie., quincaillerie..................................... 72 12
A. Robinson, chevilles en fer, etc......................................... 46,80
H. W. Johnston, fret, travail sur ciment, chaux, etc..........................385 55
J. W. Fraser, à compte sur le contrat pour sifflets et appareils................ 50500
J. & T. McAvity, équipement.........,..0............................ 83909
J. Hunter, tuyau en cuivre..............2.............................. 6407
McDonald et Cie., pompe d'airain. .........................................
J. Haws, et Cie., lumière dioptrique ...... ................................ 2 O
J. Mitohell, divers déboursés...........................10.0&ea.Pa 09......... 0 115o0

6 32936 43

Habitations des gardiens despheres, Ile de Sable.

P. Carol à compte sur le contrat....... e..40.. ......... a 5007 75
6 5,007 75

Phare de Canse.

r.~ unnhm, balance du contrat ........................ **ouet .............. ert r 362 00

COMPrTE GÉNséaLn.

W. S. Symonds et Cie., réparations aux lanternes.................115 È5
W. M. Smith, -plans et spécifications . . ................... : . .......... 72 00
J. A. Black, annonces ... ............................... , 13 75
W. Barbour, divers déboursés ................................. 20 00

Bow-ser, ouvrage à la lanterne, à Main-à-Dieu en 1871...................... 150 00
I wj et Cie,glace o. oà. o« a0..a.. .... ... .. I 412 06

7838 5

EN AMONT DE MONTREAL.I 90,18179

Nouveau phasre, Lac Supérieur..J

Chus. Perry, contrat .................... . . . . 4)900 00
B. Chanteloup, lampes, etc........ 0a&0 .... ............ W'.............. 19014 35

- -4 86 143

Balise: de l'orignal et ede la Pointe Mc2avisls,.

Joseph White, diverses additions aux bàtisses.. ............... j 2.00

Phare de l'LCedu milieu.I
It. T. Sutton., contrat....... .... t.. *........................1275 00

do " travaux supplémentaires................................... .. 100 00
0. Garth et Oie., lanternes, etc. 0.06............... ......... 373 00I
]E. Chantelonp, lampes, etc................................476 35

- 2,224 45

.Phare de l'île isolée.
L. Baker, balIance du contrat,.... ..................... 106 97_

A ?epoter...... 385 ..55
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ETAT de la depense pour la construction des phares tc.-suiTe.

Phare de BPatchewaa.
report.

L. Baker, à compte sur le contrat........................
l. N. Benjamin, pls, ec........... .......... ....

Phare de la Pointe aux Anglais.

J. White, k conpte, contrat...........................
S. H. Fowler, construction d'un quai et surveillance de construction.

Phares sur le haut de l' Outao uais

$ ets.l

2,000 OO
30 00

1,200 00
196 55

J. White, à compte, contrat .......................................... 500 00
S. H. Fowler, inspection ........................... 38 46

Cwen Sound.

' Colins, choix de l'emplacement.................. ................. .24 10
E. Chanteloup, lampes, réflecteurs..............................0. . . 179 50

i!c K:amilton

R. Caieron, à compte, contrat............................
S. I..F owler, inspection.;..........................................

600 0o
10 40

Pointe Glengarry.

R. Cameron, à compte, contrat ........................................ 775 0O
S. H. Fowler, inspection............................................ ... 10 40

Pointe du maoulin à vent.
E. Chanteloup, lanterne, etc. ...................................
Bronson et Paton, peinture................ . . . . . . . .
T. W. Currier, bois de service'...... .............. ......
J. Rochester, do ....... ............. ............... ..........
S. H. Fowler, gages des hommes et matériaux.........................

CoMrTE GiÉ-INAL

E. A. & G. R. Meneelly, cloche d'alarme, Toronto......................
do , do do Pointe des Neuf Milles...........

G. M. Stephens et Cie., app. pour sonner la cloche d'al., Toronto...........
do do do Pointe des Neuf Milles
do pour mettre do en opération..........

W. J. Meneilly, diverses dépenses au sujet des clo;hes '%hrmes...............
Jos. White. érection d'une tour p ,ur cloche d'alarme 'a Toronto.................
W. R. lillings, services comme dessiateur ..... ........... ..............
W. L. Holland, inspection des phares ....................... .............

Citizen," annonce j................... ....... ,.....
"Toronto Express," do ........................................
"Ottawa Daily News." do ..................................

do, "Free Press," do ....... ...... .....
'Kingston Daily News," do ...........................

"iFreeman," do .................. . ........
"Leader," do .......
"Patriot," do. ...................... ...
R. Herring, do ..........

' Weekly Canadian,'ý do . .. .......... .....

A reporter.. .

100

1,308 34
10 03

112 25
39 50

1,041 15

$ ets.

2,030 00

1,396 55

538 46

203 60

610 40

785 40

2,511 27

441 89
448 20
323 94
324 85
45 26
40 89

473 50
120 28
100 0
•33 60
74 00
10 56
36 50
16 56
2.5 50
45 00
60 00
15 GO0
22 â50
--- 2,658 03

......... 18,999 38
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EhbVi' (1118 ~1 ~~r>r' 'r-' '-'r->', k> ~ i r-' 'j

$ ris. j $ etc.

Report...-
NOUVEAU-ERUNSWICK

Phir7e inwick

h oung con...................773 50
do remise pour l'huile..............................120 00

C. Garth.ventilateur......................................... 26 50
E. Chanteloup, balance surlanterne............................. ..... 24 52

/8h pcan.

J. Youngdcontrat ................................................. 77350
do remisepour lhuila .................................. 120 0

C. Garth.vetilatenr..................... .................. 2 50
E' Chanteloph a1ineae sur lantc ...e............. .......... 20) 75

Bal'ises de lIe au 2enard,

R. R. Cal. contrat............................................... 72500
S. Thomson, ródaction du contrat ............. ....... 8 00

Plare de la Poine Cassic.

Adam Tait, balance du contrat....... ................................... 783 88
E. Chanteloup, lanterne, etc.......................................... 105 99

Si.ffet d'alarme de Miscou.

Doolan & Cassidy, à compte sur le contrat de la batisse.... ..... 1,000 00
J. W. Fraser, do sifflet et appareil.................... ...... 1,000 00
W. H. Tuck, rédaction du contrat............ . ......................... 40 00

Piare du Cap Spencer,

Clark & Stackhouse, contrat................. ..................... 3,700 00
do avoir fait un chemin................. . . . .. '372 80

E. Chanteloup, lanterne, etc., etc.., ................... 2,054 09
J. Haws & Cie. glace....... ................................... 1903 53
J. Carney, achat d'emplacement pour phare.............................. 200 00
W. H. Tuck,rédaction d'acte............................................. 36 00

do do contrat................. ....... .... ........... 20 00
W. C. Druay, enr-egistrement............................................... .3 60
J. Allison, arpentag ldu terrain................................., 15 00
J. H. Harding, fret, charroyage, etc...................................... 128S20

Batcav-phare de Miramichi.

J. H. Harding, dép. d'àquip. p.cond.bateau à Miramichi, gogos du surveillant. 256 50
R. R. Call, approvisionnemnents. . ... ............. ..................... 85 01
M. M. Sargent, huile................. ......... . . ..... 40

Phare de Tabusintac.

944 52

1120 75

733 00

1,889 87

2,040 00

6,720 22

343 91

J. Desmond, cntrat........................................ 700 00
W. H. Tuck, rédaction du contrat .............. 20 00

720 00

Phare de Ncguac.
J. Desmond, contrat.......... ....................................... 700 00

101A reporter......... 
.. . . .
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E TAT des dépenses pour la construction des phares, etc.-Suite,

S ets. $ cts.

Report......... ... ... , . .

Phare de eguac.-Suite.

W.(H. Tuek, rédaction du contrat........................................ 20 00 720 00

Phare de Grand Lac.

E. Chantsloup, lampes, etc................................................... 295 05
W. H. Tuck, rédaction du contrat....... ................. 20 00
J. Haws & Cie., glaces ........................................... 83 36
J. 1, Harding, ret . ............. .... 5 il

403 52

SifJletide l'Ile aux phoques de Machias.

W. H, Tuck, rédaction du'contrat............... .............. ..... .... 4000

Balises de l'Ile-aux-0anards.

J. Carter, contrat.......... ................... ,........... 500 00

COMPTE GÉNÉRAL.

W. M. Smitb, plans, etc...........................................194 00
W. C. Milnerù, annonces............ . . . ....... 26 17
M. A. Tra:cey, do..............1.................................. 6 80
C. G. Berryman, chaine, etc.......... ..................... ...... 257 30
J. H. Harding, diverses dépenses........................................... 18 00

- 512 27

16.,691 0O'6
ENTRE QUEBEC ET MONTREAL. 16.--.--.-

Phares de Lotbiniôre.

J. Sheridan, montant du contrat....................................... .... ............ 1,300 00

rPhares de la Rivière Richelieu.

J. Sheridan, contrat............................................... ............ 3,785 00

@OMPTE GÉNÉRAL.

W. C. White, réparations au steamer Richelieu............................, 1,112 00
incennes & McNaughton, usage d'un steamer pendant les répar. du Richelieu.. 484 00

Lyman, Clare & Cie., huiles, etc......................................... 18 91
1,614 91

SOMME EN MOINS,

Transférée à l'entretien des phares entre Québec et Montréal......,........... 199 91
1,415 00

EN AVAL DE QUEBEC. 6,500 00

Sifflet d'alarme de Manicouagan

J. W. Fraser, balance du contrat...... .. ........... 2,190 47
W. M. Snith, tracés.................................................. 60 00

1.2,2.0 4f
A reporter ............ ... . .... ...
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ETT des dépensss pour la construction des phares, etc.-S&ite.

$ ceLs. S ts.
Report ,... .......... ... .. .. .

Phare du Cap) Désespoir.

P. Carroll, h compte sur le contrat......................................2000 00
E. Chanteloup, lanterne, appareil tournant, etc, etc..................... 2,223 99
Cie. du Richelieu, fret......-......................... ..................... 34 00

-- 4,257 99

Phare de l'Islet aux A ouettes.

C. E. Forgues, montant du contrat, etc................................... 472 70
E. Chanteloup, lampes, etc............ ......... .. 200 50
P. Tobin, divers......... ....................... ........ . ... ... 30-75
S. Bédard, pole, tuyau.............. ........................ 1 35

722 32

Pointe Prairie.

E. Chanteloup,lampes, etc................,..............................200 50

Sifflet d'alarme de la Baie du Cap.

J. Desmond, à compte sur le contrat des bâtisses........................... 1,600 00
J. W. Fraser, do do du sifflet ............................... 2,30 00

3,600 00

Sifflet de l'île de la Madeleine.

J. W. Fraser, à compte sur le contrat du sifflet........, ............................ 2,000 00

Phare de Matane.

S. Cimon, à compte sur le contrat.......................................1,000 00
E. Chanteloup, lanterne, etc. .............................. ; 1,256 39

2,256 39

Phare de Portneuf, (en bas).

B. Chanteloup, lanterne, etc..........................1,325 09

Si9let et maison de la machine, Pointe sud, 4nticosti.

J. S. Carvell, balance de contrat......... .... .......................... .. . 800 00

Phare de la Pointe 
0

aspé.

D oolan et Cassidy, à compte sur le contrat...i............................ 1,000 00
E. Chanteloup, lampes, etc.... ......................................... 413 25
J. Mitchell, choix de l'emplacement.......................................... 15 00-i 1,428 25

Phare de l'Ile de la Madeleine.

J. Carter, à compte sur le contrat............................................. 2,700 00
E. Chanteloup, lanterne, appareil, etc................................... 1,182 00
J. Mitchell, choix de l'emplacement............ .......... .................. 30 00
S. J. Tweedie, divers........................... .... . . .9 33

3,921 33

Phare de l'Ile aux Rufs.

L. Balcêr, balance de contrat et travaux supplémentaires.................. .......... 1,084 50

A reporter.........................,.. ...
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ETAT des dépenses pour la construction des phares, etc. -Sute

Report.........

Siflet d'alarme de Gaspé.

Doolan et Cassidy, à compte sur le contrat de la batisse..................
J. W. Fraser, à compte sur le contrat, sifflet et appareil..................
J. Mitchell, choix de l'emplacement..............................

COMPTE GÉNÉRAL.

J. Haws et Cie., glaces, etc ............ .................
B. Billings, services commetdessinateur......... ....... ,............
W. M. Smith, plans, etc .......... ................................
Middleton et Dawson, papeterie............................
J. Thompson, rédaction de contrat............. .....................
D. Davidson, peinture, etc..... . .. . ........................ . .
A. Villars, re-argenté les réflecteurs- ........ ......................
G. Serfert, téIescopes, etc ..... ....... ...........................
J. Dufit, bois de service................................................
J. Marmen, charriage...................... .........................
L G agné, divers .......... .................... ....... ...................
sShei-br-oke ees, annonces.................................
Union des Cantons de l'Est, do .........................................
Le Canadien, do ................... .
Montreal Daily News, do. ..............................
Quebec Morning Chroinicle, do
Irishi Cit., o ....................
Buttdget, do
Gazette des Campagnes, do
Courrier de St. Hyacinthe, do
eiherbrooke Gazette, do
Daily Miercury, do
Journal de Québec, do
La Minerve, do
Négociant Canadien, do ........ .... .. . ..... .
Poitras et Ci., do ..... .. .........
P. G. St. Pierre, do .......................... ..... .
T. F. Nellis, do ............. :......o.............
S. Carrell, impressions.... ....... .... ........ . . . . . .
L. H. Huot, do ................... ....
P. G. Huot, frais de poste...................... .................
Chemin de fer Grand-Tronc, fret .................................... ....
James Gibb, do ....... ....... ... .....................
(erompagnie du Richelieu, do.......... ...........................
Cie. de télégrapbe de Montréal, t -légrammes................................
J. T. Gregory. dépenses d'app. de sauvetage....... ... ..........
H. P. Plamondon. droits de douane ................... .....................
J. Eden. divers déboursés,,..................................................
L. A. Blanchette, do .. .. .... .....

$ ctsi $cet.

...

2,000 00
15 00

3,588 65
27 50
57 70
10 56
40 00
99 .04
77 00
73 50
22 50
31 20
12 33
9 24

12 00
14 04
43 00
66 24
17 42
20 80
8 57

13 68
12 00
15 60
16 00
33 44
30 00
9 36

20 80
16 5G
37 50
24 00

129 66
17 82
56 41
31 10
79 22
67 50
110 00
20 00
70 37

En tout..

4,015 00

4,942 05

32,803 87

165,176 10

104
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Députs'u m istro de 1 .Marine et des Pêclheries.

MINISTÈRE DE LA MARINE ET DES PECHEEIES,
OTTAWA, septembre 1673.
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ANNEXE No. 1.

ETT des dépenses d'inspection des bateaux4-vapeùr pendant l'anée fiscale ex-

pirée le 30 juin 187:3.

$ ets. $ cts.

Samuel Risley, 12 mois de trait. comme président du bureau d'inspection..... 1,400 0

W. J. Meneily, 12 mois de traitement comme inspecteur............... ..-....-.- 00 00
W. M. Smith, 12 mis de traitement comme imspecteur...................... 000
J. Taylor, 15 mois de traitement du 1er mars 1872, au 30 jui 18730...0........ 01 0
X. Befort, do do do. ............ 1000 0
J S'amson, do,- do do--··6,400 G

samuel Risley, frais de route et autres, concernant le bureau des Examinateurs.

W. J. Meneilly, frais de route et autres.......................................
Wm M. Smith, do do. . ............................. 73,47
J. Taylor, do do-..... ........................ 642-75
X. Befort, do do. ...................................... 381 02

J. Samson, do do. ....................................... 7 03
Samuel Risley, équipement d'un bureau, papeterie. etc., etc.............................. 50' GO

X. fort, allocation comme inspecteur pour l division de Montajusqu'au1....9...... 16 8

#1écembre1872...................... ..................
J. Spratt, reparations aux pompes d'épreuve............................ 1.2002G

J. Cooper, diverses dépenses, Colombie Britannique...............................120
J. Patterson, frais de justice. in re navires Quee et Bella Taylor....................... 4 GO

Départment de la Marine et des Pêcheries, payé pour appareils et instru- .16 GO

ments d'épreuve....................-2167 76

13,266 00

WM. SMITH1
Deputé du Ministre de la Marine, etc.

NISTÈRE DE LA MARINE ET DES PÊCH1ERIES,

OTTAWA, Septembre 1873.
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ANNEXE No. 12.

RAPPORT DU PRÉSIDENT DUT BUREAU DES EXAMINATEURS DES CAPI-
TAINES ET SECONDS, POUR L'ANNÉE FISCALE EXPIRÉE LE 30 JUIN
1873.

IlAIFAx, Nouvelle-Ecosse,
13 octobre 1873.

MONSIEUR,-J e transmets ci-joint, pour votre information, le rapport annuel du Bureau
des Examinateurs des Capitaines et Seconds, pour l'année fiscale expirée le 30 juin 1873.

Le Bureau s'est assemblé aux ports d'Halifax, N.-E., St. Jean, N.-B., et Québec, comme
suit

A Halifax, les 1er et 2 juillet 1872-
Capitaines ayant obtenu des certificats...................................... 6
Seconds do do deo...................................4Aucun.

Un candidat aux certificats de capitaine fut renvoyé.

A Québec, les 6 et 8 juillet-
Capitaines ayant obtenu des certificats.................... ......... 3.. ..... 3
Second do do do................. .........

A St. Jean, N.B., les 12 et 13 juillet-

Capitaines ayant obtenu des certificats. .... ................ il
Seconds do do do ........................... 2

Trois candidats aux certificats de capitaine et un candidat. aux certificats de second
jurent renvoyés.

A Halifax, N.-E., les 17 et 18 juillet--
Capitaines ayant obtenu des certificats...............à...............7
Second do do do .......................... Aucun

Trois candidats aux certificats de capitaine furent renvoyés.

A St. Jean, N.-B., les 26 et 27 juillet-

Capitaines ayant obtenu des certificats.......... ........... 9
Second do do do ........................... 1

Deuxcandidats aux certificats de capitaine furent renvoyés.

A Halifax, N.-E., les 13 et 14 août-
Capitaines ayant obtenu des certificats............ ............ 8
Second do do do..........................Aucun.

A Québee les 19 et 20 août-
Capitaine ayant obtenu des certificats............ ............ 1
Seconds do do do ........................... 3
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A St. Jean, N.-B., les 24 et 26 août-
Capitaines ayant obtenu des certificats... .................... 14
Seconds do do do .. ............ 2

Cinq candidats aux certificats de capitaine, et un candidat aux certificats de second
furent renvoyés.

A Halifax, N.-E., les 7 et 9 septembre-
Capitaines ayant obtenu des certificates........................3
Seconds do do do

Un candidat aux kcertificats de capitaine, et un aux certificats de second,furent ren
voyés.

A St. Jean, N.-B., les 13 et 14 septembre-
Capitaines ayant obtenu des certificats. ....................... 8
Seconds do do do .......................... 2

Cinq candidats aux certificats de capitaine furent renvoyés.

A Québec, les 24 et 25 septembre-
Capitaines ayant obtenu des certificats........................4
Second do do do....................... Aucun.

Un candidat aux certificats de capitaine fut renvoyé.

A Halifax, N.-E., le 30 septembre et le 1er octobre-
Capitaines ayant obtenu descertificats......... .............. 10
Seconds do do do ........................... 2

Deux candidats aux certificats de capitaine furent renvoyés.

A St. Jean, N.-B., les 27 et 28 septembre-
Capitaines ayant obtenu des certificats... . ...................... 10
Second do do do a... . . . Aucun,

Sept candidats aux certificats de'capitaine furent renvoyés.

A St. Jean, N.-B., les 19 et 21 octobre-
Capitaines ayant obtenu des certificats..... ................... 8
Second do do do........... ...... 1

Huit candidats aux certificats de capitaine furent renvoyés.

A Halifax, N.-E., les 28 et 29 octobre-
Capitaines ayant obtenu des certificats................. 2
Second do do do ........................... iAucun,

Sept candidats aux certificats de capitaine furent renvoyés.

A Québec, les 11 et 12 novembre-
Capitaines ayant obtenu des certificats....... .............. 2
Second do do do .. l........................i

A St. Jean, N.-B., les 14 et 15 novembre-
Capitaines ayant obtenu des certificats....... ................. s
Second do do do ..........

Un candidat aux certificats de capitaine fut renvoyé,
107
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A Ialifax, N.-E..les 19 et 20 no mbro
Capitaines ayant obtenu des cearies. ... . . ..

Second do do do.ucu

Cinq candidats aux certificats de capitaine furent renvoyes

A St. Jean, N.-B, les 3 et 4 décembre-
Capitaines ayant.obtcnu des ertifcats.
Seconds do do do....

Cinq candidats aux certfiats e apita, et didaauxcertificatdseconCinq, -cýandid atunuxcandidat aux ceertrcatsade esecond
furent renvoyés.

A Halifax. N.-E. les 6 et 7 décembre
Capitaine ayant obtenu des certificatsucun
Second do do do.. Aucun.

A St. Jean, N-B, les 19 et 20 décembre-

Capitaines ayant obtenu des certifcts................. .

Secnd do do do ..........................

Deux candidats aux certificats de capitaines forent renvoyés.

A Halifax les 23 et 24 décembre-
Capitaines ayant obtenu des certificats........ ................ 4
Second do do do...........................Aucun.

A St. Jean, N.B., les 13 et 14 janvier 1873-
Capitaines ayant obtenu des certificats ........................ 2
Second do do do....... .................... Aucun.

Trois candidats aux certificats de capitaine, et un aux certificats de second furent ren-
voyés.

A Halifax, N.-E., les 20 et 21 junvier-
Capitaines ayant obtenu des erffcats.............. .......... 2
Second do o do................ ........... Aucun.

Deux candidats aux certificats de cepitaine, et un aux certificats de second furent
renvoyés.

A St. Jean, N.-B., les 30 et 31 janvier-
Capitaine ayant obtenu des certificats......... ............ i
second do do do .... ................ 1

Trois candidats aux certificats de capitaine, et un aux certificats de second furent
renvoyés.

A Halifax, N.E., les 10 et 11 février-
Capitaines ayant obtenu des certificats.... .................... 4
Second do do do .................... Aucun.

Quatre candidats aux certificats de capitaine, et un aux certificats de second furent
renvoyéa.
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A St. Jean, N.B., les 20 et 21 février-
CI pitaines ayant obtenu des cer!tificats........ ................. 11
Second do do do...........................

Trois candidats aux certifleats de capiaLinc, et deux aux certificats de second furent
renvoyés.

A Halifax, N.E., les 26 et 27 février-
Capitaines ayant obtenu ds certifints.......... .............. 8
Second do do do. ..... ..................... i

Trois candidats aux certif cats de.capitaine furent renvoyés.

A Québec, les 17 et 18 mars-

Ca pitaines ayant obtenu des certificats. ....................... 4
Scc nds do do do ........................... Aucun.

Un candidat aux certifiats de capitaine fut renvoyé.

A St. Jean, N.-B., les 3 et 4 avril-
Capitaines ayant obtenu des certifics ts............... ............. 8
Seconds do do do.. ......................... 3

Onze candidats aux certificats de capitie, et un aux certificats de second furent
renvoyés.

A Halifax, N.-E., les 8 et 9 avril-
Capitain:s ayant obtenu des certificats.......... .............. 6
Second do do do ..................................... 1

Deux candidats aux certificats de capitaine, et un aux ceitificats de Second furent
renvoyés.

A St. Jean, N.-B., les 19 et 21. avril-
Capitaines ayant obtenu des certificts..... .................. il
Second do do do...... .................... 2

Trois candidats aux certificats de capitaine furent renvoyés.

A Halifax, N.-E., le 24 avril
Capitaines ayant obtenu des certificats......... ............... 2
Second do do do ........................... i

A St. Jean, N.-B., lcs 8 et 9 mai-
Capitaincs ayant obtenu des certificts........ ................ 3
Second do do do ........................... Aucun.

Quatre candidats aux certificats de eapitaine furent renvoyés.

A Halifax, N.-E., les 20 et 21 mai-
Capitaines ayant obtenu des ccrtificats... .................. ' 3
Second do do do ........................... Aucun.

A St. Jean, N.-B., les 26 et 27 mai-
Capitaines ayant obtenu des certificats........................3
Seconds do do do..

Cing candidats aux certificats de capitiiaa far3at raavoyés.
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A St. John, N.-B , les 16 et 17 juin-
Capitaines ayant obtenu des certificats.............. ......... 6
Seconds do do do..........................2

Quatre canlidats aux certificats de capitaine, et un aux certificats de second furent
renvoyés.

A Halifax, N. -E., les 20 et 21 juin-
Capitaines ayant obtenu des certificats.............e... . ... 8...... 3

" Second do do do...........................1
Un candidat aux certificats de capitaine[fut renvoyé.

Ainsi, deux cent-sept (207) certificats de capacité pour le grade de capitaine, et trente-
cinq (35) pour celui de second, ont été accordés durant l'année fiscale.

Trois cent soixante-douze (372) certificats de service comme capitaine, et cent vingt-deux
(122) comme second, ont aussi été accordés durant l'année fiscale.

J'ai l'honneur d être, monsieur,

Votre obéissant serviteur,

P. A. SCOTT.

Président.

110

87 Výictoria. A.-1878



87 Victoria. Documents de la Session (No. 4.) A. 1878

LISTE DES CERTIFICATS DE COMPÉTENCE ET DE SERVICE ACCOR-
DÉS AUX CAPITAINES ET SECONDS PAR LE MINISTÈRE DE LA
MARINE ET DES PECHERIES, POUR LES SIX MOIS EXPIRÉS LE
30 JUIN 1873.

COMPETENCE.

Date 1873.1 Nom.

23 !Richard Nutting Wadman

23 Silas William Crosby.
28 Stillman McNutt .........
28 Thomas Hogg Powell.....
10 William Edmund Wyman.
10 Howard Israel Davis....
20 John William Wyman ....

20 IFrancis Charles Forrest....

20
20
8

8

8

17
17
17
17

George Edward Brooks.. .
William Henry Manson...
George Flintiff Smith . ....

William Wallace McLeod.

James Henry Crossley.....

James William Tobin....,
Samuel Reynard.........
Isaiah Bloomfield Morris..
Daniel Mitchell . .........
WarrenLewis ............
George Anderson Morris..
John Smith Brooks ......

John Wesley McLaughlin.
Thos. DeWaldon Howard.

John Stewart ...... .....
William Long..........
Charles Muggah Marvin..
IRobert Douglas Buckler

283
284
285
286
287
288

289

290
291
292

293

294

295
296
297
2981
299
3001
301

302
303

3041
3 0 5

1
306'
307

308
309

310

3111
312:
313
314
315
316
317
318
319

320

321

GAn. RsImoC.

Capit. Five Islands, · comté de
Colchester. N.-E........

do Yarmout3 V.-E .........
do Maita .-E..........
do Barring ton, N.-E.
do i"reeport, Co., Digby N.-E.

Second. Hillsboro', Co., Albert N.B
Capit. Bridgewater, Lunenburg

Co., N.-E...........
do 9 Quai Cunard, Halifax,

N.-E................
do BurlingtonCo., Hants N.EI
do Hantsport, N.E...........
do Queen's Square, St. Jean

Sud, N.B. ........
do St. George,Co. de Charlotte

N.B...............
do Rivi're Herbert, comté de

Cumberland, N.E........
do Chatham, Miramichi, N.B.
do St. Jean, N.B... ......
do Horborvill, Co., King N.E1

do Campobello, N.B .........
do St. Jean, N.B .......... ,
do Wlton, Co. de lants N.E.

Capit. W ymouth, comté de Digbyj
1N.E . ..... ý .......-....

Capit. Annapolis, N.E ..........
do Rue Wentworth St. Jean,

N.B ...... .............
do Liverpool, N.E ............
do Liverpool, N.E.......

Second. 55r.delaRineHalifax,N.E
Capit. Tatamagouche, comt6 de

Colchester, N.E ........
do CTatamagouche, N.E.......
do 60 rue Lockman, Halifax,

N.E........... ......
do 9, rue George nord, Halifax,

N.E..............
do Liverpool, NE ...... ...
do Liverpool, N.E . ..........
do L'Islet, Québec ..........
do L'Islet, Québec.........
do St. Roch, Québec .........
do Cap St. Ignace, Québec ...
do St. Jean, N.B.........
do 2 rueExmouthSt.Jean, N.B
do 144 rue Princesse St. Jean,

N .B ...................
do Comté de Dorchester, West-

morland, N.B ..........
do Comté de Moncton, West-

morland, N.B.... ....

111

2821Janv.

do
do
do

Fév.
do
do

do

do
do

Mars

do

do

do
do
do
do
do
do
do

do
do

do
do
do
do

do
do

do

do
do
do
do
do
do
do
do
do

do

do

17 |Francis Edwin Roberts....
17 Joseph Purdy...... ..

17 William Watt.........

17 fWilliam Henry Frelick
17 Charles Linum Starrat ....
21 Charles Koenig.........
21 William Caron.........
21 Elzear Grenier......
21 Pierre Gagné............
19 -Joseph Frenett ..........
19 Robert Kerkland Black ...
19 William Finn.........

19 William Edward Buck ....

19 IJohn Thomas Brown......

Ou l'examen s'est
jfait.

St. Jean, N. B

do
Halifax, N.E...

do
St. Jean. N.B..

do

Halifax, N.E ...

do
do
do

St. Jean, N.B..

do

do
do
do
do
do
do
do

do
do

do
Halifax, N.E

do
do

do
do

do

do
do
do

Québec.
do
do
do

St. Jean, N.B..
do

do

do

do

HEono.

1

10

10
10
10
10
5

10

10
10
10

10

10

10
10
10
10
10
10
10

5
10

10
10
10

5

10
10

10

10
10
10
10
10
10
10
10
10

10

10

10
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LISTE des certificats de comp6tence et de service accordés aux capitaines et
seconds etc.-Suite.

Date 1S73. Non. GRADE. RÉSIENCE. On Xamens'est Hono-f ait, raires.

322 Mars. 19 j Moses Robbler............ Second. St. Jean. N.B..;......... do 5
323 do 19 Edward Perry Border.. do Ha)rton., N.E ........... do 5
324 Avril 19 Laughlin McLean ......... Capit. 'Lue St. Jaques, Carleton,!

St. Jean, N.B.......... St. Jean........ 10
325 do 19 Abner J. Turner.......... Second. EIarvey, Co. d'Albert N,B. do ....... 5
326 do 19 Ovid t'hapman Taylor .... Capit. IRockland, N.B ..... ,......do . 10
327 do 22 Alexander Fraser..... do Pictou. N.E............Halifax ....... .10
328 do 22 Neil He'..............Second. Sheet Harbor, N.E........ do ........ 5
329, do 22 James Bernard O'Brien ... Capit. Halifax. N.E ............. do ........ 10
330 do 22 Loclchart Porter.......... do Hantsport, N.E....... .. do ....... 10
331 do 22 Henry Evans..............do Pictou. N.E............... do ........ 10
332 do 22 Charles McConell.. .. do Port Medway, N.E........ do ......... 10
333 do 22 John Thomas Cook ....... do Ridhey's Cove. C.de Lunen-

biurg N.E.......... ... do ........ 10
S do 29 Edwrd Norr........... do 1alifax, N.E............. do ........ 10
335 do 29 Levi Noseworthy .... Second. do ............. do . 5
336' do 29 James Bindon Stuart.. Capit. St. Jean, Terreneuve .. . do . . 10
337 do 29 Charles William Brundage. Secoud. S. Jean, N. B............St. Jean........ 5
338 do 29 | Adoi Bergman...........·Capit. do ........... do ......... 10
339i do 29 jJohn Jinkius Kinney do Barrington, N.E...........do . 10
340 do 29 .Sanuel Augustus Gould.., do Mait d, N.E....... ... , do ..... 10
34L do 29 IJessie -Pierce............Second Yarnmouth, N.E...........do .5
342! do 29 'Henry Smith Jones ...... Capit. Liverpool, N.E............ do 10
343' do 2) 'James Rlyan.-............. dc do ................... do 10
344 do 29 ;Denis (alloghy......... do St. Jean,N.B............do 10
3451 do 29 :William J. Dennis. do Yarnouta, N.E...,............do ..... 10
3461 do 29 Albert Jame.s Churber .... do St. Jean, N.B............ do ........ 10
347 do 29 'Rodney Brooks ..... .. . do do. ................ do' ......... 10
348 do 29 Rlichard Tucker........... do ( ..do ...... do ........ 10
349' do 29 William John Rourke do do. ........ do ........ 10
350 Mai 3 Hiran Joseph'Foster. do Aima, N.B ......... ,.. .. do 10
351 do 14 Edward Richardson....... do Sackvilhe, N.B............ do ........ 10
352 do 14 'Alexander Mahany....... do t. Jean, N.B............do 10
353 do 14 Horatio Jacob Fritz. ...... do do............. do .10
354 do 29 John William Forbes do Pictou. N E............Halifax 10
355 do 29 Ebenezîr Peak........... do lWalfville, N.E...........d .... 10
356 do 29 Elijah Nitkerson ........... do Woods Ilarbor, N.E . do>....... 10
3 7 Juin 4 James \Vlliam Saunders do Clementsport. N.E. St. Jean........ 10
358 do 4 Charles Moore.. ... do Hopewell, N.B do 10
359 do 4 Jams Murphy ............ do Brooklyn. N.E ............ do .10
3601 do 4 James William Gerow Second. St. Jean. N.B ...... do 5
361 do 24 George Noble Fulton Capit. ¶Rivi3re de l'\.chigan, NE. do ........ 10
362 do 24 Nlathew Backard.. do St. Jean, N.B..do ........ 10
363 do 24 Henry William Lawrence . do Hantsport. N.E ........... do 10
364 do 24 JosephStokes ............. do 'St. Jean, N.B............doI 10
365 do 24 'James Nicolson...... do f du. ............. do .. . . 10
366 do 24 fGeorgeMcKenzie M'ntosh do do.................do .. I 10
367 do 24 iJames Stewart Crowe..... Second. Maitland, N.E.........5
368 do 24 lAmos Denis.Hilton ........ do Uockville, N.E............do ........ 5
369f do 27 Daniel McCully.......... Capit. Halifax, N.E...........Halifax10
370 do 27 John MeClellan.d..........do do ... . . .do . ... 10
371 do 27 James Stephen Jaekson... do do. ................ do ....... 10
372. do 27 James Mcrossan.........Second. cPictou N.E............. do ....... 5

840
Montant des honorair. reçus

des candidats pour obtenir
leurs certificats. .... 110

950
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LISTE de3 certificats de compétence et de Sevice accordé üaux capitaines ct
seconds, etc.- Siite.

SEIRVICE

O l'examen s'est Hlon*Date 1873. Nov. ., GRADE. faÉSitE.iEe.fait. raires

3
48 Janv. 4 Charles H. Gerroir.. ... Cairt. Arichat Comt de R ch-

349 do 7 Petèr McFarlane... ... do 15 cd~ i ~aaia-, HaiaI....
N .- ... . ... .... do .,. .. 5

350 do 7 William Lang.......... do 1,rue de P(1 e u, Halifx,No rodo S%do 7 VViliN .i ...:..............Il do ........ 5
351 do 7 Michael Veal.......... do 159. rue de lEau, HalifaxI

....... , do ,........ ,y
35d .......... . oth, N.-E.. St. Jean..........

353 do 7 George E. Wadmn . ...... d St Je n Noav.Bnsvick. do .......
354 d 8 1Jam'e Augusts Farquha. dO Dartmouth, Nouvdo. . .5
355 9 uutinVileneuveo Baie a a!, Sguay,1 T1d Québec............. alifax .... 5356 do 9 James Gard r do Grande ru , Liverpool,

N.-E ............... 5.do . .
357 do. 16 Wilson Dun. do Saint Jean, N-B. St. dean.
358 do 16 John'Ihomas HL .. do Liverpool, N-E.........Halifax..........5
359 do 16 Isaac Vineo,............. Scond. Arichst, Riihmond, Cap

1 Eretnm..................do ....... 3
360 do 16 Benjamin R1huland.... Capit. 'Lunenberg, N.-E.......... do ........ .
361 do 16 Fred. Chas Quinan. Second. Liverpool,Co.deQueen,N.E do ........ 3
362 do 16 William Hopewell........Capit. Gra-ne rue, Halifax,

N.-E - ...... ....... .... do 5
363 do 17 Alfred Grand.......... Second. WeymouthGo.DigyN.- do ........ 3
364 do 17 George Sanders.......... Capit. Yarm-nouth, N...E -:........ do ....... 5
3Ù6 do 20 Lanong Veo ......... Second. Arichat, Richmond, N.-E..

366 do 20 Amie Langlois...........Capit. D1Esosse, Co. Rcmond, do ........ 3
IN .- E ................... , do ........ 5

337 do 23 Michael Sutton.. .. Second. Riclibucto, N.-E......... St. Jean........3
338 do 24 Richard P. Marshali ..... Capit. I Weymouth, Co. de Digby,

1 N..E. ... ..... ......... alifax......-- . 5
369 do 27 William Lvegrove . do Atz Lane, Halifax, N.-E. do t. .
37 do 28 William Edvard McNeill.. do Port G'ilbert, N.-E...... do
31 dpe 28 Thomnas Whit.. do Maita-ndi N.1..... do .... .5
372 do 28 William Boudrot.........Second. D'Escosse. de Rielh-

mond, un.....
373 do 29 John Stewart.......... do 1-alifax . ........... o . .
374 Jév. 1 William John\McNeiy.... Capit.- M r N..E do
375 do 1 James More..........d....do
376 do 1 John Bartley Caddel......I o............. do

:377 do 5 Joseph Lockhart...........do lEnc g.ruePrince et Grande
rue, Hantsport, N. -E... do .... 5

378 do 6 James Henry Inness do Liverpool, N.-E ........... fil ....
379 do 6 Henry L. Rtobertson ..... Second. 1 do ........... do . 3
380 do 6 Samuel L. Saunders....... Capit. Sandy Cove, Comté de

Digby, N.-.......... do ........ 5
381 do 10 Albert Davidson.......... do Rue Prince, llantsport,

N.-E.................. do -........ 5
382 do 10 Lawrence Lee ,........... Second. 18, rue Gottingen, Hali-

fax, N.-E............... do ,.......
3ô83 dclo 14 George Henry Goudy ...... Capit. Maitland, Comté de Yar-'

Mouth, N.-E .0....... do ...-6
[384 do 17 Ambroise Come(u-..........do Digby, N.-E....,......... do

385t do 17 Aigus McDonald.... .. .. do Antigonish, N.-E.do . . 5
386 do 17 AIlbert Israel ............. Second. Freeport, Co.Digby, N.-E. St. Jea 3
'.387 do 21. Normnan Shaw ... Capit. Ymrouth, N.-. Halifax.

388 do 21 IMathew Walsh ..... ...... d1o 114. rue Falkland, Hýali-j
fx N ,........... do .. -.

3891do 21 iRichard Power ... ,.. o Rue Grafton, Halifax,N,.E do ...
4--8 1 1 t
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LISTE des certificats de compétence et de service accord's aux capitaines et
seconds.-Site.

Date 1873.c Noi. GRADE.

3C0 Fév. 21 William Morine . Capit
361 do 21 John Martell..........,.. do

392 do 21 Edward Nangle..........Second.
393 do 21 Charles de Caen .......... Capit.

3941 do 21 James Grant............ Second.

395 do 21 David Horne ...... . c o
396 do 27 Benjamin Chas. Dousett .. do
397 Mars 3 James Simon Richard..... Capit.
398 do 7 Charles Saunders ........ , Second.

399 do 7 'John LeCain............Capit.
400 do 7 Thomas Stephens......... do

401 do 7 Isaac Rodenhisor ... do.
402 do 10 Gabriel Saulnier ...... Second.

403 do 14 Christn. Owen Hiles .... do
404 do 14 Desire Boudroit .......... capit.

405 do 14 jEdward Sampson...e..... .

406 do 15 _Arthur Pertus ........... Capit.

407 do 15 John Pertus.............. do

4081 do 15 Sinclair McKay .......... Second.
409 do 15 James Thomas West..... Capit.

410 do 15 Chas. Wm. Haddock......Second.

411 do 15 Robert Kelly Rose........Capit.
412 do 15 Wm. Brittain Price....... do
413 do 18 Peter Porrier............. do

414 do 18 Richard Neville........... do
415 do 18 Aime Porrier. ............ Capit.

4161 do 18 Abraham Leblanc..........do

417 do 20 James Frederick Williams. Second.

418 do 20 William Le Cain..........Capit.

419 do 22 'Joseph M. Tibbitts ...... o
420i do 22 Olouzo Webb...... .... Second.
4211 do 22 William Albert Copp. Capit.
422 do 22 Norman Frazer ...... ... Second.
423 do 22 John Boudrault..........Capit.

424 do 27 William Spicer ........... do
4251 do 31 Lemuel Saunders..........do

426 do 31 Henry Joel Hennigar.....Second.
427 do 31 Joseph Macumber........Capit.
428 do 31 Charles Augustus Johnston do

429 do 31 John Hatfield ............. do
4301 do3a i ChsarlesPhilip T4Qmas,... do

1 1 api.0

Où l'examen s'est Hono-
RsIDENCE. fait., raire.

Port Medway, N.-E.......
194, rue ce l'Eau inférieure,

Halifax, N.-E..........do . 5
Lunenberg, N.-E... ...... do
226, rue brunswick, Hali-

fax, N.E.......d.........d5
159, rue de l'Eau inférieure,

Halifax, N.-E...........do
Port Medway, N.-E. do...
Little Brook, Clare, N.-E.. do
Anse Getson, Lahave, N.-E.do .5
Anse Sandy, Co. de ,Digby,

NE,.. ..... St.Jean.........3
Halifax........ 5

169. rue de l'Eau inférieure,
HalifaN-E....... .... do ........ 5

dLahaoe, No.-E.....do3
Port Acadia, Co. de Clae,

N.-E................do ......... 3
Canning,CoruwallisN. -E.do ........ 3
Polomand, Comté de iRich-

mondi, N.-E...........Hdo .. 5

H aif x, .- . .. .. .. Io ........ 5

Arichat, Comté de Ricli-
moud, Ouest,N........ do 3

D'Escousse, Comté de Rich-
moud, N.-E ........... do 5

D'Escouss, Comté de Rich-
mond,-N.-E...........do 5

St. Jean, N.-B..........st. J
70. rue Lockmen, Hali-ý

fax, N.-E.............Halifax....... 5
D'e St. Jacques, St. Jean,

N.-B ........ ......... St. Jean......... 3
Maitland, Yarmouth, N.-E do..........5

arleton, St. Jean........do5
riclit Ouest, Comté al

ichond, N.........Halifax.......

Por Mewa, N-E..... do'..... 5

Arichat Ouest, Comté de
Richmond,N. -E. dHalifax.........5

Arichat Ouest, Comté de
Richmond, N. -E.........do ........ 5

Port Clément, Comté d'An-
napolis, N.-E......... do ........

Port Clément., Coumtéd'An.
St.N.Eean. ........ 3

'LiverpoolNH-Ea...........ldo5
Picto.-E............. tJ .... 3
Harvey, C. d'Albert, N.-B. St. Jean........ 5
Tatamagouche..........Halifax 3
Polomaud, Comté de Rich-

mond,N.-E........... ldo......... 5
Hillsburg, Co. Digby N. -E. do........j 5
Cuve Sandy, Comté de

DigbyN.-E..........Hdo ........ 5
Hihlsburg, C. Digby, N.-E do3
Mitland, N.-E.........do .. 5
Clarence, Comté d'An-

.apolos N.-E.. ......

polis, N.-E.. ........ do
Pictou N. i-E ............ o

PooandCv, Coté d ich-
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LISTE des certificats de compétence et de service accordés aux capitaines et
seconds.-Suitte.

ate 1873. Nom. GRADE.-. D

431

432

433
4341
435

436

437
438'
439,

4401
441j
442.
443'

444

4451
446

447T

448
449
450
451

452
4531
454f
455

4561
457

4581
459

C460
461

462

4631
464

465
4661
4671

4681

.4'

Avril

do

do
do

do

do'

do
do
do

do

do
do
do

do

do
do

do

do
do
do
do

do
do
do
do

do
do

do
do

do
Mai

do

do

do

do

do

do

do

I9

4 James Crane...........

4 Peter King.............

4 Edward Charles Cousins,.
4 Henrick Adolphe Hansen.

12 Peter Martell........

12 John R. King...........

12 James Collins Price.
12 Council Turner Wood...
12 William WallaCe Steele...

12 Fk. Stewart..........

12 Slippey Lent, jr......
12 Charles Leary.........
12 Charles J. Graham.

12 Weston Wade.........

12 Wm. Nelson Belyea ......
12 Wm. Wesly Gaucher..

12 George Adolphus Wallett

17 David M. Pettis..
17 James E. Pettisa.....
17 Geo. Boycè Sulis .......
17 David Wilson........ ...

23 Daniel McEachern........
23 Edward Smith.........
23 Andrew Dunn .... 9......
23 Henry Beaudrot .........

23 Joseph Edward Howard...
23 Wm. Palmer...........

23 Wm. G. Hemeon ...
'28 Lewis D. Forrest .........

28 Wm. Hatfield........
1 IIsrael Flick ,....... .....

SWm.Smith ..............

1 James Bedford Hamilton..

3 Baptiste Gerroir ..........

3 ,Timothy Outhouse ..... 0.

3 Eldridge Foster...

3 IBenjamin Hatfield........

3 George R. Patton..

Capit.

do

do
do

do

do

do
do

Second.

do

Capit.
do
do

do

do
do

do

dol
do
do
do

do
do
do
do

do
Second.

Capit.
do

do
do

do

Second.

Capit.

do

Capit.

do

do

RÉSIDmCE. Oùl'examen s'est'

Havre de l'Avocat, Parrs-
boro, N.-E... ........ do ....e....

Arichat Ouest, Comté de
Richmond, N.-E... do ........

Digby, N.-E..............do ......
Ste. Marguerite, St. Roch,

Québec..............Québec.........
Arichat, Comte de Rich-

mond, N.-E............. Halifax0........
Arichat Ouest, Comté de,

Richmond, N.-E. do
Carleton, St. Jean, N.-B 'St. Jean...
Hillsboro, N.-B....... do ........d
No. 9, rue de l'Eau, St.

Jean, N.-B.............do.......
91, rue Britain, St. Jean,

N.-B..................do
Freeport, Co. Bigby, N.-E do
Cove Sandy, N.-E........'do
ICap Arichat, Richmond,

N.-E ....... ........... Halifax.
Grande Baie, Comté de

Westfield, St. Jean, N.-B. St. Jean........I
Lue Union, St. Jean, N.-B do.........

Margaretsville, Comté,
d'Annapolis,.N.-E...... Halifax ...... ,,

Port Gilbert, Comté Digby
N.-E..................do

Parrsboro, Nouv.-Ecosse... do
Parrsboro, N.-E...... ... do
Hillsboro, Co. Digby, N.-E do
169, rue de l'Eau inférieure,

Halifax, N.-i...........
Halifax, N. -E.......... do
Liverpool, N.-E.d..a...I... o
Parrsboro, N.-E..........do
Comté de Richmond, Ari-

chat, N.-E.............. do
Parrsboro, N-E...........do
105, rue de l'Eau inférieure,

Halifax, N.-E ........... do
Liverpool. N.-E........ do
Arichat Ouest, Comté deI

Richmond, N.-E.. ...... o
Parrsboro, N.-E........ do

'St. Mary's, Comté de Guys-
oboro,.N.-Edo

Havre de l'Avocat > omté de~

Cumberlnd; N.do.......... a

Côte Hopeweil, Comtéd'AJ.j
B.do ........

lArichat' Ouest, Comté de I

Ricmon, N-E ...... Hadoax........

SakilèComté de West-

Itichond, -Eo .........

morla, N-B... . St. Jean........

j Bridgewater, Comté de Lu-1nenb-g,N.-E....d.. 
o .....alifax .

IHavre de l'AvocatComté de

I br, N.-...... do .........
aniCost de Corn.

|Sacvile, omtéde est

Hono-
raires.

5

5

5

5

5

5

5
5

3

3

3

5

5

5

5
5

5
5
5

5

5
5
5

5
5

3
5

5
5

5

5

3

5
5

5
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LISTE des certificats de compétence et de service accordés aux capitaines et
seconds.-Swste.

I Où l'examen s'est Hono-
SDate1873. No. iDE.ait. raires.

-469 Mai 3Charles Tnoras t Capit. Weymouth, Comté de
0b N. -E........dodo35

470 * do3 Samuel Vinco...... ....... do Arichat, Comté de Ilidl-
iod7 N5-E...... do

471 do 5Samnel Lebiene...........do Aricha Comté de ii#-
4 oN-E...........do.

472 do 6 Ilifus Patterso.. do St.James. St. Blue Rock,
_4 1 C arlt on,> N. -B ......... iSt. J ean .... o

473 do 6 IA]beit Saruel t Second.L N-E...... 0 ... o . 3
474 do 7INicholas e..... do 1l19eue

475 do 76Da-iel Thomns Ca neronl
478 do 7 Peter Forret......... do Drichat lie

479 do..E.9
477 do 7 Val'-ntincLoe do Cole.flarb., Halifax> N-E.. do..

o8 do3mtede ich

.72 do 13ltrB.u~i.......d 483.l dN-E1............do........
479 do 9Cbar-s Cauoero.......d HalifaxeN.-E.do........ 5
485 Jereoi DraUe1oe o Caneton. St. JeandNo-B. do

486 do 17 .

Sdo :-3 ..b..t...... ysecond. ISy7dney, Cap Breton ... do .
483 do 13IFrisk Alfrede . Il Cepewel, N.
484 do 13 Thoas Kimier.........Second. 23 rue Prince Wla...

S St.Jean.N.-B..........1do
485 do 13 John Quinlan..........Capit. Rue RoOney, Carlton,

1 - N.-B...........o 5
486 do 17 Mato,'ýhias Mathieson. (I1 o 42, rue Sud, St. Jeau.

N-o.E..................d
4371 do 17 Holmes aerl.......... do Fee port, Co. Digby,.N-E.do

488 do 17 Geo. rt emiue Pcontosh Second. Grande rue, St. Jean,
N.-Bi.....................O,3

4S9ý do 17 Canelea Gabriel.... Capit.110, rue Cornwailis, Halifax,
rE.o...............Halifax.

499 do 10 LeLndol Doaie ..... do 'D-a.rring-ton, ÎN. -E.... do 5...
401 o 2 Snsne Smlleilsk ..... CdO 10re charlotte, St. Tean,

41d"l îMcael sVa-lnie Eoh.. d

-B..................St..Jea5
492 do 21 J acob Obden S'ýypha'nýr do(0 113, rue Prince William,

St.JeanNB.aem...,,
493. d o MJa aEdwart .robie .... Second. ovlfrmontb, N.-E do

4 i 4: d o 21 J aines Cnral ............ Cepit. ,o..Ciouuerry, \ -E....Hatlifax ..... 5
45! do 23v eemardh rae La oryw........ do As dh . ............... do 5

496 do 23 ichard Turner.... do GrmOn -1 
1"~London-

R terryN.dyL.. ............. do 5
497 do 28 James Henry Akea do141, rue Buckingham, 1

F faxN-E..........e..do.... i5
Kdo 29 ibo rrt u ........... Second. ......Haf

4991 do 29 Hemiy F orbes ............. do iMýatlandl Co. Hants,N.-E. St Jean .... 5

500' do 20 Samsuel MoBýride. Capit -uborvîlle Cornwallis, HMx.....

JohnNQuinlan....,... ...... Capit

mi d29,slMobert.heConley.... secodranville, N. E . . do.3
-0 oeJuin 3 sIrael. . .g..........dCapit.st. Jean, N. -B.........St. Jean

53 Gdo 3 e. .McCartieIn........ Second. Rue Union, St. jean, N.-B do
504 do 3 Thoeas Hatniey. .Capi Granville, N-E ..... Halifax

-05 Mai 30). LewianLder You ae..... . doSecond unebergN.-E..........do

506 do 3 0 Jams R latdiford. ..... do -ISyduey, Eo..........d . 3
507' Juin7 fat ek...... aiCroS t. Jeana, N.-B.. St. Jean 5
0 do 27%ra.JOel Poster.....1do Ilivan Saumon,Ma N B do .

.5%.19 do 7 J1sodoWy Second. Anapolis, No-E.mté.de31.Ale-.anEder Gray. ........... ddoo .-B5
,5111do 7Robent Glass ............. Capit. St. George, N.-B..........do .
12Ido 9 George Bell Swaie. Second. Cap du1re,9u bmeHal-

I* c
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LISTE de certificats de compétence et service accordées aux c pitaines et seconds,

Date 1873. Nom. GncnA. R sENCES. Oblexamen a Hono-
é1te passé. raires.

513 Juin 9 Alex. Reed Greenwood... Capitaine Havre de N. E., Co. de
Shelburne, N.-E.........do 5

514 do 11 Isaac Bouché.............. do ArUca, Co. de Richmond,
N .-E ............. ...... do ....

515 do 11 obert Johnston...........do 478,rue del'Eau supérieure,
Ialifax, N.-E...........do 5

516 do 11 Andrew Harrington....... Second. Brooklyn, Co. (de Quee,
N .-E ................ o .. . . 3

517 do il William Snith ........ Capitaine Lunenburg,.-....,....Haliax......... 5
518 .do i James Alex. McKan do Brdewar NE........ do ......... 5
519 do 11 Wm. Whitman Barow .. o Portland, S ean, N.-B..'St. Jean.......1 5
520 do Il Leander Smith .(.......... do Cheverie, C. deautsN.- d ci .... 5
521 do 11 Joi Munday.do 322,rue de lEau périure,

H..d alifax, NE........... Halifax .. .
522 do Il HuglhShiclds............. do ivière au Saumon, Aima,

Co. d'Albert, N.-B..... St. Jean 5
523, do 17 |Thomas Henry Odell.... Second. Digby, N. -E .. ... ...... Halifax........ 3
524 do 11 Charles Buckard........Caitaine St Jean, N.-B........ St. Jean ...... 5
525 do 17 'Reuben Munroc.......... do a de Halls, Cornwallis,

N -E.............. .... do ...... 5
526. do 11 Levi Meloin Simpson ..... do Mucrest. George,

N - ............. .. do . .. . 5
527 do 11 George Sanders........... do1 iire an Castor, Co. de

Yarmouth, N-E. .... Haliax... 5
528 do 22 W Ho ward do Parrsboro, N.-Edo ....... 5
529 do 21 John Brannen .............. do 25, ru Lockman, Hall-

fax, N.E.......... do ........
530 do 25 IBanford Spragg .......... do Sr eld, N. ..... - St. Jean o...... 5
531 do 25 'James McKay do Tiverton,C.de Degby,N.-E do ...... 5
532 do 25 fHeman James Lee....,.,..J1Seconi. Yrmouth. N-E.
533 do 30 |Charles Henry Holder .... Capitaine Rue Rodiney, Carlton,l

St. Jean, N ......... do- ..... 5
534 do 30 James Conley.............do Ile au daim, N.-B . . St. Jean........5
536 do 30 John Kelly. ........... Second. Parrsboro, N. -E. .. lalifax ......... 3
539 do 30 Wm. McIntosh ...... d.....do Carriboo, N.-E....... .... 1 do ....... 3

$853

....... Comipéternee totale............$950
S rvi total....... .. ................ 853

181803

jLa somme de 31,803 a été déposé au créditl du Recevur-Général pour le compte dts
honoraires pour les six mois expirés le 30 juin 187.

NOTE.-Le montant des honoraires reçus pour les autres six mois expirés le
31 décembre 1872, était de.............. ............................... 3$4,504

Faisant une somme totale, déposéýe au crédit du Receveur-Général pour l'année
fiscale expirée le 30 juin 1873. de...... ......... ..................... r 6,307

WM. SmrH,
D(puté c du ît ii de la iç(rine, etc,

MINISThRE DE L. MARINE ET ES Js PCfi IaRs,

OTwA, september 18'73
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ETAT des dépenses relatives à l'examen et au classement des capitaines et
seconds, pendant l'aniée fiscale expirée le 30 juin 1873.

Capt. P, A. Scott,,traitement comme président du bureau des examinateurs.... 1,00
do do frais de route et allocations aux examinateurs........... 140246

Compagnie de billets de banq. de 1'Amérique Britannique, gravure et impressions 940"49
C. Annand, annonces ................................................... 2 25
J. J. Foote, annonces......... ....................................... 10
Robertson. Roger et Cie., annonces et impressions ..........................
J. et A. MeMillan,.timbres.............................................12 OO
A. et N. McAulay, papeterie ......... ...............................
A et Hà. Creighton, diagrammes ............................... . i
J. R. Jennett et Cie.. ganiture de bureau.. ...........................
G. E. Martin et'Cie., Nautical Ma.gazine ............... . .30
A. F. Keating, services comme commis ........... ... 7........ .... ...... 7 50
D. -M Browne, salaire comme. secrétaire du président du bureau des examina-j

teurs, du 23 novembre 1872 au 30 juin 1873..........................à 48439McNally et Seaton, Eaton, Fraser et autres, avoir preparé les candidats pour
examen..................................................... 720,00

G. C. Holland, divers déboursés.......................... ........... 129 25
16,46618

Depute. du Ministre de la Mlarine et des Pécheries.

iMiNISTP.Et lDE LA MARINE ET DES PÉCHERIESY
OTTAWÂ,' september 1873.
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ORDRE DE SA MAJESTi EN CONSEIb DONNANT EFFET AUX CERTIFICATS
DE CAPACITE ACCORDÉS L% CANADA.

A LA COUR A BALMORAL, LE 19e JOUR D'AOUT 1871

P]RfiSENTR*

Sa Tès-Excellente Majesté RE1NYE en (Jonesil.
TTENDU que "l'Acte de la marine 'marchande (coloniale) 1869," décrète, entrelautre

chose, que lorsque la législature d'une possession britannique a pourvu à l'examen de
quiconque veut remplir les fonctions de capitaine, de second, ou de mécanicien sur un navire
britannique, et à la délivrance d'un certificat de capacité au postulant qui passe à cet examen
si le bureau du commerce fait rapport à Sa Majesté que le mode d'examen suivi n'est pas
inférieur à celui que les actes concernant la marine marchande ont établi dans le Royaume .
Uni, et que les certificats se donnent suivant des règles telles qu'ils attestent vraiment autant
d'aptitude et'de capacité que les crtificats délivrés conformément aux dits actes, et qu'ils
peuvent être suspendus ou annulés pour les mêmes raisons et de la même manière que ces
derniers certificats,-Sa Majesté peut, par un ordre en conseil:

1. Déclarar que les dits certificats jouiront de la môme force que s'ils eussent été obtenus
en vertu des dits actes;

2. Déclarer que toutes et chacune des dispositions des dits actes relatives aux certificats
de capacité, délivrés en vertu de ces actes, s'appliqueront aux certificats dont il
s'agira dans le dit ordre

3. Imposer telles conditions et établir telles règles que Sa Majesté pourra juger à propos
relativement aux dits certificats, ainsi qu'à leur usage, leur émission, leur délivrance
leur annuhtion et leur suspension; et imposer des amendes n'excédant pas cinquante
livres pour l'infraction de ces règles et conditions,

7, 3UEt que, après la publication dans la London Gazette de tout tel ordre en conseil susdit,
les dispositions qu'il portera deviendront, à partir du jour indiqué à cette fin dans cet ordre,
exécutoires tout ainsi que si elles étqient contenues dans l'acte; et que Sa Majesté en conseil
pourra révoquer tout antre ordre rendu en vertu de cet article;

-Et attendu que la législature de la possession britannique du Canada a pourvu à l'examen
des personnes qui veulent remplir les fonctions de capitaine ou de second sur des bâtiments de
mer britanniques, et à la concession à ces personnes, par le ministre de la marine et des pêche-
ries de la dite possession, de certificats de capacité pour le service sur les bâtiments de mer,
lesquels font ci-après désignés sous le nom de certificats coloniaux de capacité ; et attendu que
la chambre de commerce a fait rapport à Sa MIajesté qu'elle est convaincue que le mode d'exa-
men suivi dans le dit Canada n'est pas inférieur à celui que les actes concernant la marine
marchande ont établi aux mêmes fins dans le Royaume-Uni, et que les certificats se donnent
suivant des règles qu'ils attestent vraiment autant d'aptitude et de capacité que les certificats
délivrés conformément aux dits actes, et peuvent être annulés pour les mêmes raisons et de la
même manière que ces derniers certificats.

A ces causes, il plaît à Sa Majesté, exerçant le pouvoir "à elle conféré par le dit acte ci-
dessus cité, par et de l'avis de son conseil privé:

(1.) De déclarer que les dits certificats coloniaux de capacité qui seront accordés par le
ministre de la marine et des pêcheries de la dite possession di Canada, auront la
même force que s'ils étaient accordés en vertu des dits actes, c'est-à-dire que les
dits certificats coloniaux de capacité pour le commandement des navires de mer
auront la même force que s'ils étaient des certificats de capacité accordés en vertu
des dits actes pour le commandement de navires employés au commerce avec l'étran-
ger ' et les dits certificats coloniaux de capacité pour les fonctions de second de
navires de mer auront la même force que s'ils étaient des certificats de capacité
accordés en vertu des dits actes pour les fonctions de premier officier de navires em
ployés au commerce avec l'étranger;
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(2.) De déclarer que toutes les dispositions des dits actes, qui sont relatives aux ertifl
cats do capacité pour les Lâtiments employés au commerce ave l'étranger, à lexcep-
tion du 1:39c article de "l'Acte de ,iCamrine marchatide,1854 ",-et la disposition
du 2e paragraphe du 2'e eartice de" l'Acte modicatif de i'cte de la marine mar-
chande, 1862 ", qui exige, àla suite de la décision d'un cas d'annulation ou de sus-
pension de certificats, que io certificat, s'il est annulé ou suspendu, soit transmis à
la chambre de commerce, et tout le 4e paragraphe du même article, s'appliqueront
aux dits certificats coloniaux de capacité

(3.) D'imposer et faire les conditions et règles suivantes, numérotées respectivement de
1 à 10, relativement aux dits certificats coloniaux de capacité, et à,leur usage, leur
émission, leur délivrance, leur annulation et leur suspension, et dimposer les amen-
des ci-après portées our l'infraction de ces règles et conditions.

Fo rn mou certficat.

1. Tout tel certificat colonial de capacité sera érit sur parchemin, et autant que poss1-
be semblable de forme au certificat anooue de capacité qui est accordé par la chambre de
commerc on vertu des actes relatifsi à la nurine ma-chandc, pour les navires employés au
commerce avec l'étranger.

Dés,'gn t on lpossession.

2. Tout tel certificat coloni i dc c :pacité portera le nom de 1a dite possession du Canada,
tracé d'une manière apparente à intértur et au dos. 

Nm ota e des certÎicats.

3. Les dits certificats de capacité par les colonies auront dos numéros d'ord'e.

Trans )isim des ceer hficals acrdés, annulés, etc., au préposé général de l'enregistrement
4,7des matelots.

4.- Le gouvernement de la pos ession transmttra de temps en temps. au préposé généra
de P'enregistreint dus matelots, à Londes, ades listes extaCtes de tous las certificats coloniaux
de capacité qui tauront été acordés comme ci-dessus dit par le ministre de la marine et des
pêcheries,.ou qui aturont été, pour quelque cause que ce soit, annulés, suspendus, renouvelés
ou accordés de nouveau.

Néce t' d n ésidene o d'un serviac de trois ans.

. Ces certifie ats coloniaux de cap acié ae saront accordés qu'à des personnes qui auront
été domiciliées dans la dit possasson, ou qui auront servi sur des nvirs enregistrés dans la
dite possession, pendant amoins une piriode de trois ans, on des périodes formanteensemble
ue durée de trois ans. im1-dment 'v nt lijo'ur où les dites peroaes feront le demande

de ces certificats coloni
Les certificats de capacité acord is co rairemnt à la présente règle seront regardés

comme ayant été improprement dnné.

Dé'fe: de aél':rer - m ûre cr:'at à crut qcau le un dnaru.

6. Aucun tel certificat colonil decapacié ne sera accordé à une personne qui aura eu
un certificat provenant soit le la cbamnbr" de commerce soit du gouvernement d'une posses-
s'on britannique, annulé on suspendu ca exéa tion des dispositious des dits actes, ou d'un
acte alors on vigueur dans quelque partie des possessions de Sa Majesté,-à moins que la pc-
riodo de suspension ne soit xpirée ou que la chambre de conimaerce oc, t gouvernement qui
aura accorié prmitivelmnt le rtificat annula ou suspendu n'ai donné avis qu'il n'existe à
sa connaissnce aucune objetion contre la concession d'un tel certificat colonialo à moins
que la dite chambre ou le dit couverement n'ait accordé un nouveau certificat à cette personne;
et dans ce dernier cas, aucun tel crtificat colouial de capacité ne pourra conférer à celle-ci un
grade plus élevé que elui qui lui est donné par l <cificat ainsi accordé en dernier lieu

pn me ausdit. Les certiaoats coloniaux de capacité accordé contrairement a la prése -te
r s'eront regardés e an t été improprement donnés.
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Les certificats improprement donnés pourront être annulés san une enquête en forme
7. Tout tel certificat colonial de capacité qui, cn conséqnee d'informations acquises

ensuite ou autrement, paraîtra avoir été iioprement accordé, soit d'après les règles ci-d ssus
soit ià d'autresagards, pourLia être annulé par le gouvernement de la dite possession ou par la
chambre de commerce du Royaum-Uni, sans aucune investis-ation -e forme suivant l'acte de
la marine marchande 1854 et le titulaire du dit certificat ser tenu de lë remettre au bureau
du commerce ou au gouvernenent de la dite possession, oultla persone indiquée par eux ou
par l'un d'eux;et fautede ce fire il encourra une aiunde n'excédant pas Cinquante livres,

recouvrable de la manière dont se recouvrent les amendes imposées par les actes relatifs L la
marine marchande.

L'anwu7 ation, etc., d'un certQiXcat emportera celle ce tons les autr es certificats possédés par
le même titulaire.

8. Toute décision prononcée par un bureau, une cour ou un tribunal relativement ,à l'an-
nulation ou á la suspension d'un certificat, sois l'empire des dispositionis des dits actes, s'éten-
dra également t tous les certificats coloniaux alors err la possession de la personne que regardera
la dite décision, ainsi que tous les-certificats coloniaux qui ,auront été accordés en vertu de
quelqu'un des actes relatifs a la marine marchande, soit que ces certificats soient spécialement
mentionnés ou nondans ladite décision.

Pouroir dl'e;igcr la représentation des certificats suspects de fraude.

9. Tout officier de la chambre de commerce, ou le préposé général, de l'enregistrement
des matelots, ou l'un quelconque de·ces officiers, ou un surintendant d'un bureau de la marine
marchande, ou un agent conséiaire, ou un préposé de l'engagement des matelots dûment
nommé dans une possesion britannique, pourra demander la remise entre ses mains de tout
tel certificat colonial de.capacité, lorsqu'il aura raison de croire que le certificat a été impro-
prement donné, ou est fabriqué, altéré, annulé ou suspendu, ou que la personne qui s'en sert
n'y a pas un juste droit; et il pourra retenir le dit certificat pendant un temps raisonnable,
afin de s'enquérir du fait de la dite. concession, fabrication, altération, annulation, supension
ou possession ; et quiconque, sans cause raisonnable, aura négligé ou refusé de se conformer à
la dite demande, sera passible d'une amende n'excédant pas vingt livres, laquelle sera recou-
vrable de la manière dont se recouvrent les amendes imposées par les actes relatifs Lt la marine
marchande.

Les c r! 1cats suspe1ndus ne pourront être renouvelés que par la colonie qui les aura prima iti-
vcment accordés.

10. Tout telec'rtificat colonial de capacité qui, pour quelque cause ge ce soit, aura été
annulé ou suspendu par un tribunil en Canada ou ailleurs, ne pourra être renouvelé ou émis
de nouveau que par le gouvernement du Canada.

Le présent acte sera exécutoire cn la dite possession du Canada11 partir de la date du
dit acte.

(Sign) E1MdUND HARRISSON.
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AVIS AUX CANDIDATS QUI SE PRÉSENTENT A L'EXAMEN POUR OB
TENIR DES CERTIFICATS D'ADMISSION COMME CAPITAINE 'OU
SECOND, ET RÈGLEMENTS RELATIFS A CET EXAMEN.

Les examens se feront aux ports de Montréal, de Québec, de Saint-Jean et Lieux d'exa.
d'Halifax, aux époques qui seront fixées par le ministre de la marine et des men.
pêcheries, et dont il sera dûment donné avis.

On exigera des postulants des certificats de moralité et de sobriété, d'expé- Certificats de
rience, d'habileté et de bonne conuinite habituelle à bord, et sans ces certificats moralité, ex-
personne ne sera examiné. Comme ces certificats devront être attentivement perience, etc.
considérés par les examinateurs, qui les vérifieront avant que le certificat d'ad-
mission puisse être délivré, il est désirable que les candidats les fassent parvenir
aussitôt que possible. Les certificats de service d'étrangers ou de marins
anglais ayant servi sur navires étrangers devront être confirmés soit par le con-
sul du pays auquel appartient le navire à bord duquel aura servi le candidat,
ou par quelqu'autre autorité officielle de ce pays, ou par le témoignage donné
sur les lieux, de quelque personne digne'de foi, ayant une connaissance person-
nelle des faits à établir. En s'adressant au.bureau des examinateurs, les candi-
dats recevront une formule, qu'ils devront remplir et transmettre avec·leurs
certificats aux examinateurs.

Lorsque le bureau des examinateurs sera sous tons les rapports satisfait des Comment sera
certificats d'un candidat, le service de cabotage pourra être compté comme service compté le ser-vice de cabo-
rendant apte à obtenir un certificat de capacité pour le commandement de na- tage.
vires de mer, comme second, et deux années de service comme second dans le
cabotage pourront être comptées comme service rendant apte à obtenir un certi-
ficat de capitaine, pourvu que le rom du candidat ait été port'i avec le titre de
second au contrat d'engagement de cabotage, ou qu'une autre preuve satisfai-
sante soit fournie aux examinateurs, et pourvu qu'il ait déjà passé à l'examen.

RÈGLEMENTs.

Les coûditions d'aptitude exigées pour les grades ci-dessous mentionés sont
comme suit:

1. Un premier ou unique officier devra avoir dix-neuf ans, et il faudra Conditions re-
qu'il ait passé quatre ans sur, mer. (Le service dans un rang supérieur sera quises pour
toujours équivalent -au service dans un rang inférieur.) certificats de

second.2. En art nautique.-Il devra écrire lisiblement et savoir les cinq premie-
res règles de l'arithmétique et les logarithmes. Il devra être capable de faire
le point, y compris les relèvements et la distance à calculer du port de destination,
d'après la méthode de Mercator; de prendre la déclinaison du soleil pour trou-
ver la longitude ; de constater la latitude par la hauteur méridienne du soleil
et par la seule hauteur de cet astre en dehors du méridien. Il devra être capa-
ble d'observer et de calculer la variation du compas par les azimuts et les ampli-
tudes; de comparer les chronomètres, d'en garder les temps, et de déterminer la
longitude d'après eux sur l'observation du soleil par les méthodes ordinaires. Il
devra être capable de déterminer sur la carte le lieu où se trouve le navire tant
par le relèvement d'objets connus que par la latitude et la longitude. Il devra
être capable de constater les erreurs du sextant et de les rectifier, et aussi de
trouver le temps des grandes mers par la pleine lune et la nouvelle lune.

3. E-Dn atelotage.-Il devra donner des réponses satisfaisantes sùr le grée-
ment, le dégréement et l'arimage d'un navire; il devra connaître l'emploi de la
ligne de loch, du sablier et de la sonde; être familier avec la règle de la route tant
pour les vapeurs que pour les bâtiments à voiles, et avec les lumières et les signaux
de brume qu'ils portent. Le candidat sera aussi examiné sur la connmaissance qu'il
pourra avoir du code commercial de signaux à l'usage de toutes les nations. Il
devra encore savoir comment mouiller, lever l'ancre, dégager l'ancre, mouiller en

122



fl Victoria. Documents de la Session (No 4.) A. 1873

créance et comment faire les mentions exigées au livre du bord. Il sera aussi

interrogé sur l'emploi des porte-amarres dans les cas d'échouage, comme il est dit

au livre officiel du bord. Il devra savoir comment changer les gros espars et les
grandes voiles, comment manoeuvrer dans les gros te mps, serrer les voiles et mettre
de la voile, changer les vergues et les mâts, etc., opérer l'embarquement et le dé-
barquement d'objets pesants, des ancres, etc., abattre sous le vent et assujettir
les mats dans le cas où le beaupré aurait un accident.

4. Un capitaine devra avoir vingt et un ans; il faudra qu'il ait passé six Conditions
ans sur mer, et qu'il ait été pendant ce temps deux ans au moins premier ou d'aptite

uniqueofficeci dun capi-unique oflcier. . taine.
5. Outre les connaissancesnécessaires à un premier et unique officier,ildevra

pouvoir trouver la latitude d'après la hauteur d'une étoile, etc. Il sera interrogé
au sujet de la nature de l'attraction qu'exerce sur le compas le fer qui entre
dans la construction du navire, et au sujet de la manière de déterminer cette
attraction. Il sera examiné sur la partie de la loi des marées qu'il lui sera néces-
saire de connaître pour pouvoir diriger sa course et comparer ses sondagcs avec
les profondeurs indiquées sur les cartes. Il sera interrogé sur son habileté à con-
fectionner un gouvernail de fortune et des radeaux de sauvetage, et sur les res-
sources dont il saurait user pour sauver l'équipage en cas de naufrage. Il devra
avoir une connaissance suffisante de ce qu'il est tenu de faire par la loi au sujet
de la déclaration et du congé, au su et du commandement de son équipage et des
peines et mentions à consigner au journal du bord, et il devra connaître les me-
sures à prendre pour prévenir et arrêter l'invasion du scorbut à bord de son
navire. Il sera interrogé sur la nature des envois; de la charte partie, de. l'agence
du Lloyd et clu contrat à la grosse aventure; il devra être familier avec les feux
indicateurs du chenal où il aura été habitué à naviguer ou qu'il devra naviguer.

6. Dans le cas où le candidat qui se présentera pour obtenir un certificat rvce sur
de capitaine aura simplement servi sur un bâtiment gréé en goëiette et ne saura gréés en goë-
point conduire un navire à voiles carrées, il pourra obtenir un certificat sur le- lette.
quel seront inscrits les mots "pour bâtiment gréé en goëlette." Ce certificat ne
lui donnera pas droit de commander un navire à voiles carrées. ,.Ceci toutefois
ne s'applique pas aux seconds ; comme ils sont plus jeunes, on s'attend qu'ils
apprendront à l'avenir leur art d'une manière complète.

7. Les candidats sont requis de comparaître à la chambre des examens onetalt a
exactement au temps indiqué. l'examen.

8. Les candidats ne devront apporter à la chambre des examens ni reCadidats à la
ni papiers d'aucune sorte. La plus légère infraction à cette règle entraînera Chambre des
pour celui qui la commettra toutes les conséquences d'un examen manque. examens.

9. Au cas où l'on découvrirait qu'un candidat a mutilé ou gâté un livre Livres gatés
appar tenant au bureau, ou y a fait des ratures ou écritures, les papiers de ce ou mutilés,
candidat seront retenus jusqu'à ce qu'il ait remplacé ce livre. Il ne lui lui sera etc., etc.
pas permis toutefois d'emporter le livre endommagé, qui continuera d'appartemair
au bureau.

10. Au cas où l'on s'apercevrait qu'un Candidat copie sur un autre, ou Candidats ne
qu'il donne à un autre quelque aide ou quelque renseignement, ou qu'il commu- doivent s'ai-
nique avec un autre de quelque manière que ce soit pendant le temps de l'exa- der aux exa-

men, il encourra lui-même toutes les conséquences d'un examen manqué. mens.

11. Il ne sera permis à aucun candidat de travailler ses problèmes sur une
ardoise ou sur un morceau de papier de rebut.

12. Il ne sera permis à aucun candidat de sortir de chambre avant d'avoir
lemis le papier sur lequel il aura fait son travail.

13. Il sera permis aux candidats de résoudre les différents problèmes Temps accor-
d'après la méthode et les tables dont ils auront l'habitude de se servir, et il leur dé pour résou-
sera accordé six heures pour accomplir leur travail. Au bout de six heures, s'ils are les pro-
n'ont pas fini, ils seront déclarés avoir manqué leur examen, à moins que le blèmes.

bureau des examinateurs ne juge à propos dc prolonger ce temps dans des cas
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spéciaux. Lorsqu'il y aura eu ainsi prolongation du temps fixé les circons-
]ances particulières du cas et les raisons de la prolongation devront être rappor-
tées par les examinateurs au minis're de la marine et des pêcheries lorsqu'ils lui
transmettront leur rapport.

14. Il ne sera pas permis de faire de, corrections en se servant de tables on ne pourra
contenues dans des ouvrages sur la navigation. (Voir Table- IX, XI et XXI faire de cor-

rection au
de l'Epitonie de Norrie, etc.). Toute correction devra paraître sur les papiers moyen de
soumis par les canditats. Ceux de la première classe sont renvoyés à la page tables.
519 du Nautical Almanac, 1867, pour plus amples informations sur ce sujet.

15. On s'attend que les candidats, dans leurs réponses à tous problèmes,
Siurde plus d'un mille de la position précise à-efeioat point .dirre. u d'écart eu lsdu
déterminer.

16. En cherchant la longitude au moyen du chronomètre, les logarithmes
employés pour trouver l'angle horaire devront représenter les secondes de l'arc.

Dans tous les autres problèmes, les logarithmes venant à la minute la plus
proche seront considérés com sufisamment corrects pour tous les §rades,
excepté celui de capitaine ; pour celui-ci on exigera, dans les calculs et dans les
résultats un degré de précision plusîmarqué que pour le grade inférieur.

17. Dans tous les cas, l'examen du candidat demandant à être reçu capi-
taine commencera par les problèmes à proposer aux seconds.

18. ]ans tous les cas où un candidat manquera son examen, il devra être Réexamens

examiné de novo. S'il a manqué dans ses répon'ses sur le matelotage, il ne sera
pas réexaminé avant un intervalle de six mois, afin qu'il ait le temps d'acquérir
de l'expéience. S'il 'i manqué trois fois sur l'art nautique, il ne sera point
réexaminé avant un intervalle de trois mois.

19. Les examinateurs, dans leurs rapports (sous l'en-tête " Remarques ")
inséreront les mots "a passé*' ou "a manqué," suivant le cas, sur le code com-
mercial des signaux.

tEIMARQUES.

Les candidats trouveront plus facile, à terre et en mer, de corriger la décli-
naison et les nutres éléments d'après le Nautical Almanac par les I différences
horaire.s' qui sont données dans ce.livre pour faciliter ces calculs; ils pouront
de la orte se passer ne tables proportionneles ou logarithmiques pour cet objet.

Comme les examens des capitaines et des seconds sont obligatoires, les con-
ditions d'aptitude ont été faites aussi faciles que possible ; mais il doit être clai-
rement compris que le ministre de la marine et des pêcheries pourra, de temps
en temps, élever le niveau de ces ex;mens, lorsque les connaissances générales
des officiers de la marine marchande permettront, ce qui ne peut manquer d'avoir
lieu, d'opérer cette réforme sans inconvénient. On recommande particulière-
ment aux officiers d'employer leurs loisirs, pendant qu'ils soni en rade, à acqué-
rir les connaissances qui leur sont nécessaires pour passer leur examen; les cipi-
taines feront bien de permettre aux novices et aux officiers de grades inférieurs
d'aller aux écoles d'instruction et de leur donner pour cela tout le temps néces-
sarre.
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AVIS.

EXAMENS DES CAPITAINES ET DES SECONDS P. A R.

En vertu d'un ordre en conseil, en date du 26 juin 1871, les amendements
suivants ont été apportés aux règlements et règles relatifs à l'examen des aspi-
rants au certificat de capacité pour Les fonctions de capitaine ou de second dans
la marine marchande, tels qu'approuvés par un ordre en conseil du 28 février
1871.

1. La règle Ire est amendée. Il fitudra iue le premier ou l'unique officier
ait passé sur mer cinq ans, au lieu de quatre, et que sur ces cinq ans il ait servi
un an soit comme second de navire ou comme unique officier, ou dans ces deux
grades. Le service dans un rang supérieur sera toujours équivalent au service
dans un rang inférieur.

2. Les aspirants au certificat soit de capifa*ne cu de second, devront ête
examinés sur la manière dc se servir du coda intern itional d-s signaux; et man-
quer dans ses réponses sur cette branche sera censé manquer sur l'art autique.

Par ordre,

WM. SMITH,
Assistant au ministère de la marine et des pêcheries.

DÉPARTEMENT DE LA MARINE ET DES PÊCHERIES,
OTTAwA, 20 juillet 1871.

AVIS AUX CANDIDATS A L'EXAMEN POUR LES FONCTIONS DE
CAPITAINE.

En vertu d'un arrêté en Conseil, daté du 20 décembre 1872, la. 4me des règles concernant
l'examen des capitaines et seconds a été amendée et devra se liré comme suit, savoir

Un capitaine doit être âgé de vingt aus et avoir servi six uas sur mer, dont une année
au moins devra avoir été consacrée au service comme premier ou seul second, et une année
comme second-adjoiut.

Par ordre,
WM. SMTIT.

Assistant au ministère de la marine et des pêche
DÉPARTEMENT DE LA MARINE ET DES PÊCHERIES,

~T TAWA, 27-d-éembnlre 187.
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CANADA.

Par l'honorable ministre de la Marine et des Pêcheries du Canada.

CERTIFICAT DE CAPACITE POUR LES FONCTIONS DE CAPITAINE
L. S.

ATTENDU quil m'a été rapporté que vous avez été trouvé dûtent apte et propre àrem-
plir les fonctions de capitaine de navire de mer dans le service 'marchand, je vous accorde, en
vertu de l'acte canadien concernant les certificats de expitaine et de second de navires, 33me
Victoria, chap. 17, le présent certificat de capacité.

Donné sous le sceau du ministre de la marine et des pêcheries du Canada, à Ottawa
ce jour de__ .__ 187

[Enregistré.] Ministre de la Marine et des Pêcheries.
Assistant au ministère de. la Marine et des Pêcheries.

(Le certificat de second est dans la même forme.)

CANADA,

No. DU CERTIFICAT.

Adresse du porteur-.....

Jour et lieu de sa naissance -

Signature

Le présent certificat est donné à la suite d'un examen passe à

le - jour de 187-

Quiconque fera, fera faire ou aidera à faire quelque fausse déclaration dans le but
d'obtenir pour lui-même ou pour quelque autre un certificat, soit de capacité ou de service ou
fabriquera, aidera à fabriquer, ou falsifiera frauduleusement, aidera à falsifier ou fera falsifier
frauduleusement un tel certificat, ou une copie oiicielle d'un tel certificat, ou fera frauduleu-
sement usage d'un tel certificat fabriqué, falsifié, annulé ou suspendu, ou auquel il n'aura
pas un juste droit, ou prêtera frauduleusement son certificat, à un autre, ou permettra qu'il
s'en serve, sera pour tout tel acte réputé ecupable de délit; et tout capitaine ou second qui
manquera à remettre un certificat qui aura été annulé ou suspendu, sera passible dunc
ameude qui ne pourra excéder deux cents piastres.

Délivré au port de-
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CANADA.

Par l'honorable Ministre de la -Marine et des Pêcheries de la Puissance du Canada.

CERTIFICAT DE SERVICE EN QUALITÉf DE CAPITAINE.

L. S.

ATTENDU qu'il m'a été rapporté ue vous avez produit des preuves satisfaisantes de
votre sobriété, de votre expérience, de votre habileté et de votre bonne conduite habituelle 
bord, et que vous avez rempli les fonetions de capitaine sur un navire de mer dans le service
marchand avant le premier jour de janvier 1870;-

Je vous accorde, en vertu de l'acte canadien concernant les certificats de capitaine et
de second de navires, 33me Vict., chap. 17, le présent certificat de service.

Donné sous mon sceu de ministre de la marine et des pêcheriee du Canada, à Ottawa,
ce - - jour de 187 -

(Enregisté.) Ministre de la arinè et des P cheries.

Assistant au ministère de la Marine et des Pêcheries.

(Le certificat de second est dans la même forme-)

CANADA.

No. DU CERTIFICAT.

Adresse du porteur---
Jour et lieu de sa naissanc- - - -

Signature - - - -

Le présent certificat est donné à la suite d'un examen passé à
le -jour de 187-

Quiconque fera, fera faire ou aidera à faire quelque fausse déclaration dans le but d'ob-
tenir pour lui-même ou pour quelque autre un certificat, soit de capacité ou de service, ou
f briquera, aidera à,fabriquûer, ou fera fabriquer, ou falsifiera frauduleusement, aidera à fal-
sifier ou fera falsifier frauduleusement un tel certificat ou une copie officielle d'un tel certi-
ficat ou fera frauduleusement usage d'un tel certificat fabriqué, falsifié, annulé ou suspendu,
ou auquel il n'aura pas un juste droit, ou prêtera frauduleusement son certificat à un autre,ou permettra qu'il s'en serve, sera par tout tel acte réputé coupable de délit; et tout capi-
taine ou second qui manquera à remettre un certificat qui aura été annulé ou suspendu, sera
passible d'une amende qui ne pourra excéder deux cents piastres.

Délivré au port de
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ANNEXE NO 13

RAPPORT DE L'HIOPITAL DE LX MARINE A SAINT-JE NT, NOUVEAU-.
BRUNSWICK, POUR L'ANNÉE FISCALlE EXPIRÉE LE 30 JUIN 1873

SAINTJEAN, NOUNEAJ-BRUNSW10K, juillet 1873.
ONSIEURn,-Les commissaires des hôpitaux de la marine pour le port de Saint-Jean,

Nouveau-Brunswick, présentent respectueusement leur rapport annuel pour l'année expirée
le 30 juin 1873.

Le ler juillet 1872, il y avait sous traitement médical dans l'hopital de " Kent ",
treize marins ; cent soixanxte dix-huit y furent admis subsêquenient, de sorte que durant
l'année, le nombre de marins malades ayant reçu des soins médicaux a été de cent quatre
vingt-onze. De ce nombre, cent soixaute-trois sont sortis rigulèrement de l'hôpital, cinq en
sont partis sans l'ordre du médecin, et trois y sont morts. De ax des patients admis nu " Kent'
furent atteints de la petite vérole, et oomme c'était duratla saison iclémente, nous: déci-
diies, comme mesure de prudence, avec le consentenmt d abureau de sanrté,d les envoyer
à l'hôpital des variolés. Le 1er juillet 1873, il restait dîns le " Kent " dix-huit patients
sous traitement.

L'état général de l'hôpital a 'té très-satisfaisant durant l'année, et le résultat du trai-
tement médical très-favorable, comme on vient de le voir.

Dans l'année 1872, nous avons ou cent quatre-vingt-neuf patients et huit décès, et en
1873, cent quatre-vingt-onze patients et trois décès.

Les commissaires ont rendu au temps voulu leurs comptes trimestriels de la dépense
pour l'entretien de l'hôpital, etc., avec les pièces justificatives, et les paiements de votre dé-
partement pour les mêmes sommes ont été dâment reçus. La dépense, strictement limitée à
ce qui est essentiel aux besoins de l'hôpital, est de quatre mille quatre cent soixante-dix
piastres.

Les commissaires attirent particulièrement l'attention sur les certificats de l'officier
médical, ci-inclus, relativement aux marins admis dans l'hôpital de " Kent, " pour l'année
1873; et ils éprouvent beaucoup de satisfaction à dire qu'ils continuent d'approuver la con-
duite du département médical et des garde-nalades,--et que le traitement des patients a pro-,
duit des résultats très-favorables.

L'ancienne bâtisse de l'hôpital, grâce à des réparations nécessaires, continuent .à satis-
faire aux besoins actuels.

Le terrain de l'hôpital, bien amélioré, produit de grands bienfaits pour les convalescents,
et le jardin rend assez pour rencontrer abondamment les besoins de l'hôpital.

Relativement à certaines observations du dehors concernant l'insuianMcc de notre mode
de régime établi, ious ferons -remarquer qu'il est le même que celui de l'armée anglaise, et
que nous donnons carte blanche au médecin de l'augmenter dans les cas où il le juge nécessaire,
pour le plus grand iien des patients.

Le tout respectueusement soumis.

JOHN WARD,
JOHN WISHARTd

CHARLES MCLAUCHRLAN, C sa , lptaux de 3gnB
i WiLLIAM DOIIERTY,

iONORABLE PETER MdITCHELL
Ministre de la marine et des pêcheries,

Ottawa,
Canada2
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ANNEXE No. 14.

RAPPORT DE L'HOPITAL DE LA MARINE, SAINT-ANDREW, NOUVEAU-
BRUNSWICK' POUR L'ANNÉE 11SCALE EXPIRÉE. LE 30 JUIN 1813.

HOPITAL DE LA MARINE, SAINT-ANDREW, N.-B.,
22 octobre 1873.

MONSIEUR,- J'ai l'honneur de vous soumettre mon rapport annuel, pour l'information
du ministre de la marine et des pêcheries, du 1er juillet 1872 au 30 juin 1871.

Dépenses durant i année fiscale
$ ets.

Déboursé dans le trimestre expiré le 30 septembre 1872..... 134 24
31 décembre 1872............ 140 30
31 mars 1873. .............. 160 99
30 juin :873................ 189 07

Total ...... 624 60

Recettes pour la rnnmme p6riode

Reçu par J H. Hlarding3(cuyer, agent du département à Saint-Jean, le
ci-dessus pour chaque trimestre... ........................ $624 60

A l'exception d'un homme mort'de malidie organique, tous les maledes admis -- au
nombre de quinze - sont sortis quelques heures eprès leur entrée. Quatre cis îinples ont
été soignés en dehors de l'hôpital.

Sauf pendant quelques semaines, l'hôpital n'a ymais été sans avoir un ou plusieurs ma-
lades. Une double fracture, accompagnée d'un ébranlement au cerveau, cats3s par une caute
de 80 pieds, y ont été traités avec succès.

Le nouvel hôpital que le département fait actuellement constiuire scra terminé vers le
milieu de décembre prochain. Rien n'a été épargné pour que Faérige et le drainage soient
parfaits, ce qui aidera beaucoup au traitement de toutes les maladies en général, et particu
lièrement aux cas d'une nature fébrile.

J'ai, etc.
S. T. GOVE,

MédeEn-srint3ndant
WU. SMITH, éer.,

Député du u.inistère de la marine et des pècheries.

4--9 129



37 Victoria. Documents de la Session (No. 4.> 87

ANNEXE No,15.

ETAT de la dépense de l'Hôpital de la Marine et des Emigrés, Québec, pour 1ane
née, fiscale expirée le 30 juin 1873.

Dépense du lerjuillet 1872 au 28févrie-1873. $cts. $ets.

Dr. P. Wells salaire comme Secrétaire-Trésorier, au 31 janvier 1873.......... 350 00
Dr. Landry, do do ......... 200 00
Dr. Rowand, do do 200 00
Dr. Lemieux, do do. 200 00
Dr. Von Ifflond, do do 100 00
Dr. Robitaille, do do ...... 100 00
Dr. Sewell, do do ..... 200 00

---- J .1,350 00
Rév. L. Hamelin, allocation comme aumônier jusqu'au 31 décembre........................72 00
Rév. J. S. Sykes, do do . . . . .... , 1. 12 00
P. Wèlls, bordereau du medecin et du personnel jusqu'au 28 février.................. ... ' 1,750 81
P. Wells, provisions,. mdecines, eau, combustible, gaz, paille, blanchissage,

marchandises sèches, etc., réparations à la bâtisse, etc.............................10,445 26

13,680 07

Dépense du 1er mars au 30 juin 1873.

Dr. P. Wells, salaire c)mms'e Secrétaire-Trésorier, ler février au 30 juin 1873... 2 Go
Ir. Landry, salaire comme lecrétaire-hé3orier, 1er janvi r au 30 juin 1873.... 200 GO
D. Roward, do do et.. 200GO
Dr. Lemieux, do do -.... 200 GO
Dr. Von Ifflond, do do .... 100
Dr. R obitaille, do do ... 100GO
Dr. Sewell, dodo .... 200

Dr. L. L. C'atellier, salaire comme médecin, du 1er mars au 30 juin..... ....... 266 66
P. Wells, bordereau, matrone et personnel, du ler mars tu 30 juin..............666 Go
Rév. J. R. Hamelin, allocation comme aumônier.................................. .72 GO
Rév. J. S. Sykes, do do ............................ 7200
Corporation de Québec, eau........................ ............................... 500 GO
Corporation de Québec, ramonage............,............................ 18 GO
Cie. de Gaz, gaz ................... ........................................... 184 G2
J. McCone, épiceries.............................. .......... . 455 17
G. Hall et Cie., do.....................................................23120
T. De Laney, viande.................. ... ... ....... 614 96
J. McCorkill, pain....... .......................... 151 20
M. Brophy; lait. . . . . ........................ 0...
Auger et Martineau, bois de chauffage........... ... 46815
S. Leopard, do. .......... ,...................... ... 186 94
R. blakeston, confection de voiles............................................ .1 53 05
S. Gravel. sciage de bois......................................... 57 75
J. R. Boswell, ale........... ... .................... 3100
W. H. Martin, do....................................................... .......... 35 10
J. Lessard, charriage................................... .......... 52 50
J. Mussen et Cie., drogues............................. ..................... ...... 9 77
R. McLeod, do ............................. ....................... 730
1. Dugal, do ................................................ T25
P. Cook, ouvrage de forgeron........2.... ---............
A. Laberge, menuiserie..................................................23..
A. Mulhollaid, plomsberie... .................................... 145 OS
J. Drolet, paille et blanchissage .. 2399..... ..... ........
Lefranc et Lemieux, papeterie ,.152.......... . ... 5
Rév. J. R. UHmelin, pour enfants nés à l'hôpital .... ... 0

250 0
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FTAT de la dépense pour les hôpitaux de la Marine et des Emigrants.-Suite.

$cets. $ cts.

J. Mossman, petits déboursas............... 63 07
P. Wells, petites dépenses.................................. ...... 272 25
G. T. Carey, annonces......... ........................ ,............ 9 60
D. S. Ricaby, meubles.............. ........................................... 218 70
Receveur-Général, remise de balance restante ......................................... 1 26

7,19 93

__821,00 00

WM. SMITH,
Deputé du Ministère de la Marine, etc.

MINISTERE DE LA MARINE ET DES PÊCiiERIES,
Ottawa, Septembre 1873.
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AMNEXE No, 16.

ETAT de la dépense pour lEs hôpitaux de la Marine des marins malades et in-
firmes, es naufragés et marins dans la détresse, pour l'année fiscale expirée
le 30 juin 1873.

PRVINCE DU Nouvn-BUswc.

L. B. Botsforl, 9 mois de salaire comme médecin du 31 mars 1873.
G. J. Hardag, 9 mis de salaire commne médecin de l'h pital des

pestiférée, 31 mars 1873.... ............. ., ....
Rev. Wn. Armstrong.9 mois de sala.re comme aumônier du 31

mars 1873.. ............ . ........................
C. Ward, 9 mois do salaire comme secrétaire, dn 31 mars 1873.....
J. H. Harding, pris d'entretien de l'hôpital du 1er juillet 18ý72'au

31 mars 1873-- 9 mois ... .................................

Hôpital de oa Marir. Richiboucov..

H Il. Wilson, médecines, etc., pour marins malades. ..

Hôpital de la Marine, Miranichi.

J. Thompson. 9 mois de salaire comme m
M

decin, du 31 mars.....
P. Lawlor, dépenses pour marins malades.... ...............

Hôpital de la Marine, St. Andrews,

M, A. Day, 9 mois de salaire comme matrone, au 31 mars........
S. T. Gove, prix d'entretien do do ........

Hêpital de la Marine, Héllsboro.

J. T. Gross, dépenses pour marins malades ,. ....

Hôpital de la Marine, Bathurst.

John Ferguson, dépenses pour marins malades..........

Hôpital de la.Marine, Shédiac.

C. S. Theal, dépenses pour marins malades.,....................

Hopital de la lfMarine, Buctouche.

F. E. W. Pouliot, soins médicaux de marins malades.........

Hôpital de la llarine, .Eopewell.

J. Carnwortli, soins médicaux.. "..S......................

S cts.

420

75

75
300

2,591 35

150
918 86

285 53

A eporter,.....................

132

$ cts. $ ct

3,461 35

329 30-i

1,068 86

435 53

124 00

209 60

168 60

97 50

2500

... . ... ... , ..
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EAT de la pense pour es eul set
inrmes, es nau'ragés et mansi cas'Iaiîdésre se, e pouri an aexpre

le 30 juin 1873

ets $ cts. $ c.

Report......... ....

Hôpital de la Marine, Harvey.

R. Palm o2a médicaux, etc.... .... .......-... 73 00
J. Brewst.,- dé2enses pour marins malades...................... 120 50
J. Cameron do.... ................ . 5 00
L. W od, do ............... 6300
R. Turner, do. . .. . 657
B. Ren e, do ............. 24 15

Mrs. Waliace, do. 35 )00
E. Kinno, do .. ........... 31 25
Jane .eid, do ............ 78 00
J. McLaughlin, do 12 0o
A. Berryment, surveillance ............................. 8 00

571 47,

Rôpital de la Marine, Dalheousie.

W. Montgomery, soins médicaux........................................ 7 00

Hopital de la Mlarine, Sackville.

J. Dciso soins médicaux.............. .................. 116 12
R.nCole, do.................24 00

140 12

Naufragés ct marins dans la détresse.

E. Gaskill, dépenses de l'équipage du Sarah Sloana................ 16â 26
do services................0......................... 0

H. Webber, s
0
pulture du Captaine Blant........................ 16 06

M. N. Powers, bibres pour les matelots du Reward.... . ... o
J. Bartlett, vêtements pour les hommes de l'El;en.... .. .... . 19O
J. S. May, do do ove................ 27 20

do do do Piloneer.... ........ 100*35
do do do Sumner............. 197 2-

Mullen Bros.,, do do Rewcard............. .330
J. S. May, divers débourses.................... ...............
J. H. Harding, nourriture et transport de marins dans la dé-

tresse, .,.... .. .. ..... 23..i
97243

07.610 76

PEovIINcE DE L.i NOUVELLE coss.

M11arins malades et invalides.

W. W. Bow'ýin, d îpenses pour marins malades à fCow Bay.......427 68
S. Donoven, do Arichat............ 741 7.5
J. J. Letsondo Portedv870 23
J. McNabb,' do 1u'ni............ 35 20
0.'. Leonard do Syduy............1,270 24
P. S. Bowen do 17 orth Sydney. . . 199 331)1
P. A. Malcolm, do Uh-iivere...........24 7.5
M. IV[Donald,* do 1Port Hlawksbiry 47 70
D. Sanders, do Margaretevi1. 8 00GO
A. Townserd. do0' arsboro C-4 00
A. Mc-N.-Parker, do Walton ....... :i 17 25
J. Swain, do Port La loue 13GGo
e. Dowling. do Luneneburg ..... 86 GO

Areportere,.,.............................. . ..... ...... I.I 2 10-.4-

I972 4
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ETAT de la dépense pour les hôpitaux de la marine, les marins malades et
infirmes, les naufragés et marins dans a détresse, pour l'année fiscale expirée
le 30juin 187.3.

$ cts. $ ets. $ ts.
Report.....................

Z. Croccup, dépenses pour marins maldes à BeGr River .7 50
U. V. Eawdig, do Canada Creek. 330
D. McCulloch, do796
A. Lent, do
iD. McKeen, doPortC a 196 50
S. Donaven, do Petite de Grat 1 100
E. R. Randall, do Bayfield............ 13 50
D. McKeen, do Glace Env.680

do do'PortM v 1 7a
B. Viets. doD116 50
Digby Board of Health, do do............. 1900
F. E. Leave, do Lingan.............5050
J. C. McDougal do st. Peters.50
D. Cam)bell, do Port Ilood . 87 50
C. D. Madr, do Mahone Bay16 C0
J. J. Kerr, doA66 54
E. O'Brien, do NVindsor..199 30
E. Corbett, do Havre au Buche 89 41
T. C. Tobias, do Annapolis 21 0

do do Thomas Cove ...... 57 95
J. Mu, do Sheburne e..... 1 00

J . edo Halifax ............ 2,25 89
Il.. W. JohastonP certificats d'admission dans Cl1 ôpital.d... .... 1.4460
J. B. Leonard, do Liverpool............ 168 65

Naafegés et mnar-ies dans la détresseM.

P Tsply, nourriture de marins dans la détresseg.................. 209 33
J . Richards do 3 0
W. J. Bielow, do ...... 12 00

M . boonan, do.....6 0
C . E. Leonard, do 81i0
E. Bullomer, doe ...... 00

Poort-Hoo...... 10750

T. Ward, do135....... 100
F. Brittanidons26... 30
B. Vetis Annaoli.... .. 2100
H. W. Joldnston Cdo 18 60o.... 579
J. Bashi pin, doS ......... 17 40
T. A. Malcolm, do 105............. ,25
P. Fleming, doLvo .. 7 20
P. J. Bigelow, vtements pour marin dans la détresse...... ... 2350
Robrtson McLeod et Cie. do . 3 46

Jures et Murry, do14......... 30
C. P.Flynn, do2....... 630
W. Pryor et Cie, do 389 30
E. B ntedr, dd .................................. 4 876
T. Bard, trndoo..................... 14 76

dG. Brtao o.. .......... . . ..... 349 64
B. Herian, oo................. . 42600
P.Taple, dod.......................... 1850
T. E. sherly, do. ................................... 39 15
D. Cameron, do ................. , 40 0
A. Leblan, oo .............. .................. 7 40
W. YouBge, sod....................vn r n d e ........... 16 80
M.etnMLay, do .......et............ 346
BT.Kelly, d......... .......... 1450
T. W. Fhaick, do .................................... .2 (0
D. Hunter, do.. .. ..-- ................. ....... 21 17
G. Shaw, do... ..... ........................ 5 4 5
J. J.Leton, do ................ .. 4
A. Lewlfng, do ....... . .... .. , 40

W . oun , o . .. . . .. ..... .. .. .. .. .. 1 8
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ETATde la depenre pour les hôpitaux do a marin, les marins malades et infir-
nes, les naufragés et marins dans la détresse, pour l'année fiscale expirée le

30 juin 1873.-Suite.

8 ets. ets. $8ctz.

Repor.............

W. Pryor, transport de marins..............................1000
P. Fleming, do .... ...... 240
B. Viets, do.......... .......... 10 99
L.A. Bramly, do..................... .50
A. Smith, do. ........... ............ .76
S.McKenzie, do.................. 20 93
W. Nelson, do.12-0
H. W. Johnston, do...... ..... 1830
S. Watch, do.........49 Go
A. McAuley, do.............7 67
D. Dimmock, do. ................ .21,50

Doull et Muller, do...................... .128
J.D. Cummins, do............................OP 0
C. Essex, do
T. Conley, do. ............................. f 5-00
G. W . Halls, do ................ 3
W . GosLee, do ................. 500
J. G. Bollong. do ............... ....... .6 82
S. Swain, do .. e..............5
L. MODougall, do. ......................-........ 0
W. W. Bown, dépense de l'équipage du Cordelia.............50
M. Carmichael, do 20aah McLeod 20.41
T. Ea Moberly, do Magdala......... 71 64
Lews Harrington et Cie., services de remorq. pour le nav. Branch. 40 10
J. Silver et Cie., dépenses de l'équipage du Oneida................ 100 05
W. H. Bown, depenses des marins en détresse à Baie aux Vaches. 44 50
D. McCulloch, do Pictou 19 8...
E. D. Tremain, do Port Hood... 4...
J. H. Freeman, do .Liverpool...... 0
S. Donovan, do1 A0ichat......0
T. M. Bown, do Sydney Nord.... 22347
S. Jones, do Weymonti....... I50
B. H. Ruggles, do Westport......... 137 80
S. Nicholson, dépense des marins en détresse à Cap Breton1.... 6
W. J. Bigelow, do Cap Canso... 235
A. S. Townsend, frais de sépulture...................... 12,'o
J. P. Kerr, dépenses à Arichat..............-.............. 40

Q 3,12 3 1
Si 0749 53

PROVINCE D'ONTu10.

Hôpital de Ste. Catherine, octroi législatif.....50 0

PROVINCE DE L A.L& OMBIE BRITANNIQUE.

Capt. Cooper, divers déboursés,................ 171 45

PROVINCE DE QUEBEC.

ilarf nsinaZdeeet e ddtrew.e

J. J. Fiox, dép.des marins malades à .Vmherst. Iles d
1
e la Mdriet 285a

do Commisi.on surdéboursés pour maztteLola, anzpl1ais clans 1
d'tresse ......... ...................... 133 51

"109

John Fýraser, dépenses des marins malades là Nc-w Carlsole 27 55
G.- Le Boutillier, do Percé.............. 2s 0
Jesepli Eden, do Gaspé.......... ..... I 30 06D

17 50

J.B.Bellea,y do Gaspé. .. ià
Arlporer..........20...93. ....... a

-2 le.12600
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ETT de la dépense pour les hôpitaux de la marine, marins malades et infirmes,
les naufragés et marins dans la détresse, pour l'année fiscale expirée le 30
Juin 1873-Suite.

Report..

G. C. Blair, dépenses pour marins malades à Chicoutimi..........
L. E. Beauchamp, do do ..........
P. B. Casgrain, do Quebec...... ..........
Hopital Général de Montreal, dépenses pour marins malades.
J. G. C. Blackhall, do .....
J. T. Paradis, do

Marins malades et dans la détresse.

R. H. Russell. dépenses à Québec . .. . .......
G. Ouellette, secours à des marins dans le golfe du St. Laurent
A. Anctil, do do
F. F. Laurent, do do
G. Fournier, do do

$ cts.1

78 00
46 37
50 00

2701 20
2 00
8 00

104 32
20 00
25 00
30 00
10 00

$ ets.

3,719 18

cts

P. Moran, do do .. 500
F. Caron, do do .. 50b

- 199 321

Marins malades et dans la détresse-Compte Général.

Ch. de com., Ang., depenses de l'équip. de '.Alloa... ...... 107 07
do do Ethel. ......... 53 17
do do E. B. Brown........ 32 40
do do Le Mira N.......... 55 40
do do Stampede ..... 100 25
do do Lady Bird.......... 76 301
do do Albatros... ....... 4 87
do do Marcella et Roughi

Diamond .......... 116 63
do do Astra, UberJ.Jeffrey,

-Pembroke et Sun-
beaa...............183 28

do do Maria, Eliza et Pem.
broke .............. 88 24

do do Amelia, Bonitte, Jessej
et Mrs R. ...... 212 76

do do Thames, Helena, W. 1E. Bigelow, et
Annie M.Cann ... . 864 68

do do Amelia et Express. 179 58
do do Annic............... 162 68
dO do Maggie A. Smith,

d Marysville, P. Grant
et Ripple........... 905 48

do David Cannon, Suns- 5
beam et Marcella . 5740

- 3,200 19
,---- 27,150 43

WM. SMITI,
I éputé du Ministre de las M2arine, etc.

MINISTERE DE!IA MARINE ET DES PECHERIES,
Ottawa,[Septenibre 1873.
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ETÂT de la dépense pour les hôpitaux de la marine, les marins malades et
infirmes,1les naufragés et marins dans la détresse, pour l'année fiscale expirée
le 30 juin 1873.

RECAPITULATION.

$ ets. $ ts. ets.

Marins malades et infirmes, Province du Nouveau-Brunswick 6.638 33
do do Nouvelle-Ecosse ......... 8,737 22
do do Québec................. 3,719 18
do do Ontario ............... 500 00
do do Columbie Britannique... 171 45

---- 19,766 18
Marins naufragés et dans la détresse, Province du N. -Brunswick. 972 43

do do Nouv.-Ecosse .. 3,012 31
do do Québec ........ 199 32
do do Remboursement

Chambre de Commerce, Angleterre... ....... ............ 3,200 19
3,200- 27,150 43
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ANNEXE NTo 17.

ETAT des recettes du fonds des marins malade pour toute'la Puissance, pour
l'année fiscale exqirée le 30 juin 1873.

T

Québec.

Rimouski . .......... ..............
Trois-Rivières.,....... ...........
Percé ...................... .......
New Carlisle .... ..............
Iles de la Magdeleine..............
St. Jean......................
Québec ...............................
Montral. .. ....................
Gaspé........ .. ..........
Phillipsburg.....................
Stanstead.. ..................

Bathurst.. Nouveau-Brunswick .

Ba h rt .... ..... ............. . . .
Campobello...........................
Caraquet......... . ..............
Chatham.......... .......
Dalhousie....................
Hillsboro.......................
M oncton ............................
New Castie...........................
Richibuctou ......... ................
Shédiac
St. Stephen...... ................
Shippegan.......................
Sackville.......... ....... ..
Ilts de l'Ouest ........................
St. Jean ..............................
Dorchester ..........................
St. Andrew .....................
St. George............................

Nouvelle-Ecosse..

Liverpool............
Sydn.ey................ . .............
Yarmouth............. .....
Lockport .... ..... ... .... ....
A n oli ... .. ....................
Port Hawesury....................
Pictou .........
Cow Bay............................
Weymouth .......
Arichat.......................
Cornwallis .......... ................
Bridgetown ..........................
Medway. b*........................

'rim. expir. Trim. expir.
sept. 1872. dec. 1872

$ cts.

24 12

13 22
58 94
13 92
-66 36

5,760 43
1,356 82

41 62

7,935 43

73 78
20 38

168
589 40
113 58
57 08

6 52
207 52
124 72
126 96
72 38

17 92
...*;........

1,685 34
39 68
38 72
91 96

3,266 02

$ cts.

6 78
84 32
11 36
15 90
5 06

619 64
2,501 18
734 34
60 26

4,038 84 299 66

21 08
44 66
2 74

98 70
45 36
10 56

1600
55 56
27 12
23 :38

6 04
12 30
10 86

1,109 56
5 98
12 10
43 66

1,646 76

Tiim. expir. ýTrim. expir.
mars 1873. juin 1873.

$ cts. $ cts.

155 18

............ ... . . . .

.. .. . .. .

44 08

6 06

............

.............

............
.. .. .... ,...

1 0

492 04

17 84

...........

562 172

10 44

12 00
20 04

3 86
103 18

5,236 36
590 84
39 76

3 04
12 12

6,031 64

1 70
30 82.

334 22
69 98

5 38

-119 96
22956
19 24

113 18
3 84

14 70
1 28

1,520 86
11 76
23 36
47 421

2,547 26

Total

$ cts.

196 52
84 32
36 58
94 88
22 84

1.389 18
13.642 45
2,682 00

141 64
3 04

12 12

18,305 57

140 64
101 92

3 42
1,022 42

229 92
73 02

6 52
443 48
409 84
173 32
210 64

9 88
44 92
13 14

4,807 80
57 42
92 02

182 44

8,022 76

116C6 36 61 103 20 48 54f 3501
983 12 286 04 ............ 447 66 1,716 82
6158 116 90 8192 154 78 415 18
3114 1976 3 28 5 88 4006
3230 1120 17 30 9 56 40 36
1681 1580 600 9c4 78 28

854 12 4:1 56............. 147 52 1,433 20
455 78....,..................................455 78
31 52' 636 ...... 2...... 21 1 59 98
9711 25 16 '........... 45 90 168-20

S80 2 781............. 8 04 20 62
1 76 62 ......... ..... 238
35 74 19 16 2316 446e 122 7e

1 
e 1
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ETAT des recettes du fonds des marins malades pour toute la Puissance, pour
l'année fiscale expirée le 30 juin 1873.-Suite.

NouveUe-Ecosse.-Suite.

Port Hood............................
Port Mulgrave........................
Barrington ..........................
Antigonish ....... ...................
Lunenburg. ..................
Farrsboro.......... .................
Digby......................
North Sydney ............ ...........
Londonderry................... ......
Baddeck.............................
Halifax....... .................
Windsor................. ... ......
Margaretsville ...................
Amherst .......... .............
Shelburne ......................

Trim. expir. Trim. expir. Tr!m. expir. Trim. expir. TotaLÎ sept. 1872. dec. 1872. mars 1873. juin 1873. o

$ cts. $ cts. $ ets. $ cts. $ cts.

1 14 1 10 124 3 48
24 98 1 68 5338 46 80 50

9 16 4 66 9 26 15 68 38 76
7 76 6 18 ...... ..... 8 98 22 92

57 02 70 28 31 38 51 78 210 46
21 36 37 12' 7 18 23 44 89 10
54 621 2866 2406 1008 '11682

281 38i 191 80............. 230 50 703 48
3 68' 1424 . ...... 1792
8 48. . .. I . 760 1608

688 62 915 80I 84660 963 62 3,414 64
254 18 153801 1672 12598 55068

I................ ............ ......... 284 2 84..............
882.................................. 17376

5 34 ......... ...... ........ .... 534

4.294 90 2,396 67 1,227 32

Columbie Britannique.

Victoria........................ ....................... .131 32

I-1i
2,386 48

371 06

10,305 37.

502 38

RÉCAPITULATION.

Trim. expir. Trim. expir. Trim. expir. Trim. expir.
sept. 1872. dec. 1872. mars 1873. juin 1873.

S ets.I s c et $s. ets. $ cts.
Qubec.......................... 7,935 43 4,038 84 299 66 6,031 64 18,305 57N, ouvenn Brunswcïz.. . . . ....... I 3.266 02 1,646 76 562 72 2.547 26 8,22 76Nouvele-Ecosse.... . ............ 4.294 90 | 2,3667 1,227 32 2.386 48 10,305 37Columbie Britannique.................... ....... 113 7 6 523...... ... . . . 11 2 371 C-6 502 38

Total.... .......... 15,496 35 8,082 27 2,221 62 11,336 44 37,136 08
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ANNEXE No. 183

RAPPOR.T DU PREPOSÉ A L'ENGAGEMENT DES MATELOTS, QUtBEC
POUR L'ANNÉE FISCALE EXPIRÉE LE 30 LJUIN 1873.

Le nombre des marins engagés du 1er juillet 1872 au 30 juin
1873, inclusivement, a été de ....................

Duquel il faut déduire les équipages de navires enregistrés à
Québec, aussi les matelots qui se sont engagés, mais qui ne
se sont pas rendus au navire, et ceux qui les ont remplacés,
mais qui n'ont pas payé d'honoraiîe........................

2,330

496

Nombre total qui a payé les honoraires.........1,834

Nombre de navires anglais qui ont engagé des matelots dans la
période ci-dessus.................................300

Nombre de navires des colonies........................ 55
Nombre de navires de Québec enregistrés.... ................ 32
Nombre de navires neufs ............ ................... 12

Nombre total de navires.......... .......... 399

Nombre de navires qui ne paient pas d'honoraires, c'est-à-dire
ceux enregistrés à Québec............ 32

do do do navires neufs. 12

Total.............................. 44

Nombre de matelots déchargés qui ont payé l'honoraire..........560
Nombre de matelots naufragés déchargés, desquels il n'a pas été

exigé d'honoraire. .......................... 247

801

.U onoraires reçus de 1,834 matelots engagés, à $1 chacun.... $1,834 00
do 560 matelots déchereés............. 271 27

honoraires provennat de 346 ceitificats, à 50 ets chacun.... 173 00

Total................ .............. 2,278 27
Déboursés, selon compte rendu ................. 182 78

Déposé à la Banque de Montréal au crédit du Receveur Gé-
néral....... ............................. $2,095 49

R. H. RusSELL,

Préposé à l'engagemnt desn matelots et Chef de la
police de rade.

14Q

87 Victoria. A.,1878
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ETAT des recettes et déboursés du bureau d'engagement des matelots, Québec,
pour l'année expirée le 30 juin 1873.

R. H. Russell, honoraires provenant de matelots..........................

Middleton et Dawson, papeterie.................. ..... ..................
.Morning Chronicle, abonnement.......... .... ...........................
S. T. Shaw, cassette....................... ...........................
Middleton et Dawson, papeterie .................... ,... ................
R. H1. Russeli. petits déboursés........... .............................
T. O. Doyd, salaire comme commis........... ..........................

$ .cts.

.......................................I.
il 95

6 00
7 50
3 63

19 50
134 20

Balance....................,.................. ........ ....

$ cts.

2,278 27

182 78

2,095 49

DONT IL A ÉTÉ DISPOSÉ COMME SUITII

.1872.
Dec. 19.... déposé au crédit du Receveur-General......................,....... 650 00
Oct18 .... do do............................... ....... ... 900 00

1873I544
July 23 ....- do ' do ............... ....... 554

_ _.._ _..... 2,095 49

WM. SMITII,
.Député du Jiinistre de la Marine, etc.

MNIISTERE DE LA MARINE ET DEs PECHERIES,
Ottawa, Septembre 1873.
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ANNEXE No. 19.

RAPPORT DU PRÉPOSÉ À L'ENGAIEMENT DES MATELOTS AU PORT
DE SAINT-JEAN, N.-B., POUR L'ANNÉE FISCALE EXPIRÉE LE 30 JUIN 1873.

BUREAU DE L'ENGAGEMENT DES MATELOTS,

SAxT-JEAN, N.-B., 30 août 1873.

MONSEUR,-J'ai l'honneur de vous transmettre un état du revenu et de la dépense de
ce bureau pour l'année fiscale expirée le 30 juin 1873.

Le nombre de matelots engagés et déchargés dans le cours de l'année dernière a été de
4,95~7, contre 3,962 l'année précédente, ce qui donne une augmentation de 9 Cette aug-
mentation de la besogne du bureau est due à la gran de augmentation des navires dans ce port,
et aux gages élevés qui ont attiré des matelots des Etats-Unis à venir ici pour s'engager.

Ces gages, contre l'ordinaire, sont restés toute l'année au taux de $25 par mois, et pour
le voyage d'Europe, à $55.

J'ai, etc.,
ALLAN McLEANS.

Prépost.

Etat du revenu et de la dépense du bureau d'engagement des matelots au port de Saint.
Jean, N.-B., pour l'année fiscale expirée, le 30 juin 1873.

Hom. $ ets.
Engagés et déchargés en Juillet 1872............569

,, ,, Août , ...... 476

Sept. ,, ".............' 368 ......0......
,, Oct. ,,.......... 434

Nov. ,,6......a.......o457 .... .....
Déc. ,...... 430 ......

,, ,, Janvier 1873................. 319
,, Février ,...... 271

,, ,, M ars ,, ...... 326 ......

,, ,, Avril , ...... 342 .... ...

,Mai , ... .... 519 .... ....

, ,, Juin ,,0.............. 446 .. 9...

4,957 2,478 50
Dépense.

Payé pour assistant et faux frais .............. 1,298 88

RLevenu net du bureau.......................... .. 1,179 62

ALLAN McLEA,
Prépos.

Bureau d'engagement des matelots, SaintJean, N.-B,
30 août 1873.

142
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ANNEXE No. 20.

RAPPORT DU PRÉPOSÉ A L'ENGAGEMENT DES MATELOTS AU PORT DE
PICTOU, NOUVELLE-ÉCOSSE, POUR LE SEIMIESTRE EXPIRE

LE'31 DECEI1BRE 1873.

BUREAtJ D'ENGAGEMENT DES MATELOTS.
PITOU, N.-E., 31 Décembre 1873.

MONSIEUR,-J'ai l'honneur de transmettre ci-joint un état des matelots~engagés et dé
chargés à ce port pendant le semestre expiré aujourd'hui, et le compte du revenu et de la
dépense pendant le semestre expiré aujourd'hui, et le compte du revenu et de la dépense pen
dant cette période.

J'ai, etc.,
MALCOLM CAMPBELL.

Etat du nombre de matelots engagés et déchargés au port de Pictou, N.-E., pendant le semestre
expiré le 31 décembre 1873, avec indication du revenu et de la dépense pour cette
période.

Revenus.

824 matelots engagés, honoraires, 50 cents chacun... .$412 00
461 matelots déchargés, honoraires, 30 cents chacun.. 138 30

$550 30

Dépenses.

Salaire de l'adjoint du préposé pour le semestre......$100 00
Six mois de loyer du bureau........ ............ 60 00

Impressions, papeterie et divers déboursés.......... ò0 00
-_$ 210 00

Somme revenant au préposé, pour ses honoraires de bu-
reau ............... $340 00

MALCOLM CAMPBELL.

Port de Pictou, N.-E.,
31 décembre 1873.

143
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ANNEXE No. 21

RAPPORT DE LA POLICE DE RADE DE MONTRÉAL, POUR L'ANNEE
FISCALE EXPIRÉE LE 30 J UEN 1873.

MONTRÉAL, juillet 1873.

MONSIEUR.-Conformément à vos instructions, j'ai l'honneur de soumettre le rapport
du nombre de faits dont la police de rade de Montréal a eu à s'occuper, et. un état de la dé,
pense pour l'année fiscale expirée le 30 juin 1873.

Le 22 avril 1873, le nombre d'hommes voulu a été assermenté et congédié le 30 novembre
de la même année, et suivant vos instructions, cette police lut réorganisée le 1er juin 1873
organisation qui se continuait à la fin de l'ani.ée fiscale.

L'effectif de cette police se compose d'un premier constable, de quatre sergents et de
vingt constables.

Le département ayant demandé le compte-rendu du service de cette police, j'ai fait fairo
sur les rapports quotidiens du chef MeLaughlin, une relation sommaire des principaux faits
arrivés jur:qu'à la date mentionnée, et qui peut donner une idée des accidents qui ont eu lieu
sur les quais et dans les docks.

1er Juillet 1872.-En passant le pont Wellington, un charretier est tombé de sa charette
et est mort de cette chute. Porté à sa demeure.

6 Juillet 1872.--Un homme travaillant au fond de la cale du steamer Bangalore a été
dangereusement blessé-par une chaîne qui lui est tombée sur la tête. Transporté à l'hôpital
générl.

12 Juillet 1872.-Un passager malade confié à la police par le vapeur Québec. Trans
porté à l'hôpital général.

13 Juillet 1872.-Cheval 'et voiture tombés dans le bassin du canal1  Sauvés avec
l'aide des personnes présentes.

16 Juillet 1872.-Homme sérieusement blessé pendan' qu'il travaillait à hisserIdu for
en gueuse d'une.allége dans le steamship Ilanitoba. Transporté àsa demeure.

Le second du steamship liddleton est tombé du quali de la Reine et s'est ncoyé.
19 Juillet 1872-Un homme travaillant sur le steamship Manitoban est tombé dans le

fond de cale et s'est dangereusement blessé. Transporté à l'hôpital général.
En essayant de retirer un petit chien du canal, une femme y est tombée Secourue par

deux hommes de police.
24 Juillet 1872.-Sur la rue de la Commune, un cabrouet pas assez chargé sur le devant

bascula, et la secousse jeta le charretier par terre, sur la jambe duquel une roue passa et la
lui fractura. Transporté à l'hôpital général.

1er Août 1h72.-Un cheval, attelé à un cab:ouet chargé de fer en gueuse, est tombé
en bas de la rampe en face de la douane; cheval blessé, cabrouet brisé en pièces.

Un homme du bord de la barge .ay. qui était dans le bassin du canal, s'est couché
sur le pont pour y dormir, et vers minuit, il se leva à moitié endormi est tomba dans le canal.
Sauvé par le patron.

7 Août 1872.-Un cheval passant le pont Wellington s'est heurté contre un autre cheval
attelé à un cabrouet. Pied du cheval cassé; il fallut l'abbattre.

Cheval et charrette tombéa dans le fleuve au quai Victoria. Sauvés par le capitaine et
les matelots du vapeur Terrebonne.

8, Août 1872.-Un homme est tombé sans connaissance !suriJe quai. Transporté à
rhupital général.



Documents de la Session (No. .4.)

· 9 A6ût 1872.-Un matelot de la barque Emaives, en déc1argeant du zinc, fut frappé
par un baquet plein de ce métail et précipité dans la cale; il se fit de blessures et fut
transporté à l'hôpital général.

12 Août 1872.-Un homme en hissant le passc-avant sur le navire Lake Michigan, fut
serré contre le nât; il fut grièvement, blsé et transporté chez lui.

18 Août 1872.-Un homme du propulseur Ciy of Montreal, mouillé dins le canal,
tomba dans la cale; il se brisa deux côtes et reçut d'autres blessures sérieuses; il fut trans-
porté sur une civière à l'hôpital général.

19 Août 1872.-lin hmne tomba du mur de revêtement sur le quai et fut grièvement
blessé.-Transporté à l'hôpital général

20 Août 1872.-Un homme tomba sur le quai dans une attaqu, d'apoplexie, et se frappa
la tête contre un rail du chemin de fer.-Transporté à l'hôpital général.

Le second de la barque Helen Marion chargeait un pistolet à bord, lorsque le coup.
partit, et tua.le cuisinier et le steward. Verdict du jury : morts accidentelles.

22 Août 1872.-Un matelot de la barge Jean-Baptiste eut une difficulté avec le capi-
taine de la barge Caralief, qui le frappa avec un rondin et le jeta dans le canal où il se noya.
-Il y a eu enquête et le capitaine fut remis en liberté.

.26 Août 1872.--Un nitelot de la1barque Fanny M. Carril en retournant à son navire,
à 2 a. m., est tombé à l'eau et s'est noyé avant qu'on ait pu mi porter secours.

Un homme travaillant à bord du steamer Ilector, est tombé dans l'écoudille et s'est blessé
grièvement.-Transporté à l'hôpital général.

29 Août 1872.-Deux hommes du steamship Jfnitobarn se tenaient sur une planche
pour peinturer le navire, lorsque celle-ci se rompit; l'un se sauva, mais l'autre fat précipité
dans l'eau et se noya avant qu'on put lai porter secours.

3 Septembre 1872.-t-Tn garçun employé sur la barque Eva, tomba dans l'écoutille;
blessé dangereusement et transporté à l'hôpital général.

4 Septembre 1872.-Le feu se déclara dans le stcamship Gr enlnd mouillé au quai AI-
lan, avec une cargaison générale ; on suppose qu'il prit dans le charbon près du tuyau. Il
ne fut entièrement éteint que le lendemain matin.

. 17 Septembre 1872. -Unl homme employé au déchar ment du. steamship Afaomplis, fut
frappé par .une vitre et lancé dans la fond de cale. B',ssé sérieusement et transporté à
l'hôpital général.

21 Septembre 1872.-Un homme travaillant à lord du steamship Newbigjin, est tombé
mort. Enquête.

Une jarre de vitriol fit.explosion sur le quai du canal et mit le feu au plancher du
hangar. Feu éteint.

Un homme, en descendant, tomba de la rampe sur le quai daus une attaque d'épilepsie.
Le Dr. Thorn, du steamship Soedeib, lui procura ses soins, tPs quoi il fut transporté à
l'hôtl de l'[express.aè o

Un homme.:de la barge américaine Princess, fut poignardé par un de ses compagnons qui
s'enfuit. L'homme s'est rétabli.

25 ·Septembre 1872.-Un bchrretier fut pris entra la roue d'un camion et un baril sur
le quai, et eut la jambe cassée. Transporté à sa résidence.

La locomotive du G.-T. dérailla au pied de la rue des -Soeurs-Grises et brisa le côté du
hangar de la compagnie dite Mail Une.

1er Octobre 1872.-UJn cheval prit l'épouvanta sur le quai d'embarquement et alla se
tuer en se frappant contre le brancard d'un camion.

8 Octore 1872.-L'explcsion d'un canon A bord du. steamer Georgia, à Sorel, le soir
précédent,. tuaíun homme sur le champ et en blessa deux. Le coroner a tenu une enquête.

19 Octobre 1872.-Un homme trouvé mort ce matin. Le coroner notifié, a-tenu .une
enqute.

3*Victoria.
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23 Octobre 1872.-Le Pctou, en descendant le canal de Lachine, est venu en collision
avec l'éclue de la côte Saint-Paul et l'a brisée en pièces.

25 Octobre 1872.-L a barge Elisabeih, imuoillée au quai militaire, fut frappée par le
remorqueur Boston et coula à fond.

2 Novenbre 1872.- Le MJontréal partait pour Québec lorsqu'un homme qui était allé à
bord voir des amis, en essayant de sauter sur le quai, tomba dans le fleuve. Il fut bissé à
bord au moyen d'une bouée de sauvetage et voulut encore débarquer; mais il en fut empêché
par les passagers et partit avec eux.

Un ho, mme tombé de la rampe fut trouvé sur le quai, la mbe cassée. Transporté à
l'hôpital général.

5 Yovei bre 1 872.-Un homme tombé d'épilepie sur le quai, fut transporté à sa rési-
dence.

6,Novembre 1872.-Un matelot qui était tombé dans le bassin Metcalf, fut conduit à
la station où il passa la nuit. Le lendemain matin, comme il se plaignait d'être très-mal, il fut
envoyé à l'hôpital général; n'ayant pu y être admis pour la raison qu'il avait bu, il fut amené
devant le magistrat de police qui l'envoya en prison, sur sa demande, pour y recevoir les
soins du médecin; mais il y mourut peu de temps après.

7 Novembre I872.-Un jeune garçon employé à une machine sur le quai, eut le genou
grièvement blessé par celle-ci. Transporté chez lui.

3 Janvier 1873.-Un homme, natif de la Prairie, est tombé mort sur le quai. Le
coroner a tenu une enquête.

28 Avril 1873.-Un homme vint déclarer qu'il avait trouvé sa femme morte à côté de
lui. Enquête du coroner.

3 Mai 1873.-Un cheval attelé à un camion, tomba dans le bassin du canal et s'y noya
6 Mai 1873.-Un cheval attelé à un camion, tomba du mur de revêtement. La voiture

fut brisée.
9 Mai1873.-Un cheval attelé à un camion, en descendant la rampe vis-a-vis la douane,

tomba sur le guai et reçut quelques b'essures.
11 /ai 1873.-Le bateau traversier de Saint-Lambert, en venant mouiller à sa place or-

dinaire, frappa contre le navire Albeona, amaré au quai de l'île, et brisa le tambour d'une de
ses roues.

Le second du navire Late Ontario, en tombant du mur de revêtement sur le quai, se
blessa sérieusement au bras et à la tête. Le docteur du steamship Texas, qui lui procura les
premiers soins, ordonna de le transporter à l'hôpital général.

14 Mai 1873.-Le navire Lakce Mieligan en voulant atteindre son endroit de mouil-
lage, frappa contre le Québec et brisa sa chaîne et sa haussière.

Un homme tomba du mur de revêtement sur le quai. Ramassé sans connaissance, il fut
porté sur une civière à l'hôpital général, où il mourut durant la nuit.

Un cheval attelé à un camion, tomba dans le bassin du canal, mais il fat sauvé par le
maître du bassin aidé d'autres personnes.

15 Mai 1873.-Un cheval qu'on voulait embarquer sur un steamer dans le canal, y
tomba de l'embarcadère et fut repêché.

23 Mai 1873.-Un cheval attelé à un camion chargé de fer en saumons, tomba dans le
bssin du canal et s'y noya.

Un homme travaillait à bord de la barque E&clid, lorsqu'il tomba dans le fond de
cale et se blessa grièvement. Transporté à l'ôpital général.

30 Mai 1873.-Comme le steamer Saint-Laurent entrait dans le bassin du canal, il
heurta la barge H. P. Barrel et la coula à fond. Une femme à bord n'eut que le temps de
sauter avant que la barge ne sombrât.

Un cheval attelé à un camion fut: laissé seul pendant quelques minutes; il voulut aller
boire et tomba dans le fleuve où il se noya.

7 Juin 1873.-Des hommes travaillaient à relever la barge . F. Barrd, lorsqu'une
planche servant au cabestan se brisa et bleas deux hommes grièvement. Transportés à l'hô
pital général.

11 Juin 1873.-TJn cheval, attelé à une charrette, enlevait du sable d'une barge, lors-
qu'il fut tué par une locomotive du G.-T,
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Un homme tomba du mur de revêtement vis-à-vis le quai de la douane. Ramasséinanimé
et transporté à l'hôpital général.

Juin 13, 1873.-Un cheval, attela à une charrette,~est tombé dans le fleuve nu quai mi-
litaire et il s'est noyé.

Un cheval, attelé à un wagon d'express, en descendant la rampa qui conduit au quai,
tomba sur le quai; la conducteur fut blessé.

14 Juin 1873.-Le charpentier du navire 'znona en tombant du pont dans le fond
de cale, se blessa sérieusement. Transporté à l'hôpital général.

19 Juin 1873.-Le steward du steamship lMoravian est tombé par l'écoutille dana le
fond de cale; il se brisa toutes les dents de devant et reçut plusieurs coatusions à la tête.
Il fut soigné par le médecin du bord.

23 Juin 183.-Un attelage de chevaux vint en collision avec une charrette remplie de
charbon sur le quai du canal. Laeh c:rrette fut lancia sur le pont d'une barge américaine
et brisa la fenêtre de la cabine, etc. Personne ne fut blessé.

Un cheval attelé à un wagon chargé, pri' la peur sur le quai; le conducteur fut lancé à
terre et se blessa dans s: chute. Transport à sa résidence.

L'on remarqu-ra qu'un très-grand nombre des aacidants n été causé par les murs de
rampe et de revêtement.

Le nombre des arrestations a été de 831, ce qui donne une augmentation de 202 sur
celui de l'année précédente. Sur cas arreattions il y en avait deux.pour meurtre. Il est à
regretter que l'ivresse soit la principale cause de cetta augmentattion.

. il y a diminution dans le nombre des personnes qui ont reçu un abri temporaire,--aussi
de celles qui se sont noyées. Le nombre de ces dernières a été de 23, y compris un cas de
suicide, et-3 t personnes ont été sauvées d'une mort certaine dans les flots.

Le tableau syaoptique du rapport des événements courants dispense maintenant de
donner un état général des procédés de la force de police. Le rapport donnant le nombre
des prisonniers et les causes d'arrestation démontrera de suite l'énergie et l'activité des
hommes.

Il y a eu une petite diminution dans la césertion des matelots, mais il a fallu la plus
grande vigilance pour les protéger contre l'inflience des embau.cheurs. Quatorze de ces indi-
vidus ont été arrêtés, ca qui donne en faveur de la présente année une majorité de onze. Je
dois, mentionner de nouveatu que la détermination du poursuivant pour la Couronne,
M. Schiller, et du magistrat de police, M. Bréhaut, d'»rrêter ce mal par taus les moyens que
donne la loi, a eu pour résultat jusqu'à présent de rendre l métier danggareux à ceux qui s'y
livrent. Les personnes convaincues de cette offense sont certuines d'un prompt châtiment.

Je soumets da nouveau, avec le plus grand respecf, la question de l'insuffisance' complète
de la présente station, déjà portée à la conna issance du ministère. Le propriétaire actuel
maieré nos nombreuses demandes et autant de promneass's de sL part, n a pas'fait exécuter
les réparations nécessaires et pour des raisons que vous coanaissez il est tout à fait préjudicia.
ble à la santé d'habiter la salle des gardes ou les deux ea:lules.

Il est difficile, à moins d'un loy r considérable, d'obtenir une bâtisse convenable, et les
propriétaires naturellement ne veulent pas tire les changements nécessaires pour la convertir
en station de police.

C'est un sujet que je livre à votre considération que de savoir s'il ne vaudrait pas mieux, à
la fin, construire une station convenable sur le terrain du gouvernement adjacent au fleuve.

Avec le rapide développement du commerce et l'extension continue des docks, quais, etc.
augmentation de la force de police n'est qu'une question de temps. Vu le nombre limité

des hommes dont elle se compose, et chaque jour on en a la preuve, elle ne peut donner au
public l'aide et la protection dont il a besoin.

Entre autres fonctions, elle est obligée d'assister aux arrivages et aux départs des bateauxà vapeur, aux enquêtes du coroner, et d'accompagner souvent des capitaines et officiers de
4--10Q* 147
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navires en dehors de la cité, à Lachine et à d'autres endroits, à la recherche ds matelots
fugitifs, dont un grand nombre ont été arrêtés cette aundo.

Dans plusieurs cas, lorsqu'ils sont arrêtés pour désertion ou ivresse durant la nit qui
précède le départ de leur navire, les matelots sont envoyés à b:rd à l'heure fixée par le
capitaine (généralemcnt au dernier moment), et la police reste sur le quai jusqu'à ce que le
navire soit dans lecourant, pour empêcher que les déserteurs reviennent au rivage.

La bonne conduite -ordinaire des officiers et hommes de la police a été pour moi une
source de grande satisfaction, et il n'est que juste d'ajouter que le mérite en revient surtout
àu bon exemple donné par le chef MeL aughlin ; cet officier de longue expérience s'efforce
sans cesse de compenser le petit nombre de ses hommes par l'efficacité du service.

En terminant, permettez-moi d'espérer encore cette année que vous accepterez mes
remerciements pour la courtoisie que vous m'avez moutrée, et la prompte attention que vous
've donnée à chaque sujet que je vous ai soumis.

CHAS. J. COURSOL,
Comfimis ae ce la police dv- Canada

Député du ministrec d la
marine -et des pecheries,

Ottawa.
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Documents de la Session-No 4

ANNEXE No 2

RAPPORT DU CHEF DE LA POLTCE DE RADE AQUEBE POUR
L'ANNEE FISUALE EX>IREE LE 30 JUIN 1873.

MONSIEUR,-'ai l'honneur de vous soumettre mon rapport annuel comme chef de po-
lice de rade à Québec, pour l'année fiscale expirée lec 30 juin dernier Annexé ce rapport
se trouve un état du nombre de personnes arrêtées par la police de rade, des diverses of-
fenses qu'elles ont commises et de leur nationalité.

Le 1er mai, la police de rade a prêté sermant; elle a été augmentée de 14 hommes, et se
compose des membres suivants:
Un chef, qui est aussi maître du port et dont la solde est de.......$1,200.00 par année
Un sous-chef........ .. ................................ 2,40 par jour.
Un timonier .......... ................................... 1.90
Cinq patrons d'embarcation,......... ......................... 1.80
Trente-huit constables ...... ............ .................... .50
Un mécanicien............. ............................. 50.00 par mois.
Un aide-mécanicien............... ......... ............... 40.00

Un des constables est employé comme agent de police secrète dans le bureau du port.
Le yacht à vapeur, durant le jour, fait presque les deux tiers de la bésogne. Les cha-

loupes ont chacune un équipage composé d'un patron et de six hommes; l'équipage du yacht
fait alternativement le service dans une des chaloupes, entretenant ainsi une patrouille régu-
lière sur le fleuve durant la nuit, de 5.30 p. m. à 5.*.0 a. m. le lendemain. Les racoleurs
vont rarement dans leurs chaloupes aborder les navires, vu qu'ils ont très-peu de chance
d'échapper à cause de l'étendue du havre.

La police exécute tous les mandats d'arrestation sur les deux côtés du fleuve, quand
elle est requise de le faire.

Elle va encore à la recherche du bois de construction, des bateaux, etc., perdus ou volés
des navires, estacades et radeaux, et lorsqu'elle les trouve, elle les ramène généralement au
dock de la police.

Elle procure une chaloupe ou le yacht à vapeur au maître du havre, ou à son assistant,
lorsqu'ils en ont besoin. Une garde a été fournie pour le transport des prisonniers du bureau
de police à la prison, et de cette dernière place au bureau de police ou à la station de la po-
lice de rade,-pour les mettre à bord de leurs navires, quand ils sont prêts à prendre la mer,
-épargnant ainsi à la police la responsabilité d'une fonction pénible. Maintenant deux
constables accompagnent la garde escortant six ou sept prisonniers, au lieu d'un constable
par chaque prisonnier. La prison est à doux milles environ de la station de police.

Nonobstant la diminution dans le aunabre des navires arrivant de . la mer, les arresta-
tions.de matelots pour désertion et autres offenses se sont considérablement accrues.

Vingt racoleurs et leurs agents ont été arêtés et poursuivis poar les olienses suivantes
pour avoir abordé des navir<s sans permission, pour avoir rôdé autour des navires, pour avoir
aidé à la désrtion des mtatelots et les avoir hébergés.

L- coutume qun'avaien les recoleurs et leurs agents d'aller à b>rd des navires avec des
revolvers a cbsé, grâce à la vigi1auce de la police.

J ai, etc.>
E. IL. RUSSELL,

Chef de Ta police de radie.
WILLIM SMrITI, Ecr.

£éputé da M:istre de la Marine et des Pco'.aeriee,
Ottawa.
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Etat indiquant le nombre de person es arrêtéepr lapolice de rrad; les diverses ofenses
commises par ces personnes et leur nîatioaalité.

Désertion.. ................ .....................................-.. a....93
Absence du bord sans permission .............................. ........ 149
Refus de faire le service................... ......................... 94
Refus d'aller sur mer .............................................. 3
Négigence à s'embarquer.g..... ..................................... 39
Mandats d'arrestation pour assaut..... ..... . .......................... 27
Assauts par les capitaines sur ls hommes de l'équipage.........................2

do seconds do. .. ... ....................... 5
Capitaines assaillis par l'équipage................ ......................... 1
Seconds do.. ....... a..0.................a.......a...5..........5
Ivres et voies de fait à bord...................... ..................... 24
Ivres sur les quais et dans les rues.......... ............. .... 50
Vols à bord............... .... ............... . a.0.0.0.a..... . ... 0.............8
Fous.... ............................................. .... 2
Désertion militaire, batterie B, artillerie de la Puissance............. .. . .. . 1
Embaucheurs ou leurs agents allant a bord sans permission. ..................... 9

do rôdant autour des navires. . ........................ 6
do hébergeant des matelots déserteurs..................3

Obstruant la circulation dans les rues......................... 3
Protection pour la nuit. .............................. .............. 20
Embaucheurs aidant les matelots à déserter.. ................................ 2

Mationalitd.

Angleterre..i....0..a......... .. ...... 4..................................... . . ...... 152
Irlan-le.......... ................................................. 156
Ecosse. ............................. ............................. 72
Galles................................................................................. 17
Norvège......................... ..g...... ·. ... . .... .......... ........ 34

Suède.. ............... a....a. . ..... a............. . ....... a... ........ 14
France....... ............... ........ ........................... 13
Daremark..................... ..4.a....... ......... a.%.6......... . a......0....... 9
Malte............................................................................ 2
Allemagne...........s....0............................10
Nouvelle-Ecosse................ .......... ......................... 2
Etats-Unis.....................................................................20
Canada......... ....................... ........................... 2
Espague.... . ...... ..................................................... 21
Russie. ...................... . ............................... 6
Jersey................ . ...................... .................. 3
Nouveau-Brunswick......... .................. ........... ..... 
Terreneuve.. ..................................................... 3
Ile du Man...... . ....... t....................................... . .6*0......... . .a.l.a1
Autriche........ ... ..... a................. . ..................... a.... 
Italie...0................ ........ à...................................2
Jamaïque....................................... .........................
Chili.........,..................................................................... 2

To ......................... ... 64
14,1
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ANNEXE No. 23.

ETAT des dépenses du corps de la Police de rade de Montréal et Québec pour
l'année fiscale expirée le 30 juin 1873.

MONTRÉAL. $ cts. ct.

John McLaughlin, salaires comme chef depuis le 1er juin 1872, au 30 juin 1873.1,185 0
C. J. Coursol, balance de la feuille des salaires pour 1872 ....................... 642 40

do feuille des sal. des hommes, depuis le 1er juin 1872, au 30 juin 1873. 10,081 72
dto gages et dépenses contingentes des surnuméraires employés
pour· remplacer les hommes allant à Québec pour aider contre lçes embau-
cheurs etc., en juin et juillet 1872 .......... ........................ 494 95

D..Brunet, bottes....................................................153 0
M'Iver et Cie., casques et gants.......................136 50
J. D. Anderson, pantalons et parde-sus.................................... 294 00
Boon et Woodworth, serge................................... ........ . .12 0
Robert. Hendry, insignes................................................ 25 75
H. Morgan et Cie,, habillement d'été.........................291 0
W. McKerness, chapeaux............................................... 10 c0
J. Henderson et Cie., chapeaux.....................................5'0
O. McGaury, garniture de bureau............................... ....... 10
N. Lefebre, pendule.........,..........................8 00
M . Barbeâu, bâtons ...................................... 50
Compagnie de Gaz...................7.............7....2...
Bureau de poste de Montréal, frais de poste................................ 55 69
Renaud et Gariépy, tapisserie. ........................................ 7 13
A. Ramsay et fils, peinture etc............................................ 8 35
J. Parslow, papeterie................................................... 14 15
Dawson frères, do ................................................... 175
J. Starke et Cie., impressions............................................ 14 00
Aqueduc de Montréal, taxe d'eau.......................................... 28 30
John Kelly, bois de chauffage..........................................102185
J. C. (larault, paille............................ . ............. o576
J. McDonald, pelle en fer................................................. 2 00
G. Bury, loyer de 12 mois pour station.,..........................3c00
Deily et Weely rrtar, annonces..............., .............. .... 9 oo
MTontreal Herald, abonnement............................................. 20 00
Toronto Leader, do. .................................. 7*50
Northern Journal do . .......... ....................... ............

Daily Mail, do ....... ........... il oo
JTournal de Québec, do. ......................... ;.........90
Morning Chronicle, do ..................,........................ 6 
Daily Ncws. annonces.......................................... 908
Canadian llnstrated News, abonnement................................j &00
La Miinerve do. .................................. 1222
W. D. B. James, charbon.......................... ..............
Warrington et Cie.,......... ................................ 1
Compagnie de télégraphe de Montréal, télégrammes................
Compagnie de télégraphe de la Puissance, télégrammes..................... .. 790
J. Gardry, charriage .............................. . . . . . .. o
C. Nourie, siage de bois..............................
Courrier des E'ats- Unis, abonnement ........ ................... 9 50
Ottawa Citizen do. ..................................... .10 00
.MOntreal Herald do. ..................................... 6 o0
Gardener's Iontlhly do. .................................... 40
Le iEational do ........... . .................... 6 75
John Lovell, almanach des adreses ....................................... 40
John MlcLaughlin, repas aux destitués et autres petites dépenses de la

station..................,............ 156 41

$14,45387

WMU i SMTH,
-Dêputé'dt&inistre-de la marine -et des pccis

MLî.LJ~DE LA MARIN~E ET EES Pftil RIE j,

OTTAWÂ,Septembe61870
294 0
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ETÂT de la dépense du corps de la police de rade de Montréal et Québec, pour
l'année fiscale expirée le 30 Juin, 1873-Suite.

QUEBEC. $ ct5. $ cts

R. H. Russell, salaire d'un an comme chef de Police et maitre de port.......... 1,200 00
A. Parker do do commis à la do. ....................... 800 00
J. U. Gregory, feuille des salaires des hommes.............................13,169
J. Cunningham, provisions, etc...... ........................................ 34 9
P. Couette, chaussures......................... ... . ... 15 O
L. Gagné, réparations .................................... 107 91
J.,Peters, bois de service ........................ ..................... 92 03
Hamel et Frbres, vêtement............................................. 808 47
L. Guerard, réparations aux bancs .. ,.,................ 3 00
W. C. Adams, charbons.................. ......... 175 00
Carrier, Lane et Cie., poële...................... ... ... .. .... 50
J. M Tardivel, peinturage............................................... 25 00
N. Talbert, barres de grille................... ....................... 34 50
Fullerton et Alexander, réparations au steamer.............................. 238 61
Watson et Jarvis, toile....................... . .............. 18 70
Crawford et Son, charbon............................... . ... 80 00
L. Arel, suif .................................................. ....... 156 00
G. T. Phillips, réparations au steamer .. ..... 178 57
G. Bissett, réparations au steamer.. ............. .. 3-83
F. O. Vallerand, approvisionnements....................................... il
C. Vien. touage......................................................... 8
Dinning et Webster, rebut de coton...... ............ ....... 1 0
J. Giblin, charbon..... ...................................... 34
J. Lane, bois de service.................................................. 1
J. Marmen, bois de chauffage, etc........................... 61 12
J. J. Foote, annonces dans le Chronicle...., ................... ........ 6 00
J. Lovell, almanach des adresses ............................................ 12 00
J. O. Dowd, services ............................................ 62 00
J. Bell hivernage du yacht le la police.....................................15 00
J. U.bGregorygratifications aux hommes pour le mois de mai............. ... 2
S. J. ShU w, bourrelet pour engin................... ..........................
Glover, Fry et Cie., vêtement............................................... 69 45
Middleton et Dawson, papeterie ............................................. 19 58
Tweedell et Campbell, réparations .......................................... 50 62
Richardson et Dawson, cuir.........................................I27
Audet et Robitaille, corde, etc........................ 95 14
J. Berrigan, charriage de neige.... ................................... 2400
IR. H. Rlussell, petits déboursés....-., ....................... 159 20)

1,200 00

WM. SMITH,ý
Dputé du Minis tre de la. Mlarine et des Pêchories

MINISTÈIRE DE LA MARINE ET DES PÊCHERIES,
OTTAWA, Septembre, 1873.
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ETAT des recettes de la police de rade de Montreal et Québec, pour l'année fiscale
expirée le 30 Juin, 1873.

MONTREAL. $ets. $ets.
R Settes du trimestre expiré le 30 septembre, 1872...... ................. 3,138 42

do do 31 Décembre. 1872...................... 1.584 12
do do 30 Juin, 1873 ................... . . 1,353 00 ,-

QIJEBEO.6,075 54
QUEBEC.

Recettes du trimestre expiré le 30 Septembre, 1872 ....... 9,173 l9
do do 31 Décembre, 1872..........................3,298 67
do do 30 Juin, 1873.............................. 8,070 90 20,542 96

26,618 50

WM. SMITII,
Député du finistre de a Yfarine et des Pêcheries.

MINISTÊRE DE LA MARINE ET DES PECHERIES,
OTTAWA, Septembre, 1873.
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ANNEXE No. 24.

TOTAL des recettes et dépenses portées au compte des améliorations des ports,
pour les ports ci-après mentionnés, auxquels des droits de tonnage ont été
imposés par proclamation, pour l'année fiscale expirée le 30 juin 1873.

No. denav. INo. des Ton. Total. Total.

Québec.

House Harbor. ..........................
Amherst ........... ...................
Gaspé..........................

Nouveau-Brunswick.

Bathurst................... . . . . .
Richibucto..........

22 $ ets.J $ ots;
22 782 7820
41 1,414 141 4011 584 58 40
74 2,780 278 00

278 00

52 8.196 819 80
99 18,789 1,878 90

151 26,987 2,698 70 2,698 70

2,976 70

DEPENSES portées au compte des améliorations des ports, pour l'année fiscale
expirée le 30juin 1873.

$ ets. $ ets.

Richibueto............... ................................... 3,125 70
Amherst.............................4,783 63

---- - 7.909 33
James Neilson, subvention à un remorqueur sur la rivière Miramichi... ... ....... 2,00000

9,909 33

j...
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ANNEXE No. 25,

RAPPORT DU DIRECTEUR DE L'OBSEVATOIRE DE MONTRÉAL, POUR
L'ANNÉE EXPIRÉE LE 30 JUIN 1873.

OBSERVATOIRE DE MONTÉIAL, 1er septembre 1873.
A Plonorable. PETER iMITCI IELL,

Ministre de la marine et des pêclhieî:s, Ottawa.
MONSIEUR,-J'ai i honneur de soumettre,,pour votre information, un compte-renlu des

opérations de cet observatoire, pendant l'année expirée le 30 juin 1873.
Le précédent rapport que j'ai eu l'honneur de vous transmettre et qui a été inséré comme

annexe No. 17, page 186, dan, votre rapport annuel, s'étendait jusqu'au 30 juin 1872. Le
tableau des observations que je vous envoie' maintenant comprend les deux rapports semes-
triels jusqu'à cette date.

Le tableau renferme les observations, dans une forme condensée, de la pression atmos-
phérique; les variations de la température, montrant les changements qui s'opèrent dans le
climat ici; la direction et la rapidité du vent, et la quantité de nuages.

A la demande de 'hcnorable maître général des postes. l'heure est donnée tous les jours
(le dimanche excepté) à Ottawa, pour l'usage des bureaux du gouvernement, comme à l'ordi-
naire.

Le montage et le règlement des chronomètres de navire sont encore aujourd'hui une
partie importante des travaux de l'observatoire, car jusqu'ici on lui en a envoyé dix-neuf.

Les observations ordinaires tri-quotidinnes sur la pression atmosphérique, la tempéra-
ture, l'humidité, le vent, la pluie, la neige. l'ozone, les aurores boréales, et autres phénomènes
météorologiques ont été ponctuellement faites et enregistrées. Copie de ces observations'est
régulièrement transmise à lobservatoire central de Toronto, qui est encore sous le contrôle de
l'habile professeur Kingston.

L'observatoire possède maintenant un assortiment complet d'instruments, obtenus aubu-
reau météorologique de Londres, et vérifiés à l'observatoire de Kew.

Le sémaphore est érigé à un endroit visible pour les navires dans le port et à l'entrée du
canal de Lachine. Le soin d'élever ou de baisser le sémaphore est confié aux opérateurs du
télégraphe d'alarme, et ce dernier est relié par un fil magnétipae à cet observatoire,
de sorte qu'aucun temps n'est perdu à la réception de l'avertissenent envoyé de l'observatoire
central de Toronto.

La illaison du Thermomètre, pour l'observation de la température, paraît construite de
manière à répondre aux fins pour lesquelles elle a été élevée.

Cet observatoire est maintenant relié à différentes stations en Canada, et, par l'observa-
toire centi al de Toronto, au Signal Office de Washington. Des signaux sont envoyés trois
fois par jour au professeur Kingston : à 7.49 a.m.; 4.49 p.m. et 11.14 p.m., et il a entrepris
de donner des rapports des différentes stations du Canada, lesquels sont publiés chaque jour
dans le Montreal Gazette pour l'information du public. Ces rapports sont tous envoyés par
la compagnie de télégraphe de Montréal.

J'ai confiance que le travail qui s'opère ici, quoiqu'il puisse parat'.re peu étendu, n'est
pas le moins utile et qu'il contribue à l'avancement d 1t la science météorologique, laquelle
forme une part si importante dans le progrès du commeree et do l'agriculture.

Avant de terminer, qu'il ma> soit permis de témoigier à mon estimable ami, le professeur
Kingston, ma gratitude pour le concours empressé qu'il m'a toujours donné.

J'L.i l'honneur d'être, monsieur,
Votre très-obéissant serviteur,

CHARLES SMÂLLWooP, M.D., L.L.D., D.C.L.

371,Victoria. As 170
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ANNEXE No. 25.

OrSEWATOIRE DE QUÉBEC, 20 août 1873,

MONSIEUR, -En vous remettant mon rapport de l'observatoire de Québec pour l'année
expirée le 30 juin 1873, j'ai à vous déclarer que "l'heure " a été donnée aux navires comme
les années précédentes, et je suis heureux de dire que plusieurs capitaines de la flotte nom-
breuse de bâtiments visitant notre port m'ont exprimé qu'il était important et commode
pour eux d'avoir" l'heure de Greenwich " donnée au moyen d'un "l sémaphore."

La vieille bâtisse ayant été démolie pour en construire une-nouvelle, j'ai dû démonter
"'équatorial" et discontinuer mon ouvrage de " photographie des phénomènes célestes," art
dans lequel j'ai si bien réussi que l'on a reconnu que mes épreuves du soleil étaient d'une
très-grande beauté.

Je crois que M. Rutherford, de New-York, occupe aujourd'hui la première place dans
cet art, mais lorsque la nouvelle maison sera terminée et que je pourrai remonter mon équa-
torial, j'espère, vu le climat splendide dont nous jouissons pour la photographie, reléguer
M. Rutherford au second rang.

Cet observatoire, au sujet des phénomènes météorologiques, est en correspondance avec
celui de Toronto, tenu par le professeur Kingston, et le résultat des observations est envoyé
trois fois par jour.

On a placé, sur l'Université Laval, un mât au haut duquel sera hissé un " sémaphore
quand on recevra avis de Toronto qu'un orage passera probablement ici, et quoique les pro-
nostics du temps soient, jus1u'à un certain degré, incertains à présent, lorsque l'expérience
sera plus grande, le " signal d'alarme " servira à sauver beaucoup de biens et d'existences.

J'espère que la bâtisse sera prête de bonne heurc au printemps, de sorte que l'on pourra
prendre toutes les observations au même endroit, et que l'on s'occupera avec succès de l'astro-
nomie, de la météorologie et de la photographie des phénomènes célestes. J'envoie ci-
inclue une liste des dépenses de l'année.

J'ai l'honneur d'être, Monsieur,
V otre obéiisant serviteur,

E. D. ASHE,
Directeur.

A WM. SMrTH, écuyer,
Député du ministère de la marine et des pécheries.
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ÉTAT de la dépense pour le compte de l'Observatoire de Québec, pour l'année fiscale
expirée le 30 juin 1873 :

E. D. Ashe, salaire d'une année comme directeur.................$.. 402.64
J. I-eatley, ,, ,, assistant ........................... 600.00
E. D. Ashe, gages des ouvriers. ............ .............................. 106.50

,, timbres-poste........... ........................ 40.85
J. J. Foote, annonces............e. ........ *.....i......................... 50.00
Middleton et Dawson, papeterie..............a......................27.57
J. Ro:itaille, bois.................................36.25
C. Pevenely, huile, etc............ ............. .... 18.30
E. Pope, travail sur la ligne télégraphique........... ............. 50
S. J. Shaw, loyer de maison................................. 00

,, Iserrures, clous, etc.................. 9.80
J. L. Jones, collodicn..2..8......... ..................... 20
P. Poulin et fils, lentilles.............. ...................... 75
IR. McLeod, instruments de chimie.............2...........45
Woodly et Cie, tuyau en fer, etc. .............................. 7.59
J. McKenzie, maçonlnerie . . . . . . 3.00

2,400.00

WM. SMITHI,

Député du ministère de la marine et des pêcheries.

MîNîsBTItu DE LA MARINE ET DES ]PÊCHERIES,
UTT,1WA, septembre 1873.
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ANNEXE'No. 27.

TROISIEME RAýPP>ORT DU BUREAU METÉOROLOGIQUE DE LA
PUISSANCE DU CANADA, PAR G. KINGSTON, A. M., SURINTENDANT,

Présenté en novembre 1873.

A lHonorable ministre de la marine et des pêcheries.

ONSIEUR,- Avant de parler du progrès du système météorologique du Canada du-
rant l'année dernière, je ferai quelques observations sur les objets généraux d'un tel sys-
tème et sur la nature ce l'organisation nécessaire pour atteindre ces objets.

OBJETS D'UN SYSTÈME MÉTÉOROLOGIQUE.

1. La collection de statistiques météorologiques et leur arrangement sous une forme
convenable pour être appliquées à la discussion de diverses questions de physique.

2. La combinaison des matériaux collectionnés de places nombreuses, par série d'années,
de façon à faire voir le caractère climatérique de chaque district et localité, et les lois gêné
rales de la distribution géographique.

3. Le pronostic du temps.

AGENCES NÉCESSAIRES POUR ATTEINDRE CES. OBJETc.

1. Un bureau météorologique central avec un observatoire normal y attaché.
2. Un grand nombre de stations ordinaires d'où les rapports sont envoyés par la malle au

bureau central pour être compilés.
3. Quelques stations bien équipées, auxquelles seraient donné le nom de principales

stations d'où les observations pourraient être suffisamment fréquentes, continues et prolongées
pour fournir les matériaux pour la compilation des constantes nécessaires à la préparation du
résumé des observations faites dans les stations ordinaires des différents districts.

Les agences 2 et 3 sont nécessaires pour la cillection et la discussion des statistiques mé-
téorologiques. Dans le but de faire et publier les pronostics du temps, les deux agences sui-
vantes sont nécessaires.

4. Plusieurs stations télégraphiqes-d'.observation et de transmission, d'où les rapports
sont communiqués par le télégraphe au bureau central.

5. Un plus grand nombre de stations télégraphiques de réception et de, publication,
d'où les faits ou opinion fondés sur les faits transmis par le télégraphe au bureau central sont
communiqués aux habitants du voisinage par des avis écrits ou des signaux.

FONCTIONS ET MODE DE SOUTIEN DES AGENCES CI-DESSUS MENTIONNÉES.

BUREAU CENTRAL DE MEI'EOROLOGIE.

Les fonctions de ce bureau sont les suivantes:
1. Choisir toutes les stations et observations qui reçoivent de l'aide pécuniaire du gou-

vernement du Canada.
2. Exercer par visites et correspondances un contrôle général sur toutes les stations mé-

téorologiques qui reçoivent des subventions, ainsi que sur les observatears. particuliers qui
peuvant se mettre volontairement en rapport avec lui.
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3. Régler-les méthodes et le temps d'observation; fournir aux stations des formules pour
l'enregistrement des notes à prendre, et aider aux observateurs dans le choix de leurs instru
ments.

4. Recevoir et compiler les rapports météorologiques et les publier, ou du moins publier
de temps en temps les déductions que l'on peut en tirer.

5. Recevoir les rapports télégraphiques de la température des stations télégraphiques
d'observation et envoyer par télégraphe à des points éloignés l'ensemble des faits ainsi recueil
lis ou des opinions fondéès sur ces faits.

Mlaintien du burea central.
Le bureau central devrait être maintenu complétement par le-Trésor fédéral.

STATIONS MÉTÉOROLOGIQUES ORDINAIREs.

Ce terme s'applique aux stations où les observateurs ne reçoiveut ni salaire ni subven-
tion du gouvernementde la Puissance. Le bureau météorologique est à leur égard ce que le
secrétaire d'une:société météorologique est à l'égard des membres de cette société; mais avec
cette différence que-les membres d'une société météorologique payent une entrée et une sous-
ciption annuelle pour le salaire du secrétaire et les autres dépenses de la société, tandis que
les observateurs individuels, en Canada, sont exempts detelles dépenses.

On doit attacher une grande importance aux services des observateurs particuliers, les-
quels services l'emportent souvent en somme sur ceux des employés salariés; en effet, sans
eux, il ne serait pas possible de rassembler tous les éléments de la statistique météorologiquie.
C'est parmi eux, lorsque la chose est praticable, que l'on devrait choisir les.observateurs pour
les positions salariées';mais, comme il serait aussi impossible pour l'Etat de rétribuer les mé-
téorologstes partiediliers que les amateurs des autres branches de la science naturelle, il est à
espérer que, pour le maintien des stations météorologiques ordinaires, un nombre suffisant
d'observateurs non-rémunérés se trouvera en Canada, comme la chose a lieu dans d'autres
pays. *

Les stations météorologiques ordinaires peuvent être rangées par sous-classes, suivant
l'étendu de leurs opérations

(a) Stations où les observations de tous les éléments ordinaires se font au moins troisfois
par jour.

(b). Stations où l'on enregistre la température, la direction et la vitesse du vent, les
quantités de pluie et de neige tombées, l'état général de l'atmosphère avec note des différents
phénomènes; les observations étant faites deux ou trois fois par jour.

(c) Stations où l'on enregistre les quantités de pluie et de neige tombées, et où l'on tient
note des différents phénomènes.

A(d Stations où l'on tient note des phénomènes que l'on peut observer sans l'aide d'au-
iun istrument, et où l'on enregistre les événements qui se rapportent au progrès des saisons.
(e) Stations où l'on ne tient aucun registre régulier, mais où des observations avec le

baromètre et autres instruments sont faites dans des occasions spéciales telles que durant les
tempêtes ou tout autre phénomène extraordinaire.

STATIONS PRINCIPALES.

La.première fonction de ce que j'ai appelé les stations principales, est de fournir des oh-
servations qui servent à compulser les corrections pour la variation diurne et la nonpériodiq ue.
Ces corrections sont requises afin que par leurs moyens les observations comparativement-peunombreuses, faites pendant quelques années aux stations ordinaires, puissent être rendues
comparables avec celles tenues fréquemment et pendant de longues séries d'années.

Pour atteindre cet objet principal, les dispositions suivantes sont nécessaires:
1. Les éléments météorologiques peuvent être enregistrés par un procédé automatique

continu, ou bien les observations doivent se faire jour et nuit, à des intervalles réguliers, ne
dépassant pas trois heures.

* Par travail non-rémunéré, il faut entendre le travail non-rémunéré par le gouvernement central. Les
stations pétéorologiques ordinaires pourraient fort bien recevoir de l'aide des gouvernements provinciaux
ainsi que del province d'Ontario, des Chambres de commerée des Sociétés d'agriculture et des pàrticuliers,4-il 161
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2. Les observations doivent être continuées pendant une longue série d'années, quoiqu'il
ne soit pas nécessaire qu'elles soient prises tout le temps avec une égale fréquence. Il pout-
rait être sufBsant de prendre des observations à courts intervalles, pendant cinq ans, et de
suivre ensuite un système moins onéreux ; et on reprendrait le mode des courts intervalles
quelques années plus tard.

(3.) Il devrait y avoir trois stations principales ou plus dans chaque province; et dans
les provinces les plus éloignées, comme le Nouveau-Brunswick, la Nouvelle-Ecosse, Mani-
toba et la Colombie-Britannique, il est nécessaire que l'un des surintendants soit, en q elque
sorte, un ageot du bureau central, pour aider .à la distribution des instruments, des renseigne-
ments, etc.

Les devoirs essentiels du surintendant d'une station principale n'occuperont qu'une par-
tie de son temps ; mais par suite de leur distribution à différentes heures du jour et de la nuit
et au cas où il aurait à s'absenter; il devrait avoir les services partiels d'un ou de deux assis-
tants.

Afin d'assurer la régularité et la continuité qui sont essentielles aux observations, il se-
rait nécessaire d'ati acher un salaire aux charges de surintendant et:d'assistants aux stations
principales; mais conme ces oficiers devront avoir d'autres sources de revenu, ce salaire peut
être assez modique.

Entretien des stations principales,

Quand on voudra établir une station principale dans une région où l'on ne pourra trou-
ver parmi les habitants un observateur apte à en prendre la surveillance, ct où par conséquent
il sera nécessaire d'envoyer et entretenir un observateur, la station sera entièrement supportée
par subvention fédérale ; mais si dans cette focalité, il se*trouve un bon observateur particu-
lier, ou une personne instruite qui désire le devenir et qui possède d'autres moyens de subsis-
tance, ou une institution soutenue par des fonds fédéraux, provinciaux ou académiques,
et dont les autorités manifestent un intérêt suilisunt pour l'entreprise, on pourra s'assurer
ses services au moyen d'une modique subvention. La subvention ainsi accordée, dépendra
partie de la somme de travail qui y sera accomplie, et partie des facilités que le surintendant
pourraavoir de se procurer de l'aide ; et dans chaque cas, on pourra faire des arrangements,
sans égard à ce qui pourra être opportun dans les autres stations où les circonstances sont
différentes.

Si la surveillance est donnée à une institution, la subvention ne devra pas être accordée
comme un octroi fait à cette institution, comme telle, pour être dépensée suivant que les au-
torités le jugeront à propos, ni comme un précédent en faveur des autres institutions du même
genre, mais simplement comme soinme à elle confiée pour être employée à l'accomplissement
des devoirs ci-dessus décrits.

STATIONS TÉLÉGRAPHIQUES D'OBSERVATION ET DE TRANSMISSION.

Le devoir du surintendant d'une station télégraphique d'observation et de transmission
est de télégraphier au bureau central certains faits météorologiques, à des heures régulières
fixées d'avance, et à des heures extra quand c'est nécessaire. Manquer ou retarder d'envoyer
les dépêches dérangerait sérieusement tout le système; il est en conséquence nécessaire pour
être sûr de la régularité et de la ponetualité, de donner un salaire au surintendant, et par une
précaution peu coûteuse, en cas de son absence inévitable, une légère allocation pourrait être
faite à une ou deux personnes, pour qu'elles se missent au fait des observations à faire; un petit
fonds étant attaché aà chaque station pour couvrir les frais de leur rémunération lorsque leurs
services séront requis. Outre celles-ci, il y a les stations télégraphiques de réserve; à ces sta-
tions les observations sont faites à la même heure que pour les autres, mais elles sont ordinai-
rement transiiises chaque jour par la malle au lieu du télégraphe.

Entretien.

Toutes les dépenses des stations de transmission, de même que celles du télégraphiement
des rapports au bureau central, doivent être supportées par l'État.

On aiderait beaucoup au fonctionnement de la télégraphie atmosphérique, si les observa-
tions aux heures télégraphiques ordinaires (7.h. 20 a. m., 4 h. 25 p. m., 10 h. 50 p., m. heure de
Toronto), et quelques fois aussi à des heures in termédiaires, étaient faites dans des occasions
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particulières, aux stations principales et ordinaires, et transmises à Toronto par le télégraphe
ou la malle. Les occasions pour prendre de telles observations seraient indiquées à l'observa-
teur, soit par télégraphe de Toronto, soit par la présence d'un vent violent, in baromètre très
élevé ou très-bas, ou toute autre condition atmiosphérique exceptionnelle. Des contributions de
ce genre pourraient être facilement fournies paI les personnes auxquelles il est impossible de
tenir un registre météorologique suivi. Cependant, il doit être clairement compris que de
telles informations ne devraient jamais être envoyées par télégraphe à moins d'un arrangement
spécial avec le bureau de Toronto sur les faits à transmettre, et la manière de* les expriner
dans le télégramme.

STATIONS TÉLÉGRAPHIQUES DE RÉCEPTION ET DE PUBLICATION,
OU STATIONS DE SÉMAPIORE.

Quoiqu'il puisse arriver fréquemment que des observations météorologiques soient faites
à des places qui reçoivent du bureau central les avis télégraphiques, les stations de réception,
comme telles, ne sont pas des stations météorologiques dans le sens ordinaire du mot, et pour
remplir leurs fonctions spéciales elles n'ont pas besoin d'instruments ni d'observateurs.

Ces stations différeraient grandement dans le coût et l'étendue de leurs opérations, et elles
seraient très-nombreuses, attendu que chaque ville ou village accessible au télégraphe, sur les
côtes, et même dans l'intérieur, serait compris dans cette classe.

il serait utile de les subdiviser comme suit:
(a) Stations où le bureau central envoie occasionnellement des télégrammes annonçant

les tempêtes, et où toute la besogne consiste à hisser et baisser le sémaphore, et à afBcher des
avis écrits.

(b) Stations où,,indépendamment des avis occasionnels, on reçoit du bureau central et
public les probabilités quotidiennes.

(c) Stations où sont publiés, de une à trois fois par jour, des bulletins plus ou moins
longs qui donnent des détails sur la condition des stations télégraphiques de transmission en
Canada et aux Etats-Unis.*

Entretien des stations (a), (b) et (c).

(a) Stations de sémaphore et stations qui ne sont pas pourvues de sémaphore, mais où
l'on affiche seulement les informations.

Les dépenses comprennent les artieles suivants:
(1.) Coût du sémaphore et de l'appareil pour le hisser.
(2.) Une allocation à la personne qui reçoit les télégrammes et en accuse réception,

hisse ou fait hisser le sémaphore, affiche les informations et en transmet le
résultat à Toronto.

(3.) Frais de télégraphie.
Comme des messages d'avertissement ne sont envoyés qu'occasionnellement, les deux

derniers articles de la dépense s'élèvent à une somme comparativement petite pour une station
de sémaphore.

(b.) Pour la publication des probabilités quotidiennes, les services de l'agent sont
requis chaque jour pour interpréter les télégrammes, et aficher les probabilités;
et comme les dépêches sont plus longues.et envoyées tous les j ours, les frais de
télégraphie sont beaucoup plus·grands qu'aux stations de sémaphore.

(c.) Quand des bulletins renfermant des descriptions circonstanciées de la température
à différents endroits sont transmis par télégraphe, à une station de publication,

* On se fait généralement une fausse idée sur les fonctions des stations télégraphiques d'observa-
tion et des stations de sémaphore. Un grand nombre de personnes supposent que des observations à
une station télégraphique sont prises originairement dans le but de pronostiquer la température qu'il
fera probablement au lieu d'observation, et basent sa prétention à devenir station télégraphique
d'observation sur l'étendue de son commerce et le nombre de ses navires. Des observateurs météoro-
logiques devraient être établis, si possible, dans les grands ports de mer, pour interpréter, et y sup-
pléer par leurs propres observations, les faits ou opinions qu'on leur a télégraphiés du centre ; des
circonstances peuvent aussi, dans certains cas, rendre utile l'établissement à ces endroits de stations
communiquant, par télégraphe, au centre ; mais leur destination propre dans le système télégraphi-
que, est de devenir stations de sémaphore.
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les frais nécessités par -le personnel et la îtélégraphie sont .encore de beaucoup
augmentés.

Comme;la très-forte dépense de recueillir, par télégraphe, et de compiler les données qui
serveit de base aux avertissements, ou aux probabilités, ou aux bulletins, est entièrement
supportée par le gouvernement fédéral, il semble qu'il n'est que raisonnable que les localités,
auxquelles ces avertissements, etc., sont envoyés devraient payer les frais de transmission et
de publication; mais, d'un autre côté, comme de sérieux inconvénients et de graves retards
arriveraient nécessairement si la besogne était laissée à l'action individuelle des différentes
villes, et comme le système est plus efficace sous un seul contrôle, il vaut mieux, à tout cou-
sidérer, que le gouverement se charge de la dépensc totale.

PROGRES DE LA TÉLÉGRAPHIE MÉTÉOROLOGIQUE EN CANADA.
STATIONS MÉTÉ OROLoGIQUES ORDINAIRES ET STATIONS PRINCIPALES.

Depuis la publication du second rapport annuel, en janvier 1873, le nombre des stations
>rdinaires a été très-peu augmenté, d'autres devoirs ayant empêché de s'occuper de cette
branche du service. Quand le recueil des données météorologiques dépend, comme cela doit
être nécessairement dans une grande mesure, de la bonne volonté de personnes non-rémunérées,
les fluctuations dans le nombre et la.distribution des observateurs sont inévitables, et les
données qu'ils fournissent doivent être plus ou moins succintes. Cependant le mal produit
par la nature laconique des observations transmises par quelques-unes des stations ordinaires,
peut être considérablement amoindri, si les stations principales sont sur un pied d'efficacité
complète, attendu que c'est à l'aide des corrections déduites des observations faites aux sta-
tions principales que l'on peut comparer, à un fort degré, les observations irrégulières et suc-
cintes poursuivies pendant quelques années avec celles qui se sont continuées d'heure en heure
pendant de nombreuses années. Par ces considérations, on voit qu'il est désirable de cons-
truire des stations principales et de les m.Ltre en état d'accomplir parfaitement l'ouvrage
qu'on attend d'elles.

TÉLÉGRAPHIE ATMOSPHÉRIQUE.
Il y a maintenant dans l'étendue de la confédération douze stations qui communiquent

par télégraphe, trois fois par jour, avec Toronto, -et une autre viendra bientôt s'ajouter à ce
nombre.

Il y a aussi deux stations télégraphiques de réserve, auxquelles les observations sont
prises aux heures télégraphiques régulières et transmises à Toronto par la malle, tous les
jours. Les rapports sont rédigés en chiffres télégraphiques, de sorte qu'ils peuvent être
transmis de suite, sans qu'il soit besoin de les mettre dans la forme convenable, dans le cas
où on les demanderait tout-à-coup par télégraphe.

Les faits transmis par télégraphe et les chiffres dont on se sert pour les exprimer, à
cause de la concision et pour prévenir toute erreur, sont«presque identiques à ceux en usage
au bureau des signaux à Washington. Les observations régulières sont faites trois fois par
jour (y compris les dimanches et fêtes) aux mêmes heures par tout le continent. Les heures
-temps de Toronto-sont 7 h. 25 a. m.; 4 h. 25 p. m., et 10 h. 50 p. m. Chaque message
ordinaire se compose de dix mots exprimant les faits suivants:

(1) 'Nom du lieu d'observation.
(2) Jour du mois et heure du jour (en un seul mot).
(3) Hauteur du baromètre, réduite au niveau de la mer.
(4) Température de l'air.
(5) Humidité relative de l'air.
(6) Caractère de la température, et direction du vent (en un seul mot).
(') Rapidité du vent au temps d'observation, en milles par heure.
(8) Espèce et étendae des nuages supérieurs, et direction de leur mouvement.
(9) Espèce et étendue des nuages inférieurs.

(10) Hauteur de pluie depuis l'observation précédente, ou l'eau représentie par la
neige qui est tombée.

L'on doit remarquer que les mots du télégramme expriment les conditions actuelles seu-
,ement, et qu'ils ne donnent aucun renseigneannt direct çar la température durant le laps de
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temps qui s'est écoulé depuis l'observation précédente, si ce n'est à l'égard de la pluie. Ce
serait une grande amélioration si l'ou pouvait modifier le télégramme de manière à donner les
autres renseignements suivants

(1) Le nombre de milles parcourus par le vent depuis l'observation précédente; ou
mieux encore sa rapidité moyenne et e maximum de sa rapidité dans l'intervalle.

(2> La hauteur approximative -de neige qui est tombée, de manière que l'on puisse sa-
voir si la hauteur de pluie (comme on l'appelle) à présent donnée par le télégramme est réelle
ment de la pluie ou de la neige réduite en eau.

Des télégrammes envoyés des douze stations canadiennes, ceux de Winnipeg sont d'abord
transmis à Washington et de là expédiés à Toronto. Ceux des one autres, après examen à
Toronto, sont envoyés à Washington avec des rapports semblables de Toronto.

En échange des rapports que fournit le Canada, je reçois maintenant par télégraphe, de
chacune des quinze stations des Etats-Unis, deux rapports tous les jours, savoir, ceux d'ob
servations faites à 7.25 a. m., et à 10,50 p. m. Tous les rapports de l'après-midi, ainsi que
ceux du matin et du soir des autres stations, sont transmis par la malle en attendant mieux.

Des renseignements ainsi recueillis on tire sur la température à venir des conclusions qui
sont comparées avec les événements subséquents.

Jusqu'ici, pour les signaux d'alarme, nous avons presque entièrement compté sur les
messages de Washington. Ceux-ci nous ont été d'un grand service, mais malheureusement,
à cause des retards considérables dans la transmission télégraphique entre Washington et
Toronto, ils n'ont pu nous arriver quelquefois que trop tard pour nous servir à pronostiquer
la température à venir. En conséquence, il est très à désirer que nous puissions avoir les moyens
de recevoir par télégraphe des données suffisantes des Etats-Unis pour nous permettre de pu-
blier des pronostics basés sur notre propre jugement et de ne pas compter entièrement sur les
conclusions venant de Washington.

Les opérations d'un centre télégraphique sont de deux natures ':lo. Elles consistent à
réunir les.données sur lesquelles on puiise baser les' pronostics ; et 20. à communiquer par
télégraphe aux différentes stations, soit l'ensemble des, faits réunis, soit les pronostics basés
sur ces faits. On n'a pas jugé utile de télégraphier les faits en détail, si ce n'est dans quel-
ques cas isolés.

Des rapports condensés des observations faites le matin à quelques stations sont envoyés
chaque jour à Halifax et à Montréal, où pendant plusieurs mois et encore, tout récemment
les frais de télégraphie étaient supportés par des citoyens de ces villes.

STATIONS TÉ LGRAPHIQUES DE RéCEPTION ET DE PUBLICATION.

Plus loin se trouve une liste de 33 stations de signaux d'alarme, auxquelles des arran-
gements ont été faits ou seront bientôt terminés pour exposer des sémaphores à l'approche
des tempêtes et afficher des avis.

Le sémaphore actuellement en usage à la plupart des stations, est un cylindre d'environ
quatre pieds de diamètre, et formé de petites bandes verticales de bois ou de fer, séparées par
des intervalles d'enyiron deux pouces. Une lanterne montrant une lumière blanche est ordi-
nairement placée dans le sémaphore quand il est hissé la nuit.

Quand il y a raison de croire qu'une tempête s'approche d'une station d'alarme, une
dépêche à cet effet est expédiée de Toronto.

Le nombre des signaux donnés dans les différents mois, depuis janvier 1873 jusqu'au 31
octobre 1873, est réparti comme suit :

Fév. Mars. Avril. Mai. . Juin à Août. Sept. Octob. Total.
6 21 23 15 Aucun. 38 - 101 204

L'augmentation dans le nombre des signaux vers la fin du tableau précédent est due
dans·une forte mesure, au grand nombre de stations récemment organisées' pour recevoir
dessignaux.

Il est beaucoup à regretter qu'aucun télégramme n'ait été reçu de Washington ou
envoyé de Toronto pour signaler la tempête désastreuse du 24 août.

·La tempête était d'une nature exceptionnelle et n'a pas, comme la généralité des tem-
pêtes, donné aux stations de l'ouest des indices de son approche. La région dont les rapports
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auraient le mieux servi à la pronostiquer létait le 'ord-est de la Confédération où, à ce
temps, Halifax était la seule station en communication télégraphique avec T oronto,-Commu-
nication qui, à cause de l'état défectueux de la ligne, a été malheureusement souvent inter-
rompue.

Cependant, depuis le mois d'août, une amélioration notable s'est opérée dans les commu-
nications télégraphiques avec Halifax.

Des rapports réguliers ont été aussi envoyés trois fois par jour de la Pointe-au-Père, du
cap des Rosiers et de Chatham; on a fait des préparatifs pour avoir immédiatement de sem-
blables rapports de Sidney, C. B., et il est probable qu'une autre station de transmission sera
définitivement organisée dans le nord-est.

Si toutes ces stations eussent été en-pleine opération le 23 août, il est fort possible qu'une
tempête aurait été pronostiquée. Mais l'état défectueux daifs lequel elles se trouvaient s'explique
par le fait que, jusqu'au 30 juin 1873, la dépense totale pour la télégraphie atmosphérique,
y compris les salairec, les frais d'organisation Les stations, les messages, etc., n'excédait pas
$,000.

Si notre système météorologique eût été, il y a un an, dans la position financière ac-
tuelle, ce n'est pas exagérer que d'affirmer que la valeur de la propriété sauvée dans cette
tempête seule aurait probablement couvert plusieurs fois les frais annuels du service météoro-
logique, tel qu'il est maintenant.

Stations météorologiques en correspondance avec l'observatoire magnétique de Toronto.

STATIONS PRINCIPALES.

Province. Stations. Surintendant.

Ontario ................... Woodstock.......... ...... J. Montgomery, Professerr de Mathéma-
tiques, Institut Littéraire Canadien

Nouveau-Brunswick......... St. Jean...........uG. Mordock, C.E.................
1Frederieton, .............. Dr. Jaek,, Université du N.-Brunswiok...

Nouvelle-Ecosse............Halifax.......................Frederick Allison, M.A............
Colombie-Britannique........ Pont de Spence.............John Murray...........................
Manitoba................. Winnipeg .................. Directeurs du Collége de St. Jean.,.....

STATIONS TÉLÉGRAPHIQUES.

Station. Observateur. Station. Observateur.

(3) Fort Garry, Manitoba.......James Stewart (3) Montréal, Québec.......... Dr. Smallwood.
Saugeen, Ontario.............. Mad. J. R. Stewart 1(4) Québec, Québec.......... Capt. Ashe, M.R.
Port Stanley, Ontario ......... M. Payne. pointe au Père, Québec... D. Lawson.
(1) Stayner, Ontario........... R. J. Cole. Cap des Rosiers, Québec....... A. Trudeau.
Port D->ver, Ontario...........IH. Morgan. Chatham, N.B.............G. A. Blair.
Toronto, Ontario..... ... .... !Observatoire. 1(3) (1) Sydney, N.E ..... ..... T. C. Hill.
Brockville, Ontario..........W. R. Bigg, M. A.(2) Halifax, N.E........ ......1 F. Allison, M.A.
Kingston, Otario.S.Woods, M.A.

(1) Ces stations sont amplement fournies d'instruments, mais ne font pas encore rapport par télégraphe.
(2) Aussi stations principales. (3) Aussi stations ordinaires de la première classe. (4) Aussi stations
ordinaires de seconde classe.
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Stations météorologiques en correspondance avec l'observatoire magnétique de
Toronto.-&ite.

STATIONS ORDINAIRES,

Station. Observateur. Station. Observateur.

ONTARrO.

Londir, lass ~ jn.,MD.' QUéBE.-Suite.Classe I.
Ottawa....................G. C. Hlaney. Classe I, Suite.
LondonMiddlesex........... Lett, jun., M.De
Petit Courant) Algoma...G. B. Abreyl.C. '(ocepeti C, Algma ... Abey, urat G B..,43'!Rocher aux Oiseaux.... E. Ch apman.

Anticosti ............... E. Pope.
Classe IL. Belle Isle............... M. Colton.

Dundas, C.F.G.O., Wentworth.jR. Robertson.. P. Godier.
Ingersoll, Oxford...........Mme. A. Eakins.
Glencoe, C.F.G.O., Middlesex. W. Hayden. Classe III.
Brampton,ý C.F.G.T., Peel ...- J.'Reynolds.
Kincardine, Bruce .... ........ :DeWitt H. MartyZ, Danville .................. H. B. McKenzie.

Kmar eBuc.. M. N.-D. de Lévis.. Dames résidantes.

N. Guillimbury, York. IRév. Chan-Ritchie. e Careton, Chaleur.
Gravenhurst, Muskoka.......T. M. Robinson. 1 Chicoutimi..........
Havre de Fitzroy, Carleton Rév. J. Taitrs 5  Charlesbourg ..........
†Brockville, Leeds .. ......... W. R. Bigg, M.A. Rivière du Loup.
Oshawa, Ontario............C. H. Pantou. 0 Lotbinière...........
Welland, Welland ............ A.,Willett. Pointe aux Trembles....
Granton, Middlesex.........J. Grant.
(e) Temiscomang, Nipissing ... Rév. J. M. Pian,.

(Pointe Clark. ... J. Young. r NoUVEAU-BRUNsWICK.
le Pelée............ J. Cummins.

- Ile Clapperton......... C. Patton. Classe I.
J Pelee Spit..............P. Mclnte. .
Ile Chantry...........D. McG.Lambert. Bass River, King............Rév. J. Fowler.

, |îIle Nottawasaga. G. Collins. Bathurst, Gloucester........L'hon. J. Ferguson.
2 Rocher du Cheval Rouge.'. 3uck.

Ile Griffith..............V. C. Hil. Classe IL
Amherstburg..........A. Hackett. Dahousie, Restigouche.. J. Johnson.

rhares à Grindstone ......... James Clarke.
Classe III. hr Lépreux ........... G. Thomas.

Collingwood, Simcoe........,W. A. Parlane.
Georgina, York............... Capt. Sibbald, M.R. ClassefIL
Markham, H. School, York... J. H. Hughes, M.A. Do
Seaforth, C.F.G.T., Huron. ,. A. Straiton.
AilsaCraig,C.F.G.T.,Middlesex J. Wilson.
Lucan, C.F.G.T............F. R. Jennings. NoûvELLx-Ecossx.
Park Hill, C.F.G.T.....«...... G. B. Reeve.
Orillia, Simcoe............. H. Fitton. Classe I
Newmarket, York.........W. R. Nason, B.A. 1 H. Poole; CE.
Plattsville, Oxford...........R..Treffry. Baie-Glace, Cap Breton. C. H. Righy.

QUÉEC.P PicA.Bayne.
I ~ ~ tSydney, Cap Brtn T. C. Hill.

classe I.W Hauts............Miss Fraser.
Classe L Gysborough, Guysborough ... lS. R. Russell.

*Montréal ............ ...... D. Smallwood. 'Turo....,James Little.
Huntingdon.................Dr. Shirrif. Wolville, Kings............Prof. Higgins

1Collège du Roi, Windsor.IRéy. Chan-Hensley,
Classe-II.C-sseIII

*Québec..................0Capt. Ashe, M.R. 1 Classe I.
*Cap desRosiers.............BA. Trudeau. Digby, Dighy............W. H. Taylor.

iYarmouth, Yarmouth......... H. A. Parr.
†Station télégraphique de transmission. (a) Aucun rapport n'a encore été reu. HiStatio

télégraphiques de réserve.
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Stations météorologiques en correspondance avec l'observatoire magnétique;de
Toronto.-Suite.

STATIONS ORDINA1RES.--Suite.

Station. Observateur.,

NoUvELLE-EcOSSE .- Suite.
Classe II.-Suite.

C Ile aux Atocas.......... J. Hanlon.
Pointe de Sable.. J. Mundell.
C Uanso Nord............. G. McRay.

p Annapolis........ ... J. Dakin.

Classe III.
Seaforth.................... Rév. O. McGrindon.
Beaver Bank .... James Grove.
Baie de la Vache.............C. Archibald.

MANITOBA.
*Winnipeg................... James Stewart.

COLOMBIE-BRITANNIQUE.

Classe I.
Pont Spence, rivière Thompson. John Murray.
Havre d'Esquimalt........m.... Wi. H. Bevis.,

Station. Observateur.

Il --- *-----------------~I..-..~....-.-...-.......-.---..... -

IIE DU PRINCE-EnoUAnn.

Classe I.
Charlottetown.............. H. J. Cundall.

TERRENEUVE,

Classe I.

JSt. Jean...................... J. Delaney.
Havre de Grâce ............. A.1Munn.

Classe I .

Fogo ................ .... James Fitzgerald.

Des'instruments et livres ont été fournis à 18 autres couvents du diocèse de Québec, d'où l'on n'a
pas encore reçu de rapports.
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Stations qui sont ou seront bientôt pourvues d'appareils pour hisser des sémaphores.

STATIONS DE SÉMAPHORE.

Personnes Personnes
Station. employées. Station. employées.

ONTARIO. NouvEAU-BauNIMwoK.

Collingwood..............Capitaine Bligli 1) st. jean..............G.;Murdc.
(a) Saugeen................Thomas DavisAndrew................Dr. Gove.

(d)Kicadie ........... Dr..Martyn Pointe cm Chène (Shédiac)..... J. #3. Forster.(d) KCincardine...... ............. n
Goderich ................... Macdonald (a) Chatham...... . G. A. Blair.
(a) Port Stanley.............M. Payne (c) Bathurst. .......... Hon. J. Ferguson.
(a) Port Dover............H. Morgan (d) Dahousie * ............... ,H. A. Johnson.
Hamilton..................G. Black.
Toronto ..................... Capt.KerrE
Port Hope ........ *.(1) Halifax................F. Mlison.
Cobourg.*...... H. B. White (c) Pictou.................M. Campbell.
(a Kingston...............S. Woods. (d) Yarmouth.C. B. Owen.
Port Colborne.... (b) (c) Sydney .. C.il.
Port Dalhousie.JE F. Dwyer (e) Baie de le Vache......,.... C. Archibald.

(c) Petite Baie Glace.......aC. H. Rigby.
v PortHasting

QUÉBEC. gsDr.-Martyn.t

Liverpool ............ R. S. Sterus.
(a) (c) Montréal. ...... .. .... Dr. Smallwood. (e) Digby.......W. H. Taylor.
(a) (d) Québec ............... F. X. Bélanger. EDUENE-OAR)
(a) Pointe-an-Père........D. Lawson.
* Bassin de Gaspé...........J. Edenwyer. ) Charlottetown...........H. J. Cundail.

(1) Station principale; (a) Station télégraphique de transmission; (b) Station télégraphique de réserve;
(c) Station ordinaire de ire classe; (d) Station ordinaire de seconde classe; (e)grStation ordinaire de 3
classe; Avertissement donné par corespondance seulement.

Phares auxquels des instruments et des registres ont été fournis, mais d'où l'on n'a
encore reeu aucun rapport.

Province. Phares. Province. .hare.

Pnd h (ée au Serpent. dic.e de Machias.
I le au Pigeon. NouvFÂu-BRuasNîwica Pointe Eseuminac.
Ile des Anses. I. le de Miscou.
.(.).haham....le au Soufre. . .le au Sable.()af.......e du Chrétien. I .le Coffin.

(le Isolée. . .... .le. atCamr .
Rocher Roug(.d)armuh......I....e.... Catrs.

( nSt. Ignace. e . .le Wolf.
e le aux Phoques.
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TABLEAUX MÉTÉOROLOGIQUES.

Pour que le rapport puisse renfermer des renseignements de date aussi récente que pos.
sible, on fait terminer l'année à la fin d'août.

Les tableaux comprennent la température et la pluie tombée seulement;-l'espace s'oppo-
sant à ce qu'on y introduise d'autres matières, réservées d'ailleurs pour un autre mode de
publication.

A moins d'avis contraire, les températures moyennes données dans les tableaux sont les
moyennes arithmétiques des températures observées à 7 h. a. m., 2 h. p. m. et 9 h. p. m.;
double poids est donné à la dernière heure.

A Wolfville, N. E. et à Baie-Glace, Cap-Breton, les observations qui étaient faites à
8 h. a., m. sont restreintes à 7 h. a. m. par l'application de corrections données par le tableau
d'Hlalifax, provenant d'une série d'observatiens faites toutes les deux heures pendant trois ans.

Aux endroits suivants, les moyennes dans les tableaux sont les moyennes arithmétiques
des observations prises telles qu'indiquées.

Aux dernières dix-neuf stations, où la combinaison des heures a été moins favorable au
rapport exact des moyennes mensuelles, on a pensé qu'il était préférable de donner le résultat
tel quel, et de s'abstenir de faire usage de corrections qui pourraient ne pas être strictement
applicables.

Stations.
Halifax............... . . . . . . .
Winnipeg, collége St. Jean.... . . . . .
Woodstock, Ontario ............
Toronto.. .....................

eSaint-Jean, Nouveau-Brunswick....... .
Sydney, Cap-Breton......... ......

Heures d'observation.
Intervalles égaux de trois heures.

do do
do do

6 a.m., 8 a.m., 2 p.m., 4 p.m.,
10 p.m., minuit.

6 a., 2 p.m., 10 p.m.
do

Stations. Heures d'observation d'o les moyennes proviennent.
Des écoles d'Ontario, savoir

Goderich, Stratfort..
Barrie, Windsor.....
Simcoe,Hamilton..
Peterborough, Belleville.. ..
Pembroke, Cornwal......

Cap des Rosiers, Dundas.
Brampton, Glencoe.
London, St. Jean, Ter.
Charlottetown, I. P. E.
Yarmouth, N. E. :--

Février, mars, avril 1873. .
Mai, juin, juillet..... . . .. .

8 a.m., 8 p.m.
9 a.m., 9 p.m.
8 a.m., 2 p.m., 9 p.m.
8 a., 2 p.m., 10 p.m.

8.30 a.m., 2 p.m.,- 9 p.m
8 a.m., 2 p.rm., 8 p.m.

Je regrette que, par le manque de renseignements sur certains détails relatifs aux rapports
fournis par M. Bevis, d'Esquimalt, Colombie-Britannique, j'aie été empêché de publier ses
observations dans ce rapport.

* A St. Jean, N. B., des hauteurs toutes les deux heures ont été prises durant une grande partie
de l'année. La combinaison la moins parfaite a été prise pour terme de comparaison avec les annéee
précédentes.
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Liste des tableaux qui accompagnent le troisième rapport annuel du surintendant du bureau
météorologique, au ministre de la marine et des pêcheries.

I. Température moyenne de chaque mois, trimestre et année, aux différentes sta-
tions d'observation du Canada, provenant de trois ans ou plus.

II. Moyenne du maximum de la température de chaque mois et année, aux diffé-
rentes stations d'observation en Canada, depuis trois ans ou plus, avec le
maximum de la température dans chaque sériè.

III. Moyenne du minimum de la température de chaque mois et année, aux diffé-
rentes stations d'observation en Canada, depuis trois ans ou plus, avec le mini-
mum de la température dans chaque série.

IV. Pluie de chaque mois, trimestre-et année, et la hauteur annuelle de pluie et de
neige réduite en eau, depuis trois ans ou plus.

V. Température moyenne des différents mois aux stations d'observation en Canada,
depuis septembre 1872 jusqu'à août 1873, inclusivement.

VI. Maximum de la température de chaque mois aux différentes stations d'observa-
tion en Canada, depuis septembre 1872 jusqu'à août 1873, inclusivement.

VII. Minimum de la température de chaque mois aux différentes stations d'observa-
tion en Canda, depuis septembre 1872 jusqu'à août 1873, inclusivement.

VIIIL Température moyenne de chaque trimestre et durant l'année, depuis septembre
1872 jusqu'à août 1873, avec le maximum et le minimum de la température
durant l'année, et les dates où ils ont eu lieu.

IX à XX. Température moyenne de chaque jour à certaines stations d'observation en
Canada.

XXI. Moyenne de la température aux stations mentionnées dans les tableaux, de
IX à XX, réunie dans des périodes de cinq jours durant l'année, depuis sep-
tembre 1872 jusqu'à août 1873, inclusivement.

XXII. Moyenne de nuages pendant chaque mois et durant l'année à certaines stations
du Canada, depuis septembre 1872 jusqu'à août 1873, inclusivement.

XXIII. Quantité de pluie tombée pendant chaque mois de l'année aux différentes sta-
tions en Canad'a, depuis septembre 1872 jusqu'à .août 1873, inclusivement;
les stations dans Ontario et la Nouvelle-Ecosse étant divisées en districts.

XXIV. Quantité de pluie tombée par triniestre aux différentes stations, avec la quantité
de neige de chaque mois, et le total de pluie et de neige réduite en eau tombée
depuis septembre 1872 jusqu'à août 1873, inclusivement.

XXV. Nombre de jours de pluie, pendant chaque mois et l'année, aux différentes sta-
tions données dans le tableau XXI1I.

XXVI. Nombre de jours de pluie pendant chaque trimestre, avec le nombre de jours de
neige, depuis septembre 1872 jusqu'à août 1873, inclusivement.

XXVII. Hauteur moyenne de la pluie tombée dans les différentes provinces, avec la hau-
teur moyenne de la neige pendant chaque mois et l'année, et le nombre moyen
de jours pendant la même période.

XXVIII. Hauteur moyenne de la pluie, par pouces, pour les différentes provinces du Ca-
nada, depuis septembre 1872 jusqu'à août 1873, inclusivement, avec le nom-
bre moyen de jours de pluie pendant la même période; Ontario et la Nouvelle-
Ecosse étant divisés par districts.

XXIX. Différence entre les températures moyennes dans le tableau V, et les moyennes
provenant des observations de trois ans ou plus, telles qu'indiquées dans les
tableau I. Les déviations étant marquées (+ ) ou (-), selon que les moyennes
dans le tableau V sont plus grandes ou plus petites que celles avec lesquelles
on les compare.
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87 Victona. Documents de la Session (No. 4.)

TABLEAU XXI.-Moyenne des orages pendant chaque mois et année aux diffé-
rentes stations en Canada, depuis septembre 1872 jusqu'à août 1873,inclu-
sivement.

ONTARIO.

District N. et B. W.
Windsor......................... 49
London... ........ .. .
Granton. ..............................
Simcoe .. .............................. 3
W oodstock.............................. 50
Hamilton...... ................... ,.54

Moyenne du District............. 48

District O. et S. O.
Petit Courant.............62
Pointe Clark........................56
Stratford...........................48
Kincardine........................... 53
Goderich............................59
Gravenhurst......................... 58
Barrie............................. 56
N. Gwillimbury ......................... I54

Moyenne du District.............

*Toronto....... ............

District E. et N. E.
Cornwall........................... ....
Peterborough.... ...................
Belleville ..........................
Brockville..........................
Havre de Fitzroy.......... .............
Pembroke..........................
Ottawa.... .........................

Moyenne du District......

Moyenne pourOntario...

QUfBro.

Huntingdon ..... ,......................
Québec..................... ............
M ontréal......,.........................

Moyenne pour Québec.........

Nouvneu.BauNsw1cK.

St. Jean....................... .... 71j
Bass River................ 79
Frédéricton.......................... 70
Bathurst ............................... 59

Moyenne pour le N.-Brunswick ... 70

1872.

a;
o-

55
50

54
53

53

51
60
65
32
54
48
49
48

61 51 76

58 511 68

76 64
56 52
43 137
53 47
60 55
73 70
68 68

61 56
-1--
17 153

51
66
32

50

49 I
4641
45

54 1
48 |
51 I
42

49

87
68
68
74
72
87
93

N5

1873.

Ca

71 68 87
71 83 .... 1
.... 0.... . .
70 88
68 77 821
67 79 77

69 79 83

72 73 681
81 87 84
61 88 82
78 83 86
84 92 86
76 78 67
80 84 77
80 82 75

83

75

73
69
67
63
52
70
75

78

73

78
76
76
77
62
73
77

78 1671741

73 76

66 56
66 60
59 61

64 59

73 56
57 55
60 58
64 49

64 154

Nu

65

48
61
64

59

49
52
59
45
60
51
62
58

72

62
66.
64

kW!
79
72
70
60
67
61

64
52
46
41
50
51

66 68 5

59
56
62
56
68
58
63
65

55 61

59 67

61
59
48
54
53
53
63

62
61
58,
63
55
70
69

56 163

77 57 l 64

63
70
54

62

58
50
55
54

54

43
50
39

44

59
51
55
46

53

50
63
52

55

67 46
61 49
70 55
57 40
65 66
60 49
64 54
52 47

62

48

72
61,
60
65
64
70
71

45
47
47
27
46
41

59
54
49
34
51
41

46
36
41
22
43
37

63

52
60
57

42 48 37 59

45 1 45
46 50
42 52
34 30
44 51
33 41
48 48
29 38

42
44
44
3013
45
44
41

51 40144142

55 46 55148

60
47
40
53
49

66 53

61 53

53 68
59 489
58

56

39

42

54
42
36
34
26

41

42

27'
56
21

59
53
40
46
42

60

50

49

36
52
33

40

54
51
46
44
39

56

48

44

35
46
25

35

59 69. 53157161 59
59 64 43147! 54 50
65 67 48 44 46j50
45 54 34 37 42 51

57 63145 46151 1.53

57
61
61
52
64
55
61
56

59

58

67
58
52
56
52

59

59

47
57
43

49

61
56
56
48

55

*Toronto ayant été pris pour représenter le District Central d'Ontarie.

1
.1-
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Documents de la Session (No, 4.)

TABLEAU XXII.-Moyenne des nuages, pendant chaque mois, etc.-Suite.

1872. 1873.

1%0

NOuvELLE-ECOssE.

Halifax ...........................
Baie-Glace ......... ...............
ictou.................. ......

Sydney ............... ...... .........
Guysborough ......................
Wolfville..,....... ................
Digby. ............................

Moyenne pour la Nouvelle-Ecosse..

MANITOBA.

55
56
67
53
52
58
51

56

48
51
60
49
52
59
43

52

66
72
73
65
66
63
62

67

62
71
73
72
67
84
76

72,

W innipeg .............,................. 59 45 71 44
Collége.de St. Jean................... 63 49 71 51

ILE DU PRincs-EDoUARD.

56

67
59
61
63
62

61

53
62

Charlottetown............ .............. !66 1 59 65 71 62

COLOMBIE-BnRITAwNiQuE.

Pont de Spence......................43 37 45 61<54

TERRENEUVE.

St. Jean................................
Havre de Grâce........ ..........
Fogo.................. ............. ...

Moyenne pour Terreneuve.

57
60
62
54
59
64
62

60

57
65
70
54
66
52
59

60

67
70
69
64
66
69
58

66

52
57
49
46
48
44
38

48

60
60
61
60
48
51
38

54

59
58
59
40
51

51

57
57
53
55
52

40

52

60 41 39 57 41 43 35
64 49 43 55 37 46 36

57

34

57 54170 70 67174
54 57 71 73 61 68
.... 58 80 .... .... I58

56 56 74 71164167

* Mois incomplets

66 7Q 54 56 55 55

62 47 52 53 39 40

55 71 58 59 6853
67] 75 65 64 70 61
58 63 59 45 67 43

60 70 61 56 68 52

49
52

61

47

63
65

63

201
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87 Victoria. Documents de la Session (No. 4) ALM87%r

TABLEaiJ XHJI.-QANTITE de pluie tombée dans chaque mois et dans née,
aux différentes stations d'observation en Canada,depuis septembre 1872,
jusqu'à aouût 187.3, inclusivement; les stations d'Ontario et de la Nouvelle
Ecosse ont été divisées en districts.

ONTARIO.

District 0. et ,. 0.
W indsor. ....... .......... ......
Glencoe .. .......... ....
London .. ....... .................
Granton............... ...
Woodstock....... ..............
Plattsville. .................
Ingersoll...........................
Simcoe...........................
A ilsa Craig ,............................
D undas ...............................
Hamilton......... ..............

Moyenne pour-le District.

District N. et N. 0.
Petit Courant .......................
Pointe Clark.....................
Seaforth .............................
Parkhill ... ; .................
Lucan .. .... ........
Stratford ........................
Kincardine... ...................
Goderich.........................
Orillia ................................
Colligwood .....................
Gravenhurst.....................
Barrie. . .........
N. Gwillimbury .....................
Georgina ............... ..

Moyenne pour le District....

District Central.
Newmarket...... ...... ...........
Brampton............................
Toronto.........................
M arkhan............................
Welland........................

Moyenne pour le District ......

District N. E. et E.
Oshawa ........................... ...
Cornwa11 . .......................
Peter borough..........................
Belleville ................... ,. .......

rockvlle..... ... ...................
Havre de Fitzroy.... ........
re broke................ ...........
Ottawa ..............................

Moyenne de District......

Moyenne pour Ontario...

1872. 1873.

3·63,1·33.0-46 000 1·66.O'088118 3-83 2 6613:4782,550-9121'04
0·64 0 970-19 0-21 147 0·54 2-72 0.70 0"70 082.
398 217065 R ........ 283121713·782.492 461.

.1. ... .. 2·110-151 49 2 45'206390292323.
4-92 2·490630221·4301515 310 3 3235 64 2-693·13 27'27
4-18 2-460·750-00 . ........................
7·65 2 3710·520-00 0:97 R 1-20-3-48 4-79 4-003281-56. 29-82
5 58 3·29.0 -69 0 44 1-68,0-00 2-86.3-02 3'27,4'03 3-52 2-87 31-25
6 92 .... 0..., 00012W401-28!... 109469 ... ... ..
323·50 RR....... R 2·064431-162-822932-18
2'97 3*50 0-60 R 1*43 0·08 2-6313-54 2:12 3-57 4*39 2I50 2733

4-37 2·45 0 500221490161893042·333-473222-26 25,40

4·02 0-23 2 440-001-78 0-0010·251·364'511·612·22 2-97 21-39
1-57 4-741 98 000 2-47.0o-001-90 3-864·06 2-71 567 2-17 31-13

.... 000 1-62 0-00 3·001044 2-20 2*15 2-12 3-85
687 367'000'000'004 0'00 0 -7013*35 ..... ... .....
12·69 268 096 0'00 0'38!070 1-16 2·13 2-69 2-73........
7-16 '2-47 0·*57 0-*00 2-52; 0·*151- 60 4·*012·*94 2·39 3 «39 2-60 29- 80

> 7-»68 1'58 0· 95 RPi2'65! R'2·20 2·3.5 3-98 2-38 4*11 2·02 '29·90
6·31 2·1910·61 R ·030-00 0-812·52l1-321-68'1-251-02 19-74
410 311 000 R R R 0611·90 1'712·041-82.
3·80 4-030-39 R R .......... ... ............
4-22 3·09 0'920'00 1*9900300-913-232411-79 4·57 2-05 25'21
3·86 3-15 0·87 0-00 0-84 0 -000-00iimp 1*51'3-150!146 2,20 17-39
4-26 3·29 0-64 0 0012 05 R 0-40395 0 942·401-80 1-00 2073
3-74 310 0-63 R 1-67 R 0-61 3.1411 77 2-8411·88 086 20 24

4·632·870*-91 R 1·430·07 104.2-58 2 52'2·322 7712·05 2319

3·80 2-94 .... R........ 1083-192-22168.
2·623·030-25'0»001-85 R 0703452-4811452-522001 20-35
2·53 3-29 0·420·391110'0041-76 3-97 2-210·68 1·911·91 20-18
2194 3-010-58 0....... 1...........
.... .... .74 0-410690763493-24168l62291*2-69

2-97 3'0710·50 0-25 2 20 198 3·55 186 1·74.2 392-07 21· 85

294 3·45O'40 0-58 1-25,... .... :... 1·68!1·80.... 0-671..
3*68 4·09 1*51 0·17 0-18 0109 1-24 2*62 1'00 1-095·17 1·95: 22·79
3-86 2-60'48 R 0·67 R 0-42 3-15 0-50J148 2'10i1 74 17'06
3·66.3-40 0-63 0-1511-80008 1-92 1-940-992-14 1·70217 20*58
1 4·53 1·03 08 0 68 0·00 2-25f2-76 1-061·66 3·93 '52 265

3-173-67 0'560'0011-24 R 1-201·78 1-55 1-40 3"082 791 20.44
3693 35044000 .... 0'00 0·00'177 ....'....I....I.
3·35 3-62!097 0'0010 85 0·00 1-821-23 2231-18 2951167 19-87

3 60 0·7510-24 O'95,O'02 1·26 2-18 1*29 1'54 3-13 1-79 20.19

3-85 3*0010-67 0 -18 1-271 01341542481200;2*27 2·88 2·041 22.67
202



87 Vitora. Documents de la session l.o 4. 187

TABLEAU XXJI.Q nt e p ie tomée dns chaque mois etdurant
lannée e't- ite

1872 1873.

Qu4Bc~ -- -i 1

Québec.....................4272·600!80 00 R 0 00 R 1-945 07 303411345 25-27
Huntingdon......................463 500 1·98'0 40 1·000 -0 ·45 2·78 0 68 1·68 2:904 071 25·57
Montr4a. ...................... 6-45 6-13 2"91 R 107 0-0917 O301*421-07235172 28-22
Richmond.........................4-30 3-00 2-78 O·00 .. .. .
Danville.........................4·59 198 620 001 600 00 R R 1 56 2-70 318 093 20-66
Careton. ............. 3896082-8 4 68 205. 2 77 189
Chicoutini.............
Charlesbourg.......................3-67i3»14. .... .... .... 3 I1 9":3-512-16
Lotibinière1....................... ... 0-23318197......
Pointe-aux-Trembles.............. .2913 372·35 . . 1 3 35 .... 3 43 ......
Lévis..............L4p............................3-12 2502·190-00 0 08 000 002 2'11 4 13'4-13 5 77-2 8) 26-85
Capdes Rosiers...................0-2 215078 0-00 0-47 0·0&000 000 1 39 0·54- 0-51 4-49 10-6à

MoyennepourQuebec........38359-220-64090010038164223211321251 23·37

NOUVELLE-EcOSSE.

District O. et S. 0.
Yarmouth...... ............. ... . . ........ 158 1*65 3*45 1 83,3 30 1 41.....
Digby...........................,3114 325-73 R ............

Moyenne du District......... 3-11.4-32 5·73 R ... .1-58 1-65 3 45 183 3 30141........

District Central.
Halifax............-...,. ...... 8...... 141-88!5 712·87 4·78 0-49 2-46'1·93 1 58 2 9 3'90 4-451 37-42
W indsor.............................. 2·201.... ... 1.... -.... ... .....
Truro...............................,1, 50 7 22731 085330391-641861392 01424317 3493
Pictou............................!242 4·814-430-622 920-460-471.08 1·272-70534-18 3170
Seaforth ....................... 0 -6714 86 5-03,1·63-3-97'0·721-46 2·70 2:53 2-114 39 3-79 33·86
Beaver Bank ............... ..... 229570 579l183-20 ... 130171184 06423·42.....
Wolfville .............. ........-

Moyennedu District........ 1·85,5-46 5-42 1-43 3-590-54 1-38 1-93 1-67 ;249 4-4114·00, 3417

District E.. et N. E.
Guysborough...,....................4·465-51 7-24,1-694·95 1·2813·33552 1*18 2-93 7·585·13 50·82
Sydney ... ........ .. .. ....... . 5-3715·61 5 -98 2-02 4-69 1-35 2-21 3-62 1-78 2-89 . 4·341...
Glace Bay .......................... 5666-715-76 2-65 .... 0·8 1

3·0812·59 1·86,2-96 8·844·471.....
CowBay ..... .................... ..... .... .. ·... .... .... 3 1132596 .... .....

Moyenne du District ..... ,516 5·94 6-332124·82 1·16 2·53·921492-82 73 45 48-50

Moyenne pour laNouvelle-Ecosse. 13*37 5-24 5-83i1-18*4·20 09 183310160 287;4-45 433 3918

NouvEAU-BRUNSWICK.

St. Jean .......................... 48716-726660-815020611 ·34 2·03 1·8 4-653418 2 7841-"50
Bass River............................ 3054 6-14,-730-000'-86 0-47 0- 3119 1-07.3-5 3 05 . ...
Fredericton........................3-67779 5-72 0-0184 0001-07'l·811 78Q4-Ü".71 -52i34 13
Bathurst...,...................... 1·72L6'68 3-02 0-00 0 -09 0-00:1-0 V 05 1·7 2-65 2-01 2-70 22-34
Dorchester ........................... 3-347-85 5·651'14 4'27 0 54î1252-722·28 -184 2-23 4-62 40-73
Dalhousie....................... 1*89 .... 1121- -6.

Moyenne pour le Nouveau-B3runswick. 3-177'04:5-16 '39 2·4210 -32- 1O0 1-68 175 3 -482-88 2·66 32-01
203



7 Victoria. Documents de la Session (No. 4.) A. 1878

TABLEAU XXIII.-Quantité de pluie tombée dans chaque mois et durant l'année
etc.-Suite.

1872. 1873.

ILE du PRINCE EDOUARD.

Chariottetown..................... 3*19 4·37I2·71 0·49 2-50 0-27 0-44 2·64 1-31j4'00 3·06 3·97 28'95

MANITOBA.

Winnipeg .......................... 7'251-55 0-00 000 0'000-000' 0-87 238 3-3713-551171 20-14
Collége de St. Jean .... .... ......... 5·43 1-57 R 0'00 0-00 000 000 0-10,1 70 3-78 4-77 3-77 21-12

S.Ja. TERRENEUVE.~12540
St. Jean ...... ...............,......... 4·24,9-84 2·72:7-98 2-27 1'14 5-*01-,27 1-18 1-7313-11! 2-58 43-06
Havre de Grâce . . . .. 3·80 6·76 3-311·78 157.0·73 l'16i-011-88 1 -343-29 2-47 29·10
Fogo........................ ................ . .. 3.35198...

COLOMBIE BRITANNIQUE.

Pont de Spence.................. ..... ... ........ 05901303......
* La neige incluse.

204



87 Victoria. i)ocuments de la Session (No. 4.) A. 1879

TABLEAU XXIV.-Quantité de pluie tombée par trimestre aux différentes sta-
tions d'observation avec indication de la quantité de neige tombée par mois,
et des quantités totales de pluie et de neige réduite en eau, tombées depuis
septembre 1872 jusqu'à août 1873, inclusivement.

Hauteur en pouces de la Hauteur en pouces de la neige tombée.
pluie tomb .par trimest.___

1872. 1873.

0 Idiu 19

Di8trict O. et S. 0.

Windsor ..................... 5-42 1·74 7*67 6'23 0-013-5240330 6-317-0 7-5 0·0101-3
Glencoe ...................... 1*80 1·68 3-96 ..... S. 4-5 38 0,22 0 2-01-0 3-0 0-0 80-5j
London ...................... .-80 ..... . . 9·73 S. 8-538·0 . .... .... S. 0-0 .

non. ....... .... . 26 
1

29 S. O.
Woodstock................. 804 1'80 7·97 9«46 0010-3 39-033-1 7-8 22-5 1-5 00114-2
Plattsville.............. .. .739............... S. 4'532-5 .... .... ....
Ingersoll ................... 10-54:0·97 9-47 8·84 S. 4-0 50·0:... i9i-015-0 S.
Simcoe... . ....... 956 2·12 9-1510'42 S. 50230260 4-0113-01 0-01 0-0 71-0j
Ailsa Craig............ ...... 160 .. S. S. 52.2 37-5 3-517-5 .... 1-1.
Dundas ................... 6761... 765 793 S. 201....0.... .... 14-0 00 ..

Hamilton .................... 7-07 1-51 8·2910-461 S. 17-8225318 5414-2 19 0-0 936

7-32 1·87 7-26 8*951 S. 7·0!35·5 29-9 6117-0 1-7 0·197·31

DidtrictN. et N. 0.

Petit Cuorant.............6-69 1-781 6·12 680 S. 7·528·823-016-516·0 6-0 0-01 97-81
Pointe Clark............... 18·29 2-47 9·82110-55 0 -0 12·6 45·0'29-7 10-8122 5 2- 0'0'122-6,
Seaforth,........................162 5·64 8-12 0-0,36-0 69·0*33-0'12-031-0 0-0 o0181-0
Parkhill..................10-54 004 4-051. S. 11-047022·0 7-0 16-0 0·0 0.01103·0
Lucan.................... 6-33 108 5'98.... . o029·849-6 17·7 2-3 8·0 1*7 0'01109-1
Stratford...... .......... 10-201 2-67 8-55 8'38 S. 175 36-7 19-010 1118-5 0-8 0-01102·61
Kincardine .. .............. 10-21 2·65 8-53 8-51 0-216-0 41-0146-5 12-122·0 3-0 0-0 140·8
Goderich....................,i 9·11 2·03 4-65 3-95 0S 5·032-518·5 9-0J22-1 2·0 0-0189-1
Orillia..........................R. 2-511 557 S. .... 26-5 23 7 42-312-3 S. [0-0.... .
Collingwood................ 822 .... ... S. 120425340.... . ... .....
Gravenhurst............... 823 1-99 6-55 8-41 1-111-249-8-27·215-8135-0 2-4 0-0,142-5
Barrie.................... 7881 084, 1·51 7·16t S. 8-5 24-5 102 12529-8 . 00.
N. Gwillimbury.............819 2·05 5-291 520 S.JS. 43-027-012·5i41-0 0·0 0-0.123·51
Georgina.....................7-47 1·671 552 5·58S.t0-230-519-810-z142-3 1-0 0-0104-3

8-41 1·501 6-14 7-141 01112-940"5î25'113-324-3 1*5 0 0*117-7

District central.

Newmarket...............
Brampton ................
Toronto..................

Welland................

5-90 1 85 6*63
6*24 150 7·94
6*53.

1*861 8*41

7.09597 S.4·501 S.

31-17

38·69

131*1743.39

,28 65

33,08
30 67

3484

1021·5 20*5 8-02 2351 0-0 76-5t28-00
1*3 38-039-210-4 25*2 S. 001141131-59
0*5260 I... ... .... .

O'S39-1 20125,1-3,0-Ô 5 41...
6~54l 1~72I 7.391 6~20I s. O9j31~3124Y6I 73"2051 0~81 00! 81412999
6'541·7217'3916'20| S.1

205
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TABLEAU XXIV.--Quantité de pluie tombée par trimestre aax différëntes sta-

tiols d'observation avec indication dela quantité de neige tombée par mois

et des quantités totales de pluie et de neige réduite en eau, tobn es depuis
septembre 1872 jusqu'àt août 1878, inlusivei.ent-Suite

Hauteur en pouces de la Hauteur en pouces de la neige tombée
pluie tomb. par trimest.

1872 1873.

ONTA RIO.-Suite.

District Y. E. et E.

Oshawa i 9............. .. 7 .. . .... e... .. .
Cornwall............... ,... 9'98 0 44 4·8 8 2104105126-8.21'o 7'0 .... 06 oo . ...
Peterborough................. 7 00 671 07 ß. 2-3276206 79394 20 00 9982700
B2elleville..................7-9203 4-85 601 00177480j32·218 7 46-2 2'0 0-0 162-8-36-86
Erockville ..................... 8»71 1·66 60710·-11 0·0,10·5 3252·01 3-034-0'O10 0·0-123-0138-85
Fitzroy, Havre de.. 740 124; 453 7-271 S. 6 0 195 19 510-8'250 00 00 80 8)28 52

Pem rok .. ... ... ... ... 7 48 . . . ...... 0-0 6-8 19,2 ... 22·0 .... .. ...... ......... 748..00..
Ottawa.................. 794 0-8515·285·80 0-0 8·423719-419-1213 0-3, 00 92229·09

Moyenne du district. 779 121 473 6 46. 8 8 1 332 10 0 0 109-5 31'14

Moyenne d'Ontario.... 7-52. 1581 648 7'16 S. 7*4 33-9 24-9 10 2,23-8 1-3 S.101-5-32-79

Québec ...... ..............767 . .7'011059 0026'0605710275475 5· S. 23754902
Huntigd on...............1161 140 3·91 8-55 001 9-118-724·7 6-2i25·0 S. 0'0 83·7 33 94
Moritréal................... 1.549 1-13 6-23 534 S. 10-743·341·316·6 33.5 S. S. 145*442·76
Richmond..................108.. 5 0 9·51330. ....I... ...... .........
Danville ..................... 10·19 2-10 156 681 104733-741-120021-5 2 5S. 124·53311
Carleton .. ................ ,12-55 .... .... , ..... ...
C iouti ir................................ . . .... u. .... a.
Charlesbourg......................... 863.......

Pointe aux-Tr.embn'les.........8'126839*5
L vis .................... . ..81. 008. . . 5 38 . .. . . ...1...1.. 1... 00 .12 8 ..53
Cap des Rosiers.............3450 47 139 5-471 0o0 1.434-0 59·0 36 0280390 201199*4 30,62

Moyenne pourQuébec. 965 064 4-25 7*83 0910-437·349·9'20 026 1 7-8 03152-7 38-64

NouVELLE EcosSE.

District 0. et S. O.
Yarmouth....... .... , ......... 6 ... .... 3-8 7'0 1 0-2.
Digby........................113*16 ......... ..... 0 1 1-539-019·0128.513-0 3-09-0,1130.....

Moyenne du District... 13-16 693i .... O. 0-1 15 39-019016·2 10-0 1-6 4·6 92-0 .....

District centrael.

Halifaxs..............: 0814 59711 31 S. 4'432-326·610-715-5 6-5 7-4103'448'48
Windsor................. 800. . 110)................
Truro .... ..- ....... 16-03 4591 4·89 9-42 0-0 6-0 46-015-628-3286 82 0613335091
lictou....................11-66 4'00 2·821322100 11 0 44316'535'8 34·2 10-7 0-0.152-5:46-93
Seaforth...., ............... 110-56 6-321 6-6910-29 001 1·832-2 8-8 8-210-0 S. S. 61-039-96
BeaverBank................13781.. 485)10-68 00 0l'O37-0 4-0 2-0 5-5 4:012:0 65-5....
Wolfville.................11-99 471 4-661..... 0-0 1·436-814-6.19-318-7 S. -5 9133.

Moyenne du district.. .112-73 5·561 4-98l10.90 S. I -3)38-113-97418'8 4'91 3-4 1Q-825,44
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TABLEAU XXI'V'.-Quantité de pluie tombée par trimestre aux différentes sta-

tions d'oservations, ae indication de la quantités de neige tombées par

mois etdes quantités totales de pluie et de neige réduite en eau, tombées

depuis septembre 1873 jusqu'soût 1873-Fin

NouVELL-EcoSSE.-Suite.

District N. E. et E.

Hauteur en pouces de la
pluie tumbée par trim.

0-
Ocq

et-
(Oc

00

Cc

ce

-~ 1

ce
Cc

-o
o

<e
e'8

Guysboreugh..............17'21 7-92 10'05i15-64
Sydney.... ........ 806 7-61 .....
Glace'Bay........... ,....18-13 ... 75316 27f
Cow Bay............... .......... 667

Moyenne du District.... 17-43 8·10 7-97 1500,

Moyenne pour N. E .... 14-44 6'47 6·62 11*65

NouvEAU-BNswIcK.

St. Jean.................,1825 654 52011-611
Bass River . ... 1441 1·331 287j..
Fredericton......... .. 17·18 1-84 4·66 1045
Bathurst.................. 11'42 0·09 3-451 738
Dorchester................16-84 5'95 6'25111-691
Dalhousie.................. ............ 4'08

Moyenne pour N: Brunswick15-3713-134-4919-69

ILE nuPRINcE EncVAnns. -

Charlottetown ..... ,........ 10-27 3*26 4-39 11-031

MANIToBA.

Winnipeg................... 8'80 0-0 3-25 8·09
-Collége de St. Jean......... 7-001 0-0 180 12-32

TERRlENÉUVE.

St. Jean.. .............. I16·80 11·39 7-45 7-42
BHavredeGrâce...... .... ,.,13-87 4-0814-05 7'10

CoLoMBE-BRIT£ANNiQUE.

Pont de Spence...................... 1·06

Hauteur en pouces de la neige tombée

1872.

o

Q

-o

oz

1873.

S. i11 75281602310 38·71 S.
S. 6-346'0,27·0 19-0 26-3 17-5
2 2 5-047'51.... 22·317 216-8

. .... .... .... 13

0-7 77 48-821*5 21-4121-5112 1

0-3 4-5-42-0181118·316*8f6*2

0-0 9-6 37'4 13*6 14-2 23·6 4-9
0-0 10-0 51·127·8 31-7 49·213·5
001 4.2 38·7 21-933-5 9 S.

0- -0 36·0 6-0 30319-8 8 0

s. 142 2
0 5 142:6

01133-8

S0-01103-3
a o- 183-3

65'04

61-88

50-07

51 83

44'89
36:75

S. 2·048-013-524·031-0 40 0·0-12255298
. . ... .... ... .. . .. . .. .... .....

S. 6·0 42-2 24-6 26-7 26-6 6-1 0-0 132-2 45·90

S. 6 6 50-318·3120·6 1951 9-0 0-0124-341-38

S. 9·9 2-7 3·211 7 2·1 0-5 0 0 30'123-15
7-5 901 4·2 9·2 21-2 5-9 0·3 0*0 57·3 26·85

00 S. S. 27·8 56·0L16*3 12.5 4'0116·6.54·72S. *·794-*11 4·86'2-77 2·33 112 0 -44 16'42 45'52

S. S. 180 9·0 S. 3-0 001 00 30-01....

*Au Eavre de Grâce, au lieu de la hauteur de la neige, c'est son équivalent en eau qui est donné,
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TABLEAU XXV.-Nombre de jours de pluie pendant chaque mois et année
aux stations mentionnées dans le tableau XXIII.

1872. 1873.

s)ce

ONTARIO.
District O. et S. O.

Windsor............
G .encoe............... .

London,.................
Granton...............
Woodstock.............
Plattsville ................
Ingersoll............. ....
Simcoe..........
Ailsa Craig................
Dundas .................
Hamilton ................

Moyenne du District...

District N. et N. O.

Petit Courant.............
Pointe Clark...........
Seaforth..............
Parkhill..............
Lucan .................
Stratford. ......
Kincardine................
Goderich..................
Orillia..............
Collingwood ...........
Gravenhurst ... .......
Barrie................
N. Gwillimbury..........
Georgina..................

Moyenne du District

District Centrale.

Newnmarket............
Brampton..............
Toronto ................
Markham ................
Welland..............

Moyenne du District....

District N. E. et E.

12
5

13
12
12
ilI
12
14

12 2

15
17

20
8

16
14
23
14
12
14
18
10
19

15-4

21
16
16
16

17·3

Oshawa ................... 4
Cornwall.................15
Peterborough.............17
Belleville ................. 13
Brockville .......... ...... 8
Havre de Fitzroy... ....... 13
Pembroke................ 12
Ottawa................... 13

Moyenne du District .i. 11-9

Moyenne pour Ontario.114·2

5
10

13
8
7

11

8 7

5

9
9
6

il
12
10
13
13
8

14

10*1

9
14
10

11*0

5

14
14
13
12
10
16

11-9

10-4

3
1l
6

7
2
4
5

4-7

3
5

o

3
4
8
8

5
6
5
6
8

5·1

7
4
6

5-5

6
9
5
5
7
3
8

5-5

5-2

0
1
3

1

2

0

0
o
o
o
o
o1

0

0
0 1
01

1

03

1·3

1

4
4

4

5

3
5
3

4

40

4
4
6
1
2
5
4
4
2
3
4
4
4
4

3-4

4
4

3.7

2 3
1 4
2 3
2 6
2 6
0 2
0 1
0 2

1-1 3-4

10 36
208

1
0

2
2

1
2

1-3

0

*0

2
2
1
1
4

1
2
2

1-2

1

1-0

4
2

6
8

. 5
12
8
4
7

6 2

2
7
2
2
5
7
7
6
2

3
1
4'

4-1

6

5-7

13
9

il
10
15

10

7

10 7

6
13-

9
6
7

il
9

12
6

9
8
8

il

8-8

10
13

113

2 3 10
1 5 8
0 6 12
1 3 8
0 5 5
0 6 7

0-9 44 819

1i1 5-1 9-9

8
4

10,
12
14

10
9
6
9

913

8
13
10

9
10
12
14
91

....
9
8
8

10-1

5
8

13

8-5

9
4

il
9

10

7
8
6
6

7*9

7
9

7
.7

8.
7
7

8
81
4
6

7-3

7
9

10

86

8'0

8 2

10 il
14 10,

..i.. ...
il 8

6 12
7 7

9'9 7-9

8 .6
8 8
4 8

9 8'
10 13
8 11

il 9
8 9
6 5

13 9

8-6 8°5

9 7
10 il
Il 12

9-5 9-5

6 6.
12 10 11
il 8 il
5 6 8
5 8 12
9 10 14
........
6 7 9

7*7 7·9 1008

8·9 7-8 9-7

4
9

10
9

13

7

9·0

8-7

69

93

83

64
95

87

86,
62ý
99

829

-90

108

922

......
100
82
90
90

83-4

85*6
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TABLEAU XXV.e- No ,n de jours de pluie pendant chaque ,mois et penldant
l'année au diff. stations d'observ. mentionnées dans le tableau XXIII.--ute.

1872. 1873.

Qiïsbec.;.;....15-11 2 0 2 0 1 13 I1 10 13 11 91

Huntingdon .. . ... ;.-... 8 15 4 3 0 3 12' 9 12 12 12 0
Mor a................. 17 17 7 2 5 2 5 1317 11 14 11 121
Richmond ................ 12 10 4 .............. ..... ................ .....
Danville.................17 13 6 O 3 2 3 311 10 20 8 96
Carleton.............i....8 il 2.... ...................... 6 6. 9 ......
Chicoutimi... ............ 1................. ................ 7 9 .... 13....
Charlesbourg............ .8 7 ......... . ,.... ..... ..... ..... 4 7 8 5. .
Rivière du Loup............ ..... ..... ...................................... .-..
Lotbinière.................. .. ........ 3 15 11.....

Pointe-aux-Trembles. 5 7 3 7 .... .... 6 4. 4 ..

Lévis.................. il 6 3 0 3. 1. 1.5 10 il 6 8 65
Cap des Rosiers........... 4 11 5 0 2 0 ' 5 12 7 il 9 66

Moyenne pour Québec ... 115 10 8 4 0 1·5 3-0 0*8 22 8·4 9 5 82 12-4 9-2 81-5

NOUVELLEEcOSSE .

District 0. et S. 0.

Yarmouth ... 3 5 8 6 7 7........
Digby............14 13 12 7 8 2 6 12 10 12 15111'122

Moyenne pour le district. 14-0 13 0 12-0 7-0 8-0 2*5 5·5 10-0 810 915 11.5 11·0 112-0

Halifax................... 11 15 16 4 il 3 9 19 16 21 17 16 158
Windsor... .... ,...... 7 4 1 4 0 6 9 5 il ..... .. ,.. ......
Truro........ ...... 8 19 11 5 10 3 7 16 10-18 15 il 133
Pictou ,................... 13 15 13 4 5 1 3 8 6 8 13 9 98
Seaforth................. 9 14 16 10 13 5 10 15 11 16 17 14 150
Beaver Bank.,......... . 9 10 12 5 8 3 4 7 4 11 -10 7 90
Wolfville ................. 12 11 13 6 10 2 5'9 4 9...............

Moyenne pour le district. 9-9 14*0 12-1 5-0 8-7 2:4 6*3 11-9 8*0 13·4 14'4 11-4 117·5

District E. et N. E

Guysborough...... ....... 12 15 13 5 9 3 7 15 5 11 11 11 117
Sydney .................. 1013 15 7111 319 7 8 12 10
Glace Bay ............... 12115 12 6.... 2 9 8 6 12 11 5.
Cow Bay........................................... 5 5 5 13 13..........

Moyenne pour le district. 11*3 14*3 13-3 6-0 10'0 2·7 7-5 8·7 6 0 12-0 4-7 8'7 112'2

Moy. pour la Nouv.-E.... 11·7 13'8 12-5 160 8-9 12-5 6-4 10-2 7-3 11·6 15-9 10-4 1139

4-14 209
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TABLEAU XXV.-N OMBRE de jours de pluie pendant chaque mois et pendant
l'année, aux différentes stations d'observations mentionnées dans le tableau
XXIII.-Pin.

NOUvEAu-BRIUNSWIcK.

St Jean..................
Bass River ................
Frédéricton ................
Bathurst ........ .........
Dorchester.............
Dalhousie ..... ..........

Moy. pour leN.-Brunswick.

ILE DU PRINCE EDOUARD.

Charlottetown..........

MANITOBA.

Winnipeg.............
Collége St. Jean ...

TERREBONNE.

13
12
13

5
13

11·2

16

il
13

St. Jean................... 11
Havre de Grâce......e...... 16
Fogo ................ .... .....

COLOMBIE BRITANNIQUE.

font de Spence..... ...... 5

13
14
14

14

12-6

10
9
6

10

9·2

18 8

6 0
7 I

15 10
17 12

7 7

5 7

6 15 1 5 13
0 4 2 5 6
0 8 0 4 10
0 1 0 2 3
3 9 1 511

1-8 7·4|0·8 4·2 8-6

6 10 2 8 10

0 0 0 0 5
0 0 0 0 2

8 10 6 5 5
9 3, 4 4 7

. 3 4 2

1 i 6 2

14
13
10
8

10

110

10

17
9

9
9
4

9

17 18 -8.
13 J 13....
11 16 7'

9 8 il
il 12 10,
4 13 9

108 113-3 9-0

12 20 10

10 9 10
10 13 13

12 13 10
14 15 12

6 9 6

6 21

210

134

li
61

109

99.9

130

68
68

114
122

4581,i.à
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TABLEAU XXVI.-NoMBRE de jours de pluie pendant chaque trimestre, avec
indication du nombre de jours de neige, depuis septembre 1872 jusqu'à aoUt
1873, inclusivement.

No. de jours de pluiej
par trimestre.

~ ~

O NT.ARo.

District 0. et S. O.

Windsor ...... 20 5 25
Glencoe...................11 5 15
London..................... .....
Granton. ..... i............ ..... ..... 28
Woodstock..... ........... 39 8 37
Plattsville..................23
Ingersoll.................. 23 4 26
Simcoe...................28 7 32
Ailsa Craig...................... 5 28
Dundas ...... ............. 23 ... 17
Hamilton...... ........... 36 7 27

Moyenne du district.... 25'6 62 26 2

District N. et .0.

Petit Courant..............
Pointe Clark ..... .........
Seaforth...............
Parkhill...,.............
Lucan. ....... i......0.....
Stratford .................
Kincardine.................
Goderich...............
Orillia. ....................
Collingwood................
Gravenhurst........ ,......
Barrie.................
Gwillimbury Nord...
Georgina........ ..........

Moyenne du district....

23
33

20
29
28
42

33
36
24
41

30* 6

District Central.

Newmarket.................
Brampton.............. ... 30
Toronto ................... 37
Markham.............. 30
W elland. .................. .....

Moyenne du district.... 33.8
4-14j

6
7

4 9

16
33
21

28
28
32
17

25
20
17
23

23-0

19

32
3034
24
26

20-

2.5'7

21
25
21

25
30
26

25
15
28

24'4

No. de jours de neige.

1872. 1873.

- 0 6 6 .. .. . ... .. .. .

- ;§

1 6 6 10 5 1 2
4 6 6O110 12 61 ~o

o 10 2019 10 1M O8

3129 i 1 0 0o 2 43
1 5 5 7 3 2 1 0 24

... ..... 24 14 12 0 0.
1 5.................7 0 .
2 Il 25 20 14 12 2 O 86

0*7 8'4 14 0 12 8 7-6 9-1 2·3 00 54,9

1 3 3 l 1 8 2 0t 41
0 9232 10 17 4 08
0o
2
o
3
1!
1
2
1
1i
1
1
1

1-0

.'.....23..
6 24 30 1
7 31 33 I

7 25 22

6*3 25·5 27·0 11-0
211

12
6
6

12
9
6

7

9
6

10

7-6

7
[9

6

6-7

17
16
17
19
19
17
20
18
21
20
18
20

17-2

12
20
24
13
14

16*6

17
10
8

il
15
38
16
6
16
13
il
17

12-8

14
17

13*0

6 13 0 0
2 5 0
3 2 2~ 0

10 8 4' 0,
9 15 6 0

21 11 8 0
12 14 6 ol
13 15 5 O
5 il 0 0

10 15 3

8-1 10'4 3-2 0-01

... ..... 3 1
911 3 0O

7 7 O 0O

9-0 11-0 2-2 0-2

65
4L
48
69
66

81
76
52

6053

65

80

42

59.5

1
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TABLEAIU XXVI.-NoMBRE de jours de pluie pendant chaque trimestre, avec
indication, du nombre de jours de neige, depuis septembre 1872 jusqu' août
1873, inclusivement.-Skite.

No. de jours de pluie No. de jours de neige.
par trimestre.

1872. 1873.

ONTARIo.-Suite.

District N. et N. E.

Oshawa ........ .......... 10 . ...
Cornwall ,................. 32 7 27 30 I 8 18 20 11 14. 3. 0.75
Peterborough .............. 40 7 24 29 1 9 23 16 11 13 15 0 88
Belleville.................132 9 18 23 0 8 13 14 5 12 1 0 53
Brockville..................126 8 23 33 0 10 20 18 7 12 2 0 69
Fitzroy. havre de. 32 3 20 35 1 6 12 12 8 14 O 0 53
Pembroke.................25 1 0......... 7 10 12 6 5 2 0 42
Ottawa.,................. 37 2 19 23 0 11 19 19 7 14 2 0 72

Moyenne du district.... 29-3 54 21-0 277l 0-4 8*4 16*4 15·9 7-9 12-0 3 6 0*0 64,6

Moyenne pour Ontario.. 29·8 57 239 26 2 0 8 7 8 16'1 13,6 8-2 10-6 2 8 O1 60*0

QUÉBEC.

Québec.................. 28 2 27 34 0 7.13 16 12 15 9 1 73
Huntingdon ................ 37 6 24 36 0 10 16 17 9 13 3 2 70
Montréal.......... ....... 41 9 35 36 2 10 19 20 10 15 1 3 80
Richmond.................. 26 .... .. . 1 8 15 ,
Danville. ... .............. 36 5 17 38 2 8 16.139... .12 6 2 68
Carleton ................... 21....... ..... ..... ..... ..... ...............
Chicoutim i ... ........... ..... ..... .. . ..... ..... ..... .... ..... ..... ..... ..
Charlesbourg.,20..........................................
Lotbinière...................2.......... ..... . 29 . . . . . . . . .
Pointe-aux-Trembles........15............................
Lévis.....,.............20 416 25 0 7 1311. 8. 6. 1. 0. 46
Cap des Rosiers ............. 20 2 17 27 0 2 10 5 4 6 5 2 34

Moyenne pour Québec... 26'3 5-3 20*1 29-8 0-7 7-4 14,6 15-7 8-7 11-2 4-2 1-4 61-9

NOUVELLE-ECOSSE.

District 0. et 2.0.
Yarmouth........................ ..... 19.... .... . .. 5 3 3 1.
Digby............ ........ 39 17 28 38 0 5 16 8 13 11 4 1 58

Moyenne du district.... 39»0 17-5 235 32-0 00 5·0 16-0 8·0 9·0 7-0 3·5 1-0 49'5

District Central.
Halifax..................42 18 44 54 1 9 21 12 14 19 5 3 84
Windsor.......................5 20. .... 5 6 9 7 6 4, 2 ..
Truro....................... 38 18 23 44 0 3 20 12 15 16 10 2 78
Pictou..................... 41 10 17 30 0 7 12 10 10 7-6 0 52
Seaforth.................. 39 28 36 47 0 6 11 5 12 10 2. 2 48
Beaver Bank............... 31 16 15 28 0 5 7 2 4 5 3 1 26
Wolfville ................ 36 18 18 ..... 0 7 19 10 15 8 2 2 *63

Moyenne du district., 35-0 161 22 39'2 0-2 ô-0 137 8 6 f11'O 10•1 4-6 1•7 55 4
21.2
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TABLEAU XXV(-lobre d jours de pluie pendant chaque trimestre, avec
indication du nombre de jours de neige, depuls sepembre 1872 jusquà
août 1873, inclusivement-Suite.

NoUVrELLE-Ecoss,-Suite

District de E. et de N. E.

Guysborough.............
Sydney................
Glace Bay..............
Cow Bay...............

Moyenne du district..

Moyenne pour la N.-Ecosse.

NouvEAu-BRuNswIcK.

St. Jean.............. ....
Bass River.............
Frédéricton .............
Bathurst . ................
Dorchester.............
Dalhousie ..................

Moyenne pour le N.-Bruns.

ILB DU PRINCE EDOUARn.

No. de jours de pluie
par trimestre.

R 5
8 ~ .3
O G) e
e

~

40
38
39

389

37
36
36
19
37

33-0

17 27
21 24

23

187i 22·2

17-4 23·9

22
6
8
1

13

10' 0

32
24
24
13
26

23·8j

Charlottetown....,........42 1 18 28

MANIToBA.

Winnipeg..........
Collége de St. Jean......

TERRENEUVE.

St. Jeàn................
Havre de Grace.
Fogo..................

COLOMBIE BRITANNIQUE.

Pont de Spence,..........

17
21

36
45

17

0o22
O 1

24
16

.... 

19
20
10

2 17

- 31

.33

28

324

37-9

43

34
28
33
26

332

42

29
36

35
41
21

9

No. de jours de neige.

1872.

A
S

.8 ~ S
u O Y>
c q

2

.. ..

02

4
6

0
1i
1i

3

6
6
6

6*0

5 71

8
6
3
1

5-8

9

10
16

15
19
16

16-7

18
18
14
4

13-0

1873.

7' 13 15 6 3 66
9
9

10·3

10*1

il

l'
9
5

.10'0

9·0

17
12 16

8
6
5

10*4

17

6
6

10
14
6

4

7
9

10·0

15'

9
12

17
16

3s

8
9
5

7-0

5-0

4
10
4
5
1

1
0o
0o

0

4-8 0-0

12

9-5

8-7

12
13
12
9
4

10*0

20 15

9 10
13 16

il 16 17
il 20 19
7...... ....

10 6 2

21$

67

61·1

55·8

73
77
55
34
32

54-2

84

51
71

83
95

27



yî'ietooia. Documents de la Session (No. .) A.1878

TABLEAU XXVII.-Hauteur moyenne de la pluie tombée par trimestre dans les
différentes provinces, et hauteur moyenne de la neige tombée par mois et an-
née, avec indication de la moyenne du nombre de jours dans la même période.

OaTARIO.

District 0. et S. 0...................
District"N. (t N. OQ ................
District Central . .................
1IÏtrict N. et N. E. ................

Ontario.....................

QUEBEC......................

NouvrÂu-Bun.wsa .............

NoUttI:LL-EcossE

bistrict O. et S. 0.............
D istrict Central ....................
D)is trict E. et N. E................

Nuvelle-Ecosse............

JOURS.

ONTAscio.

DistrictO.et . 0... .............
DistrictN.et N. O..................
District Central.... .................
Pitrict N. et N. E,..................

Ontario. .................

Qunc...........................

No-vuvEunsswcK..... . ..... ...

NOUVELLE-ECOSSE

Disr.ctO.etS.0............... ...
Disrct entrai,.......... ........
District E. et N. E...............

Nouvele-cose.............

2)-6 6-226-2 25 7 0-7 8-4 14'012-8
30-6 4·923-0 24-4 1-0 7·617-212-8
33*8 6-325- 27-0 1-0 6-716·613-0
29-3 5-4'21-0 27·7 104 8-416-415-91
2981 5-7 23 9î 26·2 '8 7-816*113'61

26·3 53120·1 29·8 0-7 7-414*613·7

33-0 10-0 23·8 33-2 0-2 5-8 13-0 10.0

39-017-523·5 32-0 O-0 5-016 0 8-0
35'0 16'i 216-2 39'2 0-2 6'0 13-7 8-6
38-9 18-7 22-2 32-4 1-3 6-0 16·7 -9·5
38-017-423·- 37-9 )0- 5·715·5 8·7

7·6
8'1
9.0
7·9
8-2

8·7

10-0

9·0
11-0(
10·
10·

9-1 2·3 0-0 54·9
10-4 3-2 0-0 60-3
11-0 2-2 0-2 59-5
12·0 3·6 00 64-6
10-6 2-8 0· 60'0

11-2 4·2 1'4 61-9

10-4 4-8 0-0 54-2

7"0 3-5 1-0 49-5
D10-1 4·6 1·7 55'9
310-0 7*0 13 61*1
1 9·0 5-0 1l3 55*8

~14

Hauteur en pouces de la neige tombe.
Hauteur en pouces de

la pluie tombée --

par trimestre. 1872. 1873.

7-321-87 7-26 895 S. 7-0 355 29 9 6117*0 1*7 0-1 97-3
8-41 150 6 14 7·14 O'l 12·9 40 ' 25·1 13-3 2-3 1 5 0'0 117-7
6-54 1-72 7N 9 620 S. 0*9j31'320·6 -7-320-5 0 8 0-0 81-4
7·79 1·21 473 6-46 S. 8·9 28·2 241 14-1 33,2 10 0·0 109-5
7-5215386-48 7-161 S. 7·433-924-910-223-8 1-3 S. 101-5

9-65 0*64 4-25 7-83 0-910-4 37'3 49·9 20-0 26-1 7-8 0·3152·7

15-37 3-13 4-49 9-69 S. 6-0 42-2 24·6 26-7 26-6 6-1 0'0 132-2

13·16 .... 693. 0-1 15 39-0 19-0 16-2 100 1-6 4·6 92-0
12·735-56 4-9810-90 S. 4-338-113-917-418·8 4-9 3-4100'8
17*43 8*10 7-97 15-00 0-7 7-7 48-8 21-5 21·4 21'5 12·1 011133*8
14-446-476-621165 0-3 4542018183168 62 2710-89
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TABLEAU XXVIL--IAUTEUR MOY ENNEQ i e pces de la pluie tombnée dans les
différentes provinces du nada, depuis s'ptemb 872 jusqu'7oût 1873,
avec indication du nom.brse mioyen dc jours dc pluie pendantla meme péride.

ONTARIO.

District 0. et S. O. ....
District N. et N. O.
District Central ....... .
District N. E. et E.......;

Ontario..........

QU4BEC .;..............

NOUVEAU-BRUNsWsCKc...

NOUVELLE-EcOssE.

District 0. et S. 0...
District Central..
District E. et N. E.

Nouvelle-Ecosse....

ONTAIIO.

District 0. et S. 0........
District N. et N. 0...
District Central...... ....
District N. E. et E..

Ontario ..........

QUÉBEC .....

NouvEATU-BRusw1cK.....

NOUVELLE-EcOssE.

District 0. et S. 0...
District Central...........
District E. et N. E.......

Nouvelle-Ecosse,...

1872.

437 2-45 0150 0-22,
4 63 287 091 R
2 97 3-07 0 50 0-25
3.44 3-60 (.75 '024
3 85 300 0,67 0 *18

3184 3.59 2-22 0-64

3'17 7'04 5'16 0 39

3-11 4-32 5·73 R 
1-85 5«46 5'42 1 43
5·16 5'94 6·33 2·12
3·37 5-24 5·83 1-181

12·2
15·4
17-3
11-9
14-2

11-5

11·2

14·0
9.9

11-3
11-7

1873.

1 49I

122
O 95
1 27

2 42

359
4-82
4«201

,0,010
0*25
0 02

0-10

0·32

1·i8 ,

1·*16
1-09

1-04
1 .95
1-26
1'54

0.38

1'06

*·65
1·38
2-56
1-86

3-04
258

2-18
2 84

1-64

1-68

3.45
1·93
3·92
3·10

2 50
1 8€

2·23

1 75

1·83
1-67
1-49
1-66

JOURS.

8·7 4·7 0-9 4·0 1·3 6-2 10-7 9-3
o-il 5-1 0.3 3-4 1·2 41 88 10·1

11-0 5·5 1*6 37 1'0 5-7 11·3 8-5
11-9 5·5 il 3-4 0·9 4-4 89 7·7
104 52 110 3.6 1-1 5-1 9·9 8·9

108 4-0 1 5 3·0 O'S 22 8'4 9'*5

126 92 18 7·4 S 4-2 86 11·0

13-0 12 0 7-0 8- 2-5 55 100 80
14-0 12·1 5-0 8.7 2-4 6-3 119 8-0
14-3 13·3 6-0 10-0 2-7 7·51 87 060
13-8 12-5 6-0 8 9 2-5 04 10.2 7-3

2 26
2 05
2'07
1 79
2,04

2 51

2-6ô

25-40
23·19
2185
20 19
22-67

23·37

32-68

3-47 3-22,
2·32 2-77
1*74 2·39
154 313
2*27 2·88

2:11 3·21

3-458 3*55

330 1·41
2·49 4-41
2-82 7-53
2-87 4-45

4 00 34,17
4·65 48'50
4-33 39-18

7-9 9'9
7·3 8·6
8'0 9-5
7*9 10'8
7-8 9·7

·8-2 12'4

10-8 13-4

9·5 11-5
13-4 14·4
12·0 11·7
11·6 15·9

7-
8
9-5
910
8-7

9-2

9-0

11-0
11-4

8·7
10-4

83-7
82·9
92-2
83·4
85-6

81·5

100-0.

112-0
117-5
112-2
113-9
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TABLEAU XXIX. -Différencss entre la température moyenne mentionnée dans le
Tableau V., et:la moyenne provenant, de trois ans ôu plus, telle qu'indiqué
dans le TableauTI. Les déviations étant marquées (+) ou (-), seln que la
moyenne dans le Tableau V., est plus grande ou moindre que celle avec la-
quelle on la compare.

1872. 1873.

O.NTARIO.,

Pembroke..............
Havre de Fitzroy..........
Cornwall...............
Girave1ìlurst ..... .... ....
· arrie.................
Peterborough .... ..........
Rincardine..............
Bellevill.............
N. C wilimbury.........
Goderich......... ......
Toronto........ ........
Stratford ,....... ..........
I) ndas ....................
H;a iIton .................
Vontsock.........,.....
Glencoe............ ..
Simoe ......... ........
WVindsor .... ...... .....

o o
+2·7 +0-3
+1·9 - 2·7
+0·3 -3·1
+2-6 -20
+1-2 -1·4
+2·7 +0·2
-- 1, -4-
+10 -16
+0·7 -2 5
+1·2 -1·8
+10 -·3

+1-8 -O-8
+4·2 -1·9
-2-8 -2-7
+2·3 -- 3
+1·9j-0-2

QuÉnEc.

Montral........ .......... +1·3
Québed....................-03
Huntingdon;. . ,-.. -......- 2-4

NouvEAU-BniNswicK.

St. Jean....................+08
Fivière de lAchigan. +28

NOUVELLE-EcoSSE.

Halifax ....... .........
Glace-Eaie.............
Pietou..................
Sydney ....................

olI
+2-3
+3-4
+1·2
+2-6
-1.9
+1-0

--0-1
+1-1

. 281

3-5
--4 -4
-2-5
-2-5

-1-9
-2-1
-4·7

o
-1 -9

4 6

-5-4
-4-0
-2-7

-4-61

-4-6
6-9

-7·-6

-4-9
- 5-5
-4-S
--4-7
-6-2

-1-8 +0·6-5·3
-1·6 -2.8 -8-9
-2-9 +0·2 -7-0

+0-41
1-0

+1·2+06
+2-2 +01
+1'5 +0-8
+23 +1-::

0-1
010

o
-3·4
+1-5
-2-6

-0-51
- 1-6
-6-7

1'5
S2

-4-4

-4:4

3-9
-3-7
-5-5

-2-5
-1-1

6-3 +1-8
-481-0-6

-0-1 -3-6 +0·6
+0·5 -1·91.....
+1-0 -3-7 0·C
+0-4-1·6 -3-8

o
08

-1-5
-2-5
0-6

+1'O
3*5

+0-6
-0-6

+4
-1-5

-1*4
-2-3

17
-0-5
--2-0

o
+0·3
+21
-1-3
-05
-0·1
+0.7

0 4
+0·5
-1-4

- 0-5
+0-1

-1-9

-0-8

o
-1·3
-3-4

1-9

-2-7
-2-0

-351
-32
-2-5
-3-7

-4-9
-3 1
-2· -

-6·0
-2-1
-4-3

-0-1
+1'0

+0·4
+0·41-7-1
+0-6

-4'7
+1,6
+0*3
+1·4

-3·6
+0·1
-0·6
-3-8
+1*7
+1·5

-- 1 +1-8 -1-61 0'0
-3-3 -1-5 -1·81-0*6
-1-2 +0·5 -3'51 -0·9

-2·4
-3-9

-r0·9 -07 -0·5
+1-4 -23 -1-1

-03
+146

-5-6
+2·0
-1-4
+3-1
+2-0
+2-8
-1-4
-0-1
+1-1
+3·2
+32
+3·6

+0-8
-2-7
-1-9

-15
-3·-6

07
+09
-1*4
-1-7
-0·3
-7-1
-0-5
-1-81
+0*6
+1·0
+0-5
-1-0
-0·-1
-0·3

-1-89
1-6

+1-4
-0·6,
-5 - 1
-04
-1-1
+3·3
+0-4
+1-3
-2-3,
+1.01
-1-7

+1&1

o

-1-4
-1 -2
-0-3
-1-1

-4-5
-0-6
-1-6
- 1-2
-1-5

-1·2
-1·3

+0·2
-1'3

-0-8-0·4 -- 0-6
0-0 -2·2 -2-3

-0·3 -2·9 -1·6

0-0 --01--0-5
+0-1 ..... .....

-3-1 +2·01-0·1 +0·6 -4-3 -0-1 -0·4 -0-6
-3-0 +3-4 -0-2 +2-5 -1-5 0*) +0·3
-3-5 +2·4-09 +08 -31 +2-6 -0,71-0-2
-6·2 +1,7 --2'1 +0-2 -4·7 -0-5 -1-41-1*2

Victoria. .~ 1873
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ETAT des dépenses du bureau Météorologique durant l'année fiscale expirée le 30
juin 1873.

TRAITEMEMTS.

B3unxAu CENTII.L

C. Carpmael, M.A. (9 mois) ......
T. Menzies,........................
W. A. Stewart..................
W. F.Davison..................
T. Hope.........................
F. Stupart (6 mois).................
C. K' Stewart......................
T. F. Fotheringham................
F. Checkley............ . .........
G. C. Haney.,.....................
C. Sturgeon.. ........................

STATIONS PRINCIPALES.

Halifax........F. Allison, M.A.. ......
St. John.......G. Murdoch. C.E.......
Frédéricton .... Dr. Jack............
Ottawa........G. C. Hane.........
Winnipeg,..... Colhége St. Jean..

STATIoNs TÉLÉGRAPHIQUES.

Préposé à la télég. atmosphérique....
do construction des appareils.. ..

Réd. des statistiques..............
3ardien des approvisionnements.
Opérateur de Télégraphe..........
Fait une carte et autres services.....
Emploi de circonstance.............

do do ....
do do
dô do ......

Messager..................

Surintendance et assistance.
do do ......
do do
do do
do do

Saugeen ....... J. R. Stewart.... ..... o
Port Stanley... M. Payne.............. do do
Port Dover .... H. Morgan ........... do do
Kingstcn ...... S. Woods, M.A......... do
Montreal ...... Dr. Smallwood ...... do do
Quebec ........ Captain Ashe, M.R. do do
Chatham, N.B.. G. A. Blair (4l mois).. do do
Halifax ........ F. Allison (1U mois) do do
Winnipeg. . Stewadt (2 mois)o .......... ..

$ cts.

700 00
124 00
189 00
145 00
459 00
70 00

108 00
50 00
80 00
5 00

24 00

400 00
400 00
400 00
400 00
500 00

339 50
366 50
329 50
371 50
500 00
250 00
112 50

40 50
46 00

--

Instruments et appareils..................... ... 926 33
Papeterie et impressions......................................... . 160 24
Télégraphiement de rapports atmosphériques..................................I 1662 54
Frais de voyage .......... ........... ......... ........................... . 127 53
Transport d'appareils......... ....................... ......... 126 07
Batisse et meubles...................................................... 198 24
Charpenterie .... .................................................... 36 16
Peinturage.........,.......................................... ............. 53 25
Quincaillerie.............................................................. 17 92
B.ois de service................................... . . ... 42 39
Combustible.............................. .... ............. 37 50
Diverses dépenses aux stations.................... . . . ........ . 53 75
Frais de poste ................... ...................................... 89 02
Frais de remise des salaires et autres paiements2................... 263
Divers petits déboursés ..... . . . ......... 326

S et.

1,954 00

2,100 00

2,356 00

3,590 00

$10,000 0
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AN XE No. 28.

RAPPORT DE L'OBSERVATOIRE DE FORT HOWE, S AINT-JEAN, N.-B.
POUR L'ANNÉE FISCALE EXPIRÉE LE 30 JUIN 1873.

SAINT-JEAN, 24 janvier 1874.

MoNSIEUR,-Le sémaphore (Time-Ba1) de l'observatoire de Fort--iwe, jusqu'au
11 octobre 1873, a été régulièrement abaissé chaque jour à une heure. Il fut ensuite des-
cendu pour allonger le cylindre afin de lui donner plus d'élévation. Il est maintenant
placé sur le sommet de l'llôtel des Douanes, qu'on regarde universellenent comme l'endroit le
plus avantageux pour un signal de ce genre. Le conseil commun, à sa dernière assenblée,
a adopté un ordre pour relier ls cloches d'alarme au sémaphore, afin de donner l'heure
exacte par toute la ville. C'est un avantage qui sera srans doute apprécié, parce qu'il per-
mettra aux personnes qui ne peuvent voir le sémaphore de régler leurs montres, etc.

Je suis, etc.,

GEO. HUTCHINSON, Jn.,

Directeur du sémaphore.

WILLIAM SMITII, Eer,

Député du ministère de la marine et des pecheries,
Ottawa.

ETAT de la dépense pour le compte de l'observatoire de St. 'Jean, pour l'année
fiscale expirée le 30 juin 1873.

• $ cts. S ets.

George Hutchinson, jr., une année de traitement comme directeur..0........ 0
G. McAuley, une année de salaire comme gardien..................... ...... 104 O0
R. P. et W . H. Starr, charbon......................................,....... 90
J. W illiams, huile, suif, etc.............................................. 6 72
Département de la milice, 2 années de loyer de l'emplacement.................. 12 16
P. Sheridan, petites dépenses................................................ 4 73

636 61

WTM. SMITH,

Député du ministre de la Marine et des Pêcheries,

sI~
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ANNEXENo.29.
TABLE.AU des voyages faits par les navires à vapeur de la Compagnie des Vapeurs

de Québec et des Ports du Golfe entre Québec et Pictou, avec escale aux ports
intermédiaires, du 7 mai 1873 au 2 août 1873, suivant traité passé entre le
gouvernement du Canada, le dit tableau indiquant le temps de l'arrivée et du
départ aux ports de Québec et de Picton.

Nom du Vapeur.

Vapeur "Georgia.".
,, 4Secret"....

"fGeorgia.".

, Secret"...

,,"Miramnichi
" Secret"...

,, " Miramichi
,, "Secret','...

"Miramichi
"Secret"...

i Départ de Québec.

2 1Mai
.1 ;,,

,,
Juin

Juil..3

.6

7'
13,
23,

27,
3'

10,
17,
24,

1,
8,

15,
22,

9-45 a.m Mai2 3 0 p.m ',
3-30 a.m,

2·10 p.m
4-0 ,, Juin
2-20 p. M ,,
3-15 ,
2-30 ,,
2*15 ,, Juil.
3-20 ,
2·20
230 ,, ,

Arrivée Pictou.

14, 90 a.mi
16, 11 45 p.m
28, 2-0

31, 830 ,,
8, 5-30 a.m

14, 9*30p. m
22, 4'0 ,,
28, 3-0 .,

6, 4·15 ',
12, 7-0
20, 4'0 a.rm
26, 70 p.m

Départ de Pictou. Arrivée à Québec.

Mai 16, 10-0 arm
20, 7-0 ,,

,, 27. s.s. " Pic-
ton," 7 a.m. ...

Juin 3, 7'0 a.m
10, 7-0

,, 17, 7·0
,. 24, 7-0

Juil. 1. 7-0
,, 8, 70 ,,
,, 15, 7·0 ,,

22, 7-10 ,,
,, 29, 7-0 ,,

Mai 22, 6'o a.m
,, 24, noon

Juin 3, 11-0 a.m
,. 7, 9-05,
, 14, 3'30p.m
,, 21, 80 a.m
,, 28. 4'0 p.m

Juil. 5, 2·0 p.m
12,11-0 a.m

,, 19, 11-30 ,,
26, 4-0 p.m

Août 2, 5-30 ,,

OBSERVATIONS.

Vapeur Georgia, premier voyage en aval. - La· baie de Gaspé pleine de glace
ainsi que la baie des Chaleurs; n'a pu en conséquence se rendre à Dalhousie; retenu par la
glace à Chatham, 12 heures, et par la brume, à Newcastle, 15 heures.

Vapeur Secret, premier voyage, en aval du fieuve.-Impossible de se rendre à Paspébile
et à Dalhousie, à cause de la glace dans la baie des Chaleurs; en conséquence il fut obligé
de porter les malles de Paspébiac et de Dalhousie à Chatham, pour être transportées par
terre.

Vapeur Georgia, deuxième voyage, en aval.-Retenu sept heures par la brume. Le
Georgia, par sa d étention dans les glaces lors du premier voyage, ne pouvait reprendre le temps
perdu de manière à partir de Québee et de Pictou les mardis. Le vapeur Pictou fit un voyage
en amont, pouir transporter les malles et les passagers, pendant que le vapeur Georgia venait
directement de Pictou; par ce moyen les vapeurs purent reprendre leurs voyages réguliers.

Vapeur Miramichi, premier voyage.-IRetenu par la brume plusieurs heures dans le
voyage en aval.

Vapeur Miramichi, deuxième voyage.-Retenu douze heures par la brume entre Québec
et la Pointe-au-Père.

Vapeur Miramicli ,troisième voyage.-A Dalhousie, il ne put débarquer les passagers
ni la cargaison qu'après cinq heures d'atente, à cause du vent violent qu'il faisait.

Vapeur Secret, sixième voyage.-Retenu douze heures par la brume à son voyage en
amont du fleuve.

Je, William Moore, gérant de la compagnie des Vapeurs de Québec et des Ports du Golfe,
fais serment et déclare qu'au meilleur de ma connaissance et croyance, le tableau qui précède
et les remarques qui le suivent sont en tous points conformes à la vérité.

W. MOORE.·
Attesté sous serment devant moi, à Québec, ce quatrième jour d'août, mil huit cent

J. PoUrTa, J. P.
219
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TABLEAU des voyages faits par les navires-à vapeur de la Compagnie des Vapeurs
de Québec et des Ports du Golfe entre Québec et Pictou, avec escale aux ports
intermédiaires, du 5 aoùt 1873 au 24 novembre 1873, suivant traité passé
entre le gouvernement du Canada, le dit tableau ind quant le temps de l'arri-
vée et du départ aux ports de Québec et de Pictou,

Nom du Vapeur. épart de Québec. Arrivée à Pictou. Départ de Pictou. Arrivée à Québec.
____ zDépart___Î--u_ _OC.

- o du_____. apeurb~~.--..~ _____ -________________

Juil. 29, 2-20 p.m Août
Août 5, 20 ,, ,,

,, 12, 2-20 ,, ,,

,, 19, .2-15
,, 26, 2-30 ,, ,

Sept. 2, 2:25 ,, Sept.
9, 2-30

,, 16, 2-20 ,, ,,
23, 2-0
30, 2-30 ,, Oct.

Oct. 8, ~9-30 ,, ,,.
14, 2-20 ,,
,22,12·5,,
28, 2-35 ,Nov.

Nov. 5, 11-45 a.m : ,,
,,11, 2-35 p.m ,,

3, 8-20 a.m Août 5,
9, 4-0 p.m ,, 12,

16, 11·45 ,, ,, 19,
24, 4'15 ,, ,, 26
31, 5-30 a.m Sept. 2,

7. 10-0 ,, ,, 9,
14, 6-0 ,, ,, 16,
21, 6-15 ,, ,, 23,
29, 30 ,, ,, 30,

4, 7-30p.m Oct. 7,
14, 8'0 ,, ,, 15,
20, 7-0 a.m ,, 21,
28, 7-0 p.m ,, 30,

3, 11-10 ,, Nov. 4,
10, 60 ,, ,, 13,
17, 7·30am ,, 19,

7-0 a.m Août -9, 6-15 a.m
7-0 ,, 16, 930 .,
7'0 ,, ,, 24, 530 ,,
8-0 p.m ,, 31, 8 30p.m
7·0 a.m Sept. 6, 4-30 ,,
7- ,,' l, 13, 6'0 a.m

7 ,, 20, 60 p.m
7'0 ,, , 27, 9·20a.m
5-0 , Oct. 6, 7-0 p.m
7-15 ,, ,, 11, 9-15 a.m
50 p.m ,, 21, 2*0
7-20 a.m ,, 25, 7-0 p.m
6-30 , Nov. 4, 3-0 am
9-0 p m ,, 8,1145 p.m
8*45 a.m ,, 19, 3-30
2-0 p.m 24, 7-30 ,,

OBSERVATIONs.

Vapeur Secret, huitième voyage.-Retenu douze heures par la brume en montant entre
Québcc et la Pointe-au-Père.

Vapeur Secret, neuv'ème voyage.-Retenu, par la brume et une tempête venant de l'est,
huit heures à Dalhousie, les 4 et 5 septembre.

Vapeur, Secret douzième voyage.-Retenu douze heures entre Percé et Paspébiae, en
descendant, ppr un fort vent S.-E., et douze heures dans la rivière Miramichi par la brume.

Vapeur Secret, treizième voyage.-Retenu en descendant, vingt-quatre heures entre
D alhousie et Newcastle, par un vent violent d'est; retenu hu't heures par une tempête de
neige entre Gaspé et la Pointe-au-Père, en remontant.

Vapeur Secret, quatorzième voyage.-Reteau en descendant, dix- huit heures par un
vent d'est et une tempête de neige entre la Poi te-au-Pèi-e et Gaspé; retenu dans le havre de
Pictou jusqu'au mercredi après-midi, le 19 novembre, par un vent terrible soufflant du N.-E.

Vapeur Miranichi, seizième voyage.-Retardé, en descendant, douze heures entre
Newscastle et Shédiae par un vent du nord ; en remontant, à Paspébiae, par un très-fort vent
de 0.-N. -O; la mer était trop grosse pour permettre au vapeur de partir.

Vepeur Miramichi, dix-septième voyage.-Retardé douze heures entre la Pointe-au Père
et Québec, en remontant, par un vent violent et une tempête de neige.

Je, William Moore, gérant de la comp.'gnie des vapeurs de Qcébec et des ports da golfe,
fais serment et déclare qu'au meilleur de ma connaissance et croyance, les états ci-haut sont
en tous points conformes à la vérité.

W. MOORE.

Attesté·sur serment devant moi, à Québec, ce vingt-neuvième jour de novembre en
'ann~ée% Notre Seigneur xxail huit:cent soixante-et-treize.

F. QGASNEu, J, P,

8 'Victoria.

Vapeur

,,p

," Miramichi
" Secret"..
" Miramichi
"Secret.
" Georgia" .
"Secret".. .
" Georgia" .
" Secret"....
".Georgia"
" Secret "....
"Georgia" .
"Secret.
"Miramichi"
"Seoret "...
4 Miramichi"

Secret "....

4
7
5
8
9
9

10
10

lj12
12
6

13
7

14
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QuÉBEc, 17 février 1874.

W31 Smirr, Écuyer,
Deputé du ministre de la marine et des pêcheries,

Ottawa.

MONSIEUR-J'ai l'honneur de vous transmettre l'état suivant des opérations des bateaux
à vapeur de la compagn e.durant l'année dernière.

1. Le vapeur Secret a fait 14 voyages entre Québec et Pictou, arrêtant à la Pointe-nu-
Pète, à Gaspé, Percé, Paspébiac, Balhousie, Chatham, Newôastle et Shédiac, errallant et:reve-
nant à chaque voyage.

2. Le vapeun JWramichi a fait sept voyages entre Québee et Pictou, arrêtant Mda Pointe-
au-Père, ùGaspé Percé, Paspébiac, Dalhousie, Chatham, Neweastle, et Shédiac en allait et
revenant.

3. Le vapeur Georgia a fait sept voyages entre Montréal, Québec, la Pointé-au-Père,
Gaspé, Sédite et Charlottetown, et sept voyages de Québec à Pic.ou, arrêtant à a Pointe-
au-Père, à Gapé, Pctcé, Paspébiac. Dalhousie, Cbatham et Newcastle, en alladt et revenant.

4. Le vapeur Pictou a fait neufoyages entre Montréal et Pictou, arrêtan àQuébec,
la Pointe-au-Père, Shédiac et Charlottetown, et s'est arrêt, à un voyage de retour, à Ohatham,
Newcastle, Dalhousie, Paspebiac, Percé, Gaspé.

En outre, tous les vapeurs ci-haut nommés ont arrêté à M6tis, durant les mois de juin,
juillet, août et septembre.

5. Le vapeur Flamnborough a fait neuf voyages entre Montréal et Pictou, arrêtant à
Québec, la Pointe-au-Père, Chatham, Newcastle, Shédiac et Chalottetown, selon les affaires
en descendànt.

6. Le vapeur Alhambra a fait huit - oyages entre Ma tréal et Pictou, arrêtant'à Qué
bec, la Pointe-au-Père, Shédiac et Charlottetown, selon les affaires en descendant.

7. Le vapeur Hadji a fa't sept voyages enre Montr-éal, Québec et Pictou, arrêtant en
allant, selon les affaires, à Shédiae et Charlottetown.

Le nombre total de voyages accomplis par les steamers de la compagnie, pendant la der-
nière saison, a été de 68. A cause de la navigation qui s'est ouverte tard et fermée de boan e
heure, et du retard des steamers à Pictou, en conséquence de l'incerdie des iniies de charbon
intercoloniales, le- bateaux de fret ont fait 15 voyages de moins que d'ordinaire, ce qui a
causé des pertes sérieuse- à la compagnie.

La compagnie possède les vapeurs suivants

8.8. Secret, vapeur à roues en acier.........467 tonneaux, de la force de 180 chevaux,
S.S. Miranichi, vapeur à roues en acier... 727 ,, ,, 180 ,,
S.S. Geo.gia, vapeur à hélice en fer....... 648 ,, ,, 200 ,,

.S.S. Alhambra, vapeur à hélice en fer...1,063 ,, ,, 120 ,,
S.S. Flarnborough, vapeur à hélice en fer. 670 ,, ,, 90 ,,
S.S. Hadji, vapeur à hélice en fer.....1,033 ,, ,, 100 ,,
S.S. Canimar, vapeur à hélice en fer.... 742 ,, ,, 182 ,,

e suis,monsieur,

Votre très.serviteur,

W M0o0i
Gércit.
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A NNEX E

STATISTIQUE des naufrages et accidents de btiments de mer, depuis le 1er
le département de la

pi.
Date de Nom du bâtiment., .l'accident. N '

Arizona ............

Acadian.........
Annie Bavard..
Abbie Perkins.
Atlantic ............

Annetta. ..
Alethea ...........
Altavela.........
Agenora....
Anu............

Amy Cater...
Afton............
Asteriana. ........
Arnica ..........
Alice...............
Alba............
A.rthur.... ......
Arcic............
Assam Valley..

8

Neuf
Neuf

8
2

8
23

6
7'

28

5
9
4
9
1
2
7
7

19

Port d'enregistre- P.
ment. Provenance et destination.

St. Jean, N.B .... Newhaven à St, Jean, N.B...

Montréal ......... Baltimore à Halifax.........
St. Jean, N.B ... New York à Bilboa, Espagne..
Parraboro, N.-E... .New York à Londres ..........
Liverpool ......... 1Liverpool à New York...

St. Jean, N.B. Anvers à Sydney, C.B.,.
Victoria, C.B. .... Chefoo à Shanghae.........
Parrsboro N.-E.... Windsor, N.E. à New York
St. Jean, N. B. .... Bouctouche, N.B. à Liverpool
Maryport,......... Québec à Anvers...........

Halifax, N.E..... Halifax à la baie des îles, Terren.
St. Jean, N. B.. St. Jean à Liverpool ..........

do ... Rangoon à St. Jean, N.B.....
do .... St. Jeanà Vineyard Hrbr., E. U.
do .... Ten Mile Creek.... .........
do .... A. l'ancre .......... ...........

Halifax, N.E. Boston à Halifax..............
Parrsboro, N.E .... 1 A. l'ancre.............. ....
St. Jean, N. B. ... Pensacola à Liverpool...

Enregistr6
comme

Goëlette....

Steamer ....
Goëlette....

do ...
Steamer....

Barque....
do.
do
do ....

Brick.......

Goëlette ....
Brigantin
Navire.
Goëlette...

do
do ...

Brigantin
do

Navire.

1873.
Fév. 2..

Jan. 15..
Fév. 5..
Avril 3...

1..

Juin
Avril 18..

Nov.28,72
Ao't.18,'73-

.......... .
Août 30..

Mai 3..
Août 23..

21.. I
21..
24..
24..

24..

Août 24..
Nov. 29..

Août 24..
24..
24..
24 .
25..
25..

Nov. 15..
15:.
13..

Oct. -.
Nov. -.
Mars 15..

Fév. 21..,

Mai 25...
Juil. 27..
Août 13...

21..
29..

Nov. 8..
25..1
27..1
12..

Juillet 5.. 1

W Victoria.

janvier 1872, jusqu'au 31 décembre 1873, compilée sur les rapports reçus par
marine et des pecheries.

Su
Lieu de l'accident.

125 3 milles E. du p. Race Pt. Mass

596
12105
107,

2,370

408
575
158
398
220

60
164'

1,246
94
55

138
123
267
100

253

133
126

382
52
60
48
59
53
36-

479
1,308

592
89

112

119
141
694
152
990
39

835
218
131

45,
395

.1,951

Tom's Hole. E,U...........
Barre de Bilboa............

0 rilles S. O. de BoltfHead...
Marr's Head, N. E.........

jat. 4550'N., Lon.1300 .0.....
Life Island.....................
New Wolf Island, N. E .......
En bas de l'anse aux Sauvages

F. St. Laurent..............
Au large de Liscomub, N.E
Lat..491>55'N., Long. 37'00..
.-.............................
Pas connu......... ..........
Près de Digby,N.E.
Louisbourg, N.E
36 miles S.0. de Sambro, N.E.
Lingan, NE.............
L at. 34 N., Long. 67. 34' O..0

Tête du havre de Sydney, C.B..
Cap Jack................
N. Sydney Beach, C.B..
Havre Dipper, Baie de Fundy.

Nature de
l'accident.

, . Perte deCause de l'accident. e.vie.

Echoé. resuracôte..

do Défoncé parla glace.
do Grain..........

Explosion .... Cargaison de Naphte
Echoué.......Etatanrmal du co

Collision...........
Engagé d. l'eau Gro s
Sombré. do.
EchoéG. r.Temps brumeux....

Collision. ...
Chaviré ......
Engagé d. l'eau
Jamais su...
Chaviré.....
Echoué...

do ....
Démâté.......
Echoué, ......
Rempli d'eau,

la q. en l'air
perte de mâts

Echoué.
do ......
do ......

Sombré .......

Cow Bay................. Echoué.......
C. S.0. de la b. de Plais., I.M. do.

do do .......
Havre d'Amherst, I.M... do.
Baie de Plaisance, I.M ....... do ......
Havre d'Amherst, r.M........ do .
ForchetBay, Terreneuve..... do ......
Grande Anse, G. St. Laurent.. do ......
St. : Anne la Pocatiere, fleve

St. Laurent................. do ......

Baie de Fundy................ Voie d'eau....
Lat. 340, Long. 680 . Sombré.
Ile aux Canards, Maine,.. Echoué sur un

récif ........
Pointe S.O.,Ile Ste. Croix.. . Echoué.
En mer....................... Abandonné....
Vers l'extrém. ouest d'Anticosti Collision..
Ile Scattari, N.E............Echoué........
Cock Point, près Pte-aux-P... do
Havre de Guysboro' ............ do
Près de Shelburne..............do
Main-à-Dieu, N.E........... do
Antigonish, N.E..............do ..
Près de Liverpool, N.E.........do
En mer........ Sombré .......

Barre du Rocher aux Mouettes. Echoué'...

Gros temps.........
do

Pas connue0. .
'Gros temps .........

do .
do
do
do .

do"'
Ouragan............

Ouragan............
Voie. d'eau..........

Gros temps.........
Ouragan.............

do 0........
do ..........

Gros temps.
do ...
do ...
do

do ...

do . ..

Nuit noir.

Temps brumeux ....
Gros temps.........
Brume ... ... ...... I
do .............

Erreur de jugement.
Gros temps.....

do ....
do
do
do ..
do

Fort cour. p. à la côte

Aucune.
do
do
do

545

Aucune.
do.
do

do
do
do

Toutes..
3

Aucune.
do
do
do

2
Aucune.

Aucune.
do

do
do
do ..1
do
do
do
do
do

do

do
do
do

Aucune
do
do
do
do
do
do
do
do
do

4

Aucune.

Montant des
pertes.

Totale, $3,500
Partielle '
Totale, 812;000

do $2,500

do $550,000

Totale, $23,500
do $4,100
do $10,000

Partielle, $700
Totale, $960

do $3,500
do $36,000
do $4,000

Partielle. $2,000
do $3912
do $1,000
do $3,000

Pas, connue
Partielle, $4,000
Dommages léger.
Partielle.
Totale, $5,000,Car.

$1,000
Totale, $34,000
Partielle $1,000

do $800
do $900
do $2 000
do 1,200

Totale, $15,000

A pris ses quartiers
d'hiver.. .......

Partielle, $3,000
Totale, $4,500
Partielle, 81,011.

Totale, $20,000
do $3,000

Partielle.
do $8,000
do $1,500

Totale, $20,000
do $6,000
do $2,500
do $600
do $8.000

do $450,000
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Adela..... 16 Espagnol..........Caledonia, N.E., à Boston.....Barque.....
Agenora. ...... Portland, E.-U.... Pictou, N. E., à Portland, E. U. Brick.
Alpha...7 Arichat,- N..E ... Halifax à Sydney, C.B . ...... Goëlette....
Annie Martha ... 3 St. Jean, N. B.:... Sydney, C.B., à St. Jean, N.B. do ...

Alice Starritt.......6 Boston, E.-U. New York à CoBaCB. rant
Abdenkeeise ...... 1 Américain. Bremen,ES.Laurent Go lette
Annie C. Norwood.. 2 do........lEtats-Unis à do do
Arizona. ...... 14 do ... do do do
Alpha..............4 do........Boston au golfe du St. Laurent.. do ...
Alexander McKenzie 4 Sheiburne, N.-E... ShelburneN.E., à do - do
Active............anTerrenve BaieFortune Terren've,à Halifax,! do
A-gentiue .............. Norvège.........Matan, G. du St. Lament. Barque'..
Amoor............18NewcastG.B....Qub àGreenock..........Navire

Annandale ......... 24 do .St,Jean,N.B.9 à Hul,G.B . Barque.
Arrow ........... 4 Il du P. E. Barbades à Boston, E.-U.Golette
A. C. Watson...... 1 St. Jean, N.B. t. Jean à New York.........do

B. L. George....... aDemerava à Boston.Brigantin
Brothers Pride...... Annapolis, N.-E. Lat. 350 N. Long. 54%,0. Goélette
Betty .............. 18 Christiana . Christiaa St. Ignace, Q1Brqu
Beta .............. 5 East Machias, e.Bston à Port Caledonia,C.B.Gete
Border Chieftain.... 6 mn. iLorth Shields...North Shields à Montréal... Steamer
Brilliant Star. - 14 Aricat, C.B. ja Canso àGyboro', N.E......Golette.
Blanch Tiomas 1 Yarmoth,N..-E..Anvere à SheiburuN . .- j Bue
Bessie,....-..........8 Sydney, C.B . B., à Batn, E. Brigaiitin
Breadalbane . 7St..Jea.,,'.errenve. Montréalà o N
Bona Fide1..........4 Yarmouth, N.-ESauvant deHlen Patterson Giett.
BelvidereL........,.. HaveN.-E... i peT te. B

City de Wa6hingBon. t 18 Liverpo,.B.. Liverpol à New York B .....

122rci 2.. .. B e e, . .,u .d .aretG aet..

87 Viôtoria.
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STATISTIQUES des naufrages et accidents de batiments de mer

Date de Nom du navire. . Port d'enregis- Provenance et destination.
l'accident. trement.

Curaooa.........
China...........
C. W. Lyle ........
Carne Douglas.....
Commi sioner....
Charles E. Scammelli
Champion of the Seas
C. B. Barrett.......
Catelena............

. P. Thompson'....
Charlotte Augustae,
Constance ,......
Canada...........

12.. Catheria..........

6
17
16

8
Neuf

8
19,

9
15
9

.6
21

7

Windsor, N.E..
North Shields...è
Lunenburg, N.E...
St. André, N.B...
Picton, N.E.......
St. Jean, N.B
Liverpool, G.B....
E.U. Anmerique ...

do
do
do

Bristol.........
Québec.........

Leith à Québec.........
Lunenburg, N.E............
Lingan, C.B. à PortsmouthN.H.
Pictou, N.E. aux Bermudes....
Boston à St. Jean,...........
St. Jean, N.B. à Liverpool.
E. U. au golfe St. Laurent.....

do do
do do

E. U. au détroit de Canso......
Québec h la rivière Plata........
Québec à Monte Video .........

30 Tonsburg, Norvège. jQuébec à Londres ....

0.. Comet.............. ...... ................... ICharlottetown en Angleterre....
24.. Caroline............74 Podle, Angleterre.. St. Jean, N..B., à Londres ......

Constance ........ 8 Halifax.........Liverpool, G. B. à St. Martin
I. ............ .........

Août. 24.. Confederate.
Nov. 25.. Christina........

Duiveland..........
Dusky Lake ........
David Henry.
Diploma........

25.. D. H. Mansfield,
Nov. 18.. Dolphin .......... *

Easley...........

Eliza Alice.
E. & F. Williams..
EvelinaVonESchroder
Elizabeth.........

Electa...........
Enoch Benner......
Eros ............
Esk .............
Elle:n........ .....

Euxine ........ ....
Ellen Jane....
Erl King ...........
E. S. Smithà........

Emma L.Rich......
Eliza Christie ......
Emma illiatte
Escape.........

Electric Flash ...
Echo............

Eliza Fèrguson .

Ebro .... ..

1'
10

26
12
16
2

Barque
Navire
Goëlette....

do
Barque ..
Goêlette....
Nabrire...
Goëlette....

do
do

do
Navire ...
Barque

do

do..
do ...

Brigant..

Ile du P. E........ Anticosti à l'île P. E........Goélette....
do ..... ,Pietou,N.E.àbilaR. Jean, N.E do .

Halifax, N.E.
Liverpool,N.E....
Arichat, N.E
Américain.........

141 do ........
25 Halifax, N.E

Boston à l'gle de France.
A. l'ancre.................
A destination du Cap Breton
Baie Booth, E. U. au golfe St.

Laurent.................
E. U. au golfe St. Laurent.
Landevise, C.B., à Halifax, N.E

Bar que.
Goëlette....

do

do
do .
do .

Neuf Londres...........Havre de New York...........Steàmer.

3

25

12
4
8
19

55
2
8
15

4
3
6,

16

12

6

Halifax, N.E..
St. Jean, N.B:...
Memel ...........
Québec;.........

St. Jean, N.B ...
Halifax, N.E......
Kragero ..........
Halifax, N.E ......
ArichatC.B......

St. Pierre T.-Neuve
Sydney, d.B.
Glasgow, G.B
Américian....

do .
Sydney,C.B ..... ,
Annapolis, N.E....
Borrowtnness....

Gloucester, E .U...
St. Jean, N.B.....

Québec........

Barraböo',N.E...
224

Halifax à Amsterdam........
New Caledonia,C.B. à New York
Québec à.................
Gaspé à ............ .......

A 'ancre..................
do

Brêmee h Quebec............
Boston à Halifax...........
Sydney, C.B., à Halifax...

Barqe ....

Goëte....
Brick..
Goélette..

Bar ue ....
Gl te....
Baine .
Briganin...
Brick..

St.Pierre. T.-Neuveà hSvdney.. Goieete....
Rose BlancheàSidey,CiB .. do .
Montréal à Glasgow..........Steamer....
Baie Booth, E.U: ai golfe St.

Laurent..............;.....Glette.
do do . do

Québec à Terreneuve...........do
Ste. Lucie àBt, TViomas, I. O... .do.

Glasgow à New York.......:.Barque..

Glouqester au golfSt L ut: Golette..
R. au Saumon NE: à t.Jean

N.B................... 10
Chatham, N. B. à Antigonish

1873.
Fév. 23..
Juil. 12..
Août. 21..

21..
21.
24..

Oct. 9..
Août. 25..

25..
.25..

24..
Sept. 26..«
Nov. 10..-

873ietorias

1

Oct.

Fév. 23..
Août. 21..

24..
24..

Fév. 18..

Juin. 17.:
20..
30..

Juil. 31..

Août, 25..
21..
16..

Juin. 24..
Août. 24..

24,.
24..

Oct. 7..
Août. 24r.

24..
Oct. 13..
Sept. 25..
Oct. , 27..

Août. 25..

1Q -24...Nov. 1..
Août. 24.;

loctinent de la mession 4.)

depuis le 1er janvier 1873, jusqu'au 31 decembre 188.-Suite.

ieu de laccidentden Cause de l'accident Perte Montant desl'accient. e vies. pertes.

232 Chenal Etroit813 Banc de St. Pierre..... ... Colision ....., ......... Aucune.
32Rivière -aux.'OiesrE do .... Brouillard..........do .. Partielle32 Rivière aux Oies..... Echoué. Gros temps.........do .. Totale. $150170 Prèsbdur . .... do .... do do do 83,700399 rès du ca St. George. Sombré do 10 do $12,OC0954 Au nordeu Sidney Beach, C. B. Jetée sur la c. do .... Aucue. Partielle, $4,0001947 Baie "de Fundy............. Voie d'eau. do -do''do6i Havre d'Amherst I.M. Echoné o.... do .. do $1,70057 do.doé.... do .... do.. do $2,40060 do .do . do ... o do $,40057 Baie de Plaisanced... . do ..... do .... do .. do $1,36096 neVictoria,~aeeu e do....O.........do.. do $1,000.964 Ansestd t havre de Québec do .... Ouragan.........do .. Inconnue.384 Bout Fest-del"e Bicquet, St.

772ILauxCaurres... n.' .eu....... Inconnue............ 1 Totalesurle navire;772 Ils aux Coudres fle2ve St.Laurent........ ...........uSerrant trop la côte
et faute de sonda-

... ine de ge régulier. . Aucune. Partielleinconnuei60 oBine DviFund. P. B '''. . ... Gros temps.......do .Funy ............. Voie d'eau ... do .... do .. do $3,500
129 St. Martin, I.0............Ecoué d1 100étage 40 oeuf choue 0.... 0do .. Totale ,$8,000,carg.

$30048 Baie, aux Renards Anticosti do 30dodo. Totale, $3,00025 Cap Jean, Nouvelle-Ecosse.... dododo .. do $450
528 Lat. 270°16', Long. 58' 09' .... Abandonné... Impropre à la mer... do . IO $2,00020 Cavreo.e..u.-... .. Echoué....Gros temps.........do .. Partielle20 Havre de Guysboro, N.E .o ... do Totale, $400
75 CôteS.O de la baie de Plais.I.M do i.. do . do.Partielle $7,00046 Havre d'Amherst I.M.d .. do .... do .. Pa $7,00047 Maria Joseph,N.E........* do do ... do .. Totale, $1,500

969 Lat. 45050', N. Long. 53°, O. . Perdu ses mats
chaloupesetc. Gros temps. . Aucune. Partielle582-A•sterdam..............Incendié. Feu......Totale, $16,000108 Inconnu.......... Sombré.""Gros"te s.....÷ . . oa $,00214 St. Pierre Miquelon......... Echoué..... do .... Aucune52 Près de Shallop Creek,Golfe St.

Laurent.....................do do do . b$6443 La barre de Sydney nord, ,C.'B. do do do .. do $61,33 Canso, C.B ................... do do do , $12,000466 Aulae de l'Isle aux Oies.. . Collision.............. do do $2.000149- 85 mles.àl'est de Boston...... Chaviré. Trombe............do .. o 2,00022 Dtrot d Caso br ... rome . .... ... do .. Totale, $3,00022 Détroit deCanso............Sombré àl'anc. I Gros temps.........Supposé
Gtout p. Ido $1,4005ë5Grèvýe de Sydney nord, C.- B Echoné . do bat. Aucune. Partielle21 Place dulest, Sidney nord ...... do do . do d15069 Havre de Montréal......*..... Collision.... '"*,à...... do . dno

66 Côte S.O.baie de Plaisance, I.M Echoué. Ouragan.3jTotale, $6,00081 do do d . u do..........Aucune. Partile,8500113 Fleuve St. Laurent..........Collision .... Pas de renseignem.. do Prido $700143 Récif Anegada, I.Echoé. .Gros tempseine.. do .. do $2500255 West Head, près de.Lockport, .
NE............ .. do dodo Totale,5O82 Havre d'Amherst, I.M....... do do ... do o .. Partielle, $3,0

50 Quaco, N.B..............do ...0a do .... do . . Totale, $500
40 Baie d'Hilsboro',I.P.E.. Incendié.. Cargaison de chaux. do .. do $1,6000 Co ayC.B ......... Echou .... Gros temps....... do". .. do $700
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STATISTIQUE des naufrages et accidents des bâtiments de mer,

U Port d'enregis- Enregistré
Date de Nom du navire. trement. Provenance et destination, comme
accident.

pé18734 Faugh a Ballaghl... 4 Halifax, ]N.F...... Demerara à Baltimore........ .1Brick.
Dc. · -F.St. Jean, N.B .... Bahia à Queenstown.. ...... dO

juin 24.. Fanny Alic......... Char.lot-tetown,
IP 2 y .a .. 4e St. Thomas àRodondo, 1.0.. Brigantin..

Aot 24 Florence............2 St. Jean, N.B. Boston à Cow Bay, C.B. Goëlette.
A24. Forence...........Neuf Miramichi, N.B... Richiboucto à Liverpool. Barque

24. .Flirt ...... 10 Lunénburg, N.E .. 'Halifaxà Antigonish, N.E. Goëlette...

25...Freom.........15 E.U. d'Amérique.. E. J. auGolfe St. Laurent.. do

Ja. 24.. Faco ........... 5St. Jean, N.B..... St. Jean, N.B., à Boston, EU.. do

Aot 24. Frances Harriet 16 Yarmouth, N.E... YarMouth, N.E., à Pictou, N.E do

Nov. 8. Floridë. .... 6 Québe..........Richiboucto, N.B., à Québec.... do

Août 25.. 'aith............8 Swansea G. B..Gales à lleP. Brick..

25'.. Far West. .. 8,0 37 Américai . ofeS.Laurenà Gloucester.., Golete....
2. F. N Gisbourne 2 Sydney, C.B.. Halifax au C.B......do

Janvier.. George S. Wright . 10 Américain. Oregon à Sitka, E. U.........Steamer....

Fév.' 21.. GW. Hiinter. 2 Yaoutli, NE ... St. Jear, N B., à Jublin. Navire.

Août 21.. George Hughes .. 16 Archat, C.B. A l'ancre.Golette<...
12.. Gordon.rinouN.E.... Québec à Monte Video. Barque.

21.. Glorianna30 Newcastle, N.B .. odres àhSt. Jean,.NB,..Navire.
27.. Gam•......... HuIlG. Waterford à Montréal... Steamer....

248 Gu'ide........... St. Jean T.;.§euve. PèrnamuoàSdeCB .'rigate
24.. Guideaer,.

Sept. 14.. Ganges5.B Sydny. C*B., à,Môntréa-

Oct. 3.. G. F. Baird.... 1 St. Jean, N.B. St. Jean, NB., à Norwich,-N.E. Golette....

Aoûât125.6oodIntent . 2 Arichat, NE. A ichat, N.cr E......... ........ do'et

254..G .i.Y Troop..ar.. n3 do ... c, Arichat, NéE V, Cow .Bay . .. Briganti ..

~l.General Grnt.. 8 E.i'. d'Amérïque .E. U au Golfe St. Laurent.. Golette....
Oct.3030.GewSsdelFoeest 6.Ja, N.B... Hillbrod, N B.........o

v.25..CGreta....1....p2 t And. . .... Wate r Ca Mo reton à St e

AndréN.uBd.ny.B. ,.. da
juin 20.. Ga.ilQuébece..........SPictou àt. Jean, T..BN.euv..... Steamer

12 Londres.. B. Bae Machas àSt Jean, N.B. .. Nre.

JAi. 2.. . ICranell. 2. 4 Parrsboro',, .EN.E. New York à .Widsr N.R. Goélette

Juil. 14. Haiinali Hlicks- 20 Fowey, Angleterre. Jgma;ique à Greenoçk_ .,;. Brick.
A o û t2 4 .. .u T r o op. . 2 0 s t. J e n T .-N e uv e .. S t.J e n , T .-N u e àS y d e y , .B d ,

19.. Houndal.G2ranalif.x, N.E.Porto-icoA. B n

No*25.. Hatta ............. 8 Boston, E.. Boston, E............. .do

sept. 20.. G ath a..........de ,G . M nr aàLiverpoolBarque

29z. Hümbleto ...... undLondresà Ne*-Yorko,... do

Août 24.H.M."* Wo8odward. 7 AUricai'.q.u.. U.B au Golfe St .Urent...f Gëett
aurnt.... ........ dGoélette

5 Highflyer..... ,. 13 Gloucéster, E.U... Gloucestér, E.U;, au St.Laurent. do

LiverpoolNE. àPortland,E U. Barque ...
No. 8.1Kle Pttrsn .. 4 Pictou, N.E ....... orp ,E , ,

......eron.... .........6 Cat IEttetowI . G
I.......haltetwII',E.ot..0.., Go 1tt.

À.. 18%

depuis le 1er janvier 1873, .usqu'au 31 décembre 1878 -i e

Lieu
de l'accidàent.

130 Currituck Beach, E. U.....
.. En mer................ ..

196 Récif Anegada, I.0............

158 Cow Bav, C.B...........
637 Récif nord, Richiboucto.

44 Havre de Guysboro, N.E......
47 Havre d'Amherst, M.I..

117 Folly Cove, Mains, E.U.
42 Domingo Point, White Head

Harbor, N E...........
83 Shippegan Gully, N.B.........

261 Cascumpec Bay. I.P'E.
40 Port Mulgrave, N.E....'....
52 Baken Beach, C.B.........

341 Queen Charlotte Sound, C.B..

793 Old Proprietor Rock, Grand
Manan, N.B.............1

191 Lingan, .B......
604 Aularge deilIle aux Oies, fleuve

St. Laurent. . ...... 
891 Au large de St.Pierre, Miqueloi.S

1,457 Cap La Roche, fleuve St. Lau-
rent..---- ..................

146 Place de lest SydneyN., C.B.. J
1,543 Cap St'. Charles, fleuve St.

Laurent. ... . .......... E
94 Ile Bliss, N.B., entrée Est du

havre ..... .................. E
12 Probablement Baie St. Ceorges,

Terreneuve ........ ........ R
320 Cow Bay,C... ........ E
89 Baie deiPlaisance, IlesMadelaine
75 Quoddy West, N.B....

147 Cap du Pêcheur, N.E.
232 Ile Miquelon, Terreneuve...

1,400 Grand Manan, Bishop's Head,
IN&. B .............

154 Tête su'd du GrandManan,
N .B ... .......

194 Lat. 49' 25' N., Lon. 36° 30' W. s
130 Grève de Sidney Nord, C.B..: E
131 Lat. 24° 36'N.,Lon. 63' 2'0.. N

299 Cow Bay, C.B .. E319 Havre de QuébecC........ C

420 Ile de sable.......E.. E

91 CôteS.O.dela baie de Plais.I.M

60 Havre d'Amherst, Iles de lai
Madelaine. jRécif de Neal.N.e i ' d373 e... ....

29Po*n ;AU Grues; IDe du 2,E,

Nature de C , .
l'accident. Cause de 1 accident'

Echoué...... Gros temps......
Abandonné... do ...

Echoué.......

do do
do Ouragan.
do Gros temps.
do do
do do

do .do

Perte de voi-
les, tc... do

ÈEchoné do
do do
do do

do ..... Ondsupose .dns.une
tempête de neige.

Echoué.......
Abandonné
Echoué..

Collision
Sombré ......

Echoué.
Jeté à la côte.

Echoué.

~choué. ..

Rempli d'eau.

Echoué...
do
do

do'.
do . .

do

.do .

Ivresse de l'équipage.
Gros temps.

'Pilote laiss. son postt
Gros temps.

do
Ouragan..........

Ayantunpiloteàbord

Tempête de neige.

do

Gros temps.........
do ...
do

d'O
Brume..........

Temps brumeux....

Etat anormal du caui-

Perte de
vies.

Aucune.,
do ...

do

do
do
do
do

do....

do

do.
do ..

Moâtant'des pertes

Totale, $4,0é0.
do $9,000.

do $5,000.

do $7,000.
Partielle, $15,000

do S400
do $1,000.
do $4,000.

Totale, -$1,000

Partielle $500
Totale, $7,000,
Partielle, 'inconnù.

do $1,000.

30 Totale, $50,000

Aucune.
do

do

Auune,

do

do

do ...

do
do.
do

do $28,0oo
Partielle.

do $2,000.
Totale, $22,000.

Partielle, inconnu.
Partielle, $524.

do $30,000.

do $4,000

Totale, $100.

do $13900
Partielle, $7,000.
Partielle, $1,800.

Totale, $4,00.
do $48,000

do $00o

rent.............do ... do $4,500.ombr ....... Voie d'eau...........do .... do $4,000.ichoué .... Gros temps.'.. . do ... do , I300.-
auf. en mer. Ouragan............do3 Carga seule

h1$9,000.
cohué. Gros temps........Aucune. Totale, $13,000.ollision.. .... Obscurité; pilote en

charge.. ... do .... Partielle, env. $200choué.. Brouillard.......... do ... Total,$16,00.

do .... uragan................. Partielle, $8,000.

d do " o... I do $2,000.do ...... ros temps. ...... do.... fotai , $7,000.

do ddo,. do4 .
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1873..
Juillet 12. Ida E ............
Oct. 11. Isle of Skye.........
Août. 24.. Ilda............

25.. Ida May ..........

Déc. 5, '72 James W. Elwell ... 1
Mar. 12,'73 John Macdonald.,...

Juill. 4.. J. S. Smith.........
Août. 24-. J. Morton ..........

27.. James Jardine ......
24.. J. K.*Howard.......
24.. Jeddo............
24.. Jane............

24..

Oct. 7..

Déc. 5..
5..

Oct. 30..
Nov. 25..
Mai 29..

John Gilpin .. ....

John Givia .........

Jessie Hoyt....0...
Janet Forbes.
Jerome Joues.......
Jenny Lind...... ..
James Maury.....0,

.J.C.Lamb.

Août 25.. Kate McClintock ...
25.. K atie...............

Oct. 8.. Kedron.... ........

Nov. 13.. King Bird....
Août 24.. Kenadine........

Fév. 12.. Linda. ..

Août 24.. Lord Bury.......
21.. Leading Star .......
24... Lizzie Irvin.........

24..
Sept. 23..
Oct. 13...

11..
Nov. 28..

Laura E. Chester ...
Liberty..........
Lady Head.........
La Imperatrice......
La Tour.........

Sept. 4.. Lothair...........
Déc. 13.. Linga .............
Août 25.. LizzielR..... ......

Jan. 3.. Marquis of Lorne...

7.. M ay ...............
Mars 12.. Morocco.........
Avril 18.. M. A. Harrera......
Juin Iý17.. Mary Ellen ........

Fév. 23.. Maria..............
Juill.12.. Margaret ..........
Juin 10.. 3.. .

7 St. Jean, N.B. ...
5 Liverpool, N.E.
9 Halifax, N.E......

8n Lunenburg, N.S...

3
15

3'
.9

16
3

15M

8

Neuf
6
41

12
48

1

4
6
9

6
6

4

14
3
.3

Cuba à New York *..........
Mexico à New York ...........
Ariohat, N. E., au Golfe St.
Laurent................

Halifax au Golfe St. Laurent...

B>arque.
do

Goëlétte
d'O ...

St. Jean, N.B..... Swansea à Valparaiso. Barque....
do ..... Hillsboro,N.B., à Newark,E. U. Brigantin...

Parrsboro. N.E. ... Parrsboro, N.E., à Queenstown.
Halifax, N.E. Halifax à Porto Rico, 1.0.......
Liverpool, G.B... Québec à Liverpool..........
St. Jean, N.B. .. , St. Jean, N.B.,à Sydney,C. B...

do do St.Jean, N.B. à Cow Bay,C.B..
Anglais,. ... I.P.E. à l'Ile St. Paul, Golfe

St. Laurent..............
Halifax ........... Sheet Harbor, N.E., à Sydney,

C...........................Liverpool, N.E .... Philadelphia à Yarmouth, N.E.

Pictou, N.E.. Sydney,C.B., à St. Jean, N.B..
do do Charlottetown a G. B....

Yarmouth, N.E... Yarmouth, N.E., à Havana....
Iles de la Madeleine Halifax aux Iles de la Magdeleine
Boston, E U ..... v. lusquash, N.B., à Queenstown.

Barque.....
Goëlette....
Navires
Goëlette....

do

do

do
Brigantin...

Goëlette....
Barque.....

do
Goëlette....
Barque,..,

St. Jean, N.B.....lNew York à Queenstown... do

E.U.A........ .. E.T. au Golfe St. Laurent.... Goëlette
Ile du P. E. Détroit de Canso au do ...... do
St. André, N.B... Parrsboro, N.E.,à Liverpo.ol, N.E do

St. Jean, N.B....Sydney, C.B.,à St. Jean,N.B. do
île du P. E. ...... Galles à l'Ile 'duP. E..........Brick .

Antigonish, N. E.. .. .-..-................ .

Halifax, N.E. A l'ancre.................
St. Jean, N.B..... A l'ancre................ .....
St. Jean, N.B..... Cow Bay C.B., à St.Jean, NB...

9 E.U.A.........
31 Newcastle, G.B...
16 Scarborough.......
6 Québec.........

Neuf. St. Jean, N.B....

2 do
Neuf. do

1 ........ -. .........

2 Sydney, C.B ..

5 Parrsboro, N. E....
4 St. Jean, N.B....

15 St. André, N.B....
...loucester, E. U...

10 Yarmouth, N.E...
.Liverool, G.B....

N.E...
229,

E.U. au Golfe St. Laurent......I
Port Glasgow à Québec .........
Sunderland à Québec............
Québec à Malpec, I.P.E.........
Drogheda Irlande, à Little Glace

Bay, 1'.E................
Maracaibo à New York.........
St. Jean N.B aux Bermudes....
Svdney C.B. à New York...

Goëlette....

do
do
do ..

do ..
Barque.....

do .......
Goëlette....

Goëlette....
do ..
do
do

Sydney, C.B. A Cien Fuegos,
Indes Occidentales............Barque. ...

Riv. Ratchford à St. Jean, N.B. Goëlette....
Mobile à Liverpool............. Barque.....
Cardenas à Baltimore. . .. Bric ......
Gloucester, E. U., au Golfe St.

Laurent ..................... Goëlette....

Galway à St. Jean ........ ... Barque..
Boston à Pictou, N.E.......... Navire.
Boston à .Cow Bay, C.B........aBrick..

7 •Victolia.
À. 41873

depuis le ler janvier 1873, jusqu'au 31 décembre 1873.-Suite.

Lieu de l'accident. Nat uele Cause de l'accident. d Montantdespèhes.lac in~~~. e vies. nteelt.

372 ýhipH dBay, L.I.,N.Y.... Echoué ... ... ....r
n mer...................... Hors de service Gros temp.

27
45

79G
241

396
129

99
103

49

62
185

276
412
636

39
431

Havre d'Amherst I. M........ Echoué..
Baie de Plaisance, Il. de la Madl do

150 milles O. du Cap des Piliers Incendié.
10 ralles .de Martins Head

F.................... Sombré.
île de Vase du Cap Sable, N.E. lohoué.
Lat. 36 21- N., Long.6P 20' O. Sombré.

Mileu delocéan.. .. ......... Eng.dans1leau
Nordde Sydney, C. B.........Ecou.
.daie a la Vache..............do

Sur labarre est, Cheticamp,N.E do

Nord de.Sydney, C.B.........
Au milieu du livre d'Yar-

mouth, N.E...........
Pet. RiiV.,prèsfdeÈSt.J ean. N.B
Pointe Davis,Ile du ..-Edoumard
Chenal Bahaima, Indes Occid.
Baie de PlaisanceI. 0.
10 milles al'O.de Musquash,N.B

482 En mer.................

do ....

do .
do .
do
do

1 do
Echoue ,àla
remorque d'un
toueur........
Jamais enten-

du parler..

73 Amherst,.................. .,,Echoué..
60 Havre d'Amlherst ............. do

118 Iles aux Phoques, N. E. .. .- do

149 jPointe ic -C. ...... ..
268 Baie Cascun .. .

155 Lat.41' 44' N.,Long.63' 54' O.

47 Havre d'Isa'- N.E........
141 Rivière du 1 ·-iou, N.E.......
172 En mer..................

69
575
664

40

199
19.5
.200
210

406
34

665
396

54

590
965

172

Havre d'Amherst, M.I.
Havre de Québec.............
Fleuve St. Laureut. ........ ,
Havre de Malpec.............

Louishourg, Cap Bretoo.......
Barre près de San Carlos ......
Ance au hareng,Cam-pobello,NB
En mer.......................

Havre de l'est, C.B ...........
Rivire aux pommes, N.E...
En m er........................
Cap Henry, N.E..........

do ....

do

Déseumparé
abandonné..

Echoé......
do ....

Supposé avoir
sombré.....

Echoué ......
do ...

Collision ....
Echoué...

. do ....
do - ....
do ...

Jamais enten-
du parler...

Echoué.
do

Incndió .é....
Echoué...

Ou a a ............
do

Inconnue ..... .....

Gros temps.........
Brouillard.
Gros temps.

do do
Ouragan.........

do

Gros temps....

do

do
do
do
do
do

do

do
do
do
do
do

Aucune.
.do

do

10

Aucuno.
do
do
do
do
do

do

do

do) . .

do..
1

Aucune.

Pas de dommages.
Totale, $7,000

Partielle, $400
do .$100

Totale, 835,000
?otale, $12,000
Partielle, 83,000

Total-, 85,000
Partielle.
Partille. $1.000
Totale, 10,000

Partielle, 3250

Totale, 86300

Totale, 34,000
P>artielle, 87,200
...... ...... .. .

Totale, $18.000
Partielle, 4400

Pas connue......... ....... Partielle, 6,000

ao do .......... Totle $14,400

Gros temps.... .
do do

Frappé rooher plas
désig-né sur carte..

G-ros temps....
do do

do
do
do

Aucune. Pariielle, 92,000
do . do. 1,200

do .. do .$1,200
do .. Totale, $6.000
do ... do .10,000

dIO .... (do . .ITotale, $4,500.
do.....i......Partielle inconnue
do .... Aucune. Totale, $6,000

Ouragan.........
do

Erreur du pilote.
Pas connue.,....2 ..
Courant ............

7
Aucune.

do .
do
do

Totale, 318,000
Partielle, $2,400
Pas .connue
Pas connue
Partelle,.8800

Gros temps......... Aucune. Totale, $15,000
do. ............ Totale, 812,030

Tempête de neige... Aucune. Totale, 315,700

......... Totale, $6,090

Gros temps
do

A pris eri f.

Aucune.
do.
do.

Barre, côté est de Port Hood,
N. Ë................... ............. Erreur de jugement. Aucune.

Baie Galway.............. do .... Gros temps......... do
Au large de Canso, N.s.. Fr.Lppes.unmroc Pas connue............
Bald, île Tusket, N. E........Echoué.....Brocillard épais..., Aucune,

229

Totale, 312,000
Partielle
Totale, $25,000

Partielle

Pas connue
Partielle, $4,500

Documents de la Session (o 4,)37 Victoria.
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STATISTIQIE des naufrages et accidents aux batiments de mer

Nom du navire.

Mary Jane .....
Merriam ........
Maryland ..........

Juil. 11.. Merritt...........1
Août 11... Maggie B. ... .....

2

9
2

Mary ............
Matilda B...........
Mi:·amichi..........9
Memento...........20
Messina............ 7
Mary Hart.........14
Margaret Jane.... . 6
Maria Joseph ...... 7

Martha A..........2
Mary J ane.......... 16

Magge ......... ..

M. Sewell......... 21

Mary & Charls ....
Mexican.........
Messenger .........
Medway ...........

Mary Grace .......
Mary Margaret.....
Mary Ann.........
Marion Grimes.....
M. J. Elliot ......
Marchioness of

Queensbury......
Moselle...........

Maria Catharina....
Maria Emma.....
MiscÇief .. .
Mary Jane .........

7
6

17

3
4

15
13
21

49
3

7
7

1
9

19

Date de
l'accident.

1873.
Juin 20..

20..
Août: 3..

Provenance et destination.

Liverpoolà Sydney, C.B .
Boston à St. Jean, N.B...... j
Port Caledonia, C. B., a New

Bedford, Mass............
Montréal à Pictou, N.E.
Miramichi, N.B. à Pictou, N.E.

Iles de laMadeleineh Pictou,N.E.
Sydney, C.B. à Cuba.. ... 0...
Pictou, N.E. à Québec.........
St. J ean, N. B. à Rose Blanche
Wallace, N.É. à Boston E.U..
Halifax à Cap Metor, N.E.
A l'ancre...........
Baie des Chaleurs à Halifax,N.E

Sand Point, St. Jean, N.B.....
St. Pierre à St. Jean N.B.......

Arichat, N. E. à Sydney, C.B..

E.U ............ Boston à Port Caledonia, C.B..

St. Jean, N.B.. Arichat, N.E. à Sydney, C.B..
do .... Glasgow à St. Jean, N.B......

Halifax, N.E..... MargareeC.B.à l'I.duP.Edouard
Londres, Angleterre Québec à Londres ..............

Parrsboro, N.E ... New York à Parrsboro, N. E...
Ile du Pr.-Edouard Ile du P.E. aux Il.de la Madel.
Iles de laMadeleine Iles de la Madeleine au Labrador
E.U............EU, au St. Laurent... ......

do ............. do

Port d'enregistrem.

Halifax, N.E.
Boston, E.U ...
New York......

Montréal...........
Miranrchi, N.B..

Iles de la Madeleine
Halifax, N..E .
Québec ............
St.Jean,Terreneuve
Digby, N.E.
Arichat, C. B.
Miramichi, N. B
Halifax, N. E.....

St. André, N.B
Swansea ..........

HalifaxN.E.
Dee-rIln Ma-i.ne

Déc. 11..
Août 19..

22..
Juin 18..
Août 21..

21..
25..
24..

21..
24..

24..
24..

24..
24..
24..

Sept. 6..

29..
Août 24..

24...
24..

Août 25..
Nov. 18..

Oct. 30..

do ....
Ile du Pr.-Edouard

Miramichi, N.B...l
Québec ...........
Miramichi, N.B...
Liverpool, G.B. ..

Shelburne.N.E.,à St.JeanN.B.
Charlottetown,I. du P.E., à St.

Jean, N.B..................
Halifax, N.E., à Chatham,N.B.
Terreneuve à Québec.........
Croisant au large de Miramichi.
St. Jean, N.B., à Liverpool ..

Brigantin ..

Goëlette....
do
do
do

Navire ...

Nov. 25.. Maggie Cummins... Nouv. Ile du Pr.-Edouard lie du P E. aShédiac, N.B.... Goëlette....
Juil. -.. Magdala ......... 5 St. Jean, N.B.... Annapolis, N. E., àCuba. Brigantin

M. McFarlane.

Neptune.......... 

27.. Neried .............
Août 24.. Napier . ...........

24.. Nancy ... ,........
24.. Native.........

Sept. 29.. Nelson . ...........
Nov. 15.. New Dominion.
Déc. 5.. Nine Brothers .......

Juin]12.,I ern....

3

15

10
19
14
9
3

11 '7

8

Halifax, N.E...... London à Baltimore............Brick.

Gloucester, E. U... Nouv.-Ecosse à Gloucester,E . U. Goëlette....

St. Jean, N.B.... IPhiladelphie à Liverpool-........Barque.....
Halifax, N.E...... Cow Bay, C.B., à Halifax, N.E. Goëlette..
Shelburne,N.E.... do do do
Sydney, C.B...... SydneyC.B., h Halifax, N. E. do
St. Jean, N.B... New York àSt. Jean, N.B. do
Québec ......... IQuébec à Batiscan........... Steamer ....
Charlottetown. .Picto, N.E., à Tatamagouche,

N.E. ........................ Goëlette....

Québec.... ...... IMontréal à Pictou, N.E........jSteamer..,,

230
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Enregistré
comme

Barque...
Goëlette....

do
Steamer ....
Goëlette....

do ...
Brigantin. ..
Steamer ....
Goëlette....
Brigantini....
Goëlette....

do
do

do
do

do

do

do
Barque.....
Goëlette....
Steamer ....

Brigantin...
Goëlette....

do
do
do

a

Cause de l'accident. dPerte
Ide vies.

A. 18

Montant des pe

______________ ~1 -

636 Près de Skerries, Angleterre...
250 Grand Manan, N.B.

197 Maria Joseph,N. E..........I
980 les de la Madeleine........
85 PtouN. E. ....

34 Morrigoùish, N.E..........
179 Livingstonledge, E, U...
491 Ile Verte, fleuve St. Laurent...
93 Récif Renews, Baie de Fundy..

119 Canso, N.E.............. ..
27 OwlsHead, N. E..........
48 Bouctouche, N.B ..........
St Canso, N. E...................

12 Bras N.O.du havre de Sydney,
C.B.

118 Nord de Sydney Beach, C.B...

136 -ointe Edouard, côt8 sud du
Havre...................

55 ach N. de Sydney, C.B...
520 C Bay C.B.,........ ......

21 In'onnu................
1,846 P, ote nord de Ferruleledge,

'lerreneuve..............
146 Our Shots Island, Maine ....
.26 fal e d'Amherst I. M.....
35 Côt du Labrador ..........
61 Hav, d'Amherst I. M........
53 \do

681 Ile av._ Lièvres,-fleuve St.Laurt.
108 Musq'ash, 12 milles S.O. St,

Joa N.B.............

311 GraudManan, Baie de Fundy.

56 Pointelu Chêne, Shediac, N.B.
88 Bouctckche, N.B..:..........
35 Baie d Récifs, Terreneuve...
25 On ne jamais su .........

737 ManaNg onish, N.B., Baie de
Fun . . .

297 Pointe u Chêne, N. B.........
214 Récif dFullerton, rivière An-

napo , N. E...........

Echoué..
do

.... Gros temps.. Aunne.
Brouillard..... ..... do

do
do

Coulé à fond
en feu

Echoué.
do .
do
do
do
do
do
do

do
Jeté surla côte

do

Echoué.
do ....
do ....

Sombré.

Echoué.
do
do
do ....
do ...
do ....

do

Echoué....

do

do ....
do ....
do ....
do

do
do

Défoncé ......

do .............
do . .....

do
do

L'eau a atteint la'
cargaison de chaux do

Erreur de ju;gement. do
Manqué à virer.. .... do
Brouillard ......... do
Frappé sur un rocher l7
Gros temps ..... Aucune.

do ... do..
do .... do
do . .. do

do
Gros temps et sa du-

rée..........
do .

Ouragan ...... ....
do ......
do ..........
do

Brouil. et cour. forts
Gros temps...

do
do

Ouragan ...........
do

Gios temps.........

Gros temps... .....

Tempête de neige...

d ô
do

Voie d'eau.
Inconnue....... .

Inconnue.
Totale, £7,000,

Totale. *4,000
Totale, S10,000

Totale, $2400
Partielle $300
[nconnue.
Partielle $15,000
Totale, $1,300
Partielle, $2;400
Totale, $100
Totale, $900
Totale, $1,800,car.

$800,Total$2,600
Totale, $5,406

Aucune. Partielle, $1.600
do Totale, *3,500

do . .1
do.
do

7.

7
Aucune.

do ..
do
do
do

ucune.

do..

do..
d..
9
3

Partielle, $2,500
Totale, $300
Partielle, $4,00(
Totale, $150

Totale, £40,00()
Totale, 6000
Patielle, $200
Totale, $400
Partiellé $1,000
Partielle. $60Q

Remis à flot sans
dommage.

Totale,$4,000, carg.
$450

Totale, ;11,000

Partielle,
Pas de dommage.
Totale, $1,000

do $300 ~

Gros temps.. Aucune.Parie11s *5,300
do .... do .. Légcrs dommages.

Parti trop tard à la
manerée d.ecendante

349 Curret-ek Beach, E. ....... Echoué. Gros temps..... .

29 Récif d la Grande Anse,1 mille'
0. d Port Medway, N. E.. do .... Srreur de jugement.

553 Incomu............ ...... . ....... rros temnps..
55 White lead, à 8 oul0 mil'es S. do .... huagan..........A
63 Au-no8 de Sydney Beach,N. E Echoué... do .........

1[3 incomi..................Inconnue...., do. ......... I
149 Baie Alce comté Charlotte,N. B Echoué...... 3ompas affO..é...

38 Baie sk Croix, fleuve St. Lau-i
1ret...................... do .... do ..

89 'Walhé, N.E............ do .... Irostemps-.
Port at. LaurUtt, Ile d'Or-

lé ...................... de .... Erreur de jugement,
231

do .. Partielle, $600
do ..!Totale,s10,000

do
13

lucune.
do * ...

7
ucune.

do
do

de..

do *1,750
do $12.000
do $500 '

Partielle.
Totale, $4,600

do $9,00J

do *2,50

Partielle, I6@,680

EH 8 Lieu de l'accident Nature de
l'accident.

Hull, G.B .QGobe... Huli.................Barque. ... ,
St. Jean, N.B.....'Liverpool,N.E., àSt.Jean,N.B.. Goëlette....

Nov. 25.. Magaguadavie......
25.. Minnie R. McKenzie

Déc. 5..'
Nov. 8..
Août 24..
Janv. 14...

Fév. 4..

Juil. 4...
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de puis le 1er janvier 1873, jusqu'au 31 décembre 1873.-Suite.
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STATISTIQU

adent. Nom du navire.

1873.
Nov. 13.. Norland ...... ....

0 ot 24.. N. Churchill .......

Mai 25... Ocean Pearl......
Août 21.. Oak Point........
Juil. 1... Ocean Belle .......

Août 24.. Oliver Eldridge.,
Sep. 22.. Ottawa............

Oct. 25.. Oder ...............
Nov. 29.. Onvard..........
Août 24.. Orloff ....

Juin 30... Precursor.

Nov., 1872 [Pioneer .........
Août24,'731 P. R. C.........

e 4.. Peter and John ....
Sep. 27.. Persian...........
Nov. 18. em..........
Sep. 27.. Potosi..............

NOV. -,. Pictonu.......... et
Mai 15.. Philadelphia.
Août 25.. Ploughboy....... .,

Déc. 2.. P. C. Copeland ....

Août 24.. Quick .. '.........

Sep. 27.. Queen of the Clyde.

Mars 12.. Royal Sovereign....
.ev. 28.. R. A. Ford .........
juin *;'0. .R'aper...........
Août 2L.. nrew........

21.. Rehecca Ann.......
21.. RDIbert Bruce.
24.. 1 fuby............

Sept. 21. ivoli.....
Nov. 15.. Iedsland LigkYtShir.
Nov. 24.. R icbond ..........
Août '24.. Rambler. ...
Juil. 1.. Rolling Wave.

Fév. 13.. R. H. Dexter...

Mars '3.. Scud...........
Avril 26.. Sylph...........

Juin 17.. Sea Foam .....
17.. Smile.........

Juin 7.. Seaview.........

2&t10 et... St....isJ i. 2 .. S we a ..........14.. St. 'Vincent...
24.. 'Saltwell.
24.. Samuel Jones..
,.. Sapph.......
24.Sle' ak,....

D~ocumenits de la $ession (No. .)

E

A. 1878

des ' naufrages et accidents aux ,bâtiments de mer

Portd'enreris. Provenance et destination. Enregistrén' trement. commecomme

7 Québec......,....Wallace, N. E., à Québec ... Goëlette.

7 Yarmouth, N. E... Halifax, N. E., à New York.... Barque.....

7 Cardiff, G.B.....Liverpool à Québec..........Navire .8 rnlifax, NE..... Halifax au Groënland ... . Brick.
do .... Sauvant la cargaison du Minerva

h l'île St. Paul.........G......
2 Américain..... U., u Golfe St. Laurent.....do

20 Glasgow... Greenick h Québec. ... Navire-.

il Pictou, N.E ...... Pictou, E.U., h Portland, E.T. Barque.16 Yarmouth, N.E....Sydney,C.B., A Yarmouth, N.E. Goëltt1 Parrsboro. N.E....Parrsboro, N.E.,à Cow Bay, C.B Brigantin

3 Hull, G.B.. Pictou, N.E,h Montréal.....,. Steamer ,
8 Parrsboro, NE.... Windsor à Boston.......... Guoëette...i44 Jersey, G.B ...... Arichat, N.E., h Pictou, N.E Briantin..4 Hawkesbury,, N.E. lalifax à Wallace, N.E .. . do31 Liverpool, G.B.. Québec h Miramichi, N.B.. Bprque.8 Swansea, G.B.. Montréal à Plymouth..- B/ick.8 Liverpool, N. E... Trinidad à St. Thomas, I.0 igantin

1l Québec ........... Québec h Pictou, N.E. [taer24 wcastle,GB... Newcastle c Qu Tbec..... ... avire10 Gloucester, E.U... Gloucester, E. U., au Golfe
St. Laurent...... .. 4Gnlette, ...1 St. Jean, N.B .... NewBando,N.E.,à Bostoni. (Golette....

7 Arichat, N.E.. .... Cheticamp, '. B., au Golfe.
St. Luen I do15 Glasgow, G.B. Québe h Greenock. .. Barque

8 ISt. Jean.,NB,. Pictou, N.E.à
5 d d J " . ...... Brick ..

do do .... St. Jean,N.B.à Providence, .I. Goëlette
3 Parrinatn, N.E.. Groënand à Philadelphie.. .. Brigatin..,12 R-alifax, N .E .... IA l'ancre ............ oélette....7 Sydney, C.B.. do.do

29 Arichat, C. B...I A l'ancre, Guysboro, N.E33 Guysboro, N.E.... Ralifax aux Iles Madeleine ... do
6 Québec...........Barbaes h Quéee........Barque.
3' Québec....... acnlr.urif de 'R.Nvieégr14 Ile du P.ÉE.. Pictou. N.E h gWallrce4 Mirauichi, N.B... (risant au large de Mirar 'li. do3 St. Jean, N.B..... Providence,P. -I.,St. Jean, .B do

15 Windsor, N.E. Cheverie, N.E., à Boston. ..... do
Neuf St Jean,'N.B.... ISt.Jean,N. B.,àCardenas, uba Brigantin...22S t.Jean,'erreneuveSt. Jean, Terreneuve, à Sy ,ey,

C.................... Goëlette...,
Hrichat;NE...à Mabou, Terrene,. do8 Québec ..... ...... Pictou,«N.-E.-,là Porýt Hoodi,1.E. do12 Liverpool, N..... LiverpoolN.E.,h Boston,1 U. do

Neuf1 Q16bee...... ..Québroh Liverpool.........Navire..23 st.Jean, N.-B...Liverpool h Philadelphie. do .17 richat; N.E ...... iHalifax h Valencia .......... Brigantin...1 Newcastle, G.B . . Londres h Sydney, C.B ... - Steamer.,,20 Arichat, N.E . A lancre................. Golette3 t. .ean, N.B..,.. New York h Antigua, I. O . do
1 American ....... Booth Bay, E.., au Gol

au :1Go do

i
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depuis le 1er janvier 1873, au 31 décembre 1873.-,Site.

~~e)LieuI Nature de Perte
de l'accident. l'accident. Cause de 1Paccident. devies Moni' des pertes.

89 le au Caribou, fleuve St.

Laurent................. Echoué. Gros temps .... Aucune. Totale, $2,000610 Co'w By, Cap Breton. do..... do .... do .. Partielle
960 Bout Ouest de l'Ile d'Anticosti. Collision .... Brouillard.........do .. Partielle, $800,97 1 . .mer ................... sombré .. Gros temps ... do .. Totale, $10,000

50 le St. Paul...................Ecoué .. do'do-$5,00066 Baie de Plaisance, I.Md..........do. ddo.Partielle $3,0001046 Traverse lu milieu du fleuve std

ILauret. re....... (0 .... Erreur du pilote.... do . o 84,000
61 île eadame, Cap Bretondo ... Gros temps ....... Totale, $6,000do1....Erreurdu piloe. .. Toae,$,000

261 Co Bceay do Ehoumbré .... do .. do .. do $1,500achoé ... do ... do .. Partielle, $3,700
791 Fleuve St. Laurent, près Mont.

r0 al.... .--.... .do .... Erreur du pilote..., do .. do $15,000100 'Baie Courtenay, St. Jean, N.B. do(IL) Gros temps .. Totale,300104 Pointe S. E., de l'ile Pitou do .... dotep .. . .Toe $000
216 .Cap Arichat. C.B. ............ do do .. do .. do $11000582 Lat.'45° 47' N. Lon. 64(> 37' O. Voie d'eau cdo .. do 1.. do $1 q1,000291 Cap au Diable, St. Laurent. .Echoué do .. do Partielle, 5,000239 Lat. 170 5' N., Lon. 65 10'0. DéID at et. o .. do .. do $6,000

544 En--o1échoué ... do .. do .. do $8,000voyage..................Aucune nouv. do do do $4650001259 Rocher aux Oiseaux, golfeSt. L.LEchoué ' Incon, .. o .. do $46,000.. nonuo ...... do . 8d 20,000
14 Côté b3. O. du hav. Amherst I.M do

145 Country Harbour, N.E........ do ... G . do .. Totale, $1000

13 Havre d'Amherst, I.........do Ouragan....do do $100
1,045 le Verte, détroit de Belle Isle do .... Courants inconnus . . To $100.... Courants.moonnus...... . Totale., $20,o000

330 Glasgpow Head E..h.
10 E4owuchure du havro*& , . Gros temps ... Aucune. Partielle, inconnu.

18 Ba, ................. do .... do do do .. Totale, $7,400183 Scatterie, N.E................do .... Broillard et.fort crt. do .. do $16,500
23 Capvre Bdsac......... do .... Gros temps .do . Pas connue.

23 Cap Bold...............do do: dþ do - .. 'Totale, $2,40026 Guysýboro', N. ............... do .. ..j do ...23 Côté O. du havre de Port Hood A rompu toutes do .. do .. do $400

405 Pos chaies.,. dô do do .. Partielle, $4005 Roite. a e Blaue. .... Echoué .. Déviation; du compas .1 Totale, $14,500161 Céfde ll.e.Blanche....... do .... Gros temps Aucune. do $36000
1J5ap.cJohn,................Aedo .... do do. .. .do .. do $500
815.lneuln., .......... Aucune nou, do do . do .3008 p x B ........ Echoué G... ros temps et brouil-
96 Mont Dsert,lard............Aucune do. $2,500U.E.........do .... Gros temps.........do .. do .. $1;000

349 Côté N. de Samana, I. Oc.. o0... do do -do Totale, $26,00
108 Pointe Blanche, C.B......-.-.. .do do do' do .do L$50047 Port Hood, N.,E .........• 'd.''..do..d...d $0
4 Q Port Hood, N. É. do .... A brisé ses amarres., do .. Partielle $600
22 Quai Public, Port Hood, NlEe do .... do do do .. do -$:W
8,0 Pmies el'le Baker... d. C Brouillard..........do .. Totale, $2*0001,500 PQte h............... do .... 'Gros temps .. do . do $48,000849 Cdpo i162: ,N.S.... ....... do do do do .. do $2,0001,16 arge' de ......Seatere, ....Somb do do.. . do .. Partielle. inconnu.ure ctterie, . .. Smr . do do . 6 Totale, $150, 000ý-4à" 'beticamp, C.B.... .......... Echoué do do .. Totale, $10,00126 It.. 3410' N., Lon. 67°5 o... Abandonn do do . d.. don. Tdoe ,oO
0# çote S, 0 de14 baiePla1isançe JL M1 1Echou -e... .. uragan ,,,,,,,, an.. {Partielle, $3,00
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EUT] d'Amnérique K. lU. au Golfe St. Laurent
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STATISTIQUE des naufrages et accidents aux bâtiments de mer

Date de
l'accident.

1873.
Août 24..

25..
25..

Oct. 16..
18. .

Nom du navire.
Port d'enregis-

trement. Provenance et destination.

-I -I~-~~~- I.- --

Snow Squall........

Samuel J. McKown.
Swift ........

Etoile de la mer...
St. George..........
Spring Bird.........

iSt. Kevin ..........

8.. Snipe..
18. . St. Luce .........

18..
24..

Août. 3.
Mars. 27..
Août. 24..

21..
25...
24..
24..

Nov. 7..
Août. 25..

Surprise .... ......
Sebastopol.
Sarah Jane.........
Stella Maris
Sylvia............

Three Sisters...
Thetis..........
Temperance .......
Typhoon.........
Tangier.........
Tally Ho .........

25.. ITyro............

21.. T. H. Haveland
Nov. .. Thornhill........

Août. 24.;

24..

Fév. 5..

A oût.19..
24..
24..
24..

25..

Juil. 1..

Mai 31..

Août. L1.
S..

Nov. 12..
Août.25..

21..
Fev. 18..
Nov. 18..

Sept. 15..
Août, 25..
Août. 24..

Union..............

Undine ............

Victoria.........

Veritas..........
Vernon.
Venture.........
Volant..........

20

4
47

10
2;

28
12

4
6

9
14

6
8

10

20
12
10

10

9
25

Américain ....... 1DeBooth Bay, E.U., au Golfe St.
Laurent............... .... Goëlette

do. ........ do do do do ...
Jersey, chenal des

îles ............. Côte du Labrador aux îles de la
Madeleine... .......... Barque.....

Parrsboro, NB... Baie des Chaleurs à Boston.e... Goëlette
St. Jean, N.B. Navig. dans le havre S.JeanN.B Steamer
Halifax, N.S.0....Sydney.B., St. Jean, N.B... Goëlette ...
Dublin, G.B...... Québec Liverpool... .. Navire......

Ile du P. Edouard. Ile du P.E. h Terreneuve....... Goëlette
Québec..........Cap Breton h Montréal .. .. d ...

St. Jean, N.B..... JogginsN.E., h St.Martin, N.B do
Yarmouth, N.S ... Pictou, N.E.,h Yarmouth, N.E Brigantin...
Parrsborg', N.S .... Indes Occidentàles h New York. Goëlette....
France..........Halifax à St. Pierre Miquelon. do
Norvégien..... Dans le havre de Richiboucto... Barque

Québec.........A. l'ancre............ Brigantin....
Lunenburg, N.S .....................-... Goëlette....
Arichat, N. .. Halifax à Sydney, C.B ......... do
E. U. A..........E.U. au Golfe St. Laurent.. do ...

Liverpool, G.B .... Pensacola h Liverpool. Navire
Gloucester, Mass.. Gloucester, E.U. au Golfe St.

Laurent......... ........ Goëlette
Halifax, N.E.. Côte du Labrador à Brooklyn,

Etats-Unis .... ..... do
Arichat, N.E ...... New York h Lingan, N.E....Brigantin
Fleetwood, G.B ... Québec h Liverpool..........Barque.....

12 Lunenburg, N.S...

8

7
1
2

10

5

Ile du Prince Edouard à Port
Hood, N.E ........... ..... Goëlette-.

Liverpool, G.B.... Ca Nord, île du Prince
douardh Liverpool. Barque

St. Jean, N.B .... Cuba à St. Jean, N. B.3........ .rigantin...

Annapolis N.E. ..
St. Jean, M.B....
Sydney, C. B......
St. Jean, Terren...

Ile des Turcs à Providence, R.L.
Boston à Sydney, C. B.

do
St. Jean, N. B...........

Goëlette...
do

Barque....
Brick .....

Goëlette ..
auguet ... ...... V . .1. -A

W. F. Adams...... 6 Greenwichcomé de
King,.NB...PoiecR . t. Jean ... do

Wolfville...........32 Troon, Irlande .... Troon hàQuébec.Barque

Wild Hunter ...... 12 Halifax, N.E. LisbonneHalifax.NE. Brigantin
William Welsh ........ Philadelphie, E.U. Philadelphie h Pictou, N. E.... Brick.
Will of the Wisp.... 10 Parrsboro'N... Cornwallis h St. Jean, N.B. Golette.
Willow Brae....... 1 rictou, N.E . Alancre...................-Brigantîn
Werehere .......... Beverley, Mass.... do.....................Golette..
William............7 St. Jean, . St. Jean, N. B., h la Havane .. bigantin.
Wolf's Cove.........42 NewcastlenG.B.... Riv. Ouelle, Québec, h..., ndre.. Barque ...

Wyoming..........3 Liverpool, G.UB . ileolhew Yo... S..Bram
W. J. Starkie . 1 St. Jean, N..........Baie..la.V.,.C. B.,..BostonU. E Goëlette..
White Star.... 219 Belfaste..,.G....Richibouctoe, NB., à Liverpool. Barque.
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ieu de l'accident. Nature de Cause de l'accident vPerte Montant des pertesLie de'acdet l'accident. de vies.

1,

46 Havre d'Amherst, I. M.,.....
90 Baie de Plaisance, I. M...ý..

154 Havre d'Amherst, I. M.
65 Lat. 440 30' N., Lon. 629 15' O.,
19 Quai Salter. havre St. Jean...
21 27 milles E. d'Arichat, N.E....

258 Aux quartiers d'hiver, Pointe
St. Denis.......... ......

55 Pointe Micheau, C. B.......
122 Kamouraska, fleuve St. Lau-

rent...................
60 ...... ....... ...........

171 IleauxHomards.p.PubnicoN.E
116 S. O. de St. Thomas, Indes Oc.
115 Ile de Sable..............
185 Havre de Richiboucto.

119
41

131
51

966

30

41
252
663

34

Pointe de Plaisance, N.E.

Au nord de Sydney Beach, C.B
Havre d'Amherst, I.M........
Inconnu .................

Echoué.......
do

do
Sombré.......
Explosion
Sombré..

Ouragan.........
do ..........

do ..........
Voie d'eau...........
Inconnue........

do

Brûlé ... :.. do
Sombré..... . 1Gros temps

do ........
do.
do ..... ..

Sombré......
do
do

do
Abandonné
Echoué..

do
Abandonné

Entrée du havre d'Amherst,I.M¶Echoué. ..

Iles de la Madeleine........... .............
Lingan, N.E................Sombré.......
Haut-fond de Manicouagan,golfe

St. Laurent...............Echoué.......

Côté ouest du havre de Port
Hood, N.E.............

462 South Beach,en dehors du havre
de Richiboucto, N. B.......

229 Au large des Bermudes........

150
84

330
242

250 milles de l'Ile du Havre ...
Lat. 42° 17' N., Lon. 64° 0' O..
Factory Wharf, N.Sydney,C.B.
Nord de Sydr.ey Beach, C.B...

50 Havre d'Amherst, I. M........

68 Près de West Quoddy, N. B...
416 7 milles au-dess.du bateau-phare

de la traverse, fi. St-Laurent.
182 Près de Lisbonne..........

........ Ile Verte, N.E., Pointe S.0...
26 Ile Spencer, N. B.............

293 Pictou, N. E ..... à............
..... Canso, C.B ..........

228 Lat. 33' 44' N., Lon. 61° 26' O.
626 Battures de Ste-Anne, fleuve St.

Laurent ....................
2,415 Barre N.-E., Ile de Sable......

149 Lat. 43° 10' O., Lon. 61' 58' O..
252 South Beach,, en dedans de la

barre de Richiboucto, N.B...

do

do
do

Tempête de neige....
Gros temps .........

do
Ouragan-.. ..

do .......
...».......0........ .
Gros temps .........

do
do

do

do
do

do

Aucune Partielle, $700
do .. edo $1,000

do
do

Aucune.

do
do

do
do
do
do..
do..
do

do
do

do'dodo

do ..

10
Aucune.

17

do $1,200
Totale, $4',600
Partille,$2,200
Totale, $250

do $20,000
Peu de dommages.

Partielle, $3,000
do $900
do $1,500

Totale, $2,300
do $2,300

Partielle.

do $300.
Total', $1,000
Partielle.

do $1,000
Totale, $20,000

do $800

do $2,000
Partielle, $6,00
Totale, $6,000

...... Mauvaises chaines .. Aucune. I1do $200

do
Submergé et

abandonné..
V>ie d'eau....
Perdu en mer.
Défoncé ......
Chassé sur ses

Ouragan......... ..

Gros temps.........
do

Inconnue ...........
Gros temps-.......

ancres, .... do
Echoué.......do...

do . ... do

Collision.. Abordage...........
do do .........

Echoué...... Brouillard.........
do ... do .
do ..... Gros temps .........
do ..... 1 do

Sombré....... Voie d'eau ..........

Echoué...... Gros temps.
do ..... Brouillard ..........

Abandonné... Gros temps.

Echoué........Ouragan .... ..

do .. Partielle, $8,100

do .. Totale, $7,000
do .. do 83,000

6 do $7,000
6 Partielle, $2,600

6 Totale, $6,000
6 Partielle, $1,000

1 Totale, $1,000

Aucune. Partielle, $3,200
.Totale, 83,000

do
Aucune. do $350
......... Partielle, remorq.
Aucune. Partielle.
.......... Totale, $8,000

Aucune. Partielle, inconnu.
........Partielle, $2,000

......... Totale, $4,500
Aucune. Partielle.
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STATISTIQUE des naufrages et accidents aux bâtiments de mer

Date de Enregistré
l'accident. Nom du navire. Port d'enregistrem. Provenance et destination. comme

1873.
Sept. 11.. William Stewart ... 27 Falmouth ......... Québec à Glasgow ....... .Navire .

20... West Point........ 16 E.U. d'A.. E. U. au détroit de Canso . Goëlette....

Jan. 14.. Zimi...............9 St. Jean, N.B .... Nouvelle Orléans à Liverpool... Navire.

Nov. 19.. *Zephyr............ ...... St. Pierre, Terre-
neuve.........Inconnues..................Goëlette....

Août 24.. Zephyr........... 3 Sydney, C.B. Halifax à Ingonish, N.E........do

* Ce navire fut jeté à la côte à l'île de Sablele 19 novembre 1873, dématé
à bord dans un état avancé de décomposition. On suppose que ce navire

Documents de la Session (No' 4) A. 1878

depuis le 1er janvier 1873 jusqu'au 31 décembre 1873,-Fin.

..t.re |e Pir||

Lieu de l'accident. de Cause de l'accident. devye. Montant des pertesl'accident. d is

538 Riv. au -Renard, G. St.Laurent Echoué.......Gros temps ........ Aucune. Totale, $8,00052 Baie de Plais.I. de la Madeleine do do ... do .. do 6,300

962 Nouvelle-Orléans...........Incendié en Pas connue.........do .. Partielle dunav.et
partief...... .de la carg.$30,000

30 Inconnu...................... ...... do .... 4
48 Nord de Sydney Beach, C.B.. do Ouragan.... .. Aucune. Partielle, $1,000

Ce devait être une goëlette de pêche. Les corps de quatre hommes ont été trouvés
a été désemparé vers le milieu de juillet dernier.

23?
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ANNEXE-,

STATISTIQUE des naufrages et autres accidents survenus sur les eaux de lvinté-
rapoorts reçus par le département de la marine

Date de No>unar Enregistré
aide Nom du navre. Port d'enregistrem. Provenance et destination. commel'accident. come

1873.
Avril 25.. Alice...............9 Détroit.......... Chicago à Détroit ............... Barque.....
Juillet 3.. Algoma ............ 10 Montréal.......... Collingwood à1a baie duTonnerre Steamer ....

Oct. 14.. Australia...........23 Toronto........... Toronto à Buffalo...........Goëlette...-
Nov. 27.. Attonabee.......... ...... Québec............ Ile Manitouline............... do .

5.. Bavarian........... Neuf. Montréal......... Hamilton à Montréal. ......... Steamer..

Oct. 31.. Belle Chambers..... 12 a.....0............,Baie des Français - - Goëlette..

Juin 6.. Cascade ............ 20 Américain,........'Baie-Verte à Cleveland...s...... do
3.. City of Chatham .. . 1½ Chatham........ Montréal à Hamilton..........Steamer,...

Sept 13.. Cecilia ............. ...... . ........ .......................- Barque.....

Juin -.. Dundee ............ 13 Londres,Angleterre...................do

11.. Empire ............ 10 Américain ........9Cleveland à Ogdensburg........ Steamer.

Oct. 29.. Elizabeth................. Canadien ......... 1Penetanguishene.....,......... Goëlette....

Sep. 13... G. D. Norris........... Chicago......... Chicago à Buffalo ............... do

Juillet 31. Herald.............3 Montréal .. ..... Bécador ................... Barge à vap.
Nov. 28.. Hector............Neuf. Canadien ......... Port Colbourne..............Steamer....

Mai 12.. L. Renaud.......... 7 Montréal.........1Cornwall à Montréal............ do

6.. M. J. Mills. 7 do .-........ ................................ Propulseur.
Août 23.. M. Egan...........12 Chicago, E.-U.... Collingwood à Margarette..... Goëlette....
Oct. 1.. Mary R. Robinson.. 1 Chatham, Ont..... Petit Courant, Ont. à Chicago,

E.U...... ................ Steamer....
21.. Pieton . .... 6 Picton ...... ..... Oswego à Belleville... ......... Goëlette.

Mars 18.. Quail............ 5 Pictou..........Dans ses quartiers d'hiver, Cha-
tham, Ontario.......... Steamer.

Mai -.. Swallow.........I...,...... Lac Michigail à Buffalo........ Goëlette....
Août 14.. Shickluna...............9......,.. ............................ ....... Propulseur.

7.. Sweet Home........ 20.,.................. ................. ·... · ·....... Goëlette....
19.. St, George......... 8 Québec .......... Quai à Québec.............Barge ..

Oct. 19.. St. Lawrence....... 25 Montréal.......... Chicago à Hamilton.......... Steamer.

Déc. -.. T. Kenan.,......... 14 Amherstburg... Cleveland à Anherstburg......Prame.....,

Août 7.. Vanderbilt......... 2 Chatham.......... Saugeen à Chatham.......... arg....

Avril .. ïWanderer Cleveland à Toronto..,.........Goëlette....

bEcumdentde a Session ( .)É À. i8~1*

No. 3SL

rieur, depuis le 1er janvier 1873, jusqu'au 31 décembre 1873, compilée sur les
etdes p$cheries.

Nature de Cause Perte MontantLieu de l'accident. ,accident. de l'accident. de vies. des pertes.

624~ tageilacnSuédeeur . Rupturetd

305 Pointe Lézard... ..... Echoué ... k .. Jeté à la côte p. la gl. Aucune. Partielle, $4,300.
624 8 milles au sud de Grand Por-

tage, lac Supérieur...... R up tur e de
-apiston ... Accident..........do ... do 1,000.

103 Rivière Niagara............ Frappé sur roc .................. do ... do 04,000.
.Passage Mississaga..........Echoué.... Grosse mer......... do ...

15 miles anlarge du phare de
Whitby, lac Ontario....... . Incendié... F e i résultant - du

lieu impropre de la
cargaison enflamm. 20 Totale, $50,000

. 1m. à l'est.du phare de Pres-
qu'Ile,lac Ontario.........Sombré . ... Gros temps ........ Aucune.

600 Détroit du milieu, directionN.E Echoué.......................do ... Partielle, $2,000.
375 Hamilton ............... Incendié ..... .. . . ... do

. . PointePelée..............Abordé et
coulé ....... Collision ......

420 Pointe Morgan, lac Erié................ .........................

800 Phare du Rocher du Cheval
Rouge, lac Ontario.......... Echoué....... Faute du pilot............ do $8,000.

........ îIle du Chrétien, lac Ontario do ...... Gros temps. ... Aucune. Totale.

,.. .Récif de Sister East........... ...... ........ ..................

84 Phare du Fort Galiot..... Coulé .. Collision ............ 1
43 Pte.S.O.durécifdu Pain de Sucre Echoué....... Tempête de neige... Aucune. Partielle.

336 Ile aux Hérons,rapides Lachine do. Incapacité du pilot... do ... Totale, $25,000.

5 Phare'de Sand Beach ........ Coul.. . . . . . . do ... do
261 t mille de l'Ile de Cories Light. Echoué....... Chaines brisées....ado .... do *-23,000.
223 Petit courant ........ ......... do .... Vent et courant.....do ... Partielle, 5,500.

150 î mile est de Range Light..... do .,... Gros temps........do ... Totale, $6,000.

25 Baie de Quinté.............Incendié. On crois qu'il a été
mis par un incend. do ... Totale, 87,000.

.Passage de la Pointe Pelée..., Collision..................... .. do ... Partielle.
Pointe Weaver......... Coulé .......Cl Frappé sur le rocher.

180 a....... ào................... Collision .... .......
125 Québec.................. Incendié. Feu ............... ........ Totale, $2,000
290 Canal d'Edwardsburg, 1 mille à

l'ouest de l'écluse No. 26.... Feu...... Près de la chaudière. Aucune. Totale, $20,000

#0608.,Mnsqnito CoVe, lac Erié . Sombré dans 5
pieds d'eau . Pompes gelées .. ,.$do ... Partielle.

90 Entré du chl. de la]B.du Brochet Echoué .... .. Tempête . .... do ... Partielle, $650

100 Ile Kelly .... Echoué

8i Victoia.
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ANNB EXE No 32,

ETAT des dépenses faites pour la tenue des enquetes sur les naufrages et accidents,
durant l'année fiscale expirée le 30 juin 1873.

Nom.- Montant. Total.

James Barber ..........
George Collins.. ....
A. Sutherland..........
J. J. Fox...........
John Bent..............
T. E. Moberly..........
J. Rose.............
E. D. Tremain.........
J. Farmer..............
A. Harvey..........

J. Mitchell,..........

Hon. William Miller.

E. D, David .........

William Smith.

SM. rown.........

E. McDon ald......

31ece'eu-Général...

Rapports des naufrages et accidents............
do do
do do ..........
do do
do do
do do
do do
do do .........
do do ........... c..

Dépenses se rapportant auxnaufrages à Anticosti...

Services se rapportant aux enquêtes relatives aux nau-
frages et accidents...........................

Services professionnels dans lenquête sur la perte du
"Sarah McLeod "..............

Dépenses se rapportant à l'enquête sur la perte du
"Louis Renaud"................ . .......

Dépenses pour lui et sténographe dans l'enquête
tenue à Québec sur la perte du steamer
"Northern "..........

Dépenses se rapportant à l'enquête sur la perte du
'Royal Sovereign "........... a..,......

Dépenses se rapportant à l'enquête sur la perte du
'B. L. George".........................

Remboursement de la balance non dépensée.

$ ots.
44 00
19,00
8 00
14 00
2 00
38 00
8 00
10 00
4 00
2500.

348 50

50 00

329 89

62 00

89 00

17 50

............

$ ets.

1,068 89
431-11

$1,500 00

WM. SMITH,ý
Député du Minitre, de la Marine.

L DPÂTEMENT DÉ L& MARIt ET RS ?ÉCrL1î,
OTrrwA, septembre 18736
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ANNEXE No. 33.*

ETAT des dépenses faites à titre de récompenses pour sauvctage de vies, achat
de chaloupes et appareils de sauvetage, etc., pendant l'ahnée fiscale expirée le
20 juin 1873.

Nom. - Montant. Total.

Banque de Montréal.....

do

do

do ...

do
do

do

Banque du Commerce....

do

do

do

R. Stephenson........,

I. Herbert.............

W. Cline.... .......

J. U. Gregory........
A. M. Ingersoll........
J. Leslie.............

Receveur-général....

Traite pour récompenser quatre matelots d'avoir
porté secours à l'équipage de "l'Expert "....... .

Pour récompenser deux matelots d'avoir porté
secours à l'équipage de "lAnticello".........

Récompense pour do do

Traite pour récompenser trois matelots davoir
porté secours à l'équipage de "l'Annie Mc'Cann".

Récompense pour do do
Traite pour récompenser certains matelots d'avoir

porté secours aux équipages de la "Mary Givan"

$ ets.

80 00

40 00
O 30

36 00
0 25

et du " Seriole"............................... 85 00
Récompense pour do do 0 28

Pour récompenser certains matelots d'avoir porté
secours à l'équipage de "lIda Catlor ".......... 60 00

Pour récompenser certains matelots d'avoir porté
secours àl'équipage du "Valiant "................ 80 00

Pour récompenser certains matelots d'avoir porté
secours à l'équipage du " Uber "... . . .. 30 00

Pour récompenser certains matelots d'avoir porté
urs a l'équipage du " Linda"................60 00

Pour récompenser deux hommes d'avoir aidé Thomas
Cartier dans le sauvetage de vies sur le lac SteClaire .........

Pour récompenser diverses personnes pour sauvetage
de vies dans le bas du St. Laurent en automne 1871 ..........

Pour le rembourser d'avoir assisté des matelots
naufragés depuis le du Loup jusqu'à Eastport...1............

Achat de house- de sauvetage.............. . ...........
Chaloupe de sauvetage .... ...................
Facture de montres d'or, lorgnettes marines, etc.,etc.,

présenté comme témoignages pour sauvetages.....

Balance non dépensée remise....... ...............

$ ets.

F241 83

230 00

25 00

105 00

40 00
300 00
266 72

766 64

1,975 19
246 36

$2,221 55

4-16 24

WM. SM\ITH,
Député du minietre de ia Marine etc.

]JIÊIPARTEMENT DE LA MARINE ET DES PÊCHERIES,
OTTAWA, septembre 1873.
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ANNEXE No- 34.

RAPPORT DU M1AITRE DE HAVRE A HALIFAX, POUR L &NNÉE SOLAIRE
EXPIRÉE LE 31 DÉCEMBRE 1873.

BUREAU DU MAITRE DE HAVRE,
HALIFAX, N. E., 14 janvier 1874.

ONSIEU,-'ai l'honneur de vous soumettre mon premier r piport annuel, celui de
i'dnée expire le 31 décembre 1873.

En entrant en fonctions, le 6 février 1873, Je trouvai si grande la nécessité d'une telle
charge que c'est un sujet d'étonnement qu'elle n'ait pas été créée plus tôt dans un port aussi
ancien et important que l'est celui dialifax. lon attention se porta immédiatement sur
la fun este habitude qu'avaient les bâtiments de décharger leur lest dans le port, ce qui avait
pour effet de diminuer la profondeur de l'eau et de détruire d'une manière notable la capa-
cité de mouillage si renommée du havre d'Halifax. Sentant toute l'importance de mettre
u: teme à ces empiétements, je trouvai qu'il était nécessaire de m'adjoindre les services d'un
assistant et d'un bateau, même à mes frais,-me fiant à ce que les émoluments de ma charge
me perm, ettraient de le payer tout en me laissant un traitement suffisant,-et j'ai l'honneur
de vous annoncer que j'ai réussi à réprimer la mauvaise contume dont je viens de parler.
Cependant, je regrette de dire que les émoluments de ma charge ne permettent pas de payer
de ma poche, les services d'un assistant; en conséquence je soumets à votre considération
l'urgente nécessité qu'il y a pour le gouvernement de me procurer un bon bateau et deux
hommes pour protéger efficacement les intérêts du port et faire exécuter les règles et règle-
ments de ma charge.

ENDROITS POUR DÉCHARGER LE LEST

R Le manque d'endroits convenables pour décharger le lest est un inconvénient très sérieux,
et je suis obligé pour y remédier de m'adresser à différents propriétaires riverains. Je sug-
gérerais au gouvernement de procurer des lots convenables : l'un dans l'eau peu profonde, pour
les bateaux et les alléges; 1 autre dans les eaux profondes, pour les gros bâtiments.

RÈGLE lENTS DU HAVRE.

Tout en approuvant généralement les règles et règlements tels qu'ils sont actuellement,
je demanderai d'amender la règle No 8, en rendant obligatoire l'ordre du maître du havre
de baisser le grand foc ou baume, sous peine d'amende.

PERCEPTION DES HONORAIRES.

D'après le système actuel le maître de harre est obligé de voir en personne à la percep-
tion de ses honoraires, ce qui lui fait perdre un temps précieux qui serait mieux employé à
d'autres fonctions plus importantes de sa charge; conséquemment, je suggérerai respectueuse-
ment, que les honoraires soient perçus à l'hôtel des douanes ou qu'il soit obligatoire à tout
bâtiment faisant, en vertu de l'acte, son entrée à la douane de produire un reçu du maître
de havre indiquant que ses honoraires lui ont été payés.

ÉMOLUMENTS DE LA CHARGE.

D'après l'état des recettes et des déboursés ci-annexés, on verra que le revenu net de la
çharge, pour 1873, u'a atteint que. la somme de $847.85. Si on considère les fonctions
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onéreuseses et la grande responsabilité de la charge, et le fait que l'acto a en ne un t ·ait
ment de $1,600.00 par année, je vous prierai respectueusement de prendre le suj Jt en cor si-
dération et de trouver quelque moyen de rendre l'em i Li plus rénunératoire.

En terminant mon rapport, qu'il me soit permis de reconnaître toute l'obigation que
j'ai Ac napitàin P. A. Sott, M. Ra; à G. . Mitchcll, écr., président de la Chambre des
Commu s; et Aiex. W. Scott, écr., secrétaire du"l Royal Halifax Yacht Club ", pour les
bons conseils et le secours qu'ils m'ont donnés à mon entrée en fonctionis, et pour le grand
intérêt qu'ils ont pris dans tout ce qui regarde la prospérité du port.

Jsai l'honneur d'être, monsieur

Votre très-obéissan t serviteur

A l'honorable A J. SmiT"i,

Ministre de li Mnyin, et de Pêcheries,
Ottnwa.

E LIJAH WOOD,
tMaître de ha re.

BI ETS et déboursés du maître de havre depuis le"6 fevrier jusqtt'au 31 décembres
1873.

Navires entrés en vertu de 1 acte 35, cha. 41. o. Tonna.enregistr, Honor erçus,

S ets

Goélettes .......................................... 356 29,445t 274 00
Brigantins ............... 275 40,445 * 224 00
Bricks ............ ................. ............ ... 20 5,276 41 60

rques............................................... 50 23,771 175 00
Navires............................................... 3,953 20 00
.timets hvapeur....................... 216: 211,366 271 00

Recettes totales....................................$1,005 0
Pour payr Passistant et dépenses incidentes............... .157 15

Revenu net,........... ... . $847 85

ELIJAHI WO0.

Attesté sur serment devant moi, à Halifar, ce 14e jour de janvier, 1874.
Wx. AcKIusi,5 J.P..
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AN1NEXE No. 35.

RAPPORT DU PRÉSIDENT DU BUREAU DE L'INSPECTION DES BATEAUX
A VAPEUR, POUR -L'ANNÉE EXPIRÉE LE 31 DÉCEMBRE 1873.

BUREA.U DE L'INSPECTION DES BATEAUX A VAPEUR.
BUREAU DU PRÉSIDENT.

oRo2To, 10 janvier 1874.

A l'honorable A. J. SM1ru,
Ministre de la Marine et des Pfchres,

ottawa.

MoNsEU,--Je vous transmets mon rapport annuel, pour l'année expirée le 31
décembre 1873.

Une asscmblée du bureau de l'inspection des bateaux à vapeur fut coüvoquée le 4 mars,
rour prendre en considération la question de la force des chaudières carrées, et adopter une
règle uniforme pour le maximum de la pression permise sur les chevilles et attaches de toute
chaudière. La règle que le bureau a adoptée porte à 6,000 livres par pouce carré le maxi-
mum de la piession permise sur ces parties d'une chaudière.

Une rèie fixant la force de tension des feuilles de tôle rivées dans les chaudières de
bateaux à vapeur à 42,000 livres par pouce carré, fut aussi adopté par le bureau.

L'attention du bureau fut attirée sur l'insuflisance du métal dans les soupapes sphériques
des plombiei s, employées dans les chaudières des bateaux-à vapeur, et il condamne la pratique
réprélhensil.le de visser ces soupapes à la tôle d'une chaudière sans y laisser de rebord. Il
réprouva aussi la coutume de se servir de poinçons pour réparer les troua dans la tôle d'une
chaudière au lieu de les faire proprement.

A la même réunion, il a été passé une résolution recom'mandant au département de
pourvoir chaque inspecteur d'un ou deux journaux scientifiques, dans le but de'les renseigner
sur ls améliorations et les progrès qui se font dans les bateaux à vapeur et leur machine.

Les règles et règlements ci-haut mentionnés ont été transmis au département.
La réunion annuelle du bureau à laquelle tous les inspecteurs doivent être présents, eut

licu le 1er septembre, à la M aison de la Trinité, à Montréal. Tous les membres y assistaient.
M. John Bur-gess, de Montréal, fut examiné par le bureau pour la charge d'inspecteur

de bateaux à vapeur, à la place de feu M. Fessenden, et il obtint un certificat de première
classe.

Les règles et règlements suivants ont été révisés et passés par le bureau, dans la vue de
les annexer à l'acte concernant l'inspection des bateaux à vapeur, si le département juge à
propos d'en recommand r l'approbation à Son Excellence le Gouverneur en Conseil.

Règles et règlements passas à la réunion du bureau. conceraut linspeation des bateaux
à vapeur, tenne à Montréal, les 1er et 2 septembre 1873 :-

Règle 1-Les inspecteurs, à moins d'être autorisés par le départn-ent, n'inspecteront
pas un bateau à vapeur appartenant à un autre district, sans communiquer avec l'inspecteur
de ce district.

Règle 2.-Les inspecteurs ne sont pas requis de poursuivre pour infraction de l'acte
concernant l'inspection des bateaux à vapeur, quoiqu'ils en aient le droit en vertu de la
38me section de cet acte. En cas de violation de l'acte, il sera du devoir de l'inspecteur
de notifier le parcepteur des douanes, tel que requis par la section 37; et dans le cas où le
percepteur n'agira pas coumm e il est dit dans cette section, l'inspecteur fera rapport de cette
omission à son départem ent.

Rèlc 3.-Un mécanicien, quand il aura charge d'un bateau à vapeur, devra suspendre
dans la chambre de la machine ses certificats encadrés, sous peine de se les voir révoquer.

Règle 4.-Pour les bateaux à vapeur n'excédant pas 200 tonneaux et n'exigeant qu'une
seule pompe, tel que prescrit par la sous-section 2, section 21; cette pompe sera placée à l'ar-
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rière, mais si l'espace en avant est tenu libre en tout temps, de manière à avoir un prompt
accès à la pompe et au boyau, la pompe, dans ce cas, pourra être placée à l'avant.

Règle 5.-En déterminant le degré de résistance des tuyaux des chaudières soumis à
la pression externe, l'inspecteur, conformément à l'inteipr tation de la section 7 deJ'acte con-
cernant l'inspection des bateaux à vapeur, prendra un tiers de la presion permise comme
pression propee au fonctionuement d'une chaudière neuve, tel que prescrit dans la sous-sec-
tion 2 déjà mentionnée, et aucun tuyau de plus de 16 pouces de. diamètre, n'aura pas moins
de 1 de pouce d'épaisseur. Les cspaces entre les supports dans la cheminée à vapeur de la
chaudière, mesurés dans l'intérieur du tuyau, ne devront pas être plus que le double de ceux
des supports sur la surface unie de la chaudière.

Regle 6.-Afin de se renseigner par un exïmen et des épreuves sur la force d'une chau-
dière, tel- que prescrit par la section 7 de l'acte concernant l'inspection des bateaux à vapeur,
l'inspecteur pourra, s'il le juge nécessaire, faire pratiquer des trous dans la chaudière, et aussi
demander qu'on lui procure des dessins de certaines parties de l'intérieur de la chaudière, pour
lui permettre de juger sûrement quant à leur force de résistance.

Règle 7. ,La force réglementaire de l'enveloppe d'une chaudière, tel que prescrit par la
sous-section 2, section 7 de l'acte concernant l'inspection des bateaux à.vapeur, limite la pres-
sion à 8,400 livres par pouce carré; mais comme les attaches, les supports et les chevilles sur
les surfaces plates sont sujets à une plus grande perte à cause de la détérioration par l'usage,
et à une tension plus inégale et plus irrégulière que l'enveloppe de la chaudière, le maximum
de la pression permise sur ces parties sera limité à 6,000 livres par pouce carré. Cette règle
s'appliquera, en autant que possible, à toutes les chaudières de bateaux à vapeur dont on se
sert maintenant.

Rècle 8. - Conformément à la sous-section 5, section 7, qui concerne la sûreté des
tuyaux se reliant aux robinets et soupapes des chaudières de bateaux à vapeur, ces robinets
et soupapes devront avoir une force suffisante pour répondre aux besoins, et dans aucun cas
ils ne devront être vissés à la chaudière sans qu'on y laisse des rebords.

Règle 9. - Dans aucun cas, un certificat ne sera accordé, en vertu des dispositions de
l'acte concernant l'inspection des bateaux à vapeur, quand la tôle de la chaudière aurait été
étendue ou affiiblie par l'usage du poinçon pour rép rer les trous.

Règle 10. -- La déclaration écrite du fabricant d'une chaudière, quant aux marques sur -
la tôle d'une chaudière mentionnées dans la sous-section 6, section 7, dans le cas où elles ne
pourraient être trouvées, et quant à la qualité de la tôle et .autres matériaux employés dans
une chaudière, sera une autorité suffisante, en vertu des dispositions générales de la ime sec-
tion déjà citée, pour l'octroi d'un certificat, pourvu que l'inspecteur soit convaincu dans sou
opinion que cette déclaration est exacte, et que, sous d'autres ri pports, les exigences de la
loi ont été remplies.

Le bure-su attira l'attention du département sur le nombre insuffisant de chaloupes sur
les bateaux à passagers, et recommanda qu'on y mît autant de chaloupes qu'il y aurait de
place, et d'une capacité aussi grande que le permettrait la facilité de la manoeuvre.

Il a été tenu pendant l'année aux endroits ci-dessous des réunions du bureau de l'inspec-
tion de bateaux à vapeur, pour l'examen des candidats aux certificats de mécaniciens et pour
renouveler les certificats de ceux qui en avaient déjà

Montréal. . . ......... Septembre 3, 4, 5 et 6.
Sorel....................... . , 8, 9 et 10.
Québec.....................,... il, 12, 13*et 15.
Pictou,2N.-E...........2et22.
HIalifax.. . ...... ..... 5 et 26.
St. Jean, N.-B............. , 29,30,oct. 1er et 2.
Frédéricton.p..... Octobre 4 et 6.

- Ki-ngston, Ontario ...... oveniUre 24, décembre 6.
Ottawa, Ontario.........Décembre 9,10 et 11.
Port,, 2, 3 et 4.
Windsor.................. 2, 3. 4 et 5.
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Toronto (salle d'assemblée> 16, 17, 18, 19 et 20.
Durant l'année, 824 certificats ont été accordés, savoir:

Mécaniciens de première classe................... 42
ù, deuxième classe..................131

troisième classe...................144
Assistants mécaniciens de première classe......... . . 155

,, deuxième elasse...........181
, troisième classe........... 170

Total.................... 824,

J'ai reçu des candidats la soame ýde $3,105 qui a eté déposée au crédit du fonds de
l'inspection des bateaux à vapeur.

L'état suivant indique le nombre de certificats accordés dans le cours. des quatre der+
nières années

Certificats de mécaniciens pour l'année 1870...... .. 385
1871...........625
1872.............741
1873..........824

Un état, tableau No. 10, des examens et renouvellements de certificats de mécanioiens,
est annexé, ainsi qu'un état du nombre de bareaux à vapeur inspectés en Canada durant l'an-
née, dans les différentes divisions. Voici leur tonnage et le montant des honoraires payés
pour leur inspection:

Nom de la division. Tonnage total Tonn. enregistré. Revenu.

Qutario Ouest, lacs Hipon et Supérieur....... ....... 29943 21360 4 019 09
Otaro Est................................... 4,98415
Montréal. ............ .. ................ 1......0,332 3» 7 150220
Tgois-Rivires..................................... 874460 I330

uée......................................... 14442 84 1
NuvelRe-Ecosse et Noueau-iBrunswik 4.9769
Honoraires des rilicieis....... ..........................................

.................. 1.928 56 7  14M512 31

Les bateaux à vapeur sont classifiés comme suit

Nom deladivision.

Ontario Ouest, lai Huron et Supérieur.. ..........
Ontario Est..... ............. .......... . ...
Montréal............ ....................
Trois-Rivières..............................
Québec.................................
Nouvelle-Ecosse et Nouveau-Brunswick.........

Canada.................................

177
83
83
48'
75
88

554

43
44
47
42
49
47

272

134
39
39

26
41

ÈS2

75
29
21
20
33
45

223

36
19
14
1

72

66
35
48
27
42
41

259

___________ ~ ~-.~.'--.---- - .-~-~-------. ___________________------------
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Ces bateaux à vapeur sont classifiés comme suit:
85 steamers ont été ajoutés cette année aux 554 qu'il yavait eu Canada à la fin de 187.

Nom de la division. ,

Onta rio O st, lacs Huron et Supérieur........... 40 4 36 10 15 15
Ontario Est...... ......................... 8 .8 4 3 1
Monwtréal.................................... 6 3 3 2 2 2
Troi-ivières.................... 10 8 2 4 6
Qébe...,. .............................. 10 5 5 3 .7
Nouvelle-Ecosse et Nouveau-Brunswick.. ...... 11 6 5 6 5........

Puissance du Canada................ 85 26 59 29 20 36

Durant l'année dernière, 21 steamers ont été inscrits comme perdus, ayant subi des ayay-
ries les mettant hors d'état de service.

Nom de la division.v

Ontario Cuest, lacs Huron et Supérieur.... 919 621 5 1 4 1 3 
Ontario Est...... ... .,,...... ...... 278 132 2 1 1 1 1 ...
M ontréal............. .................... 802 240 3 2 1 2 .
rnitRivières..........................21213 13004 3 2 1 1 1 1
Québ............. ................... 1,132 521 6 6...... 1 5
Nouvelle-Ecosse et Nouveau-~Brunswick.......146 56 2 1 1......2.

Puissande du Canada.... ....... 4,490 2,574 21 13 8 6 7 8

Ci-annexés se trouvent des états complets, les tableaux 12 et 13, relativement aux stea-
mers ajoutés à ceux qu'il y avait en Canada, et qui ont été brisés ou perdus.

Je regrette d'avoir à dire que la perte de vies par des accidents de bateaux à vapeur a
été plus grande pendant l'année dernière que pendant toute autre depuis 1857, lors de l'en-
trée en vigueur de la loi conce.nant leur inspection. L'accident le plus important sous ce

rapport a été lincendie du steamer Bavairian, arrivé sur le lac Ontario le soir du 5 novem-

bre, et qui coûta la vie à vingt personnes sur quarante qu'il y avait à bora. Il y avait six
passagers dont, trois dames. Deux des passagers seulement fureat sauvés, un homme et un
petit.garçon.

La cause immédiate de cet accident provenait de tonneaux d'alcool placés près de la
machine et de la chaudière sur le pont principal. La perte de vies a été principalement due
à la conduite inhumaine du pilote, Napoléon Dufour, qui, en compagnie de huit autres, s'est
sauvé du steamer dans une chaloupe capable de contenir au moins 25 personnes.

Le premier officier est aussi à blamer pour ne pas avoir fait le tour du steamer après
que sa chaloupe fut mise à l'eau; s'il l'avait fait, il est probable que les dames, que l'on vit
en dernier lieu sur le pont, à l'avant du navire incendié, auraient pu être sauvées.
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La enduit des officiers et de l'équipage, lors de cet accident, démontre la nécessité
d'une loi concernant notre navigation intérieure, en vertu de laque7le des officiers compétents
pc urraient obtenir des certificats, les équipages être exercés et disciplinés convenablement, et
la négligence du devoir ou la désobéissance aux ordres ne resterait pas impunie comme dans
le cas actuel.

Je recommande aussi d'amender l'Acte concernant l'inspection des bateaux à vapeur en
ce qui regarde le nombre de chaloupes à bord des steamers à passagers, leurs dimensions et
les moyens de les mettre rapidement 'à l'eau, ce dont ne s'occupe point la loi actuelle.

Il est généralement adMis que le nombre de chaloupes requis par la loi actuelle est in-
suffisant pour les passagers et l'équipage, et comme on ne peut mettre assez de chaloupes sur
un steamer, il me semble qu'on devrait y ajouter des radeaux de sauvetage, et adopter une
règle limitant le nombre de passagers au nombre et à la capacité des chaloupe.s et des radeaux
à bord.

Je sais.bien qu'il sera difficile de mettre une telle règle en vigueur; mais la responsabi-
lité de charger les steamers de passagers, sans faire aucune disposition pour leur sûreté ou
leur donner la chance de sauver leur vie, devrait incomber à quelqu'un.-- En mentionnant
dans le certificat d'inspection le noimbre de passagers que le steamer peut porter, lequel serait
proportionné au nombre de chaloupes et de radeaux à bord; la responsabilité d'excéder ce
nombre retomberait sur qui de droit.

Il faut aussi une loi pour fixer l'espace accordé aux substances inflammables à bord des
bateaux à vapeur.

Les états suivants se rapportent aux accilents qui sont arrivés dans les différentes divi-
sions du Canada.

ONTARJO OUEST, DIVISION DES LACS IIURON ET SUPÉRIEUR.

Propulseur City of Chahan,'incendié au quai de Hamilton quand il chargeait sa car.
gaison. Le 'eu eut lieu vers 11 heures p.m, le 3 juin, et prit dans le fond de cale. Perte
tot.de du navire; aucune vie perdue.

Le bateau à-fret à hélice J. R. Crow, chassé sur ses ancres au large de Leamington, lac
Erié, 20 octobre. Perte totale du navire; aucune vie perdue.

Le steamer à hélice Herald se frappa contre le propulseur américain Dunkirk au large
de Buador. lac Huron, vers 2 h. a.m. dans la nuit du 24 juillet, en se rendant à Détroit; le
temps était clair. Le lerald fut frappé à babord et sombra en trois quarts d'heure. On fit
signe au Dunkirk d'arrêter, ce qu'il fit, et il prit à bord l'équipage du Herald, à l'exception
du premier-officier, David Thorburn, qu'on ne put trouver. Vingt-minutes avant la collision,
Townsley. le mécanicien, se trouvait sur le pont, et il dit qu'en passant près du gouvernail il
parla au timonier, mais qu'il ne reçut pas de réponse.; il est d'opinion qu'il n'y avait pas de
surveillant sur le pont lors de l'accident; que le navire n'avait pas un équipage complet et
que les hommes avaient été accablés d'ouvrage tout le jour. Le navire fut remorqué dans le
port Huron et réparé.

Le remorqueur Hector fut jeté à la côte dans une tempête de neige au large de Port-
Colborne, le 28 novembre. Il ne souffrit aucundommage sérieux.

Le petit steamer à fret Thos. Webb sombra dans la rivière Sydenham, au large de Saint-
Clair, le 19 avril. Il fut relevé et réparé.

Le propulseur Sh;ckltnc, le 13 oût, était vis-à-vis l'endroit du Saint-Laurent appelé
Weaver's-Point, seus les soins d'un pilote, lorsqu'il s'écarta du chenal et alla s'échouer sur
les rochers. · Aucune vie de perdue.

DIVISION D'ONTARIO EST.

Le petit steamer à passages Quailfat incendié à ses quartiers d'hver, le 18 mars à 1 h.
a. m. On croit que le leu a été mis.

u barge à vapeur Kit/g JFriel fut incendiée en partie près de Péterborough le 17 juin.
Le feu a été mis par les é:incl.es qui tomba eat de la cheminée au milieu des traverses de
chem n de fer dont elle était chargée. Elle a été n construite depuis.

Le remorqueur Bay of Quinète brisa sen arbre à babord le 6 juiun il fut réparé à Mmont

87 Victoria., Ae 1873
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La roue et les anneaux du piston du propulseur C dabri c se brisèr'nt le 25 septembre.
On s'en procura une autre à Kingston.

Le. propulseur Saint-Laareace fut incendié dans le canal Edw'r1sbur le 19 octobre.
L'équipage se sauva. Le feu prit dans la oile près de l. chaudière.

Personne ne perdit la vie ou ne fut blessé dans les accidents ci-dessus mentionnés.
Pendant l'année il n'y eut aucun cas d'ivresse de la part des mécaniciens. Aucun acci-

dentzn'arriva dans les divisionsjde Montréal et des Trois-Rivières.

DIVISION DE QUÉBEC.

Le vapeur Beavr, à son premier voyege à la Baie des Chaleurs, s'est frappé sur la glace
pendant la nuit et eut sa proue défoncée, et n'eût été.le choc, l'entoorage aurait été emporté;
il fut conduit à la côte et radoabé avec des planches.

Le vapeur C/de, en se rendant a Chicoutimni, brisa l'arbre d'une de ses roues.
Le vapeur à passagers Saguenay, brisa l'arbre d'une de ses roues en face de Kamuounska.
Le vapeur Northern, en se reniant à Pictou, N..E., s'échoua à la pointe Saint-Laurent

et se remplit d'eau dans l'espace de 20 minutes. Aucune vie de perdue.
Le vapeur nrnmichi alla s'échouer durant la brune sur l'extrémité ouest de l'Ile-Verte,

vers 11 p. m. le 22 août ; il fut remis à flot et conduit en dedans de l'Tle-Verte ; temps très-
clair ; aucune vie de perdue.

Le remorqueur Ncw Dominion, en remontant, s'échoui durant une tempête de neige à
la baie Sainte-Croix; il devra y passer l'hiver; aucune vie de perdue.

Le vapeur Northern, le 12 juin, s'échoua sur la pointe Saint-Laurent, à environ 40 pieds
du phare. Le navire était sous les soins d'un pilote commissionué ; aucune vie de perdue.

DIVISICN DU NOUVFAU-BRUNSWICK. ET DE LA NOUVELLE-ÉCOsSE.

Le vapeur ighiander, le 18 juin, brisa ses aiguilles de carène en se rendant à Wood-
stock, et dut être jeté à la côte; les passagers débarquèren': en sûreté.

Le navire à aubes Fawn, en se rendant de Sint-Je-, N.-B., à Frédéricton, dans la
nuit du 9 octobre. frappa contre un tronc d'arbre dans le voisinace de Frédérieton ; on s'aper-
çut que le navire faisait eau, et il fut en conséquence conduit sur un haut fond. Les passa-
gers et l'équipage débarquèrent en lieu sûr.

Le remorqueur Saint-George, le 18 octobre, était amarré au quai de Carlton, N.-B.
lorsque sa chaudière fit explosion. A l'enquête du coroner, il fut prouvé que la chaudière,
était forte, arrangée selon la loi et cipable de supporter une pression de 90 livres par pouce
carré. La chaudière a subi une épreuve et elle a étéjugée capable de supporter une pression
éfective de 80 livrespar pouce carré. Le verdict du jury a été "qu'il ne connaissait pas la
cause de l'explòsion.

Avant de finir ce rap port, je dirai que, par un article inséré dans le Nauticcd Magazine
au sujet de la commission nommée depuis peu par le gouvernement. des Etats-Unis pour es-
sayer la force de résistance des chaudières des bateaux à vapeur par ine épreuve effective, je
me suis convaincu de l'importance de la règle 7, mentionnée dans ce rapport, limitaat la ten-
sion sur les supports et les att: ches d'une chaudière de '6,000 livres par pouce carré, ou à
2,400 livres de moins que celle )ermise sur l'enveloppe circulaire d'une chaudière.

Dans l'article que je viens de mutionner, l'écrivain dit que: "D'après ces expériences, on
en est arrivé à la conclusion qu'aucune chaudière circulaire n'a jamais fait explosion, ou ne
peut jamais faire explosion, à una pression s'accroissant graduell ment sans se «l plaindre "
ou donner avis de l'excès de pression au mécanicien ou autres perSonnes qui en ont la garde.
Ce ne sont pas les eavckppes crculaires qui sont danyerenses. mais les surf/aces plates gar-
iiies de supports, et les chaudières circulaires à haute presion dont on se sert généralenient
maintenant, sont beaucoup plus sûres que les chaudières à bas ee pre:sion en usage autrefois."

L'introduction des chaudières à bse pression, dépendant entièrement de leurs sarfaces
plates étayées pour supporter la vapeo a haute pressiou, a conduit à l'adoption de la règlo
d4jå mntionnés .44
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Mon opinion sur la sûreté de ces chaudières carrées, ou chaudières à basse pression,
comme on les appelle en Europe, a été l'objet d'une forte opposition dans cette partie du globe.
Cependant, je fus supporté par le bureau, et je suis heureux de dire que les exp6iences ef-
fectives m'ont donné gain de cause.

J'ai l'honneur d'être, monsieur,
Votre très-obéissant serviteur,

SAMUEL I{JSLEY,
Président du bureau de l'inspection des bateaux à vapeur.

2õO
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ETAT des droits et honoraires perçus durant l'année expirée le 30 juin 1873, pour
le fonds de l'inspection des bateaux-à-vapeur.

Amhertsburg. .......... s............................$... . . . .
Belleville...................................... 155 90
Breckville. ................... .. ....... , 18
Chatham................................................ 154'70
Coburg.......... . .. . ............................. ................. 0
Coiborne. ......................................... ....... 7530
Cornwall.....................................,......... 21 40
Dundas....................... ............... ................. .20.. ..
Dunnville...................................................... 27 90
Fort Erié..................... ............................... 1(5 20
Goderich ............................................................. 111 50
Hamilton................... ................................................ 42 10
Hope........... ................... ............................ 11130
Kingston.......... ........................................... 10
Napanee....................................... 9 20
Ottawa ........................... 64510
Owen Sound4........................0... .. . . . . .
Peterboro' .... ........ ...................................... 6 20
P icton.............................................. ... ................... .56 80'
Prescott ............................................................ .19 60
Rowan ...... ........ ........................ ... .... ,....... ... 33 80
Ste. Catherine.......... . ......... ............... ................. 668 00
Sarnia................. ............................................ 342 60
Sault Ste. M arie....................................................... .. 58 99,.
Stanley..... ...................................... .................... . 120.09
Toronto ...... ................... :....................................251288
Wallaceburg.........................................................131 10
Windsor.................................................. 1,088 50

8,335 96
Moins, remboursé à Kingston et Rowan......................-_2340ý

Québec.

Montréal ................................ 2,651 90
Québec ........................................................... 2.367 90
Trois-Rivières........ .......... 70 80

27_____90 09

Nouvecsu-Brunswîc1.

(hatham.............................................34 _99
Frédéricton. ......... .............. .. . . . 116 80
Newcastle ................................................. ............ 28 40
Shddiao. .... , ... *t..00..0.se..0... ............. 12 0
St. George.............................................. ... 6 70
St. Jean1................1,164 90
Weodstock ................................................ 7 00

&pois.*,bo#....... .. .. ... .. .. .56 80
Arihat.................. .... 9.......9 44
Halifax........................ 51 80
Pictou................................ ...... ........... 147 60
Port i4&wkesbury..................................... Go 19

S ne'. ...... ............... ea. 45 27O0660

34296
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ETAT des droits et honoraires perçus durant l'année expirée le 30 juin 1873, pour
le fonds de j'inspection des bateaux-à-vapeur.-Fin.

Colombie Britanique.

Victoria .... ........... ......

Total.................

$ ets.

W innipeg........,...........................................................-- 707 00
$ cts.

70 00

236 19 36
15-236 19

.... ... 15,412 75

WM. SMITH,
Deputé du inistre de la Marine et des Pêczheries.

DÉPARTEMENT DE LA MARINE ET DES PÊCHERIESX
Janvier, 1874.

Marnitoba.
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&NNEXE

LISTE DES PHARES DU 'CANADA SOUS LA DIRECTION

Tous les phares dans le fleuve St. Laurent, en bàs de Québec, y compris ceux

le 10 décembre et allumés le 1er avril de chaque année.
Les phares du golfe St. Laurent, du Détroit de Belle-Isle, du Détroit de Northum

Rochers aux Oiseaux, qui est tenu allumé jusqu'au 31 décembre,. et du phare de la pointe

Les phares de la Baie de Fundy et des côtes sud et est de la Nouvelle-Ecosse sont
Les phares au-dessus de Québec et sur les lacs sont allumés pendant la saison de
Tous les relèvements sont magnétiques et pris du côté du large.

ABRÉvIATIoNS :-F., Fixe ou immobile.-Ecl: A éclats.-F. et à Ecl: Fixe avec des éclats blancs ou
ques. -D. Dioptriques ou b len-

LABRA

NombrNoeetsituatn Intervalles des

Nom dlu phare. Position a e voutions

Irelative d s d eré cl t s . ôlumire K
<W

Belle Isle. Détroit de Belle-Isle,i51 53 0 55 22 15 UneF.........
pointe extrême sud de

Pointe Amour...... té S. E., baie de For- 5127 35 56 50 55 Une ....... F..........
teau.

28

18

TERRE

Cap Norman......1Détroit de Belle Isle ... 51 38 0155 53 40 [Tne.... ..... Tr. Ttes les 2 minut 20

Pointe Riche...... Détroit de Belle-Isle .... 50 41 5057 27 40 Une.........Ecl. Ttes les 15 seeds. 18

Cap Ray,....... Côté ouest duCap....... 47 37 0 59 18 OiIUne ......... T. Rv.tes les 21m.,j 20
etE. Bec.Ttesîls 10 secr.

Cap R sifflet d'a-\Terreneuve.......... 37 05917 45 ........... ..... ..

larme.r

GOLFE ET FLEUVE DU

Ile St. Paul. ..... Sur rocher vis-à-vis la!47 13 50 60 8 20Une.. . ................. 20

poite N. E. de l1ile.

I e St. Paul...... Pointe sud-ouest de l'ile. 147 11 20 60 9 36Une.........Tr. Ttcs les minutes. 20

i 298

Documents de la Session (No. 4.) A. 1873

No. 36.

DU MINISTÈRE DE LA MARINE ET DES PÊCHERIES.

de la Pointe des Monts, du Cap Chatte, des Sept Iles et de l'Ile aux oufs, sont éteints

berland et du Détroit de Canso sont éteints le 20 décembre, à l'exception du phare des
S. O. de l'île St. Paul, qui est tenu allumé pendant toute l'année.
tenus allumés pendant toute l'année.
navigation.

rouges, précédés et suivis d'une courte éclipse.-Tr. Tournant.-C. Catoptrique ou à réflecteurs métalli.
illes à réfraction.

DOR.

Couleur NaturelP-4 ~0et ordre de
ou caractère particulier du IRemarques.

phare. s eZppri
S d'éclairage,

Tour circul. recouverte en 470 62 1858 D. ler.ordre. Visible entre les points N. O. quart N.
planche, blanche. jusqu'à est, par sud. Par temps de

brume, et tempêtes de neige, coup de
canon d'h. en heure. Dépôt de prov.
pour naufragés. Var. en 1869, 39" 10'0.

Tour circulaire, blanche... 155 109 1858 Coup de cau. d'heure en heure.par temps
D. 2me. ordre.., de brume et tempêtes de neige.

NEUVE.

Tour hexagone, blanche... 138 40 1871 Catoptrique .... . Visibled àtous les points d'approche du1 coté de la mer.
do do .... 130 40 1871 do . Visible de tous les points d'approche du

coté de la mer.
do do ... ...... 41 1871 do A grande dist. les écl.ne sont pas visibles

ILe sifflet d'alarme résonne dans les tem-
pêtes de iieige, et par temps obscur ou

....- .. -. . . ........... do .... brumeux, dix' sec., par min., ce qui
laisse un int. de 50 sec. entre ch. coup,
éclats de deux en deux minutes.

ST. LATRENT.

Tour octagone, blanche..

d do

140

110

1 1
40 1839 jDioptrique,

1ordre.

40 1831 do

299

3me Masqué entre N. quart N. E. ¾ E. e
E. N.E.

Un sifflet d'alarme a été construit sur
le coté sud ouest de l'lie. Atlbutic
Cove. environ I mille de l'établisse-
nient de secours; il se fera entendre
cinq secondes toutes les minutes dur.
les temps couverts et les tempétes.

37 Victoria.
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LISTE des phares du Canada, sous la drection

GOLFE ET FLEUVE

Nombre etKNm ee Intervalles dessituation re- P
Nom du phare. Position. lativeldes révolutions ou

des éclats,
ric lumières. -

Rocher aux Oiseaux Ile de la Madeleine......17 50 4061 8 2 Une.......... F .... ........... 21

Ile de la Meul.... do do ...... 147 23-30161 58 0 Une ............ .. , 20
Ile d'Amnherst ... 'Pointe sud de l'île dAm-t 47 13 0 61 58 CUne ......... Tr. Rouge 30 seconde 20

herst. les de la Made. blanc., 30 sec.
Paspébiac. 'Sur la langue de terre.... 48 0 54 65 14 20 Une.F .............. 13
Pointe Carleton... Baie des'Chaleurs.. .48 5 1.5 6C 7 ù Une.......... F .............. 12
Cap Gaspé.........Comté de Gaspé, P.Q... 48 45 15 64 9 15[Rouge fixe.... .................. 12

( Batt. de la Pte. au Sable 48 50 45 64 24 302 rouges, 29pds F.........
. bat,-lum, ancré 'a àlext. et blanc35 pdsI

Havre de Gaspé . de la pointe ..... ....... du pont. 1
i.Pointe O fHara, bassin 48 49 53 64 31 41lUne .... F ......... 7
t duqu ..... .. .

Cap Rosier........ Surie cap... .,.......48 51 57 64 12 O Une ... F......F.....,.......... 16

Port Neuf ........ Port neuf, en bas du St. 48 37 0 69 6 0Une..........F...............15
Laurent, P.Q......... U

f Extrém. est d'Anticosti. 49 6 30 61 42 30 Une ......... . 15

Ile d'Anticosti. ..4 Pointe sud ouest d'An- 49 23 45!63 35 46 Une ......... 1Tr. Toutes les minu. 15
ticosti.

Sur Pext. pointe ouest 49 52 30'64 31 40 Une .... .... F15
j d'Anticosti

A À de mille O. de la pte.149 4 30 62 17. 30 Une......... AE. Eccl. ch. 20 sec 14
.L d'Anticosti ...........

Matane...........Riv. Matane, Rimouski, 48 52 0'67 33 0 . ..... F................ 10
}1. St. Laurent, P.Q.

Cap Madeleine.... Sur-le cap............49 15 40,65 19 30 Une ......... 1Tr. Rouge et blanc { à
t. les 2 min. § c

Ile aux oufs. Sur l'île à 600 pieds de 49 38 0 67 10 0 Une.........Tr.T. les 1iminute. P15
l'extrémité sud .. i.

Capchatte . ..... Pointe nord- ouest du 40 5 50166 45 50 Une..........AE. Interv. de 30 sec 18
cap................entre chaquel

éclat -.........
PointE des Monts...Environ 1¼ mille au N. 49 19 3567 21 55 Une......... F écla ..

I E, de la pointe.. 1

Pointe aux Pères, Sur la pointe...... 3 7......... .. I10
Rimouski.

île Biquette. Près du centre de lile... .48 25 18 68 53 20 Une ......... TrTous les 2 min. 17

300
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e,7

du ministère de la iarine et os Pecheries.,--Suite.

SAINIT LAUIENT -Site.

aolerfuNature et ordrecaractbre particulier 1 e ordre Remarque.du phre. g de l'appareil
;Zl 0vd'éclairage.,

Tour hecagone, blanche . . . 140 50 1870 D. second ordre. 'Habitation blanche aussi. 200 pieds de
la tour. Coup de cnon toutes les heur.
par brume et neige, depuis 15 août '73.

Tour carrée, do .... 200 28 1874 U............Pour être allumé le 20 avril 1874.
Tour hexagone, do . ..... 1871 do ......

Tour carrée en bois, blanche 55 54 1870 do ...... Situé vers l'extrémité ne la pointe.
Tour en bois, <lu 32 28 1872 do . ... Lumière rouge.
Tour carrée sn bois, 30 pds. 350 . 1873 do .

de hauteur, avec l'habita-
ion du gardien. tSifflet d'alarme en voie de construction.

Peint en rouge av. les mots, . ... 1871 do ... Lumifrre rouge av. lum. blanche 6 pieds
'Light Vessel" sur le côté' au-dessus.

. .0.......,...... do Lumière rouge.

Tour circulaire recouverte; 136 112 1858 D. 1er ordre . COUP de canon d'heure en heu. par temps
en planches, blanche. ... brum. et neige.Var. en1869, a260 16'

Tour carrée en bois, 27 pds., 40. 1873 C...........
de haut. peinte en blanc.

Tour circulaire recouverte 110 90f1835 I do ...... Doit toujours être ouvert an sud de lae planche, blanche . .pointe Cormoran. Visible entre les
points S. O. quart O. et E. Dépôt de
provisions pour naufragés.

Tour circulaire recouverte 100 75 1831 do Visible entre les points N. N. O. etS.E.
en planches, blanche .... 1quart E. par E.

Tour circulaire recouverte 112 109 1858 ID. second ordre. Coup (le canin dheure en heure par
en plancHes, blanche.... temps brum. et de neige. Provisions

Tour hexagone, blanche . 75 54 1871 C le sifflet dans lem
de neige et par temps obscur et brum.
dix seo -par min., ce qui laisse un inter-
vlede 50 ýsec. eatre chaque coup.

Carré, en bois, 28 pieds de 65 .. ( 1873 do Lumière rouge.
hauteur, avec 'abitation
du gardien conprise,peint i
en blanc..........

yTour hexagone, blanîche- 147 54 1871u..do . Un int-ervalle de 2 mainuttes entre cèhaque

Octogone, surmontant l'ha- 70 35 1871 t dofcop
bîteation dugade t

Tour bsse, carrée,crovis 110 37 1871 do. ..... Viible de trn les points d'approche du
l'habitation du gardien,..j côte de la mer.
blanche ..............- 1..j ptd rviin orntfaé.VrTour circulaire, recouverte. 100 75 1830 do......Dép en provisions*4Q0.pou naufragé oner112 109 18t8 D. second ordrheure en heure par temps de brume

et tempêtes de neige.

pou nafr g .

7our carrée, blanche .. 43 . 1859 do .. ... Saition d e ilotes

Circul. recouv. plan. blanct 112 65 1844 do .. Coup de eau. de demi-hi. su demi-h. parttd temps de bruig e et tempêtes de nei .
301 0 - à. - -- - - - - - ý - - j' výw ý%,&,Ldziç',
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LISTE des phares du Canada sous la direction

GOLFE ET FLEUVE

Nombre ~Intervalle
Nom du phare. Position. Z ; elatie des révolutions

'c des uirs

Récif de l'île Rouge Phare flottant N. 48 6 30169 30 20 Deux une à F

brasses d'eau. à l'arrière..el'île Rouge, dn

Natture de Maoi-m
couagan. ... lPharelotant, 4 milles de 49 2 0168 15 0 Deux. une à 27 F

la côte, péninsule est, pieds et l'autre
Idirection N. E. et pénin- à 624 pieds du

,ui e 0. direction O. N . pont.
0.ancré d. 25 brasses

rd'eau. d
1l-ýt Rouge . Au centre de lilet. 48 4 20I69 32 56 Une n a

Ile Verte .... . Sur la pointe N. de luie. 48 3 17 6 9 25 10 Une ... jF

île ax Alluette.. S l'enrée d Sagunaes48révoluti9onsUe i

1 .... ............

Pot à l'Eau-de-Vie. A. 42 brasses du bout SE. 47 52 30 69 40 50OUne ...... F.............
de lllet.'rie

Gros Pèlerins......A 20 brasses . du centre 47 43 1569 44 2DUne.........F..............
de ctio .et à 54 brasses

S. du bord de l'eau. pot
Grande île', Ka- A 120 brasses du bout N..47 38 20169 51 40 Une .... F........

mouraska ..... . E. de l'île, à 80 brasses
du bord de l'eau.

Traverse sud......Phare flottant, part.N.E. 47 22 10 70 14 50 De.ux. Pr.nc.-j F
des battures St. Roch. pale lumière 4 

u 36 pieds au.dessus .
de l'aut

Traverse sud ...... ABord N. E. desu ctrese47415069-44120 Ueux......... F

St. Rocs. pale lumière i F..............
pieds au-dessus
de l'autre.

brases e l ponte4 1225 0 de 2 'ate .

Pillier de Pierre....A 50A brasses de la pointe 47 12 25 70 21 26 Une .......... T (rChaq. ltminute.
S. de l'11et.

12

12

12

12

10
13

10

12

18

9

6

13

FLEUVE

I 70..... ........

Ile aux Grues. A lmille de la pointe O .47 3 0 34 30 Une ......... I.........-.... 10
de l'ile.

Bellechasse ....... Pointe est de l'ile....... 46 56 070 46 OUne .. ....... .F . . ...

Pointe St. Laurent Ile d'Orleans........... 46 51 50 71 0 401 Une......... F........:.. ..
Montée du Lac.... Cap Rouge..... .. 47 7 40704230 Une. ...... ... 10

302
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du ministère de la Marine et des Pêcheries.-&ite.

ST. LAURENT.--Suite.

Couleur,
ou caractère du

phare.

Bateau peint en rouge avec
les mots" Red Island Light

Ship" sur les côtés.

Circulaire, pierre grise.....
Carré en bois, blanc.......
Octagone,. recouverte en

bois blanc.
Brique, couleur maron.

doi ..........

En bois.............. ..

.25 j

pi'c

du
pont.

. 1872

75
35
60

78

180

166

51
29
40

39

39

Deux mâts, peint en rouge 1......|1..... .11836

Pierre, conique, blanc.... 68

Nature
,ordre de

l1aparei
d'éclairage.

1871 C.........

Q.............
do.
do .........

D.Q utWime
ordres.

do

1848
1872
1809

1862

1862

Remarques.

Le phare-flottant est ancré dans dix bras-
ses d'eau, direction N. E. de l'île
Rouge, un peu ouvert au N. -e l'île
aux Lièves, ayant la bouée rouge à en-
viron un demi-mille à l'O. S. O. Un
siffet a été installé sur le bateau, et
par les brouillards et les tempêtes de
neige, on le fera résonner dix secondes
par minutes. laissant entre chaque
sifflement un intervalle de 50 secondes.

Un sifflet d'alarme a été placé sur ce
navire et se fera entendre 8 secondes à
la fois; et après un silence de 8 secon-
des, il fonctionnera pendant 8 autres,
laissant ensuite un intervalle de 2
minutes et 20 secondes.

Coup de canon de demi-heure en demi-h.
pendantla brume et les tmp. de neige.

39 11862 C...... ..... Variation en 1869, 190 0' O.

do .. ..... On sonne les cloches du bateau-phr. par
temps de brume et tempêtes de neige.
Quand le bateau est dépacé,ondescend
pendant le jour la boule qui couronne
son grand mât, et on allume un seul
feu au lieu de deux la nuit, jusq. ce qu'il
soit réinstallé dans sa 1 osition normale.

do ........ Quand le bateau est déplacé, le feu seul
du grand mât est allumé, et pendant
le jour on descend la boule qui couron-
ne le grand mât. Une cloche se fera
entendre pendant les brouillards et les
tempêtes de neige.

do ... . .

.. .118711

38 1 1843

ST. L AURENT.

En bois.................... 44 37 1862 C0.............. Variation en 1870, 17g 50' O.

do .................... 70 30 1862 do.
do blanc.............. 38 1...... 1869 do ..

Tour carré, blanche........ 175 I 30 1870 do ......
303
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Nombre et,

Nom du hare. Position. ituation re-
Nslative des

lumières.

St. Antoine . . Rive sud ... ..... ..... 46 39 40i71 33.10 Une .
Ste. Croix .. ..... Sur rivage près de la mar- 46 37 45171 44 10 Une.

que des hautes eaux et 'a
4dexmille N. de l'église.

Portneuf ... Sur la'rive N.'a 3-de mille 46 41 4871 52 10 Deux. S.O. et
du fleuve. lum. N. N.E.,à près

de 180 verges
d'intervalle.

Pointe Platon . .. Sur le côté S.'a -1i m au- 46 39 13171 53 3 Deux S. 7200.
dessous de l'ile Richelieuj.lum. N. 169 verges

d'intervalle .
Richelieu.......... Centre de l'île ..... 46 38 30 71 54 51 Une ...........

Pointe Langlais.... Sur rive S.,h -m. au-des- 46 35 571 59 35 Une....
sous de la gr. riv. du C.

Cap Charles....... Sur le cap............46 33 39 72 4 15 Deux N. 67"
0., 80 erges
d'intervalle.

Grondines ... ..... .. Rive nord .1 .. .. .46 35 49 72 4 12!Deux, S 66°0.,
1,350 vergeýs
d'intervalle.

St. Pierre les Bec- Rive S., sur le sommetde 64 30 28 72 12 30 Une- .......
quets. de la pointe St. Pierre.

Batiscan ........... Rive N., à 11 m. au-des 46 30 16 72 14 52lDeuxS.7300.,
sous de l'églisehBatiscandlum. S. 222 verges

d'intervalle.
Champlain ........ Rive N., près de l'église 46 24 34172 20 32lUne.. -

I de Champlain
Lum inf., rive N.,h 3 m. 46 23 4672 27 18 Deux,S.60

0
0,

au-dessous du dap. lum. S.1 200 verges
Cap Madeleine.. dintervalle.

Lum. supér., rive N., à 2146 23 1672 28 381Deux, S.8500.,i
I m. au-dessous du cap.. lum. O. 1 235 verges

d'intervalle.
Port St. François.. Rive S. ; feu supérieur 46 16 20172 37 15 Deux, S.76'0.,

sur une jetée. lum. O. 3,240 vergesI
d'intervalle.

Pointe du Lac..... Rive nord. 46 16 50 72 40 22 Une..........

Est....... .... Bat.-phare sur le lac 46 15 56 72 42 18 Une.

Centre....... Bat.-phare, S. S. E. 2146 11 3972 53 20)Une..........
milles de la Rivière-du-

.2Loup.I Ouest ......... Bateau-phare, côté N. du 46 9 39 72 56 50,Une.
chenalN. E quart N., 31
milles de l'île tlate....

Ile aux Raisins. Sur l'le 16 6 14 72 57 50 Une.......
L.Partie sud de l1le 146 6 0 72 58 O Une.........•

304

Intervalles des E
révolutions ou

S des éclats. o

*......,...,.....10
F . ... 6

LISTE des phares du Canada sous la direction
FLEUVE

Couleur ou
caractère particulier

dujphare.

En bois, blanc............0
do 0 ..... ....

Tous les deux en pierre.
blancs, lanterne inférieure
sur le toit d'une maison.

En bois, octogones, blancs.

Octogone, en pierre.......

En bois .........

do .................

Octogone, en bois, blanc..

do do ,

do do

do do ....

do do

do do ....

En bois, octogones, blancs,
Pun en haut et Pau. en bas.

Octogone, en bois, blanc..

Rouge...............

do.......

do.................

do ... ..........
do ..................

4--20

96
30

200,
120,

{1152
'130

27

35

110

50et25

85

3920

30

{
3 3
12
71

15

15

15

30

Nature et
ordre de

l'appareil
d'éclairage.

4j

'c

.C

20 1842

} .. 1842

24 1816
7 1824

1816

8 -1844

20 1856

30 1857

12 1844

3 1844

10 1844

2 } 184310 14

10 1843

24 1849 do

do

do

do

do

do

305

Remarques,

do ........
do.

do ........

do ........

Catoptrique.

do 0...

do ..

do

do

do

do

do .... .

do

Petite lumière aidant à sùivre le cehenal
pour une certaine distance, en amont
et en aval. e

Tenus l'un par l'autre, guident dans le
chenal Richelieu jusqu'au feu de l'ile
Richelieu.

Guident en remontant le Richelieu.
Variation en 1868, 150 O.

Cette lumière et celle de la pointe Platon
sont presque dans les mêmes relève-
ments: N. 730 E.

Signale les battures des Grondines et fait
parer les battures Cordin,'et sert de re-
connaissance pour le chenal Richelieu.

Guide du cap à la Roche au cap Charles
et réciproquement, et sert de -recon-
naissance pour passer le Richelieu.

Guide du cap à la Roche à Levrard.

Fait connaître le plus grand détour à
donnerau cap à la Roche. Var.en1870,
14010'0.

Fait passer Levrard et parer la batture
Ste. Anne au S. et le poulier au N.

Point de reconnaissance pour la pointe
inférieure de la baie Champlain.

Font parer la batture Bigot. Variation
en 1869,·14Q 0.

Font parer le poulier Provencher.

Tenus l'un par l'autre avec le phare-flot-
tant de l'est sur le lac, font passer le
chenal dragué, S. 70 O. Feu supérieur
sur une jetée; est enlevé l'hiver.

Indique le détour du chenal à la Pointe
du Lac.

Enlevé à l'approche de l'hiver à cause des
glaces. Sur côté S. de la Petite Tra-
verse de la rivière du Loup. ...

Enlevé à l'approche de l'hiver à cause des
glaces. Indique le détour du chenal
et conduit au No. 2.

En rapport avec l'île à la Pierre et en
ligne avec le No. 1, fait éviter les bat-
tures de St. Francois et à la Carpe.
Variation en 1869, 13° 0.

Guident de l'entrée de la batture du lac
St. Pierre au phare-flottant No. 1, enremontant et en descendant.

24

8

8

8

20

8-- Vicoria. Documents de la Session (No 4.) 1878

du départenent de la Marine et des Pêcheries.-Swite.
ST. LAURENT.-Suite.

1843

1816

1828

1843
1863
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LISTE des phares du Canada, sons la direction du

FLEUVE

Nombre .

Nom du phare. Position. e sations A
relatives ?

o : c deslumières.

Ile à la Pierre..... Sur la partie est de l'ile.. 46 5 5472 59 40 Une.......... F

Lavaltrie.......... Côté sud de l'île.........145 52 55 73 16 0 Deux, S. 38' F
ph. S. O.,à 320 vgs.

d'intervalle.
Traverse2.........2 milles au-dessus de Con- 45 49 52,73 17 O Deux,S.28" 0., F

trecœur.............ph. N. à 1,500verges
d'intervalle.

Iles aux Prunes.... Vis-à-vis Verchères..... 45 46 50 73 22 30 Une......... F
Répentigny........A 3 de mille au-dessous 45 45 2 73 26 8 Deux,S.22"O.,

de Répentigny..... ph. N. à 170 verges F
d'intervalle.

Ile à la Bague ..... Sur l'ilot............... 45 44 14173 26 15 ITe......... F

Ste. ThérèseS........Surl'le..45 41 22 73 27 40!DeuxS.50Q O., F
ph. N. à 220 verges

d'intervalle.
Pte. aux Trembles. Rive nord............... 45 38 26 73 29 20 Deux,S.46"0., F

ph. E. à 600 verges
d'intervalle.

Montréal........Sur le quai de l'île......, 45 30 22 73 33 14 I:eux,S.41vO., F
à 73 vgs. d'int.

Lachine...... .... Sur la jetée à l'ent. du ca- 45 27 0 73 41 O Une......... F
nal, rive nord........

Bat.-phare, à 4-5 de mille 45 26 30 73 42 10 Une. F
Lac St. Louis.. au-dessus de Lachine.. ILBat.-phare, à 2î milles 45 25 40 73 44 15Une.......... F

au-dessus de Lachine..
Riviere Ottawa:-
Pointe aux Anglais. Près de Carillon.......1..145 13 0 74 15 0 Une......... F

( Bat.-ph.,côté S. du chen.ài45 24 30 73 45 20 Une......... F
63 chaînes au-dessus

. de Dewal, de la lumièreI
No. 3 sur le St. Laurent,
près de la Pointe Claire

Pointe Claire.... - Sur la batt., côté N. du 45 26 0 73 48 10 Une......e... F
chen.env.1 ilmil.an-des-
sous de la Pointe Claire,
à 120 chaînes à l'ouest
du bateau-phare près de
la Pointe Claire.

Banc Wade................ ...... 45 25 0 75 37 OUne........ F
Pointe L'Orignal .. Sur la pointe....... .... 45 42 0 74 46 15 Une......... F
Pointe McTavish.. Sur la jetée............. 45 50 C 74 52 301. ne.......... F
Batture Verte....Sur une jetée, côté sud du 45 29 30 75 31 20Une........... F

chenal, à 7 mil. en bas
de la cité d'Ottawa.

Lac Morris. Lac des Chats. ,.......
Ule Campbelld...... - odoi . F
Ilot à l'embouch. de1...... ...... T .

la rivière Creuse..,.......,.............
306

Intervalles des
révolutions ou

des éclats. gt

eo>

..... ,....

...

4

4

4

ohac

6

6

10

. .. . .,.. .. . . . . 8

8

10

87 Vietoria.

Ronge,...................30

do..................

ie leo

dil o
Pr">>

(V'~i
rz

ri =

Un bois, blanc, carré ..... . 1857

Octogone, en bois, blanc...... ..... 1866

Enbois, blanc .... 1843

Octogone, en bois, blanc. 24 1831

Carré, en bois, blanc .......

Phare haut et ph. bas; oc- 53 1846
togones, en bois, blancs.. i 25

En bois, octogones ...... { 329 2 j1830
Carré, en bois, blanc. 23 17 1849

Circulaire ; enfer; rouge. 20 .... 1849

Rouge..............j 20..........

Blanc ................... 22 27 1873En fer, rouge.,.......... 21 17

En bois ................ 29 25

Lant.surune const.en'charp.
lexagone. blan c 35 25 1870

.--.... 
. .& . . . 35

En bois, blanc........... 36

Constructions carrées, en
bois 20 pieds de hauteur; ..
peinturées en blanc.

Nature et
ordre de

l'appareil.
d'éclalrage

Catoptri

do

do

do

do

dodo
do

do

do

d

do

do
do

a

Remarques.

que .... Indique l'entrée du chenal et conduit
jusqu'au feu No. 1.

Conduisent au chenal des Iles Plates...

. Guide au chenal de Lavaltrie et à l'ile
Bouchard, indique le nouveau chenal
et doit être tenu enligne jus. ce qùeles
lum. de Lavaltrie soientl'unepar l'au.

.Fait éviter l'le.

.Guident 
dans le chenal de l'le 'à la Bague

et font parer le poulier au nord, et la
batture au sud.

.Indique 
11le, qui est très-basse. On en-

lève ce phare l'hiver à cause des
glaces.

.Conduise 
là l'entrée du chenal de Ver-

chères enremontant et en descend. le
fleuve. Variation en 1869, 1210 ouest.

.Guident 
dans le chenal entre la~Pointe-

aux-Trembles et Varennes, en remon-
tant jusqu'à la Longue-Pointe.

.umières 
rouges ; indiquent le chenal le

plus profond jusqu'au et depuis le
havre. Variation en 1870,11045' O.

Variation en 1870, 11Q 25- 0.
..... Tour blanche sur bateau; lanterne rouge.

.
do do

.Phare de rivière.

.Tour 
blanche sur bateau ; lanterne rouge.

do
1 8711 do

30 1871 do
17

.... , do

307

blanches.

Couleur ou carac-
tère particulier du

phare.

87 Victoria. Docuients de la Session (No. 4.).

département de la Marine et des Pecheries.-&ite.
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LISTES des phares du Canada sous la direction dù

FLEUVE

2

NoNbr duP eervallesdes
situationsreiti

Nom du Phare. position. latives- des 151u1eS cccaàbs. giel
Me lumnières.

Chateauguay .... Bateau-lumière à 4 mil. 45 24 073 49 18 UneF..........
au-dessus de Lachine... 11

Beuaros . nré nfreuedu ca- 45 19 40 73 54 30 DeuxN.610E.,, F ................ 1Entrée inférieure du4ca v45g19
nal, rive sudh..........

Grosse Pointe ... Entrée supérieure du ca- 45 15 9 25 F.8

Vis-h-vis la Grosse Srdsjte aselue4 53 4 0Du ....
Pointeo.........mbreedeeeIn. .d

LjAC ST.

Côteau du Lac. Sur le débarc. d la jetée.45 15 30774 1310 Une.........F............

Poite cGe .. - ivenod..........45 12 25'74 19 10 UnIe.,. F. .. .1

ai, as45 9 10 74 22 30 DUne..................10

Ileaux C er ses oà 1 4 er e

Surunejetée4danfleuve
4 5207254 e.........F . . . . . . . . . . . .  8

Cribnt.......... Séu nord du chen.surune 45 6 40174 30 30 U..F........... 8

etée à 4mil. au sud-ouest I

Canal Coruwall .... La...Un........F..............

ENTRE LES LACS ST.

Pt. du Moul Vent Prescott, Ontar.o.,fleuve 44 46 2075 28 40 Une..........
- St. Laurent. 843 7Un.- F.........I1

Ie Hamilton ..... Comté de Glengarryl Ont. 45 9 1074 22 0ne......... F10

Gledgarry, ou Pte. do do 45 3 32 74 36 45Une.,....
de lamai. .dePierre F4 4 1 007.40 0Une.........

Batture de Coles. · Sur la jetéeS mil.houest4......
de Brockville, àh I deI
mille de larivenord..

du chenal, à2 milles a-

11edu readir. -e.5.0 del'lecôé N 4 2430 5 4 lUn..... ...... 10

dessous de Rockport. . IF......1
fLe Lindos . -Pte. N.O. de l'île, côtée S. 44 22 30 76 0O10Ojne. .F **rt01.aa

du chenal. à 5Smilles O.Ide.o..port.............

A. 1873

d4épartement de la Marine et des Pecheries.-Site.

ST. LAURENT.-Suite.

Couleur odaactèreparticulier du
phare.

Rouge.................... 20

En bois, charpente carrée. .

Carré, en bois, l'une rougel
et l'autre blanc.

Carrés, en bois, l'un rouge
et l'autre blanc.

20

.1849

.1850

201845
01850

. .. 18-50

Uatoptrique

do .......

do

Remarques.

Tour blanche, lanterne rouge.

En les tenant l'un par l'autre, on court
sur le feu de Chateauguay. Variation
en 1869,11 150' O.

Il faut les tenir l'un par l'autre en sor-
tant du canal, jusquà ce que les feux
d'en haut soient l'un par l'autre.

FRANÇOIS.

Au bout d'une perche...... 24 ...... ...... Catoptrique..... Lumière rouge...................
Carré, en bois, blanc...... 30 24 do . ..... A mi-chemin entre le Côteau et l'île

au'ç Ceries.
do do ...... 40 30 1847 do

do do .............. ... 1849 do........Vis-h-vis la lumière, il y a une balise au
nord du chenal.

do do ...... 20 20 1844 do

.1865 do ....... Variation en 1869, 9* O. Sous le con-
trôle du surintend. es travaux publics.

FRANCOIS ET -ONTARIO.

Constructionronde, 62 pieds
de hauteur.

Const. en bois, carré, 27 pds
de haut., peint. en blanc.

Const. en bois, carré, 27 pds'
de hauteur, peinturé en
blanc, avec logement du
gardien.

Blanc, carré, en bois.

do do

do do ....

92

42

42

33

.Catoptrique.

do

do

31 1856

55 | 37 1856

40

do

do

26 118561| de

su,

Lumièrblanche.

do

do

Documentscie la Session (No 4.)87 Victoria.



Documents de la Session (No, 4.)

Position.

A. 1878

LISTE des phares du Canada sous la direction

ENTRE LES LACS ST

Q

s

c

Nom du phare.

Passe Gananoque...

Batture Jack Straw

Batture Spectacle..

Rocher du Cheval
Rouge...........

Ile Brûlée.........

Ile Wolfe.........

6
-n

ceso

Q 4 il
(6 4 10

Nombre Intervalles
etrsituations -' des révolutionsrelatives deséclats.
des lumières.

Une......... F

76 6 30 Une..........

76 10 40 Une..........

76 11 20 Une.

76 11 40jUne.

77 16 20 1Une..........

F

F

F

F

F ..........

e',

9

10

6

LAC

Ile aux Serpents... Sur jetée sur la barre,côté 44 i 30176 37 40 Une......... F .. .......... 6
N. du chenal, 'a5 milles
ouest de Kingston.

Simcoe on Gage... .Pointe sud-ouest de l'Ile'44 9 20 76 38 40 Une5.......... . ...... 35
Simoe, à 9 milles à l'O.
de Kingston.

Ile aux Tourtes.... Quatre milles de la tête del44 4 10176 38 10 Une.........Tr. Une minute, 10 15
l'le Wolfe. 1 i secondes.

Outer D r ake ou Pointe E. de l'Ile.......143 57 0176 49 0 Une.........F..............22
False Ducks.

Pointe Plaisante... Entr. de la baie de Quinté 44 6 30 76 55 30 Une......... F ................ 10ý
Pointe Pierre...... Sur la pointe. 43 51 0 77 13 40 Une.......... Tr. Toutes les minut. 21

et 40 secondes.
Pointe au Saumon Sur la pointe. 43 52 0 77 19 45 Une ..... . ........ .....

ou Maligne......

Ile du Télégraphe.. Baie de Quinté. 44 10 20 77 9 45!Une.........,F................ 12

Scotch Bonnet ou Sur petite île, 1 mille S. 43 54 0 77 38 0 Une.......... F ................. 12
Ile aux Rufs.... O. de l'Ile Nichol-

son.
, ... Pointe E. 14359 30177 45 30Une..........F .... . 18

Presqu Ile Sur côte ou rivage.. .... 44 0 20177 46 0 Deux, O. S.OF . ....... Sor4
et E. N.E.
environ.

Cobourg........... Sur tête de jetée. 43 57 10 78 14 0 Une...... ... F ................ 8

Peter Rock ou Ile O. par S., à 4 milles de 43 56 10 78 17 oUne.........F...............10
au Goëland...... Cobourg.

87 Victonla, A 1873

département de la Marine et des Pêcheries.-Suite.

FRANÇOIS ET ONrARIO.-Suite.

Couleur ou caractère ature et

particler du l'appareil Remarques.
p e 4 d'éclairage.

En bois, carré, blanc ...... 44 37 1856 Catoptric ......

do do ...... 31 29 1856 do ......

Ces petits feux servent à indiquer le
do do ...... 28 26 1856 do ..... chenal à travers les Milles les, entre

- Brockville et Kingston. Variation
en 1870, 7 15' O.

do do ...... 28 26 1856 do ......

do do...... 64 26 1856 do .......

do do.......,.......... 1856 do

ONTARIO.

En pierre, carré......... 35

Rond, en pierre, blanc..... 45

Blanc................ 46

do .................... 68

Octogone ....................
Rond, enpierre... ........ 62

Construction carrée, sur- 40
montant la maison du
gardien,et peinte en blanc

Tour sur habitation; carré 46
et blanc.

En pierre, blanc....,,....51

Octogone, en pierre....... 67
.................. ,...,...: s' .. .

Carré, en bois, blanc...... 20

Octogone, en pierre ....... 45

35

40

41

62

52
60

41

54

63

16

48

1858

1833

1870

1828

1866
1833

1871

1870
1856

1840
1851

1844

1840

do

do

do

do

do
do.

do

do

do

do
do

~311

Lumière rouge.
ì Une cloche d'alarme est stationnée ici

et sonnera dans les temps de brume
et les tempêtes de neige pendant
la navigation. La cloche fonctionne
par mécanisme 4 foisen 1 minutes.
Etendue à une distance de 4 mille».

jVariation en 1869, V 0.

'Lumière rouge.

Lumière de phare ; n'est pas sous
contrôle du département de la Marine

Sur unxrocher vis-à-vis la'pointe.

Documents de la Session. (No. 4.)

PointeN.E.dela petiteIle 44 20 50
Stave, côté S.du chenal,
à 5 milles au-dessous de
Gananoque.

Sur jetée, côté nord du 44 21 01
chenal, à trois milles de
Gananoque.

Sur jetée, côté nord du 44 20 15
chenal, à 2 milles O. de
Gananoque.

Sur jetée, côté S. E. du 44 19 30
chenal, à f mille O. de
la batture Jack Straw.

Pointe S. E. de l'ile; côtél44 19 51
nord du chenal, à e de
mille de labatture Spec-
tacle.

Surla pte.Québec oup.E.44 14 40,

87 Victoria.
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LISTE des phares du Canada sous la direction du

LAC

Position.

ceco

Nombre
et situations

rëlatives
des lumières.

4à .

sè
»Intervallesdes révolutions

ou des éclats.

- ~ I.

Port Hope ........ 1Sur tête de la jet., côté E.1

Darlington........

Port d'Oshawa....
Havre de Whitby..
Pickering ou Liver-
-Pool.

:oronto.........

Port Crédit........

Oakville .... ......

Baie de Burlington.

Port Dalhousie....
le au Renard.....

Sur tête de la jetée...

Sur tête de lajetée..
Jeté

0
e O ... .......

Tête de la jetée E......
Pointe Gibraltar, c,ôté S.

O. de la.pointe, à l4-m.
S. de Toronto...

Quai de la Reinepartie O.
l'eau,feusurl'aile de lajet,

Sur quai............

Sur tête de la jetée..

Jetée S. de l'entrée.

Sur tête de la jetée Est..
Lac Simcoe...........

O I i O '"Il

43 56 1578 20 OUne.

43 52 30 78 43 20jUne........F ............

43 52 0785230UneF.... ... ...........
43 51 079 1l30Une F..........
43 48 45 79 7 20 UneF..........

43 37 079 28 30 Une....... ..............

43 38 2
0 79 28 45 Deux........F.............

43 33 
30179 40 10 UneF..............

43 26 45 79 45 20 Une........ F ................
43 18 0179 53 30jDeux.. F .... .. {.
43 13 40,79 20 30 Une. . .To'r.
44 19 30179 30 01Une.....".::,'F...,........

~0

~
c5

,0 5
-4

4

4

15

18

6

12

15
4

10
12

LAC

Tête de la jetée . ..... 53 07919 30Deux ......... 12
Sur une Ile entre les Ports 42 50 1079 37 0 Une........Tor Tous les 3 min. 10

Colborne et Maitland, à
1 mille S.-O. de la terre
ferme.............

Jetée ouest...........42 50Une
Jetée ouest4...........2 47 3080 16 30 Une.....F................8

ou Extrémité est.........4233à080 9101 Une .......... 25

ou A 333 verges du rivage.. 142 39 080 54 30Une.........F...........12

oUn ........... e..............4.2 0

.Extrémité de la jetéeO.. 42 40 081 17 OUne,. FPointe NK.E5..........4150208245 30De .......... F . .

501 93O0Une.........jFj....

!Sur caisson, à 2- milles S 41 52 20 82 38 0 Une..........To'r. . 20
de l"extr"émité de lai
pointe, rive nord 4 8 3 n .

Entrea pointe Pelée et 41 40 58 82 40 Une..........
.l...e.Sl.......12

11e u Bis Banc Poite 2 G083 3 3'Une...... ................ 10
z....................8

F .... ..... 2

Nom du phare.

Sur maison de pierre. .....

Carré, en bois..,........

Hexagone, en-pierre.

En bois, carré, rouge ... ,...

Octogone, en bois......
Haut phare, en pierre.
Petit phare,.en bois, bVanc.

En bois; blanc.........
Tour carrée, brune.

.. 1... .9 ..
12 8

66 I 62

22

42-

-60
18

53
46

6

36
54
14

44
39

1863
1814
1863

1820 -

1838

1863,

1836

1838
1845;

1852
1870-

.. .. .. . . . . .

Catoptrique.

1 do

do
do

<À. 878

Rougeudu sud; blanc vudelPest et
de l'ouest ; lum. dehavre,n'est pas sous
le cont. du département de la marine.

Variat. en 1859, 3° 30' O. lum.de h. n'est
pas sous le cont. du dép. de la Marine.

N'êst pas srusë cdt:dudép:delaMar.
N'est pas sous le cont. du dép. de la Mar.
N'est pas sous le cont. du dép. de la Mar.

Il y a-une cloche d'alarme à cette station.

Lumière rouge sur le bras du quqi doit
être rangée de près à babord. Varia-
tion.en1868, 20 b0' O. Lum. de h. n'est
pas sous ýle cont. du dép. de la Mar.

N'est pas: sous le contiôle du départe.
nemet de la Marine.

.A.d l'entrée ducanal Welland.

ÉnIÉ.

En bois, blanc.... .......

Rond, en pierre, blanc...

Hexagone, en bois, blanc...
do do

Octogone, en bois.

do ..........0

Sur un poteau.............

Lanterne......... ........
Rond, en.pierre ..... ....

Octagone.............

{14
64

20
65

96

20
45

76

Carrée, en bois, blanc...... 70

Rond, en.pierre........

60

60
20
60

46

20
40

61

49

40

1852.

1848-

1848.
1846,
1843

1840

1844
1833

1861

18723

1887T

do

do

A l'entrée du canal Welland.

Variation en 1870,:20 40' O.

do ....... A l'entrée de la Grande Rivière.
do
do ....... Variation en 1860,1°40' O.

do

do ..... N'est pas sous le contrôle du départe-
ment de la Marine., ................

do
do . . par N.; fait éviter la batture de

l'île Pelée. Variation en 1870, 9°46- E.
Le 21 sept. 1872, la lumière sur l'le
Pelée fut changée en lumière blanche
fixe, et Pelée Spit en lumière blanche,

do jtournante.
do ....... Rouge.

.do

départmentde la Marine etdes Pêcheries.-&Lite.

ONTARIO.--Suite.

Documetde la &Sei:(No.u4>)

Port Colborne, f
d'alignement.

Ile Mohawk.....

Port Maitland ..
Port Dover......
Longue Pointec

Pointe Nord...
Riv. à la Loutrec

Port Burwell.
Riv. à la Barbuec

Port Bruce.
Port Stanley
Ile Pelée ......

Pointe Pelée.....

Iledu Milieu....

Amhersiburg...

1

87iitoria.
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LISTE des phares du Canada sur la direction de

LAC

.Nombre
Nom du phare. Position. aratt u des é lts -etimbe d'trvas

rS. ou des elats.lumières.

No

Rivière Thames,... Emb. de la rivière, rive S. 42 1840182 36 O Deux So260 E, F 12
i et N. 261> W.,y

à 50 verges
d'intervalles.

LAC

lum.
Goderich........ Sur rive élevée au S. de 43 45 10 81 32 30 Trois ......... F.............

l'entrée du port. Deux-2
sur la jetée N.4....

Quai McK e n z i e, Owen Sound, Baie Geor- 44 41 30 80 53 40 Une.......... F ................ 12
Presqu'Ille. gienne, Ontario........

Pointe Clark... Rive N. environ 20millesl44 4 40 81 34 30,Une . Tr Chaq. minute. 15
N. E. de Goderich....

Ile Chantry ....... Côté sud.environ2tmilles 44 29 40181 13 O Une....... F ................ 15
ouest de Saugeen..

Ile aux Anses...... Pte. N.E. de l'île; entrée45 19 4081 32 101Une..........Tr De 3 m. en 3m. 15
de la baie Georgienne. Inter. des éclats

1Ii minute.
Ile Griffith, N..... Ext. N.E. de l'ile; à 20 44 50 30 80 42 40 Une.........F................12

milles d'Owen Sound.
le Nottawasaga... A environ4milles N.O. de 44 32 30180 4 20 Une.......... . ..lChag.-gminute. 10

Collingwood..,......
Collingwood ....... Brise-lames........... 44 31 0 80 2 10 Une........ F ...............

Pointe Michel..... Baie Michel, côté S. de la 45 34 20 81 56 OUne.........F............... 13
Grande Manitouline...

Ile aux Chrétien... Partie S.E. de l'île ;li m. 44 47 20 79 57 30Une..........F.................8
de la terre ferme..

Parry Sound ...... Ile au Vison........... 45 22 0 80 12 45 Une.........F................16

IleSolitaire........45 33 30 8115 48 Une..........F ............... 20
Byng Inlet ....... ........................ 45 44 1280 27F30o............. F ............. ,.c....

Rocher Rouge..... A un m. E. de Killarney. 45 58 40181 16 30 Deux. F .............. 8
surlapte.du RocherRo.

Ile aux Perdrix.... 1 mille N.O. du phare 45 59 20181 19 50Tne.......... F ................ 5
du Rocher Rouge.....

Feux d'alignement. Shaftesbury ouPetit Cou- 45 59 30181 47 40Deux....... F ........... 6
rant...... ...........

Ile Clapperton...... Pointe Nord..........46 3 0 82 5 0 Une.......... F ................ 8
Ile au Soufre......Extrémité O. de l'île.. 46 9 083 30 0 Une.......... 12

LAC

Pointe aux Pins... Rivière Ste. Marie, prèsj46 28 30184 4050Un...... . f F...........,...8-
du Sault.1 1

114

Docuiets de la Session (No. 4.) A. 1878

département de la Marine et des Pêchries.-uite.

STE. CLAIRE.

0'c

Couleur ou caractère - 4ceNature et ordre
particulier du phare. de l'appareil Remarques.

0 d'élairage.

Tour carrée, en bois, tour ..5. .1845....Lesdeux lumières tenues lnne parl'autre
ronde, en pierre......... font passer la barre .........

HURON.

Tour carrée, blanche.... 150 20 1847 Catoptrique*.... Variation. en 1870, 0 50' O. Lumière
sur la berge est seule.sous le contrôle
du département de la Marine.

Constr'n. en bois, carré, 27 35 ...... ...... do ...... Lumiêre blanche.
pieds, peinturé en blanc.

Ronde, blanche............87 87 1859 Dioptrique, se-
conde ordre.

do.............. 86 86 18591 do

Rond, blanc.............. 90 85 1859 do Variation en1870, 0°150'O.

do........ .... 130 85 1859 Dioptrique, troi-
sième ordre.

do............ 86 85 1859 Dioptrique, se-
cond ordre.

Sur charpente ............ 24. 1858 Catoptrique .... Lumière rouge; n'est pas sous le con'
trôle du département de la Marine.Blanche, carré......... 40 28 18701 do*

Blanche, rond............. 61 60 1859 iDioptrique, 4me
ordre.,

Tour carrée sur l'habitation 56 40 1870 ICatoptrique.
du gardien, blanche-.....

Blanche,carré............ 195 42 1870 do
Sur une charpente en bois... 60 1870 do

En bois, carrés, blancs..... 80 2 1866 do Au coté N- du chenal, guident pour en-
20 12 trer dans le havre de Killarmey.

do 30 20 1866 do

do ....''' 22J.... 1866 do
do ..... 35 1866 do

Tour car.,'en bois, blanc... 45 20 1867 do

SUPÉRIEUR.

Tour carrée, -en' bois, 23 . 30 ...... . Catoptrique,
pieds de haut, blanc."..

87Victoria.
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LISTE des, phares du Canada sous la direction

LAC

I e

SIntervMUes des
Nom du phare. Position. situ onmire- e l au '

deumières."S

pointeCorbay...B. Batchewana, 40 milles 46 54 0 8450 0'nea... Fl ................ 20
au.:dessu du Sault.

Pointeau Porphyry Entrée de la Ba Noire, 48 21 5 88 51 30 Une;.........F. 16
Ile Edouard, Algoma,
Lac Supérieur.

St. Ignace . A 3 milles de l'fle St. 48 42 15188 10 30IUne....... . F ............... 8
Ignace.3 1 F. .

Ile Michipicoten... Pointe sud de l'ile Michi- 47 42 15 86 1 35 Une.......... F ....... . . 18
picoten.

Hav. de Québec, pr. Ile Agate, havre de Qué- 47 42 50 86 2 10 Une ........... F ................ 10
du havre de l'ile bec.
Michipicoten..

NOUVEAU-

GOLPE ST~

Dalhousie ......... Coté sud de l'entrée du 48 3 45!66 20 50 Une.....
havre.

Bathurst......, Surlapointe Aliton .... 47 39 10'65 36 40 Deux.

Caraquette ........ IlleCaraquette, Baie dës 47 49 40 65 54 0 Une..........
Chaleurs.

Shippegan ........ Sur l'ile, havre de47 43 0 64 38 0 Une..........I
Shippegan.

Ile Miscou. Pointe aux Boueaux,..148 1 0164 29 25)Une...
Tracadie.........Coté N. du ravin Trafiadie147 30 0164 52 0Une.
Tabusintae.......Ile au Crabe, comté de 47 18 53 64 59 30 Une..........

Northumberland.
Neguac..........Comté de Northumber'nd 47 17 47 65 3 20Une. .

Ile du Portage .... Sur la pointe sud de l'ile. 147 9 50165 2 40}Jne.......,..
Ile au Renard.,.. Sur la pointe N.-O. " .47 8 10 65 . 2 30Deux.........

do......... Extrémite E. " .
1
47 6 50 65 0 '10Deux.........

Phare floqtant..... Barre du fer a cheval, 47 8 0 65 3 0 Une.........,
entre fles du Portage au
Renard, B. de Miramichi

Balises de l'île Shel- Baie de Miramichi ...... 47 6 50 65 18 O Deux......,
drake...........

Pointe aux Chênes.lBaie de Miramichi ...... 147 7 40 65 15 10Deux.........

Plage de Grant .... Baie de Miramichi ...... 147 5 30165 28 10 Deux, étant S.
O. et N. -E.
l'une de l'au-
tre.

Place de Preston.. daiee Miramichi ...... 47 4 50 65 54 40 Deux.........

Pointe Ewcuninac.. Sur ia pointe ....... ,....47 4 32
1

64
47. 3 ne.

F ........ 13

-12

12
F ....... ........ 1

F.

F

F .............. 1
F ............. 1.10

F 1

F ............... 8

....... .. 1

F

F

F

F

F

........

. .....,.....;

9

10

10

14

37 Victoria A;8T8

du Département de la Marine et des Pecheries.-&ite.

SUPÉRIEUR-Suite~ -. - - -____________________

Couleur ou caractère
particulie"de

phare.

Octogone, 63 pieds, blanc,
avec habitation.

En bois, carré, 36 pieds,
blanc.

Tour car., en bois, blanc...

Carré, en bois, blanc.....

do do

ce O

ce

o

n
'c
'c.
C,,,

a>O
1~s,.-Oas

e-""e

55)

'Q
'e
s,
'e

.0
O'

e";

oas
o"

-I - 1--

561 ..... ......

56.

32

32

20

1866

1872

1872

Nature
et ordre de
l'appareil

d'éçlairage.

..............

i0 ............

do ....

Remarques.

Ce phare sert à des fins générales et
pour guider les naviresh àPilot d'Argent.
umièreiblauch.•é·1

Discontinué jusqu'h ais ultérieur, 18,73.

BRUNSWICK,

LAURENT.

Carré, en bois blanc*.... . 49

Balises-lumièreshexagones, 31½
blanches. 27

Tour carrée, sur la maison 52
du gardien, blanc.. .....

Carré, en bois, blanc.. '2

En bois, octogone, blanc...I 79
En bois, carré, blanc. . 39
Carré, en bois, blanc. 30

do do .... 35

Blanc ................... 46
En bois, blanc............ 5-9
En bois, blanc............ 30'

1060....,......, u............ 35

i de mille lesluns des autres, 48
C40En bois, blanc............60

120Blanc.............,,, 1201140

do ................

En bois, blanc............70

33

48

20

74
20

20.

20

42

1870

1871

1870

1872

1856
1872
1873

1840

1869

1872

1873

186. 

1869

1869

1869

58 1841

............V de tous les points d'approehe.

do ....

do

do

do
do
do ......

do ... s
do
do .... l
do .... f
do.

do

do

do .

do

D. Se ordre.,...

aR

Tenues l'une par l'autre, cesluières ser-
nthdii'igerles bimentsquit entreti

dans le havre La lumière. intrieure
est la plus:ghaute et de cuilleurrouge.
La lumière extérieure est blanche.j

Lumière rouge.

Phare.de côté et de havre. Lumière rouge.

Phare de côté et de havre, situé au nord
du chenal.

Deux balises lum. i de mille Fune de
l'autre, pour guider .les navires dans
le chenal.deS-washway.

Une goëlette gréée.

Deux balises-lum. h un i mille Pune de
lautre pur guider les _navirès .daisle
chenal e Swashway,-

do do

do do

Variation en 1869, 23> 20' O.

Docnments de la Session (No. .)37viétoria.
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Richiboucto ......

Pointe Cassie

Shediac (Balises)...

Shiediac........
Jourimain ....

Doctunents de la Session No;4.)

Sur tête de jetée

Sur la pointe.........

Ile Shediac ..............

Quai Du Chêne .........
Cap Jourimain .........

À.1878

LISTE des phares du Canada, sous la direction

NOUVEAU BRUNSWICK.
GOLrE ST.

46 39 40

46 19 15

64 42 30

64 30 20

46 15 2064 31 50

46 14 20 64 31 0
46 10 063 49-30

Une .......... F

Une ......... Tr.

Deux ........ IF

Une.........F
Une ....... F

14

Eclats tous les j 14
min. alternat.1

10

,....6 .. ... .. 6

ILE DU

Pointe Nord....... Sur la pointe...........47 3 46 63 59 10 Deux. ......... 1
Cascumpec, côté Ile de Sable.............46482264 215 ne......... F. ....... 12
nord.

Bai Bedeque...... Quai de Green.......46 23 32!U 47 5Jne..un,.F..............7
TêtedelaV. de Mer Salutation ou Tête de la 46 19 0'634839 Une..... F..............15

Vache de mer.....
Pointe. Est ....... 200 ve2g. sur le rivage, de 46 27 9 61 58 15 Une. . F

la partie sud de la pointe I
Havre de Charlotte- Pointe Blockhouse, côté 46 il 36 63 7 28IUne. F.10

town............ouest de l'entrée ....
Pointe Prim...Baie.de Hillsburough, 100146 3 106 2 6 Une..........12

verges de la pinte, par-
tie sud-est de la Baie..

Petit Chenal......................... 46 40 0*6353ODeux....F.....469
Tête Panmure..... Baie Cardigan, havre de 46 847622740 Une . IF.F .. .1

Georgetown, entrés sudI

Georgetown......Pointe St. André........46 9 576 2 3123 Onex........F........10

Bll Hook ou le aP-4634..........F
a.che, côté nordde lentrée. F

Crapaud.......Crapaud ... 2146 13 064 8 O1 Une4........ F
Sumerside.....ummerside.........r4624, 36 64 78 aUne. . F I .... 7

46 0 2 63 2 8 67 U ne.......... . .. . . .. .. . 5

HavrecMurray..0Havre6 de Murray. 25 57 Deux.

St. Pierre....... iavrede St. Pierre... 46 32 06234 0Deux ..... F. .... 6
Tracadie Havre de Tracadie.. a::-46 13 63 10 9eux ....... F ...... 12

NOUVELLE
GOLrE ST.

Pugwash.... Havre de Pugwash...45 52'30 63 40 20 Fo..............8

le Amet.........Centre de File, détroit de 45-50 15631010Une.. F................10
Northumberla.d......

3-1è ,.,

Documents de la Session (No.4.) A. 1873

du departement de la Marine et des Pêcheries--ite.

-Suite.
LAUENT..-SUite.

Couleur'oou04Nurdre 
decaractèrericulier ordre0dN'Remarquesdu4phare. 'o -i l'appareil [Remarques.

ee d'éclairage.

Tour carrée, blanc.... ... 70 50 1864 Dioptrique, qua-
trième ordre.Carré, en bois blanc....... 40 27 1872 Catoptrique.

<48Blanc.............. 56 •... 1869 do
Au bout d'une perche..... 15. 1860 do Hors du contrôle du dépt. de la Marine.anc, octogone.. :..... 72 45 1870 do , Visible du S.E. par N. h O.

PRINCE-ÉDOU-ARD.

Blanc...........80 60 1866............Lumièreblanche.
Tour 25 1856 Catoptriquedo

Lant, au bout d'une perche, 15I. 1856........... doBlanc, octogone........ . 88 6 1863

En bois,·octogone, blanc...,. 130 60 1867................do

Sur le toit de block house, 37 19,1851blanc.
En brique, blanc, circulaire. 68 55 1846.............Plusieurs balises indiquent les dangers

Balises blanches............ 22.EIn bois, octogone, blanc.. . 96 50 dnlabi. .......Enboi., oiogon, blnc... 96 a 1853Catoptrique..La lumnièere doit être tenue vis-à-vis la
Pointe Terras, peur éclairer le récif

Rayé de rouge et de blanc, 36 20 1868 Lanterne avecvertical.thul-eca.

Blnc c25" 0 6 1856Caoriu. d

Poteau.8.......... ... . .31 56....
Couleurdrapeoctogone.. 20 16 186 .............. Lumière blanche.Un sur 'poteau, et un autre 30 on ''L:::: . Tous deux avec- lumières blanches.sur pignon d'une grange p4st. . i eren'v. 1 mille l'un de l'autre on brnBalisesrues.......a20 26ns 1868 Diopt. ire ordre. Lumière blanche.Poteaux..... ..... ..........

Carré.,. 48 44 1871 Catoptrique.....Parat rouge quand on le voit de la mPetblanc qua ne évoitdu h ear..

vi--isu ap l'Ors
20 1868 Lanterneravec

Ba en bois, blanc...... 44 26 1866 de0partouth o

3615 hiedecab

3'TVictoria.
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LISTEdes phares du Canada, sous la direction du

NOUVELLE-ECQSSE.

GonFE DU ST.

NombI Intrasd s .
Nom du phare. position. e aIrádltions ou, relatives , ~ rvdtosoIdesu res. des élats.

Ile Caribou...... Partie nord-est ........ 45-46 0 62 42 20 Une.........Tr Touùes les miii.. 10
Port de Pictou .... Pointe S. de l'entrée.... 45 41 25 62 39 26 2,verticales ; la F ..... i

sup. blanche,
infé. rouge ;à 25 pieds d'in-

tervýalle.
le Pictou .. Pointe.sud-est. 45 49 10 62 30 29 Une.......... F 12

Cap St. George..Sur le côté N. du cap.... 45 52 35 61 54 40 Une...,...... Tr De ¾ m. en m. 25

P o m q u e t , baie Extrémité N.-E. de lle. 45 39 40161 44 30 Une...,...F9
St. George.

Im DU

Port Hood .........

Ile au Loup de Mer1
ou .Margaree.

Cheticamp.
Ingonish.

Ile aux Oiseaux....

Havre Ste. Anne...

Pte. du Roch. Noir.

Pointe Basse......

Ile Flint..........
Ile Scatterie......

Main-a-Dieu.......

Hav. de Louisburg.

Entrée S. dulhavre.....

Sommet ou milieu de l'île

Près du bout S. de l'ile..
Ile In onish ......... ,

Ile Ciboux, h à de mille
l'extrémité N.....

SurlapointeN.de la grève

Coté S. de l'entrée du
Grand Bras d'Or......

Pointe Plate côté E. de
la Baie des Espagnols.

Sur lle......
Pte. N. E. sur le rocher

Trap,..............

Sur le côté sud de la pte.
0. de l'ile Scatterie....

Côté N. de l'en. h 60 bras-
ses en dedans de la pte.

le Verte........Sommet de l'ile.

Havre de Sydney.. Al'extré. 0 delaBar. S..

46 0 0 61 31 401Une..

46 21 30;61 15 33iUne....

46 36 32 61 3l10Une ..........
46 41 206C0 20 0 Une ..........

46 23 1060:22 30 Une.

47 17 3060 32 151...........

46 18 3060 23 30 Une...

46 16 3060 7 30Tine..........

46 11 559 46 50 Une..........
46 2 13159 40 18 Une.......

46 0 30159'47 30......

45 54 3459 57 15 Une..........

45 28 516053 40 Une..........

146 12 4060 12 40 Une.
320

FI.. ............. 10

Tr Toutes les 45 sec

Rev Toutes les minu.

F ................

F ................

F.............

Tr Toutes les 15 sec.
Tr Visible iminute,

eclipsée une 4
minute.

F ............ ,..,p

F ..............

.. . . . . . .

20
15

14

8

14

12
15

9

16

14

10-

SW ictoria.

département de la Marine et des Pecheries.--Suite,

LA0ENT.-Suete.

Couleur ou caractère Nature et
particulier dua ordre deRemarques.

phare. e 7 l'appareil
o o> d'éclairage.

Carré, blanc.............. 35 26 1868 do
Octagone, en bois, bandes 65 55 1834 do. Allumé quand la navigation est libre de
vertic., rouges et blanches. glace. ne petite lumière rouge est

placée sous la lanterne. En les tenant
O.S. 0., on pare les récifs E. devant

Carré, blanc............... 52 ...... 1853 do l'ile Pictou. Variation en 1870,22e40'O.

do...............350 3911861 d

do...............50 23 1868 do . Lumière rouge, visible de l'ouest au sud
par le nord.

CAP BRETON.

Tour carrée, blanc.I.

do

Carré, en bois, blanc.

Blanc................

Carré, blanc . ............

Octogone; bandes verticales
rouges et blanches.......

Octogone ; blanc ..........
do ..........

Carré, en bois, blanc..

Blanc, avec bande noire
verticale............

En bois, carré, blanc.....

do
4-21

55 .. 1854

298 .. 1854

149
237

77

24

45

70
65
90

90

85

70

30à

24
40

33

30

23

51
43
70

40

35

31

20

do

do

Lumière rouge coté nord, lumière blan-
che coté sud.

Cette lumière peut se trouver cachée
aux navires dans une proximité dan-

ereuse de l'ile, par les falaises qui la
ordent.

1872 do
1871 D. 5e ordre.

1863 Catoptric....... Eclats alternatifs blancs et rouges.

1871 do . Le feu est allumé pour guider à l'entrée
1 ddurant les nuits sombres.

1868 do

1832 do Variation en 1869, 250 45' O.
18.56 do .... ,Visible partout à l'horizon.
1839 Lum.catop. avec Ce fou ne doit jamais être amené à l'est

réfiec. parobo duN. N. E. ou au sud du S. S.O.,et
liques et becs il ne faut pas en approcher de plus près
d'Argaud..... qu'à i mille. Il y a ici une chaloupe

pour porter secours.
1871 Catoptric....... Feu rouge.

1842 Lum.catop. avec Sur l'habitatioa du gardien. Variation
réflec. parobo- en 1869, 260 O.
liques et becs
d'Argaud.,...

1865 do Lumière rouge, au centre de l'habitation
du gardien, visible partout b l'horizon.

1872 do Feu rouge.
321
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LISTE~des phares du Canada, sous la direction du

NOUVELLE-

Nom du phare. Position.6 eoe -nrvlles

Intvdesalleèe -

txr4D

_ _ _ _ _ _ _ rév'_ _utions ou

Cap Caue. Partie nord de l'ile aux'45 19 50 60 55 29 2dansunetour,
Atocas.................placées vert.,

à 12 vgs. l'u-
ne de l'autre.

Havre de Cause ... Sur l'ile Hart ou Cutler. 45 21 0 60 58 311 Uine..........

Havre dArichat ... Pointe Marache, entréej45 29 2 61 1 52,Une..........
sud, Ile-Madame......j i

Havre d'Arichat-... Sur l'Ile du Jersiaiq....45 30 20 61 3 4'Une...

Havre de Guysboro. Coté O. de l'entrée près de 45 22 47 61 29 11 Une......
la Pointe Peart, Baie.
de Chedabouctou. ...

Pointe de Sable.... 'Entrée S. Pointe d'Eddy 45 31 30161 14 40 Deux horizon-
ou de Sable tales,à-8 vgs.

d'intervalle.
Pointe Tupper.. Havre aux Vaisseaux.... 45 36 40 61 22 0 Une......

Canso Nord....... Entrée N., coté O. 120145 41 t 31 29 1 Une.........
verges en dedans.

île White Head.... Extrémité S. 0......... 45 11 58 61 8 15 Une......

Ile Verte......... Comté de Guysboro. .... 45 6 18 61 32 31 Une..........

Liscomb. ..... Sur lIl iscomb....... 44 59 20161 57 51 Une........

IDe au Castor...... Partie S. E. de l'Ile au 44 48 10 62 20 30 Une..........
j Castor ou Ile William.

Ile aux (Bufs ... j...Centre de l'ile.......... 44 39 51 62 51 32'Une...........

le au Sable ....... milk ,eilextr. est..... 43 5830,5946 0 Une.........

F

F

F

F

F

F

F

Rev

F

Rev

Rev

Rev

F

.}'

Toutes les 20 se-j
condes..

Rouge et blanc,
écl.toutesles2m

Toutes les deux
minutes.

Toutes les min..

... . . . .. i

o a

12

12

15

14

15

18

MI.
..........

Rz,

........................

..... .......

gÉ.

le

ýAUy,

Documents de la Session (No. 4.) A. 187e

département de la Marine et des Pêcheries.-&êite.

ECOSSE.--Suite.

SNature etCouleur ou. caractèreNa e
lidu ordre de

iuerul'appareil Remarques.
phare. d'éairae2v t .~ déclairage.

d ' 4

Octogonç, enbois, bandes
horizontales, rouges et
blanches...........

En bois, carré, blanc.......

do do .....

do do .......

do do......f

do do avec(
un carreau noir.

Carré, blanc............

En bois, carré, blanc.

En bois, pyramidal, lan
terne octogone.

En bois, carré, blanc

do do ......
Blanc, avec 2 rondsnoirs du

côté de la tier 'S.S.O...
En bois, octogone, avec

bandes verticalesnoires et
blanches ducôté de.lamer.

Octogone, blanc et brun
alternativement.

4~~.21*

75140

42

34

39

30

60 118151

28

28

20

24

35

35

28

28

35

45

86

1872

1851

1872

1864

1851

1870

184

1854

1873

1872

1846

1865

1873

Lum. cat. avec Un sifflet d'alarme h environ 100 milles
reflect.parabo- au sud du phare; en temps de brume
l
1
que et becs on le fera résonner huit secondes par

d' rgand... . minute.

do . Lumière rouge.

do

Datoptrique

do

do

do

do

do

do

do

do

do
Dioptrique,

ordre.

328

2de

..1d
Variationen 1869, 23°10'W.

Lum. aux fenêtres à chaque bout du
phare.

Lumière rouge. Les terres sur le côté
sud empêchent de voir ce phare à plus
de troisïmilles dans cette direction.

Bon mouillage sous le phare par vent de
terre. La lanterne surmonte l'habi-
tation du gardien.

Lumière ne disparaît jamais totalement
durant les éclipses. Eclats et éclipses
de dix secondes.

Pour service comme phare côtier, et
pour guider les vaisseaux fréquentant
les havres du Pays et du Pêcheur.

Sur maison.

Liunières blanche et rouge alternative.
ment, visibles sur tout l'horizon.

e Dans les temps de brouillard et de brume
ainsi que dans -les tempêtes de neige,un sifflet d'alarme se fait entendre a
50 verges.au sud du phare, trois fois
en une minute, comme suit :i10. un
coup de trois secondes et un intervalje
de trois secondes; ensuite un autre
coup avec intervalle de même durée ;
puis un coup de trois secondes, avec
un intervalle de 45 secondes pour com-
pléter la minute. Le sifflet sera proba-
blement entendudans les temps calmes
ou avec le vent à 10 ou15miues; dans
lestemp. oucontrele ventà 3 ou 6milles

87 Victoria

chaq.

44

110

55

51

64

70

80

128
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LISTE des phares du Canada sous la direction de

NOUVELLE-

Nonibre ] ter llé

Nom du phare. Position. relatives ou des éclats. T
des lumières.

riz

Ile au Sable........

"Halifax " (phare
flottant).......

Tl u P.91 D iableï-- ý..

Extrémité Ouest........ 43 57 0

Havre d'Halifax. 44 2420

Ile au Diable, artie S.O.144 34 48

60 8 0Une......T

63 27 301.......

63 27 15Une........ F
iiiau U M )I ...... , u IJ.& ýý - -- - - , -

entrée E. du havre.

Pointe Mulin..... Côté N. de l'entrée du 45 49 45 63 25 16
havre Wallacecomté de
Cumberland.

Plage de Meagher.. TourSherbrooke ,plàge de 44 3 663 3155
Meagher, côté E. de
l'entrée.

Tête de Chébouctou Côté O. entrée du havre 44 30 21 63 *30 49
d'Halifax.

Sambro'.... ...... Milieu del'île.........144 26 1163 33 30

Pointe à1' eggy.... Côté E. de l'entrée de la44 29 30 63 55 0
baie 1te. Marguerite.

Phare du havre Bassin des Mines, comté 45 14 0164 O 45
Walton. de H .

Baie de Mdahone ... Iobsou'.Nose,B.Mahone 44 24 56,64 13 46
Chester, baie de Sur l'île Ironbound Est, 44 26 10164 4,50

Mahone. un peu à l'est du centre
de lile.

Ile de la Croix ... te-de la Croix, pointe E. 44 18 43164 9 57
baie de Lunenberg.

Havre de Shelburne Entr. (u havre de Shel- 43 41 15 65 19 5
bur., comté de Shel

- tbrn :.
le Vwrte.,. .. Baie Marguerite, comté'44 23 0 64 2 45

d. L nuberg-.

D 5U
224

Une.........F

Une. F

Une. ... Tr.
Une .... F

Une.... ..... F

Une......... F

Une.......... F
1Une ......... F

Deux, verti-( x
cales, à 15
verges d'in
tervalle.

1Une.......... F

5VUne ... r.

Trn. en trois min.
laissant öi5r"
eclairs 'a des
interval. d'une
demi- minute;
ensuite cessat.
de lumière pen-
danti m; par
chaque rév o.

18 -

... . . . ... 11

Eclats blancs à
chaqueminute.

..... .......
De m. enm.

12

18

20
or
21

10

16

11

Eclats rouges et'...
blancs alterna-
tiv. à chaqueli
minute. Rev.
complète en 3
minutes.

87 Victoria.

A. 1873

département de la Marine et des Pêcheries.-Suite.

ECOSSE.--huite.

Coleur ou caractère
particulier du

phare

.4 4Q)~fi

in bois, octogone, blanc... 123

Octoque, rouge brun, avec.
bandes blanches......... 45

En bois, carré, 25 pieds,
peint en blanc.. ...... 36

Blanc, toit circulaire, et
. rouge..................58

Carré, en bois, blanc.

Octogone, blanc ..........

Blanc, carré..........
En bois, carré, 20 pieds,

peint en blanc.

Bois, carré. blanc.
Oblong, en bois, blanc, tour

et lanterne sur l'habita-
tion du gardien.

Rouge, base octogone....

Carré, 20 pieds.........

Carré, 28 pieds; blanc, avec
habitation .........

132

115

65

60

68
150

.5

'c,¿
Nature et
ordre de

l'appareil
d'éclairage.

98 1 1873 Catoptrique....

.....115

... ..
1852

48 1,1815

1872

60 1758

26

29
46

1 0 53

1868

1872
1871

1832

671......1.

do

do

do

(10

do

do

do

Dioptrique......

Lum. catoptri-
ques avec réflei.
paraboliques et
bees dArgand.

Cat >ptrique.

do

325

Remarques.

Dans les temps de brouillard et de brume
ainsi que dans les tempêtes de neige,
un sifflet à vapeur résonne 8 secondes
par chaque minute. laissant un inter-
valle de 52 secondes _ entre chaque
coup. Le sifflet sera probablement
eutendu, en temps calme ou avec le
vent, à10 ou15 milles, et dans les tem-
pêtes ou contre le vent, à 3 ou 6 milles.

Retiré de sa station, le 27 nov. 1873, à
cause d'une violente tempête.

Le rouge brun tourné vers la mer.
Des pilotes sont stationnés ici.

Pour guider les navires entrant ou
sortant du havre Wallace.

Quand on relève le feu de Sambro, à
l'O. S. O., on ne doit pas relever
celui-ci à l'O. du N. pour parer
l'écueil du Cap Thrum. Variation
en 1869, 20Q 10' O.

Dans les temps de brouillard et de
brume on tirera du canon à la statlon
de signaux sur l'île Sambro comme
suit :-Deux canons de 24 seront tirés
successivement,~ en réponse aux coups
de canon d'alarme des navires, et le
même signal sera donné de l'ile en
réponse au sifflet des vapeurs.

Lumière rouge, lanterne sur habitation.

Pour guider les navires dans le havre de
Walton. Lumière rouge.

Lumière rouge.
Vu de tous les points d'approche. Lan-

terne seule visible. Construction cachée
par les arbres.

Pilotes viennent ici. On peut y trouver
un abri au besoin. Feu supérieur :
éclats, 45 secondes ; éclipses, 15 se-
condes. Variation en 1869, 190 O.

Pour guider les navires dans le havre et
indiquer les dangers de la Pte. de Sable.

Comme phare côtier.

Documents de la Session (No. 4.)37 Victoria.



Documents de la Session '(o.'4.) A. 188

LISTE des phares du Canada sous la direction du,

NOUVELLE-

. . . . . . ..... = - - - L a .~ - .

Sur l'ile côté, O. de l'en- 44 14 15 64 18 50 Une........
trée de la rivière La
Have.

Près du cap La Have,emb. 44 13 43 64 16 19 Une..........
rivière La Have.

Tête de la Medway, côté 44 6 10 64 32 14 Une...
O. de l'entrée.

Ile Coffin, Pointe S., baie 44 1 58 64 37 34 Une........
de Liverpool.

Pointe dù Fort, baie de·44 2 30 64 42 20 Une..........
Liverpool, entrée S.

Vers le centre de l'île.... 43 48 31'64 47 15IUne.... .....
CôtéE. duhayre de Pte. 1 I

Hébert ............... 43 48 40 64 55 24!Une........
Rocher aux Goëlands.... 43 39 14 65 5 50[Une..........

Cap Roseway,près de l'en- 43 37 17 65 15 45 Deux, vertic.,
trée S.E.de l'île Macnutt, à 21 verg. de

distance.
Sur l'île au Nègre ....... 43 30 54 65 20 58 Une..........

Pointe Baccaro, côté 0..43 26 54 65 28 12 Une..........
de l'entrée. - |

Havre de Ragged Island.43 42 1565 5 29 Une.
Sur le Cap.. .......... 143 23 1 9 ¡6

5 37 11 Une......,.

Port Mouton......

Lunenburg ou Pte.
de la Batterie.

Ile Moser....

Ile Ironbound Ouest
côté S.

Port Medway ..... '

Liverpool .........

Pointe du Fort ...

Little Hope......

Port Hébert..
Havre de Ragged

Island.

Havre de Shelburne
Cap Roseway

Ile au Nègre,.

Barrington ........

Ile Carter.........
Cap de Sable.

Havre de Pubniso.

Rivière Tousquet..

Havre Yarmouth..

43 35 45

Ile au Gros Poissor, 143 42 10 6
pointe S.-0'.

A l'extrémité du récif, 43 48 30.66
vis-à-vis la pointe S.-O.
de l'ile Bunker, côté E.
de l'entrée du havre.

326

46 54jUne..........

57 15

6 8 45

Deux, horizon.
tales à 8 vgs.
d'intervalle'.

Une, rouge....

. .
F..............

T. les 30 secondes

De 2min.en 2m.

De min. en min.

Tr

F

Tr

F

Tr

F
F

F...... ........

Tr Eclats rouge et
blanc de min.

i en minute.
F i................

F
Tr Eclat 15 secondes

Eclip. 25 second.

13

10

16

7

12

10
10ro 0

12

10

11
12

8

Fl.... ......... 112

vo

=SE-Suite.

Zn
IL0 'n

47

50

'e
Ce
e
Ce

-c

.5-o 'e

55 1 26 1'1868

En bois, carré, 20 pieds....

Carré, blanc...........

Carré, blanc ........

Tour carrée, blanc........

Carré, blanc, avec carreau
noirdu côté de la mer...

Base octogone, bandes hori-
zontales rouges et blanches
au nombre de huit.

Carré, blanc.............

Carré, blanc......

En bois, carré, blanc......
Carré, blanc..............

Octogone, bandes vertica-
les noires et blanches..

Carré, en bois, blanc.

Carré, blanc avec rond noir
du côté de la mer .......

En bois, carré, blanc.
Blanc, octogone...

Carré, blanc..............

En bois, blanc, carré......

La lanterne sur habitation,
construite sur une jetée,
le tout formant une bu
lise.

29

23

50

17

26

29
31

177

29

35

29
50

20

1855

1851

1812

1855

1865

1872
1853

1788
réparé
1858

1872'

1850

1872
1861

1854

72

44

65,

30

40

33
56

120
65

48

49

66
53

28

27

Nature et
ordre de

l'appareil
d'éclairage.

Catoptrique ....

Lum. catoptri-
ques avec réflec.
paraboliques et
becs d'Argand.

do

do

do

do

Observations.

Pour guider les navires dans le havre.

Surie toit de l'habitation,qui est blanche.

Lumière rouge.

Près du bord de la falaise, qui a 40 pieds
d'élevation.

Ressemble à une maison.

Eclats de 30 secondes; éclipses de 90 se-
condes. Variation en 1869, 18 ° O.

do Lumière rouge, se passe à babord en en-
trant dans le havre.

do Lumière rouge, au centre de la maison
du gardien, visible sur tout l'horizon.

do Lumière rouge.
do

do Variation en 1869, 17-° 0.

do

do Lumière rouge.

....... Lumière rouge.
Lun. catoptri- Variation en 1869, 171 10' O.
ques avec réflec.
paraboliques et'
bees d'Argand.

do Ouvert à l'O. de l'île St. Jean et relevé
au N. E. 1 N. il faut parer le banc ;
en venant au port de tout autre côté il
faut relever le feu au N. :de l'E. N.E.
avant de courir dessus, pour parer
l'écueil devant la pointe Ste. Anne.

do Visible du large aux fenêtres des deux
pignons d'une maison habitée.

Catoptrique .... Une lumièrerouge pour guider les navires
dans le havre. Visible du nord entre
N. E. par N. et N e E. Elle peut aussi
être vue pardessus la. plage* de Stan-
-wood, quand le vent est de S. t E. à
S.E 4E., mais elle ne peut être suivie,
car la seule entrée dans le havre est
par le détroit de'Yarmouth et autour
du Cap Est.

87 Victoria.

Beach Point, côté E. de
l'entrée, à60 brasses dela
mai que de la basse mer.

f- W

Couleur ou
caractère particulier,

du phare.,

1864

1874
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département de la Marine et des Pêcheries.-Suite.
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LISTE des phares du Canada sous la

NOUVELLE-

BAns Dia

Nom du phare.

Ile aux Phoques...

Yarmouth ou Capi
Forchu.

Cap Ste. Marie....

Sissibou...........

Le aux Eglantiers.

Westport.

Tête du Sanglier...

Digby ou Annapo-
lis.

Cap Spencer.....-..

Anse Marshail ou]
Port Williams.

Margaretsville.....1

Roche Noire........

Horton............

Burnt Coat Head..

Position. 2
'e
o
c

6
t-

'eo
Eh

co

Nombre et
situations j.-.

relatives des 4
lumières. t

I - 1 - ! - l-II- 1

Pointe S., a de mil. del'ile

Cap Est, Pointe Sud.

Côté est de la baie.. ....

Côté sud de l'entrée de la
rivière.

Pointe nord-ouest.......

13 23,3466 0 52 Une........

43 47 28 66 9 21;Une..........

44 5 20 66 12 4OjUne.........

44 26 3066 1 15jUne.........

4414 57 66 23 30 Une.. ....

Ile Peter. entrée sud du144 15 30 66 20 20 Deux, horizon-
Grand Passage. tales h 24 pds.

d'intervalle.

Tête du Sanglier, 50 pieds 44 24 16!66 13 01Une..........
du nord de la falaise.

Pointe Prim, pointe sud 41 34,65 47 20 Une......
de l'entrée.

Pointe du Cap........45 12 30 65 54 0jUne.........

Rive sud, Baie de Fundyj44 56 52 65 16 0Deux, vertic.
20 pas., d'int

do do .. 45 257 65 4 ODeux........

Rive sud ....... ...... 45 10 10164 46 0 Une.........

Sur la côte, rive ouest de 45 6 15164 13 30 Une.........
la rivière Avon.

Bassin de Minas, rive 45 18 40 63 48 30 Une.
sud.

F

Tr.

Tr.

F
F

F

Tr.

FI

Tr.

F

F

F
.F

Intervalles des ''
révolutions ou

des éclats.

Toutes les minut.,
et 45 secondes.

Toutes les 30 se-
condes, rouge et
blanc, alternat.

Altern. rouge et
blanc.,éclats de
minut. en min.

...... ..... .....

Altern. rouge et
blanc. pendant
des espaces de
45 second. cha.
et un intervalle
de 45 secondes.

..... ..... .

18

18

8

10

L..
13

20

10

12

.120

A. 1878

le

eri

MM
Uàl-

....... 

...

Octogone, blanc..........

Octogone, bandes verticales
rouges et blanches.......

Octogone, blanc...... ....

Blanc, en bois, pyramidal

Octogone, blanc.... .....

Carré, blanc .,....

Carré, blanc...........

Carré, bandes verticales
rouges et blanches......

Carré, avec tour.

Carré, blanc..........

Carré, blanc et noir, ban-1
bandes horizontales.

Carré, blanc..,.....

Carré, blanc.............

Carré, blanc..........

98

117

103

36

92

40
each.

60,

59

43

33

55

15

1830

1839

1868

1870

1809

1850

..... .. 1864

76 22 1817

Dioptrique, 2mei
ordre.

Lumières catop-
triq. avec réflec-
teurs parabol.et
becs d'Argand..

do

do

do

Lumière catop.
avec réflacteurs
parab. et becs
d'Argand......

do

do

207 1 35 J1873 1Catoptrique.....1

{ 60}
57

301
127

45

92

75

22

22

35

20

35

1859

1859

1848

1851

1859

do

do

do

do

do

Le roch. de la Blonde reste à 3Amilles S.
î S.O. duphare. Variation en 1869
16" 48'O. sifflet à vapeur près du phare.

Eclats1¼ min -; éclipsest min. Sifflet d'a-
lar. sur le côté O. résonne par temps de
brume et de neige 10 sec. par minute.

Lumières rouge et blanche alternatives..

(Variation en 1869, 17' 45' O. Un sifflet
d'alarme a été placé au N. O. de l'Ile
aux Eglantiers, côté sud du phare. Il.
sera sonné comme suit par temps de
brume et de neige:
Coup de 4 secondes
Intervalle de do
Coup de do 60 secondes.
Intervalle de do 6
Coup de do
Intervalle de 40 second.)

Visibles du nord quand on les relève
entre le S. * S. O. etS. S. O.,
et du S. quand on les relève entre le
N.E.tj E., et N.N.040 O.

Sur toit de l'habitation qui est blanche.

Variation en 1869. 18° 50'O. Sifflet d'a-
larme sur'pointe à Prim. Par tempêtes
de neige et temps de brume, on le fait
résonner 8 sec. par min., laissant entre
les coups une intervalle de 52 secondes

Visible entre E.S.E par S. à O.N.O.
le phare de l'Ile aux Perdrix, portant
au compas N. O. par Ot O. vers le
nord, la distance d'un phare à l'autre
étant de 6j milles.

Lumière sur toit de l'habitation ; lum.
inférieure dans une fenêtre cintrée, vi-
.sible de O.SO. E.NE. par nord.

Lumière rouge, visible de O. S. O0h E. N.
E. par nord.

Lumière sur toit de maison, visible det->us les points d'approche.
Variation en 1869, 20 O. Lumière dans

une fenêtre.
Sur l'habitation du gardien; visible de

tous les points d'approche.

direction du département de la Marine et des Pecheries.-Suite.

ECOSSE.-Suite.

SNature etCouleur ou caractère 2 l'ordre de
particulier du Remarques.

phare l'cappareil.
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LISTE des phare, du Canada sous la direction du

AOUYELLE-

BAIE DE

Pointe Spencer.... Pointe! Spencer. rive N. 45 23 30 63 37 0 Une.......... F
Baie .Cobequid..

Ile aux Perdrix, ou Côté O.. de larivière.... 45 23 O 64 19 0Une......... F
Parrsboro.

Riv. aux Pommes., Cap ýCTapstone"ou pýQinte 45-28.'20 64 51 30 Une .... .. .... .F
Hetty, entré N .0....

.. . . . .... . 12

NOUVEAU-

BAIE DE

Grindstone ....... Partie O. del'ile....45 43 13 64 37 2Une. .... .... F................12G i... 54 36 72iUnI

Enragé..........Sm ......... 453534644655Une..........F..............15

Quaco......:...Petitroch.v. -a-v.lagointe 45 19 20 65 31 55 Une............Toutes les 20 sec. 15

lie aux Perdrix ... F..............20

Havre St. Jean....

>ointe Le Préau..

1Tour-balise.........45 15 10

Sur la pointe. . . .45 3 401

66 3 40Une.........F

66 27 39IDeux, %,ert. h 9
vgs. d'interv.

Iie Wolf S.0 ... .Surla pointe S.E. dePl'le 44 56 30 66 44 10 Une..........
" .0 ...........

Havre Whitehead O. de l'île Bliss.........45 1 15 66 51 OUne
Bliss.........

-Ge Campobello.... Pointe nord de HeadiHar- 44 57 40'66 54 10 Une
bor.

Port St. André.... Pointe N. de l'entrée... 45 4 10 67 2 50

1e Grand ManantSwallow Tail..........44 45 52 66 44OI Une..........
parieN.E

-330

To'r

F

F

.......... .... 10

......... .... 15

17
l'minute entre à

chaque éclat 20

12

15

10

17

7 Victoria. Roppmegl 1esggg1.)

k1_1 el

JU

...........

département de la Mariïe et des Pêcheries.-Suite.

ECOSSE-Ssuite.

FtUñDY.-Sste.

Couleur
ou caractère particulier

du phare.
Obsetrvations.

Lanterne sur l'habitation du gardien...

Reconstruit à environ 160 pieds S.S.E.
de l'ancien.

BRUNSWICK.

FugDY.-uite.

En bois ; octogone.; blanc.

Blanc, carré..........

Octogone, b'ndes horizon-
tales rouges et blanches..

Octogone, bandes verticales
rouges et blanches.......

do do

Octogone, bandes horizon-
tales rouges et blanches..

La lantr. surmonte l'habita--
tion du gardien, qui est
une construction en bois,
carrée, et peinte en blanc.

Carré, enbois, blanc.....

Octogone, blanc, avec croi
rouge-.... ...

Octogone, blanc..

Otogone, en bois, blanc...

60

120 23

58 46

119

35

81
53

111 35,

45

64

42

148

40

15

31

1854

1840

1835

1791

Lumière catop.
avec réflecteurs
parab. et beces-
soleil perforés..

D. 4e ord.......

O.............

do

1828 ID. 4e ord.

1831 Lumière catop.
avec réflecteurs
parab. et becs-
soleil perforés..

Visible du N. E., k E. par le N. h
E. i S. E., ou 315. Le phare du
Cap Enragé est S. O. O. h en-
viron 10 milles. Variation en 1869,
20° 30' O

Visible entre Nord-Ouest et Nord-Est
par Sud.

Par temps de brume, on fait résonner
un sifflet d'alar. de min. en min. pend.
dix sec. Une bouée à cloche est posée
p. du c.E. du récif de l'ile aux Perdrix.

Variation en 1869, 19° O.

Visible entre O. N. O. et ¼ N. E.
par Sud. Variation ern 1869, 18' 50'
O. Sifflet d'alarme résonne par temps
de brume et de neige.

1871 JCatoptrique.....1Visible de tous les.points d'approche.

30 1871

34 1829

22 1833

50 1860

do

do

do

do

Variation en 1869, 181° O.

Visible entre Nord-Ouest quart Nord.
et Sud-Est quart Sud. Variation en
en 1869, 36j' O.

Visible entre S. O. et N.O. par S. Va-
riation en 1869, 171, 0.

Doxx6eknt de la SeggionNoA 4.)Victoria.

............ . ..

3A.1873
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Nom du phare. Position.

Ile Machias, deuxjSur l'île... ........... 44
lumières.

Rocher Gannet.. Surie rocher.........44

LISTE .des phares duCanadla sous la direction
NOUVEAU

AIE DE

30 767

0 38166

Nombre et i Intervalles des .
situations.rela- .- révolutions .

tivdes ou des éclats.
S lumières. 1 a

6 13 Deux. ¼N.1 - -F.15

5§verges
d'intervalle.

47 O Une ......... F et Ecat d 4 sec

àéclde MinVeniE

RIVIÈRE

Green Head. .............. 45 18 
0 66 7 20 Une.,........F...............1

Pointe de Sable.......................45 22 016611 0(Une...... .. F ............... 10
Pointe du Chêne..........................-45 32 0166 6 ORTne.........F..............10
No Man's Friend .................... 45 47 0166 7 30'Une... ...... F ....... . 10
Batture Oromocto..t-....... ..... . 45 53 0166 27 o Une ........ F.........10
Wilmot's Bluff........................45 56 0 66 30 0 Une...... F . ........... 10
Pointe Cox........ Grand Lac........ ..... 146 2 066 1 O1Une. F ....... ·. 10

Pointe Robertson.. Grand Lac, Co. de Queen 45 13 O 60 13 O Une.........F 1....-.-.. 10
Pointe Fanjoy.. do do 45 55 10 60 4 0 Une..F. F .. .....

PROVINCE DE LA

Race Roockscks, dé-48 17 451123 32 0 Une.l...à.....àécljDe 10 s. en 108.1 i
troit de Fuca.........

Fisgard....... ... Sur rocher, à l'entrée du 48 26 01123 27 15 Une......... 12
havre d'Esquimalt...

Bateau-phare ri-iSur Sand Head, S. à l'en- 49 3 a0U123 16 j F...............9
Yière Fraser ..... 1 trée de la rivière Fraser 11--I--_Z__

.332

N·lf-A

Département de la Marine et des Pêcheries.-Swite.

BRUNSWICK.-Suite.
FUNM,.-Sie 6

Couleur ou caractère . ý
particulier du P0 n

phare.
>44

Blanc ...... ............ 58E.,1  36
54 O. chac.

Octogone, avec -banderolles
noires et blanches, alter-
nativement -... ,...

66 41

.4>

1832

1831

Nature etordre de
l'appareil
d'éclairage.

Une lumière ca-
toptrique, l'au-
tre dioptrique
de 2e ordre...

D. de 4e ordre..

Remarques.

Un sifflet d'alarme a été placé sur l'ile,
et il sera sonné comme suit:-

Deuxcoups de 5 secondes par minute,
avez, intervalle de 25 secondes entre
chaque coup.

1er cou p.........5 secondes

Intervaie.... 2.25 do
2e coup..........5 do
Intervalle.....'....25 do

Faisant.......60 do
Sonné pour la prem. fois le 30 nov. 1873.
Par le temps de br on tire un coup de

can. pour rép. aux signaux. Une dan-
gereuse chaîne de roch, s'ét. 4 mil. à
lE. du ph.

Lumière fixe..........45 secondes.
Eclipse.............. 5t -do
Eclat............. 4 do
Eclipse . .... S do

60

ST. JEAN.

Blanc...................105 ....
do ........... .... ..... .
do ........... ....... 50.
do .............. . 55 ......
do ................ 541.
do................... 104 ...

.o .. . ...... . 20 . ,..
Carr-, bois, blanc.. ... 16 16
Carré, bois, blanc.... ..... 16 16

COLOMBIE-BRITANiQUE.

Tour circul, en pierre, pein- 118 105
turée avec bandes horizon.,
noires et blanches, altern.

Tour blanche, bâtie en briq.
et une maison en hrique .....
rouge.............

Coque rouge, avec une boule
au haut du petit mât.... 1 l701.

1869 Catoptri
1869 do
1869 do
1869 do
1869 do
1869 do
1869 do
1873 do
1873 do

que.

1861 D, 2e ordre...Variation, 220 05'Est. Une cloche est
j sonnée par temps de brume.

1861 D. 4e ordre..... Paraît rouge du côté du hav. Variation
220 OS' E.

1866 C Variation, 22ç' 30' Est.

Doundiïts dek hSesion (No. 4.)

-L

37 Viétoria. . 1873
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LE FONDS DES PILOTES INVALIDES DE QUÉBEC en compte courant
DT.

1873. Pour les pensions suivantes et secours payes durant l'année 1873 :-

Pour arrérages de pension, le 31 décembre 1873 . .....................
Montant de la liste de pensions pour le trimestre expirant le 31 jan. 1872.

do do do 30 avril, 1873.
do do do 31 juilet, 1873.
do do do 31 octobre..........

Secours durant l'année 1873..... .... ...................

Pour les sommes suivantespayées:-

A. Côté et Cie. pour impression de formules et publication de l'état an-
nuel du fonds dans le "Journal de Québec."..................

J. J. Foote pour publication de l'état du fonds dans le " Morning
Chronicle" de uébec.......... .........................

ctroi. annuel au secrétaire'-trésorier pour un commis devant l'aider
dans-la-perception et la distribution du fonds des pilotes in-
valides.............. .. 0...... ............

P. A. Shaw, pour $1,000 d'effets canadiens 6% de prime, intérêt accu-
riulé; courtage et certificat .................... .................

"La banque Nationale," dépôt spécial., ............

Montant des dépôts temporaires dans la "Caisse d'Economie
N . .". ... . . .. ... ... ... ... . ... ... ., .. ...........el

$ cts.

327 66
2,810 33
2,'i72 07
2,756 06
2,658 54

39 06

21 48

440 00

1,066 48
50 00

Balance............. ............... . ........

$ cts.

11,324 66
511 79

500 54

9,300 00

304 30

23057 -80

Attesté sous serment comme étant exacte et vrai, ce 27 janvier 1874.
(Signé,) J. W. DUNSCOMB, J.P., Dist. de Québec.

Balance examinée en mains, trois cent quatre piastres et trente-trois centins.

(Signé,) VITAL TÉTU,
-Mere.

7 ictoria.

1

A 1878

No . 7 n

avec A.te iNne, 6cr., d lMaison de* làTrinité de Qüébec.

187 .13. Balance entre les mains du secrétaire-trésorier le 31 décembre
1872...... ..................... ... .... . .........

Capital et intérêt reçus des personnes suivantes durant l'année 1873:

De la corporation de Québec, une année d'intérêt sur $9,000, au 1er
juillet 1873............................. ........ 630 00

Syndics du chemin de Québec, une année d'intérêt sur $22,800, au 1er
juillet-1873.........................................1,368 00

Commissaire-du havre de Québec, montant du
No. 190............ $1,000

do · do 21 mois d'intérêt au.
1er octobre, 1873... 165

- - 1,165 0
ïucession P. Boisseau, une année d'intérêt sur 2,600 au 26 janvier

1873 ............ ......... 156 00
Syndics de l'église; St. André, une année d'intérêt sur $2,000, au

17 novembre 1873.... .......... 12 00
Puissance du Canada, une année· d'intérêt sur $16,400 au 30 septembre J

.1873 ...... :... . 984 00
Joseph Pouliot, à compte de son obligation....... ............ $.50 00

0............................6 00 -
56 00

A. Marmen, 1 an· d'intérêt-sur $240, au 26 mars 1873............... 14 40
Antoine Lapointe, u1ne année d'intérêt sur $100, au 20 novembre 1873.. .. 6 00.
A. Fournier, une année-d'intérêt sur 1,200, -au 27 janvier 1873. .. 72 00La eBanque Nationale," sur dépôt spécial ................... .... 122 25
"la Caisse d'Economie, N.D.," à compte de dépôts temporaires......... 7.,388 85

Amendes.g

Montant reçdurant l'année 1873...................... . .

Droit de tonnage.

[Montant duiant l'année 1873 . .-......

$ cts.

3,498 31

12,082 50

1500

de - Pensions.

Montant de pension payé en plus à Amb. Dumas.............................. 12 00

23,057 80

(E. E.)
MAISON DE LA TRiNITr, QUÉBEC,

31 décembre, 1873.

(Signé,) A. LEMOINE,
ecritairtrésorzer.

Ïocumánts de la Sessio. ô .)

7 À£ G*
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ETAT des deniers reçus et payés par la Maison de la Trinité de Québec, pour le
compte de fonds des pilotes invalides de Québec, pendant l'année 1873.

RECETTES.

Percentage ou contributions des pilotes................................. ....
Capital payé et intérêt sur prêts reçus....................... ........
Dépôts temporaires dans la banque d'épargne..................-........
Amendes.....................................................

DÉPENSES.

Pensions....................................... . . ..
Secours ................................................................
Placements ......................................... ......
Dépôts temporaires dans.la banque d'épargne..'. ...... .
Paiem ents divers ................................................. ........

PERSONNES.SECOURUES A MÊME LE FONDS.

Henri Gauthier, pilote... .........................................
N. Fortin, do...... ......................................
Isaïe Marticotte, do .................. ..........................
Henri Noël, do .................................................
Edouard Rousseau, do................. ........
Isaa- Forbes, do.............. .............. ,..............
Ed. Demers, do...........,............................-.....
F. X. Lapointe, do. ..............................
Wm. Russell, do ..........................................

PENSIONNAIRES A LA CHARGE DU FONDS.

Pilotes invalides.

D'Amiour, J. S......................................... ...
Lapointe. F. J.................................... . .....
Paradis, N......... .................................................
Adam, J. E............ ...... ...

Benville, R..................... ..................................
Boucher, A...................................................
Caron, J. B............................................
Chamberland, A...........................
Charest, P....................................................
Charest, V.......... ................. .................
Cingmars, L............... ........... ................... ...
Coté, F...................................................
Curodeau, F......................
Corriveau, F. X....................... ........
Dick, P..................
Dion, C............. ............. .......................
Fournier, G ...........................................
Fournier, M........................ ........................
GaulinJ..B.,................................................
Genest. A......................... ... ...
Genest, J................. ...............................
Gourdeau, J...............................................
Gourdeau, P........................................... ,
Lapointe..J.....................,
Lavoje, J.................. .. ........... ..

Lemieux, L........................................... .
Mienard, F. X............ ................,. ............
Morin, M.....................................................
Nadeau, F.......................................... ......

À reporter ............. ,

$ ets.. $ eta,

7,449 99
4,705 65
7,388 85

15 00

19,559 49

11,324 66
511 79

1,116 48
9,300 00

500 54

22,753 47

96 00
29 05
24 00
28 00
48 00
48 00
96 00
90 74
52 00

511 79

120 00
120 00
12000
96 00
96 00
96 00
96 00
96 00
96 00
96 00
96 00
96 00
96 00
96 00
96 00
96 00
96 00
96 00
96 00
96 00
96 00
96 00
96 00
96 00
96 00
96 00
96 00
96 0096 00
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ETAT des deniers reçus et payés par la Maison de la Trinité de Québec pour le
compte du Fonds des Pilotes, etc.-S$ite.

Report ............. ................

Pilotes invalides.-Suite.

Påquet, P...........................................
Pe etier, F.................................. ................
Pelletier, J... ............................... . . . ......
Plante, ............. ....................................
Pouliot, P.................... .............. ....
Roussel, A... ...................................................
Roy, A - ............. ...........
Roy, J. L.........................
Smith, M... ..................
St. Pierre, ..........................
Vaillancourt, E...............................
Vézina, C....................................................
Vézina, M........................... .........................
Vézina, 0........................................ .............
Forbes, J.......................... .
Côté R.......... .............
Lapierre, Denis J.....,..........,...............................

Veuves de pilotes.

Veuve
do
do
do
do
do
do
do
do
do
do
do
do
do
do
do
do
do
do
do
do
do
do
do
do
do
do
do

,do
do
do
do
do
do
do
do
do
ao
do
fdo
do

Adam, C. J............ .............................
Asselin, J. B.....................................
Asselin, L ............... ........ . . .,... ...
Asselin,- L. (M. L.) ...............................
Baquet, F........................................ . . .
Blanchette, L, D..... .... @....................... ..
Bernier, G... . .......... ................. ..
Bouchard, M ............ e............ ...................
Caron, F .................................. . ....
Caron, G................................. .......
Chevalier, Ed.....................................
Couillard, F......................... ..........
Desrosiers, J..........................................
Dick, J.............................. ...............
Dick, Ths'............................
Dion, J..............................
Doiron, A1..............................
Dumas, Christ........... ............................
Dumas, J..............................., .... ........ ..
Dunford, T..............................................
Fournier, J..............................................
Glynn,D .......................... .... .........
Gourdeau, P............... . . . ...
Irvine, W......... ........... ....................
Kœnig, C.F...............s......................
Lachance, 0........ .................... ..........
Langellier, F................. ............
Langlois, J . ...........
Langlois, L ..............................
Langlois, P.........,....... ...... , ............
Lapointe, A .........
Lapointe, F....................................... .....
Laroche, J. B............................................
Lavoie,'A. (L. M.)... .................... ...... .. . ..
Lavoie, A. (U. S.)................................
Lavoie H.................. ..................
Lévesque, F...........................................
Marcoux, J. ... ................. ..

Marticotte, H...................................
Mercier, J.................
Michaud, A.......... ............................

A reporter.......................
337

$ cts. $ cts.

96.00
96 00
96 00
96 00
96 00
96 00
96 00
96 00
96 00
96 00
96 00
96 00
96 0096,00

80 00
40 00
40 00O 336

80 00
80 00
80 00
8 0 00
80 00
80 00
80 00
80 00
80 00
80 00
80 00
80 00
80 00
80 00
80 0O
80 0O
80 00
80 00
80 00
80 00
80 00
80 00
80 00
80 00
80 00
80 00
80 00
80 00
80 00
80 0O0
80 00
80 00
80 00
80 00
80 00
80 00
80 00
80 00
80 00
80 00
80 00

.01.0

4-22
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ETAT des deniers reçus et payés par la Maison de la Trinité de Québee pour le
compte du Fonds des Pilotes, etc.-Suite.

Report,....... .

Veuves de pilotes.-Suite.

envi
do

,do
do
do
do
do

'do
do
do
do

do
do
do
do
do
do
do
do
do
do
do
do
do
do
do
do
do
do
do
do
do
do

lo
Io
30
do
do
do
do
do
do
do
'do
do
do
do
do
do

Chiassel
Enfant

do

Normand, P.......,.................................. ....
Ouellet,A...........................................
Ouellet, E.............. ....................
Pettigrew, D .......................................
Pineau, B......................... . .. ........ .....
Pouliot, Paul........................... ...........
Plante, J. M ................................ .................
Rioux, F.... .................... ,.. . ...... ..................
R uelle, J ........................... .............................
Simpson, F.......... .. ...................................
Simpson, John....................... .................
Simpson, Jos............................
St. Amand, ..... ......................................
Sim ard, R. E ... . ............ .............. ..................
Amiot, W...............................................
Blouin, P .... .......... .................. ..
Bossinot, F....................................................
Campbell, J...................... .......................
CôtéC.................................................
Desnoyers, F ......... ............................................
Desrosiers, P............. .............................
LachanceF. X..... ......................................
Lachance, P. P ........ I............. .............
Leclerc, F............... .................. ........ ....... .....
Pelletier, M..............................................
Reilly, J..............................................
Royer, A....à..........................................
Ballantyne, P... .....................................
Chassez, Z..............................................
Chouinard, C. W.........................................
Dandurand, J................ ................
Fortin, J,..,................................. ..........
Keable, A .... ... .. ....................
Morency, G.......... ................
Rioux, M................... ............................
Rouleau, P............. ...............
Servant, . B .. ,.....................
Verrault, H.............................................
Blanchet, Z .......................... .................
Cavanagh, M...........................................
Caron, F......... ....................................
Côté, M......................... ........
Fortier, A........ .............. ... , ....................
Langlois, L................................... .....
Lapierre, P ...............................................
Lapointe, P.........................................
Michaud. P............ ...................................
McNeil, T... ...........................................
PlanteG .............................................
Raymond, A..........................................
Thivierge, L........................ ......... .

Enfants de pilotes.

Ur, Abraham (aliéné):...........................
de D. Charest, (David) infirme .. ,........... ..... ..........

H. Couillard infirme ..

$ ets.

80 Go
80 00
80 00
80 0
80 00
80 00
80 00
80 00
80 00
80 00
80 00
80 00
80 00
80 00
6A 00
64 00
64 00
64 00
6400
64 00
64 00
64 00
64 00
64 00
64 Ôo
64 00
64 00
48 00
48 00
48 00
48 00
48 00
48 00
48 00
48 00
48 00
48 00
48 00
40 00
40 O
40 00
40 00
40 00
40 00
40 00
40 00
40 00
40 00
40 00
40~0O
40 00

48 00
48 00
48 00%.&M -L-J. IIIJ-LLLU. .. .. .. .. . .......0.......................... U V 1

do L. N. Morency.......... ................................ 40 00
do D. Charest, (Gervais) infirme.... ..... . . . . . . ... 32 00
do Gourdeau, J., infirme ....................... ...................... 30 00
do Pettigrew, W. (2) ..................... ......... ....... 50 00

A4 reporter......................... ............
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ETAT des deniers reçus et payes par la Maison de la Trinité de Québec pour le
compte du Fonds des Pilotes, etc.-Fin.

Report. ................................ ........

Enfants de .pilotes.-Suite.

Enfant de Boutin, T., infirme....................................24 00
do Toussaint, P. do.............................................24 00
do Baquet, P. do.........................................2000
do Dupuis, F. do......................................... 20 00
do Forbes, P. do.......................................... 20 00
do Fortin, N. do........................................ 20 0
do Gauthier, H. do .............................................. 20 O
do Jahan, J. do.............................................. 20 00
do McNeil, N. do.................................... 20 00
do Lavoie, E. et 3 infirme (4)....... ............................ 76 80
do Pouliot, J. infirme,.......... ............................... 16 00
do Turcotte, M. do............................................... 16-00
do Turcotte, M. (mg).....0........ ........................... 16 00
do Garneau, P. (3)..................... ............... 48 00
do Garneau, P. (2)...................... ..... . ...... 32(0
do Pineau, B........................ ...............
do Ramond, J. (2)................................ 20 00

720 80

0 11,36000

Argent placé ........ ;............ ...... . .#e..... 56,475 79
Intérêts dus par diverses personnes-....... ........ 201 61
En caisse, savoir :

Dans les caisses d'épargne.. ............ 2,000 00
Entre les mains du secrétaire -trésorier.......................... .... 30N4 33

2,304 33

.8,981 73
A déduire, arrérages de pensions dûs maintenant. .,............................. 408 16

(E. E.)

MAISON DE LA TnINITÉ,

QUÉ~BEC, 31 décembre 1873.

A. LEMOIENE,

Examiné et approuvé, V. TÊT U,

31 janvier 1874.
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ANNEXE No., 38.

RAPPORT DE L'ENQUETE SUR LES CAUSES DU NAUFRAGE DU NAVIRE
A VAPEUR " ATLANTIC'.

HALIFAX, N.-E., 18 avril 1873.

Conformément à l'avis d'ajournement, la Cour s'est ouverte à 3 heures p. m.; éta ient
présents : le commissaire, les capitaines Scott et McKenzie, Après avoir passé les témoi-
guages en revue, le commissaire rendit le jugement suivant -

Le naufrage du navire à vapeur Atlantic et les pertes de vie qui en ont été le résultat
et sur les causes duquel cette Cour a fait cn.quête, est un des désastres maritimes les plus
effr yables que notre sièce ait vus. Un navire magnifique, un des plus beaux qui soient
sortis des chantiers de construction, ayant à son bord près de mille âmes et une cargaison con-
sidérable, est venu de toute sa vitesse f, pper contre. les rochers de nos côtes et a fait en
quelques minutes un naufrage complet, et plus de cinq cents âmes ont été précipitées dans
l'éternité.

Le but de cette enquête a été de constater, si c'était possible, si ce désastre épouvan-
table a été une de ces mystérieuses dispensations de la Providence, le résultat de causes qu'il
est impossible au pouvoir de l'habileté, de la prudence et de la prévoyance humaines de pré-
venir ; ou s'il est le résultat d'un manque de cette habileté, de cette prudence et de cette
prévoyance chez ceux auxquels étaient confiés le soin et la garde de tant de vies chères et de
tant de propriétés. Dans cette enquête où j'ai été aidé par le capitaine P. A. Scott et le ca-
pitaine Geo. A. MacKenzie, tous les efforts ont été employés pour obtenir des survivants en
mesure de les connaître, tous les faits se rattachant aux causes du désastre et aux circons-
tances immédiates qui l'ont provoqué ; mais dans toute l'enquête on a éprouvé la difficulté
qu'à cause de la perte totale de toutes les archives du navire, les témoins ont dû s'en rappor-
ter à leur mémoire pour relater les circonstances et les données sur lesquelles le jugement qui
va être rendu a été basé légalement. Et il se peut que sous l'influence de l'excitation natu-
rellement créée par les circonstances, la preuve fournie sur quelques points n'ait pas été aussi
ample et aussi exacte dans les détails qu'elle l'aurait été si les livres de loch et autres pa-
piers du navire avaient pu aider la mémoire des témoins.

Des témoignages recueillis il ressort que le navire à vapeur Atlantic, de la ligne White
Star, de 2,376 tonneaux, était parti de Liverpool le 20ème jour de mars et de Quenstown
le 21, pour New-York, commandé par le capitaine James A. Williams, qui avait un certificat
de commandant extra ; le premier officier était James W. Firth, porteur d'un certificat de
patron, second officier W. Metealf, troisième officier C. L. Brady, porteur d'un certificat de
patron, et quatrième officier John Brown porteur d'un certificat de patron, avec 811 passa-
gers y compris 35 de salon et un équipage de 141 hommes, faisant un total de 957 personnes,
dont je crois 535 se sont noyées. Le navire parait avoir joui d'un beau temps et n'avoir
éprouvé aucune difficulté jusqu'au 26 mars où il essuya au coup de vent qui dura trois jours,
pendant lesquels sa marche fut lente, à peu près sept ou huit noeuds à 'heure.

A midi, lunni, le trente et unième jour de mars, il était à environ 460 milles de Sandy
Hook. L'ingénieur fit rapport qu'il ne lui restait que 127 tonnes de charbon, et comme le
vent continuait à être contraire et que le baromètre indiquait du mauvais temps, le capitaine
Williams, après s'être consulté avec le premier officier et l'ingénieur en chef, décida prudem-
ment de ne pas essayer d'atteindre New-York avec un approvisionnement de charbon aussi
insuffisant, mais de dévier de sa marche et de larguer sur Halifax,

Pendant les trois jours précédents le navire avait eu une consommation de charbon ré-
duite; et du fait qu'après cette consommation réduite, il n'avait plus, le onzième jour, qu'un
approvisionnement de quarante-huit heures, il devenait évident qu'à son départ il n'avait pas
suffisamment de charbon pour un navire de sa classe. Les ingénieurs nous apprennent que
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quand le navire employait du charbon Gallois, sa consommation était de 55 à 60 tonnes
par jour. Il avait à bord, avant de quitter Liverpool, 967 tonnes, dont 80 furent consom-
mées avant que le voyage ne fût commencé,-ne laissant qu'un approvisionnement de quatorze
jours, en supposant que le charbon fût de la meilleure qualité. Mais au lieu d'être de la
meilleure qualité, le charbon était un mélange de Gallois et d'anglais, dont le navire consom-
mait 70 tonnes par jour, - ce qui ne lui donnait plus qu'un approvisionnement de moins de
treize jours quand il laissa la rade.

Si les circonstances de la traversée avaient été fivorables, et si les vents contraires et le
gros temps n'y avaient pas mis d'obstacles, cette quantité de charbon aurait sans aucun doute
porté le navire et les passagers à destination. Mais la traversée de l'Atlantique en hiver,
avec un temps plus ou moins favorable, est l'exception, non la1:ègle.. Raisonnablement on ne
peut s'attendre que la température soit extrêmement favorable pendant le mois de mars, et
on aurait dû se pourvoir contre l'éventualité d'une petite vitesse résultant des vents contraires
et du gros temps.

Eu égard aux circonstances, le capitaine Williams parait avoir été justifiable de
dévier de sa route et le larguer vers Halifax. Pendant l'heure qui s'écoula entre le
moment où le navire changea de position, le 31, j usqu'à 1 h. p.m., il franchit à peu près
sept milles vers l'ouest, ce qui, d'après le capitaine Williams, mettait sa position lat':
41'39" N., long : .63'5" O., à environ 170 milles du phare de Sambro. En supposant
que cette position fût correcte, la direction suivie N. 24' E. ou N. 33' E., magnétique,
aurait pu le conduire sans encombre à l'est de Sambro s'il n'y avait pas eu de courant.
Il ressort de la preuve que peindant l'après-midi on se procura des azimuts et qu'on prit
durant la soirée la portée de l'étoile polaire pour corriger l'erreur du compas. Si la
preuve sur ces points est exacte (car il faut se rappeler que ces faits ne sont donnés que
de mémoire), alors il très-évident que le navire doit avoir été porté â l'ouest par un cou-
rant de plus d'un neud à l'heure. A minuit on calcula sur le loch commun, à des inter-
valles de deux heures, qu'il avait parcouru 122 milles en une moyenne de 11 milles à
l'heure, depuis le moment où sa direction avait été changée, ce qui le mettait à environ 48
milles de Sambro. A cette heure le quart fut changé, le premier et le troisième officiers
descendirent et furent relevés par le second et le quatrième. Un peu après minuit le capi-
taine laissa le pont et se retira dans sa chambre, après avoir donné à son domestique l'or-
dre de le réveiller à 2.40., et à lofficier de quart celui de l'appeler à 3 heures ou plus tôt s'il
apercevait le phare ou s'il s'opérait un changement dans la température.

Pendant les trois heures on n'aperçut aucun phare; le domestique du capitaine alla
pour l'éveiller à 2.40 ainsi qu'il en avait reçu 1',rdre, mais il en fut empêché par le premier
officier. Il parait aussi que les officiers de qt rt n'ont pas obéi à l'ordre, donné par le
capitaine Williams de l'éveiller à 3 heures, car je vois qu'il dormit jusqu'à ce qu'il fût
reveillé par le choc du navire frappant contre le rocher, quinze ou vingt minutes après
trois heutes.

Le navire frappa contre un rocher qu'une visite sur les lieux me fit voir être de
70 à 80 pieds de largeur environ, à une cinquantaine de verges de l'île Meagher. Il
parait avoir frappé presque d'aplomb, la proue tournée vers le nord, l'avant restant ferme,
mais la poupe tournant immédiatement vers l'est. Quelques minutes après qu'il eut
touché, plusieurs centaines de passagers et d'hommes de l'équipage se précipitèrent sur le
pont ; mais au bout de ces quelques minutes, il inclina vers la mer, son pont prit une
position perpendiculaire, l'accès aux escaliers conduisant du salon et de l'entrepont
fut coupé, et ceux qui restaient entre les deux ponts furent noyés par l'eau qui remplissait
le navire. La conduite du capitaine Williams et de ses- officiers pendant l'épreuve qui
suivit l'accident parait avoir été telle qu'on pourrait l'exiger chez des hommas placés dans
leur position. Leurs efforts pour sauver les vies paraissent avoir été caractérisés par le
jugement, le sang-froid et la bravoure; mais malheureusement tous les efforts humains,
dans cette circonstance critique, ne pouvaient servir qu'à peu de choses. La mer qui
passait par-dessus le navire balayait les timides et les faibles ; les hommes doués d'une
grande énergie purent seuls se sauver au moyen du cable qui communiquait du navire an
rocher et du rocher au rivage et qui avait été établi par quelques-uns des oficiers infé-
rieurs. Le navire sombrant aussi vite après avoir touché, il devint impossible de des-
cendreles chaloupes, et avant que les pecheurs résidant sur la côte pussent leur porter
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secours,:plusieurs de ceux qui avaient réussi à atteindre le pont avant que le vaisseau eut
sombré, furent emportés par la vague et se noyèrent.

J'ai déjà dit que je crois que l'action du capitaine Williams, en larguant vers Halifax à
1 h. p. m., le 31 mars, était prudente et justifiable, et que sa conduite, ainsi que celle de ses
officiers, à partir du moment que le navire frappa, a été remarquable d'intrépidité et de sang-
froid et signalée par le désir de faire tout ce qui était possible pour sauver ceux qui avaient
été confiés à leur garde. M ais je regrette qu'il me soit impossible d'approuver la gouverne
du navire depuis le moment où sa direction fut changée, à 1 h. p. m. le lundi, jusqu'à celui
où il fit naufrage le mardi matin. Le fait que le vaisseau a touché terre à 12 ou 13 milles à
Pouest du point où le capitaine Williams croit que la direction qu'il suivait aurait dû être éta-
blie, est mis au compte du cou.ant d'ouest qui se fait sentir à un degré plus ou moins grand sur
les côtes de la Nouvelle-Ecosse et qu'on dit avoir plus de force pendant les mois de mars,
avril et m'i que durant le reste de l'année.

Que le capitaine Williams ait fait à ce courant une marge plus ou moins suffisante dans
la direction qu'il suivait, ce n'est pas une question d'une importance vitale ; car il est très-
probable que la même erreur quant à la vitesse du navire, le manque de vigilance de la part
des officiers de quart (lequel est si apparent), et la négligence de faire des sondages et de
prendre en approchant des côtes les précautions les plus ordinaires, auraient fait échouer le
navire quand même il se serait trouvé dans la direction où ta capt. Williams le supposait.
La distance de son point de départ, à 1 h. p. m. lundi, jusqu'à terre, si sa direction avait été
observée, était à peu près la môme que de son point de départ jusqu'à l'endroit où il fit nau-
frage. Le fait qu'on n'a pas aperçu les phares ne peut être mis qu'à la charge d'un manque
de vigilance complet. Il a été prouvé que, cette nuit-là, les phares de l'Ile Sambio, de Che-
bucto Head et de l'Ile au Diable étaient tous en bon ordre; le phare de Sambro était très-
visible du phare de l'Ile au Diable, distance d'environ neuf milles et demi, un peu avant le
naufrage et alors que le navire ne devait être qu'à sept ou huit milles du phare de l'Ile
Sambro. La nuit parait avoir été belle; le capitaine Williams déclare que quand il laissa le
pont à minuit, et plus tard quand il y revint après que le vaisseau eût touché, la nuit était belle,
que la lumière du phare aurait dû être aperçue et qupe môme on aurait dû voir la terre à deux
ou trois milles de distance. Quelques-uns des hommes qui -étaient de quart ont affirmé qu'à
un moment, dans l'intervalle de minuit à trois heures, le temps était très-sombre et qu'il
tombait un grésil très-fin; mais l'ensemble des témoignages tend à prouver que la nuit était
une de celles pendant lesquelles le phare aurait dû être aperçu si la vigilance nécessaire avait
été déployée. Une grave erreur a dû être comiise dans le calcul de la vitesse du navire,:
d'une consommation de chalbon j uite et d'une vitesse de sept nouds avant que sa direction
fût changée lundi, la consommation du charbon a été augmentée, après qu'il eut largué vers
Sambro, jusqu'au point de lui donner sa plus grande vitesse possible. Il paraît évident que
dans des circonstances favorables l'Atln tic aurait pu faire douze ou treize noeu à l'heure
avec la vapeur seulement. Après avoir fait les relevés à 1 h. p. m. lundi, les circonstances
paraissaient très-favorables pour donner au vaisseau sa plus grande vitesse, car il n'y avait
pas trop de vent et la nmer était calme; cependant il ressort des témoignages qu'à minuit le
capitaine Williams calcula qu'il n'avait fait en moyenne que onze nouds, calcul dont les
événements ont démontré l'inexactitude. Le loch commun a été employé, et cela qu'à des
intervalles de deux heures seulement, et les officiers paraissent avoir abandonné aux quartiers,
maîtres le soin de filer le loch et de marquer sur l'ardoise de loch le taux de la vitesse.

Depuis le moment où le navire largua sur Halifax jusqu'à celui où il frappa, il a fait
eu moyenne 12 nouds à l'heure. En supposant que son point de départ lundi à 1 h. p. m.
ait été constaté d'une manière exacte, il n'y a pas de preuves de l'existence de courants du
nord entre la distance que le navire a~réellement parcourue jusqu'à minuit et celle qu'en se
basant sur le loch le capitaine suppose qu'il a franchie. Or. dit qu'un changement de vent
peut quelquefois produire un changement de courant pendant quelques heures sur les bancs
de Lahaye et de l'île de Sable, distance <2 50 à 70 milles du rivage; mais c'est un fait très-
authentique que pendant les mois du printemps il n'y a pas de série de courants du nord sur
cette côte. Le fait que le corps d'un des passagers de l'Atlantic a été recueilli, quelques
jours après le naufrage, à une distance de 25 milles à l'ouest et au sud et que deux valises
ont été recueillies à une distance de 18 milles dans la même direction, démontre que le cou-
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rant relève du rivage. Des balles de marchandises emportées à la dérive ver a mer, du navire
à vapeur.Dacian naufragé dans le havre de Clam le 3 avril de l'année dernière, prouve qu'il y
avait alors un courant du rivage, et nous avons tous les ans la confirmation de l'existence
de ce courant dans le fait que la glace qui est emportée à la dérive du nord -autour du Cap
Breton, au lieu de longer de près nos côtes (ce qui serait le cas s'il y.avait un courant du nord)
se montre très-rarement en vue de nos rivages àl'ouest de Canso. Dès lors i paraît impos-
sible de se rendre compte de l'erreur qui a été commise dans le calcul de la vitesse du vaisseau,
à moins qu'elle ne soit due à l'incompétence ou à l'incurie chez ceux qui étaient chargés de
veiller au loch. Je dois aussi faire remarquer que la conduite-du: capitaine, en laissant le pont
après minuit, me paraît avoir été pour le moins imprudente et propre à créer dans l'esprit des
officiers de quart l'impression qu'ils n'étaient pas assez près de terre pour rendte nécessaire de
leur part une plus grande vigilance que d'habitude. Le capitaine Williams déclare qu'alors
il croyait lui-même n'être qu'à environ 48 milles de terre. On sait. maintenant qu'il était à
ce sujet dans l'erreur, et ça parait avoir été de sa part une témérité coupable dans les circons-
tances que de faire larguer le navire vers terre, pendant trois heures au maximum de sa vitesse,
sans prendre la précanudon de se garder contre une erreur possible dans le calcul de sa position,
ou contre la possibilité que le phare, qui aurait dû être vu à 18 ou 20 milles de distance, ne
fût pas alors visible. Si on avait pris la précaution Etrès-ordinaire d'envoyer de teimps en
temps une vigie à la tête du mât, le désastre, selon toute probabilité humaine, aurait été
évité. Mais la plus grande erreur, j'oserais dire l'erreur fatale, n été de ne jamais employer
le plomb, bien que le navire fût sur la sonde pendant huit heures avant de sombrer. C'est
une négligence pour laquelle il n'y a positivement pas d'excuse possible. Les sondes telles
qu'in diquées sur la carte sont si exactes, que si on avait employé le plomb à des intervalles con-
venables, la sûreté, du navire aurait été garantie, lors même que la nuit aurait été assez sombre
pour empêcher d'apercevoir la lumière des phares. Il est vrai que l'emploi fréquent du plomb
aurait retardé de quelques heures l'arrivée du navire au port ; mais au point de vue du temps
il n'y avait rien à gagner en entrant dans le port avant l'aurore ; et quand même il y aurait
cu un retard de quelques heures, est-ce que cela ne valait pas mieux que de mettre en péril
un millier d'existences, dont plus de la moitié ont été perdues grâce à cette négligene
maniueste

Après une revue minutieuse de tous les faits de la cause, je me crois obligé de déclarer
que, suivant moi, la conduite du capitaine Williams, dans le gouvernement de son navire
pendant les 12 ou 14 heures qui ont précédé le désastre, a été si gravement en désaccord avec
celle qu'aui ait dû tenir un homme placé dans une position aussi responsable, qu'elle mérite
une censure rigoureuse et me justifie de dire que io certificat de patron-extra et de capitaine
doit être détruit ; mais en considération des efforts énergiques et dignes de louanges qu'il a
déployés pour sauver les naufragés, le tribuoal doit lui imposer la pénalité mitigée de la sus-
pension de son certificat pendant deux ans.

Je croisaussi de mon devoir de déclarer que la conduite de M. Brown, le quatrième
oflicier, en empêchant le domestique d'aller éveiller le capitaine Williams à 3 heures
moiis 20 minutes, a été dans les circonstances une infraction flagrante aux ordres du
capitaine ; de plus, que comme il était un des officiers de quart après minuit, il aurait dû
voir le phare et ne l'a pas vu, et aurait dû apercevoir la terre et ne l'a pas aperçue. C'est
une preuve de négligence et d'un manque de vigilance flagrants dont l'intérêt de la sûreté
publique exige la punition par la censure et un châtiment modéré. C'est pourquoi, je
décide que le certificat du quatrième officier, John Brown, comme patron, soit suspendu
pendant trois mois.

Daté à iHalifax, ce 18ème jour d'avril 1873.
(Signé,) E. M. MACDONALD,

Nous adhérons au jugement ci-dessus.
(Signé,) P. A. SCoTT.

GEO. A. MACKENZIE.
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ANNEXE No. 39.

RAPPORT D'UNE ENQUÊTE SUR LES CAUSES DU NAUFRAGE DU
VAPEUR "L. RENAUD."

CANADA, -PROvINCE DE QUÉBEC.

Les soussignés, Louis Marchand, maître, l'hon. Jean Louis Beaudry, Victor Hudon,
Pierre Edouard Cotté et Benjamin Lyman, écuiers, syndics de la "Maison de la Trinité
de Montréal," réunis en cour ou tribunal nommée et instituée par le Gouverneur en
conseil le 24ème jour de mai dernier, pour tenir une enquête sur le naufrage du .vapeur
L. Renaud, ainsi que sur la ecnduite du capitaine et de l'équipage de ce vapeur après
l'accident, et*pour faire rapport à ce sujet conformément aux dispositions du Statut 32
et 33 Vict., chap. 38, ayant chacun, avant d'entrer en fonctions comme membres de cette
cour, prêté le serment prescrit par la 8ème section du dit Statut, font rapport comme suit':

L'accident a en lieu, le 12ème jour de mai dernier, vers six heures du soir, dans les
Rapides de Lachine, au-dessus de l'Ile au Héron.

Au moment de l'accident, le vapeur était commandé par John - Rankin. son
capitaine ou patron, et conduit par Louis Hains, pilote, dont l'expérience dans ces rapides
ne datait que d'un peu plus d'une année, assisté par trois hommes ; et il y avait à bord
environ 150 passagers, dont un grand nombre de dames et quelques enfants,-et une
cargaison complète. Les officiers et hommes formant l'équipage étaient au nombre de 27.

Le bateau toucha trois fois, et la troisième fois il resta immobile sur les rochers, le tuyau-
à vapeur fit explosion et plusieurs des passagers furent sérieusement échaudés.

Quand il échoua, le vapeur était considérablement hors du bon chenal; et, quoique l'eau
fût extraordinairement haute, il ne parait pas que ce fait ait présenté de difficulté sérieuse à
la navigation du bateau,' bien que les circonstances exigeassent plus de précaution que d'ha-
bitude de la part de ceux qui le conduisaient.

Le capitaine n'a pris aucune mesure pour calmer l'excitation et les craintes des passager
et pour maintenir l'ordre à bord; niais quitta aussitôt le bateau, et, accompagné de trois pas-
sagers, embarqua dans une chaloupe de sauvetage qui, d'après son dire à lui-même, aurait pu
contenir de dix-huit à vingt personnes, et ne laissa aucun de ses officiers ni personne au soim
du vapeur.

De plus, le capitaine n'a fait aucun effort sérieux pour remplir la chaloupe de sauvetage
au complet, et M. Hedge (un des passagers échaudés) s'en est même vu refuser l'aécès.
M. Hedge jure que c'est le capitaine qui lui a refusé admission ; mais les faits affirmés par
d'autres établissent qu'il a dû se tromper dans l'identité du capitaine.

La raison donnée par le capitaine pour abandonner le bateau comme il l'a fait, c'est
qu'il voulait prouver aux passagers que les chaloupes pouvaient facilement se rendre jusqu'à
l'île et aller chercher du secours à l'île et à terre.

Le reste des passagers fut sauvé, pendant la nuit et le lendemain matin, par les deux
tlernières chaloupes du vapeur et des canots que le capitaine avait loués après son arrivée
à l'île.

La premiè:re de ces deux chaloupes était sous la conduite de l'un des passagers, M. Peter
McMartin, de Beauharnois, et la seconde commandée par le pilote; le second et le boursier
embarquèrent aussi dans cette chaloupe, - laissant à bord l'ingénieur en chef, James Quig,
et son tide, ainsi que le munitio-ilre, quelques hommes de l'équipage et la grande
majorité des passagers.

N. Quig a ea toutes les attentions possibles pour les passagers et a fait tout ce qu'il a
pu pour calmer leurs craintes, et fut le dernier à quitter le bateau; mais en réalité le com-
nandement à bord a été pris par ceux des passagers qui possédaient le nerf et l'énergie né-
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cessaires pour entreprendre cette tâche ;- parmi eux on remarquait MM. Leboeuf, Macdo-
nald, Esplin, Johnson, Bryson.et Brossois.

Le capitaine paraît avoir fait plusieurs efforts pour retourner au bateau, mais il n'a pas
réussi. Il aurait dû savoir qu'il lui était impossible d'y retourner dans la chaloupe qui
l'avait amené à terre, comme l'a prouvé le témoignage de plusieurs.

Quant au fret, il paraît n'avoir été fait, par les officiers ou agents du vapeur, que des
efforts partiels pour le sauver ; et même dans quelques cas, ils ont positivement refusé d'ai-
der ou de voir à son enlèvement,- et il en est résulté qu'une partie considérable de fret, y
compris le bétail, a été totalement perdue.

Sur toute l'affaire, telle que l'enquête vient de la révêler, le tribunal, après avoir en-
tendu le capitaine par son avocat et après mûre délibération, prononce le jugement ou opi-
nion qui suit:

1. Que l'accident a été causé par un manque de connaissance ou d'expérience suffisante
chez le pilote, et un manque d'attention dans la conduite du vapeur.

2. Que la conduite du capitaine, en laissant le vapeur comme il a fait et sans laisser
personne pour en prendre le commandement, a été répréhensible, au plus haut degré.

3. Que la conduite des autres officiers et de l'équipage du vapeur (à l'exception de
l'ingénieur-en-chef, dont la conduite mérite les plus grands éloges) a été aussi répréhensible
car ils paraissent avoir travaillé à leur sûreté et confort personnels avant ceux des passagers.

4. Que les officiers et l'équipage du vapeur, ainsi que son agent et ses propriétaires,
n'ont pas été aussi attentifs, qu'ils auraient dû l'être en envoyant les passagers à leur destina.
tion, après l'accident, et ont été coupables d'une grave négligence à l'égard du sauvetage
du fret, lors du naufrage.

Indépendamment de ce jugement ou opinion, le tribunal désire témoigner de sa haute
appréciation de la noble conduite de l'ingénieur-en-chef et de ceux des passagers dont les
noms sont mentionnés dans ce rapport, à la fermeté et à l'intrépidité desquels on.peut avec
raison attribuer le.sauvetage d'un grand nombre de vies.

Et finalement, le tribunal doit exprimer le regret qu'il no soit pas en son pouvoir d'in-
fliger une punition à ceux dont la conduite a été condamnée dans le rapport qui précède,
et recommander à l'honorable ministie de la Marine et des Pêcheries l'opportunité d'empê-
cher les capitaines ou patrons ou autres personnes commandant des iavites qui naviguent
dans les eaux intérieures du Canada, de remplir ces fonctions sans avoir un certificat officiel
qui établisse leur compétence à agir comme tels.

Donné sous la signature de tous les membres de la cour ou tribunal en la cité de Mont-
réal, ce cinquième jour de juin mil huit-cent soixante-et-treize.

L. MARCHAND,
J. L. BEAUDRY,
V. LUDON,
P. E. COTT,
B. LYMAN.
E. D. DAVID.
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ANNEXE No, 40'

RAPPORT D'UNE ENQUETE SUR LES CAUSES 'DU 1_AUFRAGE DU
NAVIRE A VAPEUR 'NORTHERN."

A l'honorable P. Mitell,
Ministre de la Marile et des Pêcheries.

Les soussignés ayant été nommés, sur votre recommandatio par un arrêté de Son
Excellence le Gouverneur-Giéral en conseil daté le 17 juin i1873 (dont copie ci-jointe)
pour former une:cour ou tribunal ayant pour mission de faire une enquête sur les caises
du naufrage du bâtiment à vapeur Norfitern récemment arrivé sur un banc de roches près
l'Ile d'Orléans, fleuve St. Laurent, ont l'honneur de faire rapport qu'aussitôt après avoir
été notifiés de leur nomination ils sont allés examiner le navire tel qu'il se trouvait sur les
rochers en aval du phare de la pointe St. Laurent, et que le 18 juin 1873 ils ouvrirent
la cour en la Maison de la Trinité, à Québec, après avoir prêté le serment exigé p.ar la
8ème section de l'acte plus haut mentionné, devant W. D. Campbell, écuier, l'un des juges
de paix de Sa Majesté pour le district de Québec.

D'après le Régistre Britannique des navires, il paraît que le bâtiment à vapeur
Northern a été construit en acier. à Liverpool, en l'a n '865; qu'il est mis en mouve-
ment par des roues à aubes ; a 274 pieds de longueur, 33 d le largeur et 23,%-de profon-
deur. Son jaugeage brut ,est de 1,622 tonneaux, son jau, ge de registre est de 905
tonneaux, et il possède.des machines de la force de 300 chevaux. Il paraît que son pro-
priétaire ou propriétaire-gérant est William Henry Ross, de Liverpool. John Cassels,
l'ingénieur, dit dans son témoignage que le navire a une paire de machines diagonales à
double oscillation et que l'une ou l'autre de ces machines peut mettre les deux roues à
aubes en mouvement ; que ses chaudières sont presque neuves et qu'il peut courir 12 ou
18 noeuds par heure, selon la quantité de vapeur employée et selon le temps ; qu'il le con-
sidiérait comme un bateau de première classe sous tous les rapports. Le capitaine Fullarton,
qu en était le commandant au moment de l'accident, dit dans son témoignage que quand
il partit de Montréal le navire tirait il½ pieds en avant et 12½ pieds à l'arrière ; qu'il a
débarqué un peu de cargaison à Québec, ce qui l'a rendu un peu plus léger en avant, mais
que son tirant d'eau à l'arnière est resté à ieu prs le même. Il a deux étambots et le
gouvernail est placé entre eux,-le somm at se trouve à environ 5 pieds de la ligne de
charge.

Il a un gouvernail à l'avant, mais on ne s'en sert plus. Il est très-fin aux deux extré-
mités. Il ressort de la preuve que ce navire à vapeur était venu d'Angleterre à Québec au
mois de mai 1872, qu'il y était resté ju u'au mois de novembre de la même année, alors
qu'il avait été envoyé à Sydney pour por r secours au Southerv, un navire à vapeur qui était
la contre-partie du Vorthern et qui y avait fait naufrage. Après être resté pendant quelque
temps à Sydney, il se rendit à New-York où il resta jusqu'en mai 1873, alors qu'il revint à
Québec sous le commandement du capitaine Fuliarton qui paraît être un homme très-
intelligent. Le 8 juin il se rendit à Montréal où il resta jusqu'au 1l, alors qu'il partit
entre 4 et 5 heures a.m., pour Québec et les ports du Golfe St. Larent. Il prit 13 heures
pour se rendre à Québec, y compris une heure d'arrêt, en sorte qu'il arriva à Québec vers 6
heures du soir. D'après le témoignage de l'ingénieur, il partit de Québec quelques
minutes avant minuit mercredi le 11 courant,-sivant l'horlogre de la chambre du
mécanicien qui avait été réglée sur le temps de Montréal. Dès qu'il fût sorti de parmi
les autres navires où il était mouillé, il fut mis, par l'ordre du pilote, à sa pleine vitesse
jusqu'à 1 heure moins 15 minutes jeudi matin--d'après l'horloge de la chambre du
mécanicien,--alors qu'il toucha les rochers sur lesquels il se trouve maintenant, n'ayant
levé l'ancre à Québec qu'un peu plus de 45 minutes auparavant. Entre le moment de
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son départ de Québec jusqu'à celui où il toucha, il faisait de 16 à i 7 tours à la minute, ce
qui lui aurait fait 10± noeuds à l'heure en eau calme mais comme c'était alors le temps
de la marée basse, le mécanicien crut qu'il filait1 ou 12 nouds à l'heure. La distance
de Québec au phare de la Pointe St. Laurent est d'environ 91 milles. La nuit était
calme ,et claire, la lune alors dans son plein était brillante. Depuis son départ jusqu'au
moment où il toucha, il était sous la Conduite dc M. Louis Ionorins Lachance, n pilote
lamaneur pour et en aval du port de Québee, et qui possède un certificat de capitaine qui
lui a été octroyé par le gouvernement du Canada. M. Lachance, quoiqùe jeune et n'étant
qu'un pilote lamaneur, a déjà traversé l'Atlantique 28 fois dans des navires à voiles et des
navires à vapeur pendant six hivers consécutifs; il a souvent servi comme timonier et
comme troisième offiier marinier sur les steaners Allan. Pendant la saison de 1869 il
a servi comme pilote lamaneur pour et en aval de Québec; en 1870 il fut promu au
commandement de la goëlette fédérale 'Stella Iais, position'qu'il occupa pendant trois
saisons, et en 1873 il recommença le pilotage. Avant d'être choisi pour piloter le steamer
de M. Ross, il-avait ,uonté dcux navires à voiles cette année-là, et piloté i navires à
voiles en 1869, ce qui fait 13 navires pilotés parlui dans le St. Laurent.

Voilà tout ce q'il avait piloté de navires dansle St. Laurent, et il n'avait jamais,
avant le Northern, piloté de steàmers en montant ou en descendant le St. Laurent. 0'est
un homme très-respectable et intelligent, il jouit d'une excellente éputation comme pilote
sobre et attentif. Il déclare dans son témoignage que, bien qu'il n'eut pas d'expérience
dans le pilotage des navires à vapeur sur le fleuve St. Laurent, il se croyait capable de
piloter le Yorthern en montant ou en descendant le fleuve, et il crut qu'il e faut pas
une expérience différente pour piloter un navire à vapeur que pour un navire à voiles.
M. Numas Lachance, qui est un pilote lamaneur pour le fleuve en aval de Québec et qui
a une grande expérience dans le pilotage des navires à vapeur, dit dans son téioignage
que son frère Honorius a fait son temps avec lui, qu'il l'a toujours trouvé attentif à ses
devoirs et qu'il le sait très-capable de prendre la direction de n'importe quel navire à
vapeur. Le capitaine Fullarton déclare dans son témoignage que le pilote était parfaite-
ment sobre, et qu'il n'a pas le moindre motif pour l'accuser de négligence ou d'inattention.
Il dit aussi qu'au moment de l'accident le timonier était parfaitement sobre et qu'il ne
l'a jamais vu pris de boissons. Il est donc clair, d'après les témoignages, que l'accident
n'a été causé par aucune des personnes en rapport avec l'administration ou le pilotage du
navire sous l'influence des liqueurs enivrantes ou le moindrement coupables de négligence
ou d'inattention. Tous ceux qui étaient liés à la manoeuvre du navire paraissent avoir
été fidèles au poste. remplissant leurs devoirs respectifs, et il ne parait pas y avoir eu
de difficultés particulières à surmonter, attendu que la nuit était claire et la lumière du
phare de la Pointe St. Laurent parfaitement visible pour le pilote. Les circonstances du
départ du navire semblent avoir été fav mbles, bien que l'eau fût presque basse et que la
marée baissât de deux à trois noeuds à l'heure.

Le capitaine Fullarton déclare dans son témoignage qu'il avait amené le Northern
de New-York, faisant escale à la Baie des Vaches pour prendre du charbon, qu'il n'a
éprouvé aucune difficulté à le piloter et a toujours pu faire avec lui ce qu'il fallait; mais
que comme c'était un navire long, étroit aux deux ex mités et à fond plat, son pilotage
exigeait plus de soin qu'à l'ordinaire. Dans la Baie des Vaches il l'avait amnené au quai
sans aucune difficulté. Il trouvait qu'il sent:ai t son gouvernail très-rapidement, et le
pilote qui l'avait amené à Québec n'avait fait aucune objection contre son -pilotage.
Cependant, il est évident que le capitaine avait trouvé quelques particularités au sujet de
son pilotage, car il déclare dans son témoignage qu'il en avait informé le pilote de
Montréal, ainsi que le pilote qui en avait pris-la conduite au Bic, et M. Lachance. Il
déclare aussi que s'il l'avait piloté, il l'aurait conduit un peu plus au milieu du chenal.
Jl croit oue le navire était affecté par des influences de localité, car il paraissait y avoir
un courant détourné d'une petite baie en amont du phare, lequel rejeta l'arrière en dehors
et l'avant en dedans vers le rivage.

Edouard Naud, un pilote lamaneur pour et en amont de Québec, déclare dans son
témoignage que quand il avertit le capitaine Fullarton que le navire naviguait mal, le
capitaine lui répondit que c'était parce qu'il était long et n'avait pas de quille.
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Le capitaine Hatfield, commandant du Southern, déclare dans sontémoinage qu'il
accompagna le Northern sur un espace d'environ 9 milles en descendant le chenalquand
il partit de New-York, et qu'il n'a euü aucune difficulté pouir le piloter ou le ianoeuvrer
que quand il sortit le Southern de New-York le long de navires et de vaisseaux qui pas-
saient dans toutes les directions, il n'a éprouvé aucune dif iculté à les éviter- et il ne sace
pas qu'il y ait la plus légère différence entre les deux bateaux, soit dans le lotage ou en
toute autre chose. Lorsqie le pilote partit de Qnébec pour son dernier voyage, le capitaine
latfield ie crut pas qu'il le manoeuvrait de la bonne manière, et, en apprenantl'accident,il pensa que le bateau avait été trop près du rivage, mais il n'était pas alor à bord. Il
croit que s'il avait été arrêté et reculé, il n'aurait pas échoué.

M. Guanard, un pilote lamaneur pour et en aval de Québec, dépose que s'il avait
descendu le Northern, il l'aurait tenu autant que possible dans le milieu du chenal, et s'il
avait trouvé qu'il ne sentait pas son gouvernail, il aurait donr, l'ordre d'arrêter immédia-
tement.

William ,Henry iRoss qui, d'après le registre, paraît être le seul propriétaire ou gérant
du Northern, déclare dans son témoignage'que le Southern, qui en est sous tous les rapports
nne seconde édition, vient de passer le Détroit de Canso, conduit par un capitaine qui n'y
avait jamais navigue auparavant, et qu'il n'a pas éprouvé la moindre difficulté. Il déclare
aussi solennellement qu'il n'a jamais entendu dire qu'il ait touché une partie du chenal de
Charlottetown et qu'il y ait eu des difficultés à le piloter.

Elzéar Bernier, premier officier marinier du Northern lors de l'accident, dit dans son
témoignage qu'il était embarqué à son bord à New -York au lmois de mai dernier,'et que
comme c'était un long vaisseau il fallait le surveiller de ti ès-près, mais qu'il n'a pas éprouvé
de difficulté à le conduire où il voulait. Il sentait tonjours son gouvernail quand c'était
de bâbord, mais quand c'était dans le port et que 1'crdre de tribord était donné, il s'écou-
lait du temps avant qu'il le sentît. Il croit que· c'est gé' ament le cas pour les vais-
seaux longs, et que leur pilotage dépend beaucoup des pilotes et de la manière dont ils
donnent leurs ordres. Son avis sur la cause de l'accident,- il était alors de quart et se
tenait sur le sommet de la cabane des roues quelques moments auparavant,-c'est que le
vaisseau étant près du rivage, le courant principal, qui était plus fort que le courant.inté-
rieur causé par une pointe qui se tirouve un peu au-dessus de la Pointe St. Laurent, l'a
fait rouler contre son ouvernail et, avant d'avoir le temps de reprendre son équilibre, il
échoua. Il croit que si le pilote avait tenu le navire dans le milieu du chenal où il aurait
eu de la place pour rouler, l'accident n'aurait pas eu lieu.

David Macdonald, qui était quartier-maître à bord du Northern, et qui a été timonier
dix ans, pendant lesquels il a acquis une grande expérience dans le pilotage des navires et des
gros bâtiments à vapeur, déclare, dans son témoignage, qu'il tenait e gouvernail depuis le an-
ment où le navire partit de Québec jusqu'à celui où il alla frapper sur les rochers. Il dit que
la gouverne aurait été assez bonne si l'ordre (e gouverner babord et tribord avait été donné à
temps, et qu'il n'avait en aucune difficnit à ile piloter en mer jusqu'à son entrée dans le
fleuve Saint-Laurent. S'il est bien surveillé, il ne prend pas beaucoup d'espace, et navigue
avec très-peu de gouvernail s'il est pris à temps; mais dans un chenal étroit il exige beaucoup
d'attention, et si on lui donne beauccuïp de gouvernail il navigue Mal. Quand il est piloté
par une personne qui ne connaît pas ses qualités de pilotage, il roule passablement si on lui
donne beaucoup de gouvernail. Il informa le pilote de ce fait, et qu'il serait préférable de
lui donner peu de gouvernail. Il dit que quand il partit de Québec le bateau naviguait mal
parce que le pilote lui avait donné trop de gouvernail, et que, à son avis, il était trop près de
terre sur le côté nord du chenal. .

Quand le capitaine donna l'ordre de bâbord, immédiatement avant l'accident, le bateau
ne paraissait pas bien sentir son gouvernail, mais se tenait passablement en ligne drolte. Il
donna alors l'ordre barre toute à bord, et quand il tourna la roue, il (Macdonald) remarqua
que la proue inclinait à tribord, et il était évident que le bAteau commentait à sentir son
gouvernail, et immédiatement après il donna sur ie rochers. Il croit que l'accident aurait
pu être évité si c'eût été un navire qui sentît rapidement son gouvernail, ce qu'il n'a pas fait
en cette occasion aussi vite qu'à l'ordinaire. Il ne croit pas que le Northern sente son gou
vernail aussi bien que les navires qu'il a vus.
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Après avoir parlé de cette partie de la preuve qui tend à prouver qu'il n'y avait rien de
défectueux dans le Northern, ou son pilotage, et ue l'accident doit avoir eu pour cause une
mauvaise gouverne de la part de ceux qui le conduisaient alors, le soussigné va maintenant
donner quelques parties de la preuve d'autre part, laquelle tend à prouver que l'accident
est dû à la diffculté de piloter le navire, et qu'il ne sentait pas suffisamment son gouvernail
pour l'empêcher de rouler et éviter les écueils. M. Edouard Naud, pilote lamaneur, qui
l'avait monté de Québe à Montréal, déclare, dans son témoignagegu'il a trouvé sa gou-
verne très-mauvaise et q til a en beaucoup de diffceulté à le monter. Il prenait beaucoup
de temps à sentirson gouvernail, surtout quand il roulait. Dans les rapides Richelieu, on
fut obligé de le mettre à demi-vitesse, parce qu'il roulait fréquemment et qu'on craignait
qu'il échou^t; et en passant dans les endroits étroits, le pilote pria le second d'aider le tiio-

nier, parce que le vaissseau naviguait mal. Jamais auparavant M. Naud n'avait monté ou
descendüun navire à vapeur à roues. M. Paul Baquet, pilote lamaneur pour et en aval de
Qu n-e. déclare dans son témoignage, que l'été dernier il a piloté le N'orthern dcpuis le
Trou Saint rc jusqu'à Québec, et qu'il a trouvé que, quand il roulait d'un côté,ilpe
nait du ,telmp à sentir son gouvernail, et que, pour le piloter comme il faut, il fallait un
homme qui eût été àson bord longtenips auparavant et le connût bien. Il (Baquet) a été
averti par M. Tremblay, un antre pilote lamaneur qui le conduisait à cette:époque, que le
navire était difficile à piloter et roulait d'un eûté et de l'autre, et q'en onséquence de cet
avertissement, il avait pris beaucoup de soin à le piloter et l'avait amené sain et sauf à
Québec. . William-Cooper, quartier-maître à bord du Northern, déclare, dans son témoi-
gnage, qu'il a piloté des naviries à vapeur pendant trois ou quatro ans, quelques-uns aussi
longs que le Nort hern. Le second l'avait averti, quand il embarqua à Montréal, que ce na-
vire naviguait mal, et en descendant de Montréal à Québec, il remarqua qu'il prenaitbeau-
coup de gouvernail, et trouva que c'était le plus difficile à piloter des bateaux qu'il avait vus.
Il croit que c'est un navire de pilotage difficile. Pendant cinq mois il (Cooper) a été timo-
nier dans le navire de roues à aubes Connecticut, qui était à peu près aussi long que le
Northern, et il a trouvé qu'il marchait avec deux ou trois enrayures de la roue, soit à
tribord ou à babord ; mais le Northern avait besoin de un ou deux tours de la roue pour sen-
tir son gouvernail. A environ un mille et demi avant d'arriver au phare de la Pointe
St. Laurent, il crut que le vaisseau était trop près de terre, et il en parla à Macdonald,
l'autre timonier. Quand il mit le gouvernail à babord il ne le sentit pas, alors le pilote
donna l'ordre barre toute à bord; et après que la roue fut mise babord et barre toute
à bord, il venait de doubler le phare et échoua. Il dit qu'après que la roue eût été mise
babord et barre toute à bord, le vaisseau ne sentait pas son gouvernail de la même manière
que les autres navires qu'il a vus. S'il avait été semblable aux autres navires qu'il a
déjà pilotés, il aurait senti son gouvernail et évité les rochers. Immédiatement avant
l'accident, il n'a pas senti son gouvernail assez vite. Il crut qu'il n'était pas plus qu'à un
quart de mille du rivage quand le pilote donna l'ordre "bâbord." Immédiatement avant
d'échouer il était aussi près de terre que quand il (Cooper) avait fait remarquer à Mac-
donald qu'il le croyait trop près pour être en sûreté, et, d'après son expérience, il croit
que tout le long de la route en descendant il avait été trop près de terre. Avant que la roue
pût être mise barre toute à bord, il échoua. Après que l'ordre "barre toute à bord " eut été
donné, il n'avait pas la temps de passer à tribord avant de toucher et il n'avait pas le temps
non plus de sentir son gouvernail. Quand même il aurait navigué comme un vaisseau ordi-
naire, il n'avait pas le temps de doubler les rochers après que l'ordre " barre toute à bord"
fut donné, car il était trop près de terre.

William McLaughlin, timonier, dépose qu'il était quartier-maître du Southern quand ce
navire sombra le long du quai de Sydney, Cap Breton, et embarqua là en qualité de marin
invalide à bord du .Lortherna en destination de New-York. Il a piloté le Southern seul,
mais il n'aurait pu le faire avec le Northern. Il croit que ce dernier n'a pas un gouvernail
droit, et que le cylindre de la roue est·trop petit. Il n'entreprendrait pas de le piloter long-
temps à la mer, car il y a vu deux hommes frappés par sa roue. Il défie n'importe qui de le
pilote sans rouler. En allant à New-York le pilote menaça de battre le timonier, parce que
le vaisseau ne sentait pas son gouvernail, croyant que c'était la faute du timonier. Il a déjà
voyagé dans des navires à vapeur aussi longs que le Nortl4ern, mais jamais dans aucun qui
ait navigué aussi mal que lui, et il ne croit pas possible que .personne puisse comprendre son
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pilotage; il croit que la raison en est qu'il a été haussé t élargi après avoir été construit, et
que le gouvernail est resté ce qu'il était dans le principe. Il croit que le gouvernail devra
être en dehors de ' tDmbot. au lieu d'être entre deux étambots. Quand il apprit que- le
SotAern et le iorther venaient dans le St. Laurent, il fit laremarque qu'ils ne convien-
draient pas pour ce fleuve, car ils couleraient à fond ou échoucraient. Si étant à bord du
Northen, il rencontrait un autre navirc, il lui donnerait un espace d'un dmi-millc, dans le
cas où ilroulerait, à cause de son mauvais pilotage. Il marchait bien cependant sur la grosse
mer. Son opinion est qu'il ne marchera jamais droit tant qu'on n'aura pas mis le gouvernail
en déhors de l'étambot.

N- Curadeau, pilote lamaneur su le fleuve St. Laurent, dépose qu'au mois de novembre
dernicr, il est allé de Québec à NewYork comme pilote et premier officier du orhera, et
qu'il a eu fort,à faire avec ce navire, parce qu'il ne voulait pas marcher. En descendant près
de l'Ile d'Orléans il garda le côté nord du chenal, et depuis le Trou St. Patrice jusqu'à la
Pointe St. Laurent il avança à un quart de mille du rivàge et à un quart de mille du phare.
Il garda cette distne da phare, dans la crainte de toucher les rochers.Il a été tout près
d';échouer l'autone dernier dans la Traverse Sud perce qu'il ne voulait pas marcher. En
aval du iPot à l'Eau-de-Vie, où le chenal à quatre milles de largeur, il a encore failli échouer.
Il roula droit en travers d'un côté du chenal à:l'autre,1àl'Ilé Blanche.1Il eut à tenir son
gouverbail barre tout à bord et tribord tout, presque tout le temps. Après être entré dans
le golfe il marcha mal, et il fallut le faire changer presque constamment. Il déclare sous
serment qu'il a été dans l'habitude de piloter de longs et gros navires à vapeur pendant trois
ans, et que le Northern est le vaisseau le plus difficile à manouvrer qu'il ait jamais rencon- A
tré. Il croit que le gouvernail est trop enfoncé dans l'intérieur. Il croit que le seul moyen
de le bien faire marcher est de le faire aller à pleine vitesse. En allant de Sydney à New-
York, il a marché la plupart du temps avec une seule roue, et il marchait presqu'aussi bien
avec une seule roue qu'avec deux, quelques fois droit, quelques fois en roulant. En allant à
New-York le pilote faisait des imprécations contre le timonier, parce qu'il croyait qu'il pilo-
tait mal. Cependant c'est un bon vaisseau de mer, et il vogue 'facilement.

Isaac Saunders dépose qu'il était second officier marinier du Northern dans son voyage
de Québec à Sydney et New-York, au mois de novembre dernier. Quand il laissa le quai de
Québec, le Northern roula droit en travers la rivière, et il fallut l'arrêter pendant longtemps
et le reculer avant de le faire entrer dans le chenal sud. Pendant presque tout le temps
que dura la descente du golfe il roulait et ne pouvait être maintenu ferme ; il est le vais-
seau le plusjdifficile à manoeuvrer qu'il (Saunders) ait jamais vu, car il n'était pas certain ßle
lui une minute après l'avoir rendu solide. Il croit que le gouvernail est trop petit,-ou ne
le croit pas à sa ligne ordinaire de charge. Le gouvernail n'a pas d'effet sur lui quand il
marche à demi ou au quart de la vitesse. A son bord Saunders craignait toujours qu'il sur-
vînt des accidents à cause de sa mauvaise gouverne.

James Foley dépose qu'il était comme marin habile à bord du Northern de New-
York à Québec, au mois de mai dernier ; quand vint son tour il servit comme timonier et se
convainquit qu'il marchait mal. Il n'a jamais vu dans sa vie un vaisseau qui marchât
aussi mal. Ce n'est qu'avec des difficultés considérableg qu'on l'a monté jusqu'à Qué-
bec, mais il est difficile de le monter dans un chenal étroit.

E. Toupin dépose qu'il est pilote lamaneur pour et en aval de Québec et qu'il a piloté
le ]Northern de Montréal à Québec, le 11 juin dernier. Il trouva qu'il marchait mal. Il l'a
cependant descendu sans·encombre. Il a piloté un grand nombre de navires à vapeur aussi
longs que le Norther, mais il n'en a pas vus d'aussi difficiles à piloter que lui. Le capitaine
lui avait recommandé d'user de beaucoup de précautions dans le pilotage, et de ne pas.lui
donner trop de gouvernail, car il roulerait trop. Il ne voudrait pas le piloter encore une
fois sans faire avec le propriétaire un arrangement par écrit, convenant qu'il ne serait pas tenu
responsable des accidents qui pourraient survenir à la suite d'une collision avec les autres na-
vires, mais il préférerait ne pas le piloter du tout.

Robert Shortas dépose qu'il était marin habile à bord du ]Vorthern, £lans son vpyage
de Québec à Ne -v-York, et qu'il l'a trouvé très-difficile à manouvrer,-plus difficile qu'au
cun autre. Il croit que son gouvernail est trop petit et ne devrait pas être à l'intérieur
e:l'étambot. fDans le trajet, le Northern a roulé presque tout le temps, variant de troia
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à cinq points. Le pilote de New-York s'est plaint de lui (Shortas) et a menacé de le
battre parce qu'il croyait1qu'il pilotait mal Il croit qu'il "ne sert à rien de lui donner un

petit gouvernail, ar il ne pourrait être conduit de cette manière.
Charies Hoffian dépose qu'il s'est embarqué à bord duNorther à Québec, en qualité

de second offiier; qu'il est allé à Montréal et en estrevenu à son bord où il se trouvait
quand l'accident eut lieu. Ce vaisseau marchait très-mal. Quand le premier ordre de
barre toute à bord tut donné, il croit qu'il était tropprès de terre et ne sentait pas du
tout son gouvernail. Quand le see-ondordre de bàbord fut donné, il commença à aller au
nord au lieu de sentir son gouvernail et d'aller au sud il croit que le second ordre
aurait dû être barre toute à bord et que s'il n'était pas tant allé au nord il n'aurait pas
échoué. S'il n'avai pas senti très-rapidement son gouvernail, il aurait frappé le quai et
pu renverser le phare. Si la vapeur avait été renversée, le navire était trop lourd et trop
près duquai pour produire l'effet de l'empêcher d'échouer; mais si la vapeur avait été
reme sée quand fut donné lepremier ordre de babord, il y aurait eu bonne chance de le
fai edublx Il croit qu'il serait difficile de décider si l'accident a été causé parce que
le navre était trop prés du rivage ou parce qu'il marchait mai, mais pon un navire qui
marchait aussi mal il était trop près de terre.

Joseph Côté, cultivateur résidant en la paroisse de St Laurent, 1le d'Orléans, dépose
qu'il a vu passer le r then immédiatement avant l'accident, et il croit qu'il se trouvait
plus près de terre qe les navires de sa proportion; il s'attendit à voir un accident résulter
de cette trop grande proximité.

Louis N. Lachance, le pilote en charge du JRorthern au moment de l'accident, dépose
qu'il remarqua, peu de temps après le départ de Québec, que le navire ne sentait pas bien
son gouvernail, et qu'il ne le sentit que trois minutes après qu'il fût mis barre toute à
bord. Pendant la descente à l'Anse au Sauvage, il se con vainquit que c'était un très-
mauvais marcheur et qu'on ne pouvait prévoir le moment où il roulerait d'un côté ou de
l'autre • il re croit pas qu'il soit possible de trouver un plus mauvais marcheur que le Jor-
thern. Entre Québec et le Trou St. Patrice il roula de temps en temps, et il (Lachance>
essaya de le tenir ferme avec aussi peu de gouvernail que possible. Près du Trou St.
Patrice il crut qu'il était trop près de la rive nord et l'ordre barre toute à bord fut donné,
ce qui le fit rouler considérablement. Il donna alors l'ordre de tribord, et quand il fut
parvenu à le mettre droit, il ordonna que le gouvernail restât au repos. A un peu moins
qu'un demi-mille du phare de la Pointe St. Laurent, à peu près un quart de mille au sud
de la rive nord, il remarqua qu'il inclinait légèrement vers le nord, et il donna immé-
diatement l'ordre "bâbord." Voyant qu'il inclinait davantage, il donna l'ordre " bâbord
encore." Voyant qu'il inclinait toujours, il cria "I bâbord tout," et on lui répondit "bâbord
tout." Voyant qu'il roulait, il demanda " le gouvernail est-il bâbord tout ?," et la réponse
fut " bâbord tout." Il envoya alors le premier officier à la cabane aux roues pour voir si
tout était bien, et on lui répondit que le gouvernail était " bâbord tout." Un peu en
amont du quai, le navire sentait bien son gouvernail en allant tribord et il crut qu'il.
doublerait, mais il toucha fond juste en face du quai de la Pointe St. Laurent, pour la
raison, croit-il, qu'il avait mis trop de temps à sentir son gouvernail. S'il avait été -à
vingt ou vingt-cinq pieds de l'endroit où il est aujourd'hui échoué, il aurait pu doubler.
La raison pour laquelle il ne l'a pas arrêté avant qu'il échouât, c'est parcequ'il était alors
en voie de bien sentir son gouvernail, et qu'il aurait été trop tard soit pour l'arrêter
ou pour laisser aller l'ancre, parcequ'il marchait alors au taux de 12 à 13 nouds. Si
c'eut été un navire bon marcheur, il aurait doublé très-bien. En touchant, sa proue
tourna un peu sur son axe.

Après avoir donné les principaux points de la preuve produite devant la cour et
soigneusement examiné toute l'affaire, le soussigné en est venu à la conclusion que la
cause de l'accident a été en premier lieu la difficulté de piloter le navire et de lui faire
sentir rapidement son gouvernail. La majorité des témoins, de fait presque tous ont
déclaré que le navire naviguait mal et qu'on ne pouvait pas compter sur lui pour sentir
promptement son gouvernail, surtout dans les rivières et les chenaux étroits où il était
sujet à échouer ou à couler d'autres navires à fond en roulant.

Cela est probablement dû à quelque 'éfectuosité dans la forme ou la dimension. de
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son gouvernail, ou dans la manière de le placer; et il ressort des déclarations de quelques-
uns des témoins qie le Northern est gouverné différemment de la majorité des autres
navires à vapeur ou à voiles. Il paraît être longtemps sous l'empire de quelques circons-
tances en sentant son gouvernail, et alors il roule.

Le soussigné est d'opinion que si le Northern avait senti son gouvernail aussi prompte-
ment que les autres navires de sa dimension le sentent d'ordinaire, l'accident n'aurait proba-
blement pas eu lieu.

Le soussigné est d'avis que la seconde cause de l'accident a été la mauvaise direction du
pilote en le faisant descendre trop près du côté nord du chenal et en retardant trop à mettre
la barre à bâbord ou même babord tout quand il s'est aperçu qu'il était si près de terre.

Il ne paraît pas, d'après la preuve, que le Northern fût très-longtemps à sentir son gou-
vernail immédiatement avant l'accident, quand il fut mis à babord et barre toute à bord';
mais au taux de la vitesse qu'il filait avec la marée pour lui, et par conséquent ayant moins
de sillage qu'il en aurait eu s'il avait marché contre la marée, et étant un navire aussi long,
le pilote semble avoir trop tardé à donner l'ordre de mettre à bâbord et barre tout à bord.
Quand le gouvernail fut mis barre toute à bord, il paraît, d'après le témoignage de Cooper, le
quartier-maître qui était alors à la roue, que le navire était juste en face du phare et prenait
terre, ce qui démontre que l'ordre a été donné trop tard. Hoffman, le second officier mari-
nier, dépose aussi qu'il ne s'est écoulé que cinq ou six secondes entre le premier et le second
ordre de mettre le gouvernail à bâbord, et seulement dix ou treize secondes entre le premier
ordre "bâbord " et le dernier ordre "barre tout à bord ; " et le moment où l'ordre "barre
toute à bord " fut donné et celui où le navire toucha, il ne s'écoula pas plus que cinq ou six
secondes. Il croit qu'il ne s'écoula pas plus que deux minutes et demi depuis le moment où
le navire se trouvait au Trou St. Patrice, ou un peu en aval, jusqu'à celui où il toucha.
Bernier, le second, dit dans son témoignage qu'il croit que le pilote a tenu le navire trop près
de l'île après qu'il eut passé le Trou St. Patrice. Macdonald, qui était timonier au moment
de l'accident, croit qu'il était très-près de terre et déclare que pendant qu'il était ferme, à
quelque distance avant d'arriver au phare, l'ordre de "bâbord " fut donné, puis "bâbord
encore," qu'il ne parut pas sentir, puis "barre toute à bord, " et immédiatement après il re-
marqua quc sa proue inclinait à tribord; il devint alors évident qu'il commença à sentir son
gouvernail immédiatement avant de toucher. Tous ýces témoignages tendent à démontrer
qu'on n'accorda pas au navire un temps suffisant pour sentir son gouvernail et doubler les'rochers.

Si le Northern avait été entre les mains d'un pilote plus vieux, qui aurait eu 'quelque
expérience dans le pilotage des gros navires à vapeur en remontant et descendant le fleuve,
il est probable que ce pilote aurait usé de plus de précautions en descendant et l'aurait
tenu dans le milieu du chenal, quand même il aurait dû aller moins qu'à pleine vitesse.

C'était le premier navire à vapeur que M. Lachance eut piloté dans le St. Laurent
depuis qu'il était devenu pilote, quoiqu'il paraisse avoir été très-désireux de faire son
devoir et très-attentif. Il savait cependant que c'était un navire très-difficile à manoeu-
vrer ; et comme c'était le premier navire à vapeur qu'il pilotait, il ne paraît pas avoir
employé les précautions suffisantes en le descendant comme il a fait. D'autres pilotes
l'avaient monté et descendu, et avaient évité les accidents ; et il est probable qu'entre des
mains plus expérimentées et plus précautionneuses, cet accident n'aurait pas eu lieu.

C'est pourquoi le soussigné est d'avis que le pilote est à blâmer dans cette affaire, et
doit être censuré en conséquence.

Le soussigné ne voit pas matière à résilier ou suspendre le certificat de compétence ou
de service possédé par les personnes préposées à la conduite du navire à vapeur Northern
dans le voyage où il a fait naufrage.

Respectueusement soumis,
WM. SMITH.

Maison de la Trinité, Québec, 24 juin 1873.

QutEC, 26 juillet 1873.
MONsIEUR,-Après avoir soigneusement examiné les témoignages recueillis dans

1'enquête sur les causes du naufrage du Northern, je suis d'avis que si le Aortheran avait
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navigué aussi bien que tous les autres navires de sa dimension, l'accident n'aurait pas eu
lieu ; mais je considère que le pilote, ayant été averti avant de laisser le port que le navire
avait besoin d'être surveillé attentivement, il aurait dû le tenir plus dans le milieu du
chenal, plutôt que d'aller si près du côté nord du fleuve; et par conséquent qu'il n'a pas
exercé assez de jugement et de précautions en le descendant. Je crois que le pilote a
donné les ordres "bâbord" et "barre toute à bord" au bon moment, et que le Northera
aurait doublé les roches s'il avait rapidement senti son gouvernail.

J'ai, etc.,
VITAL TÊTU.

L'Hon. P. Mitchell,
Ministre de la Marine et des Pêcheries.
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ANNEXE NO. 41.

RAPPORT DE L'ENQUÊTE SUR LES CAUSES DU NAUFRAGE DU

NAVIRE A VAPJEUR "CITY OF WASHIINGTON."

Ayant appris que le navire ' vapeur City of Waslington, de la ligne Liman, avait
fait naufrage sur les récifs au large de Petit Port Rébert, sur la côte sud-est de la
Nouvelle-Ecosse, le Gouverneur-Général en conseil ordonna l'institution d'une enquête,
conformément à l'acte 32 et 33, Vict., chîp. 38, sur les circonsances de ce désastre.

Dans cette enquête j'ai été aidé par le capitaine George A. Mackenzie, patron en
retraite, et par M. D. M. Browne, lieutenant dans la marine royAle, et tous les efforts
possibles ont été déployés pour arriver aux causes qui ont provoqué la perte de ce navire.

Il parait que le City of Washingto avait une capacité de 1,951 tonneaux et portait
alors une cargaison générale, dant u ne partie consistait en rails d'acier et eni 700 boîtes
de ferblanc. Il était commandé par William Robert Phillips, porteur d'un certificat de
service du bureau de commeice (No. 45,472). Il y avait aussi à bord quatre officiers
exécutifs ; mais, sauf le 3me, le patron et les autres officiers voyageaient pour la première
fois à bord de ce vaisseau. Son équipage se composait de quatre-vingt-seize hommes, y
compris les chauffeurs, intendants, etc. ; et il avait à son bord 29 passagers de chinbre et
442 d'entrepont.

Il partit de Liverpool le 24 juin dernier, en destination de New-York, et fit escale à
Queenstown le lendemain. Il ressort de la preuve que dans le trajet jusqu'à Queenstown
il n'y eut pas de dérangement dans la boussole. Le phare du rocher Fastnet fut passé
à 11.38 p. m. le 25 juin, et la route fut dirigée 0.-N.-O. Le 26 au matin, des observations,
et le soleil au méridien placèrent le navire dans la latitude 51°29' N. et la longitude
13°14' 0. ; et en suivant le loch il ne parait pas y avoir de différence sensible entre la
position par observation et la latitude estimée. Dans la matiné du 27, la mire et le soleil
au méridien placèrent le navire dans la latitude 5l45' N. et la longitude 19°40' 0.; mais la
route estimée (non indiquée au livre de loch) met le navire à quarante milles au sud de
celle accusée par l'observation, et ici, sans aucun doute, se trouve le commencement du
malheur qui devait frapper le City of Washington. Il ne parait pas que la route estimée
ait été tenue jusqu'à ce moment ; si elle l'eût été, on aurait vu clairement que la boussole
était dérangée. Le 2 juillet, à minuit, le relèvement de l'étoile polaire a été observé par
le premier officier entre des nuages qui passaient ; mais, comme il dit lui-même que c'était
une observation très-indifférente, on.ne peut pas lui attacher une grande confiance. Du
27 juin jusqu'au moment du naufrage (sauf ce relèvement) il n'a pu être pris aucune ob-
servation à cause de brouillards épais, et conséquemment il fallut conduire le vaisseau
uniquement d'après les latitudes estimées. Les 2 et 3 juillet il a dû passer sur les grands
bancs de Terreneuve où l'on aurait pu faire des sondages et constater par ce moyen une
nouvelle différence en longitude ; mais, malheureusement, la présomption qu'il était trop
loin au sud pour faire des sondages prévalut et porta le capitaine à négliger cette précau-
tion nécessaire. A cette omission ainsi qu'à la différence dans la déviation de la boussole
peut être attribuée la perte de ce beau navire.

Il paraîtrait que le quart a été bien fait durant le trajet et qu'aucun blâme ne doit
être attribué aux officiers subalternes du navire ; que quand il toucha terre, le 5 juillet à
1.15 p. m., les chaloupes furent mises à la mer avec promptitude, et que les passagers
furent débarqués sains et saufs.

Que cet accident ait eu lieu si près de terre, en plein jour et par un be au temps, tout le
monde doit en être profondément reconnaissant, car s'il fut arrivé pe.ndant la nuit et une tem-
,ête, très-peu des 567 âmes qu'il y avait à bord auraient été sauvées.
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Après avoir mûrement pesé toutes les circonstances et étudié les estimations telles que
consignées au livre de loch, je suis d'opinion qu'il était imprudent d'ignorer la latitude estimée
entre les 25 et 27 juin et qui montrait que le navire était considérablement au nord; et comme
cela ne pouvait pas être dû au courant do R rnnell, elle aurait fait voir que la boussole déviait
considérablement vers l'est.

Il était également imprudent de passer sur les grands bancs de Terreneuve sans essayer
de faire des sondages pour corriger l'estimation, si l'on considère qae depuis six jours aucune
observation n'avait pu être obtenue ; et comme le brouillard prévalait depuis deux jours après
avoir passé les bancs, il était de la plus haute imprudence de continuer à pleine" vitesse sans
faire un coup de sonde, surtout puisque le capitaine devait savoir qu'il y avait tant de fer et
d'acier à bord depuis que les corrections de la boussole avaien1 été obtenues.

Vû ces circonstances, je suis d'opinion que le certificat s ,srvice du capitaine William
Robert Phillips devrait être suspendu pendant u an depuis Pép pie du naufrage du City of
Washington, et le dit certificat est par le présent suspendu en conséquence.

Donné sous maa signature à llaliftx, Nouvelle-Ecosse, le 17ème jour de juillet, 1873.
P. A. ScorT,

• Capt. M. R., Commissaire.
Nous concourons dans ce que dessus,

C. A. MACKENZIE,
D. M. BROWN.

Approuvé et confirmé,
P. MITCHELL,

linistre de la Marine et des Pêcher'es.
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ANNEXE No. 42.

RAPPORT DE L'ENQUÊTE SUR LES CAUSES DU NAUFRAGE DU NAVIRE

A VAPEUR "PRECURSOR."

MONTRÉAL, 30 juillet 1873.
MONSIEUR,-Nous avons l'honneur d'accuser réception d'une communication officielle du

ministère de la Miarine et des Pêcheries, portant la date du 9 du présent mois et nous infor-
mant que, conformément aux dispositions de l'acte 32 et 33 Vict., chap. 38, nous avons été
nommés en vertu d'un arrêté en conseil, par Sou Excellence le Gouverneur-Général, pour
former une cour ou tribunal chargé de faire une. enquête formelle :t- légale dans le but de
connaître la cause du naufrage du navire à vapeur Precursor, le 30 du mois dernier.

Nous avons L'honneur de faire rapport que le 22 du présent moiS, après avoir prêté le
serment d'office exigé par le statut plus haut mentionné, nous avons ouvert l'enquête en la
manière voulue. Les personnes suivantes étaient présentes: John Johnson, capitaine du dit
naivre recursor, assisté de son procureur, M. Lunn, avocat de Montréal, HeCorHamelin
pilote lamaneur en charge du Precursor, au moment où l'accident eut lieue, asisté de ison pro
cureur M. Angers, de la société Langlois, Angers et Colsten, de Québec.

Avant de commencer, nous juge^mes à propos, afin d'accélérer la procédure, de prendre
les services de M. Matthew lutchinson comme greffier, afin de consigner les témoignages au
moyen de la sténographic, d'après le mode récemment introduit dans nos cours de loi.

Nous avons l'honneur le vous- transmettre la preuve ainsi recueillie en notre présence.
Elle comprend les dépositions de John Johnson, capitaine susdit, Hector Hamelin, pilote sus-
dit et George Parkin, premier officier, James Newdick, second officier, Carl Carlson, mtelot
James Marshall, second mécanicien, tous quatre étant officiers du dit navire à vapeur Precur-
sor au moment du désastre ; aussi les dépositions de George Demerce, aubergiste-à Montréal
Pierre Gagnon, pilote, Alfred Rudolf, maître de havre, et Alexander Selater, gardien de port,
-ces derniers en qualité d'anciens capitaines maritimes expérimentés,-ce qui est toute la
preuve alléguée dans la cause. Ces témoins furent tous produits par le capitaine Johnson et le
pilote Hamelin, saut MM. Rudolf et Sclater qui furent appelés par les commissaires.

Comme vous le verrez, la preuve est quelque peu contradictoire, mais sur des points qui,
dans l'opinion des commissaires, ne sont pas d'une grande importance.

Le Precursor, un navire de 216 pieds'de quille, 24 pieds de tirant et de la force de 90
chevaux, après avoir traversé l'Atlantique et reçu une cargaison de charbon à Pictou, arriva
à Québec le 2S juin, et après avoir été mis là sous la conduite du pilote plus haut nommé, ar-
riva au courant Ste. Marie, Hochelaga, vers 9 heures dans la matinée du 30, et, en essayant
de remonter le courant, alla s'échouer sur un rocher ou une batture le long de l'île Ronde.

Les points suivants.ressortent de la preuve. D'après l'impression que le pilote avait
reçue du pouvoir d'hélice du navire, d'après l'observation et la déclaration du capitaine que sa
plus grande vitesse était de 7 à 8 noeuds, -pouvoir qui, dans son opinion, n'était pas suffi-
sant pour remonter dans le milieu du chenal,-et sous l'impression acceptée que le courant
est moins rapide dans la partie sud que dans la partie nord du chenal, le pilote décida de ten-
ter de monter aussi près que possible de la rive de lî'le Ronde ; et il déclare dans son témoi-
gnage que, rendu à la pointe appelée "Eperon" sur l'île Ronde, le navire se trouvait à 500
pieds du rivage, et que, de ce point, il fut emporté par la force du courant à 500 pieds où il
toucha fond, ayant dans sa descente dérivé vers l'île.

En supposant que le navire ait dérivé comme le prétend le pilote, son avant, quand il
échoua, n'était qu'à 50 ou 60 pieds du rivage; l'estimation des distances du pilote est inex acte,
car il déclare que la largeur de la rivière est de 900 verges ou 2,7-0 0 pieds, tandis que d'autres
témoins établissent qu'elle n'a que 1,300 pieds à ce point, et que le chenal a 800 pieds de
largeur. Les commissaires sont d'avis qu'au plus haut point qu'il eut atteint, le navire était
plus prêt de terre que le dit le pilote.
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Celui-ci prétend que pendant que lenavire était entraîné par le courant, quoiqu'il eût
le maximum de la vapeur, tout contrôle de pilotage sur lui était perdu; un autre pilote ap-
pelé par lui dit que le contrôle était beaucoup moindre qu'en montant; tandis que les
capitaines Rudoff et Selater disent que le contrôle du navire par le gouvernail n'était pas
diminué par les circonstances invoquées et qu'un ordre de mettre la barre à bâbord aurait
en n'importe quel temps avant l'échouement, amené l navire dans le chenal et évité l'accident.

Le capitaine et le second du Precursor disent que le taux de vitesse annoncé au pilote
avait été le résultat d'observations faites pendant le voyage, et le secônd mécanicien dit
que quand il échoua le navire faisait 53 révolutions et avait une pression de 52 lbs de va-
peur, ce qui était le maximum de sa capacité.

Tout en reconnaissant que le motif qui a porté le pilote à tenir vers la rive de l'île
Ronde est le résultat du doute où il se trouvait quant à la capacité du navire de faire tête
au courant dans l'endroit où il était le plus fort, les commissaires doivent cependant
déclarer que, dans leur opiiion, il est tout-à-fait blâmable de l'accident.

D'après la connaissance qu'il avait de la route, et l'occasion qu'il avait eue en le
motant de Québec de constater la capacité du navire confié à sa garde, le pilote doit être
tenu responsable, en l'absence de tout faux exposé de la part des officiers, ou en l'absence
de tout accident-dans l'intervalle, tel que dérangement de la machine ou toute autre éven-
tualité au-dessus de sa connaissance ou de son contrôle. Aucun accident de ce genre
n'étant survenu, le navire n'était pas nécessairement en péril parceque sa capacité était
insuffisante pour faire tête au courant; ou, s'il y en avait,,le devoir du pilote n'était pas
de faire une tentative qui l'aurait mis en péril dans cette éventualité.

Les notions du pilote sur la largeur du fleuve et du chenal en cet endroit sont des
plus inexactes ; car, tandis qu'il dit dans son témoignage que la largeur du fleuve est de
900 verges ou 2,700 pieds, le capitaine Rudôlf établit qu'elle n'est que d'environ 1,300
pieds et celle du chenal que d'environ 800 pieds. Le pilote déclare que, parvenu à l'endroit
appelé " Eperon" sur l'île, le navire se trouvait à environ 500 pieds en aval de
l'" Eperon." En acceptant cette declaration pour exacte, .comme l'avant du navire
quand il échoua, n'était qu'à 50 ou 60 pieds du rivage, il doit être évident que s'il s'était
trouvé alors à la distance que prétend le pilote, il y avait suffisamment d'espace et de
temps pour mettre à bâbord et éviter ailsi l'accident. Les commissaires sont d'opinion
qu'en allant de l'avant, le navire était beaucoup plus près de terre que le dit M. Hamelin.

Il se peut que sa grossière inexactitude quant à la largeur du chenal sont la cause de
son erreur dans le calcul de la distance du riva au navire en montant. Ce résultat est
d'autant plus regrettable que M. Hamelin est un pilote de 25 années d'expérience, qu'il a
longtemps piloté les paquebots-poste (ligne Allan) et que pendant tout ce temps il n'a
jamais donné lieu à des plaintes; mais pour remplir notre devoir nous sommes forcés
d'exprimer notre opinion, d'autant plus que la loi nous y oblige. Quoiqu'il en soit, la
preuve que nous vous transmettons contient exactement ce qui a été dit par les témoins;
de cette manière vous serez plus en mesure d'apprécier l'opinion,'à laquelle nous en
sommes venus.

Nous avons, etc.,
A. M. DELISLE,

Président du comité.
WILLIAM WORKMAN.
HuGI McLENNAN.

A l'hon. PETER MITCHELL,
Ministre de la Marine et des Pêcheries, Ottawa.
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ANNEXE No. 43..

RAPPORT DE L'ENQUÊTE SUR LES CA USES DU NAUFRAGE DU BRI.
GANTIN ROYAL SOVEREIGN.

HALn'AX, 28 mai 1873.
MONSIEUR, - Conformément à un arrêté en conseil daté le 24 avril, et à des directions

du ministère à ce sujet, j'ai fait une enquête attentive sur les circonstances se rapportant au
naufrage du brigantin Royal Sovereign sur les rochers au large de Glasgow llead, baie de
Chedaboucto, le Il mars dernier.

Le Royal Sovereign est un brigantin de 330 tonneaux, enregistré à Saint-Jean, Nouveau-
BrunF wick, et avait pour propriétaires A. L. Palmer, écr., M. P., D. . McLaughlin, fils
et autres de cette ville. Il était commandé par William Cornelius Breen, comme patron,
mais qui n'avait pas de certificat de compétence ou de service. Le 12 décembre, il partit de
Sydney, Cap-Breton, avec une cargaison de charbon pour Boston, mais le lendemain
matin il essuya une vilente bourrasque qui déchira toutes ses voiles et l'obligea à faire
escale pour se radouber. Vû ces circonstances, je considère que le patron a agi sagement en
faisant escale au cap Canso, car avec les voiles qu'il avait alors, le vaisseau ne se trouvait pas
en état d'affronter du gros temps ou de disputer le vent. Au cap Canso les facilités pour
faire des voiles et radouber un navire sont très-limitées, ce qui 'explique pourquoi il. n'a pas
été prêt à reprendre la mer avant le 20 janvier. Le patron n'a pas continué le voyage, mais
est resté dans le havre Canso pendant plus de trois semaines, alors que le navire a chaEsé sur
ses ancres jusqu'au rivage au niveau des hautes eaux. Il donne pour excuse d'être resté si
longtemps au port le fait que le temps était impétueux; mais après avoir attentivement
examiné le journal météorologique tenu par le gardien du port de l'île aux Atocas, je suis
d'opinion qu'il aurait pu continuer le voyage s'il lo'ût voulu. - Ce long et inutile délai au
port fit naître des soupçons dans l'esprit des propriétaires et les induisit à envoyer au
cap Canso, George Eccles Sands, un patron de navire, possesseur d'un certificat de
compétence, pour prendre possession du vaisseau. En même temps ils écrivaient au
capitaine Breen d'avoir à lui remettre le commandement, et au percepteur des douanes
de cap Canso de vouloir bien inscrire le nom du capitaine Sands au registre comme
patron. Cependant le capitaine Breen refusa positivement de remettre le commandement,Î
sons prétexte que son successeur nî'était pas prêt à solder les gages qui lui étaient dûs et
qui s'élevaient à $408, et le percepteur refusa d'intervenir. Voyant qu'il ne pouvait
pas prendre possession de son poste, le capitaine Sands partit de Canso le 6 mars avec
l'intention de se mettre en coinmunication avec les propriétaires, et le 10 le capitaine
Breen reprit la mer avec le Royal Sovereign; mais bientôt surpris par une tempête de
neige, il essaya de retourner dans' le havre, et en faisant cette tentative il échoua le
brigantin sur les rochers vis-à-vis Glasgow·Head. Il n'y a pas de doute que le vaissèau
se-trouvait dans une position dangereuse ; et, prenant en considération l'état du temps,
je suis d'opinion que par aucun moyen disponible il aurait été possible de le tenir à flot
pendant les trois ou quatre jours qui se sont écoulés avant sa vente; mais cependant je
considère que le capitaine aurait dû faire un effort pour communiquer avec les proprié-
taires avant de le laisser vendre, d'autant plus qu'il aurait dû savoir que, vû les
circonstances particulières dans lesquelles il avait retenu le commandement, ses actions
seraient p.robablement mises en question.

Je désire particulièrement signaler à l'attention du ministère la manière dont le
vaisseau a été vendu et comment la vente a été conduite. M. Thomas C. Cook, de Cap
Canso, qui savait fort bien que le capitaine Breen agissait pour les propriétaires après
qu'il eut reçu ordre d'abandonner le navire, fut nommé par le capitaine pour agir comme
son agent, et il annonça que le vaisseau serait vendu et que la vente aurait lieu le 14.
11 ne restait qu'un intervalle de trois jours, bien que les chemins fussent bloqués par la
neige au point de rendre impossible toute communication avec cette place dans un aussi
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court espace de temps. Les conditions de la vente furent fixées: argent comptant pour
les sommes de plus de mille piastres, mais traites approuvées au-delà de ce montant.
Dans une localité commerciale aussi petite "que Cap Canso, fermée à toute communi-
cation coinme elle l'était alors, et à si court avis, il ne meparaît pas raisonnable qu'on
s'attende qu'il y eût grand nombre d'acheteurs à argent comptant pour un montant aussi
considérable et il y a toute raison de croire que si l'argent comptant n'eut pas été une
des conditions de la, vente, le vaisseau et sa cargaison n'auraient pas été vendus pour une
telle bagatelle. M. Cook, qui agissait aussi en qualité de notaire public et d'encanteur,
indépendamment de celle d'agent, acheta la coque pour $650 et la cargaison, qui
renfermait environ 500.tonnes de charbon, pour $60 ; la garniture fut vendue à différentes
personnes : faisant un produit total de $i .530. M. Cook déduisit de cette somme les
honoraires quif revenaient à ses différentes qualités, avant de ,remettre l'argent au
capitaine Breen A son tour le capitaine en déduisit ses gages, paya celles de son
équipage et-d'autres sommes, puis remit aux propriétaires la faible balance de $347.

Le temps s'étant modéré, le vaisseau fut allégé de sa cargaison et retiré des rochers
le 19 mars; il se trouvë maintenant dans le havre de Canso.

J'ai dit qu'après avoir laissé le port le 10 mars, le Royal Sovereign avait été surpris
par une tempête de neige qui obligea son capitaine à rebrousser chemin dans le havre de
Canso et qu'en ce faisant il avait échoué son-vaisseau sur les rochers vis-à-vis Glasgow
llead. Le capitaine Breen dit:qu'il avait évité de très-près les Rochers Noirs, et, par con-
séquent, connaissait son exacte position ; et cependant, dans un circuit de moins de î de
nille après avoir passé ces rochers, le vaisseau s'est échoué. On 'ne peut expliquer ceci
que par le fait que, marchant contre une violente tempête de neige, le capitaine n'a pris
aucune:mesure pour constater la vitesse du vaisseau et qu'il n'a pas jeté la sonde une seule
fois. Si cette dernière précaution si simple avait été prise, elle aurait fait voir à quel
moment le vaisseau était dans le chenal qui conduit dans le havre.

Vû toutes ces circonstances, je crois de mon devoir de faire rapport que M. C. Breen,
capitainè du brigantin Royal Sovereign, a mis son vaisseau à la mer après avoir reçu de ses
propriétaires Fordre formel d'en remettre le commandement; qu'il a échoué son vaisseau
sur les rochers vis-à-vis Glasgow Head, grace à sa coupable négligence de prendre les pré-
cautions les plus ordinaires pour sa sûreté; et que, aidé et encouragé par M. Thomas C.
Cook, un magistrat de Cap Canso qui agissait comme agent du vaisseau et encanteur, il
l'a laissé vendre à l'encan de manière à sacrifier considérablement les intérêts des proprié-
taires.

J'ai, etc.,
Il août 1873. D. M. BaowN.

Approuvé, P. MITCHELL,

Ministre de la Marine et des Pêcheries.
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ANNEXE No..44,

RAPPORT DE L'NQUÊTE SUR LES CAUSES DU NAUFRAGE DU
BATEAU A VAPEUR "BAVARIAN."

TORONTO, 11 décembre 1873.
A l'honorable

Ministre de la Marine et des Pêcheries.
MoNsIEuR,-Conformément à la lettre de votre ministère en date du 10 novembre

m'informant que, d'après la 5me sect. de l'acte 32 et 33 Vict., chap. 38, j'avais
été chargé de tenir une cour ou tribunal pour faire une enquête sur les circonstances se
rattachant à l'incendie du bateau à vapeur Bavarian sur le lac Ontario, dans la nuit du 5
novembre, incendie qui, disait-on, avait coûté la vie à 14 personnes, j'ai irmmédiatement pris
des mesures pour assigner des témoins et je leur fixai lundi le 17me jour de novembre
pour comparaître devant moi dans la Maison de la, Trinité, à Montréal. La preuve, à
Montréal, absorba une semaine; puis l'enquête fut continuée à Kingston et à Toronto.

Ci-suit une transcription de la preuve qui a été recueillie au moyen de la sténographie.
Le Bavarian était un bateau à vapeur avec roues à aubes, de 230 tonneaux de registre

et 427 tonneaux de masse. Il fut construit à Montréal et lancé en 1873. La machine avait
à peu près 18 ans. Elle avait été enlevée du Kingston après l'incendie de ce bateau, réparée
et mise dans une coque neuve. La machine, qui était connue comme machine à balancier,
fut placée vers le centre du bateau, avec le cylindre à vapeur vers la poupe et la manivelle en
avant. La chambre de la machine ouvrait sur le pont principal faisant face à la cabine des
daumes. Les chaudières étaient sous le pont de chaque côté de la machine, le devant des
chaudières vers l'avant et aussitôt après la chambre de la manivelle. Les cheminées de la
vapeur avec leurs tuyaux se trouvaient immédiatement en avant de la chambre de la ma-
nivelle.

Le bateau était équipé de la manière ordinaire, avec un salon principal sur le pont de
promenade, s'étendant d'environ trente pieds depuis la poupe, avec loges de chaque côté et le
passage ordinaire le long de la cabane de la machine.

Il y avait un salon. sur le principal pont de derrière, avec le bureau du boursier et la
cabine des dames.

Les côtés de ce salon s'ouvraient sur le ponton des passe-avant.
Les roues à aubes étaient tout près du centre du bateau. Le balancier de

la machine, qui était en fonte, pesant plusieurs tonneaux, se trouvait ! environ sept ou
huit pieds au-dessus du dernier pont. L'équipage du vaisseau, tout compris, se composait
ordinairement d'environ 32 personnes, et il y avait des chambres pour 175 à 180 passagers.
Il y avait deux paires de daviers de chaloupes, une de chaque côté immédiatement en arrière
de la cabane des roues. Il y avait trois chaloupes de sauvetage et un canot, deux à bâbord
et une à tribord. Le canot se trouvait aussi à bâbord. Toutes les chaloupes furent portées
sur le dernier pont. Il parait que deux chaloupes étaient prêtes à être descendues. Le
canot fut porté dans l'intérieur de l'une des chaloupes.

La troisième chaloupe fut portée sur la pont supérieur, le long des daviers. Il y avait
deux appareils de sauvetage dans chaque loge, en tout 200. Ceux qui ne se trouvaient pas
dans les chambres étaient dans une dépense au milieu du vapeur, vis-à-vis le grand salon.
Le vapeur paraissait avoir été bien construit, avait été inspecté au mois de juin et avait ob-
tenu un certificat de M. l'inspecteur Béfort.

Le vapeur partit de Toronto à 5 heures p. m. le 5 novembre, avec une cargaison générale
dont la facture est ci-jointe, et en bou arrimage. Il y avait à bord six passagers-trois
dames, deux messieurs et un jeune garçon,.-et 34 hommes d'équipage tout compris, dont
dunx travaillaient pour leur passage. Le vent venait de terre du côté du nord,-la course du
vapeur en descendait le lac, courant 10 ou 11 milles à l'heure, sous une pression de 38 lbs
de vapeur. Il parait que la cargaison se composait de 22 barriques de spiritueux - elles
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étaient placées près de la chambre de la manivelle en avant, entre les cheminées de la vapeur
et au-dessus du devant des chaudières. Vers 8 heures p. m., à 12 ou 15 milles du phare de
Whitby, le.temps étant encore calme avec une légère brise soufflant de la rive, tout le monde
à bord fut saisi par le bruit d'une vive détonation qui semblait venir soit des machines ou
des chaudières.

Cette détonation fut immédiatement suivie par une seconde et une troisième. Le
premier officier Henderson, qui était alors dans la cabane du pilote, fut le premier à s'a-
percevoir que la machine était brisée et que l'entrait qui unit ensemble les têtières des
poinçons d'avant sur le toit du salon avait été emporté par la chute de la bielle et cette
partie du balancier qui lui était attachée. A en juger d'après la preuve, le balancier de la
machine (qui est brisé verticalement par le milieu) a été la première cause de l'accident.

Cette détonation a été suivie par le bruit du balancier qui tombait. La troisième déto-
nation fut produite par le piston de la machine qui fut emporté par le haut du cylindre.
La partie du balancier qui était attachée à la bielle se fit une issue à tiavers le toit et le
pont dusalon j usqu'au premier pont où comme je l'ai déjà dit, les barriques de spiritueux
étaient arrimées ; celles-ci furent brisées et leur contenu, se répandant dans les fournaises
des chaudières, prit feu. On peut facilement s'imaginer la 'apidité avec laquelle le feu
prit. La crainte que les chaudières fissent explosion (et qui était sans fondement) parut
partagée par tous ceux qui étaient à bord. Henderson, le premier officier, qui était alors
dans la cabane du pilote, donna au timonier l'ordre de diriger le bateau vers la terre,-
ce qui fut fait, car le timonier déclare que le bateau vint droit à terre jusqu'à ce que le
vent entrât par la fenêtre ouverte devant lui.

Alors le second prépara immédiatement les chaloupes qui étaient à bâbord et y fut suivi
par le pilote.Dufour, qui arriva du grand salon où il était assis près du poêle avec les dames
et qui, en entendant le bruit, se précipita au dehors et courut aux échelles sur le dernier
pont, où il rejoignit le second. Le second officier Bradley et six hommes de l'équipage arri-
vèrent aux chaloupes presque en même temps, et quelques-uns aidèrent à descendre la pre-
mière chaloupe de sauvetage. Cette chaloupe fut descendue rapidement, peut-être pas plu s
qu'une minute et demie après que le premier bruit se fut fait entendre. En arrivant à l'eau,
l'arrière de la chaloupe était justement devant le passe-avant de bâbord, et aussitôt six
hommes de l'équipage, y compris le pilote Dufour, s'y embarquèrent et s'éloignèrent du ba-
teau, - sans tendre la main pour sauver ou secourir ceux qui les environnaient, sauf le
cuisinier, nègre, auquel ils tendirent une rame, - quoique le boursier les suppliât de
prendre la fille de chambre ainsi que le passager Parmenter qui était sur le passe-avant, tout
près de la chaloupe, et d'où la fille de chanbre sauta dans la chaloupe, - sans tenir compte
non plus de l'ordre que leur donnait le premier officier Henderson, qui commandait au pi-
lote de revenir au bateau. Pendant ce ,ups-là, les deux autres seconds étaient restés en
haut et travaillaient à descendre la seconde chaloupe de sauvetage; et grâce surtout aux
efforts de Renderson, treize vies furent sauvées dans cette chaloupe : pour cela il mérite les
plus grands éloges. Le feu faisant rapidement son chemin, grand nombre de personnes
s'étaient jetées à l'eau; elles en furent retirées par cles qui avaient pu embarquer dans la
chaloupe. Le garçon de l'ordinaire, Barry, qui était à l'autre bout du râtelier, parvint à
atteindre la chaloupe et y fut recueilli. L'extrémité du râtelier débarrassé du poids du petit
garçon s'éleva hors de l'eau, et l'autre bout s'enfonça dans l'eau avec le capitaine qui se
trouvait dessus: ce fut la dernière fois qu'on vit celui-ci. Excepté ceux qui avaient atteint
la chaloupe d'eux-mêmes, rien ne paraît avoir été fait pour sauver personne ; la chaloupe
étant remplie d'eau, tous ceux qui étaient à bord crurent sans doute qu'il y avait peu d'es-
poir de salut pour eux.

Il fallait maintenant vider la chaloupe, ce qui fut fait avec des chapeaux et des cas-
quettes, et prit vingt ou trente minutes, alors que la chaloupe laissa le bateau pour atteindre,
d'après le témoignage du premier officier Henderson, la chaloupe du pilote et revenir au
bateau. Cela était impossible cependant, car la chaloupe du pilote avait une trop grande
avance. Quoi que l'on puisse dire pour atténuer la conduite de personnes agissant sous l'em-
pire d'une émotion aussi terrible, rien ne saurait excuser le pilote Dufour d'avoir abandonné
le bateau comme il a fait, avec seulement 9 personnes dans une chaloupe capable d'en conte-
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nir 25 ou 30, ni le premier officier d'être parti, après avoir vidé l'eau de la chaloupe, avec
seulement 13 personnes dans une embarcation capable d'en contenir le double de ce nombre.

Il est raisonnable de supposer que les dames qui étaient toutes sur le pont la dernière
fois qu'on les vit, s'y trouvaient intactes quand la seconde chaloupe Ilissa le bteau et y
restèrent pour périr dans les flammes. Si la chaloupe avait fait le tour du bateau après avoir
été vidée de l'eau qui l'encombrait, les dames et autres auraient été sauvées.

Le feu commença dans les tuyaux, près le centre du bateau et comme la proue avait
été tournée contre le vent et que la poupe y était plus expos,ée que le .devant, il aurait coin
servé sa position et le feu aurait mis du temps à atteindre le devant. Le fait que l'étambot
est resté debout et la hampe intacte démontre que cette partie du bateau aurait d être la
dernière à brûler et la moins exposée à l'incenuie. Au sujet du capitaine Caimichel, la
preuve est contradictoire. Le pilote Dufour déclare qu'il.était avec lui dans le salon supé
rieur,.près du poële et avec les dames. quand le premier bruit se ft entendre. McGowan, le
chauffeur, affirme positivement que le capitaine passa devant lui dans. le salon immédiate-
ment à l'extérieur de la chambre de la machine; qu'il lui dit C Ça va être un gros feu," et
qu'il ordonna à tout le monde d'aller aux chaloupes. Après cela il fut vu avec les dames sur
le pont de promenade en av4nt, ayant sur lui un appareil de sauvetage de là il sauta par-
dessus bord, suivant Barry, le garçon de l'ordinaire.

Tous deux nagèrent au ratelier des seaux et avec lui nagèrent vers la seconde cha-
loupe. Le garçon, comme je l'ai déjà dit, fut sauvé, et le capitaine perdu. Si le témoi-
gnage du chauffeur est accepté, et je crois qu'il est moins sujet .à caution que celui du
pilote qui peut faire erreur quant au moment précis où il vit le capitaine pour la dernière
fois près du poële, l'ordre donné par le capitaine au chauffeur d'aller aux chaloupes était
judicieux, et le fait qu'il fit mettre le passe-avant tout pès de l'endroib où les chaloupes
devaient être descendues, est une preuve que son but ét ait de saûver les dames. L'im-,
possibilité où il s'est trouvé de retourner aux chaloupes à c-se du feu, après être parvenu
auprès des dames sur le pont d'avant, et le fait qu'il a sauté par-dessus bord était proba-
blement avec l'intention d'amener la chaloupe pour les sauver.

En consultant le témoignage de M. Alexander Milloy, secrétaire de la compagnie, et
celui du capitaine Howard, surintendant des bateaux à vapeur de la compagnie, on verra
que les officiers de ces bateaux sont engagés par ces messieurs. M. Milloy engage les
capitaines qui sont choisis parmi les boursiers, et le capitaine Howard engage les seconds
et autres officiers. Les officiers ne sont soumis à aucun examen pour établir leur comnpé-
tence à remplir les devoirs qui leur sont assignés et la compagnie n'exige à cet égard aucun
autre certificat, excepté pour les mécaniciens, que la recommandation des messieurs que je
viens de nommer. L'absence de discipline dont les officiers et l'équipag e ont fait preuve
dans cette occasion démontre la nécessité de faire une législation qui mette un terme à
pareil état de choses. Il serait déraisonI-le de supposer qu'un commis de bureau,
quel que habile ou expérimenté qu'il soit, puisse garder son sang-froid ou faire preuve des
qualités d'un marin dans les moments d'extrême péril. Si le pilote, dans le cas actuel,
s'était conformé aux ordres qui lui avaient été donnés et s'il avait tenu sa chaloupe près
du vapeur, il est probable que tout le ionde à bord aurait été sauvé.

L'arrimage des spiritueux en avant de la chambre de la manivelle, entre les chaudières, a
été la cause immédiate de la perte de vies. Il a été fait par ordre du second officier qui
avait la liberté d'arrimer le fret où il jugeait à propos, sans en connaître la nature ou le
danger qui pouvait en résulter. Il est aussi désirable que la loi contienne des dispositions
pour l'arrimage des matières enflammables à bord des bateaux à vapeur. Si la futaille
avait coulé ou s'était brisée par accident, il en serait probablement résulté la même perte
de vies. Quant à l'équipement du vapeur, M. l'inspecteur Béfort dit qu'il était, lorsqu'il
en fit l'inspection au mois de juin dernier, conforme sous tous les rapports aux exigences
de la loi. Le second, ilenderson, déclare aussi que le vapeur était bien construit, et les
chaloupes bien équippées sous tous rapports.

L'insuffisance des chaloupes sur ce bateau à vapeur, pendant la saison de navigation,
-insuffisance qui s'applique aussi aux autres vapeurs des lacs et du golfe,-est évidente
pour tous ceux qui voyagent à bord de ces bateaux. Le Bavarian avait le complément

362

87 Victoria.
MA.dMW



37 Victoria.Documents de la Session (No. 4.) . 83

de chaloupes exigé par la loi, il était de fait mieux pourvu que tous les autres. Cha-
cune de ces chaloupes avait 20 pieds de longueur et environ 5 pieds de tirant.

D'après la preuve, elles auraient pu contenir chacune en temps ordinaire, 20 à 30
personnes,-un peu plus qu'un tiers du nombre qu'en transportait quelques fois ce
vapeur.

Quant au bris du balancier, il paraît qu'il avait une vieille brisure dans la nervure
extérieure, aux deux bouts. Qu'elle ait été occasionnée par le feu auquel il fut exposé
l'année dernière dans l'incendie du Kingston., c'est ce qu'il est impossible de dire. La
machine ne travaillait pas extraordinairement quand le balancier tomba, et elle avait été
soumise pendant la saison à une force beaucoup plus grande.

Le transfert du vieux balancier, après avoir passé par le feu dans le Kingston, a été très-
peu. judicieux, car ce balancier était entièrement en fonte; mais il paraît qu'il avait été
examiné avec soin et qu'on supposait qu'il n'avait pas été endommagé.

La loi exige que les vapeurs à passagers, du tonnage du Bavarian, portent trois
chaloupes; mais, elle ne définit leurs dimensions ou capacité proportionnellement au
nombre des passagers, autrement qu'en disant qu'ils ne devront pas avoir moins qe
dix-sept pieds de quille ; elle ne stipule pas non plus clairement que chaque chaloupe
devra être suspendue à des daviers séparés.

Je recommande que la loi soit amendée sous ce rapport, et que chaque bateau à vapeur
transportant des passagers sur les lacs ou rivières de la Confédération soit pourvu d'autant
de chaloupes qu'il en peut contenir, et que ces chaloupes soient de la plus grande capacité
que les hommes d'équipage puissent manSuvrer; que chaque chaloupe soit suspendue à de
bons daviers, prête à être descendue en tout temps, et que l'équipage soit préposé à chaque
chaloupe et exercé dans la pratique de la descente; et que le nombre et la capacité des cha-
loupes soient déterminés par le bureau des inspecteurs des bateaux à vapeur,

Par l'accident du Bavarian, des six passagers qu'il portait, quatre furent perdus, y com-
piis trois dames, ainsi que seize hommes de l'équipage, y compris le capitaine et le mécaniciene
en chef., Ci-jointe se trouve une liste des noms de ceux qui furent sauvés et perdus.

En terminant, je dois dire que c'est au ministère de décider si les recommandations que
je viens de faire pour amender la loi dans l'intérêt de la sûreté des passagers et des personnes
Îà bord des bateaux à vapeur peuvent être mises à exécution. Le public demande plus de
sécurité contre des dangers provenant de causes sur lesquelles la loi ne lui donne aucun con-
trôle. Le désastre du Bavarian démontre l'urgente nécessité d'une loi maritime pour l'exa-
men et l'octroi de brevets à des officiers strictement compétents, et pour règlementer la disei-
pline et l'administration des bateaux à vapeur.

J'ai, etc.,
SAMUEL RISLEn,

Commissaire.
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ANNEXE No., 45.

LISTE des personnes auxquelles des récompenses ont été données par le gouverne-
ment du Canada, depuis le 30 juin 1872 jusqu'au 31 décembre 1873, pour

services rendus en sauvant des vies dans le naufrage de navires canadiens.

Epoque -ù ces Description des
Noms des personnes. Nature des services, services furent récompeses

rendus. données.

Capt. J ames Cummins,
ardien du phare à l'île
elée, lac Erié, On-

tario.

M. WilliamCline, gardien
du phare à lle au Loup,
du sud, baie de Fundy.

Le patron de la barque
de l'Allemagne duNord
Collnar, de Collmar.

Capt. Samuelsen, barque
norvégienne Helen.

M. S. Austin Smith, gar-
dien des chaloupes No.
76 et 77 de la Société de
Secours du Mass.

M. Charles C. Church.
M. O. Rleeny. -
M. William Veder, fils.

Pour avoir sauvé (1) la vie de Andrew
Poustie, patron de la goëlette Georie
Warren et celle de deux autres per-
sonnes du même navire qui avait cha-
viré pendant une violente tempête sur
le lac Erié ; et (2) les vies du capitaine
et de l'équipage de la goëlette Tartar,
de Buffalo, naufragée sur le récif ex-
térieur de l'île de la Pointe Pelée. M.
Cummins a déployé une grande bra.
voure et beaucoup de persévérance
dans ces deux occasions.

'Pour avoir sauvé la vie de l'équipage,-
au nombre de six-de la goëlette
Tempo,.de St. Jean, Nouveau-Bruns-

3 juillet 1869.

5 dée. 1870.

17 déc. 1872.

wick, naufragée sur le Rxocher Vert,
un des groupes des îles aux Loups;
cet équipage est resté sur le rocher
pendant plusieurs heures, sans abri et
exposéàune violente tempête de neige

Le batiment Princess Louise, de Sl. 9 oct. 1872.
Jean, Nouveau-Brunswick, ayant été
abandonné au moment où il sombrait,
l'équipage fut sauvé par la barque
Collmaar et débarqué à Fayal. Aucun
risque n'a été encouru dans ce sauve-
tage.

Le patron .et l'équipage du navire Le- 22 nov. 1872.
aanter, ayant été oligés de l'abandon-
ner au moment où il sombrait, à en-
viron 120 milles du Cap Roca, furent1
recueillis par la barque norvégiennei
Helen, et débarqués à Balina, un des'
groupes des îles Ténériffe. Aucuni
risque n'a été encouru par l'Helen
dans ce sauvetage.

Le navire Mary Givan, de St. Jean, 1 déc. 1872
Nouveau-Brunswick, en se rendant de
Philadelphie à St. Jean, ayant tou-
ché les rochers devant la pointe sud-
ouest de Nasbawena, fit un naufrage
complet. M. Austin Smith, voyant
le navire dans cette condition, et l'é-
quipage en péril imminent, lan9a s%)
chaloupe, et accompagné de trois)
hommes, parvint.après beaucoup d'ef-
forts à sauver six hommes de l'équi-
page. Cependant, un des matelots,
avant que le sauvetage ne fût effectué,
tomba malheureusement par-dessus
bord et se noya,
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Montre d'or, valeur $75

Verre-binocle, valeur
$30.

Remerciments du gou-
vernement canadien.

de do

Montre d'or, valeur $30

Verre-binocle, valeur
$30.

do do
do -do
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LISTE des. personnes à qui des récompenses ont été accordées, etc.-Suite.

Epoque oh ces Description
Noms des personnes. Nature des services. services des récompenses

furent rendus. données.

Capt. J. L. Sears, du bri- La goëlette Seriole, de Liverpool, Nou- 14 sept. 1872....
gantin américain Eliza velle-Ecosse, se rendant de Liverpool

'Stephens, de Boston, à Demerara, fit naufrage complet sous
Massachusetts. 5l'effet d'une tempête, et l'équipage,

M. Charles Cleveland, après être resté sur les lieux pendant
1er officier. 20 jours presque sans nourriture ou

Deux matelots. eau, endurant les plus grandes priva-
tions et les plus dures souffrances à la
suite desquelles le patron et un mate-
lot moururent, fut sauvé par le bri-
gantin Eliza Stephens. Le capt. Sears,
de ce navire, envoya sa chaloupe de
sauvetage montée par le second et
deux matelots qui, après plusieurs
tentatives, réussirent enfin à sauver
les survivants, au nombre de quatre.

Le patron du vaisseau Pour avoir sauvé du naufrage du bri- 15 déc. 1872.....
J. -. Wright, de Bath, gantin Yapier, de Sydney, Cap Bre-l
Etats-Unis. ton, le patron et l'équipage de ce na-

vire. Aucun risque encouru.

M. Archibald McLean,
de Boularderie, Cap
Breton, Nouv.-Ecosse.

Capt. John Cooper Wil-,
son, du S. Acadia, de'
la ligne Allan.

La goëlette .4nna. Marict, de Arichat,
Nouvelle-Ecosse, se rendant de Syd-
ney à Arichat, frappa contre la Poin-
te Aconi, près de l'entrée du lac Gros
Bras d'Or. Cette pointe offre une ap-
parence très-inégale, et les falaises
s'élèvent presque perpendiculairement
à une hauteur d'environ 50 pieds.
Peu de temps après avoir touché, la
goëlette commença à se démâter, la
mer la balaya complètement et l'en-
voya frapper avec la plus grande vio-
lence contre la falaise. Pour ne pas
être emporté pardessus bord, l'équi-
page fut obligé de se .ramponner aux
cordages et aux voiles et resta dans
cette position toute. une journée, au
vu de personnes qui étaient sur le ri-
vage et que la mer en furie ainsi que
la distance qui les séparait du navire
empêchaient de se porter à leur se-
cours. A la longue cependant tout
l'équipage, à l'exception du capitaine,
fut sauvé, grâce surtout aux efforts
de M. McLean, et escalada les falai-
ses au moyen de cordes. Le capitaine,
après être resté longtemps dans sa
périleuse position, fut obligé par l'é-
puisement de lâcher prise,. ce que
voyant, M. MoLean sauta sur les
brise-glace, passa une corde autour du
capitaine et le hâla sur la falaise.

Four avoir sauvé l'équipage de la goë-
lette Swordftsh, de Miramichi, Nou-
veau-Brunswick, pendant que ce na-
vire sombrait, et au moment où l'é-
quipage avait perdu tout espoir de
salut.

12 déc. 1872.,...

8 nov. 1872 .

Montre d'or,valeur $75.

Montre d'or,valeur $75.

$20 chacun.

Remerciements du gou
vernement au capi-
taine.

Montre d'or, val. $100,

Montre d'or, val. $100,
au capitamie.
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LISTE des personnes à qui des récompenses ont été accordées, etc.-SUite.

Epoque où ces Description.
Noms des personnes. Nature des services. services des récompenses

furent rendus. données.

lie patron du navire à va-
peur allemand Hum,-
boldt.

Le patron et les officiers
du S.S. Oceanic, de i-
verpool, Angleterre.:

Matelot

La barque Jessore, de Windsor, Nou-
velle-Ecosse, se rendant de New-York
à Liverpool, fut découverte sombrant
par le navire à vapeur Hunboldt dont
le capitaine, en essayant d'envoyer au
secours du naufragé, eut une de ses
chaloupes mise en pièces et une autre
crevée ; ce qui restait de l'équipage de
La Jessore parvint à se sauver dans sa
propre chaloupe et à atteindre le Hum-
boldt; trois des hommes furent em-
portés par-dessus bord auparavant.

Le vaisseau Linda, de Pictou, Nouvel-
le-Ecosse, étant près du port de New-
York, avait perdu son gouvernail et
reçu plusieurs autres dommages, était
devenuingouvernable et rempli d'eau.
Dans cette position l'Oceanic parut en
vue; en réponse aux signaux de dé-
tresse qui lui étaient faits, le capitaine
de ce dernier envoya promptement
une chaloupe. au secours des naufra-
gés ; il recueillit tout l'équipage, au
nombre de 7 hommes, et le débarqua
sain et sauf à New-York.

Le Rév. M. Ancient,; de Pour bravoure et humanité déployées
Turn's Bay, comté:de dans le sauvetage de vies lors du nau-
Halifax, N.-E. frage du malheureux navire à vapeur

Atlantic sur le rocher de Meagher,
Nouvelle-Ecosse.

Edward Ryan, Ecr., J. Pour services éminents rendus aux sur-
P., de Lower Prospect, vivants des passagers et de l'équipage
comté de Halifax N.-E. de l'Atlantic.

Un certain nomb. àe per. do do

M. William F. Calvert, La barque Glenalladale, de Pictou, Nou-
premier officier de la velle-Ecosse, ayant été abandonnée
barqueFreeman Dennis, en mer-faisant eau de toutes parts,
de Yarmouth, N.E. son équipage,-au nombre de dix

Quatre matelots. hommes,-fut sauvé par la barque
Freeman Dennis et débarqué dans le
port de New-York.

Seize hommes. Le brigantin Branch ayant, pendant
une furieuse tempête de neige, la nuit,
frappé lourdement contre le récif de
Duncan, la mer brisa sa poupe et sa
proue et le jeta à tribord. Pour se
sauver, l'équipage fut« obligé de se
cramponner au lof jusqu'au jour, àu
milieu d'un froid intense. Ayant été
aperçu par les habitants de l'anse de
Duncan et du voisinage, quatre cha-
loupes furent montées et s'avancèrent
par un froid des plus piquants, vers
le lieu du naufrage-distance de plus
d'un mille -où, après deux tentatives,
l'équipage, au nombre de 9 hommes,
fut sauvé, plus ou moins gelé.

29 jan. 1873...

Février 1873...

1er avril 1873..

do

do

22 mars 1873...

28 déc. 1872

Remerciements du gou-
vernement au capi-
taine.

Remerciements du gou-
vernement au patron
et aux officiers.

1830 à l'équipage de la
chaloupe de sauve-
tage.

.Montre d'or, val. $120,
et $500 en argent.

Montre d'or, val. $120.

,560 distribuées" par-
mi elles.

Remerciements et ver-
re binocle, val. $30,
au premier officier,
et $10 à chacun des
quatre matelots.

$200 distribuées en
parts . égales parmi
les 16 hommes qui
ont opéré le sauve-
tage, les propriétaires
des chaloupes rece-
vant eu outre une
part chacun.
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LISTE des personnes -àqui des récompenses ont été accordées, etc.-Suite.

Epoque, où ces rDescription
Noms des persones. Nature des services. services des récompenses

furent rendus. [ données.

Capt. Simon Herman, de
la goëlette Jessen, de
Lunenburg, N.-E.

Mr. Geo. Myra, 2e oficier.
lin matelot.

Capt. fHenry Parsell, du
navire à vapeur Tropic,
de la ligne White Star.

Le patron de la barque
Howland, de Boston,
E.-U.

Capt. J. S. Crosby, du
vaisseau Moses Day, de
Philadelphie.

Capt.Francisco Goncarles.
de Aranjo, de la goë-
lette portugaise con-
ceicas.

Le brigantin Mary, de Freeport, Digby,
Nouvelle-Ecosse, était dégréé et fai-
sait eau; l'équipage, presque mourant
de faim après être.resté 14 jours suri
le théâtre du naufrage, fut aperçu par
l'equipage de la goëlette Jessen, de
Lunenburg Nouvelle-Ecosse, dont le
capitaine, aidé de son second officier
et d'un matelot, mit à la mer la seule
chaloupe que la Jessen possédait et
réussit à sauver tous les naufragés.

La barque James W. Elwell, de St.«
Jean, Nouveau-Brunswick, ayant pris
feu eu se rendant d'Angleterre à Val-
paraiso, l'équipage fut obligé de pren-
dre les chaloupes, et, après avoir en-
duré pendant 71 jours les plus terri-
bles souffrances qui se puissent ima-
giner et à la suite desquelles sept
hommes moururent, les survivants
furent recueillis par le navire à vapeur
Tropic dans les détroits de Magellan,
traités avec la plus grande bonté et
transportés en Angleterre.

Le navire Brothers Pride, d'Annapolis,
Nouvelle-Ecosse, fut trouvé par la
barque Howlaand, en voie de faire nau-
frage, son grand mât ayant été em-
porté ainsi que deux hommes de l'é-
quipage ; le capitaine de la barque, en
opérant le sauvetage du reste de l'é-
quipage, eut une chaloupe défoncée,
mais ni lui ni ses hommes n'encouru-
rent de risque personnel.

La barque Morocco, de St. Jean, Nou-
veau-Brunswick, en se rendant de
Mobile à Liverpool, fut découverte en
feu par le vaisseau MosesDay de Phi-
ladelphie qui vola immédiatement àî
son secours. La mer étaient en ce
moment très-grosse et menaçante
mais le patron du Moses bay envoya
ses chaloupes au secours du navire en
feu et réussit à sauverl'équipage, bien
qu'avant que les naufragés fussent
rendus à bord, le·vent eut pris les pro-
portions d'une violente bourrasque ;
la dernière chaloupe ne réussit à
mettre son .contenu à bord qu'après
une lutte désespérée.

Le brigantn Wild Hunter, d'Halifax, 3
N.,en se rendant de Lisbon à

Halifax, vint en collision avec le bri-
gantin Marius, de Monaco, et l'équi-
page du Wild Hunter, s'apercevant
que celui-ci sombrait, sauta dans les
chaloupes et fut recueilli six heures
après par la goëlette portugaise
Conceicas, dont le capitaine les débar-
.qua le lendemain dans la baie de Cas-
caes, après l'avoir traité avec la plus
grande humanité.
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27 sept, 1872.... 'Baromètre anéroide,
valeur $50, au capi-
taine.

Verre-binocle, valeur
$30, au 2nd officier.

$30 au matelot.

18 fév. 1873 ..... Montre d'or, valeur
$100, au capitaine,

23 fév. 1873 ... Remerciements du gou-
vernement au capi-
taine.

Mars 1873.....

0 juillet 1873 .

. Montre d'or, valeur
$100, au capitaine.

SIRemerciements du gou-
vernement au capi-

| taine.
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LISTE des personnes à qui des récompenses ont été accordées, etc.-Fin.

Noms des personnes. Nature des services.

Capt. W. Lewis, de la Le brig Oak Point, en se rendant de'
goëlette américaine Halifax h Greenland, fut désemparé
Gertie Lewis, de Booth- par une violente bourrasque, et le ca-
bay, Maine.. pitaine et l'équipage furent recueillis

Quatre matelots. par la Gertie Lewis qui se tenait près
de là depuis plus de 30 heures, car la
mer était grosse en ce moment; quand
une chaloupe fut envoyée au sauve-
tage, elle courut de grands risques et
fut obligée de faire quatre voyages
pour sauver tout le monde.

Le navire Sappho, de St. Jean, N.-B.,
Capt. Wm. Hopewell, du ayant fait naufrage pendant une vio-

navire Countess, de lente bourrasque, la Countess se tint
Halifax, N. E. près de là pendant 12 heures, atten-

Deux matelots. dant que le temps se calmát un peu
pour permettre à l'équipage de lancer
une chaloupe au secours des naufra-
gés. En arrivant à l'eau la chaloupe
enfonça et ce ne fut qu'avec les plus
grandes difficultés que les matelots y
remontèrent. Proposition étant faite
de la remettre à la mer, les matelots
s'y refusèrent; ce que voyant, le capi-
taine, quoique vieux, s'offrit pour y
aller, mais en fut empêché par deux
matelots qui avaient fait la première
tentative, qui s'emparèrent cette fois
de la chaloupe pour aller au secours
des naufragés, et réussirent en deux
voyages à sauver les six personnes
qu'il y avait à bord du Sappho.

La barque Helen Patterson, de Pictou,
Capt. Aikens, de la goë- Nouvelle-Ecosse, se rendait de Pictou

lette américaine J. G.
H. h Portland avec du charbon, fit eau,

Perkins. et, se dirigeantvers le havre de Liver-
Capt. Broadstreet, de la - pool, mit à l'ancre en-dehors du brise-

May Queen. lames. Une bourrasque étant surve-
Un matelot de la J. H. G. nue, la barque se remplit d'eau. L'é-

Perkins. quipage s'empara du cordage où il
Trois matelots américains resta toute la nuit et jusqu'à 9 heures

de la goëlette May le lendemain; la mer était si furieuse
Queen. qu'on crut impossible d'approcher le

navire d'assez près pour sauver les
naufragés. Voyant le danger, le capt.
Aikens sauta dans une chaloupe, ac-
compagné par l'un de ses hommes, et
tous deux, au risque de léur propre
vie, réussirent h sauver dix des nau-
fragés. Suivant l'exemple donné par
le capitaine Aikens, le capitaine
Broadstreet, de la May Queen, en-
voya sa chaloupe montée par trois
hommes qui parvinrent à sauver le
reste de l'équipage naufragé, quatre
personnes.

F-

Description
des récompenses

données.

Epoque où ces
services

furent rendus.

24 août 1873 .

24 août 1873.

19 déc. 1873.....

WM. SMITH,
Deputé du Ministre de la Marine, etc.

MINISTIRE DE LA MARINE ET DES PÊCHE RIES,

OTTÂwA, 31 décembre 1874.
368

87 Victoria. A. 87e

Montre d'or valeur
$80, au capitaine.

$20 à chacun des mate-
lots.

Baromètre anéroide,
valeur $50, au capi-
taine.

Remerciements du gou-
vernement aux deux
matelots.

IMontre d'or, valeur
$80,rau capitaine de
la J. G. H. Perkins.

Remerciements du gou-
vernement au capi-
taine delaMay Queen.

Remerciements du gou-
vernementauxquatre
matelots.
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ANNEXE No. 47.

RAPPORT DES COMMISSAIRES DU HAVRE DE MONTRÉAL POUR
L'ANNÉE EXPIRÉE LE 31 DÉCEMBRE 1873.

BUREAU DES COMMISSAIRES DU RAVRE,
MONTRÉ.L, 25 février 1874.

MONSIEUR,-J'ai l'honneur de vous transmettre, par ordre des commissaires du
havre, pour l'information de l'honorable ministre de la Marine et des Pêcheries, un état
des recettes et dépenses des commnissaires pendant l'année expirée le 31 décembre 1873.

Les recettes provenant de toutes sources ont été comme suit, savoir:

A L'ENTRÉE.
$ cts.j

Sur marchandises sujettes aux droits de quaiage ad valorem:
Valeur, $2,430,925 @ % ........................... 4,051 54

do $7,910,776 @-1%. .... . . . . . .. 19,77694
Sur marchandises sujettes aux droits de quaiage spécifiques ...... 62,947 04
Du ch. de fer Grand-Tronc, drôits sur maichandises ei·passe ..... 4,000 00
Plus, reçu en fractions.. ...................... 6 95

Total à l'entrée...... ....... 90,782 47

jA LA ORTIE.

Droits de quaiage perçus sur navires à voiles
Navires à vapeir et leurs cargaisons (à la sortie).......... . . 102,719 05

193,501 52

TRAFIC LocAL.

Quaiage sur marchandises, à l'entrée ........................ j 9586875
do do à la sortie................

Droits sur barges et petites embarcations ................ ...... 15,408 86
do navires à vapeur ... ................................. 3o0085

Echanges sur bateaux-traversiers et navires à vapeur .. 0.....0......
Pour le droit d'empiler du bois de chauffage sur les quais.........3025 74

do do bois de construction do .. 2..... 00

Reçu du gouvernement
Pour draguage, au Cap à la Roche, etc , ................. 12000do balance, et pour travaux à Contrecour .... 18,752 37

86,485 02
Moins., droits de qut-aiage remis.. ........... 349 21

86,135,95
Intérét

Banque de la ié au 30 juin.......................... 231 66
do do .. .9 22
do do.......1...........5,0849

Banque de la Cité, du 1er juillet au 31 décembre......... 1,077 28
do compte de 12 mois, No. 2 .............. 3,148 84

-0 4550 07
Débentures vendues duranit l'aunée......... ............ - 95,000 00

do - do................. ...... I 32000 00
do do.,3200000
dIo do ...... .......... .......... 4,000 00
do do 4,000 00

Mondoit deuaag.rmi.. ....................... .... 20,00 21

Banque datu0. 
23 6 18,000 00

do..o ..r.............. .. 277685 88 193,50158

do do .... .. . ..... .... ....1814
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RAPPORT du secrétaire aux commissaires du havre.-Suite.

$ ets. ets. $ ets.
Report....... ................................ 277,685 88 193,501 52

Gouvernement f édéral
Pour outillage de draguage........................................, 50,000 00
Loyer de bureau, etc.................................... ............ 333 33
Maison de la Trinité, chauffage de bureau.....,... ............. 60 00De la vente de vieux fer.............. . . . ..- 200 25

do de madriers (Therrien) ............ ..... .... 55 50
do divers du maître de havre......................... 45 80
do charbon, etc ........... ........... 86 13

387 68
328,466 89

Total des recettes. ................ 521,968 41

Les dépenses de l'année ont été comme suit, savoir

$ cs.
Intérêt sur le havre ........... ..........................
Draguage du havre..............................................
Réparations do ......
Salaires, réparations et administration générale du havre.........
Bassin du marché et quai Jacques-Cartier .................. ..... 3020.67
George Bowie et frères .......... .*......... ................ 9,375 08

Payé pour charbon ............... ................................
Débentures payées durant l'année................................. . ..
Nouvel outillage de draguage, à compte ................ 6,753 00

do do do. ..... .......... 262 85
do do do ., .... . .. 30,101 88
do do do .,............,...........68 10
do do do. ........................ 2,141 16

Nouveaux bateaux à fond plat ................................ . ..........
Prolongement du quai du bateau-traversier de Longueuil...... .....

do do des Commissaires...................... 7,266 08
George Bowie et frères .... ............ ........ ............ 7,069 00

8 ets.
78,411 01
75,990 81
13,915 92
15,400 41

12,395 75
17,742 75
62,000 00

39,326 99
4,788 00
8,864 02

14,335 08
Nouveau dragueur à augets, No. 5...............................17.765.59
Remorqueur à mancelle-balance dépensée cette aunée...................... 99 16
George Bowie et frères- avance sur bois de construction à Lachine..,........... 1,000 00
Barge "Hope"............................... ................ 0 00
Prolongement du quai d'Hochelaga.............................. ............ 27
MeNamee, Gaherty et Cie., pour ouvrage sur contrats........ ........ quo.57
Quai Richelieu.. ................ ....................... .... ............ 331 75
Bouées et balises (chenal entre Montréal et Québec) ............. ... .. 3,517 41
Drague en forme d'écailleà moule ......................... ............. J 1,444 OS

Total des dépenses........... ... I...I
1 7 , 7 65.. . ..5 9

8 ets.

423,341 49

J'ai l'honneur de vous renvoyer au rapport de l'ingénieur du havre, dont copie est
ci-jointe et qui vous donnera des décails sur tous les travaux exécutés dans le havre durant
l'année dernière. Les commissaires ont ajouté un dragueur et trois bateaux plats à leur
outillage.

Le remorqueur à mancelle, qui était en construction lors de mon dernier rappot-t, a
été complété et on l'a trouvé d'un grand service. Ce vapeur, qui est d'une forte caIpa-
cité, a été construir pour aider les navires à remonter le courant d'Hoch.elaga, dans3 la
partie supérieure du havre, ce qui réduit les frais de tonnage.

Envertude l'acte 36 Vict. chap. 60, pourétablir de nouvelles dispositions pour l'améliora-
tion du fleuve St. Laurent entre Montréal et Québec, il est stipulé que cet ouvrage devra
être fait sous le contrôle du ministère des Travaux Publics, ou par un arrangement avec

4---24* 371
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les commissaires du havre de Montréal. Le 31 mai 1873, n arrêté du conseil fut passé
autorisant les commissaires du havre de Montréal à faire cet ouvrage sous le contrôle di
rect du ministère des Travaux Publics. Les commissaires, n'ayant pas à leurdisposition
l'outillage nécessaire à ce grand ouvrage, il devint urgent de faire construire des dra-
gueurs neufs et puissants, ainsi-qu'un grand nombre de bateaux plats. En vertu d'n
arrêté du conseil passé le.10 août 1873, les commissaires tureit auitorisés à dépenser les
sommes suivantes pour l'achat de l'outillage, savoir

Six dragueurs à élévateurs........................... $270,000
Six remorqueurs à vapeur ........... ....... 60,000
Quinze bateaux plats.... ............................. 45,000
Deux barges à charbon................................10,000

Total ....... 0...............$385,000

Les contrats pour les dragueurs et les bateaux plats ont été donnés l'hiver dernier et
sont aujourd'hui en bonne voix d'achèvement. On se propose d'acheter le reste de l'outillage
de temps en temps, à mesure que le besoin s'en fera sentir. Les commissaires espèrent
être en-mesure de commencer les travaux de bonne heure le printemps prochain.

Je vous transmets également une copie du rapport annuel des maîtres du havre,
dans lequel vous trouverez des renseignements très-intéressants sur le commerce et autres
matières concernant le port de Montréal.

J'ai l'honneur d'être, monsieur,
Votre très-obéissant serviteur,

H. H. WHITNEYv
Secrétaire.

BUREAU DES COMMIssAIRES DU H1AVRE,
MONTRÉAL, 23 février 1874.

MONsiEun,-J'ai l'honneur (le vous transiettre, pour l'information des commissaireb
du havre, un rapport des travaux executé sous mon contrôle durant l'année dernière, sous
les titres respectifs de " Réparations du havre," " Quai Jacques-Cartier et Bassin du
Marché, " " Quai des Commissaires," " Quai Hochelaga, " " Prolongement du quai du
bateau traversier de Longueuil," "Ouvrages à la Pointe du Moulin-à-Vent," " Nou-
veau remorqueur No. 5," " Nouveaux remorqueurs Nos. 6 et 7, " Remorqueur à mancelle
A. G. Nish," ' Bouées et balises," " Draguage du havre,." et des recommendations
pour la saison suivante.

Reéparations du havre.-A l'ouverture de la navigation le printemps dernier, une
nmasse considérable de glace resta sur une partie des quais dont le planchéiage fut quel-
que peu endommagé. Le quai Bonsecours reçut pour sa part beaucoup de dommages.
Ce quai étit couvert en madriers d'épinette rouge de 4 pouces et très-usé, ayant été cons-
truit depuis 17 ns. J'ai fait renouveler les madriers; cet ouvrage a coûté:-Bois à
Henderson, $920. 58; W. H-. Hall, pour chevilles, etc., $195.75 ; $200 pour la main
d'ouvre,-faisant un total de $1,316. 33.

La partie supérieure du quai Richelieu a aussi été soulevée par l'action de la glace;
le remblai de derrière s'était considérablement éboulé par suite de draguages fréquents
devant ce quai qui est construit sur des piliers. En faisant réparer ce quai, je l'ai
fait hausser de deux pieds pour le mettre au niveau des autres, tel que recommandé par
les Comissair s ; cette amélioration sera d'un grand avantage pour le public voyageur
qui aura ainsi accès aux bateaux à vapeur faisant le service entre cetta ville et Québec.
Cette amélioration a coûté :-Munro, bois de construction, $442.63; Henderson, bois de
construction, $507.79 ; Boyd, ferrure, $200 ; Peck, chevilles, $200 ; main d'ouvre,
$200,-faisant un total de $,710.42.

Le refoulement de la glace avait aussi endommagé la surface supérieure du vieux
quai de la rue Monarque, en soulevant une lartie du planchéiage. Je l'ai fait réparer de
suite, moyennant à peu près $800.
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Une partie considérable des dépenses faites par ce département a été affectée à
l'achat'de planhes pour metre sur le macadam afin d'abriter les marchandises lorsqu'elles
seraient débarquées des navires. La-partie inférieure du quaiVictoria est maintenant
affectée à la livraison des cargaisons générales; la surface an est macadamisée, et nous
avons à la couvrir temporairement avec, des madriers de 3 pouces. Je dois en dire
autant de l'extrémité supérieure du quai des Commissaires qui est employée comme poste.
des navires à vapeur de la ligne "Dominion." L'aniée dernière nous avons dans ce but
acheté des madriers pour près de $2,000 cependant nous en avons encore une rande
partie de disponible pour l'été prochain.

Dans mon rapport de l'année dernière je signalais aux Commissaires la questionade
l'enlèvement des balayures qui s'accumulent sur les quais. A utrefois les Commissaires
avaieintl'habitude d'obliger les propriétaires de navires d'enlever les ordures provenant
de leuis vaisseaux et qui étaient accumulées sur les quais,,ainsi que le ballast qui n'était
pas vendable ; dernièrement cependant, en raison de l'augmentation des affaires et d'un
désir généralement exprimé d'être utiles au public,:nous avons entrepris cette:besogne
qui a nécessairement augmenté les dépenses de ce département. La distance oû ces
matières sont transportées augmente d'année en année, notre plus proche dépôt étant au
quai Molson, et cuelques fois le charriage doit se faire à un mille et deni. L'année
dernière je suggérais que le système suivi à New-York et dans d'autres villes fût adopté
ici e système: consiste à employer un grand bateau plat à fond de trémie quelque.peu
semblable à ceux des dragieurs, à le tenir à l'ancre dans une partie centrale du havre, et,
quand il est plein, à le remorquer dans le courant où il est déchargé. car ces matières
valent rarement la peine d'être conservées. Je m'étais proposé de soumettre formellement
cette question aux Commissaires, mais à cause des nombreux contrats qui nous occupent
actuellement, je vais attendre à l'année prochaine.

Le 29 septembre les autorités du Grand Tronc ont changé la largeur de leur.voie
sur les quais. Une partie de leur voie sur les quais vis-à-vis le Bassin du Marché, à
cause des travaux d'exhaussement du quai qui étaient exécutés en face de ce bassin, a
laissé sur environ 200 pieds, 2 pieds au-dessous de la pente d'alentour. J'ai, à cette
époque, écrit à l'ingénieur et signalé également la chose à votre attention; mais comme
-la compagnie était alors très-occupée ailleurs, elle demanda du délai, ce qui fut accordé.
Néanmoins, j'espère que les Commissaires insisteront auprès d'elle pour qu'elle voie à cela
le plus tôt possible le printemps prochain.

L'été dernier les MM. Sidey s'adressèrent à cette Commission pour en obtenir
l'autorisation d'ériger des grues sur les quais pour sortir des navires les marchandises
pesantes. La question m'a été renvoyée pour en faire rapport. Je consacrai beaucoup
d'attention à ce sujet, mais je n'ai pu bien saisir la nécessité de cette innovation. Nous
pourrions placer une grue dans un endroit du port tandis que le navire qui en aurait
besoin serait à l'autre extrémité, et les frais pour conduire le navire à l'endroit de la grue
seraient aussi considérables, si non plus, que les déboursés supplémentaires occasionnés
par le déchargement d'après le mode ordinaire, sans compter les risques qui accompagnent
la manœuvre des navires dans ce port.

Une autre chose que je désire porter à l'attention des Commissaires, c'est la requête
de MM. Jordan et Bénard et autres, marchands de bois, qui font le commerce des bois
carré et méplat. Ces messieurs ont demandé aux Commissaires, l'été der-
nier, qu'une partie du havre fût réservée pour leur commerce. Je recommandai à cette
époque que la réserve' fût placée près de la prison et comprît 600 pieds de longueur qui
aurait été retranchée sur le contrat de MM. McNamee, Gaherty et Fréchette. .Cepen-
dant, ce plan ne fut pas adopté avant l'examen du contrat de ces messieurs, afn de voiî-
s'il était possible d'intervenir. Je trouve que la commission a pleinement le droit d'écour-
ter ce contrat si elle le juge à propos, et, vu ces circonstances, j'espère que la demande
des requérants sera accordée.

Les frais des réparations que l'on a fait subir au havre cette année se sont élevés à
$13,91F5.00.

Travaux de la Pointe du Moulin-à- ent.-Aucun ouvrage n 'a été f ait ici eette année,
attendant la décision du gouvernement au sujet des améliorations qu'il voulait lui faire
subir ; cependant, ces travaux avancent et altèrent nécessairement l'ensemble de nos plans.
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Actuellement notre quai a environ 510 pieds de largeur à son extrémité inférieure et doit
être percé de part en part pour servir de aseconde entrée au canal Lachine, aussi bien que
le bassin un peu plus haut, d'une largeur correspondante à celle du présent bassin No* 1
du canal, et ne laisserait ainsi à notre quai qu'une largeur d'environ 200 pieds et qu'un
abord très-dificile; mais il ne peut cependant, en aucun cas, être employé comme dépôt
de bois de construction. Les dépenses faites ici cette année n'ont été que de $90, encou-
rues par un forage pour constater' la nature des matériaux, dans le but de prolonger ce
quai un peu plus haut.

Quai Jacques- Cartier et Bassin du Marchi.-Le contrat pour ces travaux a été donné
dans l'automne de1871 aux MM. Bowie, et pendant 1872 une somme considérable d'ouvrage
a été exécutée; mais les entrepreneurs ne purent terminer leur oeuvre parce que les Com-
missaires retardèrent à leur fournir le remblai. Ce printemps néanmoins, dès que l'eau
fût suffisamment basse, ils reprirent les opérations en immergeant le dernier caisson qui
avait environ 45 pieds de longueur et les travaux furent terminés le 21 août; ce jour là
le navire Chipawa y chargea à un tirant de 21 pieds, là où il n'y avait auparavant qùe
4 pieds. Le coût de ce quai a été de $36,681.35 sur lesquelles MM. Bowie reçurent
$25,105.08, plus une autre somme de $1,200 pour une centaine de toises de pierre à ma-
cadam.

Quai des Commissaires.-Le contrat de ces travaux a aussi été accordé aux MM.
Bowie, et comprend environ 1,100 pieds de coffrage à être immergé dans une profondeur
de 21 pieds à eau basse. Jusqu'ici les entrepreneurs n'ont encore terminé que la moitié de
leurs travaux, en raison partie de ce que nous n'avons pas rempli notre part du contrat
qui consistait à leur fournir du remblai, et partie par leur faute ; actuellement ils ont à
peu près 600 pieds de coffrage immergé et la superstructure élevée à une couple de pieds
des niveaux. Ils ont sur les lieux toute la planche de chêne et d'épinette rouge ainsi
que la ferrure nécessaires. Jusqu'ici, nous avons payé à ces entrepreneurs $9,409, indépen-
damment d'une avance de $5,700 sur du bois à Lachine, dont ils ont déjà employé pour
une valeur de $1,700, laissant du bois disponible pour une valeur de $4,000. Il a été
fait, en rapport avec ces travaux, une bonne somme de draguage qu'on trouvera décrite
plus au long sous le titre " Draguage du havre."

Quai Bochelag.a.-Un contrat a été accordé, l'hiver dernier, à MM. McNamee,
Gaherty et Fréchette pour la construction de ce quai qui s'étend depuis l'ancien quai
Hochelaga jusqu'au quai du bateau-traversier de Longueuil en montant, distance d'environ
£,300 pieds linéaires. Pendant que l'on discutait cette entreprise il avait été question
d'acheter tout le terrain, aujourd'hui propriété privée, qui s'étend depuis ces travaux

jusqu'à la barrière, distance ou profondeur d'environ 300 pieds ; le prix auquel cette pro-
priété avait été vendue quelques jours auparavant était de 10 centins le pied en superficie ;
mais en moins de trois mois, sans doute en raison de ces améliorations alors en projet,
la valeur de la propriété s'éleva à 75 ou 80 centins le pied, ce qui mit hors de question
pour les commissaires d'acheter le terrain, car nous n'avions pas de surplus pour l'achat
du remblai et nous devions nous en rapporter aux draguages pour assujétir le coffrage
qui avait été immergé et qui s'élevait à 971 pieds tout finis. Ces constructions ont été
immergées dans 24 pieds d'eau, un très-faible courant, et formeront l'été prochain, quand
le remblai sera nivelé, un ajouté important au havre. J'espère que ce printemps les Com-
missaires ne laisseront pas passer l'offre des MMý<. Macdonald de nous fournir le surplus
du remblai à même le chemin de fer de colonisation du nord, et dans ce cas nous aurions
les 971 pieds de quais tout prêts à la fin de mai pour y empiler le bois de construction.
Jusqu'ici ce quai a coûté $39,044.67 sur lesquelles les entrepreneurs ont reçu $32,986:
le reste, $6,058.67, a été dépensé par les Commissaires pour placer le remblai.

Quai de la traverse de Longueuil.-TJn contrat a été accordé à MM. McNamee,
Gaherty et Fréchette pour prolonger ce quai depuis l'extrémité des travaux exécutés en
1872 par M. McNamee, ou plutôt disons depuis la manufacture de tabac de McMullin et
Adams, jusqu'au quai de la rue Monarque ; cette distance est d'environ 1,800 pieds,
dans 10 pieds d'eau. Les entrepreneurs commencèrent les travaux à l'extrémité de ceux
de l'année dernière, et firent 800 pieds en descendant, jusque vis-à-vis la prison. Si les
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Commissaires adoptent ma recommandation dont il est question plus haut, d'établir ici
un dépôt de bois de construction, cela écourtera le contrat d'environ 600 pieds. Jusqu'ici
ce quai a coûté $24,893.64 sur lesquelles les entrepreneurs ont reçu $116,303.50: le reste
a été dépensé par les Commissaires pour remblai, etc.

Nouveau dragueur à avgets, No. 5.-Les contrats pour ce dragueur ont été accordés
comme suit: la coque, à M. .X. Lefebvre, pour $7,485; 1le mécanisme, à W. P. Bartley
et Cie., pour $8,750. Il fut lancé le 7 mai, et quelques. jours après l'eau fut mise 'dans
le canal où MM. Bartley achevèrent les travaux du mécanisme vers le 1er juin Nous
eûmes à voir nous-mêmes à quelques détails de son gréément, etc., et finalement il com-
iença à fonctionner le 24 juin jusqu'à la clôture de la navigation. Ce dragueur a été

pourvu de toutes les améliorations modernes et de tout ce qui pouvait en faire un
dragueur de première classe. Indépendamment des sommes déjà mentionnées, nous
payâmes $492.22 à Delisle, frères et McGill, pour des chaînes; $b27.9> à la Compagnie
de fer de Moisie pour armement , $264 à A. Cantin, pour bois des ancres : total $17,859.
M. Lefebvre reçut de plus $4,788 pour la construction de trois bateaux plats avec ponts,
en rapport avec ce dragueur. On trouvera ailleurs le détail des opérations de ce bâtiment.

Nouveaux dragueurs à augets Nos. 6 et 7.-Les travaux exécutés par notre nouveau
dragueur à augets ayant donné complète satisfaction, les Commissaires décidèrent d'en
faire construire deux autres d'après le même système pour les travaux de la, Pointe du
Moulin-à-Vent. En conséquence des soumissions furent demandées et finalement les
contrats accordés :-les coques à M. Lefebvre, et le mécanisme à W. P. Bartley et Cie.;
le premier (le ces messieurs obtint aussi le contrat pour les six bateaux plats en rapport
avec ces dragueurs. L'exécution de ces contrats est aujourd'hui dans un état avancé, et je
n'ai aucune raison pour douter qu'ils ne soient remplis à l'époque fixée; de notre part,
les deux dragues et barres sont prêts, ainsi que les ancres. Jusqu'ici nous avons nous-
mêmes dépensé $2,141.00 sur lesquelles M. Cantin a reçu $754.21 pour le bois nécessaire
aux ancres; la Compagnie de fer de Moisie¢$1,014 pour les barres, dents, etc.; le reste a
été payé à MM. Mulholland et Baker pour le fer des dragues.

BOUÉES ET BALISES ET LE VAPEUR "ERICHELIEU."

La Maison de la Trinité de Montréal ayant été abolie, les attributions qui revenaient
auparavant à ce corps passèrent à·cette commission et furent de nouveau subdivisées.
Pour ma part je reçus ordre de prendre le contrôle des bouées et balises et du vapeur
Richelieu, c'est-à-dire le placement des bouées et balises pour indiquer le chenal entre
Québec et Montréal, et le Richelieu pour faire cette opération. Le contrôle des pilotes
fut donné au maître du havre, tandis que l'administration des phares fut prise par le
gouvernement, au soin'i du ministère de la MiVarine et des Pêcheriés. Les bouées étaient
toutes placées avant que le transf'ert eût lieu le printemps dernier, en sorte que ma besogne
fut comparativement légère. Le vapeur Richelieu est commandé par le capitaine Naud,
un vieux pilote expérimenté, qui voit à son affaire et qui m'a jusqu'ici donné la plus
entière satisfaction. J'ai fait placer plusienms bouées.nouvelles dans différents endroits
du chenal, quelques-unes d'après la recommandation du pilote, les autres sur mon propre
jugement.

Le Richelieu ne vint en notre possession qu'au mois de septembre dernier pour la
raison que l'ancienne Maison de la Trinité avait donné l'oudre de renouveler son accastil-
lage et que ces travaux n'étaient pas finis parce qu'il avait été retenu tout l'hiver aux
Trois-Rivières, tandis que les travaux devaient être faits à Sorel par MM. McCarthy.
L'année précédente son blindage avait été remis à neuf moyennant $t,000 ; cette année
on a dépensé une autre somme de $4,000 pour renouveler sa menuiserie. En sorte que
c'est un bâteau presque neuf.

Reste encore la question de la machine et de la chaudière. La machine est une de
celles connues sous le nom de "Parkyn's patent; " la chaudière est assez bonne. Je ne
crois pas qu'il serait à propos ou économique de toucher à la machine pour le moment;
elle suffit pour les besoins, quoiqu'elle puisse paraître un peu lente; mais sa besogne n'est
pa con1sidérable, puisque le vapeur passe la moitié du temps amarré au quai.
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C'est pourquoi, en vue du projet que j'ai soumis il y a quelque temps à la commis
sion, de baliser le chenal d'un bout à l'autre, projet qui a été adopté puisqu'on a ordonné
la construction de quatre bouées en fer, on pourra dans quelques années se dispenser des
services du Richelieu.

Ces bouées, actuellement en voie de construction, sont beaucoup plus grandes que
celes autrefois en usage : celles-ci n'avaient que deux pieds. sur douze, tndis que les nou-
velles ont quatre pieds de diamètre sur dix-neuf de longueur; par conséquen es dernières
peuvent être vues à une plus grande distance, ce qui sera d'un inimense avantage pour les
pilotes en temps de brume.

Nous avons acheté, cette année, pour l'usage de notre département,. 134 tonnes de
charbon que nous avons payées $871; il en reste encore à peu près 75 tonnes à Sorel. Le
vapeur n'étant pas terminé et les travaux pressant, j'ai été obligé de louer un autre
vapeur pour visiter les bouées, ce qui m'a coûté $375 ; et quand le Richelieu fut prêt, sa
proue était si lourde que je fus obligé de mettre quinze tonneaux de fonte à sa poupe pour
établir un juste contre-poids. Pour le terminer il reste encore à construire les éabines
dans la cale, ce que je me propose de commencer dans un jour ou deux.

Les dépenses occasionnées par le bateau depuis que nous en avons la possession ont
été de $3,301.06, dont $868 pour gages, le reste pour combustible, etc.

L'eau s'est tenue assez haute pendant la saison, et il n'y a pas eu d'échouement dans
la partie artificielle du chenal. Le navire à vapeur Precursor, conduit parle pilote
lamaneur Hector Hamelin, s'est échoué sur l'île Ronde le 30 juin et n'a été déchoué que
le 6 août. Cet accident a évidemment été causé par l'insuffisance de sa capacité à faire
tête au courant, car aussitôt que le navire commença à dériver, il fut à la merci du
courant. La largeur de l'eau profonde en cet endroit est d'environ 1000 pieds, en sorte
que ni bouées ni améliorations n'auraient pu prévenir l'accident.

Le 9 septembre le navire à vapeur Gamma, conduit par le pilote lamaneur Toupin,
échoua sur le Pouillier Brambal, près du cal) Charles, et par conséquent hors du chenal; le
seul dommage qu'il reçut fut la rupture de son hélice et la nécessité de retourner à
Québec pour la faire remplacer; il ne tirait que treize pieds au moment de l'accident.

Le navire à vapeur Ganges, portant une cargaison de charbon, et venant de Québec
le 16 septembre sous la conduite du même pilote, frappa contre ce navire en tournant la
bouée sur la batture des Grondines, et le navire sombra aussitôt. Les améliorations que
nous avions faites en cet endroit il y a deux ans avaient consisté en un chenal d'environ
800 pieds de longueur sur une largeur de 250 pieds. Il ne fallait plus que 200 pieds pour
terminer et nous étions rendus à une largeur de 300 pieds, quand la clôture de la saison
nous obligea de discontinuer les travaux. Pendant qu'on y travaillait nous avions laissé
une bouée pour marquer cet endroit, mais elle n'y fut replacée l'année suivante qu'après
l'accident.

Le 30 septembre le navire à vapeur Marmion échoua à Varennes, mais fut déchoué
le lendemain niatin; cet accident fut occasionné par une brume épaisse qui était
survenue soudainement. A cause de cela, le capitaine exonéra le pilote de tout blâme,
et par conséquent aucune plainte ne fut portée devant votre commission.

Le 7 octobre le navire Erl King, en laissant le port, 'vint en collision avec le navire
Cingalese qui essayait alors à, y entrer. Ce dernier fut considérablement endommagé.
On fit le procès du pilote qui fut privé de son certificat, ainsi que le pilote Toupin.

Quoique d'une nature sérieuse, ces accidents 'ne peuvent être attribuables à des par-
ticularités se rattachant à notre chenal, car ils sont arrivés dans les parties les plus larges
et les plus profondes du fleuve ; et tout graves qu'ils soient, il ne le sont pas autant que
ceux survenus l'année dernière au St. Patrick, au France, au Thames et au Cyclops.

Draguage du havre.-Les travaux exécutés dans ce département ont été assez sem-
blables aux travaux ordinaires, bien que notre outillage augmente rapidement; mais
notre flotte érant presque neuve, les réparations n'ont pas été considérables.

Le dragueur No. i n'a besoin que de quelques réparation~s à sa chaudière; et si l'on
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considère que ce bateau fait le service depuis 1832,la chose n'a rien d'étonnant. Les sceaux
de ce dragueur exigent des réparations considérables ; mais elles seront faites comme à
l'ordinaire, par nos propres forgerons.

Le draguüur No. 2 est en bon ordre quant à sa coque et à sa machine il n'a besoin
que d'être nettoyé, peinturé, etc.

Le dragueur No. 3 est également en bon ordre, quant à sa coque et à sa machine
Comme vous le savez, M. Portelance, de Sorel, est occupé à faire les réparations nécessai-
res aux sceaux, chaînes, etc; en sorte que tout ce dont ce bateau a besoin est de réparer
ses joints, peinturage, etc.

Les dragueurs Nos. 4 et 5 n'ont besoin que de réparations aux dents des pelles, ainsi
que le peinturage et le calfatage, ordinaires.

La grue à vapeur No. 1 aura besoin cette année d'une chaudière neuve; celle qui sert
actuellement fonctionne depuis une trentaine d'années, elle est très-mince et on ne la croit
pas sûre pour le poids qu'elle est obligée de monter. Je calcule qu'une chaudière de ce
genre coûtera à peu près $600.

La grue No. 2 n'a pas besoin de réparations, elle est comparativement neuve, n'ayant
été construite qu'il y a deux ans.

Les trois remorqueurs à vapeur Delisle Brown, et Minnie F. Parsons sont en assez
bon ordre. Le seul qui requiert des réparations de conséquence est le Brown qui a be-
soin d'un piston neuf et dont le cylindre demande à être alesé de nouveau.

La barge Hope employée à tirer la pierre, le remorqueur à mancelle et les seize ba-
teaux plats exigent très-peu de· réparations, excepté celles du printemps ordinaires; et
avec l'autorisation du Bureau, je me propose de commencer ces réparations le 1er mars.

- Je vais maintenant vous donner un résumé des travaux exécutés dans le havre et
ailleurs pendant l'année dernière.

Dragueur No. 1.-Ce dragueur hiverna dans le canal Lachine, et ses réparations
étaient terminées à l'ouverture de la navigation. Il cominença à travailler le 10 mai sur
la batture qui s'étend en dehors du quai Bonsecours, ou vis-à vis le Bassin du Marché, et
entre le bassin et le chenal principal. Il travailla en cet endroit jusqu'au 28 août, soit
quatre-vingt-douze jours, enlevant 15,525 yards, au prix de $8,448.36, ou cinquante-
quatre centins par yard cube. Il fut alors transporté en dehors du quai Victoria, pour
enlever ur e petite masse de terre entre ce quai et le chenal principal ; il y travailla jus-
qu'au 30 octobre, soit vingt-neuf jours, enlevant pendant cet espace de temps 6,660. yards,
au prix de $2,663.07, ou quarante centins par yard. En cet endroit il enleva de très-gros
cailloux. Il revint ensuite sur la batture du bassin du. marché où il travailla jusqu'à la
clôture de la navigation, enlevant dans cet espace de temps (14 jours) 1,665 yards, au prix
de $1,285. 86, ou soixante et dix-sept centins par yard. Les frais de service de ce bateau,
y compris l'allége, etc., ont été de $12,397.29. Il a enlevé pendant la saison 23,850 yards,
au prix moyen de cinquante-deux centins par yard.

Dragueur No. 2.-Ce bateau sortit du canal où il avait hiverné et commença, le 10
mai, à travailler à l'achèvement du bassin du marché où il travailla jusqu'au 29, ou seize
jours. Dans cet espace de temps il enleva 3,480 yards, au prix de $1,514.08, ou en
moyenne quarante-trois centins par yard. Il se rendit ensuite -sur la batture appelée
Batture Hochelaga, à la hauteur de la· manufacture de coton Hudon, pour y prendre ce
qu'il fallait pour faire le remblai des quais situés un peu plus haut, ainsi que pour prépa-
rer ici la place des nouveaux quais. La somme totale des travaux exécutés par ce bateau
a donc été de 45,240 yards, au prix, y compris les alléges, de $14,951.17, ou une moyenne
de 371 centins par yard.

Dragueur No. 3.-Ce bateau hiverna aux Trois-Rivières où il s'était malheureuse-
ment fait surprendre par l'arrivée subite de l'hiver, et il a été difficilement remorqué de-
puis le cap Charles par le vapeur Royal appartenant à la compagnie des remorqueurs du
St. Laurent. Le prix excessif de $4,000 qu'a chargé la compagnie pour ce service a aug-
menté les frais de service de ce bateau d'environ trente pour cent. Il commença, le 13
mai, à travailler au chenal de Contre cœur où il travailla jusqu'au 25 juin, soit trente-cinq
jours pendant lesquels il enleva 42,840 yards, au prix de $5,079.80, ou seulement douze
centins par yard. On supposait que ce chenal était terminé, mais son étroitesse (quatre-
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vingts pieds) en rendait la navigation difficile; il avait par conséquent besoin d'un léger
dressage et requérait l'enlèvement d'une petite 'saillie, mais non dans sa partie creusée.
Le ministère des Travaux Publics a demandé une estimation de ces travaux supplémen-
taires, elle lui a été fournie, et le No. 3 iis en hivernement à Soi-el por faire cet ouvrage
le printemps prochain. Le 1er juillet il fut amené à Montréal oiù il travailla jusqu'à la
fin de la saison, le 15 novembre, à la batture qui se trouve vis-à-vis le nouveau quai
d'lochelaga. Ici il travailla cent vingt jours pendant lesquel il eileva 18,510 yards,
au prix de $17,408.11, ou quatre-vingt-onze centins par yard.

Dragueur No. 4.-Ce dragueur commença à fonctionner cette année le 10 mai fns le
Bassin du Marché où il travailla junsqu'au 1er août ou soixante-huit jous, p endant lesquels
il enleva 16,299 yards, au prix de $6,284.56, ou en 'Moyenne trente-huit centins par yard.
Il fut ensuite transporté au quai des commissaires pour y draguer les fondations du cof-
frage de ce quai, ainsi que le bassin qui s'y trouve formé. Il travailla ici jusqu'à la fin
de la saison, quatre-vingt-deux jours pendant lesquels il enleva 25,887 yards, au prix de
$7,580.07, ou en moyenne vingt-neuf centins par yard, formant un total de 12,186 yards,
au prix de $13,864.63, ou en moyenne trente-trois centins par yard cube.

Dragueur No. 5.-C'est le nouveau dragueur construit l'hiver dernier. Il conimença
à travailler le 24 juin, pour creuser en aval du quai du bateai traversier de Loneuil,
sur la ligne 'du nouveau quai d'Köchelaga. Il travailla ci jusqû'à la clôture de la
navigation, 119 jours pendant lesquels il enleva 37,580 verges, au prix $8,557.86, ou une
moyenne de vingt-trois bentins par yard.

Je joins ici un tableau par lequel on verra d'un coup d'oil tous les détails des
travaux accomplis par les différents dragueurs.

Tableau indiquant la quantité,.l'emplacenent et le coft du draguage fait par les diérents

drageurs dans le havre de Montréal et ailleurs, pendant la saison de 1873.

Dragueur No. 1, frais de service par jour, $9 1.83; sans allège, $71.83.

JorsBa Vgs'VgV.
'Dmte traval ren padr es.par Coût Coût total. Emplacement.

travail.plis. teau. Jour.

ets. $ ets.
10 -mai au 28 août....... .. 92 34 45 15,525 169 54 8,448 36 Quai Bonsecouri.
28 août au 30 octobre. 29 148 ..... 2 16,660 230 40 2,663 07 En dehors du quai

Victoria.
30octobre au 17 novembre. 14 37 ...... 1,665 120 77 1,285 86 Quai Bonsecours.

135 530 23,850 173 52 12,397 29

Dragueur No. 2, frais de service par jour, $94.63; sans allège, $58.14.

10 nii au 29 mai.... 16.............3,480 218 43 1,514 08 Bassin du Marché.
2 juin au 19 novembre.... 142........... 41,760 284 32 13,437 09 Batture d'Hoche-

1_8...........58145,240 . 287 1 37ÏI14,95117
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Dragueur No. 3, frais de service par jour, $145.08; sans allège, $121.38.

oursBa- Vgs.
Justeauc par Vg. Vs

Date. de rem- ba- dragues par Coût Coût total. Emplacement.
travail. plis. teau. jour.

13 mai au 25 juin,......... 35..........42,840 1,224 12 5,079 80 Contrecœur.
1er juillet au 15 novembre 120'............ 18,410 154 91 17,408 11 Batture en dehors

du quai Hoche-
- laga.

155 61,250 1,378 1031 22,487'91

Dragueur No 4, frais de service par jour, $9242 sans allège, $55.33.

10 mai au 1er-août,........68......... 16,299 240 38 6,284 56 Bassin du Marché.
1eraoût au 17 hovembre.. 82...........'25,887 316 29 7,580 07 Quai'des Commis-

150 .......... 42,186 281 33 13,864 63

Dragueur No. 5, frais de service par jour, $71.91 ; sans allège, $56.41.

24 juin au 17 noi çmbre... 119 1 ..... ...... 37,580 315 23 8,557 86 Quai Hochelaga.

Il sera nécessaire de donner une allège au dragueur No. 1. L'année dernière et
l'année précédente, elle fut fournie par la Compagnie des remorqueurs du havre ; cette
année moyennant $2,700, et l'année avant $1,400. Les frais de services de nos remor-
queurs ont été cette année comme suit: pour le Delisle, $5,507.00, pour le Brown,
$5;562.20, pour le Parsons, $5,763.97, sans aucune gratification pour l'usure ou la
détérioration ; en ,orte que si les Commissaires veulent acheter une autre allège, je verrai
à la chose et en ferai rapport.

Nouveau dragueur élévateur.-La Commission ayant jugé nécessaire de faire de
nouvelles améliorations au chenal entre Québec et Montréal, et n'ayant pas pour cela
l'outillage nécessaire, la première chose qu'il fallait était de s'en procurer; lorsqu'il fut
décidé que ces travaux seraient sous le contrôle des Commissaires du havre, je reçus
ordre de préparer les plans, etc. Après beaucoup d'efforts et de recherches, je trouvai
que nous avions un système de dragueurs suffisant pour ces travaux. J'ai opéré quelques
changements dans les détails du mécanisme en le simplifiant, mais les coques et le
principe de fonctionnement sont restés les mêmes.

Le 8 octobre des soumissions fürent demandées pour la construction de la coque de
six de ces bateaux, ainsi que des machines, pour le 15 octobre.

Le contrat pour la construction des six coques fut accordé à MM. Samson, Dickie
et F. Soucy, de Québec, pour $91,782.00. Les soumissions pourles machires ne furent
pas adoptées à cette époque, parce qu'elles étaient trop élevées. Les soumissionnaires
voyant que cette entreprise était sur le point de leur échapper, demandèrent la permission
de faire de nouvelles soumissions, et les contrats furent donnâs comme suit:-W. P.
Bartley et Cie., deux machines, à $40,000 chaque; E. E. Gilbert, deux, à $40,000
chaque; John McDougall, une, à $40,000 ; et la sixième à MM. Atkin et Burgess, de
Chicago, pour le même prix. Tous ces contrats sont aujourd'hui en voie de rapide
exécution.

Le contrat pour les 15 bateaux plats a été accordé à M. P. Letendre, de Yamaska,
pour $2,400 chaque.

Inutile de décider pour le moment la question des soumissions pour ces bateaux, car
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je me propose de recommander des propulseurs à hélice qu'on pourra acheter tout faits
quand il y en aura besoin.

Recommandations pour la prochaine saison.-L'année dernière l'un de nos Ingénieurs,
M. Wright, fut envoyé dans l'ouest pour aller y étudier le système de dragueurs le plus
amélioré ou tout autre amélioration qu'il pourrait remarquer. Comme vous le savez, il
fit, après son retour, un rapport sur une drague en forme d'écaille à moule qu'il avait
vue ; ,ur ce rapport, nous en achetâmes une de M. O. B. Green, de Chicago, pour $1,40 n.
Je suis heureux de pouvoir vous informer qu'on a constaté que cette drague nous est
d'un grand service et qu'elle constitue une amélioration importante sur l'ancien système
des boîtes. C'est pourquoi je recommanderais au Bureau d'en faire construire deux
autres ; elles coûteraient à peu près $900 chaque.

Comme les nouveaux dragueurs à augets seront employés sur les nouveaux travaux
près la pointe du Moulin-à-Vent, il sera nécessaire de faire construire une noùvelle grue
à vapeur. Je n'ai guère besoin de rappeler aux Commissaires qu'ils économiseront assez
dans une seule saison sur l'emploi de la main d'œuvre que nécessistait l'ancien système,
pour acheter une de ces machines à vapeur qui se paierait d'elle-même. Elle coûterait
environ $4,000, et je recommande qu'on demande des soumissions à cet effet.

Une fois, l'été dernier, les Commissaires ont décidé de faire construire-un quai, en
haut du quai Richelieu, pour protéger les vapeurs de Québec. Comme il avait alors été
question de le construire au commèncement de la navigation, il serait nécessaire de prépa-
rer de suite les plans et demander des sounmissions. Les frais seront d'environ $4,000.

Quant à la disposition des différents dragueurs l'été prochain, je recommande ce qui
suit :-Dragueur No 1, pour enle ver la batture en-dehors du quai des Commissaires,; puis,
ceci terminé, 6'en enlever une autre près du quai Hochelaga. Placer le No. 2, sur la
batture Hochelaga pour y tirer du remblai pour le quai Hochelaga, et préparer cette place
à un futur coffrage; ces travaux l'occuperaient ici pendant toute la saison. Le dragueur
No. 3 irait de Sorel à Contrecour pour y terminer le chenal, et cela fait, il viendrait
dans le havre et y travaillerait soit à l'élargissement du chenal vis-à-vis le quai de l'île, ou
bien à la hauteur des travaux de la pointe du Moulin-à-Vent. Le No. 4 travaillerait une
grande partie de la saison au quai des Commissaires, à creuser les fondationb du coffrage.
Le No. 5 ferait la même chose au quai Hochelaga.

Il sera nécessaire de faire cet été 500 pieds de cofirage à la pointe du Moulin-à-Vent,
mais je vous parlerai de cela plus tard.

Il reste peu de choses à dire du remorqueur à mancelle ; c'est une institution régu-
lièrement reconnue aujourd'hui. Je vous transmets le rapport du capitaine (M. Short,)
sur l'ouvrage qu'il a fait depuis qu'il est sur la Commission. Ce bateau à coûté $25,000,
et ses frais de service sont d'à peu près $16 par jour, moins que pour l'un de nos plus
petits remorqueurs. Je dois dire que nous avons commandé 1,000 autres pieds de chaînes.

Soumettant le tout à votre considération,
J'ai l'honneur d'être, Monsieur,

Votre très-obéissant serviteur,
A. G. NisH,

Ingénieur des Commissaires du Havre.
H. 11. Whitney, écr.,

Secrétaire des
Commissaires du Havre de Montréal.
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RAPPORT DU UKPITAINE ET INGÉNIEUR DU REMORQUEUR A
MANCELLE.

MONSIEUR,-Je vous transmets mon rapport pour la partie de l'année comprise entre
le 4 juillet, où le remorqueur à mancelle commonça à fonctionner, jusqu'au 29 novembre,
où je le laissai aux soins du gardien dans le canal Lachine, vis-à-vis les ateliers de machi-
nes du St. Laurent. Le rapport contient un tableau du nombre de navires remorqués par
le remorqueur à mancelle pendant ce. espace de temps, leurs tonnage, tirant, consigna-
taires, et les bateaux à vapeur par lesquels ils étaient remorqués ; aussi, le nombre de
voyages faits quand nos.services n'ont pas été requis, à l'instance de qui ils ont été faits ;
la quantité de charbon consommé aussi exacte qu'elle a pu être constatée ; une estimation
des frais de services pour la prochaine saison et un tarif pour faire face à ces frais ; ainsi
que plusieurs recommandations que je crois nécessaires pour le bon fonctionnement du
remorqueur pendant la prochaine saison.

La liste suivante contient un compte-rendu exact des navires remorqués dans l'espace
de temps plus haut indiqué. En la consultant on verra que pendant les cinq derniers
mois mentionnés, nous avons remorqué 55 navires à voiles et 17 navires à vapeur, d'un
tonnage total de 45,582 tonneaux, et que nous avons consacré quatre jours et une nuit au
secours du navire à vapeur Precursor

LISTE DE REMORQUAGE,

Date. Noms des navires.

1873.
Juillet 4.. Navire à vapeur Vicking....

,, 9.. Navire County of Pictou ....
11.. Navire à vapeur Broomhaugh

,, 25.. do. Precursor .......
,, 26.. do do

27.. do . Cdo
28. , Navire Albion.... .........

,, 29.. do Latona... ..........
Août 4.. Barque May Queen.

4.. do Minnie Cameron....
,, 4.. Brick James Landles .......
,, 4.. Navire Lake Superior.......
,, 5.. Navire à vapeur Precursor ..
,, 6.. do do .
,, 7.. do Newfoundland

7.. Barque Valkyria..........
7.. Navire Lake Ontario.......,
7.. Barque Stella Gazoto.

,, 13.. Navire à vap. Hibburn Hall.
,, 15 , Navire Pomons..........
,, 16.. Barque Surprise.........

16.. Navire Janet Ferguson......
,, 18., do Lake St. Clair...,....
,, 18.. Navire à vapeur Robin Hoodi
,, 19.. do Gresham .... ,.
,, 19.. do Vicking'

21.. Barque River Thames ......
,, 21.. do Alexandria .........
,, 21.. do George Walker . ....
,, 21.. Navire à vapeur Commodore.
,, 23.. Barque Albion.........,
,, 25.. Navire City of Montreal.....
, 26... Barque Cingalese ........
» 26.. do David Taylor......
» 26.. do James Ives........
,, 27...Navire àvapeur Quarta.....
» 27.. Barque Moselle ....... ....
,, 27.. do Aurille ...........
, 28.. do Mary Moor .......

28.. do Louise Martiney....
, 28.,1 do George Esson.......

Tonnage.

720
683
865

979
1,031

285
436
137

1,274

567
689

1,060 I
441
846

1,195
437
581

1,061
514

1,161
720
501
422
414'
290
427

1,186
698-
599
533
731
347
548
565
540
399
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Tirant. Consignataires. Nom du remo

pds. pcs.
16 6 Lord Mayor et Munn ... Margaret.
20 0 John Brodie..........Champion.
18 6 J. G. Sidey ........... William.

17 6 I: et A. Allan........ Rocket.
19 0 J. W. Bucknal ........ Conqueror.
13 0 Brown et McMinn. Hero.
16 0 AndersonMcKenzie etCie do
Il 0 Boyd et Arnton ........ Point Levi.
18 0 Thompson, Murray et Cie'William.

....... .........
7 4 H.et A. Allan ... .

18 6 H. Dobell et Cie....... Powerful.
17 6 Thompson, Murray et Cie Ranger.
11 3 Gianelli et Cie. St. Charles.
18 2 J. G. Sidey.........
18 8 H. et A. Allan........ Meteor.
14 10 C. Wilkie............. 1 Gatineau
16 0 0Reford et Dillon,... William.
17 6 Thompson, Murray et Cie Ranger.
17 '0 Lord, Mayor et Munn..
18 6 J. G. Sidey..........
16 6 Lord Mayor et Munn...
15 3 John Hope et Cie1.... Eclipse.
15 1 AndersonMcKenzie etCieDauntless.
16 6 John Brodie....,.,......Champion.
17 0 Lord Mayor et Munn... Eclhpse.
17 0 Brown et McMinn .... 1Anglesea
13 2 H. et A. Allan ........ :Rocket.
14 9 Brown et McMinn..... Champion
17 1 _R. C. Adams.......... Ranger.
18 0 Anderson et McKenzie.. do
15 8 .. G. Sidey.......
15 6 R. C. Adams..... Dauntle.
15 4 J.. Redpath et Fils.....1 do
13 0 W. M. Freer et Cie.... Hero.
17 0 R. C. Adams........j do
15 8 Anderson et MoKenzie.. Content.
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LISTE DE REMORQUAGE.-Suite.

1873. 1
Août 29..'Navire à vapeur Eumeindes.

,, 30.. Barque Primus ..........
,, 31.. do Ingleborough..

Sept. 4.. do Guinissa.....,......
,, 4.. Navire à vapeur Alice Otta.
,, 5.. do Haji ..........
,, 6.. Barque Heathpark ..........
,, 8.. do Presto:.... ........
,, 11.. Navire à vapeur Claremont. .

12.. Navire Margaret........
15.. Barque Pekin............

,, 15. do Nova Scotian......
, 16. do Glenfalloch........
, 17.. do River Ganges.
,, 18.. do Tigré...........
,, 22.. do Minnie..........

24.. do Ioratian.........
24.. do Annetta.........

,, 27.. do Smith Peterson...
27.. Navire à vapeur Vicking.

Oct. 1.. Navire Gleniffer.........
,, 2.. Brick Hiawatha....,......
,, 3.. Bairque Varnak..........
,, 8.. do Glenfruin...........
,, 9.. do 'Atlantic.........

10. . Navire Abeona..........
12.. Navire à vapeur Commodore.
14.. do St. Andrew......

,, 19.. Navire Lake Ontario....... -
,, 19.. Barque Strathedon ......
,, 21... Navire Veruna ... ......

21.. do Cairngorm..........I
21.. do Lake Erie...........
24.. Navire à vapeur Panther....
28.. Brick Rolling Wave.......

Nov. 1.. Navire à vapeur Haji .......

659
319
621
668
965
648
733
449
641
229
368
336
408
450
720
799
280
549
472
467
979
290
671

1,060
408

1,270
L.016

15 0 H. et A. Allan........ Meteor.
11 0 Beling et Lamotte.....Beaver.
19 3 R. C. Adams......... William.
15 0 Thompson. Murray et Ciel Royal
18 6 Coulthurst et Phie.
17 8 O'Grady et Heubach ..
14 ' Brown et McMinn..Reindeer.
17 6 R. C. Adams..........Eclipse.
17 3 J. G. Sidey.........
13 6 J. W. Bucknal........ Beaver.
14 6 J. W. Bucknal........ Dauntless.
9 9 Patron................. do

16 10 Baird et •innear. Powerful.
12 0 H. Chapman et Cie.... do -
15 0 Gianelli et Cie.........1 Ranger.
14 6 Co npagnie du gaz.. Hero.
15 3 Brown et McMinn...... Champion.
15 0 R. C. Adams.........Powerful.
17 0, J. G. Sidey..........Eclipse.
16 0 Lord Mayor et Munn....
17 10 H. et A. Allan ........ Rocket.
13 0 G. G. Francis. Powerful.
16 0 Brown et McMinn .. do
15 3 J. et R. McLea...... Eclipse.
17 0 J. W. Bucknal ........ Hero.
18 4 H. et A. Allan ........ Rocket.
14 3 Lord Mayor et Munn.. . Ranger.
11 0 J. G. Sidey..........
18 4 Thompson, Murray et Cie Royal.
11 5 Gillespie, Moffatt et Cie. Champion.
18 2 John Hope et Cie....... Beaver.
19 3- H. et A. Allan. Rocket.
17 6 Thompson, Murray et Cie St. Andrew.
14 0 1Baird et Kinnear... ..
14 0 ILord Mayor et Munn... Florence.
16 10 O'Grady et Heubaci..,.

Navires à voiles, etc ..................................... 55
Navires à vapeur.............................. ........ 17

Total................. 72

VOYAGES INUTILES.

Date. A l'instance de qui ils ont été faite.

Juillet 7.... ........................ O'Grady et Heubach.
10.................Cie. des remorqueurs du St. Laurent.
Il ............................ Remorqueur Marga et.
11......... ......... Cie. des remorqueurs du St. Laurent.
12......................do do
13........... ................. O'Grady et Heubach.
14........ .................... do do
16....... ............................ J. G. Sidey.
19.................Cie. des remorqueurs du St. Laurent.
19 ..... .......................... H. et A.. Allan.
19.................................... do
22. .................... Navire à vapeur Makaraja.
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Date. A l'instance de qui ils ont été faits.

9 août.Cie. des.remorqueurs du St. Laurent.
13J
1 "o

27 "ie. des remorqueurs du St. Laurent.
1 sept....... do do do
4 4 e.... ...... ... .. DeShaw.
4C<.. ... .. .. Coulthurst' etIMcPhie.

10 ".Navire à vapeur Na.
22 4.Cie.des remorqueurs du St. Laurent.
26 ". do dodo

7 oct.Navire à vapeur Cingalese.
.. . ...... 'Cie. des remorqueurs du St. Laurent.

Nombre de voyages où les services.nefurent pas requis...... .24.

CHARBON CONSUMÉ DURANT LA DERNIÈRBE SAISON.

Autant que nous ayons pu le constater, nous avons pris les quantités suivantes de
charbon aux époque spécifiées:

23juin ...................................... 10on
Juil.. . ....... . o4

2V"..... ........................... .... Sh"
29«..................... .....Coulthurst etMPhe

6.aQût......................... ........ e*ule..5
15..............veà 6 .

27 < .a... .. , .0 . é et ..... 1.6...1et J c

12 sept ................... ................ 6,cg

17 0e'ls 00 . . . . . . i. 6esrem rq eursdu0t. caur nt

17 ... ...... ..do.do .2o

30 0............ .....N e Ci

31 de vyeoesve e rta u..4 

2nov . ........................................ 3 "

En tout 67J tonnes, soit à $5 la ton-ne, $337.50.

En supposant que nous remorquions durant la prcchaine saison deux fois autant
que pendant la dernière et que. nous exigions paiemcnt chaque fois que les agents ou pro-
priétaires de, navires feront tenir le remorqueur prêt, quel que minime que soit le prix de-
mandé, lesagents serout. plus prudents à. donner des ordres requérant nos ser-vices, et par
conséqueént leë remorqueur restera moins longtemps en vapeur et consommera bien moins de
charbon. Prenant toutes ceschoses en, considération, je crois que nous pouvons en tout e
sûreté évaluer la quantité de charbon qui sera consommée l'année poch aine à un tiers de
plus que durant l'année dernière, ce qui porterait les frais -à $450.

,&VITA&ILLEMENT.

Notre avitaillement de l'année dernière s'élevait à environ $332, mais il faut se
rappeler que nous avions à équiper à neuf et à nous procurer plusieurs chioses, y comprise
une quantité de cables, qui serviront encore; à l'exception d'une grande a marre, nous
n'avons guère besoin d'autres choses que de l'avitaillement de la machine et la peinture,
soit $100; avec la nouvelle amarre, $250 en tout.

EQUIFAGE.

Je ne puis vous donner les frais d'équipage pendant la dernière saison, car je n'avais
pas alors de gardien de nuit sur ma liste; mais pour la prochaine saison, ils pourront tre
Comme suit:

Ingénieur et patron, à $100 par mois ................... $900
Un gar.en de nuit"..... ................ "405

21 oc ... . .. .. . ... .. .. . .. . .. . .. .. . .. . .. . . .. . .
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Un second , à $35 par mois.................... 280
Deux chauffeurs, , 35 chaque..............630
Deux matelots , 30. . ..................... 480

$2,695
Vous observerez que l'équipage se nourrit et loge à ses frais.
Estimation des frais de services pour l'année prochaine

Equipage.. .................. ,...$2,695
Charbon..............................................450
Avitaillement..........................................100

Total des frais de service............3,245

TARIF.

En consultant la liste, vous verrez que nous avons fait une centaine de voyages
depuis la fin de juillet ; mais comme quelques-uns ont été inutiles, nous n'avons réussi
qu'à remonter 45,582 tonneaux. Mais si l'on considère l'époque avancée où nous avons
commencé les opérations, ainsi que le petit nombre de vaisseaux et autres qui arrivaient
alors, je crois que nous pouvons en toute raison ajouter 100 pour cent comme la base
d'un tarif pour la prochaine saison. S'il en est ainsi, nous avons 91,164 tonneaux, soit
31 centins partonneau, ce qui fera $3,190.74 qui'couvriront presque nos frais de service;
ou, si l'on prend le double des voyages faits, à $16 chaque, nous en arriverons au même
résultat.

LE REMORQUEUR.

La machine du remorqueur à mancelle fut terminée le 21 juin 1873; ce jour là il descen-
dit dans le havre et prit son poste au quai Victoria. Il fallut quelques jours pour com-
pléter les détails en rapport avec la chaine, souder celle-ci et la faire fonctionner comme il
faut. Cela fait, nous réussîmes à placer la chaine, et le 4juillet nous remorquâmes le premier
navire ; à partir de cette époque notre service a été actif. . Inutile de dire que le remor-
queur a répondu aux fins pour lesquelles il avait été construit, mieux encore qu'on ne s'y
attendait. Nous eûmes quelques difficultés à le mettre en ordre de service, mais elles
n'ont pas été aussi sérieuses qu'on l'appréhendait, et je suis heureux de dire qu'elles se
réduisaient à deux, dont l'une provenait de ce que la mancelle était trop molle et s'em-
plissait~de cailloux au fond de la rivière. Pendant trois semaines ceci nuisit quelque peu
à l'eflcacité de notre service; mais cette lacune n'arrivera plus, car nous savons comment
l'éviter. L'autre difficulté est la tendance des grands coussinets à chauffer en tournant.
Ceci est dû à la grande friction occasionnée par les évolutions de'la mancelle qui retombe
sur les deux tambours. Contrairement à notre attente, la mancelle ne tend pas à glisser
sur les tambours ; mais elle est trop tendue, et au lieu de neuf tours de la mancelle, trois
ou quatre seraient sufBsants- Il est devenu nécessaire, à cause des effets de l'usure, de
remplacer les tambours, et dans ce cas j'approuve pleinient la proposicion du capitaine
Wright, savoir: de construire chaque tambour de roues séparées, à être construites en
segments, en sorte que l'une ou l'autre pourrait être remplacée quand cela serait nécessaire,
sans oter la hampe ni déranger les autres. Cela épargnerait beaucoup de temps et d'ar-
gent. Quant aux coussinets, je recommande qu'ils soient allongés d'au moins une fois et
demi, et montés avec du bon cuivre. Je recommande aussi qu'on appareille notre pompe
à vapeur, qui pourrait jeter de l'eau sur les coussinets s'ils chauffaient trop, et qu'on
change la boite de la mancelle sur les tambours. La machine et la chaudière n'ont be-
soin d'autres réparations que l'ajustement ordinaire.

REMORQUAGE.

On a beaucoup parlé de l'endroit d'où nous partions pour aller remorquer, et quelques
personnes ont suggéré qu'il valait mieux pour nous de mettre à l'ancre sur la batture en
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amont du quai Victoria. Il y a de sérieuses objections contre cette position; elle mettrait
le remorqueur trop dans le chenal des radeaux et aussi directement dans le chemin des
navires, laissant la partie ouest ou principale du havre, et en cas de rencontre avec ces
navires, nous serions du mauvais côté et nous aurions la responsabilité des dommages qui
résulteraient des collisions. De plut, l'ancre serait placée à un endroit où le cours naturel du
courant emporterait le remorqueur à la même distance du quai de la rue'Monarque que
l'année dernière. C'est pourquoi, prenant toutes choses en considération, et d'après la
longue expérience que j'ai dans le remorquage, je suis pleinement convaincu que le remor-
queur était d'abord dans une bonne position.

Plusieurs pilotes refusent de remorquer avec nous, à moins d'avoir un remorqueur
entre eux et le remorqueur à mancelle, attendu qu'ils ne peuvent pas gouverner en remor-
quant immédiatement derrière nous. Pour remédier à cela, je recommanderais l'acquisition
d'un câblot d'au moins 125 brasses de longueur, en sorte qu'ils pourraient remorquer à
n'importe quelle distance qu'ils voudraient. Si cela était fait et qu'on enlèverait les
battures, ainsi que quelques-uns des commissaires l'ont suggéré, je crois que les pilotes
auraient toutes les garanties nécessaires en remorquant avec nous.

Je dois vous rappeler la promesse que vous avez faite d'ajouter 1,000 autres'pieds
notre chaîne, ce qui nous permettrait de faire n'importe quel remorquage depuis le Pied
du Courant.

RADEAUX.

Durant la dernière saison nous avons éprouvé de grands inconvénients par suite dit
passage des radeaux qui descendaient le courant, ayant été parfois obligés d'attendre des
heures entières sous vapeur pour monter; malgré toutes les précautions possibles, nous
sommes une fois venus en collision -avec trois de ces radeaux, l'un après l'autre, brisant le
premier totalement et les deux autres partiellement. Heureusement il n'y a pas eu de
pertes de vies, quoique je ne puisse comprendre comment ceux qui montaient le premier
radeau ont pu s'échapper. Le remorqueur n'a pas éprouvé le plus léger dommage, mais
je suis d'avis qu'il aurait sombré si les radeaux n'avaient pas été construits aussi légère-
ment. Il y a grand nombre de radeaux qu'il lui serait impossible de briser, et s'il en
prenait un en travers de sa chaîne, il sombrerait certainement. Pour éviter la répétition
de ces accidents et risques, je suggère respectueusement qu'il soit pris des arrangements
pour qu'on nous prévienne par télégrammes de l'approche des radeaux. En l'absence
d'arrangements de ce genre, tout ce que nous pouvons faire est d'exercer une active sur-
veillance et de nous tenir aussi loin que possible du chemin des radeaux. Une des meil-
leures sauvegardes que nous ayions contre ces accidents est l'endroit d'où nous remorquons
et qui nous permet de rester en dehors de leur voie jusqu'au quai des marchands, tandis
que si nous mettions à l'ancre en-dehors, nous serions continuellement dans leur chemin.

LE NAVIRE A VAPEUR "PRECURSOR."-UN ESSAI DE FORCE.

Vous vous rappelez sans aucun doute qu'au commencement de l'été dernier le navi-
re à vapeur Precursor, en cherchant à faire tête au courant, échoua sur l'Ile iRonde et
resta'quelque temps dans cette position. Peu après cet accident, le remorqueur à
mancelle fut mis en opération, et les intéressés au déchargement manifestèrent le désir
d'éprouver la force du remorqueur, ainsi que de profiter de son emploi.

Ils obtinrent votre consentement, êt lorsque ce fait me fut communiqué, je commen-
çai, avec l'aide des naufragés, à dégager notre mancelle et à l'attacher au steamer. Je n'a-
vais aucune foi dans le succès de cette épreuve, parce que le navire était trop profondé-
ment enfoncé dans l'eau, savoir 17 pieds et 6 pouces à l'arrière et 9 pieds à l'avant, et
fortement retenu contre de gros rochers par un courant terrible. Malgré cela cependant,
nous restâmes auprès et aidâmes les naufragés pendant deux jours et une nuit, alors qu'a-
yant brisé le plus fort câblot qu'ils avaient pu avoir, ils décidèrent d'alléger le navire. Cela
fait et après s'être procuré un nouveau câblot de 12½ pouces avec lequel nous devions tirer
le navire qui tirait alors 13 pieds à l'arrière et 7 pieds 6 pouces à l'avant, nous recommen-
gâmes l'ouvre de déchouement. Nous sortimes le câblot du steamer; mais comme on l'a-

4-25 385



87 Victoria. Documents de la S ion(o. N .) .18

vait trop attaché par le travers, il se brisa encore. Je signalai l'erreur aux geis du Frcur-
sor qui consentirent à en passer par ce que je voudrais, si je voulais encore travaliller pour
eux le lendemain. Je me rendis à leur demande et parvins à le déchouer. Cette òtâhe
paraissait si herculéenne, que les intéressés me remercièrent cordialement et proclamèient
dans la Pressela force du remorqueur et le service qu'il avait rendu.

Quatre remorqueurs de la Compagnie du St. Laurent se trouvaient aussi engagès dans
ce déchouement, mais ils ne purent prendre une assez bonne position pour être de qüelque
utilité et nous ont été plutôt un obstacle. L'agent du Precursor a déclaré être d'alvis eque,
sans le remorqueur à mancelle, il lui aurait fallu finir par abandonner ce navire.

Le tout respectueusement soumis.
J'ai l'honneur d'êtr e, Monsieur,

NT7otretrèsobéissant serviteur,

W. H1. SHORT.
A. G. Nish, ecr.,

Ingénieur-en-chef des

Commissaires du Havre de Montréal.

BUREAU DÙ HAVRE DE MONTRÉÀL,

28 janvier 1874.

\Mos1EUR,-J'ai l'honneur de vous transmettre, pour l'information des Commissai-
res du Havre, mon rapport annuel de 1873, avec les tableaux comparatif3 qui l'accompa-
gnent,-lesquels donnent les dates de l'ouverture et de la clôture de la navigation, du pre-
mier arrivage de la mer et du dernier départ pour la mer; le nombre des bâtiments, leur
tonnage, etc., pendant les dix dernières années, ainsi qu'une liste de la·classification des
navires maritimes, leur nombre et leur tonnage, etc., qui. ont visité le port les dix derniè-
res années, et une liste du nombre et du tonnage des embarcations de rivière qui sont ve-
nues au port pendant le même espace de temps.

Le 1er janvier, le fleuve était pris et la glace arrêtée et solide; quatre jours aupara-
vant les voitures avaient commencé à traverser de Longueuil à Hochelaga, elles traversé
rent de St. Lambert à Montréal le 3 janvier; l'eau dans le port était alors de 8 pieds:9
pouces au-dessus du niveau d'été, et elle se tint à cette hauteur, sans beaucoup dévier,
pendant les mois de l'hiver. Le 29 mars elle commença à monter, et le 17 avrilelle
avait atteint son plus haut point, 381 pieds sur le seuil d'écluse du canal Lachine et 214
pieds au-dessus du niveau d'été; elle était alors de 3 pouces au-dessus du mur de revête-
nent et de 2 pieds au-dessus du plancher du soubassement de cette bâtisse. Le 18 avril elle
commença à baisser, le 19 le soubassement était sec et l'eau à environ 3 pieds -au-dessous
du sommet du mur de revêtement.

La première débâcle dé la glace eut lieu le 11 avril et continua tous les joursjusqu'au
21, où elle partit et descendit le fleuve, laissant le chenal du port libre jusqu'à Hochelaga,
mais laissant aussi une quantité considérable de glace sur les quais. La glace continua à
descendre et l'eau baissa rapidement. Le 24 avril la surface des quais était visible, le 25 le
navire à vapeur William arriva de Sorel où il avait hiverné, et le 26 huit g'oëlettes et' trois
brigantins arrivèrent de Boucherville où ils avaient hiverné. Les bâteaux du 'marché arri-
vèrent le 28 avril et partirent le lendemain pour commencer leurs voyages réguliers de la
saison. Le 2 mai, le vapeur Montréal arriva de Sorel et partit le lendemain pournQuébec.

Les premiers bâtiments de mer arrivèrent le 4 mai au nombre -de six, savoir- les
navires a vapeur Prussiaa et Peruvian, les vaisseaux Pomona, Glenifer, Glenbervie et
Lake Sperior, les cinq premiers consignés à MM. H. et A. Allan, le dernier à MM, Thomp-
son et Murray. De ce moment les bâtiments commencèrent à arriver de larmer et d'ail-
ours, et pendant toute la saison le port a été rempli de vaisseaux de tontes •ortes,
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Les années dernières le temps où le plus grand nombre de bâtiments se trouvaient
ensemble au port était toujours au printemps et dans l'automne, mais cette année ça été
au milieu de l'été. Le 28 août il y avait dans le port 84 bâtiments de mer et 236 de
rivières, en tout 320. Faire face aux demandes des gens qui sont en rapport avec ces
bâtiments et leur trouver une bonne place pour la transaction de leurs affaires, et cela
quand la chaleur est intense, n'est pas une tâche précisément facile.

L'absence de bonnes places pour les bâtiments faisant le commerce de charbon et de
bois de construction, ainsi que pour les petits bâtiments de rivière qui apportent le bois
de construction, le bois de chauffage, la brique, le sable, etc., se fait vivement sentir.

Le commerce de bois de construction avec l'Amérique du Sud augmente rapidement ;
72 bâtiments, représentant un tonnage collectif de 39,008 tonneaux et emportant 32,251,
758 pieds de bois, sont partis d'ici cette année pour la rivière Rio de la Plata ; ce genre
d'affaires demande beaucoup d'espace sur les quais, car le bois a besoin d'être mis en piles
pour sécher avant d'être exporté. Une partie des quais de la Pointe du Moulin-à- Vent,
Victoria et des Commissaires, ainsi que tout le quai Hochelaga, ont été occupés par des
personnes faisant ce genre d'affaires; cependant, elles se plaignent de ne pas avoir assez
d'espace. Si tout le commerce de bois de construction se faisait à Hochelaga, cela soula-
gerait beaucoup la partie supérieure du port; le quai de la Pointe du Moulin-à-Vent pour-
rait alors servir de quai au charbon, (dont le besoin se fait grandement sentir) et les quais
Victoria et des Commissaires pour les bâtiments à cargaisons générales.

Lorsque les quais en voie de construction à Hochelaga seront terminés, ils ne suffi-
ront pas aux exigences de tout le commerce de bois; c'est pourquoi je suggère qu'on
demande l'Ile Mouton et que, si on l'obtient, on l'adapte à cette branche d'affaires ; elle
a 2,000 pieds de longueur, 1,200 de largeur, avec eau profonde à son extrémité inférieure
où il n'y a pas de courant et oà il ne faudrait que très-peu de draguage pour cdnstruire
un bon quai. Avec ce quai et ceux d'Hochelaga il y aurait de l'espace sufflisant, pour
longtemps, à cette branche d'affaires.

Tous les bassins du port ont besoin d'être complètement nettoyés (sauf celui du
marché, qui a été récemment dragué) ; leur fond est très-inégal, aucun d'eux n'a plus de
20 pieds de profondeur quand l'eau est au-dessous du niveau d'été, ce qui cause beaucoup
de trouble et de retard, par conséquent un rabais considérable dans le commerce du port.

Le quai de l'Ile a besoin d'être exhaussé de 3 pieds sur les côtés sud et est, afin de les
mettre au niveau des autres parties du quai ; au printemp s, quand l'eau est haute, les
côtés se trouvent submergés et conséquemment hors de service. La partie intérieure du
même quai est très-dilapidée, la terre est emportée par l'eau dans le bassin du Roi, et les
bâtiments d'un tirant ordinaire ne peuvent en approcher qu'à 15 ou 18 pieds, ce qui en-
traîne une augmentation de main d'ouvre pour les décharger et les charger. En bon état,
ce quai est un des meilleurs du port pour les vaisseaux à cargaisons générales.

Le remorqueur à mancelle est arrivé dans le port le 2 1 juin, et il a rendu de grands
services pendant toute la saison; en général, les pilotes considèrent que le courant l'em-
porte trop près de la rive nord : c'est pourquoi ils craignent de s'en servir. J e crois que
quand sa chaîne sera allongée (ce qu'on se propose de faire), et qu'on aura trouvé le
moyen de l'amener plus au centre du chenal quand il remorque un navire (ce qui, je
pense, peut être accompli), les préjugés et les difficultés seront en grande partie surmontés.

Sauf de rares exceptions, les pilotes sont dans une grande désorganisation; il leur
faudrait un contrôleur qui les obligerait d'être plus attentifs et se conformant plus aux
règlements établis par la loi pour leur gouverne. Je recommande qu'ils soient
obligés de se présenter .au bureau en arrivant dans le port, d'indiquer leur résidence ou
l'endroit où l'on pourrait les trouver au besoin, et quand un navire serait prêt à partir,
qu'ils prennent leur place à tour de rôle selon le temps de leur arrivée, que le navire soit
gros ou petit, excepté ceux qui sont spécialement préposés aux navires océaniques.

Je ferai encore respectueusement observer qu'il m'a été~impossible de voir convena-
blement, en tout temps, aux besoins des personnes intéressées dans le commerce du port, - -
soit au bureau ou sur les quais,-à cause de la grande étendue du port ; mais je conti.

4-25387
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nuerai, comme auparavant, à employer tous mes efforts, autant que ma santé et mes forces
pourront le permettre, pour faciliter les affaires.

J'ai l'honneur d'être, Monsieur,
Votre obéissant serviteur,

A. M. RUDOLF
3faître du havre.

IH. H. WIITNEY, éculer,
Secrétaire desUonsmissxires du Havre de Montréal.

388
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PORT DE MONTREAL.

ETAT COMPARATIF du nombre et du tonnage des bateaux de rivière, et le plus
grand nombre présents à la fois dans le port, pendant les dix dernières
années.

Nombre le plus considérable de
Année. No. de navires. Tonn ae. bateaux présents à la fois

dans le port.

1864 4,509 420,694 220-6 septembre.
1865 4,771 626,550 205-5 septembre.
1866 5,083 613,679 240-14 octobre.
1867 5,248 744,477 244-31 octobre.
1868 5,822 746,927 297-22 juin.
1869 5,866 721,324 '259-5 novembre.
1870 6,345 819,476 255-6 octobre-,
1871 6,878 824,787 281-6 octobrë.
1872 7,150 936,782 309 21 octobre.
1873 6,751 933,462 296-8 juin.

A. M. RUYDOLF,
Maître du havre.

BUREAU DU HAvRE,

28 janvier 1874.

BUREAU DES COMMISSAIRES DU HAVRE,

MONTRÉAL, 21 février 1874.

MONSIEUR-J'ai l'honneur de vous transmettre ci-inclus, pour l'information de
l'hon. ministre de la Marine et des Pêcheries, l'état des recettes et dépenses du "Fonds
des pilotes invalides," depuis qu'il a été confié à mes soins au mois de juillet dernier.

Vous savez qu'en :vertu d'un acte adopté par le parlement fédéral t sa dernière ses-
sion, 36 Vict., chap. 61, ce fonds est devenu la propriété en fidéicommis des commissaires
du havre de Montréal, et est formé par le fruit du. travail des pilotes qui conti-ribuent
jusqu'à la concurrence de cinq pour cent de ce qu'ils gagnent, dans le but de créer ce fonds
à meme lequel, devenus vieux et infirmes ou incapables de servir, ils reçoivent une pen-
sion pour eux-mêmes, ou, en cas de mort, pour leur famille.

Je crois devoir, dans ce rapport qui est mon premier, rappeler les circonstances qui
ont amené le transfert de ce fonds de l'ancien trésorier à moi.

En vertu de la 3me clause de l'octe en question, le troisième jour de juillet est
l'époque fixée pour la remise des garanties aux officiers des commissaires du havre.

Cela n'a pas été fait, quoique j'aie fréquemment prié l'ancien trésorier de le faire.
Voyant que chaqùe jour apportait un nouveau retaid, j'obtins des commissaires, le 19
juillet dernier, l'autorisation de faire officiellement la demansde du transfert, et fixai le
mercredi suivant poutr sa réception; ce jour-là, M. David vint me trouver et deìmanda
un nouveau délai d'un jour que je lui accordai. Le lendemain ce-mionsieur me remit, par
le ministère de sonocat, une boîte en. ferblanc et deux livres, ajoutant gde "c'était
tout." Ayant ouvert la boite, je constataViî'elle contenait les garanties suivantes :

390
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Bons de l'aqueduc de Montréal...... ............. $2,000 00
du havre ". .............. 1,200: 00

Débentures du gouvernement...................1,000 00
Efféts du Canada... ............................ 1,620 00
Argent (chèques sur la caisse d'épargne............ .. . .a433 12

Total...................0. ................ $6,253 12

En comparant cet état avec celui fait par l'ancien trésorier et publié à la page 16
de votre dernier rapport au parlement, vous remarquerez un déficit considérable, comme
les états suivants le feront voir:

Etat de la
page 16.

Bons de la cité de Montréal.. ..... $1,000 00
de- l'aqueduc " .... .7,800 00
duhavre " .......... 3,200 00

Débentures du gouvernement...... 4,800 00
Effets du Canada...................... 1,620 00
Argent entre les mains du trésorier. 644 53

Garanties
remises comme

ci-dessus.
Aucun

$2,000 00
1,200 00
1,000 00'
1,620 00

433 12

Déficit.

... $1000
.... 5800

2000
... 3800

00
00
00
00

. ....... 21141

Total...............$19,064 53 .... $6,253 12 .... $12,811 41

Dans une lettre portant la date du 11 septembre que je reçus de vous, vous me
demandiez de vous informer si, en examinant les livres de l'ancien régistraire, j'avais dé-
couvert d'autres déficits provenant du non-paiement des intérêts ou d'autres causes. Dans
ma réponse du 17 septémbre dernier, je vous annonçai qu'après avoir attentivement
examiné les livres j'avais découvert un autre déficit, provenant de la non-entrée dans le
livre de caisse, depuis 1862 jusqu'à la fin de 1873, de l'intérêt et des dividendes, d'une
somme de.......... .................................. $2,049 34

Et que ses recettes et l'argent en caisse pendant
l'année courante jusqu'à ce que le transfert me
fut fait, s'élevaient 1......... .......... $1,198 75

Et les paiements durant la même période à.........,. 598 00

600 75
Moins, argent à moi remis..d..a.*.9.....a.......... 433 12

167 63

Déficit....................................$2,216 97
Dans une autre lettre que j'eus l'honneur de vous adresser le 13 décembre dernier;

je disais que j'avais examiné de nouveau les livres de l'ancien trésorier de la Maison de
la Trinité dans le but de constater s'il avait rendu compte de tout l'argeut perçu à la
douane pour le "fonds des pilotes invalides."

En comparant les recettes données par l'ancien trésorier au percepteur des douanes,
je constatai que les sommes suivantes reçues par lui n'avaient pas été inscrites au livre
de caisse

19 novembre 1862................................. , 90
19 décembre 1863.................... 30

30 décembre 1865. * ..................................... 8 64
30 novembre 1866............................ 140 51

1869........ .................. 205 44
1871....... ........................ 268 48

Jt 1872- .6 ..... 0090080goe08,0e 373 49

$4189 46
393
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Par ce qui précède, vous verrez que le fonds avait un déficit de $16,217.84, près des
trois quarts des rudes épargnes de ces pauvres pilotes durant les vingt dernières années;
et je dois ajouter que c'est pour ceux-ci un sujet de grande anxiété. Il se passe à peine
une journée sans que quelques-uns d'entre eux me demandent ce qui va en être.

Je dois dire, en terminant, que les fonds en caisse m'ont permis de payer toutes les
pensions, mais qu'aucun ajouté n'a été fait à la liste, et que, vu les circonstances, il a été
impossible, dans tous les cas, d'augmenter les faibles sommes accordées.

Les Commissaires ont appris que le gouvernement est actuellement saisi d'une
requête par laquelle les pilotes lui demandent que les défalcations de l'ancien trésorier
leur soient valables. Croyant que cette alternative ne peut équitablement être évitée, les
Commissaires me prient d'exprimer l'espoir que la requête sera reçue favorablement.

J'ai l'honneur d'être, Monsieur,
Votre très-obéissant serviteur,

H. H. WHITNEY,
Wm. Smith, écr., Trésorier.

Député du Ministre de la Marine et des Pêcheries,
Ottawa.
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ANNEXE No. 48.

RAPPORT DU MAITRE· DU HAVRE, PORT, DE ,ST.-STEPHEN, NOUVEAU-
BRUNSWICK, DU 31 JUILLET 1873 AU 31 DECEMBRE 1873.

Mowsruua,-J'ai l'höonie dé faire rapport que le nombre des bâtiments qui sont
arrivés dans le port'dSt Stphen, coîté de: Charlotte, du 31 juillet au 31 décembte
1873, a été commesuit, savoir

4 Navires de plus:de.400 tonneaux, à $4a......................$16 00
2 Goëlettes dëé'pliüs de 200 tonneaux à $2............... 4 00
8 Goëlettes de plus de 100 tonneaux, à $1.. .............. 8 00

$28'0
Aucune amende perçue.

A.BsALOM KELSO CHRISTIE,
Maître du havre.

Absàldm1Kelso'0Cristie est venu et comparu personnellement devant moi, l'un des
juges de paix de Sa Majesté pour le comté de Charlotte, et a fait serment que le rapport
ci-dessus est fidèle et exact.

PETER M, ABBOT, J: P.
Daté à St. Stephen, ce 17 février 1874.

£1878si7 Victoria.
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ANNEXE No. 49.

RAPPORT DU MAITRE DU HAVRE DU PORT DE ST. GEORGE, NOU-
VEAU-BRUNSWICK, DEPUIS SA NOMINATION LE 13 AOUT 1873.

ST.. GEORGE, N. B., 21 février 1874.
MONsIEUR>,-J'accuse réception de votre lettre du 10 du présent mois, me demandant

d'envoyer le rapport annuel des honoraires perçus depuis .ma nomination jusqu'au 31
décembre 1873, et en réponse j'ai l'honneur de vous transmettre ci-inclus ce rapport.

J'ai l'honneur d'être, Monsieur,
Votre obéissant serviteur,

JAmES DICK.
Wm. Smith, écr.,

Député du Ministre de la Marine et des Pêcheries,
Ottawa.

STATISTIQUE des navires arrivés au port de St. George, desquels des honoraires de havre
ont été perçus par James Dick, maître du havre, depuis le 13 août 1873 jusqu'au
31 décembre 1873.

Date de Honoralr'sNavires. Patrons. Tonnage.

1873. $ cts.
31août.... Barque, Malta...............Malcolmson..................... 536t 4' 00
15.........Aletta......................Nasstron........................ 499 4 OO

......... Alf.................. .. Wroldsen.............506 4 00
17 août........ Folkbaug ... .. ............. Ebbell.......................... 298 2 00
18 ,,. ....... Ben Bolt............. .......... 'Drake.................99 1 00
22 ......... Wilhelm Foss................Thorsen......................... 361 3 00
26 ,,. Vesta......................Tellfsen........................277 2 00
27 ,,....... Hombeisund................... Neillsen ........................ 408 4 00
............... Hucs......................Royen.........................263 2 00

......... Embla..................... Andraeson......................,1 370 3 00
28.,,........ Madeira ......... Douglass..... ............... 115 1 00
14 oct.........Aurora ......................... Morgensten...................... 312 3 00
23 ,,......Sarah Glass......&............. Glass....... ............ 85 1 00
1er nov....... Harrie ......................... M cQuoid.......................1 91 1 00

. Mary Ellen.................... Britt................,.I...0.. 115 100

.Julia Clinch.................. Maloney..................... 123 1 00
4 nov ...... ,.Susie Prescott................S. C. Young..........,....., 99 100

..... . Wm. Lancaster.............. Seelye........... 94 1 00
5 nov......... Jane.......................Clarke..................... 98 1 00

il ,,.......Madeira................. ... Douglass....................... 115 1 00
14 ,. W. R. Barry................... Sherrard....................... 141 1 00
25 ,......,.Tornado........ .. *.......M.Ke.zie.........Mceze ........ ........ 105 1 00

Nulatto....... . . . . 8mai'...................... 130 100

44 00

JÀMES DICK,
Maître du ha'vre.

or. Q u, Nouv>AU-BSUNSWTOK,
31 démahre 1878,
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ANNEXE No. 50,

COMPTE-RENDU des sommes reçues par Benjamin Beatty, maître de havre au
Port de Welshpool, Campobello, pendant le semestre expirée le 31 décembre
1873, depuis sa nomination le 1er juillet 1873.

Date. Nom du navire.

1873.
24 nov.a.......... .........................................
25 .......... Albert....................... ......
27 ,..... isctaua............
29 ,. ... Righflyer...
1er décba..........Christie Campbell. .....................
6 ,,l....... Madawaska Maid...... ............... 0
6. ,,............Eward Everett.
8 .... o......... n
8 d .... AceM.Lewis....... ...................

B Glenwood.............. ................................
Martha and Mary..................................

23 Maggie................. ......................
23..aco............dd........................ .........

Tonnage. Montant
reçu.

$ cts.
52 0 90
55 0 90
65 0 90
55 0 90
65 0 90
63 0 90
58 0,90
71 0-90
67 0 90
62 090
62 0 90
68 0 90
45 0 90

778 11 70

BENJAMIN BEATTY,
katre du havre,

CAMPBELLO,
18 février 1874e

397
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ANNEXE No 51.

RAPPORT DU MAITRE DE HAVRE DU PORT DE CHATHAM, NOUVEAU-
BRUNSWICK, POUR L'ANNÉE EXPIRÉE LE 31 DÉCEMBRE 1873.

PORT DE CHATHAm, N.-B.,
23 février 1874.

MoNsIEuR.-J'ai l'honneur de faire rapport que depuis ma nomination comme
maître de havre pour le port de Chatham au mois de juillet dernier, j'ai rempli mes
fonctions conformément aux règlements des Sessions du comté de Northumberland.
J'ai vu au mouillage des navires, veillé à ce que le havre ne fût pas.endommagé,,et
rempli les autres devoirs que les règlements exigeaient de moi. Je n'ai eu à poursuivre
personne pour amendes ou infractions à ces règlements. Les honoraires que j'ai perçus
pendant cette période se sont élévés à cent quatre-vingt-une piastres. J'apprends que mon
prédécesseur, M. John Harley, avait perçu, depuis, le commencement de l'année jusqu'à
l'époque de ma nomination, soixante-dix-sept piastres, faisant en tout deux cent quatre-
vingt-huit piastres perçues durant l'année.

J'ai l'honneu d'être, Moisiéur,
Votre obéissant serviteur

WILLIuK JÔHN5TOIfT

Matre du havre.
-Hon.-ALBERT J. SMITH,

Ministre de la Marine et des Pêcheries,
Ottawa.

William Johnston, plus haut nommé, est comparu devant moice yngt-troisième
jour de février, et a fait serment que ce qu'il dit dans le rapport ci-dessus est exact et/vrai.

Attesté sous serment, à Chathan, ce vingt-troisième jour de février 1874, devant

G. A. BLAI, J. P.

308
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NN EXE No 52.

RAPPORT DU MAITRE DE HAVRE DU PORT DE NEWCASTLE,
-NOUVEAU-BRUNSWIK, DU 7 JUILLET AU g1 DECEMBRE 1873.

NEWCASTLE, MIRAMICHI,-N.-B.
IT février 1874.

MöNStuX,-Conformément à la 'me section de l'acte 36 Vict., chap. 9 j'ai l'hon-
neu d faie le rapport suivant. Ma nomination comme maître"de havre du port de
Newcat e.date du 7 juillet 1873.

Les montants que j'ai perçus de tous les navires sujets à payer les honoraires
srélèvent à cinquante-uiit piastres. La flotte du printemps était -partie avant ma nomi-
nation: c'est pourcette raison que le montant est si'faible; mais une' autre chose, c'est
que tous les expéditeurs résident à -hatham, et que tous les navires-paient leurs hono-
raires en entrant; cependant plùsieurs d'entre eux prennent leurs cargaisonsi auxmoulins
dans le port de Newcastle, qui a huit milles de longueur. La première lettre que je reçus
de votre ministère m'ordonnait de me conduire d'après les anciens règlements, ce que j'ai
fait, et; je considère qu'ils comportent tout ce qu'il faut pour la protection du havre.
J'ai pris la liberté de vous en envoyer une copie pour que vous les examiniez.

D'après les anciens règlements, les honoraires,étaient de 'une piastre pour toutLnavire
de plus de 50 tonneaux, et de deux piastres pour ceux au-dessus de 200 tonneaux, et c'est
le plus fort que j'aie perçu cette année.

J. NivEN,
Maître de havre pour le port de Newcastle, N.-B.

Hon. A. J. SMITH,
Ministre de la Marine et des Pécheries,

Ottawa.

Assermenté devant moi, ce dix-septième jour de février 1874.
F. K. Fraser, J. P.
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ANNEXE No. 53.

RAPPORT DU MAITRE DE HAVRE DU PORT DE BATHURST, POUR
L'ANNÉE EXPIRÉE LE 31 DÉCEMBRE 1873.

3 ATHURsT, 18 février 1874.
MONIEUR,-J'ai l'honneur de vous transmettre ci-annexé un état des honoraires que

j'ai perçus durant l'année expirée le 31 décembre. Lorsque l'ancien ministre de la Marine
et des Pêcheries me notifia de ma nomination, il me donna instruction de percevoir les
honoraires du reste de la saison, d'après les anciens règlements; conséquemment je ne puis
vous donner les détails du registre, du tonnage, etc. Les navires dont j'ai perçu des hono-
raires étaient tous de 60 tonneaux et plus. D'après la nouvelle loi, il y aurait 30 à 40
autres petits navires de 60 à 25 tonneaux. La moyenne des bâtiments de 200 à 1200 ton-
neaux qui viennent tous les ans dans le port est de 12 à 14; l'année dernière accuse le
plus petit nombre qui soit venu depuis vingt-cinq ans; cela est dû, je crois, aux prix
élevés du fret. Les navires demandent $1.50 à $2.00 de plus depuis Bathurst que depuis
Miramichi, à cause des difficultés qu'ils éprouvent à faire leur chargement en dehors du
havre, ainsi que des honoraires de port supplémentaires. Ils ont à payer 10 centins par
tonneau dont la loi exige la perception pour l'amélioration du havre.

J'ai, etc.,
GEORGE SmITU,

Haître du havre.
Honorable A. J. Smith,

Ministre de la Marine et des Pêcheries,
Ottawa.
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ETAT des honoraires perçus par George Smith,ý maître ,de havre au port de Bathurst, pen.
dant l'année expirée le 31 décembre 1873.

Ste. Anne.............Golette.......... .......... $1 0
Marie Louise.............,, ... e.... ....

Amanda............ . .. .. .

Temperance, (nonperç), .$10.. o
Admiration .......... .. .. .. . . . iG
Carcaud.................
Hector Langevin......1.0.0.. ...

O. J. Brydges. .................. iG
Progress. ................. 0.O

P. L. Newcomb, (plus de
100 tonneaux........00

MarneLuce ............... .

ady Belleau .............. 
Four Brothe.r... . ....... ,...

Maggie H. (2 voyages,. ..
Dolphin................. .

Pasbebiac................
Tickler........................
Fly . .1................ ... 00
Northern Chief.........1....
Statof the1Sea........ . . .... .
Régen..t....... mâté à 2GO
Anna................... .......... 2
Annie Gray.2. .0............
Emmanuel........ . . . . ..... 2G
Elfrida......,.. ......... ..... ,. . . . .. 2G

,, ...... $ 00 .... . .. 2.....

Hibernia:............ .2 0
Rothsay Castle (4 voy.) Bateau à vapeur........ ......... 8G
Beaver (non perçus, 2 voy.).. , ...... 4 GO . O0G

Non perçus $5 000 $41 00

GEORGE SMJTH,>
Maître le havre du p)ort de Bathurst.

BATHU.RST, février 1874.

Assermenté devant moi ce 19ème jour de février, A. iD. 1874.
JOHIN KERRl, J. P.
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ANNEXE No. 54,

RAPPORT DU MAITRE DE -HAVRE POUR LE PORT DE BOUCTOUCHE,
DU 7 AOUT AU 31 DECEMBRE 1873.

BOUtoOUCHE, 23 février 1874.

MONSIEUR,-J'ai l'honneur de faire rapport que les vaisseaux, suivants sont entrés
dans le port de Bouctouche depuis ma nomination comme maître de havre, et ont payé les
honoraires ci-après inscrits

Barque Nora, 344 tonneaux.... . ................. $200
,, Flora, 42 ,,... ....... . 3 00

Brigantin Favourite, 198 tonneaux....1...... ........ 10
Fred, 282 tonneaux. ...................... 2 00
Elta, 227 tonneaux................... 2 00

Barque Brudablk, 341 tonneaux...........................2 00

$12 00
J'ai, etc.

W. E. DIXON,
Mattre de havre.
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ANNEXE No, 55.

ETAT des honoraires de havre perçus au port de Datlhousie, Nouveau-Brunswick,
du 9 août au 31 décembre 1873.

Hono-

1873. Noms des navires. Patrons. Tonnage. raires
perçus.

J $cts.
19 août.....Almanda .................... 1Ltmieux.......................98 i 00
19 , ....... IdaE..................... .......... 70 100
. ........ M. J. Wilber................O'Leary.......................3M0 2 00
2 sept. Annabella........... . ............

10 ,, . Ellida............................ 345 2 00
15 ,... Clyde..................... 1. R. Sinter.. . 701 2 00
16 ,...Norma ..................... 1. H. Lightbody................608 2 CO
25 ,. . Mersey.......... .M. Suter.......................580 2 00
25 ,, ....... William Yeo .............. C. Homes......... ....... 786 2 00
29 ,, . Neptune........................... 533 200
29 ,,. va.................... 60 1 00

2 cet... ..... ,George ....................... 228 2 0
........ Lady Havelock...............A. Wood. 855 2 00

........ St. Michael.............J. M. Bond............... 459 2 00
6 oct. Faucette............ .. A. Duf........................218 2 00

18 ,.......'Newlen....................J. B. Maison.............. 81 1 00
. ... !M. Louise..................G. Jancas..................... 81 100
24 ,........Ida E. ................... Watt........ 70 100
27 nov. E. Edelane.................Sire........................ 89 1 00

31 00

J. W. CULLE...
.Maitre de havre.

Assermenté devant moi, ce 9me jour de mars 18 74.
DAVID SDLER, J. P.

ANNEXE No. 56.

ETA&T DES HONORAIRES PERÇUS AU BUREAUD'ENGAGEMENT DES
MATELOTS, LJIVERPOOL, DU 8 JUILLET AU 31 DÉCEMBRE 1873.

363 hommes expédiés à 50 centins..................$181 50
301 hommes licenciés à 30 ............. 90 30

$271 80

W A. KENNF,
E. et O. E.A .Wood..............

J.T. B ndP....l.....1. ...LIV~PoLN.-E, 1r ja vier187 . Duff.........................
J .B .M a so ... .. . .... .. .
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ANNEXE No. 57.

RAPPORT 'DU PRÉPOSÉ A L'ENOAGEMENT DES MATELOTS, PORT DE
LUNENBUItRG, N.-E., DU 22 OCTOBRE AU 31 DÉCEMBRE 1873.

LUNENBURG, N.-E., 20 février 1874.
MONSIEUR,-J'ai l'honneur de vous transmettre ci-inclus un état des équipages

expédiés et des horíoraires reçus au port de Lunenburg, depuis la date de ma nomination
comme préposé à l'engagement des matelots, jusqu'au 31.décembre. Ce que je donne est
une proportion des navires arrivés à et partis -de -ce -port.- La raison pour laquelleje
n'envoie pas un rapport complet réside dans les difficultés et les obstacles' soulevés par le
fait que les propriétaire de navires n'ont pas bien reconnu le système au début.

J'ai, etc.,
WILLIAM YQUNG,

Prép. à 'eng. des matelots.

tTAT des équipages expédiés et des honoraires reçus au port de Lunenburg,
jusqu'au 51 décembre 1873.

e Nom des navires Honorair's Date Nom des navires Honorair'o
partant. reçus. arrivant. reçus.

$ cts. $ ets.
4 novembre. Chillion............ 6 3 00 3 novembre C. W. Anderson,... 5 1 50
13 .... C. W. Anderson.... 5 2 50 '. Cygnet............ 5 1 50
29 ". Mary Young........ 5 2 50 18 " ..... Wellington........ 5 1 50
8 décembre. C. (Graham.........1 4 2 00 '21 " ..... C. Graham........ 4 1 20

15 ".....,Wellington.........5 2.50 22 " ... . Alpha............. 6 180
15" Druid.. ........ 5 250 8 ".... Druid .............. 5 1 50
15 " ' Edith...... 6 3 00 15" . Edith............... 6 180
15 " Elbe..... ....... 6 3 00 23 " . Chillion ............ 6 1 80

244 . Elbe............... 6 180

2100 1440

WM. YOUNG,
Prépose :l'engageent e matelots.
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ANNEXE No, 58.

RAPPORT DES COMMISSAIRES ]DU HAVRE DE PICTOT, POUJR L'ANNÉE
EXPIRÉELE 31 DÉCEMBRE 1873.

PICTou, N.-E., 27 février 1874.

MONSIEUR,-Les commissaires du havre de Pictou ont l'honneur de vous transmettre
ci-inclus le compte attesté de leurs recettes et dépenses pendant l'année 1873.

TIls font rapport qu'ils ont intenté une action contre l'ancien commissaire du quai
public, pour le recouvrement de trois cents piastres qu'il a en caisse et qu'il refuse de re-
mettre.

Ils font aussi rapport qu'ils se proposent de dépenser le reste de l'argent en caisse
pour le prolongement et la réparation du quai public le printemps prochain.

Les commissaires demandent le consentement du ministre pour consacrer les recettes
provenant des honoraires du tonnage de cette année à la construction d'un quai de ballas-
tage dont ont besoin les navires qui entrent dans le port à lege.

Nous avons l'honneur d'être, Monsieur,

Vos très-obéissants serviteurs,
WM. G. CRERAR,
R. P. GRANT,

Commissaires du -Havre de Pictoü.
A l'hon. ministre de la

Marine et des Pècheries.
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ANNEXE No. 59.

RAàPPORT DES ,OURVERNERS, E L'HOPITAL DE LA MARINE ET DES
IMMIGRANTS, QUÉBEC POUR L'ANNÉE EXPIRÉE

LE 31 DECEMBRE 1873.

QUfÉBEC, 18 mars 1874.
MoSnuR,-Les gouverneurs de l'hôpital de la marine et des immigrants, de Qué-

bec, ont l'honneur de transmettre leur rapport annuel suivant
Les frais encourus pour l'entretien de l'hôpital p6hidarit-l'année 1873 se sont élevés à

$19,768.13, sur lesquelles la somme de $15,511.38 est imputable au gouvernement fédé-
ral, et la balance,-$4,256.75,-a été obtenue comme suit:

Par subvention de la province de Québeca..................$4,00 00
Loyer de la grève .................................... 120 00
Pension du chirurgien de la maison......................60 00

du fils de la matrone........................30 00
des malades...............................38 75

Vente de cendres..................................... 8 00

$4,256 75

Cet état fournit tous les renseignements nécessaires sur les détails des dépenses.
Le rapport du chirurgien de la maison sur les admissions, renvois et décès pendant

l'année 1873 peut se Lésumer comme suit:

Nombre des malades à l'hôpital le 31 déc. 1872........... 30
" admissions................ ................... 858

888
" renvois......... ............................ '794

décès...... ................................ 38
malades restant à l'hôpitalle 31 décembre 1873.. 56

888
Séjour total............... ........................... 15,739 jours
Moyenne du séjour................. 17.72
Nombre moyen des malades par jour........43
Percentage sur les décès..................................4.3

En comparant ces statistiques avec celles de l'année dernière, on voit que si la mor-
talité n'a pas diminué, la moyenne du séjour en 1873 a été beaucoup plus faible qu'aupa-
ravant, d'où l'on peut conclure que l'hygiène de l'hôpital est, pour le moins, aussi bonne
que les années passées.

Les frais pour plusieurs des items les plus importants, tels que les salaires, le chauffage
et l'éclairage, ne peuvent pas varier beaucoup, quel que soit le nombre des malades
quelques autres, tels que pour gratifications aux chapelains, placement des enfants, primes
d'assurance, taxes d'eau, doivent néessairement rester les mêmes. Sauf ces exceptions, la
diminution a été au moins en proportion avec le nombre des malades admis à l'hôpital.

Les gouverneurs ont mis les frais du chauffage et des taxes de l'eau parmi les dé-
penses fixes ; mais comme les dépenses pour ces items ont été cette année plus considé-
rables que l'année dernière, quelques explications ne sont pas hors de propos. Ayant re-
marqué les inconvénients qui résultaient du fait qu'on n'achetait pas avant l'arrivée de
l'hiver tout le combustible néce£saire pour jusqu'au 30 juin, les gouverneurs résolurent
d'acheter au moins 50 cordes de plus qu'à l'ordinaire, La corporation de Québec avait
cortre l'hôpital une réclamation que les gouverneurs n'ont pu régler avantageusement
que cette année ; du reste, les taxes de l'eau se sont élevées, depuis le 1er mai dernier, de
$4 à $ 6 par année.
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Parmi les recettesil y a un item sur leqelelés gouverneurs croient également nécessaire
de donner quelques explications. 'Le 31 décembre 1872, ils avaient 1 faire face à un dé-
ficit qui menaçait d'augmenter tous les ans ; en conséquence, ils furent obligés de limiter
autant.que possible le nombre des admissiQns, autres que celles des marins etdes immi-
grants; car, sans rien jouter àla somme mise leurdisposition pour l'enitretien de I'h6
pital pendant T'iinée ces admissions augientaient considérablement les dépenses.

L tout humblement soumis.
P. WELLS,

,Secrétaire.
A l'honorable

Ministre la Mârine et des Pêcheries
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ANNEXE No, 6.

RAPPORT SUR LES PHARES FLOTTANTS DU ST. LAURENT EN NO-

AGENCE DU MINISTERE DE LA ARINE ET DES PECHERIES,
QUÉBEC, 25 novembre 1873.

MONSIEUI-J'ai l'honneur de faire rapport que le steamer Napoléon 111 est arrivé
hiei'r à 11 heures, et je vous transmiets un résumé de ce qu'il a fait.

Il est parti de Quée vendredi matin le 21 du présent mois -pour le bas du fleuvè,
conformé'ément aux instructions que vous m'aviez transmises partélégramme le 19 "de
voir à la sûreté dés phares flottants avant tou'"; et afin'-que ces ordres fussent mieux
exécutés, aussi bienqüe pour acquérir une bonne connaissance du bas du fleuve à cette
époque critique de l'année, je m'embarquai à son bord.

Aumoment'où nous allions partir de Québec, la rumeur me parvint que le capitaine
du phare flottant de la Traverse d'en haut, avec l'un des hommes de son équipage, étaient
perdus. Naturellement, cette-nouvelle augmenta l'anxiété pour la sûreté des autres.

Nous passâmes à travers de grands bancs de glace jusqu'en bas de l'Ile-aux-Grues, et
nous trouvâmas le phare flottant de Manicouagan à l'encre dans une petite, baie appelée
"l'Hôpita", à l'Ile-aux-Oies.

Le Yapoléon:avait été pourvu de trois grands canots. J'en envoyai un avec Joseph
Lebel, de la police de rade de Québec, un habitant de cette île, et deux autres hommes,
pour aider à amener ce phare dans une bonne position sur la glace ; car, de l'avis des capi-
tairies Marmen,'Gourdeau et Levesque, ainsi que de M. Connell, capitaine du phare flottant,
c'était, dans les circonstances, la place la meilleure et la plus sûre pour le mettre en hi-
vernement.

Nous nous rendîmes ensuite à la "Traverse ", et à l'endroit où le phare flottant de
la Traverse d'en haut aurait dû se trouver, nous aperçûmes les débris d'un bâtimeût nau-
fragé qui avait tôutes les apparences de ce vaisseau. Nous nous en approchâmes le plus
près que possible, 'persuadés, d'après la rumeur qui avait circulé lors de notre-départ de
Québec, que tout l'équipage avait péri. Ne voyant pas le phare flottant dé la Traverse d'en
bas à sa place, non plus que dans le voisinage, nous déployâmes la plus grande célérité
pour savoir ce qu'il était devenu.

En descendant, nous aperçûmes le bâtiment Amoor démâté et à l'ancre près du Fer-à-
Cheval, et le phare flottant de la Traverse d'en bas sur la rive, sud de l'Ile-aux-Coudres.
A causé de l'état délâbré dans lequel il se trouvait, et en raison -de la condition du vent
et de la marée, nous craignîmes beaucoup qu'il ne pût tourner et entrer aux Eboulements;
en conséquence, il fut'unanimement décidé d'approcher le plus près possible de -l'Amoor,
de recueillir son: équipage et d'aller au phare flottant pour le mettre en sûreté, puis le len-
demain matin, en déscendan t à l'île Rouge, de hâler l'Amoor si c'était possible. J'envoyai
une chaloupe dans ce but.

Le pilote de l'Amoor refusa de le laisser, et e.xprima le désir d'être remorqué jusqu'en
eau profonde. Ceci ne fut pas trouvé opportun, car le vaisseau échouait quand il était à
eau basse, et si nous l'avions traîné un peu plus au large, il aurait été constamment exposé
à l'action des immrrenses' bancs de glace que la marée montante devait évidemment amener
et contre lesquels ses ancres n'auraient pu tenir.

L'approche de la'nuit ne nois laissait que très-peu de temps pour prendre possession
du phare flttant de la Traverse' d'en bas, sur la condibion duquel nous ne connaissions
encore rien. Nous nous dirigeâmes immiédiatement vers lui, et, 'après des difficultés
considérables, nous réussîmes à le remorquer et à le mettre en lieu sûr pour la nuit près
du Napoléon, dans la baie Prairie ; puis nous apprîmes que le phare flottant- de la
Traverse d'en haut était en sûréfé au'quaihdes Eboalenients! et soni équipage sain et sauf,
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Les débris que nous avions vus à sa station étaient le mât et les espars du vaisseau
Amoor qu'on suppose avoir été emportés dans le naufrage de l'Annette. Ces mâts
étaient vernis et l'action de l'eau leur' donnait une couleur rouge qui nous les avait fait
prendre pour le phare flottant. De bonne heure, le 2:' au matin, le vapeur Rescue, de
Québec, nous aborda pcur nous annoncer qu'il s'en allait au secours de l'Amoor. Malgré
l'apparence menaçante du temps et le môme degré de froid, 140 au-dessous du point de
congélation, j'insistai pour que le capitaine essayât d'atteindre l'île Rouge. Nous rmes
trois milles, mais fûmes obligés de retourner par une violente tempête de neige, accom-
pagnée de forts vants d'est qui nous auraient empêcher de faire quoi que ce soit à
l'île Rouge, en supposant que nous eussions pu nous rendre j usque-là. Le lendemain
matin, le temps s'étant adouci, nous partîmes dès l'aurore et arrivâmes à 1île Rouge
un peu avant la marée basse; .nous visitâmes le phare flottant qui était rempli d'eau
à l'ar-ant et à l'arrière, et nous vîmes qu'il n'y avait guère d'espoir de le sauver.
J'avais apporté une grue avec son appareil, des pompes puissantes, un nombre suffisant
d'hommes pour les manouvrer et tous les matériaux nécessaires au sauvetage; tout fut
inutile. Tout le monde se mit alors à l'oeuvre pour enlever du phare ce qui pouvait
être sauvé. Dés que la marée eut baissé, le temps indiqua un, changement pour le pire.
Nous nous rendîmes alors à la Baie St. Paul où nous jetâmes l'ancre, pour la nuit ,dans
neuf brasses d'eau. Avant de partir cependant, la glace qui descendait avec la marée fit
dériver le steamer ·à une grande distance et l'entraîna sur la batture malgré la p puissance
de " l'ancre de Martin" dont il est muni ; il n'a été sauvé que grâce à la grande capacité
de sa machine. Les phares flottants aux Eboulements étant en sûreté pour l'hiver, j'y
laissai deux hommes, Pierre Jobin et un autre charpentier de navire pour ouvrir le phare
flottant de la Traverse d'en bas et faire rapport sur les meilleurs moyens à adopier pour
le mettre en état de reprendre sa station le printemps prochain. Il faudra des réparations
considérables, sinon un vaisseau tout neuf.

En remontant nous rencontrâmes de granas bancs de glace qui couvraient le fleuve
d'une rive à l'autre, et il fallut toute la force des puissantes machines du Napoléon. pour
pratiquer un chemin à travers. Une forte tempête de neige, accompagnée d'une bourrasque
de l'est, dura toute la journée. Nous arrivâmes à Québec vers 11 heures a. 1m., le 24
courant, et nous fîmes un chemin à travers la glace jusqu'aux quartiers d'hiver, les esta-
cades de Blais.

C'est l'impression générale des capitaines, et j'y concours, que dès que le thermomètre
atteint 8 ou 10 au-dessous du point de congélation, la navigation du St. Laurent en bas
de Québec devrait être considérée comme fermée ; et nous recommandons respectueuse-
ment que le ministère fixe une date, disons le 15 novembre, ou vers ce temps-là,,pour
enlever les phares flottants et les bouées, car on ne peut compter sur la température après
cette époque, et très-peu de navires à voiles, si même il y en a, courent la chance de se
rendre jusqu'à la mer. Six des bouées qu'on avait l'habitude de laisser pour faciliter la
navigation dans les endroits les plus dangereux ont été perdues; cela arrive souvent parce
qu'on les laisse après cette époque.

J'ai prié le capitaine Levesque, du phare flottant de l'île Rouge, de préparer un
rapport de ses pérégrinations depuis le moment où il a laissé sa station jusqu'à celui où il
a fait naufrage; je vous enveirai ce rapport demain avec des opinions sur la question de
savoir si le phare pourra résister aux effets de la glace pendant l'hiver, et d'autres rensei-
gnements qui pourront peut-être jeter du jour sur ce sujet.

L'expérience que j'ai acquise dans ce voyage a comfirmé ma confiance dans le juge-
ment et les qualités de marins des capitaines Gourdeau et Marmen qui ont fait preuve
d'un vif désir.de s'acquitter de leurs devoirs de manière à protéger la propriété sous leur
contrôle; c'est pourquoi je suis pleinement convaincu de l'exactitude des déclarations que
je les ai entendu faire depuis dix ans sur les difficultés et les dangers de naviguer dans le
bas du fleuve après que le thermomètre est tombé au-dessous de zéro, savoir:

1. Entre Québec et Kamouraska le fleuve se couvre rapidement d'une. couche de
glace qui devient assez forte, en une seule nuit, pour couper les vaisseaux de bois qui
viennent en contact avec elle.

2. Tous les amers sont complètement cachés par la neige.
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3. Les bouées sont hors de place et tendent à induire en erreur.
4. Les baies et les havres sont remplis de glaces, et souvent ne peuvent offrir d'abri.
5. Le mouillage est dangereux à cause de la pression de la glace.

J'ai, etc.,
J. U. GREGORY,

Agent, ministère de la Marine et des Pêcheries.
Wm. Smith, écuier,

Député-ministre de la Marine et des Pêcheries.

Le capitaine Levesque à M. Gregory.

QUÉBEc, 25 novembre 1873.

MONSIEU,-J'ai l'honneur de vous transmettre un récit de la perte du phare flot-
tant de l'île Rouge.

Conformément à vos instructions, j'ai levé l'ancre le 18 novembre à 12.30 a. m., et
me dirigeai vers le phare flottant de la Traverse d'en bas; le vent soufflait légèrement
du S.-E.; à 3 h. a. m., calme, forte marée basse; jetai lancre dans 20 brasses d'eau, à l'ex-
trémité ouest de l'île Rouge.

A à h. a. m., une bourrasque de E. N.-E. s'éleva; je levai l'ancre à 6 h. a. m., et je
gouvernai S. par O., car notre boussole était affectée par le fer du navire, et il commen-
çait à neiger très-fort ; je laissai la sonde traîner tout le temps è une profondeur de 20
brasses.: pas de fond. J'avais pensé aller chercher un abri aux Pots à l'Eau-de-Vie, car
la bourrasque devenait terrible et il n'était pas prudent de jeter l'ancre ailleurs. A 8 h.
a. m., je fis un sondage dans 13 brasses, changeai la direction S.-S.-O.- puis je jetai encore
la sonde et constatai sept brasses; la mer était alors très-grosse et le temps si épais que
nous ne pouvions rien voir devant nous. Je tournai le vaisseau à bâbord la barre, et
laissai aller l'ancre; tirai le foc et la misaine, tout ce qu'il y avait de voiles à bord, et
donnai de la chaîne aussi rapidement que possible ; le vaisseau chassait sous le vent avec
la bourrasque'; à 8 h. 15, il chassait tout près des battures, ce que je vis pour la première
fois. Je fis descendre la seconde ancre, après quoi le vaisseau commença à caler, et je vis
qu'il faisait eau par la chambre de la machine. Immédiatement tous les compartiments
et les robinets furent fermés, et toutes les pompes apprêtées; la mer déferlait sur le vais-
seau; à 8 h. 45, la chambre de la machine était remplie d'eau, et l'eau commença à gagner
très-rapidement la chambre de l'ordinaire. Je donnai aux hommes de l'équipage l'ordre
de mettre sur eux autant de vêtements que possible et de prendre deux ou trois brasses
de petit cable pour s'attacher aux cordages. Comme les brisânts étaient trop violents
pour permettre de lancer une chaloupe avant de nous attacher aux cordages, nous atta-
châmes une chaloupe à un grelin. A 9 a. mn., nous prîmes la mture ; la mer balayait le
navire, emportant chaloupes, daviers, lanternes, écoutilles, etc.; lorsque le temps se fût
un peu modéré, je constatai que le vaisseau était à un demi-mille en-aval de l'île Blanche,
au sud, dans six pieds à eau tasse, entouré de récifs; l'équipage laissa les cordages, em-
barqua dans la chaloupe que nous avions attachée au grelin, la vida, y mit une voile et se
dirigea, avec vent d'ouest, vers Cacouna où nous arrivâmes à 1 h. p. m. ; de là je me rendis
à la Rivière-du-Loup ; je vous télégraphiai et reçus la réponse que le Napoléon 1M1 parti-
rait le lendemain avec tous les appareils nécessaires pour tâcher de retirer le phare flot-
tant. Un convoi devait partir de la Rivière-du-Loup à 8 h. p. m.; je le pris et arrivai
à Québec. Le 21 novembre, je partis de Québec à bord du Napoléon111 avec M. Gregory
et d'autres hommes; nous arrivames au phare flottant le 23 et n'avons pu trouver la pos-
sibilité de le retirer cet automne, à cause de la quantité de glace dont le fleuve était re-
couvert et à cause du mauvais temps. Tout le monde se mit à l'œuvre et on parvint à
sauver la lumière dioptrique, toutes les voiles, la garniture, les poulies, les grelins, etc.;
puis nous repartîmes pour Québec où nous arrivâmes le 24 à 11 a. m., après avoir soutenu
une lutte terrible contre la glace. Qu'il reste quelque chose ou non du phare flottant le
printemps prochain, tout dépendra de l'action, de la glace pendant l'hiver, Le courant,
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qui est très-fort dans le voisinage, emportera probablement de grands bancs de glace par-
dessus le vaisseau. Je regrette de dire que les chances de le conserver sont très-petites.
Cependant, comme c'est un vaisseau solidement -construit, tout son accostillage peut être
emporté et sa coque sauvée.

J'ai l'honneur d'être, etc., etc.
JOSEPH LEVESQUE,

Capitaine du phare flottant de l'ile Rouge.
A J. U. Gregory, écr.,

Agent du ministre de la Marine et des Pêcheries, Québec.

RAPPORT DE THOMAS-CONNELL, CAPITAINE DU PHARE FLOTTANT

DE MANICOUAGAN.

Au rédacteur du" iMorning Chonicle."

MON'sIEUR-Les d sastres maritimes sans précédents qui viennent de signaler le der-
nier mois de la navigation dans le fleuve St. Laurent m'engagent à vous donner, comme
capitaine du phare flottant stationné sur les battures de Ma nicouagan, un court résumé des
principaux événements venus à ma connaissance depuis mon départ de Québec le printemps
dernier jusqu'à mon retour le 28 du présent mo.is l novembre.

Quelques courts extraits du loch du navire depuis le premier novembre, indiquant
l'état de la température, pourront aussi servir à expliquer le nombre des naufrages et pour
quoi je n'ai pas amené le phare flottant à Québec.

.J e partis de l'Anse des Sauvages le 19 avril .dei nier et arrivai à la station de Mani-
couagan le 27 du même mois. Rien, d'extraordinaire n'arriva jusqu'au 8 septembre der-
nier. Ce jour-là, à 6 40 p. m., le vent étant S.-O., le te nps clair, j'aperçus un navire
toutes voiles dehors, se dirigeant vers les bancs blancs de Manicouagan. - Voyant, à 7--15
p. m., qu'il approchait trop de terre, et n'ayant pas un code de signaux, je hissai mon pa-
villon pour l'avertir du danger qu'il courait ; mais il ne changea pas de position et échoua
peu de temps après. Je fis immédiatement descendre la chaloupe No. 1. et allai au na-
vire qui était le Gibson Craig, de Liverpool, John Rutven, patron, ayant -une cargaison
générale. Je montai à bord- et y restai jusqu'à 3.15 a. m , le 9, alors que je réussis à le
déchouer sans l'endommager, et le laissai dans 40 brasses d'eau, avec léger vent de S. -O.

A près cela tout alla bien jusqu'au 1er novembre, où le ciel se couvrit de nuages avec
apparence de neige. A. 1 a. m. le temps s'épaissit et à 1.20 p. m. un violent ouragan de
S.-0., accompagné de grèle s'éleva ; la mer balayait le vaisseau. A 3.30 p. m., une lame
vint le frapper et remplit le pont jusqu'aux lisses. Je fus obligé de défoncer les bâbords
carrés dans les bastions pour laisser passer l'eau. Les lisses de tribord restèrent sous l'eau
pendant une dizaine de minutes. Ce temps continua jusqu'à minuit; les lames se bri-
saient au-dessus du vaisseau avec tant de violence que l'homme de quart n'osait pas s'a-
venturer au-delà du grand mât.

A 8 a. m., le 2, le vent se modéra un peu ; mais la température devint très-froide
le 3 il survint une violente bourrasque de N.-O., le*thermométre indiquait 90 au-dessous
de zéro. Je dois dire ici, que de. ce moment jusqu'à celui où je laissai le phare flottant, le
thermomètre ýn'a varié que de neuf à douze degrés au-dessous de zéro et que dès le 4 no-
vembre la glace commença à se former. A partir de ce moment ce ne fut qu'une succes-
sion de bourrasques accompagnées de neige, et la glace se forma très-rapidement. Le 13,
pendant un terrible ouragan de S.-E., et de neige, à 2. 30. a. m., la lumière verte d'un na-
vire fut aperçue passant tout près du phare flottant et se dirigeant vers l'O. ; à 10. 30 a.
m., le temps s'éclaircissant, je découvris un navire, voiles carguées, échoué sur les bancs
N.-E. de Manicouagan, faisant apparemment tête à S.-O., à une distance de 6 à 7 milles
du phare, avec un faux-côté à tribord très-prononcé ; j'aperçus aussi un autre brigantin à
O.-S.-O. au large du phare, dans la direction de l'E. Le phare était alors complètement
environné de glace. Le 14, le temps s'étant éclairci, et voyant que le navire avait ses
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voiles carguées, je fis préparer la chaloupe No. 1 pour essayer7d'aller à son secours; mais
à cause de la glace et du vent, il me fut impossible même de tenter cette démarche. A 2
p. m. je crus voir au sommet de la balise du nord, quelque chose-de blanc que je pris pour
un pavillon; je répondis avec mon pavillon de poupe, mais il était-inutile d'essayer d'at-
teindre le-rivage. Le 1·5, le phare ýétait entouré de bancs de glace aussi loin que la vue
pouvait s'éteindre. A 6. 45 a. in. je donnai un coup de sifflet d'alarme pour dire à l'équi-
page du navire naufragé que j'allais essayer d'aller à son secours. A 7 a. m., je montai
moi-même la chaloupe No. I et laissai le phare pour les balises, afi de m'assurer si quel-

ques-uns des malheureux'naufragés avaient atteint le rivage. Ce ne fut qu'avec un dan-
ger extrêmne et qu'après un combat de plusieurs heures contre la glace que nous pûmes
nous rendre jusqu'à la plage'; j'appris d'un sauvage qui y campait, qu'aucun des naufra-
gés n'était allé là. Sur la plage, la glace et la neige avaient une épaisseur de trois pieds.
Je donnai des provisions au sauvage, car il était dans une grande disette, et comme la

glace augmentait sans cesse en épaisseur, je crus plus l)rudent de retourner au phare le
plus tôt possible. Entre.8.;30· et 8. 45 a. m. le sifflet d'alarme se fit entendre trois fois
distinctement afin d'attirer l'attention des naufragés ; ·mais sans succès. A 1. 30p. nM.

j'arrivai à bord-de·mon vaisseau, et à 1. 45 p. m. je fis une seconde tentative pour secou-
rir les naufragés ; j'allai jusqu'au banc blanc,; distance de trois milles du phare; mais,
serré de près par la glace, je;fus obligé de retourner sur mes pas, et- ce ne fut qu'avec les
plus grandes difficultés que je6parvins à mon vaisseau. Une troisième tentative faite à 5 p.m fit
également infructueuse, et comme la nuit approchait, je me trouvai, forcé de-retourner au
phare sans avoir pu apprendre le nom du navire naufragé et le sort de son équipage. Le
16, à 4 a. m., je fis chauffer la vapeur et essayai d'approcher le plus possible du théâtre
du naufrage avec mon phare · flotant, et à 8 a. m., je mis toutes voiles dehors; mais
bientôt apriès que l'ancre fut mis à la poupe, je trouvai que le vaisseau enfonçait trop en
avant et ne sentirait pas son gouvernail; je fis donc transporter soixante brasses -de
chaîne de l'avant à l'arriire 'sous le plancher de la cabine, afin de donner un juste contre-
poids au vaisseau; puis rous descendîmes vers le lieu du naufrage, mais à 10 a. m., le
vent de-l'est et la marée aidant, nous dérivâmes vers l'ouest,; pendant ce temps-là nous
faisions résonner le, sifflet d'alarme afin de tâcher d'avoir une réponse des naufragés. A
midi, voyant que tousles efforts étaient infructueux, et-sachant que les habitants de l'ex-
trémité nord-est de Manicouagan, à la hauteur du théâtre du naufrage, avaient de petits
bateaux plats -avec lesquels ils pouvaient ·rendre tous les secours possibles, je crus inutile
de rester plus longtemps; comme mon vaisseau dérivait dans-l'eau profonde et était envi-
ronné de glace, et comme l'apparence du temps était menaçante, je résolus de revenir à
Québec., Autant que j'ai pu le constater, le navire naufragé était un brigantin gréé.

La-température que nous avons eue en montant a-éte telle que je n'en ai jamais vue
de semblable. Il neigea presque continuellement, et la-tempête du 18 a été réellement
terrible. Je signalai le malheureax phare flottant de l'île Rouge à 4 p. m. le 17. Le 18,
vers 3 a. m., comme nous venions de passer le Pot-à l'Eaude-Vie, au large du phare des
Pèlerins, le vent commença à souffler du sud est, ,accompagné de neige; à 5 a. m., il avait
atteint les tproportions d'une-demi bourrasque, et à 7 a m., celles d'une tempête des plus
violeiites, avec accompagnement-de neige épaisse. Je fis descendre la grande voile, le foc,
la misaine et la voile d'étai, et mis le vaisseau à l'ancre dans 10 brasses d'eau vis à-vis St.
Denis. A 8 a. m., la tempête était telle que l'équipage, ne pouvant rester sur le pont, fut
obligé de se réfugier en bas.

Cette tempête continua dans toute sa furie jusqu'à 2 a. m., le 19, alors qu'elle com-
mença à se modérer. A midi, ayant levé l'anci e, le vent étant N.-O., nous mîmes toutes
voiles dehors et partîmes. Vis-à-vis le quai-de St. Denis nous étions de compagnie avec
un gros bâtiment qui paraissait sur les battures, mais non échoué, et quand
je le perdis de vue, il était encore à l'ancre avec ses voiles carguées. A 4.30
p. M., je passai le phare flottant de la Traverse, -et je jetai l'ancre à 6 p. m.
dans sept brasses d'eau. A 2 a. m., je levai l'ancre, avec léger vent de
N.-E; à 5 a. m. arrivai à la hauteur du récif de lIle-aux-Oies; d'énories
bancs de glace, qui ne cessèrent de passer avec la marée, rendaient la gouverne
du vaisseau excessivement difficile. A 1 h. p. m., je levai encore l'ancre et fis dériver le
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vaisseau à l'aide de la grande voile. A 5 h. 30 a. m., je jetai l'ancre dans 12 brasses
d'eau, au nord du banc de Beaujeu, à la hauteur du rocher de l'Hôpital, vent 5.-0. Ici
la glace était très-épaisse, et comme elle-dérivait en bancs immenses, elle aurait pu entraî-
ner le vaisseau, alors à l'ancre avec 180 brasses de chaîne, dans la direction de la marée,;
en.sorte que je m'attendais à tout moment que le vaisseau serait arraché de son ancre.
Ici je fis entendre le sifflet ('alarme pour prier le commandant Lavoie, à l'Islet, de télé-
graphier au département la position de mon phare. A 4 h. a. n., le 21, je dérapai mon
ancre et atteignis la rive nord de le aux-Oies, dans quatre brasses d'eau, au milieu d'une
véritable mer de glace. A 8 h. a. m., un morceau de glace vint frapper le vaisseau, alors
retenu par 160 brasses de chaîne, et arracha l'ancre. Le vaisseau dériva pendant quelque
temps, et il me fallut augmenter le nombre de brasses jusqu'à 200 pour que l'ancre pût
s'accrocher à quelque chose. Je tournai alors de court, lançai le vaisseau à travers la
glace et le mis dans un endroit où il flotta à eau basse.

A 12 h. 30 p. m., le Napoléon III, ayant M. J. U. Gregory a bord, arriva près de
nous, et je reçus instruction de mettre mon vaisseau sur la rivage pour l'hiver; c'est ce
que je fis, et il est maintenant en sûreté dans la vase, à environ un quart de mille du
Rocher de l'Hôpital. .Du 22 au 27, l'équipage fut occupé à attacher le vaisseau pour
lhiver ; et à 11 h. a. m., le 27, je partis avec mes hommes pour lIslet dans un canot.qtii
nous fut fourni par M. Gregory. Trois de mes hommes et moi nous marchâmes à ,ravers
la glace et dans l'eau jusqu'à mi-jambe, et ce ne fut qu'après cinq heures de lutte que nous
arrivâmes à l'Islet trempés et gelés.

Le lendemain, je m'embarquai dans un convoi du Grand-Tronc et arrivai ici, comme
je l'ai déjà dit, le 28. Si je n'avais pas consacré autant de temps à essayer de secourir
les naufragés de Manicouagan, et si le phare flottant avait eu un bon pouvoir propulseur
mû par la vapeur, j'aurais pu parvenir au théâtre du naufrage et porter secours aux infor-
tunés naufragés, si quelques-uns ont survécu, et je serais revenu à Québec avec mon vais-
seau.

D'après l'expérience que m'ont donnés un trajet de onze jours, de la Station à Québec,
dans l'automne de 1872, et celui que je viens de relater, je recommande fortement au dé-
partement de faire placer dans le phare flottant une hélice mue par la vapeur; cette amé-
lioration fournirait sans aucun doute le moyen de secourir plus d'un pauvre marin, non-
seulement à cette station, mais encore lorsque le phare flottant remonte à Québec, si quel-
que navire était échoué entre ces deux places.

Je crains, M. le Rédacteur, d'avoir déjà trop abusé de votre obligeance en dépassant
les limites que je m'étais assignées au début de cette correspondance; mais je ne puis
terminer sans rendre publiquement le témoignage que c'est à l'ancre patenté connu sous
le nom de "ancre patenté de Martin," dont M. Gregory avait pourvu le phare flottant,
que mon équipage et moi devons notre sauvetage; c'est lui qui nous a fait tenir bon dans
le coup de vent du 18 et sauvé du récif de l'Ile-aux-Oies.

Je suis, M. le Rédacteur,
THoMAs CONNELL,

Capitaine du phare flottant de .Manicouagan.
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AN\EXE No. 61.

RAPPORT D GARDIEN DU PORT DE QUÉBEO.

BUREAU DU GARDIEN DU PORT,

QUÉBEC, 18 avril 1874.
MONsIEURJ'ail'honneur d'accuser réception de votre lettre du 17 du présent

m ois, me demandant des renseignements sur le fonctionnement de l'acte amendé relatif
aux Gardiens de Poit.

En réponse j'ai l'honeur de voua informer que le fonctionnement de l'ece en
question, en ce qui regarde ce bureau, a été des plus favorables et n'a amené aucune
difficulté dans la préparation dles bâtiments pour la cargaison et dans l'arrimage. On a
veillé ponctuellement et avec de bons résultats à la surcharge des navires à vapeur et
autres. Je n'hésite pgasà dire que l'acte mendé a été un moyen de sauver la vie et la
propriétél

J'ai, etc.,
JOHN DIC,

Gardien du Iort.
William Smith, écr.,

Député du ministre de la Marine, etc.
Ottawa.
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ANNEXE No. 62.

RAPPORT DU GARDIEN DU PORT DE MONTRÉAL.

MoTá, 22jdécembre 1873.
MONsIEUR,-La saison de navigation pendant laquelle les amendements de l'acte

passé durant la dernière session ont été en:pléine opération étant finie, j'ai l'honneur de
vou transmettre, conformément à votre demande, mon appréciation sur leur fonctionne-
ment.

Beaucoup de mécontentements se sont fait entendre au début,. et j'ai eu à lutter
contre les prédictions de ceux qui avaient prétendu que notre comarerce et hos affires
seraient sérieusement embarrassés si la loi était mise à exécution; imais à mesure qué'le
n9:uvel ordi e de chose fut mieux compris, ces opinions serodifièrent consiérablement.
Plusieurs propriétaires et patrons'de navires ont exprimé'leur gratitude de ce quune telle
nesure. eut été adoptée, ainsi que leur regret qu'une loi semblable ne fût pas en force par

tout l'univers. Je suis intimement convaincu que l'opposition que j'ai eu à rencontrer-de
la part des autres patrons avait pour motif léur'désir de faire preuve de zèle à l'éga-d de
ceux qui les employaient.

D'après.mon expérience, je suis d'opinion que les amendements ont été avantageux
à tous,. partout oi ils ont été entièrement mis à exécution ; mais je désire attirer particu-
lièrement votre attention sur un fait très-important, savoir :-Qu'en général les navirçs..à
vapeur (qui prennent rapidement la place des bâtiments à voiles) ont à faite esç-ans
un autre port pour prendre du combustible, surtout depuis qielque {em«'ps que le charbon
a atteint un prix si élevé dans leur pays ; dans la plupart 'decas, ces navires laissent
notre port avec l'intention de faire escale à Pictou ou à Sydney où malheureusement il n'y
a pas de gardiens de port et où l'acte ne s'applique pas ; conséquemment, quoique
en livrant mon certificat de sortie de Montréal, j'y indique la limite pour les na-
vires quand ils soût complètement chargés et approvisionnés de charbon jusqu'au port de
destination, je sais de source certaine que, grâce à l'absence d'une personne qui serait
chargée dc faire exécuter ce certificat, il est complètement écarté ; et les capitaines char-
gent autant qu'ils veulent, encouragés en cela par le bon marché extraordinaire du char-
bon en comparaison des prix qu'il a atteints chez eux. Le seul remède que je voie contr-e
cet abus, c'est que l'application de l'acte s'étende à ces places et qu'on nomme des gar-
diens de port ou autres personnes sous contrôle officiel pour veiller à l'entière exécution
de la loi.

Relativement aux extraits de lettres qui m'ont été soumis venant de certains proprié-
taires de navires à vapeur, je n'ai pu découvrir aucune cause réelle de grief, et je vais es-
sayer de le démontrer.

Il y a trois choses dont on se plaint.- 10. mécontentement de ce qu'on fait mettre
en sac une si grande partie de la cargaison. Depuis que le bureau a été établi en 1863,
le règlement obligeant les navires de mettre-en sacs une partie de la cargaison proportion-
nellement à lkur tonnage n'a jamais été modifié, et tant que les navires à vapeur actuels
(classe (le bâtiments qui devraient être plus que tous les autres obligés de se conformer à
la règle) ne sont pas entrés dans le trafic, il n'a été soulevé aucune objection qui mérite
d'être mentionnée. Ces gros navires qui transportent de 50,000 à 80,000 minots de
grains dont ils sont chargés en deux jours au moyen des élévateurs sont, comme je l'ai
déjà dit, ceux qui ont le plus besoin de cette restriction. Le fait qu'il s'est perdu un si
grand nombre de bâtiments dans ces dernières années par suite du renversement de leur
charge est une réponse suffisante à cette objection.

Dans la clause 23ème de l'acte du parlement il est distinctement stipulé que les gar-
diens de port seront gouvernés par les règlements des Lloyds, en autant que ces règlements
sont applicables au port de Montréal et suivant les circonstances. Or, le règlement des
Lloyds pour l'arrimage des cargaisons de grains à Montréal stipuleI" qu'aucun navire de
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plus de 400 tonneaux ne pourra être chargé entièrement de grains en masse, et les navires

d'un plus fort tonnage pourront prendre les deux tiers dle leur cargaison en grenier et le

troisième en sacs." D'après les statistiques fournies par le relevé .tout je fais la revue, on
verra que sur une moyenne de 38 voyages, la quantité des sacs n'a pas été conforme auX
exigences de la loi. La raison pour laquelle quelques navires ont besoin de plus de sacs

que d'autres du même tonnage est entièrement dûe à leur construction.
Avant que les amendemens de l'acte fussent adoptés, et en patyant une amende de

$40 les capitaines de ces navires étaient libres de les charger suivant leur guise ouncelle

des propriétaires,-et c'est le retour Le cet état de choses qu'ils demandent. On en connaît
les conýséquences désastreuses;-sept vaisseaux ont péri dans ue seule saison.

Le second grief dont on se plaint est le " fardage." Cette question a déjà été portée
devant votre bureau. La 12me clause de l'acte du parlement se lit ainsi "Tout bâti-
ment qui se propose de prendre un chargement de grain (sans distinctioa) en grenier doit
d'abord être fardé;" et la i ègle des Lloyds est que "le grain libre ou en grenier doit être
transporté dans des huches préparées pour cet objet à être fardées avec des planches en
bois séché, et le grain serré."

Voici une minute du bureau, de mai 1872., relative à cette affaire
Eu réponse à votre lettre du:10 du présent mois, priant le bureau des examinateurs

de reconsidérer la règle qui exige le fardage des navires prenant des charrgements de grain,
en tant que cette règle s'applique aux steamers en fer et aux voiliers de première classe,
je dois dire que le bureau, après avoir attentivement examiné la question, ne se croit pas
justifiable de suggérer un clangement."

Relativement à la plainte au sujet de frais supplémentaires encourus, je dois dire que,
d'après le tableau présenté, il paraît que la moyenne dos frais de fardage, sacs et main-
d'œuvre, sur 38 cargaisons de steamers pendant la saison, s'élève à environ six deniers
sterling par quartier, sujette à une déduction si l'on vend les matériaux· du fardage.

Le troisième grief, c'est qu'ils ne peuvent prendre autant de cargaison que le propri.
taire juge à propos, ou autant que celles qu'ils ont déjà amenées des ports de la Mer Noire.
Prétendre qu'un bâtiment de la même description que ceux-ci (pont ouvert) puisse traver-
ser l'Atlantique avec une cargaison comme il en porterait sur la Méditerranée, c'est une
preuve qu'on ignore totalemenh la navigation de l'Atlantique. Les bâtiments qui font des
chargements clans n'importe quel port de la Mer .Noire prennent de 50 à 70 tonneaux de
charbon pour leur consommation, tandis que pour traverser l'Atlantique ils seraient obligés
d'en prendre 2.50 à 270, ce qui ajoute de suite 200 tonneaux à leur cargaison ; car du
port où ils font leur chargement jusqu'à Constantinople ce n'est qu'un trajet de quelques,
jours seulement, et il ne faut qu'une petite quantité de charbon de là à Malte et à
Gibraltar, et la même chose pour revenir ; ainsi, du commencement à la fin .du voyage, le
bâtiment est toujours à portée d'im lieu de refuge, et tout est en sa faveur de l'autre côté.
Aucune restriction contre son chargement ou l'arrimage de sa cargaison, et la manière de
charger le grain (à la main avec des paniers) est un avantage pour arrimer ou établir la
cargaison. De ce côté-ci de l'Atlantique. au contraire, les bâtiments .ont à prendre da
charbon pour tout le voyage et doivent âtre prêts à toute éventualité au départ; car, une
fois le golfe passé, il n'y a plus de havre de refuge.

En raison de l'expérience que j'ai acquise en voyageant pendant plusieurs années sur
l'Atlantique, j'ai toujours accordé la plus grande latitude à ces bâtiments pour leur char-
genment, guidé en cela plus par leur classe, description et construction que par une échelle
fixe. J'ai été en communication avec tous les.gardiens de port de ce côté de l'Atlantique,
j'ai aussi consulté les diflérentes échelles fournies par les associations d'assurances, et, après
avoir bien examiné toutes choses, et avec mon exprience personnelle, j'ai agi u meilleur de
moce jugement ; et, nonobst:nt les mécontentemets, je sui convaincu de n'avoir pas mal
fait ; c:a qa>'que les propriéaires écri vent si viment, ils nn est pa noias vrai qu'ils font
faire un troisième voyage à leur navire pndant la mê.ne sison. De plus, le désir qu'ils
manifestent d'avoir la permis.sion de prendre pourt u voyage sur l'Atlantique un charge-
ment du même tirant gae pour un voyaga sur la Méliterraaée dénentre clairement ga'ils
ne cQmprennent pas les dangers dont est entourée la navigationt de l'A.tlantiquae,
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Je dois dire qu'ayant vu les compta-rendus de l'arrivée à leur destination de tous les
navires, à l'exception de deux ou trois qui ons pris leu, chargement ici pendant la saison
qui vient de finir, jai constité qu'il y en a eu un seul (la barque Allan) qui ait souffert
du renversement de sa charge.

Le bureau n'a reçu aucune plainte des lignes bien connues de navires marchands qui
fréquentent le port.

Je suis, monsieur,
Votre respectueux,

A. SCLATER,
Gardien de port.

Au Bureau des Examinateurs
pour le bureau du gardien de port.

418

87 Victo-ria A. 1873



Documents de .a Session (No. 4.)

ANNEXE No. 63.

RAPPORT DU PREPOSE A L'ENGAGEMENT DES MATELOTS POUR LE

PORT D'HALIFAX, NOUVELLE-ECOSSE, POUR L'ANNE E
EXPIRÉE LE 31 DÉCEMBRE 1873.

ETAT indiquant le nombre des -matelots expédiés et licenciés au bureau d'engag-
ment, Halifax, N.-E., du ler janvier 1873 au 30 juin inclusivement, et le#s
frais en résultant.

Gages.
Nombre de matelots expédiés en janvier ......... 213 $20

do do février ......... 150 20
do do mars .......... 213 20 et $ 18
do do avril..........277 20et 18
do do mai ........... 451 20 à 25
do do juin..........252 25

1,556
Nombre de matelots expédiés pendant les derniers six mois,

1,556, à 50 centi-s par homme...................$778 00
Nombre de matelots licenciés pendant les derniers six mois, 9,13,

à 30 centins par homme ......................... 282 90

$1,060 90

DÉPENSES.

Assistant, loyer de bureau, papeterie et dépenses incidentes.... $583 00

$477 90

JO.HN D. CUMMINS,
Prep. à l'eng. des matelots.

HALIFAX, N.
2 juillet 1873.

A. 18¢887 «Victoria.
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ETAT indiquant le nombre des matelots expédiés et licenciés au bureau d'engage-
ment, Halifax, N.-E., du 1er juillet 1873 au 31 décembre 1873 inclusivement,
et les frais en résultant.

Gages. Courses.
Nombre de matelots expédiés en juillet ............. 241 $25 $40

do do août...........205 25 50
do do septembre........ 259 24 50
do.do octobre ......... . 276 24 50
do do novembre . 249 25 50
do do décembre.......291 25 50

1,581
Nombre de matelots expédiés pendant les derniers six mois,

1,581, à 50 centins par homme$.................790 50
Nombre de matelots licenciés pendant les derniers six mois,

1081, à 30 centins par homme ................... 324 30

$I,114 80

]DPENSES.

Assistant, loyer de bureau, papeterie et dépenses incidentes. $618 00

$496 80

JOHN D. CUMMINS,
Prep. à l'eng. des matelots.

iALrjX,. N.-E.,
.2 juilllet 1873.
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ANNEXE No. 64.

REMARQUES ET DOCUMENTS

Présentés par on. P. Mîtche l, ministre de la Marine et des Pêcheries, devant le comité
prleoetaire des B2nîqes et du. Commerce, 'le 1 avril 1873, aU sjet d'un bi!h
ià titu2é " Acte coaceruait les charements sur le pont des navires" renvioyé par le
parlenent à ce comité pour qu'il*l'examiînrit et en fit rapport.

M. LE :PasI.DENT, bi qui vous a été soumis par le parlement et que vous
étudiez en ce moment est un projet de loi d'une importance vitale pour le caractère et la
réputation de otre.pays. C'est un bill d'ne nature telle que, tout en admettant volon-
tiers qu'il impose des restrictions au commerce, il donnera en nêne temps de nouvelles
garanties à la vie et à la propriété ; et cette question est si intimement liée au commerce
de notre pays, que le parlement a été prié de l'étudier et d'adopter une mesure comme
celle q.ui fait en ce moment l'objet de l'examen du comité.

Je sais qu'en présentant ce projet de loi je puis. jusqn'à un certain point, affecter un
commerce qui intéresse ma province plus que toutes les autres, un commerce auquel, à
cause de son, étendue et de sa nature, les marcinds de la métropole commerciale des pro-
vinces maritimes portent -le plus profond intérêt. Je sais aussi que l'opposition qu'a
rencontrée cette mesure chez l'habile député de St. Jean, quand elle a d'abord été présentée
au Parlement; demande de.moi les explications les plus complètes et exige que la position
que j'ai prise en invoquant cette mesure soit soutenue par des documents et des preuves
qui donnent satisfaction au comité.

Le bill peut être considéré comme affectant deux commerces distincts. La première
partie concerne le commerce de bois transatlantique, et la seconde le commerce de bois
des Tndes Occidentales; et les dispositiens que j'ai cru devoir soumettre relativement à
ces deux conmerces diffèrent jusqu'à un certain .point.

Avant l'année 1840, on avait plusieurs fois représenté au gouvernement britannique
que par suite des gros chargements de bois de construction exporté des colonies de
l'Amérique du Nord dans le .Royaume-Uni .pendant les mois d'hiver, de graves inconvé-
nients et des pertes de vies étaient survenus parmi les équipages des bâtiments.chargés de
bois de constiuction et de -bois de chauflage; -et le gouvernement britannique institua une
enquête pour savoir si ces représentations étaient fondées.

Un certain nomabre de personnes intéressées dans le commerce avec l'Amérique Bri.
tannique du Nord furent:examinées sur ce sujet, et le résultat de l'enquête fut qu'un bill
intitulé " Acte :pour régler le transport des cargaisons de bois pendant une année'" fut
présenté au parlement impérial et devint loi, 5 et 6 Vict., chap. 17.

Au commencement.de ce bill il.est dit que ".de grandes pertes de vies et de graves
" inconvénients ont été occasionnés parmi les équipages des bâtiments et navires venant
"des ports de l'Amérique Britannique du Nord chargés de bois, par le fait qu'une partie

de la cagaison est arr iée sur et.au-dessus du pont ".; puis le bill interdit le transport
de ces chargements sur le pont, d'où il ressort que ce n'est pas pour .protèger la propriété
que le bill a été passé, mais uniquement pour protéger la vie et.sauver les équipages de
ces bâtiments des souffrances.

Ces dispositions furent -continuées par l'acte impérial S et 9 Vict., chap. 45, et
abrogées pur le chap. 81, puis remises en vigueur par le chap. .93 de la même session.
Elles furent de nouveau .intercalées dans l'acte impérial 16 et 17 Vict., chap. 107, et

oetcn n vigueu;r jusqu'au 29 ,juillet 1862, en .sorte que les dispositions de la loi con-
<'emant les hurgoments sur le9 pot des navires ont étéen opératien,pendant une -ingtaine
d'.années, et onît p>roduit, au dire général des navigateurs, les plus heureux résultats en dimi
nuant les accidents maritimes
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En vei u de cette tous les navires partan s ports d Amrique itaniquedu Nord pour les ports cu Royaume-Uni avaient la défense absolué de transporter deschiargements s'urlleurs ponts après le 1er septembie et avant le 1er mir-ce ui ne laissra
que quatre mois.pendait lesquels ils pouvaient faire ces chargements.

Cependant, la loi permettaitle transport sur le pont d'espars de echange ou utres-articles nécessaies à lusage du navire, t les commissaires des douanes donnaientistructioni a leurs ofBcies d'interprêter cette permission comme signifiant undouble de
chaque espar à bord du btimentexcepté les mants imajeucs et le beaupré, et que-es
espars devaient être non dégrossis. Il en résultait qu'un bûsiment en funin portait généréloment quarante-deux espars non dégrossis, quelques-uns très-longs t convenables pourles grandes vergues étant dégrossis, quelques autres de dimensions suffsantes pu
a e des vergues plus petites et des n s de hune.IUne barque povait prendre nte-six
espars, et un brio en funi à peu prés vingt-six. C'était sans aucn doute un abus de laloi auquel les auteurs de celle ci n'avaient;jamais pensé. Ilsvolaient que les espars donton auait pu7avoir bsoi pour faire face aux éventualités ou accidents fussent tran'sports
et non (comparativement) qu'on en prt un nombre indéfini et de toutes dimensions ourles frns du commerce, ansi que 'ont lait plusieùrs fois ceux quivoulaient éluder la loi

Le fonctionnement pratique de la permission accordée de transporter des espars derechange a eui pou résultat de faire éluder la loi, et le chargement des espars surle pontdes navires qu a continué à êtrepratiqué pendant ,, l'hiver té d'une nature tiés-dange-.
reuse, attendu que les espars étaient généralement bruts et humides, très-lourds"et très-.ongs, beaucoup pl-us dangereux qûe les planches, car en très-peu de temps ils pouvaientrduire en pièces la mâture et l'accastillage.

Lorsqu'eu 186.1 les droits différentiels entre le bois et la planche bri anniques etcoloniaux furenit abrogés, les propriétaires de navires partant de St. Jean, Nouveau-
.runswick, avec des cargaisons de planches, se convainquirent bientôt que le congé d'ac-gunttement n'était d'aucune utilité pour les navires, parce que, à leur a1'rivée dans de

Royaume-Un, il n'établissait aucune différence quant à la cargaison, qu'elle fût de prove-naince brikannique, coloniale ou étrangère; et afin d'élader la loi concernant les charge-
mants sur le pont, les e, péditeurs de la Baie de Fundy chargeaient leurs navires sur lepont après le premier septembre, se rendaient à Eastport dans l'Etat du Maine y inscri--
\vaient leurs navires et y prenaient un acquittement pour le Roy-aume-Uni, parce qu'il n'yavait aux E tats-Unis aucune loi qui pût les empêcher de transporter des chargements surle pont. Ce faux-fuyant n'aurait pu être pratiqué dans le St. Laurent; aussi était-il
ec:lusivement restreint aux ports de la Baie de Findy. Cette affaire fut signalée à l'ar-tntion du gouvernement britannique par le contrôleur de St. Jean. Celui-ci ayant été
interrogé sur la question de savoir quelle mesure il recommanderait à la place de la loiconcernant les charegements sur le pont des navires, telle qu'elle existait, consulta plusieurs
patrons et propriétaires de navires, ainsi que les membres de la Chambre de Commerce deSt. Jean, et con'stata que tous les intéressés seraient satisfaits de la permission de trans-
porter, pendant les mois de l'hiver, un chargement sur pont de planches ou bois de fardagescie (mais non de bois de construction ou d'espars bruts) jusqu'à la concurrence de troispleas de hauteur, et que si cette permission était accordée, ils n'iraient pas à un porteranger pour prendre leur acquittenent. Comme ce chargement sur pont ne devait
pas être assez excessif poin niettie la si eté du navire et les vies de l'équipage ei danger,la permission t t recommandée. Je crois qu'une mesure de ce genre a été proposée par legouvernement britannique et a circulé parmi les propriétaires de navires du Royaume-Uni uais conme plusieurs étaient d'opinion que c'était une question qui devait être
laissée etre les assureurs et les propriétaires de navires, le bill ne fut pas présenté à laCbamsbre des Communes, et le 2 juillet 1862 un acte pour amender I'acte 55 de la

armie Marchade ainsi que l'acte 53 sur la consolidation des douanes fut passé par le
prlement impérial, et dans une cédule de cet acte les sections concernant les chargements
r le pont de' navires (savoir, 25 et 26 Victoria, chap. 63, sections 170, 171 et 172 de la16 et 17 Vtonia, chap. 107) ont été simuplenent biffées et 'ien n'a étA mis pour les rem-

"ie. A -mon avis, cela a été le résultat de l'opinin qui s'était introduite parmi lesmarcands du Roeyaume-Uni et de l'Amérique Britannique que l'ancienne loi était ttrop
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restrictive et prohibitive, eh, comme cela arr souvent, l'atre extrême l etrait de tou
tes les restrictions, fut adopté.

Depuis lorsles bâtiments portant des cargaisons de bois de construction et de

pla"ches'ont, en règle générale,transporté de forts chargements sur leurs ponts, et il paraît
que dés pertes sérieuses ont été faites tous les ans.

Dans un mé mire au sujet des chargements sur le pont des navires, lu devant le
Bureau de Cominerce du Canada au mois de janvier dernier par son habile président,
M Henry Fry, il est dit que quarante-euf navires à voiles, partis du St. Laurent pour
leRoyaume-Uni, se sont perdus en mer, dort quarante-deux avaient des chargements de
bois, six de grain et de farine, et un dc poisson

M.,Fry dit que les trois quarts de toutes les pertes de navires hargés de bois dans
l'Atlantique du nord pendant l'automne sont attribuables directement ou indirectement à
la pratique de fairedes chargements sur le pont des navires. Il dit qe la plupart des
bâtiments de Québec arrivés en Angleterre l'automne dernier sQnt ceux qui n'avaient
pas p-is de chargements sur leur pont, ou qui avaient perdu ce chargement en tout o en
partie eu le jetant par-dessus bord quand le navire commençait à mal aller. Il dit que
des quarante-deux navires chargésde bois qui ont fait naufrage, un seul était parti du
St. Laurent ans chargement sur sorn pon, et trente-cinq ont fait eau sur l'Atlantigueët
ont été abandonnés.

vec la permission du omité, je vais donner lecture de l'excellent mémoire de
M. Fry.

CHARGEMENTS SUR LE PONT DES NAVIRES.

Mémoire lu devant la Chambre de Commerce du Canada, à Ottawa, en janvier 1873

par Henry Fry.

Quand je déclare que durant la saison de 1872, pas moins de 62 gros navires voiliers
"et 6 vapeurs en fer, faisant tous le commerce du bois et du grain entre le St. Laurent et
"l -Grande-Bretagne, ont été complètement perdus-; que la valeur de ces vaisseaux, leur
" cargaison et leur fret, s'élève à plus de quatre millions de piastres, et, par-dessus tout,

que plus de 250 vies ont été sacrifiées, j'en dis assez pour prouver que le sujet doit atti-
"rer spécialement l'attention de cette Chambre et du gouvernement du Canada. Peut-on
" attribuer la perte d'aucun de ces vaisseaux à des causes que l'on peut faire disparaître,
"et la legislature peut-elle empêcher à l'avenir un sacrifice aussi déplorable de vie et de
" propriété1 Telles sont les deux questions que je me propose de discuter en peu de.mots.
" On remarque que sur, les 2 vaisseaux voiliers, 14 seulement ont fait naufrage en allant

à -l'est, et que pas moins de 49 en allant à, l'ouest, tandis que sur les 9 vapeurs, 2
" allaient à lest et 7 à l'ouest. Je mets de côté les vapeurs allant à l'est, la plupart ayant

été brisés par la glace ou le brouillard, et je parle seulement des vapeurs allant à l'ouest,
"sur lesquels notre gouvernement peut exercer son contrôle. Sur les 49 vaisseaux

voiliers, 42 étaient chargés de bois, 6 de grain et de farine et un de poisson. D'abord,
"les tempêtes des S, 18 et 28 novembre ont causé en grande partie la perte de ces vais-
"seaux allant à l'ouest, et donné lieu à la disproportion entre les vaisseaux allant à l'est
"et ceux allant à l'ouest mais une parfaite connaissance de l'Amérique du Nord, pendant
" les 30 dernières années, m'a convaincu que les trois quarts des pertes des vaisseaux
"chargés de bois dans l'Atlantique nord durant l'automne, peuvent étre attribués directe-

ment ou indirectement à la pratique de mettre du frêt sur le pont, et les faits que j'ai
pu recueillir, ayant rapport aux dernières pertes, aie confirment dans cette opinion.

La plupart des vaisseaux de Québec qui se sont rendus en Angleterre l'automne
dernier sont ceux qui par prudence n'avaient. pas de cargaison sur le pont ou l'ont

" perdue, ou ceux qui ont jeté leur cargaison à l'eau quand le vaisseau commençait à som-
" brer; taudis que sur les 42 vaisseaux naufragés, en autant que j'a'i pu m'en assurer, un
" seul a laissé le St. Lawrent n'ayant pas de frêt sur le pont, et 35 ot été abandonnés
" dans l'Atlantique, étant remplis d'eau. Les rapports de ces naufrnase montrent com-
" ment les cargaisons sur le pont ont contribué à la perte des aisseaux. La plus grande
<'partie des vaisseaux engagés dans le commerce sont des vaisseaux de seconde òlasse, et
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"plusieurs d'entre eux ont vu leurs plus beaux jours Le fait que ces viex visseau
"sont faibles dans leur partie supérieure les rend impropres à la mise e pratiquede

transporter du f;êt sur le pont. Dès qu'un vaissean coimence a roul-ersens l'&iort
" d'une vague énorme,'il se brise et fait ea, la -carghiso qui se trouve sur le pont le

forçant à ouvrir i les pompes sont bonnes et si:l'égepae peut les fge joner, le
vaisseau peut probablenent échapixr aunafrage ; mais e p-ussouvent quand oa

"'besoin de pompes, ou ne peut en faire usage. Te vague enveloppe le vaisseau; a
" cargaison est emportée, les matelots oent les jambes t>sées ousont tués pir des pièces
" de bois en voulant les jeter à la ter, ou les pompes sont brisées, leaisseau comnnence
"à se emplir d'eau, les provisions et loau fraîches soptdétruites et l'équipage finit par

"morir defaim et de froid. -Poussé par ces considérationsle gouerement anglaisil
v a 25 ans, a passé un act défendant aux vaisseaux quitant les ports de aGrande
Bretagne de porter du frêt sur le pont:après le 1er septembre ou avant le 1er mai de
C chaque ane. J'ose dire qué 99 sur 190 marins ont regardé cette-lic me un grand

"ibienfait et -que, durant son existence, cet acte a sauvé vie à pins de mile marins
anglais. , Malheureusement, en 1862, je crois, par une simple clause cntonne dans
" CustoIs Consolidation ct," cette loi fut abolie, et jusqu'aujourd'hui, je n'eu a
amais connu la raison. Je sais que le -gouvernement anglais a pour système que toute
interventiondans le commerce, que tout examen des vaisseaux, etc., sont imprudents,

" parce que cette manière d'agir enlève la responsabilité des épaules de ceux qui sont
obligés de la porter et la met sur les épaules des examinateurs, et ceci est vrai dans
certaines limites, mas jc refuse d'adiettre cette théori: daX s 'le cas où la vie humaine

" est concernée. Le gouvernement insiste à ce qu'on fasse l'exa men des vaisseaux qui
t-ansportent des émigrés, a-vant de leur permettre de mtettre à la voile, et qu'on inspecte

" aussi les vapeurs avant de leur permettre de prendre des passagers. Tous les gouverne-
ments civilisés cherchent partout les moyens de protéger leurs sujets contre les consé-

"-ences de la négligence des employés.

" Une autre raison que j'ai enîtendu donner est que quelques propriétaires de vais-
"-seaux -américains ont éludé la loi en pa rtant d'abord de St. Jean, N.-B., sans avoir de

"frèt sur le pont, et en prenant ensuite leur cargaison à Easport, cette dernière étant
" transportée par des bâ:teaux lesteurs de St. Jean.

" On aurait pu faire -disparaître cet abus en imposant une pénalité au port d-u char-
gement. Demandez à tout marin intelligenit ce qu'il pense du friêt sur le pont, il-vowt.

" répondra : Les vaisseaux ne sont pas faits pour transporter de la cargaison.:sur le pont,
" et ça serait -une bonne ehose si:la loi le détendait; niais de deux choses, l'une, je dois
"agir ainsi ou je.perdrai probablement ma situation." Mais quelques-uns de mes amis

qui s'occupent de commerce peuvent dire: " Ce n'est pas une question qui nous regarde;
c'est une question qui intaresse les propriétaires de vaisseaux et les assureurs et ils
doivent s'entenifre entre eux, et si vous devez avoir un acte du parlement, vous devrez
vous adresser au parlement impérial pour cela. Maintenant on se méprend sur ce
-sujet. Qui paieta ces quatre millions de dollars perdues en 1872' Ce ne sont pas les

aessureurs; car, en prenant la ioyenne des années, la plupart font un profit.et non une
"perte; ce ne sont pas non plus les propriétaires de vaissea-ux, car le plus souvent ils ont

de parfaites garanties. Ils est clair que si la vale-r du blé canadien ou du bois canalien
" est déterminée par sa valeur sur les marchés de la Grande-Bretagne, où ces produits
" doivent concourir avec les .produits des autres contrées, alors ce qui est dans laugmen-
" tation du coût de l'assurance pour le frèt doit sorti' de la poche du producteur, et ainsi

chaque.cultivateur canadien et chaque commerçant de bois est intéressé dans la question.
" Messieurs, je ne viens pas ici plaider en flveur des propriétaires ou des assureurs ;

"je n'ai pas de symîpathie pour eux; le premier doit ses pertes à si roproe cupidité, et
C commeje l'ai déjà dit, cette chose se pratique généralemnit au moyeu dassurane -; e
" dernier, au contraire, en clangeant -un peu de lignie de conduite, pourrait défendre de
" mettre du frêt sar le pont. Mais j plaide en faveur de cette, loi au nom deil'hîomnîanité,

au nom de mille pauvres airis qui, chaque anne, visitant n-s rivages, e qsi sonu
obligés de-rester confi-és.dans leurs vaisseaux et de faire leur devoir, quoique les pâleus
Sde la mort es laissent voir sur leur -visagectqui, une fois engagés, ne peuvent s'objecter
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à aucun chargement quelconque aur e pnt, s'il peut donner quelques sous au pro
" riétaire du vaisseau, quoique ce chargëet si peu traditionnel soit de nature à au
" menter, et de fait augmente souvent les périls déja si nombreux que ,ls navigateurs ont
" è affront-er

'"Je plid]e la cause de centaines de veuves et d'orphelins privés de leur
"support naturel et marîèhant-dans le chemnnde la vie, dansla douleur, les angoisses et
"leslarmes. iarce quc les marins sont privés de la protection à laquelle ils ont tant de

" droit ans leur positior pér-illeuse.
'espère quie cette Chambre voudra bien adopter à lunanimité la résolution que 'ai

"l'honneur de proposer et e, durant la prochaine session, le parlement du Canada
"passeraun bill prohibant tout chargement sur le pont après le premier septembre et

"avant le premiier mai.
' Je dois vous dire quelques mots touchent les sept steamships qu'on pense avoir éte

" victimes -ie la feur des éléments, cet autoMne.
" 'un s'est risé sur lerivage dans une tempête, un autre a sombré près de Sydney

" 0.-B. dans ce funeste aufrage, huit personnes ont perdu la vie; un troisième a fait
"naufrage près de St. Paul et:tout l'équipage a péri sauf une seule personne On n'a
"jamais entendu parler des quatre autres, mais l'on croit beaucoup gu'ils ont péri corps

et biens. Aucun de ces sept vaisseaux n'ppartenait à notre ligne régulière ;ils por-
taient tous sept de très-fortes charges de grain. ('étaient de petits vaisseaux, mais

" pouvant porter de lourdes charges. Ce sont les trop fortes charges de grains qui ont
fait sombrer ces vaisseaux. A Montréal, où ces vaisseaux furent chargs il existe une
loi excellente sur le chargement de ces vaisseaux, et si elle était observée, ces catas-
tirophesne se 'renouvelleraient plus si souvent. Mais chose étrange, les propriétaires des

" vaisseaux peuvent faire fi de ;cette loi en payant une amende de quarante piastres, et je
"ne pense pas me tromper en disant que tous les propriétaires paient cette amende et

" refusent d'obéir aux ordres du gardien de port.
On connaît le résultat d'une pareie:conduite

" Il me semble que le remède à un pareil état dc choses serait facile à trouver; qu'on
" amende cet acte de manière à ce .qu'il soit défendu à tout vaisseau de laisser le port

avant de produire un certificat du gardien constatant que toutes les formalités ont été
remplies ou qu'on augmente la pénalité de telle sorte que l'infraction à la loi ne puisse

"pis 'être profitable aux propriétaires. Ces vaisseaux augmenteront vraisenblablement
"eaucoup en cttMbre et ils font la plus grande partie du commerce de grain par le

"St. Lairent. Il est donc très-important que le gardien du port ait toute. lautorité
nécessaire pour protéger la vie de léquipage et des passagers de même que la.pr-opriété

" des expéditeurs, et l'amendement de la loi actuelle est un pas dans la bonne voie."
Dans ce mémoire M Fry ne s'est occupé que du commerce transalantique et:a fait

des Pecs ntdations de la même nature que celles coitenues dans le bil originairement
adopté par le parlement anglais en 1810, et je dois dire que, tout en partageant d'une
manière générale l'opinion de M. Fry sur les abas dacommerce et la nécessité 'd'une lé-
gislation à cet égard, et tout en appréciant 'les déclarations faites par un monsieur placé
à la tête des chambres unies de commerce du Canada et qui jouit d'une aussi grande expé-
rierce que M. Fry, je crois nénmoins que le caractère extrême d'une mesure qui -prohi-
berait sentièrement les chagements sur le pont des navires pendant les péiodes qu'il a
indiquées, 'c'est-à-dire entre le Jer septembre ete le 1er muai, est si prohib itif qu'elle ferait
croire qu'on a voulu restreindre le cotammerce sans aucune nécessité.

J:e ne saurais convenir avec M. Fr'y que tous les chargenmets sur le pont des nnvires
sont un mal positif et peuvent mettre -'embarquement·en danger. Je crois, au contraire,
qu'un chargeen't modéré, s'il est composé de planches qui, commne nous le savons peuvent
être facilement mnansiées en cas dle dîliculté, pmnrrait, en plusieurs cas, au lieu de mnettr3
le nailre en péril,.le mettre dans un m ilea état,pouir le voyaîg ; et plusieurs de ceux
qui ont passé leur vie tdans le commerce prétcudent qu'un char'. emot motéré sur le pout
a toujours -ct ietîèt dans oeuf cas sur dix. Tout dépad, cejndadt, d- la manière dont

le liani:'e es'tcO'tVuit.
J'ai ieérappée par-les rematrques e'ton honorabtt e ai, M. Cinb, te.été' de

ShePourne, qui a acquis une grande expérienca comme patron de navire, et la franchise of
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la justice dont il fait preuve en toute occasion donnent du poids à son témoignage et de
la valeur à son opinion. Je conviens avec lui que dans un très-grand nombre de cas,
sinon dans tons un chaigment modéré surile pont, Joi de faire dommage à un navire
tend plutôt à lemettre en méilleur état pour le voyage. D'honotables messieurs ont
admis la force de ses démonstrations quand la question aété discutée en parlement, et
j'ai résolu d'adopter l'opinion modérée qu'i a fait valoir-opinion partagée par ceux qui
ont de l'expérience dans le comnerce-de permettre un chargement modéré sur le pont,
plutôt que le moyen extrême recommandé par I. Fry dans son habile mémoire. C'est
pourquoi j'ai proposé dans le bill que depuis le 1er octobre jusqu'au 16 mars 1 s char-
gements sur le:pontse fassent à une hauteur de trois pieds dans les voyages transatlan-
tiques; vous voyez que l'époque de la prohibition a été écourtée. Si l'on me demande
pourquoi, je dirai que, d'après les meilléurs enseignements qe j'ai îpu obtenir des ma
rins, propriétaires de navires, expéditeurs et a utres (et cette expérience doit méritr l'at-
tention des hommes publics) la limite fixée dans le bill n'est oas déraisonnable, et que
l'adoption de l'acte est ine mesure désirable; et, prenant en considération, ainsi que je
crois que hous devrions le faite. la manière dont il peut affecter 1e grand entrepot denoi ''ia pl.8gn eun aitie 'pour l icommerce de notre pays, ainsi que l'encouragement d'une plus grande guai
et la propriété, je crois que la limitation nous fera plus probablement atteindre le but
dont j'ai parlé que si la mesure étaitplus prohibitive

Jusqu'ici a ucune restriction n'a été imposée aux naires qui transportaient aux Indes
Occidentales des chargem ents sur leurs ponts, bien que depuis quelques années la pra-
tique de transporter de très-gros chargements sur le pont ait été adoptée par les navires
partant de St. Jean et des autres ports des provinces maritimes Pendant les mois d'hi-
ver les chargements sur le pont de bois d'arrimage ou de bariquants de sucre mouillés
qui étaient exportés des ports du Nonveau-Brunswick et de lk Nouvelle-Ecosse aux Indes
Occidentales étaient fréquemment mis en piles à plusieurs pieds au-dessus de la lisse
il était très-dangereux pour les matelots de marcher dessus et ils rendaient la gouverne
des navires extrêmement difficile, surtout s'il se for'iait de la glace dessus, ainsi que-cela
arrive souvent dans nos hivers rigoureux ; comme conséquence, plusieurs navires se sont
perdus et un grand nombre de vies ont été sacrifiées.

Au mois d'avril dernier le consul général d'.A ngleterre à la Havane porta la ques-
tion à l'attention lu· gouvernement britannique et déclara que plusieurs navires venant
des ports de l'Amérique du Nord, surtout de St. Jean, N.-B., étaient surchargés, et par
conséquent qu'ils couraient de-s risques extraordinaires avec les gens et les cargaisons
qu'ils avaient à leur bord; et il recommandait que ces navires subîssent une inspection/
quelconque et qu'il dût y avoir des règletents rigoureux au sujet des chargeients sur le
pont des navires en géneral. Le gouvernement anglais renvoya cette lettre au gouverne-
ment du Canada pour que celui-ci la piît en considération.

C'est pourquoi je vais maintenant passer en revue la seconde partie du bill qui peut
affecter le commerce avec les Indes Occidentales; et je dois dire dès le début que je n'ai
pas compris avec celui-ci, pour des raisons que je donnerai tout à l'heure, le commerce
entre le Canada et les Etats-Unis qui peut plutôt être considéré comme commerce côtier.
Le commerce de notre pays avec les Indes Occidentales se fait depuis les rives méridio-
nales du Nouveau-Brunswick et de la Nouivelle-IEcosse, surtout pendant cette partie de
l'année où la navigation du St. L aîrent est fermée. L'I trafic des marchés du St.'Laurent
et d'autres parties de la province de Québec avec les Indes Occidentales est comparative-
Ment restreint dans sa nature, et pour des raisons de climat, limité aux six ou huit
semaines avant la fermeture de la navigation. Par consêquenc les conditions de cette partie
du bill sont d'une importnce secondaire puonr les populations de l'ancien Canada ;. c'est
pour cela que le mémoire de M. Fry ne pile aucunement de ce commerce.

Le trafic des ports de la Baie de Fundy qui se concentre dans le port principal de
St. Jean, se fait surtout dans une classe de navires qui diffèrent considérablement de ceux
par lesquels se fait le trafic transatlantigne du St. Laurent ; d'après les statistiques que
j'ai en mains et doni-, avec la permission lu comité, je vais doniier lecture, on verra que
la hauteur moyenne des chargements sur poni qui sont transportés aux Indes Occiden-
tales est d'environ cinq pieds et demi ; mais elle varie beaucjup et s'élève quelques fois
jusqu'à neuf pieds ou pas plus que deux ou trois pieds, quelques fois même pas du tout.
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On verra aussi pares statistiques que lu grande varaton ans la hauteur ÷ char

gements sur le pont des navires ne dépend as des navires eux-nêmes, car nous voyons
souvent un batiment de 1'tomneaux transpoter sur soi pont n plus fit chargement

qu'in autrede 300 tonneaux, Fun étantla itàié noinsgrand que l'autre c'est e
trafic que je me propose d'appliquer àpropos deschargement sur leport la prohibition

qui commence le 15 novembre et finit le 16 murs, et.je ne mepropose pas:de la restrein-

dre ente ces dates. ,Je veux par le bil que les navires employés dans ce trafic puissent

transporter des charýgements sur leur pont, penant la. période de restriction,; jusqà la
hauteun de pas plus de six pouces udessus de la lisse principale. Dans le bilrigial
cette perimission étai estréinte à la lisse principale, misà la -ecomnmanation de per-
sonnes particulièrementau fait de ce trafic, j'ai consenti àh ajouter six poucscar j'ai
appris qu'ils tendent àarmir la lgue d'arrimage et donnent une noelle sûreté à la

cargaison; de pl1us, aucun chaMgenent ne doit être p us de 4 pieds 6 poces au-dessus
du pi'emier pont.

Quand je consulte leS statistiques que j'ai entre es mains et qurfont voir quels sont
les chargements ordinair-emeint trsportés, je crois que la mesue que e proposene de

vritipas être considérée comme restrictive, nais très-ibérale au contraire. Je regrettN

cependant que ,les représentants -de la partie du pays qee trafic intéresse le plus n'en-

visagent pas la question au meme pniot de vue que mïoi ; ils ob éissent sans doute aux

instructions ('intéressés opposés an bll actueilement dean t le comité.:
Onme demandera peut-être, comme me l'ont demaindé ailleurs des:mesm.eurs q n

étaient opposés à ce bill, pourquoi je ne mne suis pas occu;pé des chargements sur le pont
des navires qui font le service de la baie de Fnndy avec les Etats-Unis. Je dois déclarer

eni réponse que quoique je ne~ sois pas prêt à dire qu'on ne doive point s'en1 occuper,; j'ai
suitout désiré de Luire passer un bil qui détruise les grands abus du commerce ; et je
savais que ls importants intérêts engêg dans ie eammeràl- côtier avec les Etats-Unis ne

feraient qu'ajouter une nouvelle opposition à la mesure qui en a déjà tant rencontré. De

plus, je connaissais touteo la diérence qui existe entre les dangers à éviter dans les deux

classes du commerce; que le voyage aux [nies Occdentales est long, un voyage en pleie
ner et dans lequel on ne peut trouver ce que l'on trouve danîs la navigation cotie e aux

Etats.-Unis : un havre de refuge à deux ou trois heures <le marche. C'est pourquoi j'ai
conclu que comme les statistiques que j'ai pu recueillir n'accusaient pas un fort percen-

tage de pertes de vies dans le commerce américain, et cemme les faciités,-peut être b-s

meilleures au monde-de refuge dans ls havres le long de la côte sont s1 grandes, il n'é-

tait pas déirable de créer des obstacles inutiles et d'aumenter l'opposition qui existe

contre ce bill, opposition qui, je dois l'avouer, est d'un grand pids et d'une haute impor-
tance. Ou remarquera que le bil à actuel limite le Pouvoir dcs hommes sans scrupules
et affecte les profits qu'ils peuvent Laire au~ sacrifice (l'existences humaes,
iis ne nuit pas à l'armateur -honnte, attendu que les quatre pieds et deu

accordés au comamerce des Indes·-Oeecdentales fornment une moyenne plus -que-sufis-anite des

chargements sur le pont que les armateurs consciene:ieux permettent aujourd'hui si-ns que
la loi s'y oppose, et que les afi ires duvngiant bonnêt- e seront que faiblement affee-

tées par le bill ; cie outre, la poon prise par le conseil de la Chambre de on merce de

St. Jiean est celle- ci: tant que le gouvernement américain n'aura pas fait une législation

selable, il serait injuste de mettre notre populatio'n dans une position désavantageuse

pour poursuivre ce comumece. On peut alléuer que le même argument s'apphquera au

comierce av- e les Iîndes Occidentalus. A cla je ré onds que j'ai des statitiques épuva-

lant à des p-euves positives que ce cuxomerc n subi tes pere<s de 'ie (eormes rénltant

des c oargements excessistiuesp d navires; tans que de l'antre côté les accidents

fatals sont bien mocins fréquents, quoique le danger existe. Lc rme< que je proiose sur

ce dernier point relativement a notre commerce avec l-s Etats-Unis c'et qu'on attire
l'atetio d guveneen binngesrcette question' et que le gouvernement du

l'atteimtio du,,ou'O position quia existesu

Canada lui clemandede porte l'anctioi de ntre pailement i connaissance du gouverie-

nient aéiicain et linvite d fai-e vue lo dans le sens que re blI propose, dans le but

anss(i r- -elreindpe et 'évoi:riser les cha(ge-e s r e pont mes mnvrs a v le comi
mer e actels. EXt je nîai 'uun doute quie qudîla un peupe ausi- si éclaré q nue l'est celis

des Etats-nuis aura vii la nécessité d'adopter Q un remède, si ce n'est pas eketmide 1
.428
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ême que nous proposons, il pndra les esures qui pourront li paraître justes pour
protéger la vie et la propriété sans afectr éssiement le comnere.

Lorsque les propositions de ce 11 furent discutées en parlement, avant son,,renvoi à
ce comité, plusieurs olections .onéé faites par s mnessieurs qui l'pposaienthabilement.

e vais passer ces objections en déail afin de d6montrer au omitéquel poids on doit leur
attacher L'honorable député du.comté de St eu, M. Burpee a prétendu qu'acune
preuven'aété produite à l'appui de l'argument que les forts chargements sur le pont des
navires entraiint des pertes de vies, et il a soutenu que les'navires qui font le service
avecles IndesOccidentalesnt été expressément construits pour ce comimerce et qu'ils ne
sont pas semblables à ceux qui font le commerce transatlantique sur le St Laurentdoni
plusieurs soiit vieux pourris et condamnés.

E!dien, laissez-moi dire en réponse que je crois quel'honorable monsieur n'a pa
donné à la question toute l'atention nécessaire et q'il n'a pas peut-être à sa disposition
les i-enseigemets que je me suis efforcé de "ecueitiret qui lui au raientpermis di juger
avec la môme exacit;ude Permettez-moi de donnerlecture, pour l'information du comité,
d'un sommaire des accidents survenus auxnavires faisnt voile de St. Jean, N.÷B., pour
les Indé Occdentales, du-ant les quelques derières années, accidents causés par les
chargements sur le pont; etje dois-ajouter que je ne prétends pas que ce soient tous les
accidents arrivés ni que c'n soit une proportion très-considérable; car je ne croyais pasque
la mesure qui, à mon sens, est si libérale à l'égard des intérêts maritimes, rencontrerait·une si
vive opsition, et par conséquent je ne me suis pas fortifié de faits autant que j'aurais pu
i'être autrement; mais, M.le Président, tout incomplète qu'elle soit, laliste est effrayante.
Vo yerrez par là que ce monsieur est dans l'erreur quand il prétend que "comparative-
"'ment très-peu de vies ont été perdues dans le conunerce, et que le perentage des peres
" de vies occasionnées par les chargements sur le pont des navires faisant le servic avec
"les Indes Occidentales est aussi minime que dans le trafic par voie de terre.

SOMMAIRE des accidents survenus aux navires par suite des chargements sur le pont,
dtirant les quelques dernières années, en se rendant de St. Jean, N-B., aux Indes Occi-
dentales.

. Brigantin Evergreen; engagé dans l'eau, chargement sur pont emporté bâtiment
condamé.

2. Barque Jlinnie; un homme d'équipage emporté par-dessus le chargement et perdu.
3. Brigantin Active; chargement sur pont perdu et plusieurs autres dommages.
4. Brigantin Mohawk; renversé sur le côté, remis droit en jetant la cargaison par-

dessus bord.
5. Brigantin Osprey; perdu une partie de son chargemènt de pont; un homme du

nom de Alcock emporté par-dessus bord et noyé.
6. Brigantin G. A. Coonan; un matelot perdu en tombant du chargement sur le pont.
7. Barque Edward Cecil; renversée sur le côté, engagée dans l'eau et aband muée.

Le charpentier emporté par-dessus bord. Le reste de l'équipage épuisé de f atigue en faisant
jouer les pompes.

8 Brigantin Favn; chargement sur le pont perdu. L'équipage resta sur le toit de
la cabane jusqu'à ce que le bâtiment arrivât plein d'eau à Nassa.

9. Brigantin Delano; entré plein d'eau dans le port de Norfolk, et vendu.
10. Brigantin Let lier B; naufrage complet sur le récif Pacifique.
11. Brigantin iEla; renversement de la charge, obligé d'entrer dans un port de refuge.
12. Brigantin Mrarino ; roulant, .chargement sur le pont emporté par-dessus bord.
13. Goëiette Unexpectel; engagée dans l'eau.
14. Brigantin Mary Giran; chargement sur le pont perdu, roulant.
15. Brigantin Southsrn Cross; échoué ave' un lourd chargement sur le pont. Engagé

dans l'eau, et perdu le chargement, les barriques d'eau, etc. L'équipage neuf jours sur le
pont mourant de faim. Tua le chien du bord. Sauvé.

16. Goelette Alsatia ; trouvée abandonnée. Tout l'équipage perdu. Enorme char
gement sur le pont emporté par la mer, et l'équipage avec lui,

SBrick Birdie; og n'en a jamais entendu parles

Jsle
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18. Brigantine Mary Kelley; ayant un lourd chargement sur le pont, fit el, Equi-
page sauvé par un bâtiment qui passait.

19. Goëlette Nanta,; engagée dans l'eau, abandonnée. Equipage débarqué à terre;
20. Goëlette Ambro; difficile à gouverner à cause de soii lourd chargemeit sur le

pont. Perte totale.
21. Barque Ida E; chargement sur le pont perdu. Vie de l'équipage mise-en périL.

Le capitaine attribue le désastre à l'excès du chargement sur le pont. $9000 de réparations.
2 . Goëlette Minnie; lourd chargement sur le pont. Tout le Monde à bord perdu.

On n'en a jamais entendu parler.
23. Goëlette Carrie Douglas; engagée dans l'eau et difficile à gouverner. Les répa-

rations ont coûté plus de $4,000.
24. Brigantin Bessie ; difficile à gouverner et jeté sur les rochers. Capitaine em-

porté pardessus bord et noyé-; vie de l'équipage sauvée avec peines.
25. Brigantin John Lewis; lourd chargement sur le pont emporté par la mer,

L'équipage a failli se perdre.
26. Brigantin Martha; allant abandonné à la dérive. Une partie de la cargaison

sur le pont, qui était plus forte que de raison, emportée. L'éqrupage avait évidëmment
été eiporté par-dessus bord et péri.

27. Brigantin Plceb Ellen ; embarrassé par un lourd chargement sur le pont qui avait
gelé. Equipage incapable de le débarrasser. Le capitaine et 2 ou 3 hommes avaient péri.

28. Goëlette Charles A. Bovey ; lourd chargement de baiquauts sur le pont. A vait
fait une voie d'eau. Deux matelots morts par suite de trop grands efforts pour empêcher
le bâtiment de sombrer. Le reste de l'équipage complètement épuisé. ,Remorqué au
port, engagea un nouvel équipage et continua son voyage. Résultat encore inconnu.

29. Brick Scud; chargement élevé sur le pont. Naufrage complet.
30. Brick Victoria; chargement sur le pont à trois pieds plus haut que la lisse prin-

cipale. Engagé dans l'eau. Equipage sauvé. Trop grosse charge cause du désastre.
31. Goëlette Bessie Black ; chargement élevé sur le pont. Partie de la cargaison

perdue, emportant avec elle un matelot qui se noya.
Quant à la différence qui existe dans le caractère des navires faisant le commerce de

la baie de Fundy avec les Indes Occidentales et le commerce transatlantique, j'admets
volontiers qu'il y a quelque chose de vrai dans ce qu'a dit l'honorable monsieur-; mais,
dans tous les cas et en acceptant ses prémices, il me reste encore la liste des accidents/
dont je viens de donner lecture et qui s'applique, non au commerce du St. Laurent, mais
à celui des Indes Occidentales. Mais il a demandé une plus grande latitude que celle
réclamée par les délégués qui représentaient la Chambre de Commerce de sa ville. Les
délégués de cette chambre assistèrent à la conférence du bureau de commerce du Canada.
à Ottawa, et quand ils firent valoir les objections qu'ils avaient contre la loi concernant
les chargements sur le pont des navires, ils réclamèrent non contre la limitation de la loi
sur les chargements transatlantiques, mais demandèrent seulement d'en exempter le com-
merce avec les Indes Occidentales et le commerce côtier américain ; ils ne s'opposèrent pas
non plus au principe de la loi telle qu'elle est aujoumd'hui, mais firent valoir que tant
qu'une loi semblable ne serait pas adoptée par les Etats-Unis, le commerce de leurs ports
serait mis dans une position désavantagense, et que, par conséquent, on ne devait pas
intervenir. Maintenant ces honorables. messieurs demandent que l'adoption de la loi soit
fetardée, et prétendent qu'il n'y a pas de raison pour qu'on place des restrictions sur le
commerce du port de St. Jean, parce que, disent-ils, les navires y sont d'une classe diffé-
rente que ceux du &t. Laurent. Il se peut que ces messieurs aient raison dans leur opi-
nion sur le caractère des navires du Nouveau-Brunswick et de la Nouvelle-Ecosse confor-
mément aux lois du commerce, et je concours pleinement dans cette opinion ; mais cela
ne détruit pas le fait établi par l'expérience que des accidents innombrables·sont arrivés.
dans d'autres ports que ceux du St. Laurent, par suite des chargements sur le pont des
navires, et même lorsque les bâtiments sont forts et propres à la mer. Et il faut recon--
naître que, quoique la popition des marchands puisse être affectée (un abus positif comme
celui que j'ai signalé dans le commerce avec les Indes Occidentales ayant été prouvé d'une
manière concluante) nous ne pouvons permettre qu'aucune considération n'intervienne
dans la voie d'une mesure qui a pour but de protéger la vie et diminuer les accidentih
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En d'autres termes, le premier devoir du parlement dans cette question est de protéger la
vie des marins,uis d'examiner les questions de commerce

Le fait qu'un très-grand nombre de bâtiments faisant le commerce du St. Laurent
sont défectueux, vieux et impropres à ce genre d'affaires, e qu'on met des chargemets
sur leurs pots, ne fait qu'aggraver le mal et est une nouvelle raison qui nécessite l'adop-
tion de l'acte; mais ce n'est pas un argument pour que le commerce de St. Jean avec les
Indes Occidentales en soit exempté. Je présume qu'après les preuves que j'en ai données,
on ne mettapas en doute les accidents sérieux qui résultent d'un trop gros chargement

Je dois rappeler à l'lonorable député de St. Jean q'en allant plsloin que ne le
demandait la Chambre de Comnerce au mois de janvier dernier et en invitant aujourd'hui
le comïité à rejeter cette partie de la loi qui affecte le coimmerce de St. Jean, sous le pré-
texte qu'aucune nécessité justifie l'adoption d'une loi pour les chairgements de ce port, je
crois qu'il ne représente pas le sentiment géuéral même de sa propre ville et j'ai l'hon
neur de lui direque quand il apprend au comité que le sentiment public ne demande pas
une mesuro de ce genre et que cette mesure n'est pas nécessaire, je crois que l'honorable
monsieur fait erreunr. J'ai déjà produit d'amples preuves démontrant la nécessitéde cette
mesure, et j'a;ffirme d'un autre côté que le sentiment public réclame impérieusement des
garanties contre les énormes pertes d'existences qui ont lieu dans ce commerce. n.des
principau agents maritimes du Nonveau-Brunswick, sinon le premier de tous, présen-
tait, au mois de mars dernier, un habile mémoire à moi adressé, au sujet du commerce de
St. Jean en rapport avec cette question des chargements sur le pont ces navires; avec la
permission du comité, je vais en donner lecture:

CHARGEMENTS sUR LE PONT DES NAVIREs.

A l'hon. Peter Mitchell,
Ministre de la Marine et des Pêcheries, Ottawa.

Monsieur,-Dans une récente assemblée de la Chambre de Commerce de St. Jean te-
nue en cette ville, les délégués qui venaient d'arriver de la troisième convention annuelle
du bureau de commerce du Canada tenue à Ottawa les 16 et 17 du mois dernier, firent,
entr'autres, le rapport suivant:

"Que la résolution suivante à laquelle vos délégués crurent devoir prendre une part
"active fut la 19ème. L'opportunité de prohiber par statut le transport des chargements
"sur le pont des navires après une certaine date, ce qui était de fait la remise en vigueur
" des anciennes lois concernant les chargements sur le pont-des navires, et que tandis que
"cette prohibition pourrait s'appliquer avec une égale justice à nous-mêmes et aux étran-
"gers faisant le commerce d'exportation avec l'Europe, elle pourrait nous pla.er dans des

conditions d'inégalité avec les expéditeurs des Etats-Unis avec lesquels nous sommes en
"concurrence continuelle dans le commerce côtier, le commerce avec les Indes Occiden-
"tales et l'Amérique du Sud ; et quand la question eut été pleinement expliquée au bu-
"reau, le moteur, le président du bureau, M. Fry, restreignit sa résolution comme suit:

Que ce bureau insiste énergiquement auprès du gouvernement fédéral sur la nécessité
" d'arrêter immédiatement par la législation le transport de- chargements sur le pont des
"navires entre le Canada et l'Europe, après septembore et avant le 1er mai de chaque
"année, comme pratique funeste à la vie humaine et augmentant matériellement les frais
" d'assurances. .Adoptée."

Subséquemment, le secrétaire de la chambre donna lecture des documents suivants.

Ottawa, 17 juin 1872.
Monsieur,-J'ai l'honneur de vous transmettre ci-incluse copie d'une dépêche, avec

ce qu'elle contient, du ministre des Colonies, transmise à ce ministère par l'honorable con-
seil privé, au sujet du nombre des accidents arrivés aux navires qui transportent sur leurs
ponts des chargements de bois de constraction et de bariquauts entre les ports de l'Amé-
rique du Nord et les Indes Occidentales ; et je vous prie d'avoir l'o bligeance de la trans-
mettre àla Chambre de Commerce pour son information et de dire en même temps à cette
corporation que ce ministère sera bien aise de connaître son opinion sur ce sujet important.

J'ai, etc., WH. SMITH,
A. C. Fairweather, écr., .Député du Zlinistre de la .Marine, etc.

Secrétaire, Chambre de Commerce, St. Jean, K-B
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Le ,Secrétaire des Goa oies au Gouverneur-Général.

(C-ada, No. 108. DowN;IG STREET a 8
Milord,--J'ai l'honneur de transmettre à Votre Seigneurie, pour la conmmuniq uer à

votre gotuvernemeii, copie d'une lettre du bureau de commerce, renfermant copie d'une
dépêche du consul de Sa Majesté à la Havane, laquelle attire lattention sur le nombre
des accidents arrivés aux iavires qui transportent sur leurs ponts des chargements deha-
riquauts et de. bois de construction entre les ports de l'Amérique du Nord etlas Iades
Occidentales.

J'ai, etc., KIMLE
Gouverneur-Général,

Le Très-Hon. Lord Lisgar,
G. C. B., G. C. M. G., etc. etc., etc.

M. Gray au sou-Secrétairc dEtat Bureau Cobonial.

M 4758,) CHA1nBRE DE CoMMERcE
W IIEHALL GRDES mai 1872.

ACCIDENTS.

Monsieur,-J'ai reçu de la chambre de commerce l'ordre de vous transmete, pur
l'information du secrétaire des colonies, la copie ci-jointe d'une, dépêche du cosul général
de Sa Majesté à la Havane, attirant l'attention sur le nombre des accidents arrivés aux
navires qui transportent sur leurs ponts des chargements de bariquauts et de bois de
construction entre les ports de l'Amérique du Nord et les Indes Occidentales.

La chambre de commerce désire que je suggère à l'examen de Lord Kimberley s'il
ne serait pas désirable de porter le contenu de cette dépêche à l'attention des autorités de
la Confédération du Canada, attendu qu'une partie considérable du commerce se fait des
provinces britanniques, surtout entre St. Jean, N -B., et Cuba.

J'ai, etc., T. GuAY.
Au rous-Secrétaire d'Etat,

Bureau Colonial.

M. le consul général Dunlop au secrétaire, ministère de la Marine, Chambre de Conmerce.

(M. 4748) HAVANE, 3 avril 1872.'
Monsieur,-Je crois devoir signaler à l'attention de la chambre de .commerce le

nombre des accidents qui arrivent par la pratique de transporter des chargements de ba-
riquauts et de bois de construction sur le pont des navires entre les ports de l'Amérique
du Nord et les Indes Occidentales.

Un commerce très-considérable se fait actuellement des provinces britanniques, sur-
tout entre St. Jean, N.-B., et Cuba.; et il arrive rarement un navire ici sans qu'il ait
perdu une partie de sa cargaison ou éprouvé des dommages pendant le trajet, parce qu'il
fait de forts chargements de madriers et de bariquauts sur son pont.

J'apprends que la plus grande partie des cargaisons est arrivée auv Etats-Unis et
que la prime sur les chargements de pont est élevée, de 10 à 15 pour cent,; mais les pertes
qui arrivent presque constamment prouvent qu'il y a quelque chose de défectueux dans la
pratique, que beaucoup de navires sont trop chargés et par conséquent ne courent pas
seulement un risque extraordinaire pour eux-mêmes et leurs cargaisons, mais encore met-
tent en danger la vie de ceux qui sont à bord.

J'ignore si ces navires, une fois chargés et prêts à partir, sont inspectés par les gar-
diens de port et les agents des assureurs ; mais s'ils ne le sont pas, il me paraît très-né-
cessaire qu'ils le soient, et q'il devrait y avoir des règlements rigoureux à propos des
chargements sur le pont des navires.

A. GEanAM DUNLOP,
Consul Général (Cuba.)

.u seerétaire du ministère de la Marine,
lhibre de Commerce, Londres.
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L'auteur de cette lettre était présent à l'assemblée qui eut lieu à St. Jean, et compli
ienta les délégués sur l'habileté qu'ils avaient déployée comme- représentants de cette

Chambre. Il approuva plei ement les recommandations qu'ils avaient faites au sujet des
charg ents sur le pontdes navires côtiersentre les ports du Nouveau-Brunswick et ceux
des Etats-Unis il dit qu'en général les navires affectés aux relations commerciales entre les
ports des provinces maritimes et les ports des Etats-uis au nord de Hatteras étaient parti-
culiérement faits pour contenir ,delourds chargements sur leurs ponts. Ce sont pourla
plupart des navires à bas fonds, d'une grande largeur de bau, avec une profondeur de cale de
sept à huit pieds et une la-geur de bau de vingt sept à trente pieds, gréés en goëlettes et pou-
vant parfois contenir plus d'un tiers de toute l cargaison sur le pont; et que quoique
d'autres:'classes de navires soient quelques fois affectées au commerce côtier, il ne serait pas
oppoitun, suivant lui, de faire des règlements concernant ce commerce particulier non plus
que celui qui se fait actucllement avec les ports de l'Amérique du-Sud, car les cargaisons
transportées dans ce dernier pays sont généralement composées de bois d'arrimage sec ,oig et
d'une qualité supérieure qai en fait une cargaison flottante. De plus, le trajet étant beaucoup
plus long que celui des Indes Occidentales, les chargements sur le pont se font dans les limites
de la sûreté. Quant au commérce côtier, il y a grand nombre de havres sur la route etles
navires peuvent s'y refugier à l'approche d'une tempête, et échapper ainsi aux dangers des
voyages en pleine mer.

Des circonstances qui précèdent, et- d'autres encore, l'auteur de la lettre conlut qu'il
était évident que la meilleure politique à suivre serait de retarder la législation sur ces ma-
tières jusqu'à ce qu'elle eut été le sujet d'un arrangement uniforme entre les Etats-Unis et le
Canada. Mais, quant à ce qui concerne le transport des bariquauts et du bois de eonstruc-
tion entre les ports des provinces maritimes, surtout celui de St. Jean, et les Indes Occiden-
tales, il ajouta que, dans l'opinion qu'il s'était formée d'après ses observations et son expérience,
les faits officiellement exposés par le consul de la Havane étaient parfaitement vrais.

Dans le cours de la discussicn, le vice-président admit l'exactitude des représentatious
faites par le consul-général Dunlop. Cependant la Chambre de Commerce de St. Jean,
embarrassée jusqu'à un certain point par des intérêts individuels, parut ne pas vouloir prendre
une décision, ce qui démontre que la concurrence des navires étrangers était la raison osten-
sible du retard; mais en réalité la décision est retardée par des membres de la Chambre qui,,
expéditeurs ou propriétaires de navires, veulent être libres de faire les chargements comme
auparavant.

En conséquence, il est absolument nécessaire, pour préserver la vie et la propriété, que
le gouvernement du Canada s'occupe de la chose, et cela pour les raisons suivantes

1. QUANT AUX AFFAIRES ELLES-MEMES.--Le commerce entre les ports des provinces
maritimes du Canada et les Indes Occidentales augmente rapidement; de fait l'exportation
des bariquauts et du bois d'arrimage à ces îles .rovient surtout de ces provinces. L'espèce de
bois d'arrimage préparée aux Etats-Unis étant très-précieuse, est presqu'entièrement destinée
à d'autres marchés, attendu que la qualité dont les Indes Occidentales ont besoin, bien que
très-bonne pour le marché, n'est pas le No. 1 ;Les planches sont principalement de seconde
qualité et le bois le plus inférieur est converti en bariquauts. On se procure plus facilemnent
dans les provinces le bois pour confectionner les planches et les bariquauts et leur préparatio 4est bien moins coûteuse, car souvent des marchands de Portland et de Boston achètent à
St. Jean des.bariquauts qu'ils exportent de ces ports. En conséquence, les provinces-ont
joui du monopole de.l'exportation du bois d'arrimage aux Indes Occidentales ; voilà pourquoi
la minute suivante de la Chambre aurait pu avec raison etre plus définie: "Que la Chambre

ayant pris en considération la lettre du député-ministre delaMarin,-et des Pîcheriesau sujetdes
Chargements sur le pont des navires, désire offrir ses remerciements au ninistère pour lui.
avoir communiqué une matière d'une aussi haute importance pour le commerce de ce port.

"La Chambre admet que le mal dont on se plaint existe; mais comme le port de St. Jean a
à concourir avec les ports des Etats-Unis dans le commerce du bois et serait mis dans une.

"Position désavantageuse si on imposait à ses expéditeurs des restrictions qui ne s'applique-
"raient pas à ces ports rivaux, la Chambre croit qu'ele ne peut recommander un changement,
"à moins qu'une action semblable ne soit idoptée pour les autres ports."

2. QUANT A LA CLASSE DES NAVIR;S.--Iies navires employés à çi 00mmeff sl n
4-SS '43a

7 idioria
1 1 8



Documents de la Session (No. 8

principalement des petites barques, des bricks ou brigantins et des goëlettes, ayant une pro
fondeur de cale de dix jieds et plus, de manière à arrimer trois rangées de boucauts de
mélasse pour le trajet de retour. Ces navires diffèrent tout-à fait des bâtimentscôticrsi e ce
qu'ils sont profonds et comparativement étroits, avec des dimensions nécessaires au transport
du fret mort ou des cargaisons sous le pont

PARMI LES ABUS DU sYsTÈME DES CHAR.GEMENTS SUR LE PONT DES NAVIRES, IL Y A
Celui que commettent les propriétaires et fréteurs en empilant les chargements sur le pont

sans permission et sans entrave, ce qui augmente le risque que courent le navire et l'équipage.
Les cargaisons sont humides et glacées, et si elles sont empilées au-dessus de la lisse, comme
c'est toujours plus ou moins le cas, elles nuisent plus sur le navire qu'unepleine cargaison de
fret mort car les lourds.chargements sur le pont détruisentl'arrimage du navire et nuisent à
sa manoeuvre, toutie. privant l'équipage de la protection des remparts; puis, dans les tem-
pétes, le poids excessif du pont fait butter le navire, ouvre ses gouttières, se: joints, ses écou-
tilles force ses oeuvres mortes et le jette sur le côté, alors qu'il peut s'emplir, car l'eau allant
au fond de cale, les pompes ne peuvent l'afteindre; et voilà comment la surcharge est la cause
première d'un grand nombre de désastres.

Les pertes péenniaires causées par cet état de choses sont déjà une preuve suffisante pour
démontrer la nécessité d'une législation restrictive; mais si l'onconsidère les pertes de vies qui
sont le résultat de cet abusil y a lieu d'espérer que le gouvernement se croira obligé d'adopter
une mesure qui prévienne efficacement à l'avenir la surcharge des navires faisant le commerce
avec les-Indes Occidentales et qui protège nos marins contre les dangers qui leur sont imposés
à part des périls inévitables de la mer.

QUANT AUX PERTES DE VIES.-Vici quelques exemples de désastres, directement ou
indirectement causés par les chargements excessifs sur le pont.des navires et qui ont entraîné
la perte d'une partie des équipages.

Le brigantin Bessie, de St. Jean, N.-B., Tobin, patron, fit voile de ce port au mois de
février 1868, pour Cuhba. Il était tellement surchargé qu'il s'engagea dans l'eau et devint
ingouvernable peu de temps après être sorti du port ; il devint impropre à la mer parce qu'il
avait à son bord un plus grand nombre de bariquants qu'il n'en pouvait porter pendant le
mauvais temps et fut obligé de virer de bord; mais étant devenu ingouvernable, il ne put
atteindre le port sain et sauf, il fut emporté à la meici du vent et des -vagues sur les rochers
de la baie Courtney. Le Capt. Tobin fut emporté par-dessus bord et se noya avant que le
navire échouât; les autres ne se sauvèrent qu'avec les plus grandes difficultés. Dans le temps
il y eut un cri général par toute la presse, et le sentiment publie réclama une législation pr4-
ventive. Pendant quelque temps les chargements sur le pont furent plus modérés; mais
aujourd'hui la pratique est devenue aussi dangereuse qu'auparavant, et tant que le gouverne-
ment n'y aura pas mis son intervention, elle continuera à subsister.

Le brigantin John Lewis fit voile d'ici le 10 novembre pour la Havane. Il fut abordé
par une mer qui emporta le chargement dont le poids avait défoncé le pont; l'équipage se
sauva avec peine.

Le brigantin Martha, de St. Jean, N.-B., fit voile d'ici pour Cuba le Il janvier 1870,
et fut trouvé allant à la dérive et abandonné, quelques jours après, à Meteghan, N.-E.; une
partie de son chargement de pont avait été emportée et le pavillon de détresse flottait sur son
mât. Lui aussi avait pris un trop fort chargement sur son pont, et à en juger par l'appa-
rence qu'il offrait, il était évident que ce chargement avait été'la cause du désastre et que
l'équipage avait été emporté par-dessus bord ; tout le monde avait péri.

Le brigantin Phoebe Ellen partit le 5 janvier de l'année suivante pour la Savane; immé-
diatement après être sorti du port il fut assailli par une violente bourrasque, fit une voie
d'eau et devint ingouvernable parce qu'il était surchargé d'une trop forte cargaison sur le
pont; l'équipage essaya de jeter ce chargement par-dessus bord afin de soulager le navire, mais
il était pris dans la glace et on ne put l'enlever; le batiment fut emporté à la dérive à travers
la baie et alla s'échouer près de Digby, N.-E. Le Capt. Dill et deux ou trois hommes de
l'équipage périrent.

Des faits aussi tristes ont lieu tous les jours et exigent impérieusement une action immé-
diate. La préservation de la vie est d'une importance majeure, le transport de la propriété
mérite aussi considération. C'est pourquoi je suggérerais qu'on fit UN STATUT POUR RÉGLE-
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MENTER LE TRANSPORT DES CHARGEMENTS SUR LE PONT DES NAVIRES DES PORTS DU

CANADA AUX INDES OCIDENTALES, comme suit
o. ue tous les navis es à pont simple reçoivent défense de prendre ou de transporter

des cargaisons sur leur pont au-dessus de la isse priccipale.
2O. Que tous les navires ayant un faux pont reçowent défense de tansporter des car

gaison;s surce faux pont.
30. Qu'il y ait à chaque port de sortie un ispecteur parfaitement compétent pour

surceiller les navires pendant qu'ils prennent leur chargement, et voir à ce que les cargaisons

soient bien arrimées, les règlenients du gotvernementconcernant les chcrgements sur le pont
fdelement observés, et à ce que les navires en partance soient dans une bonne condition pour
la.me,-son certtficat devant être produit quand le navire est acquitté à la douane

On a constaté, il y a déjà plusieurs années, que des navires faisant voile des ports de la
Grande-Br.efagne étaient surchargés de fer, et sombraient en conséquence. L'attention du

gouvenement ayant été attirée sur ce fait, celui-ci fit immédiatement un règlement qui limi-
tait a quantité du fer à un tiers excédant le tonnage enrégistré du navire, et aujourd'hui le
transport du fer est comparativement sûr.

es míêmes remarques s'appliquent aux grains qui étaient autrefGis expédiés en grenier
des ÉîatsU-Jnis en Europe, mais plusieurs navires furent perdus ou endomnagés dans la tra-
versée de l'Atlantique parce que la cargaison se déplaçait; et bien que lesEtats-Unis fussent
en concurrence avec les ports rivaux de la Baltique, les autorités américames ne furent pas
lentes à agir : elles assujétirent le chargement des grains à l'inspection, et aujourd'hui un
tiers de la cargison doit être mis en sacs et les navires pourvus de planches, suivant la loi.

L'auteur le cette lettre ne parle pas au point de vue des assurances, car il est depuis
longtemps convaincu que les risques de ce genre, mis en danger par les forts chargements sur
le pont des navires, ne sont ni sûrs, ni désirables et ne peuvent rémunérer les assureurs ; mais
il communique ses vues au gouvernement dans l'espoir qu'un statut comme celui dont il est
question plus haut deviendra loi pour sauvegarder la vie des marins faisant voile des por ts
canadiens, ainsi que pour le bien-être de ceux qui en dépendent et la protection de tous ceux

qui font le commerce avec les Indes Occidentales et qui sont intéressés à la prospérité mari-
time du Canada.

J'ai l'honneur d'être, etc.,
ROBERT MARSHALL,

Agent d'assurance maritime et procureur de*l'association des
assureurs maritimes des Lloyds du Nouveau-Brunswick.

On voit par cette lettre que M. Marshall, après avoir nettement défini la situation,
demande un statut semblable à celui contenu dans le bill -qui est en ce moment l'objet de
l'examen du comité, pour réglementer le trafic entre le Canada et les Indes Occdentales; il
recommande, de plus, qu'un agent soit nommé et que le gouvernement fasse des règlements
pour voir à ce que la mesure soit exécutée au bureau de la douane avant l'acquittement des
navires. Maintenant, on remarquera que le bill ne contient aucune disposition au.sujet de
l'inspection. Cependant, les adversaires de ce projet de loi ont déclaré qu'ils désireraient une
mesure qui nommerait des inspecteurs plutôt qu'une autre qui fixerait une limite aux charge-
ments sur le pont des navires. A cela j'ai répondu comme jeréponds encore que je considérais
qu'il valait mieux dans l'intérêt du commerce imposer une limite aux chargements sur pont, ce
qui assurerait en même temps plus de garanties pour la vie, plutôt que d'avoir à chaque port un
inspecteur officiel qui, s'il voulait agir d'une manière arbitraire, pourrait harasser et ennuyer
le commerce. De plus, si ces officiers étaient nonmés, il faudrait qu'ils fûssent payés ; mais si
l'honorable monsieur demande la nomination d'un personnel d'officiers, je ne vois aucune objee-
tioni à insérer une clause à cet effet dans le bill actuellement entre les mains du comité. Ne fer-
mous pas les yeux à la lumière, regardons plutôt les faits en face, et si les abus dont on se plain t

* Plusieurs des navires qui font le commerce avec les Indes Occidentales ont de petits faux-ponts, de
10 h 12 pieds de profondeur de cale, et de 4 à 5 pieds entre les ponts. De tels bâtiments ne devraient jamais
tenter d_- transporter des charzements sur le faux-pant; mais ils le font fréquemment, bien que ce soit sim-
Plement transporter un chargement de pont par-dessus un autre, et il n'est pas surprenant qu'il en réiulte
le pIns s'rieuses conséquences, 3
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rendent la nomination de ces officiers nécessaire, le commerce devra accepter les frais et les
inconvénients qui pourront en résulter; mais ce sont les abus du système qui ont amen la né-
cessité de faire une législation, et pour na part, dans les intérêts du commerce, je consid ère
que le bill actuellement sous examen est beaucoup plus favorable que le principe de l'inspec-
tion pour lequel mon honor'able ami lutte; mais s'il préfère prendre la responsabilité de de-
mander l'inspection pour faire face aux abus qu'il prétend qe ce bill ne pourra détruire, j'ai
préparé une section qui pourvoit à l'inspection aux ports que le gouvernement pourra, procla-
mer et comprend ceux de la: Baie de Fundy. Je la soumets au comité et suis prêt à l'inter-
caler dans le bill afin de me rendre à l'opinion du commerce représentée par mon honorable
ami, s'il y consent; mais tout en me rendant à son avis, je lui laisse la"responsabilité de l'o-
bligetion où nous allons nous trouver d'imposer une nouvelle restriction au commerce de e
port.

(Ici l'honorable monsieur donne lecture dune clause stipulant la nomination d'n ins
pecteur ou d'inspecteurs pour tels ports proclamés, qui auraient pour attributions d'examiner,
pendant la saison, le bchargement et l'équipement -e navires faisant le commerce, et sans le
certificat desquels l'officier des douanes ne pourrait acquitter les navires.)

Ici M. Burpee dit qu'il ne saurait prendre la responsabilité d'accepter le principe dc
l'inspection, et comme plusieurs autres messieurs s'y montraient hostiles, tout en préconisant
la mîesure telle qu'elle était, l'honorable ministre le retira en déclarant que s'il n'insistaif pas
pour que ce principe fût intercalé dans le bil, il croyait de son devoir, puisque les messieurs
de St. Jean posaient une pareille alternative, de les mettre à même de l'accepter ou de -le re-
jeter. Il n'insiste point pour son adoption par ce qu'il ne croit pas que la chose serait dé-
sirable, et il ne iense pas non plus que le commerce la désire et qu'elle offre le plus de protee-
tion pour la vie, quoique dans un avenir très-rapproché ces abus pourraient rendre l'inspec-
tion nécessaire. -Le paragraphe fut alors retiré.

L'honorable ministre continua en faisant remarquer qu'une autre objection soulevée contre
le bill était qu'il n'était pas assez compréhensif. L'honorable monsieur que j'ai déjà mentioané
prétend que la question ayant été soumise au parlement impérial par M. ýPlimsoll et une com-
mission royale ayant été nommée pour exanriner les abus résultant non-seulement des charge-
ments sur le pont des navires mais encore d'autres causes relatives à la navigation, cette mesu-
re ne devrait pas être adopté, mais laissée en réserve jusqu'à ce que nous ayons les résultats
obtenus par le commissaire, ou jusqu'à ce que nous nommions nous-mêmes un , comité qui
agisse avec cette commission dans le but d'avoir des, renseignements et d'étudier la question.

En réponse l'honorable ministre dit que ce qui a eu lieu en Angleterre et, ce qui /se
passe ici offre beaucoup de différence. La question des chargements sur le pont- des navires
ne forme qu'une très-petite partie des griefs que M. Plimsoll a fait valoir et que la Chambre
des Communes anglaise a étudiés d'une manière particulière, et que dans la nomination de la
commission, il est évident que la question a une portée beaucoup plus grande que ne le compte
ce bill. Qu'aucune plainte sérieuse n'a été faite contre les navires dont les propriétaires ré-
sident en ce pays, qu'en général on les accepte comme appartenant à une bonne classe, et que,
d'après ce qu'a dit mon honorable ami, le commerce de Québec et des autres ports de l'ancien
Canada est transporté dans des navires d'une classe bien différente de ceux qui font voile de
son port, et que la même objection ne s'applique pas au port de St. Jean. En face de la
masse de preuves que j'ai fournie au comité, dites-moi, est-il nécessaire de nommer une com-
mission pour eii arriver à une conclusion sur l'opportunité de restreindre les chargements de
pont ? Je ne le crois point; mais s'il désire aller plus loin et imposer une surveillance sur les
naviies et les cargaisons et demande une commission pour examiner la preuve dans ce but,
l'adoption de ce bill ne l'en empêchera pas, et en même temps on aura fait disparaître un mal
alarmant. Laissez-moi dire à mon honorable ami, que je crois devoir, pour lui-même et:pour
les intérêts importants qu'il représente, renvoyer à l'opinion qu'il avait au sujet de la commis-
mission avant l'adoption de cette mesure, afin qu'il ne puisse pas contrecarrer l'enquête qu'il
prétend être anxieux d'obtenir. Mais si l'on adopte sa recommandation, si l'on permet à cet
abus de subsister une autre année, d'autres pourraient demander de nouveaux délais pour le
même motif et avec autant de raison.

Que l'opinion phlique demande l'abolition complète des chargements de pont, ainsi que
membres du comité l'ont prétendu, ou que mon honorable ami en résistant à la hm
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tation représenteTlopinion publique, je croisqu'il ne peut y avoir aucun doute qu'une meure
quelconque est inmpéricusemnt réclamée, Qu'il consulte les raports des Chambres de Com-nce et il se cdnVainra qu'elles ont toujours demndél'abolition de tous les chargements
de pont. Quil lse la résolution adoptée par sa propre Chambre de Commerce il verral importancedu pimcspe reconnue ci tnt qu'il oncerne le commerce transatlantique, et iln'hésitera pss à reconnaître l'inopportunité d'un nouveau délai.

Maitenant je vais, avec la permission du comité,'lire deux dépêches, porant respectvment lcs dates du 27 février et 27 mnrs 1873; du comte de Kimberley à on Excellence leGouverneur-Général sur le même sujet. L pr-emière contient une liste des accidentsët unrelevé des navires chargés de boisedont il a été fait rapport à la Chambre de Commerce jusqu'au7 janvier 1873, comme ayant été rdus ou endonmagés pendant le mois de novembre1872
(Ici l'honorable m snitre donne lecture des dépêches et de la liste des accidents annexées)

No. 57. DOWNING STREET,
27février 1873MILORDJ'ai l'honneur de vous transmettre, pour laolimuniquer à vore gouverne

ment, copie d'une lettre de la Chambré de Commerce avec des annexes au sujet des accidentsrécemment survenus à des navires faisant le tirafic américain et dûs à c que l'on dit, aufait qu'ils transportaient des chargements sur leur pont pendant les mois d'hiver.Je serai'bien aise de connaître l'opinion de vos ministres e de recevoir les recommanda
tions que leur connaissance des circonstances locales pourra leur permettre de faire sur cetteimportante question.

Ils coopèreront volontiers, j'en suis certain, à donner effet à toute mesure pratique quipourra être trouvée pour diminuer le nombre des accidents de ce gere.Vous aurez 'l'obligeance de me remvoyer le rapport de M. Smith, daté du mois de décem-
bre 1860, dont je vous transmets l'original.

J'ai, etc.
K1MBEiRLErIGouverneur-Général

Le Très-Honorable
Comte de Dufferin,

K.?P., K. C. B., etc., etc., etc.

M Farrer au SouâSecrétaire d'Etat, Bureau Colnial.

CrA3MBRE DE COMMERCE,
WHITEHALL GARDENS, 14 février 1873.

CHARGEMENTS SUR LE PONT DES NAVIRES

p MONSIEUR,-L'attention de la Chambre de Commerce a été attirée sur les dangers et lesPertes qui sont survenues par suite des chargements de bois sur le pont des navires faisant leCommerce en Amérique pendant les mois d'hiver.
Le Secrétaire d'Etat sait qu'avant l'année 1862 il y avait en vigueur des lois (16 et 17chap. 107, sections 170, 171 et 172) qui défendaient le transport de bois sur le pontdes navires partant des colonies de l'Amérique- Britannique du Nord pour le Ioyaumc-Unidlepuis le 1er'septembre jusqu'au 1er mai.
Il était possible jusqu'à un certain point, dans tous les cas, de mettre ces lois en vigueuravant l'abrogation des lois de nangation, parce qu'un navire britannique avec une. cargaisonaveannique partant des colonles pour le Royaume-Uni avait l'avantage sur un navire étrangeravec une cargaison étrangère partant des Etats-Unis; conséquemnI me l commerce était ros-aux navires britanniques faisant le commerce colonial, transportant des cargaisons colo-es et partant directement des colonies po le Royaume-Uni. et cS avires pouvaioen
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être arrêtés dans la colonie s'ils éludaient la loi. Mais aprèsi'abrogation des lois de navigation,
il n'y avait rien qui pût empêcher un navire britannique de transporter du bois des Etats-
Unis au Royaume-Uni, ou d'aller d'un port étranger aux colonies, puis de changer sa desti-
nation au Royaume-Uni. De fait les navires avaiént l'habitude, après l'abrogation des lois
de navigation, de prendre leur acquittement du côté américain de la rivière qui sépare le
Nouveau-Brunswick du Maine, afin d'éluder la loi anglaise concernant les chargements sur le
pont des navires.

L'expérience a démontré combien il est difficile, sinon impossible, de mettre la loi en
vigueur vur des procédures sur ce côté-ci de l'Atlantique.

Vû~ces circonstances, les lois dont il est question plus haut furent abrogées par les actes
d'amendement de la marine marchande, 1862, 25 et 26 Viet., c. 63, s. 2.

D'après ce que dessus, il est évident que toute ýlégislation efficace sur ce sujet doit
atteindre les navires au point de leur départ en Amérique, et qu'elle doit concerner les navires
partant des ports des Etats-Unis, aussi bien que ceux qui partent des colonies anglaises Il
est également évident que les actes en question affectent les navires partant de ces pays pour
des contrées autres que le Royaume-Uni et que, pour être complète, la législation doit
atteindre tous les navires qui transportent du bois à travers l'Atlantique, quelle que soit leur
destination. Il est encore évident que des lois de ce genre ne peuvent pas être adoptée' dans
ce pays, soit pour le Canada ou les Etats-Unis, et qu'elles doivent être faites de concert, sur
une base commune, par les gouvernements du Canada et des Etats-fnis.

Yû ces circonstances, je dois vous prier d'inviter le Secrétaire d'Etat à signaler ce sujet
à l'attention du gouvernement du Canada et à recommander à ce gouvernement de voir s'il
n'y aurait pas moyen de trouver des mesures pour prévenir d'aussi effrayantes pertes de vie
et de propriété comme celles qui ont eu lieu récemmcnt.

J'inclus ici une liste, dressée sur les relevés de la Chambre de Commerce, des accidents
survenus dans ce trafic pendant les deux derniers mois de l'année dernière (1872).

J'inclus aussi copie d'une lettre, datée le 11 décembre 1860, de M. William Smith, alors
contrôleur des douanes et de la navigation au port de St. Jean, aujourd'hui député ministre
de la MarÏne et dies Pêcheries du Canada, contenant un état complet sur l'opération de la loi
telle qu'elle existait alors.

J'ai, etc.,
T. 'I. FAnREn.

Au Sous-Secrétaire d'Etat,
Bureau Colonial.

Par la liste dont il est question plus haut et qui est ci-annexée,on verra que sur 72navires
ordus et endommagés, 29 ont été totalement perdus et 43 endommagés ; qu'il y a eu 67

Pertes de vies, que 48 des navires avaient des chargements sur leurs ponts, 11 sans ces charge-
nents et 13 dont·on ignore s'ils avaient de ces chargements ou non. Les remarques de

l'officier expéditeur portent sur la nature et la cause de l'accident, et parlent suffisamment
par elles-mêmes.

4R S
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Je crois que ceci doit convaincre l'honorable monsieur de l'urgente nécessité qu'il y a
de faire une législation quelconque pour mettre fin à cet abus criant.

La seconde dépêche dont j'ai parlé et qui est adressée au Gouverneur-Généraldu Canada
porte la date du 27.mars, contient la lettre de M. Marshall que Sa Seigneurie avait reçue, et
le comte de Kimberley continue en disant: "lCette question, comme Votre Seigneurie le sait,
" commande une attention considérable en ce pays, et j'espère que vos ministres ne tarderont
C pas à l'ex;miner.

Lemonsieur qui oppose cette mesure prétend que la restriction de 4½ pieds imposée au
commeíde des Indes Occidentales, va sérieusement affecter ce commerce. Qu'il me permette,
par son information, de donner lecture de ce relevé des chargements de St. Jean aux Indes
Occidentales pour les mois de février et mars derniers, Ct l'honorable ,monsieur verra qü tous
les chargements sur le pont des navires, aussi bien pour les Etats-Unis que pour les Indes
Occidentales ne sont en moyenne que de 51 pieds.

Les restrictions quant à la hauteur des chargements sur pont se feraient sentir davantage
sur les goëlettes en bois (ainsi qu'on les appelle) qui sont construites pour transporter de sept
à neuf pieds sur le pont la plus grande partie de leur cargaison. Cependant, il n'y en a pas
un grand nombre

DoUAKEs ST. JEAN N.-B.. 1er février 1873.

Monsieur,-J'ai reçu votre note du 21 du mois dernier au sujet de la hauteur des char-
gements sur pont transportés par des navires de 100,, 200, 300 et 400 tonneaux. respective-
ment à Cuba ou aux Indes Occidentales et en suivant la côte, pendant l'automne et l'hiver.
D'après les recherches que j'ai faites, il m'a été impossible de les classifier suivant le tonnage.
Les plus gros navires ne transportent pas les plus gros cbargements sur le pont. J'en ai re-
marqué quelques-uns comme suit:

Goëlette Nelson, 143 tonneaux, bariquauts pour Cuba, 6 pieds 3 pouces de hauteur.
do Robert Fulton, 144 tonneaux, 31 pds. aux Indes Occidentales, 8 pds. le long

de la côte.
do Iris, 114 tonneaux, 7 pds. planches à Portland.
do Florence, 158 tonneaux, 6 pds. bariquauts à Cuba, le long de la côte, 8 pds. de

hauteur.

Règle générale, les plus gros navires ne transportent pas des chargements sur pont auss
hauts que les navires plus petits. Ainsi un patron prendra un chargement sur pont plus élevé
qu'un autre ; un propriétaire de navire forcera plus qu'un autre, ou la cargaison sera
sèche et lourde ou légère et humide. Les extrêmes sont de 3 à 6 pieds, et je crois que les
goëlettes en bois transportent les chargements les plus hauts. Si vous désirez que je pour-
suive l'affaire jusqu'au bout, je le ferai et en tiendrai un régistre. J'ai besoin de prendre des
ranseignements dans les plus petits détails, car les patrons des navires sont quelques fois très-
circonspects.

J'ai, etc.,
WX. SMTI, écr.

Député du 3Jinistre de la Marine, JAMES BARBER
et des Pêcheries, Ottawa. Officier des dcuanes,
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Ainsi qu'annoncé plus haut, je vous envoie une autre liste indiquant la hauteur des char-
gemrents de pont pris par chacun d'eux. Naturellement j 'ai eu ces renseignements des seuls
patrons, sauf une exception. Je crois qu'ils sont exacts.

Huit bariquautQ donnent une hauteur de 3 pieds ; un bariquaut est d'à peu près 5î
pouces; huit 'rangées donneront par conséquent un peu plus que 3 pieds.

La hauteur moyenne est un fût de plus de 5 pieds.
Je n'ai pas encore fait des recherches auprès des propriétaires de navires, mais j'en ferai

tranquillement bientôt. (En général les patrons vous seront très-reconnaissants d'une loi
comme celle que vous proposez. L'un d'eux m'a dit que si ses propriétaires ne l'obligeaient
pas a prendre plus de 6 pieds, il serait parfaitement satisfait.)

Je présume, d'après des conversations que j'ai entendues, que les patrons et commis sont
sous l'impression qu'une restriction va être mise au. système d'empiler les hargements sur le
pont des navires.

En faisant le relevé des naufrages, je me suis convaincu que les forts chargements sur le
peut des navires ont été l'une des grandes causes de ces désastres.

Je continuerai à prendre note des chargements sur le pont des navires.
JAMES BAR.BER.

Wm Smith, Ecr.,
Député du Ministre de la Marine.

On voit donc par les faits que je viens de produire que, non-seulement il y a un ab'a
réel, mais encore que l'opinion publique en demande le redressement. Les dépêches dont j'a
donné lecture prouvent que le gouvernement de Sa Majesté est parfaitement saisi de la
question. Mes collègues et moi nous croyons que de promptes mesures sont impérieusement
nécessaires, et je n'ai aucun doute que ce comité va demander au Parlement l'adoption du bill
que j'ai présenté. Qu'on me permette de dire à ceux qui l'ont opposé qu'ils n'ont pas agi
sagement s'ils l'ont fait dans l'intérêt du commerce, car je suis convaincu que le grand danger
qu'on doive craindre du point de vue où ils se sont placés est l'extrême dans la restriction et;
l'inspection auquel ils désirent que l'agitation qui se fait actuellement en Angleterre puisse.
conduire pour remédier à l'insécurité que le présent système a développée. Il est probable-
qu'on passera d'un extrême à l'autre; cette tendance sera rendue inévitable par l'opposition.
comme celle que l'on fait à la mesure. Notre commerce et les intérêts maritimes dont il
dépend en grande partie est d'une trop vaste importance pour la prospérité de notre population.
pour que nous les mettions en péril; placés au quatrième rang des nations du monde comme:
peuple maritime, il est également de notre devoir et de notre intérêt de voir à ce qu'aucune:
restriction inutile ou trop lourde ne soit placée sur notre tonnage qui ne soit absolument néces-
saire pour assurer la vie et protéger des gens que les circonstances rendent inhabiles à se
protéger eux-mêmes. C'est à ce point de vue que notre gouvernement s'est placé, et je suis,
certain que ce comité partagera les opinions que j'ai fait valoir.

M. Burpee (St. Jean, N.-B.) dit que le bill est très-important, en tant que les intérêts'
des provinces maritimes y sont concernés, et qu'il affecte particulièrement le commerce du:
Nouveau-Brunswick. La discussion de la question des chargements sur le pont des navires;
dans le parlement anglais a eu pour résultat la nomination d'une commisison pour faire nue
enquête dans toute l'affaire, dans le but de législater plus tard là-dessus. Si le parlemente
canadien adopte un bill comme celui qui est proposé, cela aura pour effet de restreindre le:
commerce du pays et de permettre aux étrangers de venir nous l'enlever à nos portes. Un bill.
de ce genre devrait être réciproque et s'appliquer aux autres pays ausi bien qu'au Canada..
Il croit que s'il avait pu obtenir des statistiques, il aur.it été en mesure d'expliquer plusieurs:
faits cités à l'encontre des chargements sur le pont des navires, et démontrer que plusieurs des:
faits dont on a parlé ne sont pas.dûs à cette cause. Il soutient que tandis que les navires qui
font le commerce de bois de Qubeac sont de vieux bâtiments usés, les navires faisant voile du
Nouveau-Brunswick sont pour la plupart des bâtiments neufs de première classe, et plus sûrs
avec des chargements sur pont que ceux qui n'en ont pas. Quant aux pertes de vie,.il est en
inesvre de dire que pendant les cinq dernières années,-période durant laquelle un millier d
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navires ont fait voile de St. Jean-il n'a pas été perdu plus de dix vies par suite des charge-
ments ur pont. Il propose un amendement portant qu'il n'est pas désirable d'adopter le bil
de M. M3itchell, et qu'une commission soit nommée pour étudier toute la question dans le but
de faire plus tard une législation pour mieux protéger la vie et la propriété.

M. Young (Montréal) croit que les statistiques produites par le ministre de la Marine et
des Pêeheries doivent être suffisantes pour convaincre tout le monde q'u-n changement est
devenu absolument nécessaire. De 49 navires qui ont fait voile du golfe St. Laurent l'au-
tomne dernier, on sait que 36 ont été perdus en mer, entraînant une perte de quatre millions
de piastres. Qui a payé pour ces pertes ? Ce ne sont pas les assureurs qui connaissaient les
risques et ont retiré des profits de leurs transactions. Ce ne sont pas les propriétaires, parce

yu'ils avaient assuré leurs navires. Ca été le cultivateur et tous ceux qui exportent des pro-
luits pour une piastre, parce que ces désastres ont eu pour effet d'ajouter à l'assurance de
chaque article exporté da pays. Il n'y a pas un cultivateur ni un marchand de bois du
Canada qui n'aient pas contribué à ces quatre millions de piastres. Les marins sont obligés
d'aller sur mer, mais tout homme intelligent dira que les navires avec des chargements sur
leurs ponts ne sont pas propres à la mer. Les statistiques du trafic des Indes Occidentales
iémontrent que la même cause qui provoque de si grands désastres, sur l'Atlantique est aussi

en pleine opération dans ce trafic. Toutes les statistiques indiquent les chargements sur pont
comme la cause des grandes pertes aen mer, et sa seule objection coatre'le bill de M. Mitchell,
c'est qu'il ne va pas assez loin et devrait défendre tous les chargements de pont. Il ne croit
pas que le Parlement devrait se croiser leg bras et contempler cette énorme perte annuelle de
vies et de propriété sans lui chercher un remêde. Quant à la raison que nous devrions
attendre que les Etats-Unis fassent une législation semblable, il est d'avis que dans un jeune
pays comme le nôtre nous devons faire ce qui est juste, saus nous occuper de ce que font les
autres pays.

M. Doull (Pictou) croit que le Parlement devrait pour le moment différer son action dans
cette affaire. Le bill ne contient des dispositions que contre la surcharge des navires qui ont
des cargaisons sur leur pont, mais il y a autant de nécessité pour faire une législation contre
la surcharge des navires qui ont du fret mort et des cargaisons sous le pont. Toute la ques-
tion devrait être étudiée par une commission avant que le Parlement fasse une loi.

Relativement aux chargements sur le pont des navires-

M. Young (Montréal) fait remarquer -qu'un Acte a été passé obligeant les gardiens de
port à veiller au chargement des navires.

M. Mackenzie demande ce qu'une commission pourrait avoir à faire, car si les statis-
tiques sont exactes, nous pouvons dès maintenant nous former une opinion sur la question.
il croit qu'on ne gagnerait rien autre chose que du délai avec une commission.

M. Burpee croit qu'on pourrait obtenir des propriétaires de na7ires plus de renseigne-
ments que n'en possède le comité. La principale raison qui milite en faveur d'une com-
mission, c'est qu'une commission a été demandée aux Etats-Unis et accordée en Angleterre.
Il faut aussi se rappeler que la loi, qui n'affectera Québec et Montréal que pendant un mois
ou cinq semaines, doit affecter les ports du Nouveau-Brunswick pendant tout le temps que
s'appliquera la restriction dans le transport des chargements sur le pont des navires.

M. Mackenzie dit que la commission nommée par le Parlement anglais avait mission de
faire enquête sur la construction plutôt que sur le chargement des navires.

M. Mitelicîl répond et présente une nouvelle clause pour la nomination par le Gouver-
neur en Conseil d'inspecteurs pour veiller au chargement des navires, laquelle clause il est
prêt à intercaler dans le bill si on le désire.

M. Holton félicite le ministre de la Marine et des Pêcheries sur la manière dont il a
présenté la question au comité, faisant remarquer que M. Mitchell mérite beaucoup du com-
merce par l'attention qu'il a donnée à cet important sujet. Les renseignements qu'il a fournis
au comité sont des plus amplîs, et il espère que le comité ne rendra pas futiles les efforts qui
ont été faits jusqu'ici pour amener un état de chose meilleur que celui que la preuve nous a
démontré exiger un prompt redressement.
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L'amendement proposé par M. Burpee est alors mis aux voix et perdu.
Le préambule est ensuite adopté et l'exanen ultérieur du bill remis à la prochaine

réunion du comité.
Sur la recommandation de M. Young (Montréal), il est décidé de faire imprimer les

statistiques présentées par M. Mitchell.
A la réunion suivante du comité, le bill fut unanimement recommandé à l'adoption du

Parlement, et ordre fut donné de faire imprimer le rapport et les documents de M. Mitchell.

448
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ANNEXE' No. 65.

RAPPORT DES COMMISSAIRES DU HAVRE DE QUÉBEC, POUR L'ANNÉE
EXPIREE LE 30 AVRIL 1873.

BUREAU DES COMMISSAIRES DU HAVRE,
QUiBEO, 27 mai 11873

MONSIEU,-J'ai l'hcneur de vous transmettre un état des affaires des Commissaires du
Havre pendant l'année expirée le 30 avril 1873.

J'ai, etc.,

J. B. MARTEL,
Secrétaire-Trésorier.

Wm. Smith, ëcr.,
Député du Ministre de la Marine et des Pécheries,

Ottawa.

AA9

37 Victoria. A. 1878



o
<Q <Q <- O< s
<Q < <4 44CQ Q
CI -<, CCG
CO © C

C '4< ©

o o
O <Q

O CQ
O <Q

C9 O
'4 b

0

<Q
Cg

t-

o

* -- t

r

QI). .çi

ccV
o

g

-< o

o C> o 0

cC M C tioC> i. 0 00

ocpzoÇ-)o tt

c'Il ccoC©G c4© o

Cq C QC © Q C to 4~<-~ Q ~ o

Q . 2r-- . * . .

4< 54 o4 . .

.4-

c4 . .4 P4 - .b, ..-- ,

QONetre :s :-yo

-~ e o.O -Q <Q
o o ''"

©t <Q9 tt--cC «c 4bom o cQc O00 z rQil'bm-i, cy) 14 ti 0 m " C Q4c = CO

C d<.Q =z=C11OO<C9I 7-O4 C9q I,4q0 Ci1- -4 10-<Q ÇC) <Q Q (L- 4 -4 q m Q D--4 i <q e Q< < -4-4< «Q

'44 aq -4< - I 0O0-lcCmC9MTO C ai c(Zc Oc

te Q t-

mo.-........
g . <o. .. • ,

4-L-

E e • • . e cd. e. » • '• • ,.

87 Victoria. Documents die la Ses ion (No 4.) .È.1873

g~r~



87 Vietöoria* Dcuments de la Session (No. 4.) A. 1877

ETAT indiquant les noms des membres (du personnel du ministère de la Marine et
ies Pêcheries, l'emploi que chacun d'eux remplit, et les traitements üquils ont

reçue pendant l'anée fiscale expirée le 30 juin 1873.

Nom. Emploi. Traitement.

Hon. P. Mitchell Ministre..........Six mois, à $5,000.00 par aunée ........
do ........... do 7,000.00 do ....

William Smith. .Député...........Douze mois de traitement.. ............
do .. do......... Six mois(d'arrrages.... .............

W. F. Whitcher. Commissaire des
pécheries Douze mois de traitement, au 30 juin 1873

do .. do do Bonus pour six mois do

John Hardie.... Premier commis .. Doze mois de traitement o do
do .... do ... BOnus pour six mois do

Jos. '.1>mlinson .IContrôleur général
des phares. Du 1er d(cembre 1872, au 30 juin 1873.....

John Tilton .... Commis de lèreclasse
(comptable)....... Douze mois de traitement, au 30 juin 1873.

do .... do ...... Bonus pour six mois...................

do ... do (secré-
taire particulier)... Du 1er juillet au 16 décembre 1872.

S. P. Bauset... Com. de 2mecl., anc. Douze mois de traitement, 30 juin 1873,.
do .... do .. Bonus pour six mois do

W. L. Magee... do .
do ... do .

F. F, Gourdeau. Com. de 2me el., cad.
do .. do

W.-à ,Alexanderj Com. de 3me classe..!
do ... Com. de 2me cl., cad.
do ,,, do

1. E. Everest..
do

do ..

T. Drinkwater..
do

Douze mois
Bonus pour six mois

Douze mois
Bonus pour six mois

do
do

do
do

$ ets.

2,500 00
3,500 00

2,600 00
300 00

2,000 00
150'00

1)950 00
146 25

........ . .

1,550 00

116 25

1,250 00

93 75

. 1,200 00

90 00

..1,00000

75 00

Du 1er juillet au 1er novembre 1872 ........ 183 33
do 1er novembre 1872, au 30 juin 1873.... 466 67

Bonus pour six mois do .. 52 50

do ... Du 17 décembre do
do .. Bonus pour six mois do.

do (secré-
taire particulier)... Du 17 décembre 1872, au 30 jiuin 1873

Com. de 3me classe.. Douze mois au 30 juin 1873............
do .... , Bonus pour six mois do

. 451

378 17
52 50

$ cts.

6,000 0O

2,900 00

2,150 00

2,096 25

833 30

1,666 25

91 94

1,343 75

1,290 00

1,075 00

702 50

430 67

108 07

645 00
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ETAT indiquant les noms des membres du personnel du ministère de la Marine et
des Pêcheries.-Fin.

Emploi.

Com; de8sme classe...
do .

do
do

do
do

do
do

Traitement.

Pour douze mois au,
Bonus pour six mois,

.... Douze mois
.Bonus pour six mois

.Douze mois

.Bonus pour six mois

... Douze mois
.Bonus pour six mois

30 juin 187305
do i 33 75

do
do

do
do

do
do

Com. surnuméraire. Douze mois do
Dessinateur.... ..... Du 1er juillet au 30 novembre 1872,....
Messager......... Douze mois au 30 juin 1873..............

do ......... Un mois do ......
do .. Du 7 octobre 1872, au 30 juin 1873.........

W.SMITHE
Député du Ministre de la Marine et des Pêcheries.

OTAW., 31 décembre 1873.

452

Nom.

W. B Carleton.
do

J. H. McIllree..
do

Geo, C. Haney..
do

G H. Harpur..
do

W. S. Pettecgrew
B, Billings ......
Thos. Wheeler,,
Thos. King
:Jules Morin

425"05

425 05
33 75

458 0

458 80

458 80

458 80

882 os
456 25
450 03
27 50

352 25

25,336 04
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ERRATA.

Dans l'annexe No. 15, page 130, huitième ligne en descendant, vis-à-vis le noi du Dr. Landry, au
lien de "do," lisez médecin et chirurgien ; et vingt-quatrième lgne en descendant, à la même page, égale-

ment vis-à-vis le nom du Dr. Landry, au lieu de " Secrétaire-Trésorier, " lisez médecin et chirurgien.

Dans l'annexe No. 30, page 223, à la trente-troisième ligne en montant, vis-à-vis le navire MslsaU
Valley, au lieu de " 100" tonneaux, lisez "1,100 ;" et à la page 233> à la trente-septième ligne en montant,
vis-à-vis le steamer Pictou, il est dit qu'il n'y eut aucune perte de vies, tandis qu'en réalité 29 vies ont été
perdues.
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ANNEXE A.

LISTE des agents des pêcheries de s provinces d'Ontario, Québec, de la Nouvelle-
Ecosse et du Nouveau-Brunswick, nommés en vertu de l'acte des pêcheries
(1868) avec indication de leurs districts, adresses à la poste, salaire, etc.,
etc., et avec destinction des agents qui, étant garde-pêche, sont chargès d'a-
gir ex offßio comme magistrats, d'avec ceux qui agissent comme gardiens de
pêche et n'exercent pas les pouvoirs de magistrat.

PROVINCE D'ONTARIO.

Garde-
pêche

Nom. District. Adresse.
gardien.

Henry Hunt........ Ile Larue ...... ....... ,............ Rockport .............. Gardien.
John Wallace ...... , IleLindoe .......................... Lansdown............. do
J. A. Cameron...... Cornwall à Côteau du Lac ........... Summerstown ........ G. -pêche
John Mooney....... Brockville à Cornwall..............[>rescott ............. do
Peter Kiel........Iles Wolfe et Amherst et les eaux des

alentours en descend'.jusq.Brockville Ile de Wolfe ......... ... do
Jos. Pierson........ Du Portage à la Pointe Pierre....... Consecon .............. do
Peter Huff,.jun..... De la pointe Ouest à la pointe Pierre.. Picton........... ...... do
William A. Palen... De la pointe Pierre à la pte. Petticoat Pte. Pierre,CherryValley do
John G. Hicks..... . De l9 pointe Petticoat à la rivière Noire Pointe de la Traverse... do
William Plews ....... De la rivière Noire au quai de Bongard<Prinyer.do
James K. Cameron. De Cobourg à Brighton, avec les cours. . . .

d-'eaut tributaires et les lacs, y comiprisi
le lac Rice....................... .Cobourg............. do

Charles Wilkins..... Eaux de la baie de Quinté sur les bordsl
des comtés de Northumberland,
Addington, Lennox, Hastings, et
Frontenac, et du Portage vers l'est,
'a a Pointe Plaisante.............Belleville............ do ..

Samuel Wilmot...., De Toronto à Presqu'ile............Newcastle...............(*) ..
John W. Kerr...... )u har.de Whitby à la Longue Pointe Eiamilton .............. do
John McMichael.... Le bord du lac Erié, comté de Kent. .1 Rond Eau..............do
Henry Groves.. De London à la digue du moulin Gard-

ner, sur la rivière Thames..........'London.................do
E. Boismier ....... De la petite rivière Baptiste, sur le lac

Ste. Claire, 'ala pointe Pilée......Sandwich .............. do
Zeneus Quick....... Ile de la ointe Pelée .............. Kingsville.............. Gardien..
S. A. MacVicar .... De la pte.Babysur la R.Ste.Claire,jus.1

la pte.au Chaudron, sur le lac Huron Sarnia.............. G.-pêche
A. C. McKinnon ... De la pointe au Chaudron à la pointe

a Black, sur le lac Huron ......... Goderich............ do .
John Eastwood ...... De Goderich au Cap Hurd.........Southampton ........... do .
Farquhar McRae.... Riv. Sydenham et lac Ste.Claire, de la

pet.riv.Baptiste jusq.la pointe Baby Wallaceburg.......... do
George S. Miller.... Du cap Hurd a Pénétanguishene... .. Owen Sound............ do
G. B. Abrey.......;De Pénétanguishene à la riv.Thessalon Petit Courant........... do
Jos. Wilson..........De la Riv .Thessalon à la tête du lac Su-

ieur.........................Sault Ste. Marie........do
Alexander McKeuzie Lac Simcoe et ses tributaires.........;Barrie.................do
Henry Calcutt.,Les eaux intér. du comté de Peterboro Asburnham. ........... do
James McFadden. . Rivière et lac Mississipi............ .Carleton Place........ . do
Richard Wilson..... Les eaux intér. du comté de Victoria. Lindsay........ .... do ...
C.C. Joynt ... .... Lac Rideau .................... ,.. Merrickville.......... . Gardien..

*A le soin de l'établissement de pisciculture à Wilmot's Creek.
4.-1:

Salaire.

$ cts.
20 00
40 00

150 00

50 00
50 00

100 00
100 00100 00

100 00
1:900 00

100 001
200 00

500 00
50 00

50 00

200 00
50 00

200 00

100 00
100 00

150 00
100 00

I100 00

100 00
50 00

200 00
30 00

200 00
50 00

1
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PROVINCE DE QUÉBEC.

Nom. District.

Napoléon L.avoie.... jOficier. commandent La Canadiene

'D. Guay ...... ...
H. Martin..
L. E. Grondin......
Alfred Blais ........
Jo.. I. Letourmeau...

Jos. Ed.n .........

Thos. McCalum...
James M. Remon...
William Phelan...
R.. W. H. Dimock..

Elmine Allard.....

John Mowat.

De Pointe Lévis à la Rivière Ouelle..
De la Rivière Ouelle à Rimouski.......
De Rimouski à Matane....... ....
Lac Métapédia................
Du Cap Chatte à la rivière Ste.Anne

des Monts ............ ....
Rivières York, Dartmouth et St. Jean

bassin et baie de Gaspé, à la pointe
Pierre.......................

De White Head (Chieq Blanc) 'a Percé
De Percé à la pointe au Maquereau..
De la pte. au Maquer. à la pte.Paspéb.
De la1 pointe Paspébiac à la rivière,

Grand Cascapédia..................
Du Gr. Cascapédia à la pte. Maguasha

De la pte.Maguasha à la riv. Métapé-
dia, y compris cette rivière et......

Riv. Rlestigouche, de la pointe de la
1 Mission en remontant, y compris ses

tributaires dans le comté de Bona-
venture et Restigouche..........

P. Vihert, jun......-De la Pte.-aux Esq.à )a riv.Shelldrake'

E. Pelletier......... Baie de la Trinité ..............

Ferd. Sallant .......

C. Demeule....

'Phippe Gendreon
G. Mathurin........
...... ......... . .
Francois Thivierge..
J. J. Fox ...........
J. Legouvé......
W. L. Whitley.....1
W. H.Austin.....

Amos A. Mooney...
W. C. \Willis.
Il W. Austin .....

Wiiiiam Clydie...

P'. E. Lake. ..

Daniel Ross..

L. P. Huot.

W. L. Hollad.....
L. J. Loranger.....

Eaux des comtés de Chicoutimi et Sa-
guenay............................

Adresse.

Bassin deGaspé (en été),
L'Islet (en hiyer) ...

St.- Josepli de Lévis...
Rimouski. .... .... ....

do ...... ......
St. Moïse...........

Ste, Anne ces Monts....

Bassin de Gaspé...
Malbaie.............
Fabos..............
Port Daniel..........

New Richmon..
Carleton .............

Garde-
pêche on
gardien.

do
do
do

do

do
do
do
do

do
do

Métapédia..............do

Riv.Magpie,surlacôte du
Lahrador, ria B.deGaspé

Cap. St. Ignace........

Grande Baie (en hiver,
Tadousac (en été) . ...

do

do

Sa lire.

I

Riv. du Gouffre à la r-v.aux Canards.
y compris les lacs aux environs de.
Malbaie, et de la bai .St. PauI....Malbaie. Gardien ..

District de Watsheeshoo...........t Pointe aux Esauimaux..lG.-pêche .
District de Natashquan.,...........datashquan . . . . . . . . . . . . . do .
Iles d'Anticosti..... ................ Anticosti.............. do
District deMoisie.................Moisie. ......... do
Ile de la Madeleine .......... ...... Amherst . .. o....... o
Division de S;t. Augustin.............. Gardien..
Division de Bonne Espérance.t............................... do
Lacs Memphremagog, Oxford., du Pein

de Sucre et Brown, avec ses tribu-
taires .............................. Bolton:Centre'.........G. -pêche

Comté de Brome..... ..... ...... RKnowlton .............. do .
Eaux du district de St. Francois.. erbrooke..............do.
District de Montréalet de 1Richelieu,

avec la rivière Richelieu et ses tri-
butaires............... .. Chambly...............do

Rivière Chateauguay et ses tributaires Hustingdon ............. do
Baie de Missisquoi sur le lac Che mn

plain et la rivière au Brochet. Phillipsburg............do
Lacs Beauport, St. Charles et lacs ad-

jacents ........................... Québec......... Gardien..
Lacs Philippe, Gagné, et lacs.adjacents

et l'Ile d'Orleans............... Chateau Richer.... ... do
District d'Ottawa......... .......... Ottawa............. G.-pêche .
Eaux intérieures du comté de Terre-

bonue........................... St. Sauveur............ do

2

$ cts.

L,200 00
200 00
200 00
200 00
100 00

100 00

50 00
50 00
50 00
50 00

1.50 .00
50 00

200 00

200 00
50 00

150 00

50 00
150 00
150 QO
50 O0

50 00
100 00

50 90

100 00
100 90

i0o .00200 00

ß0 .0

50:00

100 0
100 00

100 00

$7 VitoTia. .~., -1373
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Nom.

'. H. Rogere.

% T. Carty.
ÓGorge Hardwick...

àSaaer Clerk...
J. Durlagd.....

BR LeCain....
Charleé ~Barteaux ..
A.~D. Mhanroe...

A. W. McBonald ..
Aáugus MeD'nald;..

.Albert RandaU..

Angus McDonald,,..

John Gungpinge ..

Jsghn Dexter, ,,...,

Donalk Chisholm...

James icLean.

District. Adresse.

Comté d'Annapolis

Nouvelle--Ecosse ........... Amhjerst........

Comté d'Annapolis..................
Rivièes Annapolis etLanguille ......
Font(e16avienceto'ij a la tra. de Clark
D pont de Lawgenetown. k la ligpe

dû comte, y~compris la.riv. Nictaux.
LogettBoQlt........ .............
RMilre Nictaux. ............
Piyir Apnapolia..............

iQtf. d'Antigonishe.

Comté d'Antigonish...............
De 1'nertré d hli a*'ve au pied- des maré

cages etde e, esi reinontant la Tra-
cadie, jusq. lac, et dep. les marécages
jusq. la riv. du Monastère, y compris
la rv de l'étab. Fracais et Tarbits.

De l'entrée du havre à la Fourche ;,de
là, sur la riv. Pomquet, au moi. de
V. Chisholmet de la'ourohe, sur la
riv. Noire, à la chuta...........

Dçla mer au lap.....................
Du havre d'Antigonish,. au, pont de

McKifliapg ou deSt. André.

Du pont de McWilliams au pont de
Frazer, y compris la. rivière ....

Du pont de Frazgr, à la ligne du.cmtei
tét du.lac........... ........

Du h.vre d'Antigonish, (au pied du
mais à la. rivière.. d.u. moulin
Trotter, y compris les deux bran-
ches riv. de l'Ouest et la rivière
Ba.iley........................ .

De la'rivièie du moulin de Trotter nu
barrage de W. Thompson... .....

Du barrage de Thompson au pont de la
Fourche-d!diiton.............

Annapolis...........
do

Bridgetown.......... .

Lawrencetown....
Annapolis......... ...
...................
.......................

An!tigonlish .... ..

Garde-pêc.
ou Salaire.

gardien.

$ cts.

OfBlcisdesj
pOcheries: 800 O
garde-pêc. 12%00
ou gardien 25 00

do. ... 2500

do .. 25:00
do 2500

do . . 25 00

Gcrde-p 125 0

Tracadie ...... .... .... |Gardien ....

Fourche. Pomquet, Anti-
gonis.............

Bayfield, B. A. ....

Busde larivire-Sud, An-
tigonisl ...... ..... .

Htautde larivière Sud,An
.tigonish..............f

Haut de la. rivière:Sud,
Antigonishl..........

Antigmh la........... .

Source sadlées Antigonish

R OuestAddington.
Fourched'Aidígonish.,

do
do

do.

do

do-

do

do

do .
Hugh Camer9n .... Du pont de la Four che au pont. de

Tinkéytown, y compris les rivières
James et du Castor................ Addington, B. A..

BuncaaFraser.. Du oht'de T ,inkeytown au moùlin dé
Stewart ........................ Ohio ..... do

Coeeté dgap Breua.

Francs Quinan,......Co»tédu Cap Breton.............Sydney..............Garde-pec.
.&ithony Seëier. ... Rivire Mira, ruisseau Noir.......... . ira Gunt,B.. A........ Gardien
Thoma.s Burke. ... Pont Mira et ruisseau à la Truite . Mira b. A., Bridgetown do
JohnliMcEachen .... Rivière au Saumon...e.......... rícat.................. do ..
Thomas More...... Ruisseau Balls et Leechs...........Sydsey Nord............do.
Donalil McDonalî.. Rivières Sydney et lu Fourche. Li(gan.................do
AlexañderMcLean.. MillBrook............. do .
Yorktarrington.I .. )ïniord-de Ea Bey h la soirce d(e

]K rivière -Sydny, y compris la partie
I del'ileBoularderie.... ........ Mines de Sy dney . Gard- pêe.

AlexagderMcDonald!Du sud de Eas-.Bayà la riy. au sau., East Bey.............do

30 00

25 00
15 00

2500

25 00

2:.00

30 00

25 00

Z-l 00

2:o 00
20 0025 00)

20 00)

20 00

120 GO
120 CO

. . 1

toña.



Documents de la Session(No. 4.)

PROVINCE DE LA NOUVELLE-ECOSSE.-Su'te.

Nom.

Allan McAdam.
Angus Morrison
Denis Murphy......
D. McDoniald.
M. M icLellan......
William Blair ......
G. N. Christie ......
Samuel Frame......
Robert J. Pollock....
George Fulton......

James Bonnyman...
J. W. Davison......
J. Urquhart.......
W. McElheney.....
Henry Urquhart....
Henry M. Fulton...
George Moore.

Thomas H. Patton..

Oliver Fillmore
David Stewart.....
Jeremiali Brownell..
Asa Filsuore ......
James Kiug.

David Corbett .....
Moses Harrison
John H. Barnes ....
Francis L. Tenks....
W. C. Rindress
.Elijah Fowler ......

James H. Morehouse
William Odel .....
Basil R. Robicheau..
Lochlin. v.cKay ....
Robert Journey ....
John P. Thibodeau..

James A. Tory......
James dook ........

William P. Carritt..

Charles Kenny.....

Donald Gunn

District.

Comté de Colchester.
Eskaoni .......
Pont de Marion, Mira...........
Pont des Mines de Sydney........
Trou au Saumon, Fourches de Sydney.
Ruisseau *de Ràry Brack .............
Comté de Colchester,-division sud.....
Rivière au Saumon..............
Rivière Shubénacadie................
Rivière Stewiacke (inférieure).
Rivière Stewiacke (supérieure)........

Rivière des Français et rtfiss. du moulin'
Comté de Colchester, division nord...
Rivière Waugh.................
Rivière De Bert...................
RivièreFolly ... .............. .
Rivière Portapique...................
Rivière Econoiie ...................

Comité de Cumberland.

Comté de Cumberland, division est,
compren. tous les cours d'eau qui se
jett. dans le détroit deNorthumberl.

Riv'. Philippe, chute Hanam, en amont
do do en aval.

Rivière Shinimicas ............ .....
Rivière Philippe, .................
ComIté de Cumberland, division ouest

comp. tous les cours d'eau qui af-
fluent dans la Baie de Fundy.

Rivières LaPlanche et Nappan.......
Rivière Maccan..................
Rivière Hébeit......................
Parrsboro' Head ....................
Rivière Wallace ....................

Comnté de Digby.
Comté de Digby...............
Rivière Joggins.....................
Rivière auSaumon..................
Baie Ste. Marie....................
Rivière Sissaboo.. ..............
Rivière Metaghan et ruiss. de Comeau.

Comté de Guysboroegh.

Comté de Guysborough............
Rivière auSaumon, de l'emb. 'a la ligne

ouest de Graham...............
. De la ligne de Graham au pied du

lac Neil, y compris la branche nord
et le lac....................

. Du pied du lac Neil aulac de la chaussée
de Castors, inclusivement. et tous les
lacs traversés par la rivière.

Adresse.

O.nslow........ ......
Truro..............
Rivière Shuhiénacadie ..
Stewaicke inférieure....
Rivière Stewiacke,

Brookfield .........
New Annan....o.......
Londonderry.,........
Tatamagouche...
Londonderry.........

do . ......
Portapique B.A......
Economy•............

Rivière Philippe.
do ......
do ............

Shinimicas, Riv. aux Oies
Rivière Philippe ........

Amherst...........
do

Maccan, B. A.
. ................. . ..
Parrsboro'...........
Pugwash ....

Riv. Diligent, Parrsboro

Hillsburg. ..........
Digby .................
Riv. au Saumon, B.A..
Baie Ste. Marie, B.A..
Digby..............
Riviére Métaghan.

Guysborough ........... IGarde-péô

Riv. au Saumon W.O.. Gardien.

do...

Riv. au Saumon, brane.
ouest, Guysborough ..

De la station de Scott, au lac Countryj
Harbor, y comp. la riv. Gunn, dep.
la riv. prino.. jusqu'au lac Hurlby.. ross Roads

do

do

do

Garde-pc.
ou

gardien.

Gardien.
do
do
do .
do .

Garde pêc
Gardien.

do
do .

do
Garde-pêc

do. ..
Gardien.

do
do
do
do

Garde-pêc
Gardien.,

do
do
do

Garde-péc
Gardien.

do
do
do
do .

do

Garde-péc
Gardien.

do
do

' do ..

..1 3000

87 "Victoria, A. 1S78

Salaire.

$ cts.

25 00
25 00
25 00
25 00
25 00

100 00
25 00
25 00
25 00

25 00
40 00

100 00
50 00
25 00
25 00
25 00
25 00

100 00
25 00
25 00
25 00
25 00

100 00
25 00
25 00
25 O
25 00
30 00

30 00

120 00
25 00
25 00
25 00
25 00
25 00

150 00

25 00

20 00

.



Documents dela Session (No 4.) A. 1878

PROVINCE DE LA NOUVELLE-ECOSSE-Swite.

Garde-
No District. Adresse. pêche ou Salaire.

gardien.

William Pride ....

Thos. McKeen .. .

Edward Jordan.....
Robt. McKay.. .

Jas. R. Bruce.

Jas. lNickerson.....

Allan McQuarry....

Ezekiel Sibley.......

Comté de Guys>orough.-Suite.

De l'embouchure de la rivière à la pte.
Sinclair, y compris le cours d'eau de-
puis le havre duVin jusqu'aux lacs.

De la fourche 'a la limite du comté y
compris la riy. de McKeen jusq. lac.

De la.fourche h la rivière des sauvages
Depuis la limite de la marée jusqu'à

Intervalle sur le bras nord., et jusq.
moul.de Cameron, bras de la Vallée.

De l'embouchure de la rivière du havre
aux Coques, aux chutes supérieures.

De la grève auk chutes, y compris la
rivière Nord-Ouest.................

Rivière Ste. Marie..a...,........

Comté ,d'Halifax.

Conté d'Halifax, divison est, de Dart-
mouth h Ecum Secum...........

Wm. Guild. Du Havre-aux-Vaisseaux à Chezset
cook, inclusivement ..............

Wm. Hall.........Sheet Harbor......................
John Fitzgerald.. Du havre d'Halifax h la baie Margue

rite. anse des Portugais.........
Archbld. Kidston... De l'anse.de Peggy à la baie Torrance.
Nathaniel Mason ... De l'anse de Hulbert à l'anse à Peggy,

baie M arguerite ...................

Jas. B. Gilbert ..... Rivière Gay....................
Andrew Horne, jun. Haut de la rivière Shubénacadie......
Hiram Blanchard... Rivière Sackville...............

Comté de lants.

Peter S. Burnham .. C. de Hants,div.O.,quidev. s'ét. dep.
la lim. occid. du comté jusq. Walton

John W. Dinsmore.. Riv. Shgbénacadie depuis la riv. Ste-
wiackejusq. la limite du C. d'Halifax.

James Mosher ...... Rivières Méandre et Herbert, de l'em-
bouchure à la source ... . ...

Timothy B. O'Brien. Di ision est, de Walton à la ligne de
Colchester.........................

Joseph Mosher...... Rivière Kennetcook, de l'embouchure
à la limite de la marée..........

Jas. M. O'Brien .... Rivière Walton et Kennetcook........

Comté d'Inverness.

Murdoch A. Ross... Comté d'Inverness, division est.......
Peter Coady ........ De l'embouchure de la rivière Margue-

rite à la chapelle S.0........ .....

Jno. Carmichael.,.. P imtoyenne de laMfarguerite....
Archibald McDoisg artie supérieure et tributaires de la

rivière Marguerite.............
Reubeu Phillips .. -)artie sup4rieme et tributaires de la
John McRae. I rivière Marguer.te.................
Wm. Grant....Comtd d';nverness, division ouest....

Sherbrooke, Ste. Marie..

Melrose..............
Glenelg.. ........

Guysboro',Intervale, B.A

Guysborough .......... ,

New Harbor. B. A........
Rivière Ste, Marie Sher-

brooke................

Meagher's Grant, B.A.,
Musquodoboit.........

Havre-aux-Vaisseaux....
Sheet Harbor ..........

Anse des Portugais.......
Spiyfield ................

Baie Marguerite, anse à
Peggy, B. A .........

Rivière Gay, B. A. ....
Shubénacadie ..........
......................

Gardien - -

do
do

do

do ..

do

do ..

G.-pêche..

Gardien ..
do

G.-pêche.,
Gardien.

do .
do .
do . .

.- pêche..

Windsor.........I.....do

Shubénacadie ......... Gardien..

Brooklyn ......... ,a. do

Windsor................ G.-pêche..

Newport ... ,. Gardien
Maitland .... do

Marguerite nord est..... G.-pêche..

Marguerite sud ouest
B. A.............. .Gardien ..

Nlaiguerite B.A........do

Riv. Marguerite, Mabou do
NdoE.do

Marguerite N . do -.
Mabou...............G.-pehe..

$ ets.

30 00

30' 00

30 00

15 00

10 00

15 00

40 00

100 00

40 00
40 00

100 O0
40 00

'40 OU
20 O
20 00

Pas payé

100 00

3000

30 0

100 00

50 00
30 00

100 00

25 00
25 00

25 00
25 00
25 Co

100 00

87 'ietoria.
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Poc~n~e~Ws '<le la ~•~i~i (NO~ 4.)

PIOV1CE DEI LA NOUtVELLE-EdÔSTIff .<"*4.R

t Gardé-
No. District. Ad resse pêche ou Salaire

gardien.

BesWàaard Dwyer.
Angus McIntyre...
Donald McDoneald...
Atgos Jamneron...

A. McLellan....
Husgh Ca'neron.
mdés McGarry,

comté "d'In rerness. -Suité.

Rivilïre Mn a..b.. o... . ..
Rlivière Dennis ... .............

do Des Habitants...;..,..... .
do do
do do
do do ...
do d ............ ..

Ceacté de King.

Maböu .. ... .. ....
Rivièré Desmis, B.A .
1Riv des Habítünte, B.A.

do -

do .
do...
do...

Adolphus Bishop . .. onité de King.. ............. Comté de King'..
4ohh E. Starr.. do.....................Port William........
W. MeIntyre....... Rivi'ere Annapolis................. Kentville. ...........
Irad Benjamin...... Gaspereau......................... aère ...........
JohnBudhanan o .......................... do

9ecité de Lccnberg.

Daniel Dimock . . . . Coüté de LuiëihbuIî div. est, rivs.du
Milu, de 'OrMartin et Mushamush Chester...........

Ebenezr Frail. !Rivi're de l'Est....................do
Tàmñs Corküïm .... Rivière du Milieu.......,.........do .
William Mosh'r. . Rivière de l')r (iñfêene) ..... ...... do
John Htt..........!1do de lFOr (supérieur'e).........Beh Hil, Chester.
James Langi.....Rivière Martin.................Chester.............

enry S. d ost ~..... Comtéde Lunenbourg, division ouest.. Lunenburg ........
Chanes Pernetté.... De l'embouchure de la rivière de la

Hève e l'anse de Wilkiie.... ........ do . . ..
Jôhi Aïtz........De fanse Wilkic jusq. chez Hy. Koch Bridgewsder.......
James M ls Dn ..... De chez Henry Kocli jusq.chez Knock Lunenburg .......
Edward Morgan... De chez Knock à la sourte de la Hève. Rivière de la Hève, New

Genu -y, B. A.......
W. Veint .... ... Rivière Muhamush ................. Chester.-..
George A. N Petite Rivière...................Petite Rivie. ..

'Caêcté de.Pirtoc

Jôhe McDonald ... Cimté de Pictsi-; diviaon est, compre-
nant les rivières Suthétâand, Frich
e. Barne.y; le Visseu Bailey et la
pêche du rivage, de l'est a havre de
Pictou, jusqu'à liigue du comté.... Ponde; A............

J. McKay........Rivière Barney................ do ......

Gardien.
do'
do-
do
do
do
do

G.-pêehe..
do

Gardien . .
do

do

G.-pêche..
Gardien..

do .

do ..do i.
G.-pêche..

Gardien ..
do ..

•do ..

do ..
do ..
do .

G.-pêche..
Gardieïî.:

John MRae....... Rivière Sutherland..... ............ New Gasgow....,.......do
GvorgeFoote ....... Rire French............. ...... , ... do
Dan. McLen ..... Ruisseau ailey ................ Ru auBiley, B. A.. do
Uharles Henry......Comté de Pictou. division ouest, coi

prenant les rivièeëS du M., de PO. e
du Caribou et les riv. Toney et John. Rivière John. .- pêch

John Turner.R.......Rivèeh ................ d Gardien
P. Cmpbell. Rivière de l'Est.. ...... ... do..........- do
Ale. Douglas...Rivière du Miliets...... .... R... vi.iière du Milien.....do
W. Evans..........Rivière de l'Ouest...............Rivière de POdet;. d
A. McKenzie......Rivière Toney....................... ................ do
John Cameron.. Rivière John.....................................do

ege McKenzie. .. Rivièr.e Caribou .............. ............ ............. : do..
Jonh Mci-dèid .. e..Eivizère Bare, dëp. l -r. MDono i(à..... . do

..... ........ iDu pontàla tête............... . ............ , ......... do

25 00
25 05
25 00

25 00
25 00
25 00

125 00
250 00

30 00
20 00
20 00

25 O00
25 00

25 CIO

25 00
100 00

25 0
25 0
25 06

25 50
25 0

170 O0
25 01>
25 OS
25 00
30 00

130 55
25 0O
30 QQ
2500Ö

25 00
25 00

25 0
2. o0
2DO

3~7 'Viotoria,



Doeîm~tins de la Seéksin (No. 4.)

Pîtov1NcE- DLA NöOUVãLLE-Eoss-E.-&t/te.

tistrict. Addresse.

Comté de QueeII.

Samuel T. N. Sellonlohté de Quëen................b.Liverpool... ......
Steplïen Clemts. .. De la Pointe du Fort au pont Milton,'

des Roches-au-Saumon, riv. Liver. do,
'Jlheoosius Fo3.. Dâi pont Miltnrf. fi. F Liverpool Milton............
William Buchanan.. Des Roches-au-Sauinu à

dingpan en suivantla c'. . Liverpool............
Hy. Hocker. De lle Puddingpan 'à l'île Tobie, rem.

riv. P. Medway jusq. anse du'Chien Port Medway......
William McGregor.. Du pont de fer, rivière de l'Est, l la

factorerie de Grant, depuis la marée
jusqu'aux mines de charb.du p. de fer Churciille..........

Samuel Frazer...De la factor, de Grant au lac du br. E. Brideville. .
Donald Frazer ...... Fourche et lac de la branche ouest. . . Hopewëll. ..........
Johii Fitzgerald .... Du moulin à vap-ur à la chute l Salter,

riv. de Port Medway............Village des Moulins.
aaba&M es..... De la chute e Seltei a Pawn Hook,

riv. de Port Medway..............lGreenfield, B.A...
Stephen Smith.De Pawn Hook à Brookfield.......... lLiverpool...........
Jaban Smith .... De la pointe du Fort à la pointe ouest,

havre de Liverpool................do
.$ames Farquhar.... De la Pointe ouest du havre.de Liver-

pooleâ la Grande Rivière, Port Mou-
ton et Port Joli.............. .... do

J. N. Mack. 'Rivièrë de Port Medway...........Village des Moulins.

Comté de Richmond.

Duncan Cameron ... Division est de la rivière Bourgeoise à
la limite orientale du comté, y com-
pris la dite rivière ....... St. Pierre..........

Alex. Urquhat.. Grande Rivière..... ............. GQrande Rivière, B.A.
Hector McKinnon .. Loci Lomond............. ... .. *. Loch Lomond,B. A...
Jolii H. Ballani ... Division ouest de la 1iière B3osirgeoise

h la limite occidentale du comté.... Arichat.......
Pëter W. Groûëhy . . Rivière Deeâtsse................. Rivière Decoussé Arichat
J1ohn Proctor; san.... Rivière des Habitants .............. Port Hawkesbury.
Abraham Sampson.. Ilot Petit Degret................ ........
Justiniañ Sampson . IL'Ardroise.........................................

'ceacté de Shelburne.

Wmn. Mui', Jun . .. Comté de Shelburne.............
W. McKay. Rivière Clyde ..................
Matthias Greëeiwood Riv. de labaie Ronde et mies. Sauvage.
Gèorge Ar cher:.....Rivière v........
Richard McGill. Rivière Ros.way.................
James Turner...Rivière Jordan .................
Lathrop Freman Rivière des Sable....................

enry Acerma..Gr Harbor................Rivièe Roeway .............. .... .

P. Crso-well........lRivière B3arrington........... .....

comté de Victoria.

J. W. Burlke ...... Comté de Victori, Division nord
Bnald-MoRae, Juni do do sud.
John McLellan....Rivière du Milieu..............

G.-péche
ou Salaire,

gardien.

G.--pêche

Gardien ..
do

do

do

do

do .

do

do
do ..

do ..

$ ctè

120 00

25 00

20 O0

30 O0

25 OU
25 O0

30 O0

20 O0
20 OU

15 OU

do .. 30-00
do .. 3000

G.-pêche.
Gardien ..

do

G.-p'che.
Gardien..

do
do ..
do ..

125 OU
30 tio
30 00

125 00

30 0-0

Shelburnè ... .......... G.-pêche. 1 125 CU
do,............ Gardien.. 20 0

Rivière Clyde, B.A....do.'0 O0
Shelburned ...... do 15O

do.................O.2000
do ............ do .. 100

Rivière des Sable B. A.. do.30 ou
Ragged Island, île de

Locke, B.A..... ..... C.
............. do .. 20 00

Ingoii....d..... oG. -pêche. 120 O
adk.. .. do .. 10 ë0

Rivière du Milieu, B. A.I
Parddet............ Gardin. 2 00

A. 1878r iar



Documents -dela Session (No.4.)

PRoVINCE DE LA NOUVELLE-EcoSE.-Fifl.

District.

Comté de Victoria.-Suite.

John McDonald .. Rivière du Milieuétablis, d'en haut.
Donald MuQuarrie.. do do
Donald MeMillan .. RivireBaddeck....

Donald McAuleyd.. do
Hector McKenzie... Rivi>-re du Nord. ...
Donald McRae.....Tributaires de la rivière Baddeck.
Francis RArnoldv..... .Branc.e.ord do

Addresse.

Baddeck............
Rivière du Milieu, B. A.

Baddeck.Ba d c . ...... ... ..
Rivière du Nord, B. A...
Baddeck ............

do . .... ..

comté de Yarmouth.

T. B3. Crosby. .Comté de Yarmouth ........... ... Tusket
J. A. Hatfield. De la chute du Reynard à Lower Nar-

rows, rivière Tousquet............do
William Kavanagh . Du pont de Guril] à Coldstream....... do
William Prosser .... Branches de la rivière au-dessus de la

chutedeReynard.................do
Eustace Nickerson.. Rivière au Saumon................Yarmouth
Edward Perry ....... Petite Rivière.0...... ........
Charles Grnt ...... Rivière des Habitants................
D. M cLaughlin..... Baie de 1Ouest, rivière Noire ...........
Ed. Madcen..... .. Rivière Bourgeoise................
George Donahoe .... Rivière du Moulin.......................

G.-pêche
ou Salaire.

gardien.

Gardien..
do

do
do ..
do .. ]
do
do ..

$ cts.
25 00
25 00)

25 00,
25 00
25 00
25 00-
25 00

G.-pêche. 100 00

do .. 5000
do .. 2500

do .. 2500
do .. 25000
do .. 25 00
do .. ' 200)
do .. 300)
do .. 3000
do .. 3000

PROVINCE DU NOUVEAU-BRUNSWICK.

W, H. Venning .... Du Nouv-Brunswick à la N.-Ecosse. St. Jean, N. B........Inspecteur
des pêch. 1,400 00

C. R. Venning......................................... do.. .......... Commis.. 400 00

Comté d'Albert.
Winthrop Akerley.. Comté d'Albert..................Harvey .............. G-pache. 100 00
John Taylor.........Rivière Petitcodiac.... ............ Coverdale...............do .. 40 o<
Chamb's McLatchey De l'embouchure de Petitcodiac à la

baie Dorchester.................... Hillsboro'............Gardien.. 40 00
Jacob Beck. .. .. Rivière Pollet.................... ............... do .. 30 00
Ja-nes E. Kenny..., Lac Germantown et rivière Shepody.. Hopewell Corner. do .. 40 00
Bartlett Olliver..... Baie du Rocher...,.................. Waterside..............do .. 40 00

Comté de Carleton.

Hugh Miler,. . Rivière Miramichi (S. O.) de la source -t
aux fourches........ ............. Glassville............G.-pêche. 30 00

Hugh Harrison... Rivière St. Jean et ses tributaires, de
la riv. Long Creek à la riv. TobiqueiWoodstock............ do .. 100 00

...... ....... Rivière St. Jean, depuis la rivière à
l'Anguille jusqu'à Woodstock...... do ............ Gardien.. 30 00

George Burt R......... St. Jean. . ...... Supérieure..............do .. 30 00

Comté de Charlotte.

M. J. C. Andrews.. Baie intérieure de Passamaquoddy.. . St. André ... .... .. G.-pêche. 200 00
James Brown....... L ampo-Bello et Iles de l'Ouest av. la,

côte et les ers. d'eau du c.de Charlotte Campo-Bello B. A ....... do .. 100 00
Patrick Curran..... Rivière Ste Croix et ses tributaries.... Milltown, St. Stepben.. do .. 120 00
W. B McLaug-hlin..[le du Grand Manan et ses frayères... Grand Mannan........ do . *240 00
Smuel Dicki..... . 'De St. Gcorge au havre au Castor .... La Tête,.............. Gardien.. 30
Ro:ert iickson... e l'ae Seeley'a Lé'preuL......... épreux ................ do,.. 30 00
Le nard Best....... District est, de La Tête à Lépreux... Havre au Cartor, B. A... G.-pêche.1 100 00

.7zêijsll~~r'raci.sue
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r Victoria. Documents de la Session (No. 4.) 1873

PROVINCE DU NOUVEkU-BRUNSWICK.-SUète.

Garde-
Nom. District. Adresse. i pêche ou Salaire.

ardien.

Comté de Gloucester.
cts.

James Hickson.. Rivière Nipissiguit et ses trib., avec la
côte marit, et les crs..d'eau depuis la
riv. Belle Dune à la pte. Grindstone Bathurst.............G.-pêche. 250 00

William Bateman... RIvière Nipissiguit......-....-...... do............... Gardien . 50 0
Juste Hache...B... .Bans d'huitres du comté de Glouces-

ter, Caraquette et Shippegan. Caraquette.-..........G.-pêche. 100 A0
Justinian Sivoy .... Tracadie ....................... Tracadie, W. G......... do 30 00
John L. Veno.. Pokemouche ................... Pokemouche........Gardien 30 0
SamuelMiller. Havre deBathurst................Bathurst...............do ...

comté de Kent.

Charles Cormier ... Rivière Cocagne.................... Cocagne............... G. pêche. 100 00
J. Mc D. Sutherland Rivière Richiboucto............... ichibucto.......... ... do .. 50 00
Francis B. Légaré... Petite Rivière Bouctouche........... Petite rivière Bouctouche,

Shédiac .............. Gardien.. 30,00
A. M. Girouard..... Grande rivière Bouctouche.......... Bouctouche ..... .do .. 3000
James Harnett...... De l'embouchure de la rivière Nicolas,

sur le -Richibouctou, en amont, y
compris la rivière Nicolas........ Weldford.......e.........do .. 30 00

Cointé de King.

Isaac Foshay ....... |Comté de Ring..................Sussex, Apohaqui ...... G.-pêche . 100 00
Samuel Goslin .... 'De l'embouchure de la petite rivière

de Smith en remontant........... Petite riv. Smith's B. A. do .. 50 0
Samuel F. Ryan.... Ruisseau du moulin............... Studholm, Apohaqui..., Gardien.. 30 00
N. H. Deveber...... Rivière St. Jean et la baie de Belle

Isle et ses tributaires............Westfield .............. G. -pêche. .50 00
Samuel Gamblain... Lac Washademoak et ses tributai-

res dans les comtés de King et Queen. Embouchure du Nerepis. Gardien.. 30 00

comté de Nortiumberland.

Thos. Savoy... Rivie de l'Eglise brûlé et ses trib. Upper Neguac..........G.-pêche. 30 00
Norman Campbell. .. Rivière Tabusintac et ses tributaires.. Tabusintac, Miramichi.. Gardien.. 50 00
Amos Perley........ Rivière et baie de 11iramichi à l'est de

Pile de Beaubair, dans les paroisses,
de Glenelg et Chatham........... Chatham, Miramichi. G.-péche . 100 00

Chrstopher Parker..i Rivière Miramichi et ses tri- Newcastle, do .... do 160 00
butaires, de Newcastle à î'Ile

aT de Price entre l'île de Beaubair et
N. B. T. Underhill.. Boiestown............. .... Blackville, do .. do .. 160 00
John Hogan Rivière Miramichi (N. O.) et ses tri-

butaires le Newcastle en remontant. Newcastle, do do . 400 00
Aaron Hovey....... Rivière Miramichi (S. O.) et s-e

butaires entreBlissfield et Boiestown Boiestown.............Gardien ... 30 00
Geo. Bryanton. De la rivière àl'Ormeà Squire Under-

hmo ill, sur le bras .O. de la riv Mir. 1Blacktown, Indiantown . do . 30 00
Kenneth Cameron...Rivière Miramichi S. O. depuis la li-

gne de BlissField jusqn'aux sources,
avec ses tributaires............Boiestown Miramihi. 0.-pêche. 100 00

Patrick Bergin .... Rtivière Caïn, paroisse de Blackville.. Dumphey, B. a, parois-
de l-ek-vil-e, S. .
Miraichi.. ..... ... C ardien . . 30 00

Thos. Smith... .De l'extrésm. inf'r. de Fl ?ingley sir
la branche N. O. du Mfiramichi, en do . 30 00
remontanita et le grand Svugle..E(k Nrd, Miramici. do .. 0 0

.9
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Nom. District.

Comté de Nortlhumsbecland--Suite.

Addresse.

Pavid Somers...... Depuis le côté inf. de 0i-Bôw, siir le
petit bras S. 0. en reioutant... Esk Ndrd, Miramichi. G

Patrick. i . etiteriviere Sud-Otest et ses tiut. do:. do .. G
Denis Hlogan.':.. ;.Rivière Renoue et ses tributaires. Pont de Renoue, B.A...
Thos. MeKenzie . De la pointeDunbar, sur le bras N.0.

du Miramiebi; - l'extrém«ité if. de
l'Ile Findley, s ë bras S.O., et
au côté iiifériéur d'Ox:Bow.. E .

Henry Oldfield.....Du grand Sevogle aux fourches carréesiEsk Nord.....1.........
Robt. Brimner... -Rivière Napan et rivière Noire et leurs.

tributaires..... ............... Chatham, Miramichi
John Williston...... Riv. et baie du Vin, avec la paroisse

de Hardwick, l'île Fox et autres Iles'
et places sui le côté sud du principal
bras de la ri-vière Miramichi. ... Baie du Viii; W.O...J.amès Russe. -Baie de Miraitichi et ses tributaires.. Newcastle, Miramichi...

Thos. Taylor;,.. Rivière Mriàichi, S. 0. dans la
roisse de Blissfield............ ,...............:...,

Comté de Qveen.

Isainh Langan. Rivière au Saumon ............... ChipmanB.A.Gasperaux G
John Seeord ...... v. . a . . . Long's Creel, Johnston.

h R.iviere Canaan ... ........ ..........Ln" ohsoi
. . Heterington -- De l'ile Cole au pied du lac Washade-

moak........... ... .............

Garde-
pêche ou
Gardien.

.-pêche .
ardien..
de

do

do

ardien
do

do

omahosi s..... gouc .éheR. Fergusoi......De la petite ri. Dune '1 Morris Rock. Dalhousie ... ....... G. .pêéhe.
, W.McMillan ... .. De la petite r. B'le Dune h lar. 'a l'Ang- New Mille..............do .
A.McPhers Jr-- Rivière.... ....... ... Rivière à l'anguille ..... Gardien..
J.McersomilanCh.........' Rivéire Louis on, B. B... doJ Rivière Jacquet......................

Comte de Sunbmry.

.RiyireSt. Jean. d'indiantown à l.
ligii du comté d'Yoi-rk...........Burton, B.A..........G.-Mhé.

Comté de St. Jean.

Cyprian E. Godard... Comté de St. Jean...............St. Jean................ do
William Skillen .... Partie orientale du comté de St. Jean,

depuis Quaco Head à la riv. aux Oies. St. Martin............ do ..

Cointé de Victori.

C. McClusky ...... , Comté de Victoria...........-...... Grande Chute..........do .
Johli Jamer .... Rivière .Tobique......... ......... Andover ................ Gardien..
John McDougall.... Les T.-R., branche de la riv. Tobique Arthurétte, B. A ....... do
G. Bedell.......... Rivière au Saumon...,...........Andover........... do
Doniald Fraser.......Rivière Tobique.....................do. ............ do

Comté de Vestmoreland.

W. . feacon .. \Havre de Shédic et rivièr.........Shédiac. .......... G. . .pêche.
'Rivière Petitcodi'c et Memramcook.. Moncton.. ........... do

D. T. Com Ber aie de Dorehester...............Village Gautreau........do
10

salaire.

$ ets.

30 00
30 00

30 00

300
30 0S

30 00

1.00 O0
150 00

3o 00

30 00M

100 O0
100 0S/
25 00
25 O0

100 OS

150 O0

100 O'0

100 00

30 00
30 00

60 00.... S

C té å Riti 
he
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PROVINCE DU NOUVEAU-BRUNSWICK.-S&ite.

Garde-pêc.
Nom. District. Adresse. Iou Salaire.

___________ jgardien.

C. McPherson.
J. Campbell........

W. Browri.u ....
A. Moir......

Comté d' Yok. cts.

Domté d'York.................. Frédéricton............. Inspecteur 150 00
De la Grande Passe, sur la rivi'ere St.1* .1

Jean, en remontant.............Kir.sc«ea.] O O, Fié-
déricton ..... aidiên.. 30 00

1yihre St Je............. ...... Southampton......... do .. 30 00
De Price's Bend au côteau brûlé S. O., .

Miiaii..m...'.;;....... ;... Bloinfield.. . do . 30 00

.d . SMITH,
Miniñ d là ariè ê du n¿Arië

MfINI R DE LÀ MRINE ET tE PÊCDnEt;,
OiTÀWÀ, 31 ldcuïmbïê 183.

ôuï coiéê 6ofrnïire:

W. F. WiIïTC-iR
CoMéïnirsbe des Pêcheries.
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ANNEXE B.

RAPPORT SUR LA CROISIERE DE LA GOELETTE DU GOUVERNEMENT
LA CANADIENNE," DANS LE FLEUVE ÉT LE GOLFE ST. LALRENT

PENDANT LA SAISON DE 1873, SOUS LE COMMANDEMENT DE N
LAVOIE, CR., OFFICIER DES PÊCHERIES.

A l'honorable PETER MITCHELL,
Ministre de la Marine et des pêcheries, Ottawa.

L'ISLET, ler janvier 1874.

MONSIEUR,-J'ai l'honneur de vous soumettre le rapport suivant sur. la croisière de La
Canadienve, chargée pendant la dernière saison de protéger les pêcheries dans le golfe et le
bas du Saint-Laurent.

Les mêmes causes qui avaient retardé notre départ, à la dernière saison, nous ont em-
pêché de sortir du port de Québec avant le 13 mai, c'est-à-dire deux jours plus tard qu'en
1872. Une des principales raisons qui ont ajourné notre départ a été l'absolue nécessité de
mettre La Canadienne dans la cale pour réparer le doublage en cuivre qui avait été endom-
niagé par la glace, vu que la goëlette, pour des motifs d'économie, avait passé l'hiver à flot.
Cependant l'expérience nous a démontré qu'il serait imprudent de répéter l'emploi de ce
mode d'hivernage sans exposer le navire à des dommages érieux. La Canaienne a main-
tenant 19 années de service, et d'après'la nature de l'ouvrage qu'elle fait et le genre de navi-
gation qu'elle accomplit. elle doit être traitée avec grand soin ; par conséquent, je recom-
mandera:s de la placer, à l'avenir, dans la cale au 1:eu de la laisser à flot tout l'hiver.

Notre voyage s'est opéré très-lentemcnt. Huit jours après notre départ de Québec,
nous étions encore à l'ancre vis-à-vis les Eboulements, où les vents contraires nous avaient
forcé de revenir, et nous n'atteignîmes les îles de la Madeleine, notre première destination
pour la croisière du printemps, que le 25 mai. Notre voilure avait tellement souffert, dans
notre orageux voyage de descente, que nous dUmes la renouveler durant l'été. Dans le corps
de ce rapport, il est fait mention au long de l'état des pêcheries des îles de la Madeleine.
Nous restâmes aux îles jusqu'au 27 mai, date de notre départ pour la baie des Chaleurs, notre/
seconde destination ; notre intention était de revenir aux îles de la Madeleine vers le 10 juin
où notre présence serait encore nécessaire.

La Canadienne, ùurant cette saison, a fait la croisière pendant environ cinq mois.
Nous avons visité trois fois les îles de la Madeleine et la baie des Chaleurs, et deux fois les
différents établissements de pêche sur les rives nord et sud du golfe. La saison a été généra-
lement très-dure. Je n'ai pas besoin ici de parler de la teîipête terrible qui a sévi, vers
la fin d'août,.aux îles de la Madeleine et sur les côtes de la Nouvelle-Ecosse et dia Nouveau-
Brunswick, et durant laquelle tant de navires et de bateaux pêcheurs ont fait naufrage.
Je vous ai déjà transmis ces détails, et j'y reviendrai au chapitre concernant les îles de la
Madeleine. Cependant, la Providence nous a préservés de la fureur des éléments, et notre
croisière, à tout considérer, aurait pu être regardée comme prospère, sans le -malheur qui
nous a enlevé notre maître-pilote, le capitaine Lebhme. Voici dans quelles circonstances est
arrivé cet accident :-Nous étions à la Grande-Rivière, attendant avec anxiété notre chaloupe
que nous avions envoyée à terre avec le capitaine Leblane et trois hommes, lorsque nous ap-
prîmes qu'elle avait chaviré dans une bourrasque, et que le capitaine Leblane et les hommes
s'étaient noyés. On peut plus facilement comprendre que décrire la tristesse que répandit au
milieu de nons cette mauvaie nouvelle. Nanumoins, faismt taire mon chagrin, je me hâtai
de me rendre à terre d;ns l'e. poiri Sl n'éit ps trop tird, de r'amner à l vie quelques-
uns de nos p-mvres honmes. ?datheureusemcnt. ee ne fut qu'après une recheche de deux
heures et demie, ou" nous pûmes retrouver les trois matelots, Boutin, Tugeoi et Caron. Li
corps du capitaine Leblanc ne lut découvert mie le lendemain matiu, le 1er juin, à un mille
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environ du lieu de 'accident. Ce tristeévénemnt causa uneprofonde sensation à la Grande-

.Rivière, et c'était pour nous un sujet de consolation de voir tant de bienveilance et de

sympathie dans tout le village, et l'empr-essement qu'ont montré les habitants dans la

recherche des cadavres et lorsqu'il s'est agi de leur rendre les deinirs devoirs. Leurs restes

furententerrés dansle cimetière de la paroisse, après un service solennel et an milieu d'un

grand concours du peuple. Je dois surtout beaucoup de reconnaissance au révérend M. San-
cier, et à M. Z. Joncas, marchand, pour 4'attention et la bienveillance dont ils ont fait preuvé

dans cette triste circonstance. Par la mort di capitaine: Leblanc, le département a perdu
un officier actif et intelligent qui, pendant huitans,' a été maître-pilote de La Canadienne,
et l'a dirigée avec bonheui dans maints endroits dangereux. La goëlette, ayant été placée
sous la garde du premier officier, termina hureusement sa croisièresans autre accident.

En général, l saison de pêhe actuelle a été prospère dans le bas du fi -uve et .le golfe

Saint-Laurent. et les pêcheurs ont raison d'être satisfaits. Ces derniers apprécient davantage

chaque année les bénéfices réels que donno le systême de protection en vigueur et la sol-

licit'ude intelligente que prend de leurs besoins le département de la marine et des pêcheries.

Nos pêcheries ont été compiétement et efficacement protégées; le service qui avait été inauguré

par mes prèdécesseurs a'a, j'ai iison de l'espérer, rien perdu de son efficacité entre mes mains.

Outre les gardiens locaux disséminés le long de la côte et de la baie des Chaleurs, la
Canadieane a fait defréqntes isites aux différents établissements de pêche, et ette sur-
veillanc ative a eu pour ésultat de permettre à nos pêcheurs d'avoir, en tout temps libre,
accès à leurs places de pêche, et de se livrer à leur industric sns crainte d'être molestés ou

troublés.
Les divers occupants des stations permanentes. de pêche au phoque et au saumon ont joui

en paix de leurs priviléges respectifs, ainsi que du terrain ou de lalgrève nécessaire à leur

genrê d'affaires.
On ne permit pas aux pêcheurs des Etats-Unis de pêcher dans nos baies, et je suis heu-

reux de dire qu'ils se sont, pendant toute la saison, conduits d'une manière tranquille et
excessivement amicale.

Les pêcheurs français de Terreneuve ou 'e Saint-Pierre Miquelon ne sont pas Venus
sur nos côtes dans le but d'y, pêcher, droit que ne leur accordent pas les traités, comme il est
bien connu.

L'acte et les règlements des pêcheries ont été fidèlem*ent observés, chacun comprenant
bien que ces lois out été faites pour son avantage, et que tout le bon résultat qu'elles produi-
ront doit nécessairement tourner à son profit.

Toutes nos stations de pêche au saumon et à la traite sont maintenant affermées pour la
saison, et le revenu qu'elles produisent cette année, est de $1,400. La pêche avec des filets
dans les rivières les plus importantes, telles que Moisie, Saint-Jean, Mingan, Natash-

quan, etc., etc., est néanmoins affermée par le département lui-même, ainsi que les priviléges
de la pêche à la mouche dans tous les cours d'eau, ce qui donne un revenu beaucoup plus

grand.
La surveillance et la garde des nombreuses rivières au saumon et à la traite, dans la

division du bas du fleuve St. Laurent, sont certainement une besogne aussi difficile qu'inmpor-
tante, vu que quelques-unes de ces rivières sont larges et fréquer.tées, à leurs embouchures,
par une population plus ou moins portée au braconnage; mais l'assistance éclairée que m'ont
prêtée les différents surveillants et gardes pêche nommés par le département m'a rendu cette
tâche relativement facile, et j'ai le bonheur de pouvoir constater que les résultats ont été très.
satisfaisants pour tout le monde.

Les établissements de pisciculture que, sous la judicieuse initiative de votre prédéces-
seur, l'on a commencé à construire sur nos meilleures rivières à saumon, ont attiré l'attention
de nos pêcheurs, et ils ne peuveat manquer d'y voir l'intérêt qu'a toujours montré votre dé-
partemeht pour améliorer leur condition.

Les règlements concernant les ports des îles de la Madeleine ont été régulièrement.mis
en vigueur, et je n'ai pas besoin d'ajouter que chaque fois que nos services ont été requis
pour empêcher des troubles, apaiser des querelles, ou protéger la propriété, nous les avons
promptement donnés.

Tel est, monsieur> l 'expos des fonctions que ki C«enzadiennae a tous les ans à accomp'ir
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dans le b du ft1uey, et j'ose espérer que rpesl lmbgq efigrts pour les remplir d'q e e
stisfaigqpte rengQptrerQnt yotre approbation.

AplTès les observations prélimipaire P que j'ai er î néessaire de yous oqgtre po aYs
fare mieux coipprendre }a aiture et l'irnpotance de l'ouvrage qui nous es cnP, jý yis
passer p reyue les diférentes pêcheries du golfe et du bas du flue St. .iaut, dans ' e
gigiapL.

J'ai 'hionneur çl'être, monsieur,
Votre très-obéissant serviteur,

N. vo;
Commandant de La Canadienne.

Divisions d e Gaspé et Bonaventyre

Atnnt 4jà, lns des rapppts pécédents, f t parment l'hisrieg des p rmiers t
)lissements des comtés de tspê et Bogrpvtwre; tr t egu lqg des rgsces qla ore

en agiegltare et en p cherges, et mentionné les i1mei et $yx: s etlqs rts Tes plliga
geug comminrce, ie ai maiteinant les rêump g une see dyîson a ue d 1 aqlog-p
de leurs ressources et de leurs produits.

Quigge Ces cgmtés qui eionptaiont, il y a quelques ann.es, enyon 10,000 habitants,
ajent èelque peu apgmen~té en popu tio-elle es àprésent dc 28,0Q $nues,-I'acgogssmgt

de la richesse individuelle 'l pas été fort sensible, et la plupart des habitants sont ussay-
vres et neessiteux qu'il y a dix ans. Cet état de choses n'et pas surprenpnt pour quconque

.oDni lStMle de serpvge sos equel le pauvre pêcheui est forT.c de YVg. ConsdrQgs
l'immense richesse de cette mer que borde une côte de plus de 300 millesdétedue, e t

s eaux fourwillent de poisson, malgré la p h abopdauto qu'on y fait êke nnee exami-
nons ces terres si faciles à cultiver etqti ne demandent que le trvad et la persevéta±nce pour
rendre cent pour cent, appuyons.sur c;s faits,1t;disots s'l y a eu ueleirog die e

remarqgg. Cpmpgronpa les comtés de Gaspé et de BpnaveruSgugyt p ps
e ' l'o n a re cn p t r é d es d i sd e to u "g e t aws égap e t au x to na vh n -e iff.cultésdet pgençrpet sýh ds(lflt ae

tages moins grands, et voyons de quel côté s'est trouvé le prpgrès. ous, reuaqueîez .aus
4iute ici et là uelus faills qui, s'ocepent d'ag4cultmre et de pêche, ont régsi queque

peu à iméliorer 1er ponligipn; pias ce sont à des ecQptins ndis que c devait etIa
règle.

Si maintenant l'on cherche la cause qui s'est oposée à lp mrce progressive de ces beaux
ogmté9, on l trouvera invariablement dap le systrie 1pis en viguenr par les négoci4s

et qui doit finalement ruiner ceux qui s'y laissent prendre. Presque toutes "s
grandes m'(lsons 4e ipgnierce possèdesit des terres ipimenses, surtout à GCwsp et
dais la artie est de Bonavenire; elles fixent els-mêmes le rix du ioi et fore t les
Pôcheurs à acheter des marchandises et des provisions à leurs 1asàna 'à des prix exorbtans:

es paraissentnavorp objet qued 'a sser primptement de grandes fotne pour
ller, ensuite vivrpe 17yanger.

stil ét.onnant qe, sous un pareil sytème, notre population se plaigne d'tre opprime
et s'en prenne ouvertement aux autorités?

Cet état de choses dempdQ un chainpu ent. Pourquoi 'essaierions-nu pasd'a io
la condition des p^cheurs

En Frane sie ne me trompe pas le governement fxe lui-même le prix e a morpe ct
le pauvre pêcheur se trouve à l'abri des tentatives des spéculateurs. Je crois q uel e

mesure de ce gente serait bg apcueillie ici, surtout par nos pêcheurs, qui ont déj trp long-
tenps souffert.

Quoique le comté de Gspé ne sqit pas pusi adoné l'Pagriculture que celui de Bpa-
venture, où l'on remarque de riches fermes, cependant à plusieurs endrits OsOÙvoit,de
þeaux chirmps, appartenant à de personesgni savent apprécier lee bienfat de la culure du

Viq- oria.
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sJ, notatnient à f'anse du Cp Percé, le long des riyières d'York et Ihrnou , à Sainte-
Anne-des-Monts et à Mont-Louis.

Outre les profits qu'ils font ayec la pêche, les habitants de Ponaventure yayai et sur
le chemin de fre Intercolonial. Gaspé, qi est resté si longtemps ep rrièr ecevrane
nouvelle ingpuIsion commeee de bois considérable qui sy fait. Il y a déj¼.deu¥ sceries
à vèpur, lune Gaspé, appartegnt aux frères Loivndes, et l'autre à la rivière Madeleine
appgrtenait I Vcho et Oie. De nogvelles maisons doivent s'établir aux rivières .Barachois
et iPabos.

Le commierce de Gaspé, nu moins aux endroits de pêche, est entre les raIs de mar-
chands jersiais, et leurs navires apporte:nt tour ce dont ont besoin leurs employés .et les h &
tanits du pays, de sorte que les négociants ont fort peu de.chance de leur faire de la concur-
rence, pour~les raisons déjà me.ntioinnées.

IBeauceup d'étrangers ont visité la baie des Chaleurs peudant cette saisou, et surtou
Gespé, gut-Semble chaque annèe dev.cnir plus populaire parmi ceux qui vont prendre le

Un fait digne de remarque est l'absence presque totale de désordre sur nue côte augi
étendie que c.lle de Gaspé et de B.ouaye4twre, et qui est fréquentée durant1 é'e par un si
grand nomb.e de travailleurs, de pecheurs et de matelots. Les Mic -s ont té Ies seuls qu
drent être mis à la.raison cette année. Au mois d'aot, on apprit qge des pêcheurs amé-
cains, a uopbre de troisce t avaient débarqué à Paspébi4c et, dans une bagarre brule ue
muison. Aussitôtque lesccoienstances me le permirent, je enguis du fait, meis je e ,o-
vainqis que le rapport tt faux et que les Américains n'é.taient pas coecrne.dans.'incepdie.

Li. récoltedgfoin et du grain a été bonne dans le comté dc Gaspé; dans celui de Lona-
rentprre, ie foin n'a pas .été sssi aÙondant. La population des deux comtés s'élevait, ;los 4
dernier recenseremgt, a 28,000, sans compter celle des îles de la Mad!eleine qui, o 1871,éai
de 3,172 habitants. L'approche d'un hiver ordinaire était attendue avec assurance par la
population de Gaspé et de la baie .des Chaleurs, iais la.clôture prématurée de la navigation,
qui a retenu dans le port de Qoébec la plupart des goëlettes chargées de provisions pour les
ports d'en bas, va sans doute causer beaucoup de souffrances aux classes pauvres quiattendaient
l'arrivée de ces goëlettes pour s'approvisionner pour l'hiver.

En parlant des différentes pêcheries de Gaspé, je m'occuperai d'abord de la pêche.du
hareng, qi§se fait la première, au commencement de la saison.

Iêche du hareng.
Cette pêche, qui avait coutume d'être très-active autrefois dans la baie des Chaleurs,

:surtout à Ronaventure, à Mariaet à Caleton,.où MM. Petry, de Sligo, Irlande, posédaient
des.établissements, n'a maintenant qu'une importance secondaire. - Les messieurs Petry ont
fermé eur aison, et il n'y a plus de débouché pour le produit çle.cette pêche. Le prix du
:seJl et dles barils a tellement augmenté qu'il a presque paralysé cette branche d'industrie, même
sur lemarchés de Boston, oùce poisson étaiit.ordisa'rement envoyé ayant l'établisse ent de
la maison Petry".e.t Cie., à Caetn.

Le hareng est le premier poisson qui paraît sur nos côtes, où .il se rend pour frayer. (p
le voit dans la baie des Chaleurs vers'la fin d'avril onau commencement de maii, et il'gest
surtout en abondance à Carleton, Maria, Bonaventure et port Daniel. Il fait aussi on appa-
rition, mais pas en aussi grand nombre, le long de la côte jusqu'au cap Chatte, on l'empqe
comme appgt pour la pêhie à la morue et pour la consommation locale.

Cette pêche, pour les.comtés de Gaspé.et de Bonaventure a, en 1873, donné 7,43 barils
contre 11,537 en 1872.

Pêche de la morue.
La.pêche de la morue forme la principale occupation des habitants de cette division, du

cap Chatte à Bonaventure.
Elle se fait de deux manières : à la main, et an moyen de lignes dormantes. Ces lignes

garnies de 100 à 150,haeçons, sont laiss amarrées pendant un certain intervalle sur l a
bancs et visitées de temps à temps.

De la pointe Sai:t-Pierre à port Daniel, on a presque cessé l'emploi des lignes.à aiN
pour adopter l'usage des;lignes dormantes, ce dernier mode permettant aux pêcheurs de lasser
ses ligues dans l'eau drant le grostçpps.-Ce mode de pêche est fort prisé de ceux qui le prati,
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quent. Les profits paraissent être plus grands, tandis que le poisson pris est certainement
plus gros.

Quoiqu'il y ait 'des endroits sur la côte où la morue n'abonde pas autant que dans d'autres,
-comme c'est le cas de la Grande-Grève à la rivièr-e-aux Renards, où les barges ne prennent
pas plus que 50 dwfts en moyenne, - cependant on peut dire que cette pêche a été très-
bonne. Du Grand-Étang à Mont-Louis, on n'a pas eu une aussi bonne saison depuis vingt
ans. A Sainte-Anne des Monts et au cap Chatte, la morue n'a fait son apparition qu1'en juil-
let, et la pêche a été moyenne.

Les pêcheurs de Percé, dcle la Grande-livière et de Pabos, qui vont pêcher sur les bancs
des Orphelins et de Miscou, craignaient beaucoup, à cause de la disparition de la boitte en
juillet, de ne pas réussir; mais le poisson est revenu sur les bancs, où il a abondé le reste de la
saison. Malgré le mauvais temps qui a sévi depuis le mois d'août, ces hardis pêcheurs, qu'au-
cune mer n'effraie, peuvent se réjouir d'avoir eu autant de bonheur, sinon plus, que l'année
dernière. Ils s'accordent tous à dire qu'ils ont rarement vu autant de poisson et de boitte sur
les bancs; quelques bateaux ont pris 27 drjats en un jour, et plusieurs pêcheurs ont pris jus-
qu'à 100 quintaux par mois.

La terrible tempête qui eut lieu le 24 août a causé de grands dommages le long de la
côte, surtout de la pointe Saint-Pierre à Percé, où la plapart des barges, représentant une va-
leur d'enviion $12,000, ont fait naufrage. Nonobstant ces pertes et l'augmentation du prix
du sel et des ustensiles de pêche, malgré le fait que la morue se vendait plus cher sur les mar-
chés étrangers, le prix de la morue, ici, n'était que de 15 chelins, le plus bas qui ait été payé
depuis plusieurs années. Cette disproportion notable entre les prix de la morue sur la côte
de Gaspé et ceux des marchandises vendues, ne peut, comme je l'ai déjà dit, être que rui.
neuse pour les pêcheurs, et nombre d'entre eux parlent d'immigrer sur la rive nord. où ils
espèrent améliorer leur condition, trouver un meilleur marché et plus de bon temps.

Voici la liste des navires employés à cette pêche, et les statistiques publiées à la fin du
rapport de cette division donneront la quantité du poisson pris dans les deux comtés pendant
cetteçsaison

ErAT du nombre de caboteurs déclarés . l'entrée juqju'au 28 octobre 1873, pour
le port de New Carlis e.

Macy, Star of the Sea....
Blue Nose..............
Northern Chief ........
Hematope
Northern Chief .........
Etoile du Matin ..
Northern Chief .........
Commander.........
John Stewart...........
Heroine ................
Northern Chief.........,
Mary, Star of the Sea....
Regalia..............
Mary, Star of the Sea....
Epote ...................
Reaper.... ...........
Tit-on ..............
Northern Chief .........
IHemetope..........
Hlemetope ..............-

7
50
76
50
71
50
14
65

104
50
59
59
59
15

132
78
50
76
76

4 Caraquet ............ 476
2 ,, ............ . . . . . . . 247'
4 Arichat.............. 7081.
6 Percé................ 810...........
4 Arichat.............. 644 .
5 ,, ..1. . . . 9 . . . . . .
4 .............. 85 ... .... .
3 Caraquet..................'... ....
5 Campbleton.... ........... 1...........
6 Percé........'...... .. 608. . .
4 Margaree ............ 6291.. ....
4 Caraquet ............ 400j..... ....
4 Côte Nord........... 560
4 Percé ........ ,..... 396'........
3 1

Caauet..............
7 Percé ........... ... 914 ... .... .....
4 Margaree. ..... ..... 686..... ....
6 Arichat.............. 700 ........ ...
6 7001... ......

12,4151 247
16

ce En

Bts. Bris Qtx
. . . .... .... ....

. . .... .... .... ....

... .... ... . ....

.... ... .... ....

1068.. . .. .

.... .. . .. . . .. . .
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ETAT du nombre de caboteurs dé'laés à a sortie jusqu'au 28 octobre, 1873.

Ncrthern Ghnf. 1 ,. 50] 4 Arichat..... ........... ..3..... .-
...... . .... .9 3. .. .... .... 0

1ù p ... .. ... 22 3 Yicuou....... ..... .. .... .. 5·....
Ranger..... 137 9 er. .................
.M .............. 19 3 Fie............................ .......... 100
elina................91 6 Ile Bonaventure.............. 756 731 ..... 435 . .... 11

Temperance.60 4 Carquet..................... ............ .......

_ _ _110314 756 731 35 27

ETAT du 'nombre de aves delarés la sortie -e portant du pôisson, jusquau
28 octobre, 1873, pour le pFort de New Cadisië

.lebe.................
''85" ..........
Regalia.... ........

encto.pe...........
iHoely ............

Reaper ............
C.:D.:s.... ......
lobin...........
O.,1anohard.
A4nns.bèlla........ ..i
kProvidence ....... ...
Unilon..............
Sea Flower.........
:Hebe.... ...... .... ;
iMarie Georgia..,..
Annäela ..........
Snoiv Drop.,.....
Century.............
"85".............
Reaper...... .......

olway Queen. ..
C..R. O............
Star of Ahe Sea. ...
O. IBlanchard. ...
}Bernatope...... ....
Rosebud...........

236 10 IBarbades1......... 1, .... ...
139 9 Porto .Rico....... 9 .........

59 4 Vienna ....... ..
76 ,6 ,Qporto........... ,91 ..

2,99 12 Ri deSanto...... 3,202 396
137 1 8 Brbäcdes ........ 3.085 ... 77
1 8 · 7 ,St. incent.9......:.935..........
130 9 Bahia..............2,109 163 .

60 12 Bbdes ........ 2,898 28 20
72 5 ïrë ne v ... . ... . ... ..

81 ý 5 f do .. . . . . .. . . . . ..
193 10 Barbades.........2,745 65 58..
375 15 Jersey
236 10 Barbades............
98 6 . Vincent.........23 .....
78 5 errenenve.......................

149 8 Baàhia............ 560 31 .
181 .10 -Rio de Janeiro. 2,853l 53 . .
139 9 arades ........2,011.....
137 8 Naples .... 90 .... .....
216 8 Rio de Janerio. 3432
248 10 .do .... j 3726 .. .
65 4 Boston .... 73

260 12 Riode Janeiro.. 4,170 63 ........
76 6 Naples4...........1276 1711 61...

171 i 8 Rio de. Jaineiro.. .,996 .... ... ....

48,709 1176 216 736

.... 
...

... 51.
.... 78..

.... ... . 2.. .

.... ... 2..
18
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LA PÊCHE A LA BALEINE.

Plusieurs années d'insuccès ont graduellement détourné les hardis pêcheurs de Gaspé-
les seuls dans le pays qui se livrent à cette industrie-de leurs expéditions aventur uses à la
recherche de la baleire; et chaque saison, depuis 1859, alors quela flotte des haleiniers ýomp-
tait jusqu'à 10 bâtiments, le nombre a toujours éti en diminuant. Trois gëlettes ont été
équipées pour cette pêche en 1872, et trois cette année; mais deux seulement sont parties
Ce sont:

Lord Douglas, cap. raker, 58 tonneaux, 17 hommes, 3I0 barils d'huile.
Vio!et, "Susdrd, 37 ,, 17 ,, 175
Ces deux goëlettes sont revenues avec 355 barils d'huile de baleine, soit 105 barils de

plus que les trois navires employés à cette pêche l'an dernier. Ce succès a quelque peu
ravivé l'espérance des pêcheurs qui, à cause des mauvaises années précédentes, avaient résolu
de cesser ces expéditions.

Ces pêcheurs n'attribuent en aucune manière leur succès à un plusgrand nombre le ba-
leines dans le golfe, mais simplement au fait qu'ils ont eu un plus beau temps que d'habitude,
ce qui leur a permis de mettre leurs captures en sûreté. Cependant, ils ne doi"ent pas baser
leur chance de succès, l'an prochain, sur la saison actuelle. Les années d'abondance sot
invariablement suivies par des années de disette, el je crains bien que nos hardis marins ne
soient, tôt ou tard, forcésd'abandonner cette pêche pour quelque occupation plus protitable,
s'ils ne peuvent équipr des bâtiments pluc vastes et aller chasser la baleine à une plus grande
distance des côtes, vu que ce cétacé déserte les eaux du golfe en plus grand nombre chaque
année.

PÊCHE DU SAUMON.

Cette pêche s'est prodigieusement améliorée pendant les cinq ou six dernières année, et
à en juger d'après l'augmentation que l'on remarque chaque année dans la quantité de sau-
mon qui visite nos côtes, il n'y aura bientôt rien à désirer pour rendre l'amélioration com-
plète, si ce n'est une surveillance plus active pour assurer un plus fort revenu aux heureux
propriétaires de stations de pêche en particulier, et au ecmmerce de notre pays en général.

La grande quantité d'individus reproducteurs qui avait été observée à l'automne de 1872
nous faisait espérer que la Saison actuelle serait lucrative.

Cette attente n'a pas été trompée, car, jamais à la connaissance des plus vieux pêcheurs,
il n'a paru plus de saumons dans les rivières de Gaspé et Bonaventure. La pêche aux filets'a
été très-bonne, et celle à la ligne fructueuse. Les divisions de Ristigouche, de Cascapédiae et
de Gaspé ont le plus rendu, tandis que la pêche a été très-satisfaisante à la Grande Vallée, au
cap Chatte et à Sainte-Anne-des-Monts, d'où les braconniers ont été enfin chassés.

Toutes les stations sur cette partie de la côte ont donné le double et lo triple de la qua-
tité crdinaire de saumon. et les pêcheurs à la ligne dans la rivière de Sainte-Anne-des-Monts
qui, en 1870, avaient pris 8 saumons. et 13 en 1861, en ont pris environ 80 cette année.
On m'a appris qu'un grand nombre de saumons reproducteurs avaient été vus aux frayères.

La truite a beaucoup augmenté dans la rivière du cap Chatte, mais le saumon ne s'es't pas
acc-u daus la même proportion. Cela ne doit pas surprendre, quand on considère que ce
poisson a été tellement détruit, qu'il s'écoulera plusieurs années avant que quelque changement
notable ne s'opère dans cette rivière. Cependant les résultats déjà obtenus sont très-encoura-
geants et font beaucoup honneur au garde-pêche local, dont la vigilance et l'énergio infatigables
ont réussi à chasser les braconniers qui ruinaient jadis ces cours d'eau.

La division pour la pêche à la mouche dans la Madeleine est affermée. Cependant on
n'y a pas fait la pêche à la dernière saison, et l'on m'apprend que les saumons reproducteurs
abondaient dans les bassins de cette rivière. On a pris 33 barils de saumon à l'embouchure
de la rivière; c'est le triple de la quantité ordinaire.

Comme les statistiques des pêcheries indiquent la grande quantité de saumon pris dans
e: rivières de Gaspé, j'ajouterai simplement que certaines stations, louées $3 par année sen-

e nent, ont donné, dans plusieurs o casions, de 815() à $60 par jour.
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N. Reynolds et se compagnons ont été plus heureux qu'en 1872; ils ont pris 50 sau-
mons. Son Excellenee le Gouverneur-Général a visité Gaspé durant la saison et a paru
charmé de la place.

On remarqué cettë année dans les filets, trois espèces de poisson: le saumon "à museau
rond "' le saumon ' à museau pointu " et le saumon " moucheté ". Cette dernière espèce

'avait pas visité Gaspé les années précédentes. Aux avantages naturels qu'offrent les rivières
de Gaspé, pourl-a reproduction du saumon le département vient d'en nouter d'autres qui ne
peuvent marquer d'augmenter beanucoupleur vleur. Cet été, des ouvriers ont été occupés à
construire sur la rivière Darmouth, un établissement de pisciculture qui s ra terminé de bonne
heure à la prochaine session. On a fait sauter des rochers pour permettre au pòésson de
frnchir les ehntes et d'avoir accès ü une suite de bassins magnifiques qu'ils ne pouvaient fré-
queuter auparavant L'on y a déjà remarqué cet autiomne une grande quantité d'individus
ruproducteurs. De toutes les stations (te pêche au saumon. celles de Gaspé sembleni être les
plus favoriaés par la fortune, -et j'ajouterai, par le département. La plupart des pêcheurs ne
paient qu'un loyer nominal de $3 les endroits de pêche sont à leur porte; le temps n'est
jamiais assez mauvais pour les empêcher le visiter leuis filets; leurs rivières et leurs stations
sont sous la protection immédiate et spéciale des o-iciers du gouvernement et tout près se
trouve un marché avantageux où ils peuvent toujours, avec profit, écouler leur poisson frais.

Outre ces avantages, le département n'épargne rien pour améliorer leurs rivières, procu-
rant ainsi aux heureux pêcheurs et colons de Gaspé un revenu qui augmente tous les ans.

Considérant les résultats favorables obtenus et la grande dépense faite pour l'anèlioration
et la protection de la pêche du saumon en général, je suis d'opinion que le temps est arrivé où
le gouvernement devrait profiter un peu de la prospérité produite par sa politique sage, en
établissant un mode plus uniforme d'affermer les stations de pêche. Les pêcheurs intelli-
gents de Gaspé et des Lutres places que j'ai visitées, admettent que l'on obtieudrait de plus
forts loyers, et qu'ils consentiraient de bon coeur à payer plus pour indemniser le département
des frais qù'il a encourus.

De toute la côte de Gaspé, ,Pabos paraît être l'endroit que le saumon fréquente le moins.
Cependant, le garde-pêche m'a dit que, cet automne, les bassins de la rivière abos étaient
i leins de poisson. ,Dans ceux de la Grande-Rivière, nous n'avons remarqué qu'un petit
nombre d'in('ividus reproducteurs, de 100 à 140 ; et dans trois stations où on avait pris au-
paravant 3U barils, on n'en a pris cette année que 12. M. Clark, qui a pêché à lu ligne
dans la Grande-Rivière, n'a pris que 30 saumons. On attribue cette diminution à diverses
causes. D'après quelques-uns, elle est due à la pratique de harponner ostensiblement des an-
guilles tandis que le saumon est le poisson que l'on détruit; selon d'autres, la cause en est
attribt êe à l'impureté de l'au dans l'estuaire. Daprès l'enquête que j'ai tenue relativement
aux débris de poisson que l'on jette à l'embouchure de cette rivière, je suis porté à partager
cette dernière opinion, et je suis convaincu que les nouveaux arrangements me permettront de
juger bientôt si cette hypothèse est exacte ou non.

Dans la baie de port Daniel, la pêche du saumon a eté satisfaisante, et on y a pris un
baril de plus que l'an dernier. A l'exception de six barils, tout le produit de la pêche à cet
endroit a été vendu à M. Brown, pour être mis en boîtes.

Quoique la pêche du saumon. ait été très-abondante dans les divisions de Cascapédiac et
de Maria, en 1872, elle a été surpassée cette saison. Les rapports indiquent un rendement
de 296 barils dans la division de Maria, ce qui donne un excédant de 10,099 lbs. sur l'an der-
nier,--tandis que dans celle de Cascapédiac, il y a eu 35,363 lbs. contre 25,264 en 1872. L'é-
tablissement de Maria a mis en boîtes 96,357 lbs, de saumon.

Les pêcheurs à la ligne sur les rivières Bonaventure et (;ascapédiac ont bien réussi, si on
considère la courte durée de leur séjour. Ils ont pris trente-huit poissons en trois jours dans
la rivière Bonaventure.

Egalement la pêche a été trè3-fructueuse dans la division de Ristigouche. Le poisson y
était si abondant que les établissements de conserves de saumon ont dû en refuser, parce
qu'ils ne pouvaient le mettre en boîtes. Il y a trois de ces établissenents sur la c:e du
Nouveau-Brunswick; deux appartiennent à MMl. Joseph Windsor et à George Hladdow,
de Dalhousie, et l'autre à M. Howick, de Carleton.
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A l'établissement de M. Windsor en a mis en boîtes 13,0.0 lbs de saumon,; 10000bs
à celui de M. lladdow, et 75,000.à celui de M. Howickce qui forme un total de 309,000 lbs.
Si l'on y'ajoute 6,000 lbs salées par les pêcheurs; 18,000 lbs gardées pour la consomnation
loc le; 6,000 dépensées pendant la saison de la pêche, ët 8,0001bs emportées p.ar lespêcheurs
à la ligne, on aura un grand total de 401,000 lIs ct 'me produit de la pêche, cette anné.-
soit un excédant de 131,000 hlIs sur celle de l'an dernier.. Je dois rendre cet hommage aux
propriétaires des établissements de conserves, qu'ils sont toujours prêts à donner tous les rene.i-
gnements demandés sur leur genre d'affaires, et désireux de se conformer aux lois.des
pêcheries et de voir les autres suivre leur exemple.

Les chiffres suivants donnent le résultat de la pêche à la ligne sur la branche principale
de la IRistigouche. M. Brydges et ses compagnons, en neuf jours. ont pris 9,0 saumops;
M. Fleming et ses amis, en huitjours, 87 saumons; MM. Killaly et Fodd, en trois semaine-s,
200 saumons; d'autres pêcheurs, 50 saumons-soit un total de 427 poissons.

Ceci démontre d'une manière concluante, que le nombre de saumon qui a visité la Risti-
gooche Tour y frajer, loit avoir été considérable, et tous les gardie s s'accordent à dire que
les b 1ssins en é:aient remplis. On a aussi remarqué une g ande quantite de saumonneaux
et saumons de deux ans, ce qui est un indice certain de progrès.

Grâce à l'énergie et à la vigilance déployées par le digne inspecteur des pêcherics,
M. Mowat, personne -n'ose violer la loi, tant on est sûr que tôt ou tard le coupable est décou-
vert et punit de ses méfaits. A part deux ou trois-L mendes imposées par cet officier et. sou
confrère, M. Phelan, pour de légères offenses, il n'est arrivé aucun désordre d'une nature
sérieuse dans les divisions de Gaspé et de Bonaventure. Cependant, je dois excapter ce qui
eut lieu parmi les sauvages de la Pointe-Mission, dont je parlerai plus loin.

Des circonstances incontrôlables m'ont empêché de visiter l'établissement de pisciculture
inauguré par le département, au ruisseau de Robertson, sur la Ristigouche. N a s je suis

persuadé que, avec son activité ordinaire et son intelligence, M. Mowat, qui en a la charge,
le conduira à bonne fin. D'ailleurs, il m'a dit qu'il serait prêt de bonne heure à l'automne à
,e procurer du poisson et du frai.

Depuis plusieurs années le département, dans l'intérêt public, s'était efforc d'abolir le pri-
vilége inique et tout à fait injusticiable dont jouissaient les Micmacs de la Pointe-Mission
de harponner le 'saumon dans la Ristigouche. Des octrois d'argent et le choix de places de
pêche très importantes leur avaient été offerts en échange de ce soi-disant droit; mais ce n'est
que cette année qu'il a été conclu un arrangement définitif qui leur accorde une des meil-
leures stations de saumon, depuis longtemps convoitée, juste en face de leur réserve, avec le
droit pour la tribu d'y pêcher à l'exclusion de tous les autre . Le département des Sauvages
fournit généreusement les filets, et un commissaire fUt nommé pour faire la pêche à leur pro-
fit. Malgré tous ces avantages et la sollicitude que leur a montrée le gouvernement, ils re-
gardèrent avec défiance un arrangement dont le résultat immédiat avait été la distribution
parmi eux de $1,000 à $1,200, et ce sans aucune responsabilité ou quoi que ce soit de leµr
part. Au lieu d'être reconnaissant pour cette faveur, ils passèrent l'hiver à murmurer et à
chercher des moyens pour empêcher le département d'arriver à ses fins. Je dois dire qu'ils
ont été puissamment aidés dans cette oeuvre par quelques-uns des traficants de boisson et
autres blancs de la Pointe-Mission, directement intéressés à voir se continuer le système
de harponnage. Conséquemment, ils résolurent de braver les autorités et de refuser les
avantages qu'on leur offrait, ce qui leur aurait permis de cultiver leurs fermes ou tie s'occu-
per autrement. Ils écoutèrent avec mépris les remontranòes judicieuses de leurs mission-
sionnaires. Aussitôt que parurent les premiers saunions, les sauvages les attaquèrent à coup
de harpon, tandis que d'autres détruisaient les filets qu'avait fournis le département des
Sauvages et arrachaient les piquets que l'on s'était procuré à grands frais. Tout était en
excitation à la Mission; on bravait ouvertement les officiers de pêche, et les cioscs p:'irent

our un moment une tournure men.ç te.' Heureusement, avertis à temps, nous atteigLîmes
i ialié avant que baiteup de und eû été f.it, et aussitôt nous réassiues à arrêter les
uwn! ti Fr i-B Basqu t, Joseph B riird, Pierre Noëi et Noël B tsque qui, après un pro-
ces iéubler, tiureut rou:es coupbleý et coud uniaes à la prion. L'énergie déployée en cette
circonstance eut le meilleur effe. Dans une assemblée qui eut lieu ensuite, je réussik à leur
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faire cômPrendre là folie deleur conduite, et leur observai que leur intérêt véritable était
d'àgir en harmonie.avec les voeux du gouvernement. Ils comprirent cela, et le chef sigîa,
au nom de la tribu, un engagement par lequel tous promettaient de se conformer au nouvel
arrangemenf; sur ce, je donnai ordre à M. Mowat de réinstaler la filets, qui n'ont pas été
touchés depuis.

Par cette action rép'réhensible, néanmoins, les sauvages ont perdu onze on douze jours
pendant le meilleur temps de la pêche. Par là, asi l'on prend pour terme de comparaison la
pêche de leurs voisins, ils doivent avoir au moins perdu dC $800 àî $1,000. La somme dis-
tribuée parmi eux, après avoir payé les frais, ne s'élève en conséquence qu'à $137.

Il est rumeur que, par les efforts de personncs influentes, les sauvages ont grand espoir
de rentrer dans leur ancien privilége de harponner le saumon. J'espère cependant que le
département n'écoutera une semblable demande, mais fo-a strictement exécuter le réglement
plein de sagesse, qui, en réalité, donne aux sauvages des bénéfices autrement importants que
ceux que pouvait leur procurer l'ancienne coutume, même à leur point de vue.

Dans des cas de désordres ou autres offenses, les sauvages généralement plaident igno-
rance des lois. Afin d'éviter ceci, je suggérerais de faire imprimer, dans les deux langqes,
de courts extraits des lois de pêche plus spécialement applicables à leurs cas, et de les afficheà
à la porte de l'église et dans les endroits les plus fréquentés de la Pointe-Mission. Je
suis persuadé que cette masure nous épargnerait beaucoup de troubles. Ces gens doivent
être traités avec donceur mais fermeté, et l'on ne doit pas leur laisser d'échappatoire, car it
est presque certain qu'ils en profiteront.

Ma dernière visite an .village des sauvages de la Ristigouche m'a encore convaincu
d'avantage que le système suivi à l'égard de cette classe n'est pas du tout destiné à favoriser
leur bien-être moral et matériel. Ces octrois et priviléges ont empêché les améliorations
agricoles dans cette belle partie du comté de Bonaventure, tout en habituant les sauvages à
vivre dans un état de dépendance, et les rendant paresseux et débauchés de forts et énerylr
ques qu'ils étaient autrtîois.

Loin de moi l'idée de suggérer un nouveau systènié pour conserver ou rendre meilleur-
la tribu des Micmacs, quand je sais que des personnes de plus d'expérience et de capacité ong
déjà attiré l'attention du gouvernement sur ce sujet; mais il sera bien permis d'espérer que
quelque chose sera tenté pour réveiler ces sauvages de leur léthargie et leur permettre de
profiter de tous les avantages dont les a coniblés la Providence.

Je parlerais bien maintenant de la pIche du maquereau et du fiétau, mais pour éviter
des répétitions, je vous renvoie respectueusemeat à l'article sur la division ·du Labrador où
cette pêche est traitée au long.

37 Víctaria.
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STATISTIQUES -des stations de pêche, espèces de batiments, nombre d'hommes

COMTSi

Navires. Bateaux Bateaui....
pecheurs. plats.,

m.Rts sau- Seins

No. No3 DES STATIONS. 
m morne

p C1702400 C 25 300 26200501101300 50 .

te. Ae des Monts.. 3 1821 15200 14 960 46 61 124 23 2 600 96 1'..200

3 ~ ... Ri.ee.lue .. 10 6 15 10 .. .
i v'ere à Pierre...... ... 4 16........

5 Mont Louis ......... 27 43...65 41 21. ... -
j nse Oleureus. . 4 4... 8 8 1i...........

7 Ruisseau ces 
1Oves.

8 'Yros Male ........... 8...... .8 10 1 ..
9 Manche d'Epe .... 1012

10 Rivière Madeleine.. 
.....

11 Grande Vallée...29 15 5822 .21..... ...

12 trandEtang... ...... .. 20. 10..........

13 Echourie..............4.4.8 4..-
14 Pointe Jane..... 4.4.8.4........
15 Anse à Valeau........ ... 6....6...........6.....1 61......

16 et:t Cap ....... 9 18 ,9...,..

17 Petite liv. au Renard . . .6 12 6.......

18 Rivière au Renard. .. 54 10';)53 .......
uxrins.... ... ....... 100 50 . . ...

20 nse à la Louise..... ... ....... 17 17 1 34 18. .

21 1 ap3desRosiers . ... 32 32 64 .2.2............. ..
2z f rête au Vaisseau à

Grunde Grea. 1 60 4' 43 1620 43 430 86 20.

2 .3 GradeGrhve.. 4 160 16 19 760 20 200 38 1...........·.

24 retitGaspée ..................... 5....j 5 200 10 100 101 4 1 160 60.

25 Cap aux sp.......... ........ -....- 10 320 15 150 2 10 7 1120 1014 .

26 Péninsule............2 I .100.. .. 81 336 16 160 32 .... 8 1280 736 .

2 7 Baie Nord-Ouest..... 50 4 6 199 20 200 16 .... 12 1440 1296.

28 Bassin de Gaspé......5 310 ... 24 8 336 20 200 16 .... 29 '3680 1656.

29 Sandy Beach... 250;..... 26 8 3361 8 80 32 .... 142240 1008.

20 Douglyston ..... 4 230*. 20 35 1120 60 600 70 35 17 4800 1240 2160 120

31 Percé............. .. ........ .··. 34 278 224....... .............

32 Ile Bonaventure ...... ... ... ...... .... 56... 24 102 77...
33 Petite Rivire ........ ... ..... 29 2030 i18 180 58 40 .................

34 Grane Rivière .............. ... .. 821 5740 40 400 164 130 3 700 315 .. ... ...
35 ,GrPandeR.. re........... .--.......... 58 4060 30 300 116 98 6 2200 990.
35 IPabos.............. .......... 88 6160 34 408 176 140 2 500 225.4.
36 lNew Port ...... . ......
37 Cap aux Anses et Cap2

Désespoir .......... 2 1511 5000 il 55 3850 35 350 110 90 . 250 112
38 Anse à Beaufils .... .. 33 2310 24..240. -45

T otal .... .... 28122322600 145 969 30680 802 4814 2117 372 115 7701 8798 5,160320
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espèces de filets employés, espèces de poisson et d'huiles de poisson, etc. etc.
DE GASPÉ.

RÊTS ET SEINES.

Saines- à Rêts h hareng. Seines à ' Rêts
hareng. maqua- maquereau.

reau.

*i~ô
150

150

16 640 320...
53 1920 1028.

12
5 ......... ·...

12..............
61 ..... ..... .. ...

8. ..... .....
..... ......

12 .............

120 . . ..... .. ..
10 ........ ... .1

18 .... ..... .. ...
74., ..... .... ... ....741........

43 1390 8ô0
19 560 380.....
10 300 150.
15 480 1805 190 110 ...

6 180 120.
6 180 120
8 240 160 1180

40 1200 1280.
274..... .........

60 2400 840
170 6800 2380.
120 4800 1680
180 7600 2520.

120 4800 1680.
70 2800 980.

1898 36480 14788 1 80

3

1
1

.. 1

..1... 2

2

:... 1

10101

. . 4

I... 2
. . 9

. . 2

100 ...

80 30

.....

120 80
1051-.60
70 40
701 40
40-1 28
60 30

.....

9...

2040 90

29795, 63011

.. .

- ....

4 100 80
3 90 602 60 401

3 90 60

iô o *400'
2.
4 20 6013 .. .52

13 660 520

il 570 440
12 600 500
6 300 250

41203630 1250

Seines à Rêts à Pêches en
lançon. phoque. fascines.

50
2 40

... .. .. .... .. .. 3

.. .. .. .. 40
... .... .... .. . . .

2 60 4 .. .......... .......

.... .. . .... .... ....
2 a0 .. ..... . . . .. . . .

2 ... .

16 3001 224 .. ......... .. .

1 1 - 1
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)STATISTIQUES des stations de pêche, espèce de bâtiments, nombre d'hommes,,

COMTE D]i.
espèees de filets employés, espèces de poisson et d'huile de poisson etc., etc.
GASP.

1 CippCha-te
-__ ----------

1 Cae Chat e...1 ......... 8 ... . .... 1000 295.2 Steý. Aine dzýs Monts.. ....... 11.... 80 40.. .1... ..8 Rivière Claude... ·... ••...... .... 80...... 1i 4502
4 Rivière à Pierre..
5 Mont Louis 200 40 ... 1
6 Anse Pleureuse'.. .............. 280 302.. 1 1i7 Ruisseau des Olive- 12...... ... 8.........2.

Grs M le ''.. .'.'''.••.... 85........ .Mafnche d'Epde'......'' '' '5·..........-.2010 RivijèeMadeleine ......... J''.''.. 2 .
11 Grand Vallée 5...... .......12 Gran'd Etan- 5
13 Echourie.. ........... 20 3200.. . ......14 Pointe .J................... ............. ... 200 60 .......14 '1jn e j lne . . . . .. . .2.. . .. .

16 Lcttap....................... 1315 Anse àValeau . . .. .. ...... .. 1200 616 Petit Cap.'''5'0''''''......130.90 .
17 Petite rivi>re aux Renards. . ...... .... 450 135 . 1
18 Grande rivi're d..... .......... 300 90.......
19 Anse aux Griffons......................... . ... 3680 700.......
20 L'Anse Ià Louise.. .. . 0 000. .... .... 22S
21 ( R.losier............................ 765 340
22 TIte à VaisseauiGrandeGrève .. ............ 1280 480 . 4 i023 Grande Gr.ve et Cap aux Os.... ........... 2310 ..... .... ...... , i
24 Petit1Gaspé.'.'''. ''' ' 1140........ ... .... .... 260
25 Rivière 8. 0' '''." ··.. 50..-..............
26 Péninsuleet anse au Homard.. - . ..61.... . . .
27 -Baie Nor,-ouest .. . 82....... . 1.
28 Basin Gas .. .... .-.... '..... . 50 .. .. ..2ý a . ...... . .. 1445h28- I'' 0 ... .... 030 Douglastown..................i . .4 . i 750.............. .... 19»
31 Percé et Maibaie -................ 34Ij
'32 !le Bonaventure1.............1......288b
33 !Petite Rivière -. 28 -
34 Grande Ri -......'.......... 1...i 2.3. 116 1 .35 44 •i' • ·. 52 l 243 310 .. 18
-~e vao... . .... ....::..j 88.. I M 5 '4536 New Port................ 1 ............ 88 5 .. 1

37 |Cap aux Anses et Ca) D48espoîr ... .. .... 5
S n eaufils.................. .. .. 2 220 150 . 5

..-- ... 20 - --160 . -Total6................. 80... ..... i34 19858 875 . 95 3#

IAP ÎTÙ.
VA_ù___b____ Vrt 1Es ftNi'r PaiDUl

têche de la oredans l'ététs.Péhedelamouedas '~6...........,345 quinta'x, k...4 00j 253,380 00)do do en automne19,858 do ....... ,590 00
Lnuset noue-s (de morue

1- e sche à la merluche .. .... 172 barils 8 00 1,376 00' ache à la erluche................875 quinta'x......... 5 00) 4,375 00do maquereau..................-13 barils. ........ 10 00 6,430 00
do hareng.... ..... . 3,"43 do . .. 00 10,029 0<)!1iLan ........... ................ 95 do ... 5 001 475 00do saumon.......................... 8 do.0018M 00

d~~ tru19,858 do820

.................... o......1.0.M0
24«

2 .... .... .... ...........4.... ...... .... ...
..... ..... .... .... .... .... 1... . .. .. J ....- .... 1 ... . . .... .... ......

6 2 ... .... . i

..... ... .. .

.... ......... ........ ... .. . ... .... .....,.. ..... ... .... .... ,... ..... .....
. .... .... . . .. .... .... .. ... .

. . .7 . ... ..... ... . ..

272

... ... ... ,.. .. . . ..

.. ........... .... i... .
. 12 .... .. . .... 1 . ....

.. 2 . ... ... 4....j
. .0 ... .... . . .... ... . .8 .... .... .... ... .8 .......

. . .30 .... .. ... .... . . . .

30 .4 ......... ..... .
2 0 . .. . . . . . ' .. .... . . . ..

600

0 4 .. .... ... . . . ..
0 1 .4 .... .... .. . . . . ..

60 3 .... .... ... .. 1 .2
2 ...... .... .... .....

.. . 50 .... .... . .. .. . . .. .. ..
1 0 3 . . . ..0. . ' ..; . . .

... . 1 .... .... .... .... 10 1

... 1 . ..... .... 10 ...

-161 643' 3 .. 10 .... 172 1

...... .... ....

..... ... ....
... ... ... .
...... .... ....... .... ....
.. ... .... ....

.... . .... .....

.,.... .... ......... .............. .... . ..
...... .... . ..

...,.. .... .... .

...... .... ....
..... .... ....

..... .... ....

...... .... 40 180 ....... 200..... ....
100 .... 100 8981...... 30 .... ....

......... . 50 .... 50 ........
...... .... ... 120 ... 10..... ....
...... .... .... 800 ...... ........... ....
..... .... .... 30 .. ... ... .. :..

35. .. . ..... ..

..... .... ......150..........30.. .
... ...... 41.............. ...
..... .... .... 1225...... ........ ........ .. .... 1 3 05 ...... .. . . ... ....
...... .... 130 ........... .... ....

...... .... 1.... .195 ..... ..... ... . ........ .... .... 30. 5i...... ..... .... ....

2225..... .............
1500.............. ....
S600................

.......... 17205...... .... ....

...... .. . . .. ... .. ... . ... .... ........,.. .... .... 1800 ...... ..... ..... ....
,7201 1..... ......

1000 ...... ...... .......
725 .......... 100 ...... ...... .... ....

5700 .. .... l 2001...... ... ... .. .
..............60...... .........
..... .... ... . ... ...... ..... .... ....
5267 ..., .... 60 ...... . .... .... . s

...... ...... 1500.............-.- ......... .... ... 117601...... 1 ..... .... .
.. .... .... 2271 .. ...... .... ....

...... .... .... 19701....., 60 .... ....
48001...... 150.

. . 2860 1001 1500 100
5120; 200 13000 J501.
38801.......200

.......... .... 18560 .... 3100 ......

1172 ... 4049760 3001 5330, 150 ..

LATION.
DE PÊCHE DANS LA DIVISION DE GASP1i,

$ cts. cts.
H ile de morue.....................:...........149,760 gallons. ........ O0 50 24,880 00
Huile de baleine ....... . ........ . . ..... ........ ........ 0 80 ....................
Huile de marsouin............................. 140 gallons ........ 0 80 112 oO
ruisson (pour engrais). ,............. .......... 5,780 barils ........ 0 25 1,445 00

Valeur totale des produits des pêcheries 1873............... . . 412,992 0)
do do do 1872........ ......... 541,471 00

Diminution ....................... 128,479 00

A 1878
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STATISTIQUES des stations de pêche, espèces de bâtiments, nombre d'hommes

COMTÉ DE

B .Btimnts. Râteaux BAteaux à
pêcheurs. fond plat.

No. NOM DES STATIONS.

A-nse au Gascon ....... ... .... ..... .... 12 864 15 1801
Anvse à la Barbe ....... ... *«.... « ...... 1.'.. 4 2881 12 1441

3 Port Dainiel ... . . ......... ...... .... 25 1800j 50 600

4 ý 'higouac ........... ... .... ..... ... 4 280i 10 1290
5 -N. uvelle .............. ... .... ...... .... 42- 1656 20 240
6 PaspAbiac ...... ..... ... ...-. .... .... 15- 1080 20 20
7 New Carlisle .... ..... ... .... ...... .... 15 600 15 150
8 iGrand et Petit Bona-

C1venture ............... ...... 52 4160 52 520
apelin. au Cap Noir. et,
New Richimond.... .. * «. .. 1..... .a.. 7 240 3 36

10 M aria .... . .......»* .. .... .... . .... 3 7.5 23 230
11 Carleton.... ... ... .... ... ... .... 4 100 19 190
12 Nouvel]l0 ............. ... .... ........ 3 75 12 1620
13 Maguasha..-...... . ....... -... .... ..... 2 2à
14 Pointe 10Ieurant .. . .. ..... ..... 2...
15 Englishman's-Brok....- .
16 Pointe Escuinlac.... ..........---... ...
17 Pte. à Ipa Garde ...... 1... ... ..... ... . ..... 1...
18 Pointe Batteri........ ....---- ·....... 1·..
19 Petite Batterie.................... 1...
20 Pointe Cross et Pointe

M uissionn... .................... .... 12 ... 1 ....
21 Pointe Bourdon........................ 25 . 2 ... !

Total......... .... ........ 16711218 223 2705

Filets à
sauinon.

30 .,.. 3 3794 1659
16 1 3
70 .... ... ..... . ...
18 ............ .....
46 .... ... ...... ...
30 113 ... ..... .....
30 113 ... . ........

104 52 ... 860 430

14 7 ... 3940 1970
26 .... 12 3855 1928
22 .... 7 2720 1360
13 .... 1 800 400
2... 2 300 150

, ... 1200 ......

1 ....... 300.
2 ........ 400.
1.... ... 140.

2j...... 360..
3 ... 900.

i4,36 285135 1997S97

1
Seines
à morne.

.. .. ...
.. .. . -

$.. . . .

...........

Seines Seines J Rts à Seines Rieines Rets à Peches

hareng. sà hareng aque- maquereau. à capelan. à eannon. phoque.
reau.

. .. . .. . 36 1440 540;..i..l. .. ... 41 160 160 . ...
24 960 360 ... ... ... .. ... 3 12Q0 120..- . . .70 2 00 9001 .. ... .... ..... .. 6 240 2 0 ..

. 20 700 250 .. .. .... .... 3 1 20 16

40 1600 601.. ... ... .. 120 120 ... ..

9 380' 381 201800 301 .. ...... 15 540 180 6 24)240i..
9 380 381 15 50 180 .1 15 540 180 17 1980 510 I..

25 1000 750 52 1669 624 .'. 52 1669 624 14 720 420

7 280 84 7 2501 84 .. ... ... 7 250; 84!1 36 32 ...
192; 5760 1 5 .. . . . .. . .. . . . . . . . . . . . .. .. . . . .. .. . . . .. . . . . . 4 16
168 4040 808 ... .. . . .. .. .. .. . .... 21 40 25 .. .... ... . . . . 1 4

8 2400 4801. ..- ... 1 ........
.... .

... * ..... .. .. . ..
.... ......... 404..0. ............... ..........2.4.2

... .......... ... . ...f ..... ....

S........

490 14240 4034 28410509 3840.....8929991068 59 2776 1987 20
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STATISTIQUES des stations de peche, espèces de aliments, noie d'honses

ØOMT)É DE

Pêch' e Pêche
Sd'été. d'aut.

Nom Y)sßTATIONS. .

.4Z

2 Anse-'a la Barbe.. . . . . . . . . . . ....... 7 0.... .,.... ........ . .J .. . .. . ..
3 P4-rt Daniel .............. ............ 54 ...... 1-7300 .... 305û 3015 .... ... 1950

10 Maria le ...... .............. ... ... 20 . .. .... ......
i6 ePaspébia ....................... 1
7 New Carlisle......,...... ... .... ...·· 1 1. "". 50 1 v. . .... 25

8 Granid-et Petit Bona-venture....... 1920 ..... 12001 2000 45 10 .... l500
9 Capelin, Cap Nýo"ir et N-ew Rich-

mond ........................... 1633443 ....... 105 I .140 3.,500
10 Matria............................... 20 45400 ..... .... 15... ......15 Carletor ........... ................ 10278 ......... .... 1 . . .

12 Nouvelle ....... ...........
13 Maguasa ............... 1565...... .....
14 Pointe Fleurant................ . ... 10500 .....1...... ... .......... . ... ... .....15 Englishman's Broo1k ... .. ... ., 6 0 . .......... ...... .,. .60... .......

*.. . . . .. . . .... .....900 ..

16 IPoinite Escuminac... .... .... I .600 ,..... . . ... ....
17 Pte. '11 a Garde............ ...... ... 8000 ....... ... ..
18 pointe Batterie.................... .... 1000 . .......... ..

9 ette B lttere... .... ... .. ... ..9 0 ........ ... ...
20 Pointe Cross et Pointe Mission........... 14598 . .......

21 PointeBourdon........... .......... 11200.. ........ ...

Total .. 863910J 18000j... 5060 6380 83  16j. 420'

Environ 15,000 lbs seulement de homards

D.cuments de la Session (N o., 4.) .À. 1873

espèces de filets employés, espèces de poisson et d'huiles de poisson, etc., etc.
BONAVENTURE.

... H i.a.. . . .
g... .... ...... . ..

5~- 00... .. .. 6l..

>~ n oon P, S '. n

0 . . . . . . 2.... .......... ... .... ... ... ..... ..... .... 70.. 60 60..
• • • • • ·· . . .. . . .·.. ..... ..... .... .. ...... .... . . .. . 01 0 1 5

"--•. ...... ..... .... .... ......i..... ...
. . .. . . . . . . . . . . . . . .. . . . . . . . . .. .. . .. .. . .. .. . .. .. . .. .. .. ... ..

1 ... .... ...... 

3 0 0 . . . . . . . . . ... . . . . . . 1.. . . .. . . .. . .7 0 6

1 > , .. . . .. . . . . .. . .11.---- . . . .. . . . .. . . ..o6 5 *. . .a.. .. .. .a .. .... 
. .............. 

... 1 ...-1 ** 1 -a.. .. a.. » a.... ........... .. ....... .

.............-..

1 ..... .......:....:, &I0:. ...:1::.

... ..... ... ... .

S. .. . . ........ ... ... 8.....4212... 1 52été.mise en.bo.te.cette.s

2 3 j îo.... .... 30......

800 2 52

-1 1 ............ 8425 3290 725..

ont été anises en boîte cette saison.

1 29
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RECAPITULATION.

VALEUR DES DIFF. PRODUITS DE PÈCHE DANS LA DIVISION DE BONAVENTURE

$ ets. $cs
Tche de la morue durant l'été.................5,060 quintaux, at........ 4 002024 0

do durant l'antomne.............6,380 do . .... 5 00 31,9000
Langues et noues de morue....... 26 barils .... ... 8 60 I|208 0
-rêche de l'aigrefin.............................83 quintaux........5 04150

do de la lingue ................... .| 16 do . 5.00 .80..00
do du muaquereau..................... .. 27 barils .10 00 270 0
do du hareug.......... ................. 2,000 do" ....... 3 012,600 60
do du saumon............................. 86 do. ......... 16 00 ' 1,3760

Saumon frais dans laglace...................163,910 - lbs. . 60.....00 05
do en boîtes. . . .... .. 18,000 boites 6..0 254,5006

Pêche de la truite.......................... o barils . 10 (00 50 60
Anguilles-................ ................. ..... 8 barils, -à ........ 10 00
Hareng fumé................................... 800 boites . 25 200 0
Huile de morue... ........... ..... .......... j 8,425 gallons ....... 50 4,2120
Poisson (pour engrais).......... ..... ...... ... 10,815 barils ........ 25 2,7030
Homard en bottes................................115,000 lbs. ...... 150

Valeur totale des produits des pêchieries, 1873......... ..... 87.0290
do do 1872..............I 120,9700

Augmentatio...................... . 33941 00

50
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Division du Labrador.

La stérilit du sol sur les cttes de cette division,_ qui s'étend de laPointe-des-Monts.à
.Blanc-ablon. sera probablement toujours un obtacle à une forteimmigration, et à l'établisse-
nent deparoisses florisantes comme celles que l'on remarque sur lacôte sud. Néanmois,
les expéditions notmbreuses qui s'y rendent chaque année pour pêcher le long de la côte et

dan les rivières le cette division, devi2nnentde plus en plus considerables; et la-nouvelle

industrie-la purificMion du sable magnétique qii semble déjà attirer l'attcntion des.capi-
talistes et des :manufacturiers anglais et an éricains. lui donne une importance qu'elle n'a

jamais eue auparavant. Si les expérinces tentées cette aunée réussissent, la côte du Labra-
dor deviendra sans doute bientôt la rivale des autres divisions du golfe. Cette côte comprend
deux divisionsl'une connue sous le nonde 'la Côte Nord ", s'étend de la Pointedes-Monts:
à Natashquan; et l'autre appelée "qLabrador ", de Natashquan à MontSablon. Ces divisions
pour la meilleure protection des rivières et des pêcheries en général, renferment sept subdivi
siens qui sont

La Trinité,
Moisie,
La rivière St. Jean,
La rivière Watsheeshoo,
Natashquan,
Pecachoo de Tête à la Bobine,
Bonne-Espérance.

Dans chacime de ces localités, il y a des inspecteurs et des garde-pêche locaux, chargé,
de voir à l'exécution des lois des pêcheries. Ces officiers sont sous le contrôle iemédiat du
commandant de La, Canadie ne, qui est responsable au département de la Marine et des
Pêcheries de la bonne ou mauvaise administration de chacune de ces divisions.

Pour ne pas répéter ce qui a déjà été dit l'an dernier, au sujet de la côte nord, il suffira
de menti<nuer que ses eaux étaient renommées, il y. a plus de cent ans, par l'abondance du
peizson qui les fréqu, ntait; mais on n'y faisait, ainsi que sur la partie désignée sous le nom
de la côte de Labrador. que la pêche de lh b leine et' du wlrus et la chasse des animaux à
fourrure précieuse. Plus tard, quelques fatmilles vinrent s'établir le long de cette division, à
différents endroits appelés " Postes du Roi," dans le but d'y pcher le saumon et chasser le
phoque, et ce n'est que depuis quelques années qu'on fait la pêche de la morue sur la parti-
occidentale de cette côte. Cette pêche a, dans une grande mesure, ramené la prospérité qui
avait disparu avec les phoques. Les ressources de cette côte devenant pius connues, et les
immenses avantages qu'elle offre aux pêcheurs étant mi mux appréciés, le courant de limmi-
gration devint plus fort et par là, dans les neuf ou dix années, le chiffre de la population a-
atteint environ 9,000 En 1852, la tpopulation totale était de 1,408, et en 1861, de 4,413. Ce
printemps, quarante familles de Terreneuve, attirées là par la pêche fructueuse des années
dernières, et la facilité de se faire à ce genre d'occupation, se sont fixées dans la baie des
Moutons, Netagamu et Kegashka. Une forte colonie d'Acadiens des îles de la Madeleine
prospère aux Sept-les.

Cette ?artie de la côte, entre la bie des Anglais et la rivière Sainte-Marguerite, aura
bientôt son contingent d'Acadiens venant des îles de la Madeleine. J'ai entendu dire aux
Sept-les que plusieurs familles avaient l'intention de s'y établir, et je pense que leur choix
est judicieux, attendu que la norue et le flétan and'nt sur cette partie de la côte, et que
les havres y sont excellents et les marchés situés à proximité.

Les autres établissements plus importants de cette division, tels que ceux de Moisie
de la rivière Saint-Jean, Sheldrake, Mag pie, Pointe-aux-Esquimaux et Natashquan, ont reçu
leur contingent d'émigrants de la côte sud. surtout de la Laie des Chaleurs, Gaspe et Rimouski.

Depuis la dissolution de la c'lèbre compagnie Lymburner et l'expiration du bail de laonmpagnie de la baie d'Hudson, les pêcheurs et les colons de cette partie de la côte n'ont
.lamais été troublés; mais maintenant que la seigneurie de M ngan est eu de nouvelles m tns
il paraît que l'on a demandé un loyer de $500 par année de certaines maisons de pêche.

31
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natuelle a s 1 1I'onsuf eýýlsm" O le
D'abord on fut en proie à une anxiété bica naturelle, mais dès que l'on sut que les maisons les
plus considérables et.les plus influentes s'étaient coalisées afin d'obtenir justice plus srement

devant les tribunaux, t avaient refusé positivenii de payer le loyer démandé,eeitio a
disparu Si les membres de cette compagnie, apparteant tous au hau commere- de, oùt-
réal sont reconnus judiciairement comme les proprietaires de la seigûeuie ce Migau e
suis porté àacroire qu'ils ont trop de bon sens et de charité pour forcer les pêchers a e
un loyer incompatible avec leurs moyens d'existeie. Ceci ne rui e ait pas seulemnt
pêcheurs, mais affecterait aussi d'une manière Mieuse le caractèr de la compagnie.

Une tempête, qi eut lieu en novembre dernir, causé degn dommges
Fointe-aux-Esquimaux, à Magpie et à Moisic, et il a fall beaucoup de emps ce prep,
et plusieurs centaines de louis pour les réparer. Des navies dc provinces mant es, de

Tereneuve et:des Etats-Unis, fréquentent en grand nombire les bordsde cete division,
les uns pour y trafiquer, et les autres pour y pêcher la moue, le iaquereau ou le flétan.
Les bâtinents marchands (ou caboteurs) viennent la plupart de Québée et ê'Halifa; et e
font une concurrence qui profite aux pêcheurs.

Malgré la présence de tant d'étrangers sur la cte, t les espèces d'affaires différentes -

pour ne pas dire antagonists-qui s'y font, il y eut très-peu de désordres. Dans le cour
des visites de la Canadienne aux divers endroits de la côte Nord, j'eus occasion de m en-
quérir de ce sujet, et je ne puis que dire que. les colons et les étrangers se sont remarquable -
ment bien conduits.

La côte du Labrador est maintenant visitée réguliêrement chaque été par un magistrat,
mais j'ai la conviction que ses services ne seront pleinemeit appréciés que lorsqu'il dene arera
au milieu de ses justiciables. Comment le gouvernement peut-il s'attendre que 3 jet. en
vùe sera atteint quand le magistrat résid'e à des centaines de milles des principaux ,établisee-
mneris des côtes et ne les visite qu'une fois l'été, et ce à une époque où la plupat de earx
qui auraient des causes à lui soumettre sont partis pohr la pêche pour subvenir aux 1>esinsdle:
leurs familles ? Les moyens de comimunication qui autrefois étaient si rares et diffiiles sont,
mintenant relativement faciles. Deux steamers, le M1 =rgareta tevenson et Ile Beacer, font
un voyage toutes les semaines entre Québec et Moisie, tandis qu'un antre bateau à vapeur.
'Ariel, en fait deux par semaine pour la commodité des pêcheurs à la ligne qui se renAent-

de Québec à Natashquan, et arrête à tous les ports où il y a des passagers, u du nliet I
prendre. Deux goélettes appartenant au capitaine Narcisse Blais. de Betieidàfait en outre
trois voyages réguliers entre Québec et Blane-Sablon, et touche à tous les établissemen s . »
gande commodité d'un chacun. Cinq ou six autres goëlettcs, faisant le copnreneentre
Halifax et la côte du Labrador, voyagent aussi régulièrement entre ces deux endnoiit. Ja
plus, un paquebot, nolisé par le département des Postes du Canada, porte la malle' deux fois
par mois et accomplit des voyages réguliers entre Gaspé et la rive Nprd, arrêtant aux pOints
est et ouest d'Anticosti, de sorte que toutes les localités de la côte du Lahndor peuvent
maintenant être visitées avec plus d'aise et de rapidité qu'autrefois, et à des périod!es fixes.

En traitant des différentes espèces de poisson qui fréquentent les eaux de ,la côte de
Labrador, j'aurai l'occasion de revenir sur certains sujets que je n'ai fait queaoucher. Ja
pêche de la morue étant la plus importante et la plus profitable;lle fera le sujet du paragraphe
suivant sur les pécheries de la côte nord.

PCIHE. DE LA MORUE

Cette pêche, sur la côte nord et du Labrador. a été tellement abontnte cette anée que.
dans beaucoup d'endroits, les pêcheurs ont manqué de sel, quoiqu'ils er eutsent faitun grand
approvisionnement en prévision d'une bonne pêche. Cependant à Nata hquan Poiteaau-Sable,
rivière Saint-Jean, Magpie, rivière du Tonnerre et Sheldrake, la pêcIh-éenh pnscté usibonne.
Ce n'est pas parce que la morue y était moins abondante, mais la bol ïte awaaqué Ceuxeqm
ont le plus souffert sont les pêeheurs à leur compte, qui ont dû pe dre untemps eonsidérsble
pour aller chercher de la boitte à de grandes distances du rivage; conséquemment cesubateaux
ne prendront pas plus de 40 quintaux de morue. Les barges fluM saut la pêche pourlesgrandes
1iaisons ont bien fait; quelques unes o:t été coast ament ey ioyéesà èherciher dtlaboitte,
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de sorte qe cette classe de batpaun tteindia une paoyean o'envirQn 100qiintaux pQur lI
pêche d'été. Les endroits les pins fréquentés par la morne ont été les boris de la baiede la
Trinité etls bancs de Moisie où ce poisson etL boitte ont abondé tout l'été. Les bateaux
y ont pis chacun de 150 à 160 quintaux. Lan:Lorue a de même abonddé sur la côte da

Jabrador, de Kegasikaà BlancSablon, et l'on ie auraitp:is une bien pins grande quantité
sie en'eât pas manqué. Des pêcheurs sont crtainement à bmainer pour ieur indiférence·
et leur négligeaaee à se pre er à teups du sel, cet ingrédient iodispensable àla prépasaß
du poissp. Maison ne pout faiie ce reproche aux pêcheurs de lacôte duLabrador. Deux:
années de f4ýnine et de mnisère leur ont appris à panser srieusement à l'avenir, à devenir
écononaes et àse pourvoir de toutce qui est Snéesaire pour satisfire aux besoinade leuss
familles. Ils étaiet tons pourvus-de sel ce printemps, et quand cet article nécessaire a aan-
qué, c'était dû à un accident .opà quelqu, reard dans l'ari-ivée des goëlettes. La pêc da
l'automue n'est pas ussi active la côtenord, vu que la plupartdshommes
pêche de l'été, s'en vnt travailler sur leurs ferans de la côte sud. ex qui restent, au lie
de prendre la ier dans la niuvaise saison de l'anéáe, s'occupnt às'approvisionner dé þis
pour lhiver, ou à quelque autre industrie du mêma genre.

Quoique j'aie, dans des pports prcédents, parlé e ladifféence du prix de la a

sur les côtes nord et sud, je sens qu'il est de mnu dieor do revenir encore sur le sujet, et ci
dir pourqiuoi les pêcheurs;de la côte nord p ir tisseiit jouir d'uie nvilieure position que eir
de ~a côte-sud, et dIe lus d'indépendauce q:ue leurs frèresde Gaspé.

Les endroits de la côte nord.où règne le plus gand umlaise, sont entre Min n at Mois
oû la pêche n é;té mauvaise, et le systèmue de truc jer siais pratigué, et où les négocihnts tron-
veut un accès diffich. Les pchurcis ne peuvent ammc élierr lr poson, quand le prielde
la norue est fixé à un chiffre aussi bas que cette année, et que les marchandises, le setet t.nt
ce qu'il faut por la pche, se vendent à des prix exorbiuts. Cepend:t ait mnorue a rapprté
de bos prix sur les marchés étrgg:rs. Uty csrgtisÙn çde dorue sèhe s'est vendae à B lhia,
Brésil, .e printemps, avec un profit pour le propriétaire de près de quatre piastres pr quietd

De Natashquan à Blanc-Sahlon, la situation est différente; les conimerç:ants, comme e
l'ai dit, sont p lus modérés dans leurs désirs, et ont payé cette année de 16 à chelins contp-
tant pour la morue, ·tandis qu'ils vendaient leurs narchandises à un prix seulement suffisa
pour couvrir les frais de transport et leur doner ait léger hénédee. On n'y fait aucune diff.
rence quant à la qualité de la morue, la bonie et la médioere se vendant égament, au lieu
que sur la côte sud on se livre à an triage sy-téngatiqte, de s te gu fréque:nment i arriva
que la aoitié de la pêche d'un pauvre homitre est reée co-i2e tvaise. Cette q'al.it
est sovet ache.tée à sd prix 4idieu)anept bas, et vendue ensuite sur les n-h ,étrae
au même que la morue de premier choix. 'est en quoi les pêcheurs de la côte ard egn-
mieux pa tagés que ceux de a rive aud. Cependant, on ne doit pas prendre p teltat cJ
.choses omme règle génrade, anais il se pratique encore trap soi vent par quelqu.es.gues de.
plus riches mysons.

Les pêcheurs de la Pointe-aux-squimaux n'extr:t pas leur industrie dans les r
mais suivent l'exeample des Américains. Après avoir mouillé-dans un endroit ûr, ils ien
leurs goëlettes peur les bancs.où se trouve la morue et se rendent aux îles en petits b teax,
faisant quatre ou einq voyages par jour. ¥ingt goëlettes de la Pointe, chacune avec na.équii
page de di ou douze hommes, ont été ainsi employées durant la saison,.et quelques-unesraa
réussi à faire deux voyages.

On a trouvé de la morue partout le long de la côte nord trois semaines plus tard zu
d'habitude. On attribue Cela à la température de l'eau, qui est restée:longtemps froée à
cause de la glace.

La quntité de morue prise en 1873 dans cte division, sans compter eelle emportée par
les navires étrangers-et elle est considérableest de 92,800 quintaux. Ln I851, les ro-
dui:ts de cette pcôhe n'étaient que de 9,980 quiaux, et en ISid de 51,668. Mais il n'es
pas possible de donner dgs statistdqes exactes sur la quantité de morue puisa dans cette divi
sien, vu qu'il y apaibe de gëlettes qui se rendent à des petits ports où la Uanad esne a
tend pour se procrër les renseignements nécess:dres; cependant, j'ai pu On visiter pusieur
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de la baie des ,Moutons au moment où elles prenaient leur cargaison, et ,je donne maintenant
leur nom.

Nom du bâtiment.

Juanita..........
Sarah Jane ......
Galantine.
Catherine.
Flash............
Mary Margaret.....
Summer.. .......
Eureus..........
Trial...............
Prince Albert.
Lila.... .........
Rocket.........
David ... ...........
Brothers
M/inota...........
Young Brothers.....
Bride .............
Lady Bird..........
Star ...........
Lark...........
Sea Serpent.........

1

Les statistiques qui accompagnent ce rapport donnent les détails de la valeur des pro-
duits de la pêche avec la ligne à main, dans les diverses localités où elle s'est faite.

PECHE DU SAUMON ET DE LA TRUITE.

Si le saumon ne se place au premier rang parmi les sources de revenu de la côte nordil
occupe certainement le second, surtout depuis les dernières années, où les sages réglements faits
pour la protection de nos rivières et cours d'eau les ont tellement repeuplés, que les espérances
de ceux qui travaillent à leur amélioration ont été surpassées.

Le grand nombre d'individus reproducteurs remarqués l'an dernier dans les bassins de
presque toutes les rivières, fait beaucoup augurer d'une bonne saison en 1873, niais personne
ne croyait que, dans quelques endroits, la pêche produirait le double de celle de 1872. Ce
pendant. tel a été le cas et partout, de la Pointe-des-Monts à Blane-Sablon, il n'y a eu depuis
longtemps une pêche aussi fructueuser

La pêche dans les estuaires des rivières a été abondante, et tout le long de la côte, sur-
tout de Natashquan à Blanc-Sablon, elle a-donné le double de la dernière année. A Natash-
quan, on a pris 400 barils de saumon en treize jours, et dans le meilleur temps de la saison
le fermier de la rivière a été obligé de retirer ses filets pendant huit jours à cause du manque
de sel. On a pris jusqu'à 1,600 saumons en un jour dans la rivière Natashquan, et au temps
où les filets ont été retirés, la moyenne de la pêche journalière variait de 900 à 1,100. Le
possesseur du privilége l'y pêcher avec des fileis-à cause de quelque malentendu avec la
compagnie de la pêche au saumon, qui avait passé contrat avec lui auparavant pour tout le
poisson ou'il pourrait prendre afin de le mettre en boîte tout frais,-n'ayant pas fait une pro-
vison suffisante de sel et de barils, a perdu la meilleure partie de la pêche et par conséquent
de grands profits. Sans doute, le fermier a éprouvé beaucoup de contrariété d'être obligé de
retirer ses filets juste à une époque où le saumon remontait la rvière par milliers; mais il
'in demnisera facilement de cette perte une autre année, attendu que nombre de poissons ont
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Nom du capitaine. Port d'enregistrement.

29 Killan............Pointe an Basque.
15 Farey ........... aie St. Geore.
21 Diaz ......... . .. y ey.............
21 ;Morgan...........Petites..............
40 J. Gresléy..... .... Terreneuve.
36 Ketsbetum .....
33 W. Janet...... .... do
33. Spencer..............
26 Hawle.............. do
29 Hickman.......... do
31 Howell..............do
18 Elwitt.............Balodes les.........
29 Stoïls.............Terrauve...........
21 Liasse...... . ointu au Bascue...
34 Farcey ............. do
40 Young.. ....... Scatar...............
26 Harvey ........... Pointe nBasque.
36 Petigrove .......... 1Baie des îles..........
45 Vartv.... ..... Terreneuve...........
36 Hartman...........
30 'apis..............

Quint'x.
de

morues.

160
70

160
1 190
.... 200

1 200
1 200

100
40

150
120
100
40

200
200
100

73
120
100
100

3 .3 1

33 1i
3 1
3 1
31 1
4 ..... ;
4 1
4 1

3U
2
2
2
2
2
21
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pu atteindre les frayères, ce qui naturellement fait augurer d'une-bonne saison. La pêche di)ns

les autres rivières des divisions Natashquan et Watsheeshoo, telles que " Agwanes," "N abi-
sippi" "'Watsheeshoo, " "La Corneille," etc., a doublé. .La rivière Saint-Jean a donné cette
année 198½ barils ou 59,489 lbs contre 164 barils ou 49,200 Ibs la saison dernière, soit une aug-
mentation de 34 barils ou 10,289 lbs en faveur de,1873. A Moisie,la pêche du saumon a plus pro-
duit que l'an dernier. On peut dire la même chose pour les stations aux environs de Moisie et de
la Trinité. M. Holiiday continue encore à approvisionner nos marchés de saumon frais. Par
l'ingénieuse méthode de congélation qu'il emploie depuis trois ou quatre ans, on peut acheter,
en tout temps de l'année, du saumon aussi frais et aussi délicat au goût que s'il venait de
sortir de l'eau. Si l'on en excepte le saumon de Moisie, M. Holliday a fait l'achat de tout
ce qui se prend dans la Trinité et la rivière Saint-Jean. Il a employé constamment, pendant
la saison..deux goëlettes à transporter le saumon de ces endroits à Moisie, de sorte que le1
pêcheurs qui ont vendu leur poisson à ce citoyen entreprenant à six cents la livre, ont réalisé
de bons bénéfices. M. Hollhday possédait autrefois un établissement à Ntsshquan pour la
mise en boîte du saumon, mais la " compagnie de pêche du Saint-Laurent " ayant passé un
contrat avec le fermier actuel, il l'a abandonné.

Les gardes-pêche de toutes les divisions de lacôte nord disent que les bassins des divarses
rivières ne peuvent pas être mieux peuplés qu'ils l'étaient cet automne, et qu'à moins de cir-
constances extraordinaires, nous pouvons espérer avec confiance avoir une autre bonne siison
en 1874. Si la pêche avec des filets a été bonne, celle à la ligne a été très-frutueuse aussi,
comme le prouvent famusemenit et la satisfaction de ceux qui se sont livrés à ce noble et
agréable passe temps. Le succès de la pêche à la mouche dépendant en g-rinde p irtie de la
température de l'eau ou de l'atmosphère, de la plus ou moins grande limpidité du couranit. du
flax ou du reflux de la rivière, il peut quelquefois arriver que le saumon, quoique en abon-
dance, ne prenne pas la mouche ;--néanmoins, cette année, tout a favorisé les amateurs qui
ont pu faire une bonne pêche en quelques jours. Au nombre de ceux qui-Ont visité la rive
nord dans le but d'y pêcher à laligne, je me permets de mentionner Son Excellence le Gou-
verneur-Générl1, qui s'est rendu à la rivière Mingan.~ Son Excellence avait déjà pris plusieurs
saumons et truites, quand un de ses serviteurs s'étant noyé, par accident, il se décida à uit-r
la place. Espérons ou'à la prochaine saison, rien ne viendra troubler les quelques jours de
congé dont notre populaire Gouverneur-Général a tant de droit de jouir, pour se reposer des
fatigues qne lui cause la responsabilité de ses fonctions. Un autre triste accident e-t arrive
à Nataslquan. M. McForlam, de Montréal, et son neveu, M. Thormson, d 'cosse, avaient
pêché à la mouche, le 2 juillet, à la quatrième chute. En descendant la rivière, ils se risquè-
rent oa canot dans un rapide très-daagereux où ils n'étaient pas encore allés. Malheureuse.
nient, le canot, mal dirizé, vint en travers du: courant et chavira. Ces deux infortunés et
leurs rameurs furent emportés par un courant violent. et il n'y eut qu'uîî des canotiers qui put
giagner un rocher au milieu de la rivière, où il resta 36 heures avanu qu'on vînt le secourir.
Ce ne fut que plusieurs jours après que les corps furent repêchés.

Pendant que j'étais sur la côte du Labrador, je pris tous les renseignements possibles
pour savoir si l'on avait enfreint l'acte des pêcheries; niais je n'eus à punir qu'Edouard
B>lais, de McCatina, sur la plainte du gardien, M. Legouvé, pour avoir, sans permis, instad
un petit filet à saumon, après avoir été dâment averti de ne p.is le faire.

Parmi les nouveaux pêcheurs venus de Teireneuve, plusieurs ont essayé d'installer des
filets à saumon dans la baie de Mécatina, mais seulement parce qu'ils pensaient en avoir le
droit. comme à Terreneuve. Sur lordre de M. Legouvé, ils les enlevèrent immédiatement,
et comme ils n'avaient pas pris de saumon et que leurs raisons paraissaient bonnes, je me
bornai à leur expliquer la loi. en les avertissant de ie pas la violer.

La quantité de saumon prise cette année, sur la côte nord-est, est de 8,146 barils.
La pêche de la truite se fait de deux manières-avec des filets et à la nouche-mais on

n'en prend pas pour des fins commerciales. Les statistiques montrent que, cette année
90 barils de ce poisson ont été pris. Mirgan est la meilleure rivière à la truite sur la c^>te
nord. En trois heures, MM. MeForlam et Thomson ont pris 150 grosses truites, et il ne se
passe pas de joor, durant l'été ou l'automue, sans qu'on puisse y faire une bonne pêche.
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Pêche au Pogue.
Quoique le nombre des phoques qui viennent dans le golfe Saint-Laur et, ns les pre.

miers Mois de l'hiver, pour y déposer leurs petits sur les glaces flottantes, ne paraisse ps
avoir beaucoup climinué,-attendu que les steame cs de Terreneuve eiployés à cette pche,
le printemps dernier, ont bien réussi comme toujo'rrs-cependant ils sont devenus si farouches
qu'ils ne s'approchent plus de la'côte comme autrefois (même aux endroits fa'oris, tels que
La Sabotière et Mécatina). L'éloignement de ces anphibies n jeté dans une grande misère
tes habitants du Labrador, qui avaient compté, cone par le paîss, seulement sur cette pêeche
et n'avaient pris aucune précaution pou' l'avenir. Dans ces établissemenits, fondés exclusi-
veneut dans le but d'exercer cette industrie, la pêche au phoque n'a maintenant qu'une im-
portance secondaire ; celle de - la morue et du saumon vient en premier lieu. éaninoins,
l'automne dernier, les pêcheurs de phoques furent agréablement surpris de leur succès. Dans
les do ze stations où cette pêche se fait, l'on a pris 1,419 phoq-es. évalues à huit piastres
chacun. En 1872, on n'en n'avait pris que 600. Cette année, 550 ont été capturés à La
Sabotière seulement. Cependant, la pêche du printemps a été beaucoup inférieure à celle de
l'année 'ernière. Les cinq stations de la baie de Bradore et de l'Anse des Dames n'ont
don1é que 281 -phoques contre 750 l'au dernier. Ces phoques, étant moins ros ne-valent
pas utant que ceux pris en automne. Quelquefois le vent pousse vers la côte les glaces
flottantes où sont les petits, et l'on fait de bonnes pêches; niais cette boune fortune n'est pas
arrivée sur cette côte depuis trois ans, de sorte que les habitamts ne comptent plus sur cela
pour vivre. Es reconnaissent que, dans les endroits où les phoques avaient coutame d'a-
bonder, la bonne pêche de l'automne dernier est due presque entièremeit à Fexistence de
forts vents du nord-est, qui ont gpoussé les animaux dans les filets tendus dans les petites
baies et les anses.

Chasse au phoque smr la glace.

Vingt goëlettes de la Pointe-aux-Esquimaux, et cinq de Natashquan. vinrent de bonn
heure au printemps chasser le phoque sur la glace ; mais la .quantité qu'elles ont tuée est
beaucoup rnois considérable que celle de l'an dernier. Les bâtiments de la lPointe-onx-
Esquimaux n'ont emporté que 2.500 phoques, et ceux de Natashquan 750, au lieu que l'au
dernier les premiers avaient pris 4,242 phoques, et les seconds à peu près la même quantité
que cette année. Conséquenment, nous pouvons considérer ce résultat cooinie un insuccès,
car qu'est ce ce petit nombre de plques à diviser entre 25 geëlettes et 250 hommes ? A
peine y en aurait-il assez pour payer les frais d'équipe.ent, sans parler d'es équipagres. • yI
avait des phoques en abondance, mais le mauvais temps et les steancrs qui e pouvaient
passer à travers les glaces pour les atteindre ont fait que nos gens n'ont pu réussir mieux.
Cet inSuccès, qui avait déjà été éprouvé autrefois, ne dé'ourage pas nos pêcheurs, qui
trouvent dans ks chasses heureuses précédentes une compensation à leurs pertes de cette
année. Il est à espérer, cependant, que la nouvelle loi adoptée par la législature de Terre-
neuve, obligeant leurs navires à partir plus tard pour cette chasse, protégera d'abord les
jeunes phoques contre un massacre inutile, t donnera des avantages sûrs aux bâtiments.
Presque toutes ces goëlettes font un voyage au bareng. à l'autonne, sur la côte de Terre-
neuve. C'est leur dernière expédition, et elle a réussi«cette année. Sans cela, plus d'un
pêeheur aurait à peine trouvé -noyen de se procurer ses provisions d'hiver et de s'équiper
pour la pêche du printemps prochain. Les habitants de la rive nord ont capturé, durant
l'été, 1,200 phoques le long de la côte. Depuis deux on trois ans, une ou deux goëlettes
sont parties de Québec, chaque printemps, pour chasser le phoque sur la glace, maisj.usqu'ici
le succès n'est pas venu couronner leurs efforts. Cependant, rien ne prouve que ces expédi-
tions bien conduites ne seraient pas lucratives. Jusqu'à présent, le plus grand obstacle que l'on
a rencontré a été la difficulté de parvenir de Québec aux ulaces flottantes qui portent les pho-
ques à une saison rigoureuse de l'année. Quoi qu'il en soit, la "compagnie de la -pêche au
sauimon du Sain t-Laurent " se propose d'équiper le steamer Ariel pour faire la chasse au
phoque, et je ne saehe pas qui peut l'empêcher de faire des voyages aussi profitables que les
bâtiments de Terreneuve. Dans l'atteute du succès, la co1pagnie fait élever des bâtisses à
Mingan pour la fabrication de l'huile de phoque.
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STAI sTIQUE de la pehe au poque dans la division de Poeachoo pend nt
l'automne de 173.

No de
Stations. Noms des pêcheurs, phoques

St. Augustin. . W. Kennedy......... 87
Pocacheo.......... J. C. Gowery... . 75
Kircapwee...........J. McKenon..... .... 29
La Salé..............Jos; Gallichon .. 2.0. 0
Pointe aux Espars.. S. Robertson ..... .... 560
P-ainte Rouge. Mrs. Gallibois.,.. ....... 0
G'rd Mecatina........ S. Gaumond...........182
Baie des Moutons..... M Canty, jin... .. 162

do.............G. Mansbridge........ 13
Ile à la Baleine ....... M. Canty, sen . .. 34
Elgolet au hat. ID. Mouger......... 1
le aux Goelands......'Mrs. Mouger ..... . 5

Ile du Navire. A. Galibois............32

1,60)

No. de
bateaux

No
d'hom.

14 37

Remarqutes.

Peaux vendues à $1.30 pièce.
Huile, 50 ots. par gallon.

STATISTIQUE des goëlettes de Natashquan occupées à la pêche du phoque et
de la morue.

Noms des goëlettes.

Notre-Dame-de-la-Garde...........................22
Triumph ......................................... 24
Notre-Dame des Iles de.la Madeleine... .......... 2ý4
Esprance........................................ '20
Marie Louisè............................... ..... 26
Ocean tride............ ....................... i 18
Marie Julie....................... 2

Propriétaire.

P. Virneau.....
W. Vigneau ..........
D. Talbot..........
S. Liandry....... .
H. Vigneau........
J. Giasson..........
l. Bouirque...........

STATISTIiJE indiquant le nombre des étrangers établis à l'anse llarringbon
depuis 1873.

No. No. de
dlcm. bateaux.

T. M cDonald .... .......... ..................... ....... 2 1
............ ...... . ............. ................... 2 1

J. Sisick....... .............. ........ 2 1
John Sailor............................... . ........................ 2. 1
J. x. ...................................................... 2..1

• ap n ... .. . . .. .. . . . . .... .. .. . ... .. .. . .. ..,.... ........ 2 1
B. Banson.................................. .......... 2... .

T ................................. ........ ............................ 2 1
s.snith................................................................ 2 I

.. .................................... . ......... . . ...... . 4 2

No. No. de
d'hom. phoques

9 70
9 . 70
9 200
9 100
9 100
9 520
O 20
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STATISTIQUE indiquant le nombre d 'érangers établis la be des Moos
depuis 1873.

______No. No. de
d'hom. bateaux.

W .Harris, . . ... . .. . ..... .. . . . ... .4;' 2
Bafati.... ........ ................ ................ 2 1

obert Vanson..................................... . ............. .42
T. abbitt .......................... ....... ............ ............. . .. 4

. irowt .... ..... .......................... ,...... ........................ 2
W. England.......................... .......... 2Jo. Ellisn................... ......... .... ....................... ....... 2J. HEt....................................... .. .... 2 1
J., Hfulkett........................... 

2

Péche du Maquereau et du J létan.

Quoique ces pêches ne se ressemblent pas, je les ai placées sous le même titre. Les
pêhcurs du Canada ne s'en occupent guère, et d'ailleurs les produits se vendent à peine sur
nos marchés.' Ceci est dû sans doute au défaut de préparation, vu q1e nos voisins paient de
hauts prix pour ces espèces.de poissons, et. emploient une belle flotte de plus de 700 navires
à cette entreprise. Cependant, depuis quelques années, la Nouvelle-Ecosse, le Nouveau-
Brunswick et l'île du Prince Edouard envoient plusieurs bâtiments faire cette pêche. Sans
pi-1rer des îles de la Madeleine, les endroits du golfe où l'on ti-ouve généiralement du maqe-
reau sont les baies des Chaleurs et die Gaspé, et du cap Gaspé au cap Chatte sur la côte sud,
et à Mé,atina et les Sept-Iles sur lacôte nord. A l'exception de quelques pêcheurs dans la
bUie da Casié, ceux de la côte sud font rarement la pêche du maquereau, si ce n'est quand
ils manquent de boitte pour la morue. Pour réussir dans cette pêche, il faut employer des
goëlett s afin de pouvoir suivre le poisson dans ses nombreuses et soudaines migrations d'un
encroi" à un autre.

Le nwquereau fait son appirition sur la côte sud-est du golfe, vers la mi-juillet, et on le
trouve anx environs des Sept-Iles et à Mécatina, surtout à cette dernière place, au mois
d'août, oÛ l'on pourrait le seiner en grandes quantités, si on y arrivait à temps. Dans le
cours de l'été dernier, deux goëlettes, le Général Doyle, capitaine Cunningham, et le Léon
Pitter, capitaine Remy, de Yarmouth, Nouvelle-Ecosse, se rendirent aux Sept-Iles pour y
pêcher le maquceau. Elles avaient des filets-sacs, ce qui est défendu par la loi. Le garde
rêche local les avertit des conséquences s'ils osaient transgresser les lois ,des pêcheries.
Néanmoins, le capitaine Cunningham ne l'écouta pas; il prit environ 20 barils de maquereau,
après quoi, craignant d'être abordé par la Canadienne, il quitta la place.

Il y a certaiaement des endroits où il est permis de se servir de filets de ce genre, sans
danger pour toute autre sorte de poissons que ceux pour qui ces rets sont installés ; mais
cnimue on supposc, et que c'est réellement le cas, que la baie des Sept-Iles est fréquentée par

s loa onn ux, quand iis sortent des rivières, lenmplo: de tels filets aurait l'effet le Plus dé-
s streox sur le repeuplement des cours d'eau voisins. D'après le témoignage de personnes

qui ont vu l'installation de ce filet, l'on y a vu des saumonnaux chaque fois qu'il fût levé.
7e n'ai pu atteindre le ca} itaine Cunninghama; mais je suis sous l'impression qu'il ne re-
v'endra pis a la saison prochaine, celle-ci ne li ayant pas été profitable. La population des
S t-les a pris 0 barils de maquereau environ.

L'on a vu très-peu de navires améric-ins dans les b !ics des Chaleurs et de Gaspé'ce été,
le maquereau n'y ayant pas séjourné longtemps. La plupart sont allés aux îles de la Made-
leie, et plusieurs ont pu opérer deux chargements.

La quantité de manquereau prise cette année sur la cô sudast 2 t de CW bari'61 don
50 veient de (t npé cmunm~esi di la ao O
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On ne s'occupe d'une manière partieuière de la pêche au fléan; mais comme il fré-
qnente souvent les mêmes bancs que la rmoue, les pêcheurs en prennent de temps à autre.

Les deux divisions ont donné 95 barils de ce poisson Les endroits ou il se prend en grandes
quantités sont le côtes v>isines de la rivière de la Trinité, autour des îles de Ningan et le
long d'ticosti. Cinq go lettes de Gloucester, Etats-Unis onte pris chacune des charge-
ments de 50,000 à 60,000 de ce poissondurart la saison. Trois de ces bâtiments ont fait
deux voyages. Je n'en ai rencontré qu'un, le Jb-,Johnson, capitaine Nathan, avecdouze
hornmes d'équipage. is avaient déjà fait un voyage qui a rapporté $100 de profit net à
chaque homme. Ils couservent leur poisson frais dans la neige ou la glace pour le marché de
Boston. Les Aniéricains ont été ans l'habitudedee prendre du flétan en grandes quantités
sur nos côtes depuifsqu'ils se sont livrés à cette industrie, et il est dificile de dire jusqu'à
quel point loi vMut pêcher ainsi sans causer de dommage. On trouve enéore de:ce poisson
en abondance dans nos eaux, et ce n'est que par une longue expérience et une observation
particulière que l'on peut résoudre cette question.

Inspection du poisson et des huiles de poisson

Cette mesure, si longtëemps demandée par les consommateurs et si nécessaire' pour réta-
blir la réputation de nos commerçants de poisson. aura sans doute pour effet de donner de la
confiance aux acheteurs, et de faire hausser le pri de cet article"sur le marché.

Si~Québec a perdu le mn'opole du poisson,'si les acheteurs sont, allés aux Etats-Inis et y
ont payé des prix plus élevés, si nous avons ainsi perdu une source considérable de revenu,
c'est dû au fait qu'on ne pouvait pas se fier à la qualité de l'article offert en vente au Canada.
Jusqu'à présent, les pêcheurs malhonnêtes ont pu se servir de toute sorite de moyens pour
tromper l'achete.r. Même quelques-uns d'entre eux se sont fait une spécialité d'acheter des
cargaisons de poisson endommagé, à très-bas prix, et, après l'avoir s'umis à divers procédés,
de le vendre sur un autre marché comme de première qualité, quand. en réalité, il était pourri.

De semblables fraudes ont plus nui au-marché de poisson de Québec que les quelques
barils endonuagés, préparés par des pêcheurs qui les ont écoulés sur nos marchés. Nos pê-
Cheues, aceomuîimés de préparer leur poisson négligemment, sans doute murmureront d'abord,
quand ils le verrent coté comme Nos 3 et 4; mais quand ils verront que le No. 1 rapporte des
prix élevés, ils essaieronti de n'avoir que de cette qualité, et, avec un peu de soin, la chose est
très-facile. Et pourquoi en serait-il autrement? Ne sommes nous pas aussi capables que
nos voisins de le préparer ? N'estce pas le même poisson qu'ils viennent à grands frais pêcher
dans nos eaux, et qu'ils arrangent de manière à en faire un aliment délicieux, très-différent, à
la vérité de cclii qui se débite sur nos marchés ?

Sous la protection de cette loi, les consommateurs connaîtront ce qu'ils achèteront, et
nous pouvons espérér voir notre marché de Québec reprendre son nom. Les pratiques re-
viendront, et qui sait si, en considération des bénéfices réalisés, nos marchands ne seront pas
poussés à équiper des bâtiments, comme aux Etats-Unis, et à prendre leur part de la richesse
de nos pêcheries. Afin de remplir le but de la loi, les inspecteurs devront êtresdes persannes
connaissantes et employer des hommes d'expérience comme saleurs, tonneliers, etc. Chaque
baril devrait être examiné, car si, sur 10 ou 12, on n'en n'examine qu'un seul, la fraude sera
facile et la loi restera lettre morte. J'espère beaucoup de cette loi,si les inspecteurs font leur
devoir en conscience.

Les mzines de fer agnétique.

Strictement parlant, ces Mines n'ont rien à faire avec les pêcheries, mais l'importance
qu'ellss ont donnée à la côte nord me porte à en dire quelques mots.

Il semble que le femps est enfin arrivé où ceux qui. depuis huit ans, out vainement cher-
ché un narché pour l'écoulemcnt de ce sable-magnétique qu'on trouve en si grande abondance
sur la côte n >rd, verront leurs cTorts couronnés de suc cès. Cette espèce de sable était connue
d3puis loitjmp-, mais l'honneur d'avoir formé une société pour l'exploiter, revient à M. La-
niothe; de Montréal, qui avait accompagné les in(ursionuistes ùu sud dans leur fuitr. 'La
ebmpagmle qu'il organiaa ewit des forgs à Moisie, et eLles ut été depuis en opération, L .



f té dës décote tes devint bientôt générale et il ne faliut que peu de temps pour trouver
qu l y avait dû sable mag:f-tique preaque partout sui' laëte noid. Néoins les Plhs ri es
dépôts soi à Natashquaa, K aaskI la rivière St-Jean, Moisie et Ste -Margerite. Ontrouve
aulsi d'antr'er dépôts ailîeuîsnais d'une noindre importance. On a tenté plusieurs expé-
rièës pôur puriflet ce sable d'une manière rai ide et écenomique, et faire de l'aieer de la
þîreñíièré fðUte, e qtii est le point capital. Ces deux problèmes otf été rés b.s Nons de-
'VoÙà lë sêcret de la purification au professeur Larme, de l'université Laval, et l'autre à M. a-
têèhèVigeêinirt aiuitëant), de Montréal.

Peux jénüs genís ëntreprenants, de Québc=MM. Du0val et Michaud-plaçant toute lenr
doilflañe dañs cette nouvelle industrie, ont décidé quelqes manufacturiers angais de
SMvnea, à achetx' ë sable purifié. Ils commencèren t en juin à prparer les bâtisses nécea-
âiltes à u etëdreit~ noimmé Pointe-Noire, ctre la rivière Saint Jean et Mingan, et quelques
joiis plus tàfd tôtüt était en pleine opération. Vingt-trois hommes ont été constammeit emi-
ployés -à purifier le sable, qui reufernie, à l'état brut, 30 pour cent et purifié, 99 pour ent
de fer magnétique. Cet été, ils en purifiaient dix tonue. par jour, mais on me dit que l'an
pi ochain, ils pourront en pürifier cinquante tonnes Par jour. n octobre, MM. Duval et
Michaud a'vaient cinq ent cinquante tonnes de sable þurifié, qu'ils ont livrées aux manufactu-
iers anglais à bord de la barque Record, capitaine Kean.,

Les expériences déjà tentées pour la fabrication de l'acier, et la qualité produite donnent
des gî-anties suffisantes pour conpter sur le succès de cés jeunes gens Québec a fondé des
usines pour la fabrication dé l'acier avec ce sable, et M M. Duval et Michaud y ont déjà
Îavoyé plusieurs tonues de minerai. On construit aussi à Natashquan un établisseient peur
puifier ce sable,

Phares.

La navigation sur la côte nord a été jusqu'ici très-difficile: d'abord à cause des immenses
bénes de glace qui flottent à l'entrée du golfe souvent jusqu'au mois d'août et remontent
aussi haut qu'à Natashquan--ensuite à cause des brouillards épais des mois de juillet et de
juin, qui arrivett soudainement et durant parfois trois ou quatre jours, empêchant lés signaux
ou les phares d'avertir des nombreux Uangaers de la côte et des îles situées çà et là, de Natèsh-
quan à Belle-Isle. Quelques-unes de ces les se prolongent de la côte jusqu'à une distaance
de huit milles, et dans beaucoup de cas, l'eau qui les entoure étant très-profonde, l'usage de
la sonde ne sert pas à indiquer leur voisinage.

Les dangers le long de cette côte sor certainement nombreux, mais à peu de frais on
rendrait la naigation plus facile et plus sûre Dans l'état de ches aetuel, quatre ou
cinq phaures dans des endroits bien choisis rendraient cette route prérable à celle dlu sud,
la: marche des navires se trouvait plus directe. Par cette route, la distance entre QUébec
et v-erpool est raeeoureie de 400 mislles et cela suffirait pour la fali-ë à1opter par les navi-
.4teurs depuis le aois de juin jusqu'en décem5bre. Deillleurs, las bâtiménts, à l'automùe,
<viteraient ecs vents terribles qui -souffient du nrid-ouest avec tant de violence, démolissent
les navires u les font sombrer sur la route ordinairement suivie. De plus, la côte nord fire

nîmr'e~ de bons ports oû les bâtiments de toutes diiensions pourraient se réfugiu' pendant
une tempête ou lorsqu'ils sont en détresse. Les endroits les plus dangereax de cette côte, pour
les navires venant de l'est, après avoir quitté le phare de Forteau, sont l'île Plate. à trois
milles de 1catina-; l'île SteMarie, à une distance d'environ huit milles du cap Whittle;
et la Pointe'Carleton, sur la côte d'Antioosti. Pour les navires qui descendent, les endroits
lka plus dangeren sont la pointe ouest d'Anticosti, où il existe déjà un phare et un canon
d'alarme; îles iles de Mingan et la pointe de Natashquan, au nord.

Le coidre de ce rapport ne n6 permet ps d'examiner minutieusement tous les avantages
qu'ofifre la roûte de la côte nord auxVnaires voyageant entre le nord de l'Europe et le Canada,ou de m'tendre sur 1- nécessité de ti·i cotte navigation et de donner les raisons pour
passer aut endroits ci-hiaut nomméès ; «a jpuis ffirmer ici que l'adoption de cette route
raeo ire -it l'approI ation lde tons les haviateurs qui connaissent la côte. De, plus, je suis
uddi n-t àEnaviiWu q-m le dd@ rtqm'ent asqpwnad l'inácrtbuce cie ec ehi, et Pees a--

40)
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tages qui résulteraient pour la navigation et le commerce en général de l'érection de quelques
phares sur la côte nord; et je crois que, avec l'esprit d'tteprise cui caïactérise le départe-
-ient de la min ï-ie et des pêcheries, cette amélioration depuis si longtemps désirée se réalisera.

Dans mon rappo'rt de l'an dernier, j'ai parlé de la destruction des oiseaux sauvages dans
le golfe, résultant du vol des anufs. Cette année, on n'a vu aucune goëlette occupée à ce trafic,
mais les habitants disènt qu'il y a une .grande diminution dans le noinbre des oiseaux. C'est
peut-être pour cette raison que ces navires ne sont pas venus cette année, leurs dernières
eâpéditions n'ayant pas été prôfitable.
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STATISTIQUE des státions e pêche, espèces de bâtiments, nombre d'hommes

DIVISION )U

Bateaux BateauxBateaux. pêcheurs. plats

No. NoM DES STATIONS. 1;C4 Filets à saum. Sein.

I - __oo o ___ o o___ eo

-1S- S $1 S4 ÏM.

2 Pointe des Monts ... 3 . 3 . .... 17 1 .
3 Baie de la Trinité. ... L ... . 11 ... 15.... 25.... 1552
4 IDe au Caribou . .. ... . . 4 ... 6 ... 500
5 PointeauxAnglais 1 9.... 4 

1 .... 264
6 Cailles Rouges ....... . ... 3 6 ..... 6 13.. .
7 |Ri. Ste. Marguerite.... ....
8 'Sept Ile .. .... .... . . . . .. . .. . . . | . . . . . . . . . . .
9 Jambons ........... . ... ......... ... . .

10 ivière Moisie .... .... 2 12 12 120 40 2 28 5540 ....
il do (en dehors)' 1 52 1600 4 13 600|17 128. 35! 14 5 9840.
12 Pigou ..... ...... .... .. .... .... ....
13 Rivière au Bouleau . .......... ....... .. I..
14 Rivière Shallop ...... 1 ... . . . 6 1 .... 12 2 .... . .. ..
15 Anse Gibraltar.... 1 ... I. 25. . 6 .... 50 13. i .
16 1ivière Shelidrake .... 2 ... . 11 21 . 6 .... 49 27 21 300 .... 3 .
17 do Head .... .. . ..... ¡ 7 38 14 2 117 . 2
18 An Primroso. ....... .. ,. 2... 1 .... 4 .. . ... .
19 Rivière au Tonnerre......1....0...., 3 . 14 40 .
20 do Iead..... 3

-21 10 8 20 10 .......... .. ..
2 Ridge Point . . .. . 5 30 19 . . .... .. .. ..

23 Jupitagan.......... ... 3.... 2 6 1 350.
24 Anse Pambler... 7 17 .... 1141 100. 1 45.
25 Baie Magpie.. ...... 13 . 9 ... 26
26 Rivire do .... .1 . 2 .... 2.... 1 .. .. ..
27 Pon abE .22 .83 212 . . ..... . ..... .
28 Pointe au Sable . 34. 20 68 3 1! 410 .... . .
29 Rivière Mingan ... ......... 290

30 Riir .Rmie ..... i.......... ...... .... ..........30Rvirre Romaine.J............
31 Longue Pointe...............2. 2 8 2 . 201..
32 Rivière St. J ean...... 7 1221...... 25 62 ... 27 125 45 63511 ..
33 Nabissippi31203 3 3 900 108
34 Agwanus...........120130311 10 2 61 600 120..
35 Natashquan ........ 7 156 61001 611 35 1260 43' 43, 72 61 1 1400 280
36 Kegasa.................. . ... 5 200 5 50 28 4 4 720 1214
37 P ite Mistassini ....... . ...... 1.. .. . . 1 10 2 2 120 4..
38 Pointe la Croix...... .. .... ...... .... 2 80 2 20. 1 1 1 120 14
39 Musquaro.................... .. 1 40 1 0 10 4.... 2 1001 12.. .
40 Washeecootai.. 1 401 Il10 . 1 .... 4' 600 12001..
41 La Romaine.................. .401 01 2.... 4 7001300..
42 Washtouca .............. 1... .. . 9 360 4' 40 18 9 .. 380
43 jPointe Nabissippi ..... ...... 3 120 30 6 3 . . .
44 Pete Watsbeeshoo .. . .. 1 7 2 .. 3 120 15

45 B i P a h er . .. . . . . ......,. . . . . .- . . 2 40 ' 0 . . .
46 Ha vre de la Corneille ... i.. . .. .20 11 8 . 1 120 1 .
47 RiVeie bt0, ...... . ...... .. ... ... 1 5 2... 2 20....
48 ' kieAtepeta1.............................. 2 2 16

88 1700 i 510 3 200 30050
Ciaticaî........;...... .. 7

1 Te Musingu.e .... |..,. ...... 1 ».. .1 ... 2 1 1 7' . . .I.
52 ¡H vredeCCanso............... .. . 1 . l . 3 1

Ml i à-1d %ý-ee bit 1ie-i , Il&, âjhhIIj h a lit&

lL

em

las
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espèces de sfiltsemployés, espèces de poisson et d'huile ,de poisson, etc., etc.

LABIRADOR.

RETS ET SEINES.

37 ictoriat Doenments de la Session (No. 4.)
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STATISTIQUE des stations de pêche, espèces de batiments, nombre d'homnes

DIVISION DU

Pèclie Pce
' d'été. d'aut.

No. Nom DES STATIONS.

I o o

1 bodbout .......... ....... .... 1800..
2 ointe des Monts.............. .. .. ...... .... 406........
31aie de la Trinité .............. 111,.................

4 [le au Caribou......., .......... 35
6 Pointe aux Anglais............ ....... 21577 j 22
- 'ailles Rouges... ................ .....00 ...

7 Rivière Ste. Marguerite.............17
8 IeptîIsles...... ....... ......... 4.48 ,0, :..

9 ambons........................... 5 .... .......... 7010 Rivière Moisie .............. ..,..204000 ....... .......... .î ....... I...
11 Rivière Moisie (an dehors).........146... .........

12 Pigou400 1001.12 Pigou ...... ..... ...... ...,.........1.
13 Rivière au Bouleau.... "«... . .. 1..
14 RivièreShallop.................. .... .300 70...

15 AnseGibraltar..................... 
16 Rivière Sheldralke..................4......100 0
17 Sheldrake Head....................... 1250_ 701.... ..

18 \nse Primrose..................................:...
19 Rivière au Tonnerre.................. 1 2729 1
20 Thunder H ead .................. ... ........... 0.... .....

21 avre au sauvage.......................... 8771 54. . i 16
Ridge Point.................... 1298! 85.41

23 upitagan....................... 71..............
24 Anse Rambler..2.......,.......... . 29 056
25 BaieMagpie..... ............. .. 1..... .. 1  629

26 Ri-vibre M aýpie. ............... 96...... 6... ....
27 Pointe aux Esquimaux ............. ..... ..
28 Pointe.au.Sable................. ..........
29 Rivière Mingan.................... .
30 RiviareBRoñaioe............... ..

31 Vong Point. ........ ........ .... 
32 Rivière St. Jean....................... 8 .59-"899 140 ..... 1

33 Nabissi>pi2........9.0................2........
34 Agwanus..................... ... 8 ..

36 Natashquan ......................... ...3.........237
36 Kegashca ........................... 3 220 200.8637 Pointe Mistassini.................. .. ... ..... :0..

:38 Pointe a la Croix..................... .... ...... ...... .... 60 21239 Musquaro.................. ..... ..4...... ...... ....
W aseecootai.............. ....... l2.. ............

41 La Rlomain......................... .. 1.
42 Washtouca........................ .
43 Pointe Naissippi................ 12 . ................

4 ' Petite W atsheeho o.,,,,,,....,..... 1 3...................
45 Baie Piashter7............j............ 7 . .... .. . ..
46 Havre ela Corneille................10...
47 Riv'ire .......... .. ........... .. ..... ..

49 B e h w n .... ........ . .......,. . . . .
47 P. e -r ca i a .. . ...... .. ...... .. . ..... ... . ..... . .

48 Baie M etepetr.l.................... . ,............

....a r e a s ...... .. ,............ 4. .. .. .... ...... ..... . . . . . . . . . .
U A e dhicat. ...... ... ,...-.... ..... .. ,.

_ .. ...

!il le 31lu...........155.......,.... ..........
1e0-4330 420.... . .. 6...

...25........, ... . ... .. .. ...

A. 1878

espèces de fiets employés, espèces de poissons et d'huiles, etc. etc.Suite.

LABRADOR

Poissors nærLoJgs

RUILES. CoMME ENGRAIS.

60c

- -... .216:z

S ..... ......... ...... ,.. 2

.. . . ... . .... . ... . .. . ... .... .... ........ . 2501 9 .. . . . .
... ......... ..... ,... ......... 3 030 . . . . . .

........... .... ..............
.. . .. . .. . .. .

.. .... .... ...... 300.....o
.. ..... 1..............150... . .. .. Da ..

......... .. 1.. 50 .

.... ......... 2-..4.
.............. 59

.... .. .... ..... .50j
.......... .... 6401 . ... ......

·.. ...... .... . .848.. .. . .. .... b

. - . . .. 7

. « . - . ... . . . . . . . . . . . . . . . .. . .: .... . .. .3 0 0. .
........... ........... 600 . .

... . . . . .. .... , .. 33. ..48 . . . . . .

........... .. .. .. .1.. 580..
... v .. .. .... 330

.. 387......... .. .. 1 7..I

........... 104
....... 3..3... . 20......... 45. .

...........1085.1085570 1890
..... .. ............. . .. . .250.

.... . ....-.......... 50
.. .... .. ...... ·. 1 0 . . .. . . .. .. . .

....... . . .. . .. .2

.5 . . . .... . . .. ... . . . 2 7 0

.. ..... 1 85 185 . ....... 2 ti. . .
. .. .. . . . ---. . .4. . . . .. ... . .. ...8

.-. ... ...... .... 4 .. o
.. . .. . .. . . ... .... . . 748. 748. .,.. .... 888...17

.... . . .... .... .... ...... ............. ...6 .

.... . ... ... ... .. ... . ...... ... ... . .. .. . . .. .... 18. .. . .
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STATISTIQUE des stations·de pêche, espèce de ateax nore dommesesde

DIVISION DURu

Bateaux BateuxBteaux.
pêcheurs. plats.

No. NOM DES STATIONS. Rets ausaunon Seines.
à morue. ~~Seines, ~ hr ensI Rt Sie ens Rtrmauque-aquer

____- ~ reu. __-.__

55 IleauSable .. .. . .. . .

58 Lac Sal4............ . ... ... .. ...... 2... 2640! ... . .*.. . . . . . . . .

59 Baie St.Augustin.. .... ....... ... ~ ... i .. 130 .
61 Karcivipi k..............i..... ..... 1 .. 1'20 .. . .
62 ß aptide Fraser.......... ..... .. .. 1 .. 1 120 .... .. .

6 Grosselsle S.Augustinet .. .......... :..... .... ..... 1. .6........

64 Gid. Rigolet, Pocachoo.!... .... ...... .. ... .. I 1i.. 1 . 260..... ....
65 Petitigolet ..... . ..... .... .. ... if.. .. 422 .. . .. .. ~. . . . . . . . . . 60.
60 le Pocachoo... ... ... ...... i1 ..... I 2'c. .s . 3001 ..................

7 'oie ouge. . . . . .......... ... f ..... 120 ... ...58 iIe K a oe ...... ..... .....
69 ie deccio na ......... . . . . ,30

73 LacdSal Tabatière.. .... 3..00 ...

72~~~~ one64R0o e ê

7 chRae de D ut.n.......... ..... .. 1.... 2 .... 43. . 220 ..... ... . . .. . .. . . . i............6

73 Baie Ro ueTati èr . .. .. .... 1 .. 1 .. .. . 0 .. . .

75 Grande Meccatina .. ... ...... .. 1 ..... 1 ... 3..I. 10 .. . .
77 Rivière Meccatina.... 1 . . 2. 00

78 Tête'a la Baleine, Mec........... 2 ... .. .. . 4 0  .....
7 t 470..1.......1

80 Ile aux Goétlands,Mece ... :....... ... 1 .... 1.....1....'..t0........0
81 Ile dela Providence.................. 1....

82 à lagri . .. i ... 2........10...........f... .........
83 Pointe FrasCroix . ........ 1 . . 2 .......... 120 .. ...

84 Havre Hfarrington ........ .... .... f....! 10 ... 21 .. 20.... .... 1781 ... ... . j 11j ..:. . .. . . .

85 Nitagamiou .............. .,..... .1... . 2,...f i 4 . .. 462 ... , ..x : :: : .

86 ;Pointe à Mourier ... .. 1 1 .... 3 .... 160 .... .. ..
87 Cap Whittle. ................. l .... i .... 2 ....!.. 224.... .. .... f . ..
88 f oacoachnout ... . ...... 15 .. ... 1. . 220

89 oaai eou .. ,................... .. ... . .. ..

90 ¡Riviere Napittipi .. ... ... ... .1..... 1i .; 2 2,. 140 .... t.... . ....... .
91. PAn e du Bo uf ........ ... .... .... 2................ . .... .1.1 .. 200'.......
92 Barre des Rochers. ... . . ..2 .... 2 . 4 4 ...... ......
93 A.nse de Lydia......... .. I. .... ... 1 . 1 .. I2 . 0 .... t. .
94 Pêche à Lizotte .............. ..... ... i ... .. 212 ..2001 ..... .I............95 ile au chien . ....... .. ..... 2 2. .. ..

96 Ioner ie uxe. F ot ....... ..... 1.5 ... 4 .. . 200 «I..........
7 L c Bralé . .......re.. . ..... . . .. .. 2 . . . 2... 4 .. 2 0 . . . . .

98 BonneEs érance...... 1 ..... . 9 . 10 . 18 1 . 200 .I 2 .

99 e I! Pig u............ ... .... ... .... 2 . . . 2... 4 4 . 200 . . . .

100 Rivière St. Pau . .. . .... 1.. ...... 4.............3ý . .. .. 400 ... ......... ..........
101 Stic Poi n... ... ... .... ...... ... ,i k3o....,.nt.. 10 28.. 400f ... . .. ..... .80...
102 Baie au Sa-unon...... 1 ..... .. . f .... 2 1 .. 400 .. ...
1,3 .ivtète Pêche....... . 2 .. . 2... 4 3 .. 200 .... '.. ...
104 Fiveleague . . ... . . . f 4 4t.. 200 .. ..

105 Bied l rieus ........ ..2,6 ..... . ... .... .... ... 2.·.2... 200...
106 as A urre suif... .. .... .... ..... ...... . . . ... , ,. .. .2

$7 ictri Doumentse.la.ession(No14

espèce detfieàempoyéseýècesde poison.e ... u s1de1oisson.etc.

90harengèaqueNmaqurëan..cap1an1à.ançn....oque

9L A ýe d B u ,. .... ...... .... 00.. .... . 1 . . . . . . . . . . . ........2

13 rs e Ly i ..-a... .... . . . . . . . . . . . . . . . . .. . . . . . . 67
. .- I . . .... . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . ..1 .............4 5 .

9 Pê h ,à L 6 t .. ........21 2 2 0.. .... .... .... .... .... . . . . . . . 1 . .. . . . . . . . . 6
..5.... .... ....n.................. .... ....... ...........2....... 64

97 le Br lé ..... ........ .. ........ 4 ....... ...... .... . .. . .. . . . .. . . . . . .. 2
98 Bonn.. .... .... 2..... ..... 2.......... .........1..1....e.... .. 200

.. . .... . .... .... .... .. . .. . . . . .. . . . 1 .3 0

10 0 [Z v é re St3 ....* ...,....312221.... .... 1.. ... .. .. .... . . . . . .

4001.....23
. .t. . . . ..i. . . . . .... .... ..... ... ... . . . .... ...C4

..1 ....00 .... .... .... .... .. .. .... ... ... .. ... 4
-.2Bai....ain o....... 28....00 1.... .... .. . . . . . . . . .0

4 1 1. ... . ... ... . .... .. . . .. . .. . . . .. . .10

10 F v e y c2 . . . . .. . . . . . .. . .. . .. . . . .. . ... . . . .. 8

là11 . « 2 . 2 0 . . .. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 0
... .. : . .. . . .. ...-...--..-.- i .,. ...i.A I0

A. 1878

etc. iý to

Pêches en
fascines.

.. .. . .... .

..................
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STATISTIQUE des stations de peches, espèces de batiments, nombre d'hommes, espèces de filets employés, espèces de poissons et d'huiles de poissons, et
LABRADOR.-Suite.DIVISION DUT

Pêche Pêche COMME0
Sdété. d'auti.

No. 1NOM DE.s s TATIONS. c 4Q

... .. .. .. ...... .....

54 -PointeaGiroux. 14.,
55 Ile au Sable ..... ...... ............. .8...... ... ...... . ... . .. .... .. ......-.. •.56 1 du Chien.....-...-.............. 1... .. .. -- .. ..... .. ...... ....

57 'lle deî laRivière...................... 12 ...... ...... 0.. ... ,......................
58 lia ...-. 4 ~:{:6::.........

54 La t Sa r .............. .......--- - .»1 -... ··.
59 Baie St.Augustin............ a .. .2. ... - ........

60 Riere St. Augustmr ............. .. ......'...... .... ..............--......
6 . . .... . . . . . . . . . . . . . . .... . .... . . . . . .... . . . . .... - -... . ...

62 RacSpiF ............... . 1...... ....... ... ... ... ... a....A......... .... ...... 8....... 706.4560 RiseIeSt.r Augsti. . ...... •..
04 ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ .. GrndRi.etPoah......... 3....'....7................. .76 apiFraser................... . ......... ........ ...... .... .

6 3 G r o s s e R I l e , S t . . . . . .
... . . . . . . . . . . . 7. . - - . . . . - . . . . . .

r6ge...achoo. ..-..... . .. ...... ..
66 I Poant cho eo.................. . 1 I..... ............- 7 .... -···. .l7
675 P.ite.Roue................... ........66 Kkeao..........-................ ..·.. 3.75 .... .....69~~~~~~~. . ..e..aoe ... .. ... .. ..... .... l... ...-- -. ··... .. ..

71 Rivière du lac Sal, Tabatière . . . 7. . .. . , . . . ... .... .... 330......7
73 Baie epar ti.. èr...............4'................,. 15 ........ ......... ,.418.... ros.....a...a............ ... ... 1364 3573 Baie dosRou Tonsti....... .... .... 4......---.. .... .... .... ...- t: :::.. . . . ...70 V ee-aBeineM..•.t............. . . .... "..........9..6
74 Rivière Me cc atna ......... ....... 5..... ................ ....

200 • '' •• .. " ' . '..... -.... ".. "......- . .... . ..*-.... ...-... 3

75 Gros ..... .. ..... . .. .. .

73 Baiet Mecatna.... .............. 71...... --........... .. '.. 4..... Ge e tn . . . . ..... .... ,.. . .. ........ . . 328 .. I7
77 lede ca t ................. . .... . .......... .. ..

83 oirtMeccatixa ............... ...
............ .. ... ..84 aie dGe ,aMou toc ati.... ........... 71:........ -.-81 I.d.l.Povdece ...............................

82 Rivièretmo au g a.. .......... ...... .6..... ..... ... .:.........
87 Pointe hMola Crix.er......:........ r 3
88 Coitcachoou....................1 ....... ........... .
89 Baedes M . ....................-.... .. 0...

86 iPo èteàM uieri.................. 5...-- ..---...... . ..20 ............ ..
88 Zvir Coac ao. ...l-.................. 31-...... ...-. .. . .. . . . . . .

89 Bqi e des Moutrn .......................... .............. ..j ... ... 1 . . . .
2 Baie ds..i..cs.. ................ ....2.....j....... ... .. . . o30.:..

93 Civiue N it i ... ..... . 1.. .... - ... :..... .. .... ... .. .Pc..e.. ....ie.................... ....10........,...2
91 Cie hire..... ................1 . ....... .... .

9 e 210. ~ :'':-.' ' ''''- ·-. * .·..... .. .... 2001..
92 Bi e sach er.................................i 140... ·..... . : ..810 10i.'*''''. ."'0..---...-.

9 3 Cý v ri e L y d i a . . . .. .. . .. .. . .. . - . .. ... .. . - -. · · . . .. . .. . 2 0 . .. .. . . - --. . . .. . . .. .. e . .. : 0 .. . . .. . . . .. . . . . . . . . . 0 . . . . 5

91 Cl Pê igo T re.. ............. ,.... 10 .. ....... .2 .Baie..e.s. . ..o. ................... 2... .... 0. . . . ... 10 .
9 tI desCin..................... 10 .00.............

.3 .... ..:0:.. 4 .... . ... .... . ..... ... . . . . . . . .. .. 0

910 àl ieu Fot .... ................ 10.. .... ....... .... ...... .. ". ..........50....... ......... ...... ... .... ..... .. 0
97 Il- e srûlée. ... ....... . --.. .- 54 . -. --.. .. .s . . - . .--. .•

04 Ili e L ao. ... ........ ......... . . 6 . . . ... .. .. 4 ........ e . .. :---
100 RBiie du Pule ... ... ..............-.. ..--..50Es0r nc stc on ...... . ............. 10 ...... ...... ... 4 0 . . .... .... . . .. .

... .e..l.................. .............. ............... .. 1

10 :P eti t Pahe .................... . 1 . .. . . . . .0 1. . . . . . .. . . . . . . .... ....... . . . . . . .... . .... . . .... . .... . ... 5
104 'ivee agu ý e .*.'. 0 -. ........ 10 -... ...... .... z.....000*@ts.90

05 -B a i e u M ilie u . . . .... . . . . . . . ... . . . . .... . . . . . • • ... • . . •. .* .. .
104 YieleAmor.. .......". ..." " .. ." "

48 40*l

À. i18-1

.- Suite

S EMPLOYÉS
ENGEAIS.

.. 

-e -
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stations de pêche, espèces de batiments, nombre d'hommes,
DIVISION DU

Iii
o

No. NoM use STATIONS
s

C
I.

Zn
Zn

'o

/5

______________________________________________________________________ - I. -- I - - - -

107 'Bras d'Or.....................
108 Anse des1)unes... ... ........
109 Longue Pointe.............. ...

Total. ...........

2

1214 3790161

PêchePche
Sd'été. d'aut.

.... i1
.... 150 . ..... .... ..8.

75 .359 3241 ..... 24118146

A. 187à

espèces de filets employés, especes de poissons et d'huile de poiisons, etc., etu.-Pin

LABRADOR-Fin.

8 ET SEINES.

àO

870Victoria.

STATISTIQUE des

.1 1 . 1 , . . ...
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RECAPITULATION.

VALEUR DES DIFFÉRENTES PÈCHES DE LA DIVISION DU LABRA)OR.

Pêche de la morue durantl'ét.......... .. 89,559 quintaux,.....cts.
do do l'automne ........... 3,241 do..........500

Pêche au maquereau........ .................. .. 3 barils. ....... 10,0
do hareng.... .............. 8,1.,. ............ 1 do'30
do merluche.............................. '241 do'500

Saumonmariné....................... .. 1,214 do4160
do frais ............................... 379,016 lbs.O5
do fumé..... .......... 75 boîtes .300

Pêche à la truite...................... .......... 51 barils. ........ 100
do lingue...... ..................... ....... do 5 C0

Nombre de phoques..........................7,225 6'0
Huile de phoque........................... 26,976 gallons O,80
Huile de baleine................ .. 400 do . 0'80
Huilede morue....................... ......... 23,283 do'O. 50
Poisson (pour engrais........................... 

b

Vleur totale des produits des pcheries........
do d do 1872 ........

Augmetat.on................

Â. 1878

$ ets.
358,236 00
16.205 00

30 O
24,438 ,0
1,205 00

19,425 00
18950 0
2,250 00

510 00

43,350 00
21,580 00

320 00
11,641 00

518,140 00

395,975 O0

122,165 00
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ILES DE LÀ MADELEINE.

Situé presque au milieu du golfe, ce groupe est foriné de sept îles (Corps-Mort, Amherst
Pierre-Meulière Entrée, Allright, Grosse-île et Bryon, le iRocher-aux-Oiseaux n'étant guère
considéré comme en fisant parie). J'ai eu à en parler si souvent, .que je trouverais aujour-
d'hui cette tâche difficile sans me répéter, surtout quand ces îles n'offrent que pep d'intérêt
autrement que comme rendez-vous des pêcheurs de toutes les localités, les eaux qui les entou-
rent abondant toujours en poissons.

Malgré la perspective alarmante laissée par la mauvaise pêche et le manque de récolte
de l'année 1872, grâce à une circonstance fortuite, les habitants ont pu surmonter les diffi-
cultés de la saison d'hiver. .La goëlette Marie-Adèle, de Québec, s'est jetée sur la côte
d'Amherst 'automne dernier, et toute sa cargaison, qui était de faines, a été vendue à bas
prix. Ensuite, de bonne heure au priAtemps, c'est-à-dire lorsque les besoins des habitants
étaient encore plus ressants, une goëlette venant de l'île du Prince-Edouard et chargée de
pommes de terre lear est arrivée, ce qui leur a procuré une nourriture abondante à un þrix
comparativement bas

Tard, en mai; le golfe était encore ici bloqué par les glaces, de sorte que les goëlettes
faisant la pêche au hareng n'ont pu parvenir aux îles. Les habitants disent qu'il y a bien
des années que la glace a tenu aussi longtemps. Quand j'arrivai aux îles pour la première
fois (le 25 mai), j'ai remarqué que la végétation était beaucoup plus avancée qu'à Québec et
aux environs do Gaspé; le temps s'était tenu au beau tout le printemps, et le sol était libre
de neige. Les habitants n'ayant pu, comme,à l'ordinaire, se procurer du sel en paiement de
leur labeur sur les navires, ils se sont mis à cultiver, et j'espère que ce travail auquel ils se
sont livrés par la force des choses aura ce bon résultat de leur faire voir les nombreux avan-
tages que leur vaudra la culture de leurs terres, dont le sol est excellent. Le fait qu'ils se
sont adonnés à l'.agriculture doit aussi, dans une grande mesure, être.attribué au prix elevé
du sel, car, jusqu'au 14juin, cet article, vu sa rareté dans les îles, se vendait huit chelins et
demi le sac et dix chelins le baril.

Sans l'affreuse tempête qui est venue fondredans 'ces parages dans le mois d'août, nous
aurions pu nous attendre à une bonne récolte, mais je regrette d'avoir à dire que.les dom-
mages que lui ont fait cette tempête sont considérables, excepté, peut-être, à l'île de la Pierre-
Meulière, où l'on espère en réchapper la plus grande partie.

Pour ce qui est de l'émigration des habitants, fait qui, l'année dernière, était passé à
l'état de manie, j'ai su que cette année-elle avait été moins nombreuse. Cependant dix ou
douze familles sont parties pour la Pointe-des-Esquimaux ou les Sept-Iles-où elles avaient
des amis d'établis-et cela afin de s'affranchir de ce qui fait leur plus grande frayeur, la taxe
municipale et les rentes seigneuriales.

Je serais en peine de dire jusqu'à quel point les îles vont souffrir de cette émigration;
mais si l'on tient compte des longs hivers pendant ,esquels cette population est ptivée de toute
communication avec les autres localités; la difficulté de se procurer à des prix raisonnables
les articles nécessaires à l'existence, la rareté du combustible, etc., on ne peut la blâmer de
chercher un asile plus avantageux.

Je ne veux pas, par ce qui' précède, insinuer qu'il est impossible pour un travailleur
industrieux de vivre là ; bien au contraire ; mais jugeant d'après les goûts et habitudes des
habitants des îles de la Magdeleine, je ne vois pas comment ils pourraient se tirer de la con-
dition où ils se trouvent sans recourir au moyen qu'ils ont pris; et tant qu'ils n'émigreront
pas au-delà des provinces confédérées, aucun mal n'est à appréhender.

Le 23 août, un des plus terribles ouragans qui aient encore balayé le golfe et qui a duré
jusqu'au 26, est venu fondre sur ces îles. Au conimencement de la tempête, 83 navires
étaient à l'ancre dans la baie de Plaisance; de-ce nombre, 48 furent chassés dc leur mouillage
et jetés à la côte (10 sur la rive de la baie de Plaisance et 38 sur celle du havra Amsherst)
et 26 purent entrer dans le 1Eavre et s'y ancrer en sûreté, tandis que neuf résistèrent à la tem.
pête tout en restant à l'ancre.

D'après ce que l'on m'a raconté, ce devait être effrayant de voir lutter contre la tempête.
et pendant la nuit, ces petits navires qui, maîtrisés enfin par elle, ont fini par aller frapper ci
rochers.
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Quant on regarde les hautes falaises sur la berge desquelles quelques goëlettes ont touché,
il semble incroyable que trois personnes seulement se soient noyées. Ces infortunées étaient
do l'éqqipage du E. 1. Smith, de Wellfleat, E.-U., navire jeté~à la côte durant la nuit, sous
le cap, à l'entrée du havre d'Amherst, et qui fut mis cn pièces deux heures après. Quelques
autres navires, le .D ploma, Elles . Woodward et Eman L Rich, après avoir été batlés
de tous côtés et après avoir perdu:leurs ancres, allèrent se jeter sur lerocher à fleur d'eau au
pied de la côte des Demoiselles, où la lame allait se briser à 100 pieds de hauteur!

Sans les deux habitants qui-les virent venir à terre, Aimé Nadeau et James Cassidy,-
l'équipage de ces navires,"urait ,certainement péri. Ces deux hommes courageux descendir-ent
le cap à l'aide d'une corde-et, aidés du terreneuve de Cassidy qui saisissait un à un les uaw-
fragésdans le ressac, ils purent opérer leu- sauvetage. Sans eet acte:de courage de leur part,
il est tout probable qu'on aurait eu à enregistrer trente-un morts de plus.

Au nombre des navires échoués se trouvait une barque de Jerseyle Swt, patron Le
s'elleur, qui avait à son bord cent trente;pêcheurs des îles, qui tous -revenaient de Blanc-
Sablon. Très-heureusement pour-ses passagers, elle put être dirigée sur un banc de sableà
l'entrée du havre lorsqu'elle eût perdu ses ancres. Si par malheur elle eut gagné un peu plus
sous le vent, on aurait à déplorer une effroyable catastrophe.

Un bateau à:vapeu-Commerce-de Boston, qui avait à son bord:un agent d'assurance,
le capitaine Proctor, et tousles appareils pcessaires au hâlage des navires, a été envoyé au

secours des navires naufragés. Plusieurs goëiettes ont :pu être remisesàflot mais je doute
qu'il en puisse être ainsi pour toutes. Le gouvernement américain a aussi envoyé un navire

le garde-côte Toodbury, commandant Barr--pour donner tout le securs possible et ramener
dans leurs foyers les pêcheurs de sa nationalité se trouvant dans la détresse; mais, avant son
arrivée, la plupart des naufragés étaient partis dans les goëlettes.

C est une tempête dont tous les marins garderont longtemps la mémoire, non-seulement
à ceuse de sa durée, mais par la trace de ses nombreux ravages dans tout notre golfe, car
elle a privé bien des familles de leur chef et réduit leurs moyens d'existende. Espérons, que
nos côtes ne verront plus jamais pareil ouragan, ou que, du moins, ce ne sera pas da sitôt.

Plusieurs naturalistes des Etats-Unis ont visité les îles dans le but de faire des collections
d'oiseaux et d'oeufs. L'un d'eux, M. C. J. Maynard, d'Ipswich, Mass., auteur de Bîrds qf
Florida, se-propose de publier un ouvrage sur les oiseaux du golfe, et de visiter la côte nord
l'an prochain pour y recueillir des renseignements.

CHASSE,- AU PHOQUE.

Je suis heureux de pouvqir dire que les ýefforts;de ces hardis chasseurs ont.eu quelque
succès cette année. En 1872, ils étaient presque découragésayant rapporté deleursm
omsans dapgereuses sur )es glaces que 1,713 fourrures; mais ce printepps, ils ,ot tué et
4ppqrté ,850 phoqueg 2,500 .ont étéprissur les glaces autour des îles, etA,35Q unté

appprtés par trois gošlpttes d'Amherst et par:treize:du Uâvreaux-Maisons.
Togs les Qhasseursde, qui je tiens ces renseignen 1t m'ont dit avoir vu de grands

troupeaux de phoques, mais que la glace était trop amoncelée pour pouvoir s'approcher d'eux
as"ez. prés.

Plusieurs personnes, entre autres M . de Quetteville, Savage et Lestie ont fait l'essai
de ilets dormants autour de l'île Amherst, et il a été couronné de succès, car du premier coup
isont pris 221 phoques. Cette innovation et le résultat qui en est suivi ont décidé bien des
personnes à faire le même essai le printemps Prochain.

Cette manière de prendre le phoque serla sans doute profitable si la glace ne séjourne
pas trop longtemps autour des îles lorsque le hareng fait sa première apparition, e ir il;est
bien connu que ce cétacé suit ce poisson dans toutes les baies où il se rend pour frayer.

Ci-suit l'état des noms, tonnage, etc., des navires qui ont fait la chasse au phoque ce.
printemps:

gi
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Je donne ici un état des noms du tonnage etc, des navire qui ont fait la pêche au

phoque, ce printemps, savoir

Date du Nom du navire, Capitaine.
dépy.t.

Avril...Espérance, Amherst.
do .... Flora...................
do . .utter ...... .... Cormier
do ... Delaney, Ha vre aux Mai

sons.. ....... . ineu.........
do . Archangel..............Jonphe..........
do ..... Greenock..............Terria.......
do. President.............Turbide.........
do ..... Dolphin..............
do . Mary A ............ Arsneu........
do . ... Jane Emilia...........Turbide......
do. Jenny Lind............Chvary....
do. Arctic . . .... .Arsenea.
do..... Temperance.......... Asenea
do . Annie................Terria.u
do .... Stella Maris............Arseneu.
do . Lion........... ... onichard....

ce

51
34

27

43
40
39
30
52
36
48
39
52
36
41
47
41

10

10

9

10
10
10

-10
10
10
10
10
10
1010

12

10

1•ombre de phoques.
C2

5 Ces goëlettes ont pris
4 entre elles 1,100 pho.
3 ques. Je n'ai pu con-

naitre la prise de chac.
4
41
31
31
5
41

4
5
4
41
5H4 J

Les navires du Havre
aux Maisons ont pris
chacun une moyenne
de 250 phoques. Je
n'ai pu connaitre la
prise de chacun.

PÊCHE AUT HARENG.

Le hareng a fait. son a pparition sur cette côte plusieurs jours plus tôt que l'année dernière,
et le 27 avril la baie de Plaisance en était remplie. Ainsi que je l'ai di-t plus haut, la grande
partie de la flotte de la pêche au hareng n'a ,pu se rendre auríïles, et dut retourner à ses dif-
férents ports, à cause de la grande quantité de glace rencontrée dans le détroit ou golfe.
Cependant quatre goëlettes purent atteindre le havre d'Amherst et se faire u chargement
en quelques ours. L'état suivant indique leurs noms, tonnage, etc.-

DtdPortdc'eýnregis rel
Nom du rnavire. ment. Maitre.l'arrivée.

o n o o

A. B. Higgins... Lamoine. A.]

Susan..........Canso.......... J. V

lie du Prince-
Edouard...
Anticosti...

3 do , Hero.

do do . Anemone

B. Higgins. 42 8 2..... 1 80

Walker ........ 19 41 2...... 2 300

KCay...........29 3 1 .......... 5C
tersy......... 10 4 1 ....... .

. 100 19 6..... 2 ,6

13 mai.....

14 do .

2
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Le 27 ivil, qurelques pêcheurs des îles ont pris environ 800 berils ,de hareng dans un
comp de seine; mais, ce qui est malheureux, c'est qu'ils n'ont pu en donner que qulques ba-
ri!s i nuîé.iligence ordinaire leur ayant fait oublier de se procurer, l'ai née dernière, les
articles nécessires à la salaison de leur poisson. Le sel était trop cher et le prix du poisson
trop-bus pour leur permettre de profiter alors de leur bonne chance.

Par suite de ces circonstances, la pêche du hareng de 1873 est bien moins considérable
que celle de 1872. Cette année-là, 14,806 barils furent pris par des navires étrangers, et
2-95i préparrs lar les habitants.

D'après ce que j'ai pu savoir, le hareng n'a guère été plus abondant cette saison que
dans la dernière,

Pêche au Maquereau.

La pêche du printemps commença vers la première semaine do juin. A notre arrivée,
le 14 de ce mois, les vapeurs dont les noms suivent complétaient leur cargaison:

Nom du navire. Port d'enregistrement. Maître

P. Martin............Hialifax ............. J. Murphy.......... 20 5 2 26 10
Mary in......... .... Port Melbourne.. W. Reeves ..........
An-nie B ll............. Halifax......... .H. Leslie............ 40 13 6 120 400
Evina Euizabeth........ do..............H. Laws...........2 12 6 120 250
Tuwo Brothers. ......... do ... ......... E. Henley ..... 23 5 2 40
Elza ..................... J. Haws ............. 40 7 3 60 250
Liliao................. do..............E. Proctor.......... 44 10t 4 1 500
Sec Slipr ............ Ile du'Pri-nce Edward ...................... 15 4 1 20 100

Total. 233 62 27 546j1ff00

Ainsi que vous le verrez. ces navires ont pris en tout 1,9 00 barils de maquereau, c'est-à-
dire 4M0 de ýjilus que l'an dernier. bien qu'il y ait cu deux navires'de moins. Les plus anciens
pêcheurs -m'ont dit n'avoir j1iaais, vu le maquereau aussi abondant, et- je tiens du patron du
F. -ilartiu, (J. ïNewpby) qu'il a éIté contraint d'être trois jours sans lever ses filets, tant- il avait
de pôisson à bord qui n'était pas encore salé, et qu'il n'est pas le seul qui se soit trouvé.d'ans
le MêèZme eus.

Quiad aux habitants, environ 40 seulement se sont livrés à cette péche; maii vîu le haut
prix du se!, ili oint préféré vendre leur poisson frais aux' marchands à 6 chelins le cent, et un
très-pfetit nombra ede barils, par cons•quent, a été salé pour la consommation intérieure.

La pêchie d'été a ét~ bonne aussi, car elle a attiré bien des navires pécheurs de nos pro-
vun.,ces n(iaiimies et des Etats-TJnis. Entre juin, et septembre il y a eu environ 160 voiles

autnt slis et j'ai appis qu'ils avaientb emporté de beaux chargements. PlusieULs bateaux
des îles ont aussi fiait la pêche au maquereau avec profit. car, en tout ils ont pris ' 5 ,5 9 0 ba-

rl---,48de iplus que l'ain dernier.

Lit, morue a fait so n -:pparition ici vers la fin de mai. Elle a abondé" tcute la saison, et
nucoeceet la *pchü-e pur blteau était en moyenne de trois àï quatre drauýghts par jour.

123y

eeosles goëletjz-,es des îles, nu nombre de dix-sept, ont fait voile entre le 10 et 15 juin
poura ipe e laImorue sur la côte du Labrador, et toutes ont rappor un plein charge

2 26 10
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Malheureusement, une de ces goëlett"s, la Marie-Anne capitaine Abel Arseneault, s'est
.perdue sur un rocher près des îes Ste-Marie, rive nord, et c'est à peine si 1'équipage a eu le
temps Ide se sauver avant qu'elle eût coulé à fond. Les différents bateaux des îles ont aussi
fait la pêche de;la morue. La quantité totale p1ise autour des îles est de 17,048 quintaux,
ce qui montrë une diminution de 20,032 sur la pêche de l'an dernier; mais cela est dû à ce
qu'après la tempête du 24 août, un grand nombre de pêcheurs sont allés travailler à remettre
à flot les goëlettes naufragées. Pour ce travail, ils touchaient deux piastres par jour, ce qui
eur a paru plus avantageux que ce qu'ils auraient pu réaliser de leur pêche.

Ravre d Ainherst.

L'approfondissement de l'entrée de ce havre peut maintenant être regardé comme com-
plet, le chenal ayant -13 pieds de profondeur à l'eau haute et de 75 à 80 de largeur. Cette
saison, M. Rosa a retiré du fond de ce chenal lus de 490 tonnas d, roche très-dure, mais
non sans beaucoup de difficulté, à cause du mauvais temps et des forts vents continus qui
troublaient les eaux et empêchaient le travail du plongeur.

Toute obstruction de ce havre-car c'est le seul bon de toutes les îles-serai le coup de
mort des pêcheries et du commerce local, et comne les bancs de sable qui l'entourent mena-
cent-de l'obstr--er, il est suggéré de les ensemencer de graines qui viennent bien dans les terres
sèches, afin que des plantes comme celles qui croissent maintenant sur les sables des environs
fassent cbstacle à leur extension.

Sur la plainte du maître du havre, j'ai mis à l'amende la goëlette américaine Ch. 2homp-
son, de Gloucester, pour-avoir jeté dans le havre partie de son lest.

Dragueur fédéral.

Ce dragueur a fonctionné plus de quinze jours dans le Havre-aux-Maisons, et approfondi
son entrée qui était remplie de sable.

Phares.

Ces îles ont maintenant trois phares : un à la pointe sud-ouest de l'île Amherst, l'autre
à la pointe sud de l'île Enti ée, et le troisième sur le côté nord-ouest de l'île à la Pierre-Meu-
ière, où se trouve aussi un sifflet d'alarme.

Communications postales.

Ces communications se font entre ces îles, Pictou et Gaspé, par une goëlette-paquebot
installée pour ce servic et subventionnée par le département des poster. Cette geëlette, quiest une fine voilière, va chercher les malles à Pictou dans la première. et à Gaspé dans la
troisième semaine du mois, er revient immédiatement à Amherst. Elle est aussi aménagée
pour le transport de passagers, et offre assez de confort à ceux qui vculent visiter les îles.

Plusieurs personnes m'ont dit que la compagnie néo-écossaise avait l'intention de cons-
truire ici un hôtel pour y attirer le public voyageur, et je n'ai .ucun doute que cette entre-
prise réussira, les îles de la Madeleine possédant beaucoup de beaux points de vue et un cli-
mat.des plus salubres.
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STATISTIQUE des stations de peche, espèces de batiments, nombre d'hommes,

ILES DE LA

ILE AMHERST.

1 Baie de Plaisancehavre
d'Amherst

2 Basin.............
3 Anse-au Moulin ......
4 Anse à la Cabane ....
5 Cap Ouest.........

ILE A LA PIERRE

MEULIERE.

6 Etang du Nord........
7 Cap Mul.............

ILE A-LLRIGlT.

Havre aux Maisons....
Pointe Basse .........
L'Anse à Elie ........
L'Echourie ............
Plage Sud ............

ILE COFFIN.

Grande Entrée .......

ILE ERYONI..... .....
ILE D'ENTRÉE ........

Total.

Mes àq

Bateauix Ba taux I
Vaisseaux. peurs. plats

Rets à Sei
saumon. ni

6 205 5800 29 38 1140 42 2521112 76 .
. ...... 20 600 2 12 40 38 .

. 270 41 24i 22 222 . . .
.. . ...... .... 35 10501 6 36, 82 80
.. .... .. 4 120 21 12 10 10

.... 43 13001 40 200 109 117
...... 90 22 -61 21.

141569 191001 69 46 1380'3' 3241 8142!152
4 120 2 121 84 1.

.. .........- .. ,. 4! 120 2 12 91 7
...... ...... . ... 0 .... . . 2 2 .

. ... 17 510 10 601 401 37 .

.... . 1 3 3 9 0 4 1 2 4 2

.oi 450 6 36 32132!
0 25 017 -12 6515

20 774 4901 98 57! 7720 .1781 1036' ,1 56n .....

87 Victorna.

NOM DES STATIONS.
ines à
orue.

-

pp,

RETS ET SEIES.

SeinE nets à hareng. Seines
a hiareng. maquer. maq

1 200 350 4 200 32 ... 128 6. .. 201 1000 160 .... 51
. . .... i 440 88-.. . 83 4

. ..... 45 1800 360 . 49 2 ...... 5i 200 401-

1 200 300 10 . .. .. .

. .........
..... .... 9

.J... lj40 10. ...... 2
12...

12 4801 961.. .

94 360 72... . 411 i.50 10îIf :16

2 400 650]12515l110 061 .. 342 14

ets à
uereau.

40C
55C0
150
450

80

360

2001
640

1280
510
830
490

.-ý
90

40
160

18303420

Seines
à capelan.

....... ' -

2 12C

. .........

4 240

240

Seines Rets
à lançon phog

.2 20

..8 5 0

480.....

à Pêche en
ue. fascines.

60

450 200 .

360

30

180

180

..1...... 7. 12001 600,11-

61 360. 72 3. .2O9 1470.
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8
9

10
il
12

13

14
15

espèces de filets employé, espèces de poissons et d'huile de poissons, etc., etc.

MADELEINE.

a1 Viotoria.
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STATISTILTBr des stations de pêche, espbces de navires, nombr> d'hommes

ILES DE LA

Pêche Pêche"
d'été. d'autom

No.1 NOMDES STATIONS.

on c c c o n '

ILE AMIIERST.

1 Baie de Plaisance, havre d'Amherst ....... ...... ...... .... 1948 ..... ...... .... ... 2998
2 Bassin........ ......................... ...... 1010 190....... ..... 175
3 Ause au Moulin..,.................................... .550 150 ............ 80
4 Anse àla Cabane............................., ....... 1972 300 .... .... 288
5 Cap Ouest............................ ..... ,9...... 180 50 ... .... 40

ILE A LA PIERRE-MEULIERE.

6 Etang du Nord...................... ...... .. . 2290 580.... ... .. 712
7 Cap Mull ............ .... . . ... ...... .... ........ ........ ... . . ...... 1

ILE ALLRIGHT.

8 E[avre aux Maisons..... 6634......... .... .... 23
9 Pointe Basse.................... ... .... ...... .... ....... 15 . ..... . .... .... 30

10 L'Anse a Elie................................. 26 .... .... .... 30
11 L'Echourie .................... .................... ,. . .. ... .. , . ......
12 Plage Sud............. ............ .... ...... .324.........1...... 88

ILE C OFFIN.

13 Grande Entre4.............. ...... ...... ...... .... 340. ............ ... 138

14, !IL BRYON........,,.......... .... ............ 384 49 ........... 29
15 fILE D'ENTRÉE..................................... 56.................. 16

Total ..................... . .. .... 15729 1319 ... ... . 4847

800barils de hareng, valeur $800, aux Etats-Unis. le r tant

RÉCAPITU

VALEUR DES DIFFÊRENTES P>ECHES

c cts.
Pêche de la morue durant l'été .................. ,o...... 15,729 quintaux.........@ 4 00

do l'automne .. ...................... 5 00
Pêche au maquereau........ ......... ............ 5 497 barils............ 10 (0

do , hareng.......................................,8 47 do ............ 00)
No. dephoques........... .......................... 59A. do............ 6 00
Huile de phoque................................. 9,685gallons ......... 0 80

$ cts.
62.916 00
6.595 00

54,970 00
14,541<00
33,540 00
15,748 00

60 Gi
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espèces de filets employés, espèces de poissons et d'huile de poissons, etc.,-Suite.

MADELEINE.

S

SuD

Q

'n

2865
310
350
250

43

92
45
85

512

P12

.. . 310 ..

165.
. . 50 .. .

1 497.....

c
o:8

e

1300
60
30

250
30,

1300.

601.....

250.

30 ...

200 200
60 60

3350 3350
16 16

80 80

134 1341

80 80

5590 5590

Huiles

22 22

'n
22 22 22

>22) ~5ç~i c

~u~' ~

802 5.o c
e Q -

s~ ~

39001
180
100
700

85

6001
180

12950
50

240,

400

1. 250

..... î9685

H Halifax, Québec, et autre provinces dans la Puissance.

700
300
100
700
100

2900

100

50

100

6050

POISSONS EMPLOYÉS
COMME ENGRAIS.

I -

ri

Q

Q

Q
0
Q le~

.....

LATION.

DE LA DIVISION DES ILES DE LA MADELEINE.

$ ts. $ ts.huile de morue.......,...........»...................... 6,050 gallons ........ 0 5 3025 0

Valeur totale des produits des pêcheries 1873.......................191,336 00do do do 1872.......................126,54100

Augmentation............................. ...... 61,795 00

37 Victoria.

11 1

. - 70 . . . .
.. 10001.

.... l....

..........)l,

40 61
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DÏ0ision 1d'AntiAni iÑ

Mon rapport de l'an dernier renfermait l'alinéa suivant:

Une compagnie nouvelle et puissantese propose d'entreprendre cette oevre de oloni-
sation. Son prospectus est déjà publié, et les conditions qu'elle offre sont des plus avanta-
geuses. Chacün doit approuver pareil projet et souhaiter qu'il réussisse.

Force oi'est de dire que ces projets ne se sont réalisés qu'en partie, sans doute pr le fait
de circonstances imprévueset incontrôlables. De bonne heure, au printenips, la 'compagnie
s'est mise sérieusement a à'oeuvre, et les promesses de son prospectus ýont engagé quatre-vingt-
dix-sept familles de Terreneuve et du Cap Breton à venir jeter les fondements d'une colonie
dans cette île. De ce nombre, cinquante-et-une se sont établies à la baie Ellis, sur le côté
sud ouest d'Anticosti; quinze à la baie des Anglais, sur le côté nord-ouest, près de la pointe
Ouest; dix au:lac Salé et vingt-et-une à la baie du Renard, sur le côté nord-est.

Ces familles appartiennent à la classe des pêcheurs, et elles possèdent les aptitudes né
cessaires aux îolonu: EiïdurCies aux miiisères de tout genre, elles sont venues là pour s'y fixer
perrhanemment et gagner leur subsistance par la culture et la pêche. Pendant l'été, de très-
grandes difficultés ont dû être surmontées, et par la faute de l'agent de la comi>pagnie, il y
aurait eu famine, si des secours n'eussent été envoys avant la cltuire, de la uavigation

Ce sont là.des faits auquels on doit nécessairement plus ou moins s'attendre au début
de toute entreprise de cette nature, et la -cmpagnie, qui est aninée du meilleur esprit
possible,-car elle a rempli tous les engageiiens de son prospetus,-ne se laissera pas aller
au découragement, car rien ne fait ecraindre que ses efforts ne soient couronnés de succès, le
sol étant de bonne qualité, le bois abondant et propre à la construction des navires, bien iu'il
ne soit pas de la plus grande dimension, et les pêcheries qui.entourent l'île, des plus produc-
tives.

Ce qui est le plus-àdésirermaintenat,' ce qui est pour ainsi dire indispensable, c'est
une voie de communication télégraphique entre l'île et Gaspé ou quelque autre point de la
terre ferme, au moyen de laquelle les côtes jusqu'ici isolées d'Anticosti seraient en r apport
avec le reste du monde pendant toute1année ; iais je suis convaincu que cette entreprise
est consignée dans le plan de la compagnie, et que tôt ou tard elle s'exécutera.

.Quoique d'un accès très-difficile, les côtes d'Antiscoti sont fréquentées tous les ans par
un nombre toujours croissant de pêcheurs de Québec, aussi bien que des provinces maritimes
et des Etats-Unis. De même que les pêcheries inépuisables des côtes, et la fertilité du sol,
de cette île deviennent de mieux en mieux connues la navigation de ces parages devient de
plus en plus facile. Pourvu que le temps soit clair, on peut voir des barques et goëlettes
entrer dans de petites baies appelées havres, à défaut de noms plus caractéristiques; et là en-
durer des tempêtes qu'auparavant elles n'auraient osé affronter qu'en pleine mer.

Les meilleurs havres de la côte d'Anticosti sont la baie Ellis ou Gamache sur la côte sud'
éloignée d'environ huit milles du phare de la pointe ouest, où les navires d'un tirant de dix à
quinze pieds peuvent lutter contre la plus forte tempête ; la baie du lac Salé, qui est à l'abri
de tous les vents, excepté ceux du sud et du sud-ouest; la baie du Renard, sur le côté üord
de l'île, éloignée de 15 milles du phare de la pointe est, où les goëlettes tirant de 8 à 11 pieds
peuvent trouver un abri sûr, sauf pendant les vents du sud et du sud-ouest, car alors de fortes
ancres sont nécessaires, le fond du havre étant dur; la baie des Anglais offre aussi un bon
abri aux petites goëlettes tirant de 5 à 8 pieds, mais les navires de plus grandes dimensions
n'y sont pas en sûreté. Même dans le beau temps. de simples barques de pêcheurs ne pour-
raient trouver un abri ailleurs. Les battures dangereuses qui entent-e l'île ont rendu nos
inarins plus prudents, et c'est pourquoi il ne leur est arrivé aucun accident.

Il y a maintenant quatre phares sur cette île : un à la pointe ouest, l'autre sur la pointe
sud-ouest, le troisième à la pointe sud et le quatriène à la pointe est. A cehli de la pointe
sud, il y a un sifflet d'alarme que l'on peut entendre de neuf à quinze milles, lorsque le vent
donne, et de trois à huit milles pendant les tempêtes.

Il y a aussi des dépôts d e provisions pour les naufrag& srau trois phares ei deérhier lieu
désignés,
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Bien que ces côtes aientété fréquentécs cette année par un plus grand nombre de pêcheur
qu'en 1872, les statistiques indiquent une grande diminution dans la quantité de poisson pris,
comparée à celle des années précédentes.

La pêche la plus abondante a été faite sur le côté sud de l'île. lia morue a fait son
apparition vërsle mnois dW juin et clie était disparue vers-hlfin:daoût. Sur le côté nord, la
pêche a été moyenne, -environ 75 quintaux par embarcation. Laipêche à la mo-ue a com-
mencé de très-bonne heure dans la baie des Anglais, et environ quarante barges du Labrador
sont venues pêcher là en attendant que le poisson se rendît sur leurs côtes, et elles en ont,
pris environ 450 quintaux. Vingt-deux goëlettes venues presque toutes des provinces mari-
times, ont aussi fait la pêche dans la baie des Anglais, en juin et juillet, où elles se sont fait
chacune un plein chargement, et dont la quantité totale était de 3,350 quintau.- Leur
équipage nomlrait 496 hommes En 1872, leur pêche. a-été de. 12,414 quintaux, et leur
équipage de 238.

Cette année, le maquereau n'a pas fait long séjour sur les côtes de l'île. En 1872, cette
pêche n'a été que de 20 barils. Il y a eu aussi une l'égèe différence dans la pêche du hareng:
les chiffrës de 187-2 sont de 49 barils contre 59 pour cette-saison.

Le manque de po'sson n'est pas la seule chose dont nos pêcheurs aient eu à souffrir; le
mauvaistemps qui n'a pr'esque pas cessé de la saison, leur a fait perdre la moitié de leur
temps.

Quatre ou cinq go lettes imricaines ont fait la pêcel duflétn dans le voisinage du cap
Observation, mais comme personne de leur équipage n'est venu à terre, je ne puis dire leur
noi ni quelle quantité de poisson elles ont prise.

Malgré les fréquentes tempêtes que nous avons eues, il y a lieu de se réjouir de ce qu'on
n'ait cu aucun naufrage surles côtes de l'île. Une goëlette, cependant, a été jetée à la côte
en essayant de sortir d'un havre où son ancrage avait cessé d'être sûr par un changement subit
de vent. On dit aussi qu'à le pointe est, il en avit été de mênie pour un navire cet automne,,
mais la clôture soudaine de la navigation nous a empêchés d'obtenir des détails -sur cet
accident.

Les deux gardes-pêche que par ordre du département j'ai placés sur l'île pour faire oh-
server les lois·concernant les pêcheries, et sur la pêche au saumon, ont- bien et fidèlement
rempli leurs devoirs,,it-=je suis heureux de pouvoir le dire,-beaueoup mieux et à-bien
moins de frais que dans les années précédentes. En conséquence, je recommande respectueu-
sement la continuation d'un système qui convient parfaitement à la localité, tout en assurant
une sûre protection aux pêcheries de saumon.

63

8. 1878uditoria.



flocumenîts( de la Sesion (N . 4.) A. 1878

STATISTIQUE des stations de pêche, espèces de bateaux, nombre d'hommes

ILES DE L A

87 Victoria.

espècesde rotsemployé, espèdes de poissons et d'huiles de poissons, etc., etc.

d'ANTICOSTI.

RETS ET SEINES.

Seines Rel

000. -:* -2.4-K...-

2.et

2

ts à hareng.. Seines à
maque-
reau.

Rets h Seines
maquereau capela

- 'I -~- I -*---' - -- -

$

s

14.

"o

6J

26...

h Seinet
n. lanço

ba*

-- 0

........

on. 1o

s I
Q I.

o

2fl..

Rets à Pêches an
up-marin, fascines.

0.9 to e Q

eue

.... 120.

... 116...

-3 - -.
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STATISTIQUES DES STATIONS DE PÈCHE, espèces de bateauk, nombre d'hommes,

ILE

Pêche Pêche
d'été. d'aut'ne.

o e ec

SRivière au Saumon. . ................
2 M orattion .. ; .. . . .... ....... . . .. . ......... ....1 751...... . .. . 5

..Cap Observation ... ..... .... . ..
4 Pointe Oro ,.....,..................... . . . .. . .. . 25 . . . ..1 5

a Rivière aux Po nes de terre......... .
6 Baie au Capelan ...................

' Anse de McDonald. .... 3.......... ...... 0 510
8 Pointe Sud Ouest . ............. . 5.... ........ 4 6
9 Baie Est ...... ....... . .. . . . .3 .......ee 2 1

10 LacSalé.................. ........ 5 431 5 .. 3 il
11 Petit Lac Salé...................... . ......... 10................ .. .. 8

12 Ruisseau de la chaloupe.. ... ... 0 ......

13 Baie Anglaise ................ .... .. 2 .
14 Anse sauvage .a.. ......... ..... . .... . 250. . . .... ... 5

15 1Bvre Anglais.e............... ........... . .. . 00..............* 1 00

1. ............... 0

16 Pointe Su Ouest..... ............... 1........ . . . 4 1 . .6

.. . . 3 0E..........................1. .2. 11

10 acalé............................:... 431 4.......... .... 30. 130
il PtitLacSal................................4008.........:.. .... .... 68

13 Bae Anlais................,2 1250 ..... .... .... S 15
12 Russeaudelachalu.e..........8002 315.... . .... ,.25 183

15 îvre.A.g.ai.....646.219...... ..08046 167

16Pont uet................ .. .... .. 10 -...... -.. 1 6

Total .............. 54 .... j ..... 10413 669 .. . 2 1694

RÉCAPITU

VALEUR DES DIFFÉRENTES PÊCHES

Pêche 'a la morue d'été...................à.
'' " d'automne. ............

au maquereau .... ....................
au hareng
au flétan .. . . . . . ..
au saumon .. .. . .. .

a la truite . ........... ,u. .. ,

$ ets.
10,413 quintaux, à ........ 4 00

669 do ...... 5 00
quarts. ........ 10 00

1,694 do ....... ,3 00
122 do .... 500
54 do ........ 16 00
11 do ........ 10 00

$ cts.
41,652 00
3,345 00

5,082 00
610 00
864 00
110 00

k. ~
espèces de rets employés, espèces de poissons et d'huiles de poissons, etc.-Fin
D'ANTICOSTI.

LATION.

DE LIEDÂrcsî

luiled lou
e ma ''''.."...... 192 gallons.. s 13 et.............. '............4,109 do 0 50 2153 00
Valeur totale du Produit des pêcheries 1873. .......

o do 1872.................. 53,870 00
-- ...... os .. .,.,60, 3 09Dùnmnution..... ..........--....-

. .... 7,053 00
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STATISTIQUES DES STATIONS DE PÊCHE, espèces de bateaux, nombre d'hommes,

RÉCAPITULATION

I Bateaux. Bateaux BateauxBaeu. pécheurs. plats. ;c

No. NOM DES STATIONS. > . Retsasaumon. Serne.

1 'Comté de Gaspé .... . . 22126014 6!08 0 81 1 7j1 77 89 6,2
2 do Bonventure
.3 Iles de la Madecleine 27 70181.666 65.. .... r*..
4 Comté de Sagu,may ...50489001758l2241391848855323215i *
5 Anticosti ............. 2 ..... 5 2 .. 2 1 6 1. 5

B at e a u x .ch p ê c e u s. pl t s

'e sm

N N DSTOS & S ,

1 Comté de Gasp...282923 22600! 145 96930680 802 4814 2117 372115 770 8798 5 160 320
2 do Bonventure.. ...... .. . 167112180 253 2795 421 285 3516269 7879...
3 îles(de la Madeleine ...20 24900 98 257j772

0
j 178 1036 656 6151....... ... ..... ..

4 Comté de Saguenay ..... 50 438 9800 127 58819292 451 32991380 481 8535832 435215100 51
S Anticosti3.......... 3 . .. 3 158...... 127 ..... 426 671 7 752 ...... 1. .

Total .... ... 121 4135 576300 373 2159 68910 8111194450001820 242 4362321029 21 260 371

No, NOM DES S TATIONS. ~. ~ z 4

3_IesdelaMadlene...........

4 Comté de Saguenay ..... ........... 4391' 75859 34.....2184
5 Anticosti .......... .............. 1 69.. 12 19

Total ... ................ 182 2 80 1 810 16 511 5 23

.A. 18.73

espèces de rets employés, espèces de poissons et d'huiles de poissons,etc., etc.--Suite.

GÉNÉRALE.

:RrS ET SEINES.

SeinesSeines àSeines Rets à hareng. Sensm
àa hareng. maquer.

6 180 150 1898 36480 14788 1 80 100
50 2040 1596 721 22712 6278...

2 400 650 125 5110 1006 .. ... ...
21 200 120 148 2030 9164 6 168 160

2 ........236.........12.

81 2820 2516 3128 66332 31236 19 248 260

Cs-
ce

16 .643 32 ... (0) ·. 172
800 27 5 .... .... 26

.i.. 5497 ....l .... ... .... .... 5·...1 3 51 * 0... .. o... 4 71

816 61701• 99 .. 21 .... 2031 12e

Rets à ma. Seines
quereau. à capelan.

o n'JO

105 2795 630
89 2999 1068

342 14830 3430
13 295 105
14 ..... ....

563 20919 5223

SQ s

112 3630 3250
59 2776 1987
6 360 720
38 1000 804
26 .... ....

241 7766 6761

Seines R
a lançon.

c e'

15 300 2241..

33
64 162 140 16

79 4621 364 49

HUILES.

1 .... ... ... 1172 ... 140

590 559 ... ... 1968--;.... ....
'225 1894 .... .... 2697ý 400...
... . .... .. .... 1 2.... 3

8161 74841.. .... 586451 400 1,43

'ts à loup- Péches
marins. en fascines.

4209
9406E1808

.I...

5I 90
2 0

137..

11496132781147 110

POISSONS EMPLOYuS
COMME ENGRAIS.

49760 300
8425 3290
6050 ......
23283 ......
4109 ..... ,

916271 6290

5330 150 ..
7525 ... ....

...... .... ....

12855 150..

.6968
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NOTES SUR LES RIVIÈRES DE LA COTE DU NORD, A L'EST DE
NATASHQUAN.

Dans le courant des deux ou trois dernières années, j'ai employé les quelques loisirs que
j'avais à ma disposition, à recueillir des renseignements sur la nature des côtes du Labrador
et de leurs habitants, particulièrement sur les rivières et cours d'eau qui sont très-nombreux
le long des côtes, dans le but de constater les facilités qu'ils offrent à l'amateur de pêche.
Dans l'espoir que le résultat de mes observations pourrait être de quelque utilité au ministère,
j'ai préparé un court rapport qui contient les faits que j'ai pu obtenir, accompagné de la
description d'une dizaine de rivières, description basée sur des données authentiques fournies
par les gardes-pêche résidants et provenant d'autres sources. Avec très-peu de trouble et
comparativement peu de dépenses, ces données pourraient être rendues aussi exactes et aussi
complètes qu'on pourrait les désirer, au moyen de l'exploration des routes de pêche. Le minis-
tère serait alors en possession d'une connaissance sûre des rivières et cours d'eau à l'est de
Natashquan qu'on a jusqu'ici trouvé inaccessibles aux exploitations de la pêche. Je n'ai
aucun doute que sur les 16 rivières à l'est de Natashquan, il y a plusieurs cours d'eau propre s
à la pêche à la ligne et sous aucun rapport inférieurs aux rivières Mingan et St. Jean. Je suis
c artain qu'une exploration comme celle que je recommande pourrait être faite moyennant
l'insignifiante somme de $300 à $ t00. Le bail de ces cours d'eau, dans une seule saison,
ferait plus que compenser la dépoense.

LA COTE DU LABRADOR.

Description générale de la côte.

Ce que l'on connaît généralement sous le nom de Labrador est cette partie de la rive
nord du golfe St. Laurent qui s'étend de Natashquan à Blane-Sablon, distance de 250 milles..
Cette côte est dangereuse pendant la nuit et les brouillards; même durant le jour et par les
beaux temps il faut, pour longer les côtes en sûreté, la connaissance intime que possèdent de
caque récif les pêcheurs, ou bien une carte marine sur une grande échelle. La terre ferme
et les îles sont composées de granit veuf d'arbres, excepté à l'entrée des baies où l'on rencontre
ça et là de petits arbres de pruche et de bouleau. Dans les endroits où elles ne sont pas/
complètement nues, la grande terre et les îles sont couvertes de mousse ou de buissons de
pruche rabougrie, et il y a plusieurs étangs fréquentés par des poules d'eau et des bandes de
bécasses de mer du Labrador. La grande terre est dentelée de petits bras de mer et de baies,
et frangée d'îles, de rochers et de saillies. En certains endroits, ces îles et ces rochers sont
assez nombreux pour former un labyrinthe à travers lequel les petites goëlettes et les cha-
loupe s de pilotes seules peuvent passer; mais, quoique la navigation soit plus ou moins em-
barrassée, cependant il y a plusieurs bons bancs où les goëlettes de soixante à cent tonneaux
peuvent entrer en toute sûreté. Le climat est très-dur, et les dangers de la côte sont dix fois
plus grsands par suite des brouillards qui accompagnent les vents du sud. D'ordinaire la glace
ne lais e pas les côtes avant la fin de mai ou le commencement de juin, et dès les premiers
jours de septembre la glace nouvelle commence à se former sur les étangs et les petites baies. La
végétation est très-lente. J'ai eu des pommes de terre nouvelles et de la laitue le 3 septembre
à Blane-Sablon dont le sol est pourtant considéré comme favorable à .la culture des légumes.

Vue à distance, la verte couleur de la mousse qui recouvre les pierres a toute l'appa-
rence d'un pré magnifique; mais quand on approche, l'illusion ne tarde pas à disparaître.
A mesure que le temps avance, le feuillage et les racines périssent et forment dans le creux
des rochers un lit végétal de 10 à 12 pouces d'épaisseur. Plusieurs colons sont parvenus à
utiliser cette matière végétale en la ramassant et la déposant dans des endroits abrités, for-
mant ainsi des jardins ou de petits champs où ils cultivent des pommes de terre et des navets.
On peut facilement imaginer tout ce qu'un travail semblable a d'aride, en songeant qu'il n'y
a pas de chevaux pour charroyer cette terre et qu'il faut la porter à bras,

a0'
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ÊLes habitants.

Durant les quelques dernières années, les seuls habitants psrmanents qu'il y avait sur
cette partie de la côte étaient quelques familles éparpillées loin les unes des autres et résidant
aux établissements de. pêche au loup-marin, pêche au saumon, et de traite, qui reçoivent
occasionnellement, la visite de goëlettes de Halifax et de Québec. Mais aujourd'hui de
grands établissements ont été construits en différents endroits, comme à la Pointe des Esqui-
maux, Longue-Pointe, Mingan, Saint-Jean, Kegashka, Petit-Natashquan, Blanc-Sablon, e te.
Ces familles, dont la plupart viennent de la rive sud , vivent pauvrement et n'ont
d'autres moyens d'existence que la chasse au loup-marin, la pêche de la morue, et
quelquefois la pêche au saumon. En consultant les livres de la compagnie de la
baie d'Hudson à Mingan, on est étonné de voir les fortes dettes contractées par ces gens, dettes
dont ils seront difficilement capables de s'acquitter par le seul-produit de leurs pêches. Les
principaux établissements de pêche à la morue sur la côte sont conduits par des étrangers,
principalement des Jersiais, qui réussissent toujours à faire de l'argent, tandis que les Cana-
diens qui-y viennent de la côte sud, après avoir presque crevé de faim pendant quelques
années, sont oligés de s'en aller. Cependant, quelques-uns de ces établissements augmentent
rapidement en dimensions et en importance, notamment celui de la Pointe des Esquimaux où
en 1871 il n'y avait pas moins que 158 familles, comptant 862 personnes. Cette population
vient en grande partie des Iles de -la Madeleine d'où elle a été chassée par le prix élevé de la
terre et l'oppressif système de tenure. D'autres, comme ceux de Petit Natashquan, Rivière
St. Jean, Longue-Pointe, Bras d'Or, etc., sont en bonne voie de progrès. Les famillessont
très-nombreuses ; en général, elles comptent de vingt à vingt-quatre enfants. Une fois que
j'étais à Natashquan, je visitai un petit logement, et voyant des enfants sortir de chaque trou
et de chaque coin, je fis remarquer à la mère que, quoique l'endroit fût bien solitaire en hiver,
elle avait au moins une bonne quantité d'enfants pour occuper ses loisirs. Elle sourit et ré-
pliqua qu'elle n'en avait que seize. Des chapelles ont été construites aux principaux
postes de la côte ; quelques-unes d'elles feraient honneur à des établissements plus anciens,
celles notamment de la Pointe aux Esquimaux et de Petit Natashquan. Des missionnaires
résident à ces deux postes et ils visitent les autres une ou deux fois durant la saison. Un
missionnaire protestant réside aussi à Bonne Espérance, dans le voisinage de laquelle la plus
grande partie des colons anglais est établie.

Leur genre de vie.
L'hospitalité des habitants de la côte est proverbiale. Dix étrangers peuvent rester une

semaine dans une maison sans que personne leur fasse sentir, même d'une manière indirecte,leur visite est un peu longue. Cette hospitalité est mêi.e pratiquée pendant l'absence des
chefs de famille, durant la saisen de la pêche au saumon, alors qu'ils ont à laisser leur demeure
pour se rapprocher des endroits de pêche. Ça même été une pratique assez répandue de
laisser des vivres et quelques fois de l'argent à la disposition des étrangers qui pouvaient y
arrêter mais comme la localité est aujourd'hui fréquentée par un grand nombre d'étrangers,
je suppose que cette pratique est devenue quelque peu dangereuse. En général chaque
famille a deux maisons: une sur l'île et l'autre sur la terre ferme. La première sert dans la
saison de la chasse au loup-marin et de la pêche au hareng et à la morue; la seconde pour la
pêche au saumon. Quelques-uns ont même une troisième résidence pour l'hivrer, afin d'être
plus près du buisson, car il arrive souvent que la maison de l'île se trouve à 12 ou 15 millesdu bois. En général les maisons sont propres, divisées en une grande chambre et deux cham-bres à coucher, avec grenier au-dessus. Les meubles ne sont certainement pas luxeux, mais
on y rencontre tout ce qui est nécessaire. La plus grande partie des effets et des provisions estachetée de négociants de Halifax en échange de poisson, d'huile et de fourrures. On s'assuretoujours d'amples approvisionnements pour l'hiver, et avec des centies aussi populeux queceux de Natashquan, Pointe des Esquimaux, ainsi qu'un dépôt à la Longue-Pointe et à
Blanc Sablon, on n'appréhende plus la famine coinme autrefois. La mer fournit aux habitantstout le poisson dont ils ont besoin durant l'été etl'hiver; le gibier sauvage et les oufs abondent
et les fruits sont très-communs.
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LEUEMODE DE VoYAGE.

Le pays ne fournit pas assez de foin pour permettre aux habitants de garder'deschevaux
qui seraient d'ailleurs inutiles en raison de l'absence de chemins. Comme conséquencechaque
famille est obligée de garder constamment cinq ou six ,chiens. Pendant l'été ceschiens ont
du bon temps, n'ayant autre chose à faire que manger, dormir et se bfttre; mais lorsque
vient l'hiver, ce far niente cesse. Ils doivent d'abord aider leur maître à transporter sa pro-
vision de bois pour l'hiver, aussitôt que les' baies sont gelées. Cinq ou six chiens avec un
commétique traînent une forte charge. Le commétique est un petit traîneau étroit, long de
10 ou 12 pieds, ayant des lisses faites avec des os de baleine. Des peaux de loup-marin for-
ment le fond de ce traîneau, et de plus des peaux d'ours et de loup-marin sont clouées tout
autoUr, afin de donner plus <-e, confort aux voyageurs. Un hon équil.age fera aisément 75 à
90 milles par jour. On conçoit facilement qu'en l'absence de toute occupation durant les longs
mois de l'hiver, les voyages et les visites sont en vogue. Souvent le colon et sa famille lais-
sent la maison pour une quinzaine de jours, allant rendre visite à des voisins éloignés, qui,
là eur tour, leur rendent la civilité. Telle est la manière de passer l'hiver -dans cette solitaire
partie de la côte.

LES OISEAUX SAUVAGES DE LA COTE.

Les principales espèces d'oiseaux sauvages qui fréquentent la côte du golfe St. Laurent
sont les suivantes :-le canard eider, le goëland noir et argenté, le gaude, le goëland, le pi-
geon de mer, le mermette, le perroquet de mer oucalculeau et l'hirondelle de mer. Jacques
Cartier et les premiers navigateurs qui ont visité le. Canada parlent avec admiration de la
quantité infinie de gibier que l'on trouve sur cette côte. Quoique le nombre en soit aujour-
d'hui beaucoup diminué, il serait encore suffisant pour faire face aux besoins des colons. si
l'on mettait un terme aux déprédations des voleurs d'Sufs de lalifax et d'ailleurs. Le
goéland, le mermette, le canard. eider, le calculeau et le pigeon; de mer sont bons à manger
pendant le printemps et l'automne, mais durant l'été ils ont un goût d'huile dont tous leq,,
palais ne s'accommodent pas; cela provient de ce que ces ois2aux se nourrissent de poisson.
Les jeunes se mangent durant tout l'été; la chair du jeune goland surtout est délicieuse
et ressemble par le goût à celle des poulets.

La tristesse de la côte est un reu atténuée par la présence des oiseaux de mer. En
passant près des îles, j'ai pu. voir par milliers des goëlands, des canards, des calculeaux, des,
gaudes, etc. Quelques fois, du sommet des rochers où ils perchent, ils nous saluent par des
cris qui sont loin d'être harmonieux ; d'autres fois on les voit se promener sur le rivage,
cherchant leurs repas. On dit qu'un goëland ordinaire peut absorber douze capelans en un
seul repas. Ces oieaux peuvent aisément satisfaire leur appétit, le rivage étant parfois
couvert de capelans morts que la marée y dépose en se retirant. Les habitants de la côte le
ramassent pour nourrir leurs pourceaux durant l'hiver.

Quant à la quantité des oufs qui jonchent ces îles, quoique le sol n'en soit pas aussi lit-
téralement couvert que les champs de pommes de terre au Canada pendant l'automne, cependant
on rencontre des nids à chaque dix pas, et dans un court espace couvert de buissons j'en ai
compté jusqu'à huit.. Le vol des oufs est pratiqué sur une vaste échelle par les pêcheurs
américains et néo-écossais. Pour échapper à la découverte, ils visitent la côte avec le prétexte
de faire la pêche. Leur manière de pratiquer consiste en ceci: ils laissent sur ces îles plu-
sieurs hommes pour ramasser lec oeufs qui sont enterrés dans le sable jusqu'à ce qu'il y en
ait assez pour faire une cargaison; alors ils l'emportent et s'en retournent chez eux.

Si les oeufs qui ont échappé à leurs premières recherches éclosent, ils reviennent à l'île avant
que les petits puissent voler, les tuent et les plument, laissant des:masses de chair rôtir sur la
grève. Il y a une récrimination générale contre cette pratique illégale; mais qu'est-ce .que le
Département peut faire? Les-lois qui concernent le gibier sont sous le contrôle du gouver-
nement local. Le 'commandant de La Canadienne et les gardes-pêche locaux ne peuvent
rien faire sans avoir l'autorisatiou d'agir; en peu d'années, si l'on.n'adopte des mesures pra-
tiques pour mettre fin à cette dévastation, la tribu emplumée du Golfe sera une chose du passé.
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RIVIÈRE KEGASHCA.

La rivière Kegashka, 3 milles à l'ouest de la baie de Kegashka et 21 milles à l'est de
Natashiquan, offre un:abri aux goëlettes de 30 à 40 tonneaux, et est très-accessible. Le sau.
mon peut i.emonter jusqu'à la quatrième chute. Le courant entre la troisième et la quatrième
chutes consiste enune succession de rapides et de petites chutes tout le long desquels il y a
des mares très-propices à la pêche à la ligne. .Le meilleur endroit pour la pêche à la mouche
se trouve aux pieds de la quatrième cdhute, à 6 milles dé l'embouchure. L'eau de la rivière
tombe à environ trois piedsdurant l'été, mais atteint une hauteur de cinq ou six pieds peu-
dant les crues.

Le saumon entre dans la rivière vers la fin de juin et monte vers la mi-juillet ; on y
pêche des rochers; il faut des esquifs et des canots. Le courant peut admettre deux scions
(baguettes). Dimension moyenne du poisson, 18 livres; dimension maximum, 25:livres. En
1871 il en a été,pris 12 quarts avec des rets.

A quelque distance. de la ,quatrième chute, la rivière forme Un lac et consiste en une
série de petits lacs qui se. répandent jusqu'à sa source.

PET1TE RIVIÈRE- MUSQUARRO.

Trente milles à l'est de Natashquan. Un cours d'eau étroit et sale- avec terrassements
boueux et sablonneux à son embouchure, qui en ferment presque l'entrée. En été la rivière
se dessèche presque complètement. Elle ne vaut rien comme emplacement de pêche à la
ligne. Le saumon visite. seulement l'estuaire à marée haute, et ne remonte pas la rivière
pour frayer.

Il n'y a pas de saumon dans la grande rivière Musquarro.

RIVIÈRE WASHEECOOTA.

Ce beau cours d'eau est situé à une soixantaine de milles à l'est de Natashquan. Il
offre un bon abri aux goëlettes. Le saumon remonte jusqu'aux chutes, situées à une dizaine
de milles de'son embouchure. Il ne peut pas remonter clle-ci, mais se rend à un lac situé à
huit- milles plus haut en'passant par un bras de la rivière principale sur le côté est, qui
égoutte aussi le lac. Les mares de la pêche à la ligne se trouvent: entre les endroits où la
rivière se rétrécit et les chutes. Cette partie de la rivière com prend une succession de
chutes et de rapides qui offrent de bonnes"places pour la péche à la mouche. On pêche du
haut des rochers. Le courant peut admettre trois scions. L'eau baisse à trois ou quatrepieds en été. Le saumon y entre vers la fin de juin. La plus grande dimension du poisson
est d'environ 25 livres. En 1871 on en a pris quinze quarts avec les réts.

RIVIÈRE OLOMANOSHREBOO. OU ROMAINE.

Quarante milles à l'est de Natashquan. Elle offre un bon havre aux goélettes. La
marée se fait sentir jusqu'à deux milles en haut de la rivière. De l'eumbouchure aux chutes
il y a trois rapides. Le saumon surmonte facilement ces chutes et va plus haut pour le frai.
Cette rivière coule sur un beau fond sablonneux. Elle a cinq ou six pieds de profondeur en
été. Elle a un facile accès auX étangs de pêche qui se trouvent depuis le pied des rapides
jusqu'aux chutes. Le saumon remonte la rivière vers la mi-juillet. Il y n place pour trois
scions. Le poids du poisson est de vingt à vingt-cinq livres. Moyenne de la capture par réts,
vingt quarts.

RIVIÈRIE COACOACHOO (OAROAJoU)

Elle n'est pas propice à la pêche à la Egne. Elle coule le long d'un chenal large et peu
profond rempli de cailloux, et égoutte les eaux d'un grand lac que les bateaux peuvent re-
monter avec la marée. Elle s'élève à trois ou quatre pieds dans le lac Salé; le second lac
est rejoint an lac Salé pa la rivière Coacoachoo qui, laissant le premier, bifurque, et après
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avoir pareouru une certaine distance, le rejoint de nouveau avant de tomber dans le second
lac. Cette partie de la rivière forme une série de rapides et est très-peu profonde ; il est
mème très-difficile à des canots d'écorce d'y passer. Onne voit jamais le saumone y sauter.
C'est cependant un bon emplacement pour la truite, et dans le lac Salé on prend du poisson
de cinq à neuf livres. En 1871, on a pris sept quarts de poisson avec les rêts.

RivIÈRE ETAMAMIOU.

Se décharge dans le golfe St. Laurent à environ sept milles et demi à l'est du Cap
Whittle, 538 milles de Québec. C'est un cours d'eau très-rapide, ayant sa source à la hau-
teur des terres qui divisent le Labrador de la Baie d'Hudson. Bien qu'étant généralement
étroit, il s'élargit cependant en plusieurs endroits, formant de grands lacs aux eaux profondes
et tranquilles.

De bonne heure au printemps ou après de fortes pluies, la rivière grossit considérable-
ment, et il devient presqu'impossible de la monter. A une distance d'environ trois milles
de l'embouchure, une île la divise en deux. Sur la côte ouest de cette île, il y a une grande
chute que le saumon ne peut surmonter ; il monte par le côté est où se trouve une succes-
sion de rapides de quatre à cinq arpents de longueur. Ce courant est tout-à-fait impropre à
la pêche à la ligne, car il ne contient qu'une série de rapides et de cailloux. A certaines
époques de l'année il peut être remonté jusqu'à une distance de près de quatre niilless de l'em-
bouchure, mais même alors ce n'est qu'avec la plus grande difficulté. Les sauvages eux-
mêmes, pour aller dans l'intérieur, montens par la rivière Coacoachoo jusqu'au-dessus des
rapides, et de là vers sa source où il y a une chaîne de lacs ; la montée est ensuite comparative-
ment facile.

RIVIkRE NÉTAGAMIOU.

Ce n'est pas une rivière saumoneuse. On ne peut tendre de rêts dans la rivière même;
mais un peu plus loin il y a une couple d'emplacements favorables. De chaque côté de
l'enAtrée il y a une plage sablonneuse dont dès sapins très-épais forment le fond. C'est un
large courant à eau profonde à l'entrée, et de là très étroit jusqu'aux chutes qui descendent
perpendiculairement de chaque côté d'une île dans un bassin d'un demi-mille de largeur. De
la mer on peut voir ces chutes.

GRANDE RIV1ÈRE MECCATINA.

Excellent havre à la Baie du Mouton, et bon abri pour les goëlettes à l'entré de la
rivière jusqu'au pied des rapides. La marée monte jusqu'aux chutes, distance de cinq milles.
Les premiers rapides courent sur des pierres plates. Les chutes n'offrent aucun obstacle à
la montée du poisson. Cette rivière est passablement rapide. Les meilleurs endroits de
pêche se trouvent au pied des premières chutes et dans le bras nord-est où le saumon entre
pour frayer. Etant alimentée par de grands lacs dans l'intérieur, son niveau est presque
toujours le même, avec une profondeur d'eau variant de six à huit pieds. Le saumon
remonte la rivière depuis la fin de juin jusqu'au 15 juillet. Longeur maximum du poisson,
25 livres. Capture avec rôts en 1871, 30 quarts.

PETITE RIVIERE MEOCATINA.

La petite rivière Meccatina décharge ses eaux par plusieurs chenaux étroits. Fav(c
cailloux et petits îlets rocheux au nord et à l'ouest de la petite île Meccatina. La rivière
est large et tombe do 30 pieds sur du granit à une courte distance de l'entrée, et à environ
deux milles et un quart de l'extrémité nord de l'île. Elle n'est pas saunmoneuse.

RIVIÈRE KECARPWI.

Cours d'eau insignifiant, 15 milles à l'ouest de la rivièrQ Saint-ugustiu. 'Le un
n'y entre pas,

1. 1M8
M Vi8toria.



87 Tictoria. DOcuients dela Session (No. 4.) A. 18

RIVIÈRE SAINT-AUGUSTIN.

40 milles à l'ouest de la rivière Saint-Paul, qui est plus petite que cette dernière;· c'est
cependant un large cours d'eau et d'une longueur considérable. Elle se décharge dnns une
baie remplie d'îles rocheuses. Son embouchure est formée de rives sablonneuses. Les
goëlettes mettent à l'ancre dans la baie. de Saint-Augustin à l'extérieur, 3 milles en a-ç al du
comptoir de la Compagnie de la Baie d'Hudson. Cette rivière est formée de deux bras
le nord-ouest et le nord-est, ou rivière principle qui reçoit la tributaire Aux Mouches.

Le saumon monte la rivière principale jusqu'à une distance de 80 milles au-dessus des
premiers rapides.

La rivière Aux Mouches est aussi visitée par un grand nombre de poissons, qui s'y
rendent pour frayer On remonte facileient les deux bras dans des canots ou des bateaux
plats; mais la rivière tombe quelquefois très-bas en été. Le poisson remonte vers la fin de
juin. On pêche du haut des rochers. Poids maximum du poisson, 25 livres.

LA RIVILRE AU PORC-ÉPIC.

Indiquée sur les cartes de Bayfield sous le nom de ri-ière " Carkewelhepe," offre à son
embouchure un bon abri pour lesgoëlettes. Le saumon monte aiément au lac la Tête. On
peut remonter cette rivière en chaloupes jusqu'au lac. La ppehe à la mouche doit proba-
blement se faire au second rapide. Capture avec rêts en 1871, dix quarts.
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ANNEXE E.

RECAPITULATION générale du produit des pêcheries sur les rives nord et sud du
fleuve et du golfe St. Laurent, de Québec à Blanc Sablon, et de la Pointe-
Lévis à la Baie des Chaleurs, pendant l'année 1873.

Valeur. Valeur.
Quantité de poisson. Prix. - -

1873. 1872.

8 cts. $cts. $ cts.
Pêche à la morue d'été, 184,106 quintaux ............ .4 OO 7365424 O0 707,440 00

do d'automne, 31,467 do ... ,............... 5 0) 157,335 00 204,405 O0
Lingue, 8 quarts................ .5OO0135 00
Maquereau . 6,170 do . ...... 10 00 61,70000 17590 00
Hareng 34,770 do.............10O 87.14100

do (fumé) 816 boites ......... 252046500
Sardines 870 quarts.. ...... . 5 00 435000 8955 00
Flétan 458 d)..............I 5 00 2,290 00 2,055 00
Saumon (salé) 2,042 do............. 16 00 32,672 00 6,480 00

do (frais dans laglace) 632,758 lbs.0...... . ... 0..........O3
do (en canistre) 18,000 do................... 20 3,600 00
do (fumé en boites) 75 boites ................ 30 00 2J250 00

Truite 99 quarts............... 10 00 950 00 1,030 00
Esturgeon 381 do ............ 5 00 1,905 00 10,200 00
Anguilles 160,543 par 100 ......... 10 00 16,054 00 10,840 00
Langues etnoues de morue 203 quarts ............. 7 00 1,421 00 13232,00
Huile de loup-marin 58,645 galls.................6,916 00 6 80
Huile de baleine 400 do ................ O0 13:549 60
Huile de marsouin 143 do.................00
Huile de morue 91,627 do................. O050 45813 00j 68,264 50
Egrefin 479 quarts... ......... .. 5 00 2,395 QO 1,715 00
Bar et poisson blanc 24,756 dcuzaines............ 2 00 49,512 00 6322 00
Poisson mêlé 778 quarts............03112 00 4452
Alose 19,694 chaque ............. ... O010 1,969 00 1,996 00
Pois. emp. comme engrais 21,712 quarts .............. 0 25 5,428 00 4,387 75
Nombre demarsouins ...... 1,00............ .......... 00

do Loups-marins 12,816 chaque6..,.....8......960 51,930
do Homards -115,000 lbs... .......en boite d'une livre

Total ............... .... ................ 1,391,564 O00J1,320,189 05

A.ct. SMITet
_Minîstre de la 3farinze et de4 Pêcher-es0

MINISTÈRE DE LA MARINE ET DES ]PÊCMERIES,

Di-vision des Pêchcrics-i, Ottawa, 1873.

(Copie conforme.) W. F. WIrrComa.
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Documents de la Session (No. 43) Â. 1878

ETAT du nombre, du tonnage et de l'équipage des navires, du nombre des cha-

loupes et rets employés à la pêche du maquereau de printemps aux Iles de la
Madeleine, pendant la saison de 1878P.

Nom du navire.
Nom

du capitain. Provenance.

__________________________________________ - - *1 - - -

Lillian ...............
Eliza A...............

avina and Elizabeth.
Two Brothers.........
Annie Belle............
P. Marton...........-
Mary Ellen......... .

Proctor .........
J. Haws...
R..Haws.
Henley.........
Leslie. ....
Murphy.
Reeves .........

Port "Richmond.
Spry Bay.........

do .... .....
do
do

Ship Harbor.
Port Mulgrave.

Total, 7 Navires........................

T .EquiTon'x. 1page.

44
39
23
23
41
19
22

211

10
8

12
5

12
5
6

Cha-
loupes Rets.

80
60

140
40

.120
26
60

58 1 26 1 526

ETAT du nombre, du tonnage et de l'équipage des navires et des chaloupes em-
ployés à la pêche au loup-marin aux Iles de la Madeleine, pendant la saison
de 1873.

Nom du navire.

________________________________________________ -- I

Delaney .............. .........

Archangel....................
Greenock..........................
President.......... ...........
Dolphin............................
M ary Ann.........................
Jane Amelia......................
JennyLind....................
Arctic........................
Temperance ......................
Annie........................
Stella M aris.......................
Lion ............. ............ ....
Flora ............... ..............
Cutter ................. .... ......
Esperance,..................... .
Clarinda ..................... .....

Total, 17 navires...........

Nom du captaine. Equi-page.
Chalou-
loupes.

- I I --

Vigneau..................
Jomphe..............
Terrieau ..............
Turbide ..............
Richard...........
Arseneau.............
Turbide..............
Cheverie..............
Arseneau.............

do
Terrieau..............
Arseneau.............
Richard ..................
Boudreau...............
Cormier .,..........
Chiasson..................
IVineau...................

43
40
39
30
52
36
48
39
52
36
41
471
41
34
27
51
25

10
10
10
10
10
10
10
10
10
10
10
12
10
10
9

10
5

4
4
4
4
4
4
4
4
4
4
4
4
4
4
3
4
2

Nombre de
oups-marins

pris.

150
150
150

130
425
150
150
150
150
300
500
425
480
400
150
550

................... 681 166 65 4,410

A. J. SMITH,
Ministre de la Marine et des Pêcheries.

MINISTÈRE DE LA MARINE ET DES PÊCHERIES,
DIVISION DES PÊCHERIES, OTTAWA, 1873.

(Copie conforme.) W. F. WHITCHER.
84

37 Victoria.

Nombre
de barils

de poisson.

300
240
380100
400
120
200

1,740
-1

l 1 ---
-1.
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ANNEXE G.

PRÉCIS DES RAPPORTS DES GARDES-PCHE ET DES GARDIENS DES

PÊCHERIES DE LA PROVINCE DE QUEBEC PO TR LA SAISON DE 1873.

DIVISION DE LA RIVE SUD; DE LA POINTE--LÉVIS AU CAP CHATTE.

DAiIAsE GUAY,
HERMÉNÉGILDE MARTIN, Gardes-pêche.
L. E. GRONDIN,

Cette division était autrefois sous le contrôle de M. Alfred Blais, mais lors de la rési-
gnation de ce dernier, elle fut partagée en trois parti 's, à cause de sa grande étendue et de la
difficulté de la faire garder avec efficacité par un seul garde-pêche. Aujourd'hui· la première
division s'étend de la Pointe-Lévis à la Rivière-Ouelle et est sous les ,soin de M. Damase
Guay; la seconde divisiou commence à la Rivière-Ouelle pour se terminer à Rimouski, et
est sous la garde de M. Herménégilde Martin; la troisième s'étend de Rimouski au Cap
Chatte et est sous la garde de M. L. E. Grondin.

Dans ces trois divisions la pêéche a été à peu près égale à celle des saisons précédentes.
Les sections de la Pointe-Lévis et de Beaumont présentent une diminution dans le oroduit
des anguilles et une augmentation dans celui du saumon; tandis que les sections~de Ber-
thier, de St. Thomas, de l'Anse à dilles, du cap St. Ignace, de l'îslet, St. Jean Port Joli,
St. Roch, Ste. Anne et de la Rivière-Ouelle fournissent une augmentation considérable dans
la capture de l'anguille.

L'Ile Verte (grande terre), Trois Pistoles, St. Simon, l'Anse à Mercier, l'Anse aux Sa-
bles et le canal l'Islet présentent une augmentation dans la pêche du saumon et du hareng,
tandis que d'autres emplacements accusent une diminution dans les deux espèces. Le tableau
comparatif suivant indique le rendement des pêcheries pendant les six dernières années.

1868. 1869. 1870. 1871. 1872. 1873.

Valeur du saumon (pi1es).............4,545 5,758 9,574 4,432 3,374 1 4,726
do alose do.............'32,242 1 26,987 16,249 25,035 18,410 18,094
do hareng (brls.) ............ 30,117 13,135 6,671 2,169 7.174 12,545
do esturgeon do .............. 350 369 219 242 130 298
do sardines (tinnettes)......... 11.702 t 10,262 ,, 6,688 1,443 1,658 868
do momue (quintaux.).......... 3,100 4,600 4,900 2,200 ~ 300 .,......
do anguilles (pieces)...........160,242 99,500 109,125 109,204 73,352 96,734
do marsouins................. 12 77 208 115 6 ... ......

Valeur totale........... $195,770 125,952 108,830 48,251 54,087 78,218

On voit par ce tableau que la valeur du poisson pris 'dans les limites de cette section
durant la saison passée excède de plus de $24,000 celle de l'année dernière,

. 9
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Quarante-trois saumons ont été pris avec·la mouche dans la rivière Rimouski cette
année; la moyenne du poids a été de 17 Ibs 11 onz. La pêche à la mouche dans cette rivière
a donné, en

1865....... ................................ 8 saumons.
1866. .......... ........................ 32 "
1867. ..... ............................... 36 "
1868................................... . ... 48 "
1869..............................................................57 "
1870........... .................... ........ 18 "

. 1871....... .-........................... .............. 68 4

1872...... ....... .............................. 47 "
1873,..........,..........................................43 "

On a pris dans la rivière Métis en
1870...............................................'19 saumons.
1871....................................... 30
1872........................... .. .. . .52
1873..............,........................57 "

soit une augmentation continue. depuis 1810.
On n'a fait la pêche à la ligne dans la rivière Matane que pendant. six jours ; douze

saumons ont êté pris. Maintenant qu'une nouvelle passe-migratoire a été construite par-des-
sus la digue du moulin, on espère que la rivière va s'améliorer promptement et qu'elle ne tar-
dera pas à redevenir ce qu'elle était autrefois.-uan excellent emplacement de pêche au sau-
mon.

DIVISION DU CAP CHATTE.

JOSEPH J. LÉTOURNEAU, garde-pêche.

Les statistiques sur le rendement des pêches de cette division, annexées au rapport du
Dr. Lavoie, indiquent une diminution considérable dans celle de la morue. Voici, d'après
le garde-pêche, quelle est la cause de cette diminution:

Le poisson n'était pas, durant l'été, aussi abondant qu'à l'ordinaire sur les côtes de
cette division, 'la plus forte pêche ayant été faite dans le mois d'août ; les amorces étaient
aussi très-rares. Une autre cause de l'insuccès se trouve également dans le fait que la plus
grande partie des gens fut employée à travailler sur le chemin de fer Intercolonial ou dans
les moulins et chantiers de la rivière Madeleine qui leur donnaient de l'emploi constant et
des gages rémr.nératifs. Les autres, voyant que le poisson était si rare, ne se donnèrent
même pas la peine de mettre leurs embarcations à l'eau, et se consacrèrent à leurs travaux
agricoles."

Si la pêche de la morue a été un fiasco, en revanche celle du saumon a été ungrand succès
Par exemiple, un emplacement de rets près de la rivière Cap Chatte qui n'avait jamais pro-
duit jusque-là plus de quatre barils de saumon, en. a donné dix-huit cette saison.
Quoique la pêche ait été bonne dans la rivière Ste. Anne des Monts, elle aurait été meilleure
encore si la crue des eaux n'avait emporté les rets. Comparée aux années précédentes, la pêche
à la ligne a été excellente, ainsi que le démontre le tableau suivant

En 1871 il a été pris à la mouche 8 saumons.
" 1872 13
" 1873 "87

d'un poids moyen de 17 lbs; plus grand poisson, 30 Ibs.
Dans une visite qu'il faisait sur le haut de la rivière, le garde-pêche a remarqué que les

mares étaient remplies de frai de pDisson jusqu'aux montagnes Chick Chock.
La truite a été très abonnante dans la rivière du cap Chatte. On n'a pas pêché à la

ligne dans la rivière Madeleine durant la dernière saison, mais lcs gardiens locauc. font rap-
port qu'elle était bien remplie de saumon.
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DIVISION DE GASPÉ.
JosEIH :EDEN, JE.UNE, garde-pêche.

On trouvera dans l'annexe B des détails sur le rendement des pêches de cette division.
S'il faut s'en rapporter aux chiffres du Dr. Lavoie, il semble que la pêche du saumon au filet
dinuinue constamment dans cette division, par exception à tous les autres districts. Voici

les statistiques qu'il fournit

En 1870..... .................. 541 quarts
" 1871....... ........ 460 (c

1872..... .................. 343 "
1873... ... ..... .......... 294 "

Mais en y regardant de plus près, on s'aperçoit, en disposant en forme de tableaux sy-
noptiques les chifres fournis dans le rapport du Dr. Isavoie sur les licences accordées, que
le rendement dans les:divisions de Gaspé et de Percé s'est élevé à environ 430 quarts, indé-
pendamment du produit de sept autres sections doat il ne fait pas rapport. M3ême.corrigés,
ces chiffres rabaissent d'un quart la prise réelle. Une autre preuve de l'inexactitude des
rapports des gardes-pêche locaux, que le Dr. Lavoie semble avoir adoptés sans aucun examen
critique, se trouve dans l'omission apparente de compter la quantité du saumon dont il a été

disposé à l'état frais, dans les limites de cette division. Des mesures ont été prises pour
savoir ce que veut dire cette différence, et, s'il est prouvé que la pêche du saumon, dans la
division de Gaspé. diminue en raison inverse des efforts qui sont faits pour augmenter l'alevin
et entretenir un approvisionncment de poisson dans le, courant et rétablir les rivières comme
pépinières pour la pêche des côtes et des estuaires, alors il doit y avoir quelque chose de ra-
dicalement défectueux soit dans le mode d'étendre les filets, soit dans la surveillance et la
garde des officiers payés et assermentés pour mettre les lois de pêche en vigueur, pour favo-
riser la restauration des pêches au saumon et protéger les intérêts publics. Il est très-regret-
table que ni le garde-pêche local,.ni l'officier général en charge ne renseignent point ce dépar-
tement sur le fonctionnement du système ou sur les causes des contradictions, dans but de
bien connaître les défauts et d'y remédier. Leurs relevés contradictoires et défectueux de-
meurent, si c'est possible, encore plus embrouillants quand on les compare avec la condition et
le prodait des pêches de Gaspé telles que décrites dans les journaux par M. Joseph Eden,
père, d'après lequel les faits sont exactement tout le contraire.

La rivière St. Jean a donné aux pêcheurs à la ligne 111 poissons d'un poids moyen de
131b, et la rivière York 85 poissons. Un saumon pris dans cette dernière avec une mouche
artificielle pesait 45½tb à son arrivée à Ottawa, dix jours après sa capture.

DIVISION DE LA MALBAIE.

TnoMAs McCALLUMI, garde-pêche.

Cet officier a été nommé durant la dernière saison, mais il pàraît n'-voir qu'une connais-
sance très-impnrfaite de ses fonctions. La rivière Malbaie n'offre aucun signe d'amélioration,
et cet état de choses continuera inévitablement tant qu'elle ne sera pas mis s-us une garde
mielligente et efficace, ret tant qu'on ne mettra pas fin au système de harponner lés anguilles,
-système sous le prétexte duquel, assure-t-on positivement, un grand nombre de saumons
sont détruits et d'autres chassés de l'estuaire.

DIVISION DE PABOS.

J AmEs M. REMioN, garde-pêche.

Il y a une diminution dans les relevés de la pêche à la morue de cette division, comparés
à ceux de l'année dernière. Cependant, on ne doit pas attribuer ce fait à la rareté du poisson,
mais à la température défavorable qui n'a cessé de régner pendant la plus grande partie de la
saison. Le poisson a donné tard au printemps, et quoiqu'il fût abondant sur le rivage dtgrant
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l'automne, quelques-uns seulement des plus hardis pêcheurs ont réussi à faire de bonnes prises,
le temps restant mauvais et incertain. La pêche à la ligne traînante paraît être plus généra-
lement adoptée et réussit très-bien dans les beaux temps. L'appât a été abondant durant le
printemps et l'automne.

La pêche du saumon au filet accuse une augmentation sur celle de l'année dernière.
Elle aui ait eou de bien meilleurs résultats encore si la température avait été favorable. L'ar-
rivée tardive du printemps a tenu l'eau haute et occasionné de forts courants le long de la
côte,-ce qui a empêché dé tendre les filets.

En 1871 la pêche a produit 49 quarts.
1872 ,, 53 ,,

1873 ,, 67

On a vu le saumon en grand nombre dans les rivières Grand et Petit-Pabos; dans cette
dernière surtout on a remarqué une augmentation considérable. Dans la rivière ouest de
Pabos le poisson retourne au courant, et on en a vu plusieurs cet été. Le passage dans la
digne du moulin est libre. La pêche du saumon à la ligne dans la Grande-iRivière a produit
72 poissons d'un poids moyen de 131bs. Le plus gros saumon pris pesait:32v Ibs.

DIVISION DE PORT DANIEL.
WILLIM PHELAN, garde-pêche.

Cet officier fait rapport comme suit: "lLa pêche au saumon a ét4 un succès pendant
cette saison, la plus grande partie du poisson ayant été prise durant les deux premières
semaines de juin. Ça été, pour cette époque, la meilleure pêche qui ait jamais été faite
dans la division de Port Daniel; jamais, non plus, le saumon n'a aussi bien donné. Les filets
étaient presque tous enlevés le 20 juillet. La pêche au saumon s'améliore évidemment, et le3
pêcheurs paraissent apprécier pleinement les bons effets des lois et règlements de pêche.

"La pêche à la morue a été au-dessous de la moyenne pendant l'été; mais celle de l'au-
tomne a comblé cette lacune, malgré les fréquentes tempêtes, et les temps iudes que les pé-
cl.eurs ont eu à subir.

"Le maquereau semble être rare dans la baie de Port Daniel. Une flotte de golettes
de pêche américaines est venue vers la fin de juin, mais n'est restée que quelques jours et
n'est pas revenue.

"e Le hareng a été abondant pendant le printemps et l'été. Cependant, grâce à l'absence
de marchés, nos pêcheurs n'en ont pris que pour la consommation locale.

"Le capelan a été abondant,-fournissant de l'appât au pêcheur et de l'engrais au fermier.
"Un délinquant a,été puni pour avoir pris du saumon le dimanche."

DIVISION DE NEW-RICHMOND.
E. W. H. DJmoCK, garde-pêce.

La division assignée à cet officier s'étend sur une distance de 33 milles de côtes, et com-
prend trois rivières au saumon,--la Grande et la Petite Cascapedia et la Bonaventure,
De grandes quantités de poissons de différentes espèces sont prises dans ces limites, telles que
la morue, le hareng, le maquereau, le saumon, l'égrefin, la lingue, le flétan, la truite, l'éperlan,
le capelan et le homard. Les deux plus grandb établissements de pêche du comté de Bona-
venture sont situés dans les limites de cette division; ce sont ceux de MXI. Charles Robin
et Cie. et MM. Le Bouthillier frères.

Le hareng de printemps a donné en aussi grande abondancn qu'à lordinaire à Paspebiac,
New Carlisle, Bonaventure et New Richmond. Il en a cependant été pris très-peu pour le
marché, la plus grr.nde par ie étant destinée à la consommation locale et à l'engrais. De fait,
personne n'a porté atten.on à ce poisson, car il n'y a aujourd'hui aucun marché pour lui.
Le hareng d'automne a été abondant.

On n'a pris de maquereau que pour le vendre comme appât pour la pêche au maquereau.
Il en a été saumuré 27 quarts pour le marché. Du 30 juiu au 1er juillet. 49 voiles, qu'on
suppose être des goëlettes américaines, ont été en vue de New-Richmond, mais sont ensuite
disparues.

A 1878
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La morue a-fait son apparition aussi à bonne heure et en aussi grande abondance que
durant la dernière saison,; mais jusqu'au 1er septembre, en raison du fait qu'un très-grand
nombre de pêcheurs étaient employés sur le chemin de fer lntercolonial et aux nouveaux ponts
qui traversent la rivière Bonaventure, la pêche a été de 1,255 quintaux moindre qu'en 182.
Plus tard, les travaux étant arrêtés, les pêcheurs revinrent faire la pêche à la iorue avec assez
de succès, lerendement n'étant que d'environ 300 quintaux moindre que l'année dernière. Il
n'a été pris que très-peu de flétan dans cette division.

La truite a également été très-abondante, et nous croyons qu'un bon nombre de per-
sonnes entreprendront cette pêche l'année prochaine.

Le saumon augmente rapidemeût, si bien que la pêche de cette année en a étonné'plu-
sieurs et forcé ceux qui s'opposaient naguère aux lois de pêche de comparer les bons résultats
découlant de leur fonctionnement avec la condition de cette pêche il y a quelques années.
Qnand ils voient les amateurs de pêche venir en foule sur nos rivières, donner de l'emploi à
nos gens, dépenser largement l'argent, agir libéralement envers les habitànts; quand ils
voient 140 saumons, produit d'une pêche de vingt-quatre heures au filet, étendus côte à côte
sur la grève, près de la traverse de la Grande-Cascapédia, attendant les voitures qui doivent
les transporter à l'établissement de salaison de 'M. Hogg, où les propriétaires en reçoivent
sept centins par livre; quand ils se rappellent qu'il y a quelques années ils n'auraient pas
vu 100 saumonis dans toute la saison, ils commencent à apprécier la sagesse et l'avantage de
placer nos i5ê)hes au saumon sous un judicieux système de protection.

Les chiffres suivants indiquent les résultats de la pêche du saumon au filet durant les
quatre dernières années-

Année. Poids. Moyenne du poids. Plus gros poids du saumon.

lbs. lbs. lbs.
1870- 23,797 17 54
1871 14,068 19 43j
1872 25,264 .17Z 42
1873 35,363 17 54

En comparant la pêche de cette année avec celle de l'année dernière, on trouve qu'il y
a une augmentation de 10,099 lbs. Ceci suffit pour convaincre les plus sceptiques des bons
résulats qui découlent de l'application énergique des lois et règlements applicables à la pêche
au saumon.

Le garde-pêche fait rapport que les rivières de sa division sont bien remplies d'alevin
et de frai de saumon, surtout la Grande Cascapédia. Même dans les étangs inférieurs, ils
sont si nombreux qu'il est presque impossible de les compter. La Petite ,Cascap4dia est
aussi mieux fournie d'alevin que durant la dernière saison. Le gardien local, qui a plu-
sieurs fois remonté la rivière jusqu'aux Fourches, déclare qu'il y a vu chaque fois un grand
nombre de saumons, et qu'à son dernier voyage il en a compté 42 près des Fourches.

On n'a fait la pêche à la ligne dans la rivière Bonaventure que pendant quelques jours;
mais, d'après le rapport du gardien, cette rivière est bien fournie d'alevin ; on en a vu pas
moins de 40 dans un seul étang à l'île Spence.

Le tableau suivant fait voir les statistiques de la pèche à la ligne dans cette division:

Grande Cascapédia. Petite Cascapédia. Grande Bonaventure.

1870. 1871. 1872. 1873. 1870. 1871. 1872. 1873. 1870. 1871. 1872. 1873.

No. de saumons pris.. 17 44 136 68 il... 60 30 22

Pesanteur en 1bs..... 340 1,012 3,100 1,434 Pas de pêche. 194......I 770 487 366

Pesant, moyen. en lbs. 20 23 22ij 211 j1711......I 13 -16 16J
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On a fait la pêche à la ligne dans la Grande Cascapédia pendant 11 jours; les amàteurs
sont arrivés trop-tard. Le plus gros poisson. pris pesait 351bs.

On a fait la the dans la Petite Cascapédia pendant un jour et demi, mais la saison était
trop avancée. P I poissons, dont le plus gros pesait 34½,1bs.

On a pêché dans la Bonaventure pendant 6 jours; le plusgros poisson pesait 281bs.
M. llogg: ayant fermé son, établissement de bonne heure, il n'a. été pris que peu dc

homards dans cette division, comparativement à l'année dernière.

DIVISION DE MARIA.
ELMINE ALLARD, gardepéc)he.

La pêche au saumon a été un peu meilleure que les deux dernières années, surtout à
Maria; elle s'est élevée à 40,1481bs par toute la divisioni. La pêehe au honard n'a pas été
aussi productive que l'année dernière; il n'en a été pris que 15,000bs-envirù deux tiers de
moins qu'en 1872 La pêche auhareng a manqué, parce que la glace du printemps est restée
très-tard dans la baie. On trouvera à l'Annexe B des statistiques détaillées sur le rendement
et la valeur des pêcheries de cette division.

DIVISIONS DE MATAPÉDIA ET DE RISTIGOUCHE
- JOHN MOWAT, garde-&pche.

L'augmentation du saumon dans cette division est très-remarquable ; elle est due à l'a-
tivité déployée par ce garde-pêche dans l'exercice de ses difficiles fonctions, ainsi qu'au fait que
les pêcheurs au filet se sont confirmés au lo et règlements qui concernent cette pèche.

M. Mowat dit dans son rapport:
" Cette saison à été très-prospère pour les pêcheurs au filet dans ma division; dans

les différentes localités la pêche a été presque du double de la quantité ordinaire. Le
saumon a commencé à circuler dans la rivière Ristigouche vers le 1cr juin, quatorze
jours plus tôt que l'année dernière, et pendant trois semiaines le poisson a éé livré
aux établissements de conserve en quantités telles que, bien quon eut pris des mesures pour
en mettre en boîtes un plus grand nombre que d'habitude, les propri aires de l'établisse-
ment n'ont pu recevoir le poisson que pendant .trois jours sur cinq; les pêcheurs -ont
dû saler le reste. Je suis mêmne: chagrin d'avoir à dire qu'un établissement a perdu
500 poissons, n'ayant pu le mettre en boîtes à temps, car il désirait ne pas désappointër2
les pêcheurs dans la vente de leur poisson et il espérait 'que la pêche ·ralentirait un peue
afin de pouvoir entreprendre l'approvisionnement. J'ai remarqué une plus grande pr'-
portion qu'à l'ordinaire de poissons de 10 et- 12 lbs; il faut attribuer· ce fait à la
grande quantité de saumoneaux de l'année précédente qui sont naturellement reénus
cette année. pesant cinq ou six livres de plus. Je crois aussi qu'un plus grand nombre
de, poissons de cette dimension ont été pris dans les filets, car je ne les ai pas observés
en disproportion dans la rivière ; je suis d'opinion que ces saumoneaux ne-savaient pa
s'échapper du filet aussi bien que les gros poissons. Le plus gros poisson pris cette anné
pendant la marée pesait 44 livres. Sauf quelques rares exceptions, je n'ai pas eu de trouble
avec les pêcheurs; en général ils se sont conformés au premier avertissement. La détermi-
nation des époques de la pêche a été strictement mise à exécution, et comme j'avais averti
tous les gens qu'une infraction aux. lois aurait pour résultat inévitable la perte de leurs
stations, je les ai trouvés très-soigneux à s'y conformer. On. a beaucoup de- difficulté à se-
procurer des relevés exacts de toutes les pêches; c'est probablement dû à l'impression qui
domine que ces recherches ont pour objet d'augmenter les honoraires de la licence. J'ai donc
dû demander et obtenir accès aux livres des établissements de conserve; et les propriétaires
de ces établissements m'ont fourni toutes les facilités possibles.

"cD'après l'augmentation et la facilité continues que l'on remarque aujourd'hui dans la
péehe au saumon dans cette division, nous pouvons en toute sûreté compter sur un nouveau
progrès. J e recommande:donc respectueusement l'à-propos de placer toutes les statidsu-
dessus de Dalhousie et de la Pointe Maguasha, à une rente uniforme de une piastre par quart,,
där en définitive les pêcheurs au filet gagnent au système jusqu'ici maintenu par le ministère
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et qu'ils comprennent et apprécient pleinement aujourd'hui , e taux quel que faible qu'il
soit, contribuera à rembourser une partie des dépenses et donnera une satisfaction plus géné-
rale. Je dois ,mentionner que:l'une des quatre stations, autrefois exploitée par E. J. Stewart,
et îransférée par vos ord:res à John Bailie, a payé cette année un honoraire de $35, tandis:que
l'ancien locataire ne payait qu'une rente nominale.fixe de $6. PIlasieurs demandes m'ont été
faites pour de nouvelles stations;, je¿n'en ai recommandé qu'une seule dans le Nouveau-
Brunswick, et elle a été accordée. ,~e ne crois pas qu'il seait préjudiciable de laisser tendre
plus de filets en aval de Campbellton, carde poisson aurait de la place en dehors; mais je ne
recommenderais pas d'en augmenter le nombre en tamont de cette localité.

"Quantités de saumon pris eb salé dans la division de Ristigouche en 1873:

Quantité -àCom'ent
'Noms. Station. 6 ets. àleur ipreparé.

Lbs.$

Geo. Haddow............. ...... AtholHouse...........1...... 00,000 6,000Enbotte
Hawick et Cie..... .. ....... Campbellton...................75,000 4,500 do
J. Windsor................. . .Dalhousie ......... .. 110, 6, d
Pêcheurs.......................Restigouche........... ....... 60,000 3,600 Salé.
Colons, par permission......, .. do ....................
Consommation o ale .... . do . . . . . . .. . . . . . . . . . . . .  10,000 600 do
Pêche h la moch .......... .iesticonche et Matapedia ... 9,000 540 do

388,000 23,280

"1A.ce montant il faut ajouter le poisson pris dans Bonaven ture, en amopt- de Cascaýédia,
et salé à-M'aria, ainsi que la plus grande partie du saumon pris: datns -le comté de Bistigouche;
N.-B., en amont de la rivière Bathurst, également mnis en boite à l'extrémité est- de cecomté,
et qui s'élève à au moins 10,000 Ibs; car, à proprement parler, je 'crois que tout ce poisson
appartient à l a rivière Restigo.uche et s'y rendait quandiil.. été pris.

"De retour chez moi le printemps dernierý, après, avoir visité le département,- j'ai com-
muniqué aux colons de la, partie supérieure de la rivière Ristigouiche, les instructions qni !n'a-
vaient été données rela tivement à la pose des filets dans cette partie de- la rivière pour lears
propres usage et- consommation, mais non pour le trafic et la vente. On devair, paturellement
s'attendre 'à de -l'opp-isition, surtout de la 1)art de ceux auxquels on: avait- refusé des stations
et qui avaient pé"ché illégalement.' Ils se plaig naient, aussi du court--eýpace, detemps- qui
était accordé pour tendre les filets. Ayant un personnel d'assistants, je leur-fis entenidre--que
toute infraction 'à la loi aurait pour r.5stlta-t de' leur faire perdre leurs privilèges. Ils se sou-
mirent et- prirent plus de poisson que j am-ais; personne ne prit moins que quatre parts, et quel-.
ques-uns juscqu'à six. Plusieurs tentatives furent faites pour- vendre; mais- commiej'avais
fourni aux établissements de conserve une liste de toutes les personnues-qui avaient légale-ý
ment le droit dea pêche, j'avertis, ces établissements que s'ils achetaient du -poisson -des colons,
je les en'rendrais personnellement responsables., Cela, avec la confiscation d'ýun-peu ýde
poisson, mit fia à tous les troubles que j'avais eus 'à ce, sujet. Je suis certain. que s'ils n'a-.
vaient pas été surveillés et arrêtés, ils au-raient bientôt vidé la riviérO, du poisson, en. dépit--,des
p)rotestationQ du contraire. Si le- poisson continue à augmenter dans la proportion que l'on
attend, on. pourra dlonner à ceux qui en sont privés les mêmes -avantages, dont -d'autres jouis-,
sent, en supposant qu'il y ait de bonnes stations ; in,-tas il ne- faut, accord1-er, cette permission
qu'avec la plus grande prudence. A yant cui dernièrement l'occasion de: faire ,desr visites ýdo_,-
maiciliaires, chez quelques-uns des colons, sur le chemin le Nétapedia, qui avaient illégàle-ý
ment pêchié du saumon; j'y .trouvai une partie- de trois poissons qqeý la -femmaprtedt ,v,

ac4,500 do"

aceédun-sauvage. Cela peut être vrai,,,car le poisson était coupé de telle- sorte- que-je-n'ai
pu tro-iver la marque du iarpon, et que je n'ai pas trouvé de filets dans la ,utaison.

"Les diffieultés que j'ai éprouvées à la Pointe de- la Mission Sauvage étant: raeontêes
au long dan$ le-rapport du Dr. Lavoie, i 's ntl ' eei ici.-

6,00 d
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"lLa pêche à la ligne a été bonne sur toutes les rivières de ma division. L'eau a été
dans un état favorable jusqu'à la fin de juillet, alors que l'excessive sècheresse la fit tomber
si bas, que le poisson n- se soucia pas de s'élever jusqu'à la mouche. Les pêcheurs à la
ligne furent en retard. le saumon étant venu si à bonne heure. Dans la division -Ristigouche
No 1, M. Brydges et ses amis tuèrent 96 poissons en une semaine; pesanteur moyenne 171bs,
plus grand poisson 231bs. M. Fleming et ses amis prirent.345 saumons, à part le saumoneau.
D'autres personnes pêchèrent sur la grande rivière, avec la permission spéciale des locataires.
Le nombre total des saumons pris dans la rivière Ristigouche avec la mouche a été de 516.

"cM. Stephen et ses amis prirent dans la Métapedia 63 poissons d'une pesanteur moyenne
de 191bs. 10 oz. Le plus gros pesait 391bs.

"IOn n'a pas pêché à la ligne dans l'Upsalquitch cette anée; le gardien rapporte cepen-
dant qu'elle fourmille littéralement de poissons.

" Plusieurs saumons ont remonté la Métapedia; mais je ne puis la recommander
comme rivière saumoneuse de première classe, l'eau étuant basse et les étangs petits jusqu'à
ce qu'on ait atteint une distaince de vingt-cinq milles, ou d'après mon expérience, je ne crois
pas que le poisson puisse monter.

ceLe gardien de la Tom-Kedgwick m'informe que cette rivière est bien fournie d'ale-
vin, surtout les emplacements supérieurs du frai, situés à une quarantaine de milles de la
liaison de cette rivière avec la Ristigouche. Le saumon y est monté si à bonne heure, qu'il
n'a pas eu de difficulté à atteindre l'embouchure.

IlLes gardiens des rivières Nouvelle et Escuminac ont mis un teniuc à l'abus que l'on
faisait ici du filet à la truite. J'aimerais à pl'acr quelques jeunes saumons dans la rivière
Nouvelle le printemps prochain; c'était anti is un bon cours d'eau saumonneux. La
même chose pour la Petite Rivière ; elle ne com.si ut pas de truite. Quant à l'Escuminac,
la truite en a la possession, et elle est trop petite pour le saumon.

" Une bonne traînée de saumonneaux et d'éperlans a fait son apparition pendant le
mois d'août, et je'6puis en toute sûreté promettre pour l'année prochaine une saison de pêche
très-prospère."

Les opérations de pisciculture conduites sur la rivière istigouche, sous la surveillance
de M. Mowat, font le sujet d'un article séparé, et sont traitées au long dans l'annexe J.

Le ministère ayant donné instruction à M. Mowat de fournir des renseignements statis-
tiques sur l'accroîssement du poisson dans la division Ristigouche, ce monsieur fait le
rapport suivant

"eAvant l'année 1868, le gros du poisson pris était salé et principalement acheté pa,r
les négociants et les marchands locaux. Le poisson No. 1, dont une légère quantité fut mise
en boîtes, fut envoyé à Halifax ; le reste, qui était d'une qualité inférieure à celle-là, fut en-
voyé à Québec, à un prix moyen, pour les pêcheurs, de $8 à $10 le quart.

"lA l'extrémité supérieure de la baie des Chaleurs, trois milles en aval de l'endroit où
la marée commence, M. George Haddow a été le premier qui ait réussi dans la conserve du
saumon; avant 1869, de trente à quarante mille livres étaient sa moyenne annuelle, à l'ex-
ception d'une année où la crue des eaux et les rebuts de bois flottant détruisirent les filets
aussitôt que le poisson commença à donner ; -le prix obtenu fut de cinq sentins par 1bs; les
pêcheurs considéraient cela comme une bonne fortune, car ils ne se trouvaient plus obligés
de chercher du sel et des quarts. Sa salaison annuelle a régulièrement augmenté dans la
proportion d'environ dix pour cent ; cette année (1873), elle s'est élevée à 100,000.

"En 1869, M. Howick, de la maison Jones et Cie., Portland et Boston, a commencé des
opérations du même genre, trois milles plus bas que l'établissement de M. Haddow, à Camp-
belltown, et il a naturellement pris une bonne proportion du poisson qui, autrement, serait
allé à M. Haddow. En raison probablement de cette concurrence, le prix a été élevé à six
centins par tbs., donnant ainsi un profit considérable aux pêcheurs. L'augmentation desaffaires de M. Howick a égalé celle de M. Haddow : de 17 ou 20,000 ts. à 75,000 ibs. Il
a trouvé ce résultat si satisfaisant que, assuré d'une augmentation certaine, il a agrandi son
établissement. Il y a trois ans il commençait aussi"un établissement du même genre à Maria,
vingt milles en aval de Dalhousie, et il obtint le même résultat, savoir, une augmentation de
35,000 à 75,000 lbs. Je dois ajouter que M. Haddow est maintenant à doubler les capacités
de son établissement,
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M. Jos. Windsor possède un établissement du même genre à Dalhousie. En 1869,
il était satisfait de 15,000 à 20,000 livres; durant la dernière sdison, il a eu vingt hommes
à son service, et a mis en boîtes au-delà de 100,000 livres de poisson, et en a salé une bonne
quantité. L'abondance du poisson fut si grande pendant l'espace de deux semaines, que
tous les établissements furent obligés d'eu saler une quantité plus ou moins considérable, et
dans quelques cas les pêcheurs durent saler, pendant un certain temps, leur propre poisson.
En bas de Dalhousie, il y a encore un autre établissement où l'on met le poisson en boîtes et
où.l'on en a préparé une cinquantaine de mille livres pendant la dernière saison, et au sujet
duquel M. Howick, si je comprends bien, est entré en arrangement pour une autre saison.

« Je crois qu'une proportion considérable du poisson qui a été pris dans les établisse-
sements inférieurs est du poisson de Ristigouche. C'est un fait connu que le saumon suit
la côte en cherchant ses frayères, et la différence entre le poisson de Cascapédia et Risti-
gouche est tellement sensible, que les personnes employées dans les établissements où il est
mis en boîtes, découvrent immédiatement cette différence. Je tiens de personnes dignes de
foi, que la moitié du poisson préparé à Maria cette saison est venue de Ristigouche.

"iD'après les prix actuels, je considère que la différence entre l'ancienne méthode de
saler le poisson et la nouvelle (sans tenir compte du sel et des barils, de l'ouvrage et de la
main-d'ouvre, et du délai qu'il faut nécessairement subir avant de pouvoir toucher les re-
cettes provenant de la vente du poisson) est d'au moins trente-trois pour cent en faveur des
pêcheurs. Je m'attends même à une augmentation plus considérable dans le prix du poisson
frais, particulièrement du saumon qui se conserve dans la glace beaucoup plus longtemps
qu'aucune autre espèce, dès l'instant que le chemin de fer Intercolonial sera ouvert au trafic.

" Je crois être dans le vrai en affirmant que la moyenne de l'augmentation dans les pro-
duits des pêcheries depuis,1869 a été de trois cents pour cent.

Vous voudrez bien remarquer également que, malgré que quelques nouveaux établis-
sements aient été ouverts depuis 1869, on se sert néanmoins actuellement d'un moindre
nombre de filets, différence due au fait qu'on a raccourci ceux qu'on avait l'habitude de ten-
dre à des distances indéfinies à travers les chenaux. La stricte observation des règlements de
pêche le samedi et le dimanche, jointe à la pi otection illimitée dont jouit le poisson en par-
venant à ses frayères, surtout dans les rivières Kedgwick et Patapédia,'et enfin, ce qui ne
constitue pas la moindre des améliorations, l'abstention de la pêche au dard, ont servi à pro-
duire ce résultat satisfaisant.

"IQuant à la pêche à la mouche, avant 1868, il fallait être très-habile dans cette ma-
nière de pêcher pour pouvoir prendre un saumon dans notre rivière au moyen de la mouche;
il en était bien resté encore quelques-uns; mais on leur avait fait une telle chasse à mort
avec le dard ou le filet, ils étaient devenus tellement sauvages, qu'il était impossible de pou-
voir s'en approcher. Par hasard le pêcheur était quelquefois frappé par l'apparition soudaine
de quelque chose d'étincelant sous l'eau, et s'il avait de l'expérience dans cette manière de
faire la pêche, il pouvait dire qu'il avait piqué un saumon, au lambeau de chair qu'il voyait
attaché à son dard, ou aux raies blanches qu'il remarquait autour du corps du poisson, qui
avait perdu ses écailles en s'échappant à travers les mailles du filet. Tout cela est changé
mamtenant. Si le poisson ne vient pas à la surface à la vue de la mouche artificielle, ce
n'est pas qu'il soit sauvage ou en petit nombre, mais seulement parce que cette habitude
n'est plus dans ses mours.

" En définitive, je dois dire qu'en raison des fréquentes inondations l'automne, ainsique de la descente de lourds amas de glace, le printemps et l'automne, qui dans beaucoup
d'endroits'déchirent le lit des rivières, il n'est pas facile de dire avec certitude qu'il y aura cha-
que année une augmentation graduelle et continue ; mais lorsque cet établissemer t de piscicul.
ture sera en pleine voie d'opération, distribuant tous les ans dans la rivière un demi-million
d'alevins, sans parler des lois maintenant en force qui protégent la pêche, on peut dire avec
une entière assurance qu'il y aura alors une augmentation continue, faisant de cette rivière
Slun des réservoirs les plus abondants.pour la pêche au saumon dans nos pravinces du Nord."

DIVISION DE QUÉBEC ET MONTMORENCY.
D, ROSA, gardien.

L. P. HuoT, garde-pêche.
M. Rosa a la garde des lacs du voisinage de Québee. Il fait rapport que la truite y est
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abondante et que la loi n'a pas été vioLée. Comme il a déjà été dit dans le rapport de l'an der-
nier, la division de M. Huot comprend les lacs dans les comtés de Montmorency et Charlevoix,
et les stations aie pêche autour de l'île d'Orléans.

En consultant l'annexe D, on poura connaître les détails du rendement de la pêche
dans cette division. Cette année, la pèche n'a pas été aussi bonne que 1'ailnée dernièt e; une
diminution considérable s'est fait remarquer dans presque chaque espèce de poisson, tels que
l'anguille, le bar, le p blanc et 'esturgeon. Les relevés de 1872 font voir que là pêche
de l'anguille a été alors de 21,932 contre 9,202 cette année, et celle de l'esturgeon de 1,901
quarts contre 83 en 1873. Il y a cependant un progrès notable dans la pêche au saumon.
Le rendement a été presque double de celui de l'an dernier,-150 poissons contre 82 en 1873.
On a remarqué que ce poisson est entré dans des rivières où on l'avait rarement vu auparavant.
M. iluot fait rapport qu'il a appris de source certaine qu'un pêcheur à la ligne a pris seize
saumons en un seul jour dans la rivière Ste. Anne du Nord.

La truite a été abondante dans tous les lacs de cette division.
Quatre saumons ont été pris dans la rivière Du Goufre; ils pesaient en moyenne 151 lbs.

DIVISION DE LA MALBAIE.
C. DEMEULE, gardien.

En raison des difficultés éprouvées l'année dernière pour obtenir des renseignements
exacts de cette divi-ion, en raison aussi de la maladie prolongée du garde-pêche ectuel, la tache
de recueillir les informations nécessaires sur ce sujet a été confiée cette annéé à l'officier
voisin, M. iuot.

Les pêches de cette division n'ont pas eu des rendements aussi satisfaisants que ceux de
l'année dernière.

Les chiffres qui suivent montrent le produit des principales pêches pendant les trois der-
nières années.

1871. 1872. 1873,

Nombre de Saumons (pièces) .... ...... ............... ........... 200 197 129
de aloses do ....... .................................... 224 nil
do harengs (barils)........................................... 211 130
do angtuilles (pièces)............................. .. 12,226 12,075 59,986
do sardines (tinnettes) ...................................... 185 118 2 /
do petits poissons (barils)....................604 658 95
do poissons pour engrais (barils).2............................296 1,656 1,562

Cependant, la pêche à l'anguille a été excessivement abondante cette année à la Petite
Rivière et à St. François-Xavier, mais moyenne à l'île aux Coudres et à d'autres endroits.

DIVISION DU SAGUENAY.
FERD. SAILLANT, garde-pêche.

Le garde-pêche fait rapport que la pêche du saumon au filet a complétement fait défaut
cette année, en raison des vents contraires continus qui ont tenu le poisson à distance.
Les stations ài la hauteur des terres ont mieux produit. La pêche de 1872 était de 3,257
poissons, contre 2,182 durant la présente s aison.

M. Saillant donne les résultats suivants des pêches faites par les pêcheurs à la ligne
Wivière Sainte-Marguerite, branche N.-O............125 poissons.

cc N.-E............. 50 c
Rivière à l'anse Saint-Jean...... ................ 39 '

"4 àMars ............................... 28
Baie Laval..................................... 6

Total, 248 poissons contre 192 l'année dernière, et environ 4,000 livres de truites.
On n'a pas pêché à la ligne cette année dans la petite rivière Saguenay, mais il paraît

qu'elle est bien fournie d'alevins.
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La rivière Eternité a été bien protégée, et -elle ést en bonne voie de Fe repeupler.
On a remarqué une augmentation considérable de poissons dans la rivière Descente-des-

Femmes ; le garde-pêche a compté pas moins de70 à 80 poissons en un jour, à son embou-
chure.

Un bartrage d'moulia à travers la rivière à Mars (Grande Baie), terminé l'année der
nièrea complètement obstrué le passage du'saumon vers le haut dece cours d'eau, quoiqu'on
eût laissé dans le côté de -ce bairrage une ouverture à travers laquelle l'eau coulait en décli-
nant graduellement aut niilieu des roches; mais en raison de la forte chute d'eau sur la crête
de la digue, le poisson s'était amassé en mdbnoie prèsdu pied du: radir et sautait in-
cessamment jS'squ'au glacis, s'épuisart en vains'effots pour sùrmonter l'obtacle. 'Ce fut un
accident très-regrettable, et qui pouvait à peine être, compensé par la preuve satisfaisante que
le spectàile 'offert pendanit plusieurs jours donnait que cette famn ivière était rendue à
son ancienne réputation comme saumoneuse. Il y avait probablement 1,000 samorns en
différcûts éndroits entre l'extrémité de ce barrage et l'embodchure de la rivière. M. Whit-
cher, qui était présent, a fait des efforts énegiques pour faciliter la montée de ce poisson;
mais, grèce à necrueaonda-ne, il était xtrêmen difficile de réduire suffismment l'inon-
dation pour attirer le poisson vers l'entrée de la passe migratoire enaval. -lA longue, en
minant les'roéhers et en construisant avec du.bois un long conduit dans le courant principal,
le but fut atteint, et un grand nombre de saumons montèrent. Malheureusement plusieurs,
épuisés et blessés, restèrent dans les étangs en aval, ne pouiant remonter- même par le facile
passage que l'on avait fini pai pra tiquer.

Des plaintes ayant été faites que Sir Georges Gore détruisait le poisson d'une manière
illégale au débouché du lac Saint-Jean dans la rivière Saguenay, le garde-pêche local y fut
expédié pour s'enquérir des faits. Il corstata qu'un filet illégal avai' été employé, qu'une
quantité de poisson avait été prise illégalement et gaspillée. Le filet fut confisqué, et on
imposa une amende avec les frais.

M. Hoxey, de l'État de New-York M et V. Gilchrist, de Port iope, ont construit u
grande glacière à Tadousac, et fait des préparatifs considérables pour la pêche et l'achat du
poisson qu'ils veulent expédier frais aux marchés des Etats-Unis. ils ont aussi engagé des
hommes et des bateaux pour prendre de la truite tachetée dans les eaux intérieures de la
vallée du Saguenay, ainsi que de la truite de mer et du saumoi dans les eaux où. il y a de la
marée. A cause des förtes tentations que ·cette nouvelle condurrence et les prix pouvaient
donner aux braonniers et autres personnes sans foi ni loi dans le voisinage, le commiiissaire
des pêcheries a pris la précaution d'engager les services de gardiens et de connétables spé-
ciaux appartenant à la police de-rade de Québcc, pour prévenir les déprédations quelque peu
sérieuses qui auïaient pu êtrë commises pendant l'été et l'automne.

DIVISION DE GODBOUT.
E. PELLETIER, gardien.

Le rendement des pêches de cette division se trouve publié en détail' dans l'AnnexeB
Les lois de' pêche ont été dûment observées, et le gardien n'a pas eu d'infractioas à punirLe poisson a été abondant partout;- la seule lacune 'qui se soit fait sentir a été l'absence; de
faciles moyens de communication.

Le saumon a été abondant; cependant le rendement n'a pas Ïété plus considérable que
l'année dernière, parce qu'on a tendu les filets tropiard. On n'a pas fait la pîche au flét'n;
les quelques poissons de cette espèce pris l'ont été en faisant la pêche à la morue. Cette
dernièrelpêche a été abondante, et on aurait pris une plus grande quantité de poisions si le
sel n'avait -pas manqué. Le maquereau a été rare, le hareng abondant, mais on 'n'en a pas
fait la pêche. Trente.neuf barques ont fait la pêche dans cette division.

Les pêcheurs à la ligne n'ont:pris cette année dans la rivièreGdbout que 130 saumons
d'une pesanteurn'mioyenne de douze livres. En 1869 il avait été pris, dans cette même rivière,
avec la ;mouché 515 poissons;;en 1870, 399; en 1871, 509; en 1872, 275.

La rivière:et.la baie Godbout sont louées à A. Gilmour, écr., d'Ottawa. La pêche de
la Baie n'ayant pas été utilisée, ainsi que le stipulait le bail, le ministère a lintention de
rouvrir l'année prochaine les-stations de 'pêche aulilet.
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DIVISION DE MOISIE.
F. TivERGE, garde-pêche.

La pêche au saumon a été bonne, quoique'le poisson soit monté de bonne heure. Cette
ascension prématurée eut pour cause les grands vents qui se firent sentir au commencement
de juiti. La pêche au saumon à l'extérieur a été meilleure que l'année dernière, et les
pêcheurs auraient fait davantage si leurs filets n'avaient pas été détruits par des tempêtes.

La pêche de la morue a été excellente. Les pêcheurs ont mieux réussi, si l'on cousidère
le peu de temps pendant lequel ils ont pêché. Ils commencèrent le 20 ou le 25 juin, et à
la fin de juillet quelques barges avaient pris 280 drafts chacune. Il n'a été presque rien fait
pendant le mois d'août. La morue a abondé dans le mois de septembre, mais la pêche n'a
pu être faite qu'une fois ou deux par semaine, à cause des tempêtes. L'appat a été abondant
durant toute la saison,

Il n'a été pris que très-peu de maquereau ; ce poisson n'a fait son 'apparition qu'à la fin
de juillet, et il n'en~a été pris que dix quarts avec le filet. Pas de hareng.

Le garde-pêche fait rapport que la rivière est remplie d'alevin et qu'il augmente tous les
ans. Il fait beaucoup d'éloges du soin et de l'attention que donne à ce cours d'eau le loca-
taire (M. Holliday) qui, aussitôt ses filets tendus, y place deux gardiens jusqu'au mois de
novembre, en sorte que cette rivière est bien gardée quand le garde-pêche s'absente pour aller
visiter d'autres parties de sa division, le propriétaire trouvant qu'il est de son intérêt de tenir
un bon stock en réserve et de laisser grandir le menu frétin. Le gros du poisson qu'on prend
actuellement a une pesanteur moyenne très-forte.

La pêche à la ligne a été bonne. Les pêcheurs ont pris 221 poissons contre 219 l'année
dernière. Total de la pesanteur, 4,096 livres; moyenne, 191 Ibs. Plus gros poissons, 41 Its.

La pêche à la morne aux Sept Iles n'a pas été aussi bonne que l'année dernière; elle
s'est cependant un peu améliorée durant l'automne. Les Acadiens établis en cet endroit,
qui étaient allés à la chasse aux loups-marins le printemps dernier, ont fait très-peu de chose,
n'en ayant remporté que 68. Il n'a été pris que 40 quarts de morue. En raison de la
disette de sel, ils n'ont pris qu'une très-petite quantité de hareng qu'ils ont vendu frais à
Moisie.

La pêche au saumon dans la rivière Ste. Marguerite a été un fiasco ; il n'en a été pris
que 13 quarts. Le garde-pêche attribue cet insuccès à l'inexpérience des propriétaires de
permis, et il est certain que cette rivière pourrait produire un bien meilleur rendement si elle
était mieux exploitée.

La pêche à la morue n'a pas été aussi bonne qu'à l'ordinaire, l'appât ayant manqué.
A la Pointe Jambon il n'a été pris que cinq quarts. de saumon, parce que cette station

n'a pas été bien exploitée. La morue était abondante, mais on n'en a pas fait la pêche. Même
remarque pour le hareng.

A Pigou le rendement de la morue a été de la moitié moindre que l'année dernière.
L'appât a souvent manqué.

A la rivière au Bouleau quatre Sauvages ont fait la pêche à la morue, et comme l'appât
abondait, ils ont pris 170 drafts par barge. Pour plus amples détails sur le rendement des
pêches de cette division, voir l'annexe B.

DIVISION DE MINGAN.
PHILIPPE VIBERT, garde-p6che.

La pêche du saumon au filet dans la rivière St.-Jean a été bonne, et les locataires ont
eu raison d'en être satisfaits. Le 14 juin, 869 saumons d'une pesanteur totale de 14,180 Jibs
avaient été pris, contre 200 à la même époque l'année dernière. La pêche totale s'est élevée
à 4,391 saumons pesant 59,4891bs, contre 4,020 en 1872. Le plus gros poisson qui a été pris
pesait 361 bs. Soixante-trois poissons ont été pris avec la mouche, contre 147 l'année der-
nière. Pesanteur totale, 808Ibs. Moyenne, 12Î¾tbs. La température a été très chaude la
plus grande partie du temps; c'est ce qui explique le petit nombre, comparativement, de sau-
mon qui a été pris.

La rivière Mingan n'a fourni que 35 quarts de saumons, contre 44 l'année dernière, les
100
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filets ayant été tendus trop tard. Son Excellence le Gouverneur-Général a fait la pêche à la
ligne dans cette rivière pendant près d'une semaine, et a tué une trentaine de poissons.

La rivière Magipe a produit 96 quarts de saumon, contre 78 l'année dernière. Pour
protéger plus efficacement la rivière, il est devenu nécessaire de changer la position d'une ou
deux stations.

Il n'en a été pris que 61 quarts dans la rivière Jupitagan, à cause des dommages causés
aux filets par le bois flottant.

On a fait la pêche à la ligne dans la rivière Romaine depuis le 6 jusqu'au 31 juillet, et
il a été pris 67 saumons et 6 saumoneaux, Le plus gros poisson pesait 30 lbs. La pêche
aurait été double.si les pêcheurs y étaient venus huit jours plus tôt.

La pêche à la morue n'a pas aussi bien rémunéré que l'année dernière; de fait il n'a
été pris que très-peu de poissons jusqu'au 20 juin. L'appât a été rare dans la rivière St. Jean
une partie du mois de juillet, et les chaloupes ont dû aller jusqu'à la Pointe-de-Sable pour en
chercher. Ça n'a guère été mieux pendant l'automne.

On trouvera dans l'annexe B des statistiques détaillées sur le rendement des pêches de
cette division.

DIVISION DE NATASHQUAN.
G. MATHun1N, garde-pêche.

On trouvera dans l'annexe B, rapport du Dr Lavoie, des détails complets sur le rende-
ment des pêches de cette division.

La pêche au saumon a été de beaucoup moindre qu'en 1872, non à cause de la rareté
du poisson, mais pour des raisons qui sont données dans le rapport plus haut cité. Le rende-
ment total de la pêche au saumon dans cette division s'est élevé à 302 quarts, outre 113, 7371bs
de conservé frais à la rivière Natashquan. Il y a été pris à la mouche 369 poissons pesant
de 10 à 201bs. Trois poissons seulement ont été pris par des amateurs dans la WashŽecootai;
ils avaient une pesanteur collective de 401bs. Les pêcheurs à la ligne disent que l'eau s'est
maintenue trop basse.

DIVISION DE WATSIEESIIOO.
P. GENDREAU, garde-pêche.

La pêche au saumon a produit 52 quarts, contre 29 en 1872 et 20 en 1871. La chasse
aux loups-marins a été bien meilleure que l'année dernière; il en a été tué 809.

Il n'a pas été fait de pèche à la ligne cette année dans la rivière Watsheeshoo. La loi
n'a pas été violée, les braconniers ayant évidemment été effrayés par le châtiment exemplaire
infligé l'année dernière. Pour les statistiques détaillées du rendement des pêches de cette
division, voir l'annexe B.

DIVISION DE ~ POCACHOO.
JEAN LEGouvÉ, garde-pêche.

Cette division, qui va de Wapittipi à la rivière St. Augustin, a une étendue de côtes
maritimes d'environ 120 milles.

Une amélioration générale s'est fait remarquer dans les pêches du saumon, de la morue
et du loup-marin. La pêche du hareng et du maquereau a complètement manqué. Pour
statistiques détaillées, voir l'annexe B.

DIVISION DE BONNE ESPÉRANCE.
W. H. WHITELY, gardien.

A cause des fortes glaces, la pêche au saumon n'a été que moyenne. -Les -pêcheurs se
sont aussi plaint du mauvais temps. Une grande quantité de poisson a remonté la rivière
St. Paul.

. La pêche à la morue a été médiocre. Les pêcheurs à la seine réussissent mieux que ceaux
qui emploient le dard. L'appiât était abondant. La morue s'est vendue $3.40 au trafic et
$3.00 argent comptant, et a été en grande demande,
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Le:hareng a été plus abondant que les années dernières; mais comme la saison était
très-avancée, les gens s'occupaient plus à faire sécher leurs morues qu'à la pêcheaunhareng.
On n'a pas vu de maquereau. : Une centaine de vaisseaux ont. visité cettestationdurant la
saison; ils étaient pour la pluspart de la Nouvelle-Ecosse et ont fait de bonnes affaires

On dit que cette partie de la côte est très-favorable.
On trouvera dans l'annexe B, des détails complets sur le rendement des pêchës de cette

division.

DIVISION D'ANTICOSTI.
Oi trouvera dans le rapport du Dr. Lavoie, annexe B, des détails complets sur le ren.

dement des pêches de cette division. La -ecommandation faite par cet officierde plPacer,pendant les saisons du frai et de la pêche au saumon, un gardien à chaque côté de l'île, a été
suivie et a eu, au pointde vue de la protection, les meilleurs résultats.

DIVISION DES îLES DE LA MADELEINE.
J. J. Fox, garde-pêche.

La chasse aux loups-marins sur la glace commença le 13 mars, et on en a vu un noibre
considérable sur le côté nord-est des îles,;depuis le cap Estjusqu'au cap Ouest; mais des vents
continus tenant la glace loin du rivage, on ne put les poursuivre. Il n'en n'a été pris que
1,100. Les bateaux de pêche aux loups-marins partirent du iHavre-aux-Maisons le 27 mars,
mais des vents contraires-les empêchèrent de rentrer dans les glaces, et le résultat. de cette
pêche n'a pas été très-favorable ; cependant il est meilleur que l'année dernière. Le nombre
des bateaux équipés pour cette pèche est de dix-sept, et le nombre des loups-marins est de
4,410 contre 1,611 l'année dernière. Deux nouvelles goëlettes ont été constiuites et lancées
pour cette pêche durant la présente année. L a pêche du loup-marin au filet a été faite avec
un médiocre succès aux îles Coffin, Allright, Grindstone et Amherst; il n'en n'a été pris que
324. Dans mon opinion, cette pêche sera toujours incertaine, attendu que les loups-marins
suivent l'école du hareng dont l'apparition sur le rivage est surtout guidée par le vent e &-la la-glace.

Un seul navire étranger a fait la pêche au hareng du printemps durant la dernière sai-
son, car ce poisson n'était en demande ni sur les: marchés anglais, ni sur les marchés étrangers.
Le bareng donne le 29 avril; il fraie le, 8mai et disparaît le 26.

La pêche au maquereau du printeiinps a éommencé le 5 et s'est terminée le 18 juin, avec de
meilleurs résultats que depuis plusieurs années. Les'9 et 10de ce mois, le poisson donna en
telle abondance, que les filets tendus dans la Baie de Plaisance plièrent jusqu'au fond; en
conséquence, les pêcheurs ne purent les vider taudis que le poisson était frais. Des centaines
de quarts de poissons pourrirent au fond de l'eau. Un seul homme eut quarante filets qu'il
ne put retirer que quand le poisson fut pourri. Sept bateaux de la Nouvelle-Ecosse. furent
occupés à cette pêche. La quantité prise s'élève à

1,740 quarts par des étrangers en-bateaux.
1,209 " par des habitants en chaloupe.

Total.. ... 2,949 quarts contre 2,205. l'année dernière.
La pêche au maquereau d'été fut très-heureuse: la quantité de poisson. pris par les ha.

bitants dans les pêches sur le rivage a été de 2,548 quarts, contre 529 l'année dernière. Pré
de 200 voiliers américains se rendirent ensemble aux Iles, mais très-peu pêchèrent. dans la
Baie de Plaisance; plusieurs s'y procnrèrent des provisions,:du bois et.de l'eau, et exprimèrent
leur satisfaction de voir la question des pêcheries réglée. Le maquereau de première qualité
a été abondant dans le golfe pendant toute la saison.

La pêche à la morue d'été n'a:pas été aussi bonne que l'année dernière; les navires ont
fait mieux, mais-les chaloupes pas aussi bien. L'appât a été abondant en tout temps, mais
les vents et la.température ont été.contraires à la pêche en chaloupes. La capture s'élève à.

8,130 quintaux en navires.
7,499 en chaloupes

Total 2...... 15,729 quintauX, contre 18,85) en 1872,
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Il a été fait cette année très-peu de pêche à la ligne traînante près des îles, les pêcheurs
employant tous des lignes à la main.

La pêche à la morue d'automne n'a pas été aussi bonne que l'année dernière à cause
d'une température orageuse qui ne cessa d'empêcher les pêcheurs d'aller aux stations de
pêche. Prise : 1,319 quintaux, contre 2,072 l'année dernière. Le flétan fut très-rare.

On remarque une diminution dans le produit de l'huile de poisson; les pêcheurs se plai-
gnent, depuis quelques années, que la morue verte est plus pauvre et ne donne pas autant
d'huile qu'autrefois.

La valeur du poisson et de l'huile exportés des îles de la Madeleine pendant cette saison
s'est élevéeà $26,000.

Il n'est survenu aucun trouble pairmi les pêcheurs, et la loi n'a pas été violée. Tous
s'accorden à exprimer leur profonde gratitude auministre de la ,marine et des pêcheries
pour les égards et la prévoyance dont il a fait preuve à leur intention en construisant de nou-
veaux phares et en plaçant des bouées qui rendent la navigation du golfe Saint-Laurent
beaucoup plus sûre et facile qu'autrefois.

DIVISION DE SAINT-FRANÇOIS.

W. C. WILLIs, -garde-pêche.

Dans cette division la pêche n'étant faite que par les colons résidant près des différents
lacs et rivières, et le poisson étant presque tout affectéàla consommation locale, il est pres-
que impossible de donner un état exact des captures; mais les résultats de la protection ont
jusqu'ici été excellents.. Les marchés locaux ont été amplement approvisionnés de bon pois-
son durant tout l'été, et de grandes quantités ont été envoyées aux Etats-Unis, où l'on pou-
vait en obtenir des prix plus élevés.

La pêche dans la rivière Magog a été très-bonne. On y a construit un nouveau barrage
de moulin qui intercepte quelque peu l'ascension du poisson. Le garde-pêche y a fait cons-
truire une passe migratoire.

La pêche au saumon dans la rivière Saint-François a été très-satisfaisante; il y a été
pris une cinquantaine de gros poissons dont deux pesaient une trentaine de livres. Le gar-
dien de-pêche local de Drummondville, fait rapport que le poisson est monté en nombre in-
fini. La plus grande partie est montée entre le 27 juillet et le 1er août.

Il n'a pas été fait rapport d'aucune infraction des lois durant la saison.
M. Willis porte la quantité du poisson pris dans cette divisiòn à plus de 200 quarts qui,

à 8 ou 12 centins la livre, donne une valeur totale d'environ $4,000

DIVISION DE MAGOG.

W. B. AUSTIN, garde-pêche.

Le rapport de l'année dernière contenait ce qui suit: "Grâce, sans doute, à ce que ce
garde-pêche ne connaît pas ses devoirs, cette division est grandement exposée à perdre les
avantages résultant de la surveillance active et intelligente de son prédécessur, M. C. F. Copp.
On transmet constamment au département des plaintes contre des gens qui font la pèche en
contravention de la loi, que M. Austin ne peut pas découvrir ou ne peut pas arrêter." Les
mêmes plaintes s'étant renouvelées en 1873,1le ministère a cru devoir envoyer deux gardiens
Spéciavx sur les lieux pendantla saison où la truite donnait le plus. Ils réussirent à empê-
cher des pêches illégales au filet et nu dard et à mettre fin à des opérations illégales. Ils
confisquèrent pas moins de neuf seines et filets, outre trois chaloupes et autres appareils de
pêche appartenait aux personnes suivantes : W. Delaney, E. Clifford,. Geo. IRedikan, J. S.
Kemp, Jos. Ménard, D. W. Austin, W. I4enderson; W. Blaicklock J. McEwen, Geo. Gear,
R. Gibson, A..MePherson, John Taylor, W. McPherson, T. Rawlinson, et deux autres de
noms inconnus. Ces saisies piòuvent surabondamnient l'iueffieacité du garde-pêche et dé-
ëaontre au ministère la nécessité de se dispenser de ses services.

On estime à. $582 la valeur' des filets et des chaloupes de pêche employés sur le lac
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Memphremagog, et à environ 300 quarts la valeur du poisson pris et qui comprenait prin
cipalement de la truite, duhareng, de l'anguille et du biochet.

DIVISION DE RICHELIEU,

H. W. AusTIN, gardepêche
M. Austin fournit le tableausuivant :

District de Richeliee.

Valeur des bateaux de pêche.......... ............. $ 14,250
Anguilles et nasses d'anguilles, valeur .................... 6,000
Poisson frais, 7,690 ; salé, 1,500 Ibs.-Valeur.......... .. . 45,950

District des Trois-Rivières.

Valeur des bateaux de pêche ............. 6,500
Aloses, 40,000; anguilles, 30,000 ; esturgeon, 300 quarts;

poisson blanc, 800 doz.; autres poissons, 6,000 quarts.-
Valeur......... ............ ....... 30,150

Petite morue, 20,000 ininots..... ................ 10,000

District de Montréal.

Valeur des bateaux de pêche..........................4,000
Poisson mêlé, 2,500 quarts.-Valeur................ 15,000
Anguilles, 50,000 @$10............ ................. 5,000

District de Beauharnois.

Valeur des bateaux de pêche...............1,500
Poisson mêlé, 1,250 quarts.-Valeur.....................7,250

v a.eur totale des pêcheries de toute la division.......$119,350
M. Austin fait jrapport que dans sa division la pêche a été bonne, et que les pêcheurs

sont satisfaits des résultats qu'ils ont obtenus. Il croit désirable qu'on laisse prendre le pois-
son blanc dans le lac St. Pierre avant le 1er décembre ; le peu de temps actuellement accordé
est préjudiciable aux habitants et ne produit aucun bon résultat.

DIVISION DE MISSISQUOI.
1P. E. LUKE, garde pêche.

" Ce garde-pêche fournit le relevé suivant du rendement et de la valeur des pêches dans
sa division :

Nombre d'aloses, 1,811, vendues fraîches à 10 ou 12 centins la pièce. Petit poisson,
207 quarts qui se vendent de $7 à $9 le quart. Valeur totale de ces pêches, environ $1,800.
La pêche à l'alose a été d'un tiers moindre que l'année dernière.

DIVISION DE BROME.

Amos A. MOONEY, 'garde-pêche.
M. Mooney fournit les chiffres suivants de la valeur du poisson et des matériaux de pê-

e e dans sa division
Valeur des bateaux de pêche..........................s......$ 810

pêche-anguille....... ..................... 275
Saumons, 7 à $1.... ................................ 74
Harengs, 20 quarts à 10 ............. ............ 200
Anguilles, 1900 ý 25 c. la pièce............ ............. 475
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Brochets, 60 quarts à $109...600
Truite saumonée,. 47 quarts à $25. ............ ......... 1,175
Petit poisson, 10 quarts à $5............................ 50

Total......... ......... .. $3,592
La plus grande partie de ce poisson est affectée à la consommation locale.

DIVISION DE CHATEAUGUAY.

W. CLYDE, garde-pêche.

Cet officier a été nommé pour remplacer D. McFarlane, décédé. D'après son rapport,
il ne se fait pas de pèche dans cette division, excepté par les habitants de.la localité pour

leur plaisir."

DIVISIONS DE TERREBONNE, MONTCALM, JOLIETTE ET BERTIIIER,

JOSEPH L. LORANGER, garde-pêche.
Cet officier n'a envoyé aucun rapport satisfaisant. Il dit seulement que quatre nouvelles

glacières ont été construites durant la saison par des pêcheurs canadiens au lac Ouareau et à
la rivière l'Assomption. La pêche de la truite à la ligne ne s'est faite que pendant le mois
de juin, et il n'a pas été exporté plus que 700bs. à Saratoga, tandis que i'année dernière on
n'en vendait pas moins que 400Jhs. par semaine. Ne pouvant pas vendre leur poisson, les pê-
cheurs ont dû abandonner leurs opérations. Le garde-pêche n'assigne aucune raison à ce
changement, excepté qu'il yn aeu moins d'étrangers qui ont visité Saratoga durant l'été, et
que, comme conséquence, les hôtelliers avaient moins besoin de truite; mais ce département
sait de source certaine que des lacs situés en arrière de l'Assomption et de Terrebonne il est
constamment envoyé aux marchands de poisson de New-York et de Boston de grandes quan-
tités de truite tachetée qui n'est pas bonne à manger, car elle a été évidemment prise pendant
la saison du frai.- Voilà sans doute la cause réelle de la dépression qui se fait sentir sur le
marché américain et qui finira par faire tomber notre truite tachetée en discrédit si on ne
choisit pas pour ces eaux des gardiens qui prennent intérêt à la protection du poisson.

M. Loranger dit que les lois de péche ont été observées et qu'aucun étranger n'a pêché
dans les lacs de l'intérieur, en arrière de Terrebonne et de Berthier.

DIVISION DU COMTÉ D'OTTAWA.
W. L. HOLLAND, garde-pêche.

Ce garde-pêche fait rapport comme suit
"J'ai remarqué une augmentation de poisson dans toutes les parties du comté d'Ottawa,

et les gens m'informent que. c'est le résultat de la protection exercée par le département sur
les lacs de ce district. Ils se plaignent cependant que les marchands de bois endommagent
les pêcheries en construisant au débouché des lacs des barrages qui empêchent le poisson d'at-
teindre ses frayères. Dans les endroits où ces barrages ont été construits, le rendement du
poisson a diminué; les habitants de ces localités s'en plaignent beaucoup. La protection au-
jourd'hui accordée aux pêcheries a produit des résultats si avantageux pour les pêcheurs que
plusieurs d'entre eux, qui naguère pêchaient pendant toute la saison et ne se soumettaient que
de force aux dispositions de la loi, reconnaissent aujourd'hui la sagesse dont le ministère a
fait preuve dans cette matière, et aident le garde-pêche à protéger le poisson.

" Je recommanderais que la saison de prohibition pour la truite tachetée sur les lacs
cOmmençât le 1er octobre et continuât jusqu'au 1er mai de chaque année, et que cet ordre
fût mis en force sur tous les lacs dans les limites de trente milles de la rivière d'Ottawa; que
les barrages élevés par les marchands de bois aux débouchés des lac fûsssent construits de telle
sorte que le poisson pût avoir accès aux eaux supérieures, et que, une fois construits, ils n'éle-
vassent pas l'eau plus qu'à la hauteur ordinaire, niveau du printemps. Cette pratique des
Itarchands de bois est, je trouve, très-préjudiciable aux pêches de ce comté.
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ANNEXE H,.

RAPPORT DE SAZMUEL WILMOT, ÉCR., SUR LA PISCICULTURE ET LES
OPERATIONS DE L'ÉTABLISSEMENT DE PISC[CULTURE DE NEW-
CASTLE, ONTARIO, PENDANT LA SAISON DE 1873.

A l'honorable A. J. SMITI,
Ministre de la Marine et des Pêcheries, Ottawa.

MONSIEUR,-En vous faisant mou rapport sur les opérations de pisciculture de l'an.ée,
je serai aussi court que possible, attendu que les sujets les plus intéressants de cette science
ont déjà été traités dans mes précédents rapports.

Quand l'on considère cette nouvelle industrie, tant comme moyen de produire une sub-
sistance saine et à bon marché que comme richesse individuelle et générale pour ls popula-
tions au milieu desquelles elle a été introduite, c'est un sujet de satisfaction de constater que
ses principes deviernent chaque jour plus répandus; en sorte que l'on.peut attendre avec con-
fiance le jour où la science de la pisciculture ne sera négligée dans aucun pays.

Indépendamment du plaisir et de J'instruction que la pisciculture sur une petite échelle
a procurés aux amateurs et à ceux qui ont consacré leur temps et leurs moyens à ajouter un
nouveau luxe à leurs tables, il a été tiré un bon profit de l'utilisation des sources et des petits
cours d'eau sur les propriétés privées. Dans le vieux monde comme dans le nouveau, nous
voyons que les gouvernements ont employé les hommes les plus savants et les plus pratiques
du jour pour trouver le moyen de faire rendre aux vastes étendues liquides qui couvrent les
trois quarts de la surface de la terre des produits inépuisables de nourriture et de richesses;
en sorte que, grace à l'intelligence et à l'industrie de l'homme, l'Aquaculture peut devenir
l'heureuse rivale de sa soeur l'Agriculture.

Par l'intermédiaire de ce:nouvel agent, on est récemment parvenu à obtenir l'introduc-
tion et l'acclimatation de plusieurs des meilleures et des plus rares espèces de poissons d'un
pays dans un autre. C'est aujourd'hui un fait indiscutable que quelques-unes des espèces
de poissons qui ont été transportées à l'état embryonnaire, de l'Ecosse dans l'Australie et la
Nouvèlle-Zélande sont maintenant acclimat6s dans les eaux de l'hémisphère méridionale où
elles étaient jusqu'ici totalement inconnues.

De même, des alvins :t des œufs des eaux de l'Atlantique ont été transportés. avec suc-
cès à travers le continent, par la route de terre, et déposés dans celles du Pacifique d'où ils
n'étaient pas originaires. Dans notre propre pays, nous avons introduit certains poissons
jusqu'ici inconnus. Ces quelques efforts, dont l'application a été couronnée de succès, ne
sont que les avant-coureurs de ce que l'on pourra obtenir plus tard par l'étude de la piéciiul-
ture pratique. Et nul doute que quand cette science sera plus généralement répandue, et
que le peuple en fera une application pratique, l'exportation et l'importation des plus pré-
cieuses espèces de poissons constitueront un trafic entre des pays dont les intérêts amèneront
peut-être une amélioration dans cette branche de commerce.

La France a toujours porté le plus vif intérêt à la production artificielle du poisson,
comme moyen facile de donner à son peuple une nourriture à bon marché. Les immenses
emplacements établis et les bâtisses construites à Huningue sont une preuve convaincante de
ce fait; et quoique par le sort. de.la guerre la province d'Alsace, où se trouvaient les
grands établissements de pisciculture, ait éte cédée à*la Prusse, la France a depuis commencé
la fondation d'un autre établissement dans une autre partie de son territoire, Il sera bâiti
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aur une méhode plus grande et plus améliorée que l'ancienne, pour lpropagation artificielle
de toutes espèces de poissons

On ne saurait cependant rien citerqi ait donné de nos jours un plus vif élan à lapis-
ciculture que le zèle et la oune volonté que les législatures locales de plusieurs des Etats
voisins aussi bien que le gouvernement fédéral américain ont mis à encourager cette industrie
dans leurs territoires. Non-seulement les Etats ont individuellement donné de larges crédits
pour aider les commissaires de pêcheries à repeupleriles rivières épuisées, mais le gouverne.
ment de Washington lui-même affectait l'année dernière, un octroi spécial à cette grande oeuvre
nationale.

Au professeur Baird, du Smili sonian Institute (quipar sa science et ses talents pratiques
comme naturaliste profond était mieuxquagfié que tout autre pour cela), fut confiée la dis-
tribution de ce fonds affecté à l'encouragement de toutes les matières qui pourraient tendre
au progrès des pêcheries américaines.

Comme rsulta des efforts runis deslislatures d'Etat et du Congrès, un vastetétablis-
sement de pisciculture a été construit sur la rivière Penobscot (Maine),sous le contrôle du

r.Atkins, ci-devant commissaire des pêcheries de cet E tat. Unrapport constate que du-
rant l'année dernière cet établissemen a répondu an but que l'on avait en vue, et justifié les
plus ardentes espéraices de ses fondateurs. Plusieurs centaines de mille ont été distribués
de cet établissement dans les différents Etats de l'Union. Par-dessus cette reconnaissance
publique, les citoyens de ce pays, ont privément cngagé plus de deux millions de piastres
dans les entreprises de pisciculture.

On peut dire en toute sûreté que dans le même laps de temps la pisciculture n'a fait dans
aucun pays autant de progrès qu'eif Cinada. Depuis son début à Newcastle, Ontario, elle a
fait un pas rapide dans toute l'Amérique. Ses opérations ont assuré la propagation artifi-
cielle des poissons du pays les plus importants pour le com.ierce, et aujourd'hui, grace à la
sagesse du gouvernement et aux louables efforts de votre ministère, il n'y a pas moins que
quatre établissements de pisciculture en Canada, dont trois fonctionnent déjà et dont le qua-
trième est en voie de construction: l'établissement de Newcastle dans Ontario, celui de.la
rivière Miramichi dans le Nouv. au-Brunswick, et le troisième sur la rivière Restigouche
dans Québec; le quatrième, qui:n'est pas encore terminé, se trouve dans le bassin de Gaspé.

Des demandes d'établissements semblables ont été faites dans d'autres parties du pays,
et plusieurs localités ont été visitées dans le but de faire droit à ces demandes ; nul doute
que quand-les moyens nécessaires seront obtenus et que les circonstances le permettront, les
travaux de construction seront commencés. D'importantes rivières des provinces de Québec
et du Nouveau-Brunswick ayant été inspectées d'après les instruations de votre ministère, il
est à propos que j'en parle, afin que si l'on a l'intention d'y fonder des établissements de pis-
ciculture, on vote des crédits pour léur construction.

La.pisciculture étant aujourd'hui devenue une industrie populaire et heureuse en Canada,
il est très-important qu'elle: soit vigoureusement poursuivie. Le Saguenay dont lapprovi-
sionnement de saumon est maintenant si réduit et la rivière St. Jean du Nouveau-Brunswick
avec ses innombrables tributaires demandent une prompte attention, afin d'empêcher la com-
plète extermination d'un:article deconsommation qu'il est presqu'impossible de soutenir par
le seul moyen de la nature. Une judicieuse application du système artificiel, ainsi qu'une
Complète protection-durant les saisons de prohibition ne tarderaient pas àredonner2à ces rivières
un approvisionnement considérable de poisson pour les fins domestiques et pour le commerce
étranger. . On a aussi souvent appris -de la Nouvelle-Ecosse et de l'Ile du Prince-Edouard
que les approvisionnements autrefois si abondants des riivières de ces provincss avaient con-
sidérablement diminués; dès lors il n'est pas improbuble qu'il faudra bientôt prendre des
mesures énergiques pour augmenter et multiplier cet article de commerce dans ces provinces,
et adopter un procédé systématique par les méthodes naturelles et artificielles pour propager le-
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poisson. Les dépenses qu'occasionnera i'accomplissemnt de cet objet seront insignifiantes en
comparaison des avantages qui résulteront finalement de leur application.

Après avoir traité la question de la pisciculture d'une manière générale, il n'est pas
hors de propos,de faire quelques remarques sur la nécessité d'une législation pour la protection
et la préservation du poisson à certaines époques de l'année, et sur l'application des méthodes
artificielles pour le produire.

Bien que ces sujets soient portés devant le p ublic d'une manière plus directe qu'aupara-
vant, on en parle cependant très-peu et ils sont bien moins compris. Je désire donc y tou-
cher plus particulièrement, certain qu'en donnant des exemples pratiques des habitudes du
saumon pendant la saison du frai et en montrant la grande perte que subissent les oufs dans
la manière naturelle de les déposer, avec une application de la méthode artificielle adoptée
pour prévenir cette perte, le contraste sera favorable à cette dernière pour produire dans
l'esprit du peuple une fcrte conviction en faveur de son application générale.

Si ces renseignements et ces détails sont intercalés dans le rapport annuel du ministère,
ils seraient lus entoute probabilité par plusieurs des officiers de pêcheries dans toute 1étendue
du pays et les aideraient, je l'espère, à se former une idée plus intelligente du grand objet de
l'entreprise à laquelle ils travaillent en protégeant dans les saisons de prohibition les rivières
et les cours d'eau contre les infractions aux lois de pêche ; ils leur fourniraient aussi une cer-
taine connaissance des améliorations que l'on cherche à faire par l'application de la méthode,
artificielle d'élever le poisson.

Il y a un grand nombre de personnes qui ne croient pas à la nécessité d'établir des
saisons de prohibition ou de protéger le poisson d'une manière quelconque, et qui considèrent
superflue une législation à cet égard. Ils ne connaissent de la nature et des habitudes du
poisson que le fait qu'il est un mets délicieux ; par conséquent ils ne peuvent se figurer qu'il
ne puisse pas être pris et mangé en tous temps et dans toutes les saisons. Plusieurs même
demandent souvent "pourquoi recourir à des moyens artificiels pour propager le poisson I
pourquoi ne point le laisser se produire en la manière ordinaire ?"

Nous allons d'abord nous efforcer de démontrer pourquoi il faut protéger le poisson par
une législation sévère pendant la saison du frai, alors qu'il est dans un état de fécondation,
paresseux, lourd et immangeable; et afin que cette question soit bien comprise, nous allons
entrer dans quelques détails sur sa nature et ses habitudes. La plupart des espèces de pois-
sons ont à peu près la même manière de déposer leurs œufs ; il suffira donc de prendre comme
exemple une espèce de la famille des saumons, ou le plus haut ordre de poissons dont'le
saumon est le type.

Ce roi des poissons était autrefois abondant dans les affluents du lac Ontario, et il est
aujourd'hui nombreux dans quelques-unes des rivières des provinces maritimes. Comme
des rapports précédents l'ont démontré, il se rend dans différentes localités à diverses époques
de l'année pour des fins spéciales. Le saumon se rând à ses frayères (dans la mer) pendant
l'hiver et les premiers mois du printemps, et il s'y nourrit de petit poisson, de crustacés et
de molusques.

A force de satisfaire ses appétits qui par les effets du frai ainsi que par le jeûne de
plusieurs mois qu'il observe pendant ses migrations dans les rivières, le saumon est devenu
très-vorace. L'instinct semble l'avertir qu'il lui faut se gorger et engraisser promptement
afin de se soutenir dans un autre tour annuel. La grande quantité de graisse qu'il acquiert
si rapidement n'est pas seulement nécessaire pour le but que nous venons de mentionner,
mais encore pour la croissance et le développement des milliers d'oufs que contient son corps.
Quand il est dans ses frayères, les ovaires sont encore très-étroites et les oeufs presque imper-
ceptibles.

Dès qu'il commence à émigrer des rivières aux eaux douces, il cesse de prendre de la
nourriture; alors commence un procédé par lequel la substance graisseuse du corps se trans-
porte aux ovaires, et les oufs deviennent tous les jours plus gros jusqu'à la fin de la prome-
nade migratoire, généralement en octobre et novembre. Alors l'alevin a acquis sa pleine ma-
turité, et en l'examinant on s'aperçoit que la chair du saunion est passée de la riche couleur
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rouge au blanc flasque, il n'est plus du tout fade et immangeable ; la couleur argentée
qu'avait le poisson en entrant dans la rivière s'est aussi changée en un brun sombre, et sou-
vent il est couvert de blessures qu'il s'est faites en franchissant les obstacles qu'il a rencontrés
pour se rendre à ses frayères. D'un autre côté les ovaires se sont élargies, et les œufs (par
milliers) qui ont la grosseur d'un petit pois, sont remplis d'une substance albumineuse dans
laquelle on trouve flottant un grand nombre de globules huileux; c'est la substance graisseuse
du poisson qui, par le procédé d'absorption plus haut mentionné, s'est transportée, par les
membranes qui servent d'enveloppes et par les petits tissus, jusqu'aux oufs; l'alevin mûrit
alors et se sépare des membranes, et par un grand effort musculaire de la femelle sur la
frayère, est rejeté de l'ouverture sur le lit formé par le poisson dans le fond graveleux du
courant. Le même changement et la même action s'opèrent précisément en même temps
chez le màle depuis le commencement de sa migration, sauf cette exception qu'au lieu d'oufs,
le mâle produit un petit oeuf une graine laiteuse appelée "llaitance " qui, mûrie, forme un
fluide crêmeux et est rejeté d'une même manière de l'ouverture et, venant en contact avec
l'euf de la femelle dans l'action du dépôt, produit la fécondation.

Les eîets de son long voyage et son abstention de toute nourriture depuis qu'il a
laissé la mer ont rendu le poisson maigre et décharné et bientôt il est complètement épuisé;
les parasites en font leur proie, la fongosité s'établit, et un grand nombre en meurt. Ceux
qui échappent à cette mort et ne sont pas détruits d'une autre manière, reprennent leur
voyage vers les frayères de la mer.

L'homme, avec l'égoïsme outrecuidant qui le distingue, ne se contente pas de tuer ce
poisson dans les premières saisons, alors qu'il est gros, sain et propre à la consommation et au
commerce; mais si les autorités n'intervenaient de quelque manière, il serait prêt à le pour-
suivre sans relâche et à le tuer jusqu'à la fin de l'année, même à l'époque du frai, même dans
la condition que nous venons de décrire. Il faut se rappeler qu'à ce moment le saumon, à
cause de sa lourdeur et parcequ'il a fréquenté les petits tributaires, est devenu une proie
facile pour ceux qui le poursuivent illégalement et qui, ne se souciant guère du précepte de
la nature qui veut que tout croisse et se multiplie, tuent sans distinction et par toutes sortes
de moyens le poisson qu'ils peuvent trouver. Cette coutume barbare qui a jusqu'ici existé a,
en plusieurs cas, totalement détruit plusieurs des meilleures familles de poissons dans la plu-
part des rivières des plus anciennes parties de ce pays.

D'après les qu.lques faits que nous venons de mentionner sur la nature du saumon et la
tendance de l'homme à le détruire, il est facile pour toute personne douée d'une intelligence
ordinaire et qui n'a pas de préjugés égoïstes, de voir combien il est nécessaire et important
que le saumon et les autres poissons soient protégés par la loi dans certaines saisons et qu'il y
ait défense de tuer ou vendre ce qui est malsain et impropre à la nourriture.

Après avoir démontré la nécessité d'établir des lois relatives au poisson, il est nécessaire
de répondre maintenant à la seconde question : "Pourquoi ne pas le laisser produire en la
manière naturelle ? Pourquoi recourir à la propagation artificielle ?

La propagation artificielle du poisson n'étant pratiquée que depuis peu de temps en ce
pays, c'est une question un peu nouvelle, et il faudra probablement entrer dans beaucoup de
détails pour expliquer son fonctionnement. En mettant en contraste les deux méthodes arti-
ficielle et naturelle, la supériorité du premier système sur le second sera facilement comprise,
même par la grande masse du peuple, qui jusqu'ici ne connaît rien de la nouvelle science de la
Pisciculture artificielle qui vient d'être inaugurée en Canada.

Goldsmith et d'autres naturalistes de l'ancien temps ont prétendu,-et cette opinion a
été soutenue par d'éminents écrivains modernes,-que pas plus de un pour cent des oufs
déposés en la manière naturelle a produit un poisson vivant. Aujourd'hui il est possible, parla propagation artificielle, d'atteindre de 80 à 90 par chaque cent d'oufs; et il faut cette
augmentation considérable pour repeupler les rivières du pays des espèces de poissons dontelles ont besoin et pour faire face aux demandes des marchés qui requièrent du poisson de
Co1nsommation.
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Comme nous avons essayé de démontrer, au moyen dusauionla aécessité 'établir des
lois pour la protection da poisson, nous continuerons à prendre le même poisson pour exemple
one~pliqunt le modus oper'andi de poser et de faire éclore le frai en la ndi:èe naturello et
en racota Mrnt les nombreuses difficultés qui entourent les oeufs quand ils sent déposés par le
poisson repioducteur, par le procédé de 'incubation, et jusqu à ce qu'ilssoient"éclos dans la
rivière ou dans d'autre eau. Il faut remarquer que ces opérations sont faites in diffdtents
temps et lieux par les diverses espèces de poissons.

Après avoir laissé ses lieux d'alimentation et après une migration quelque peu prolongé-
que nous avons déjà décrite, le saumon se rend à ses frayères en haut de la rivière',ou, quelque
fois, si la saison est très-avancée, tout près de l'endroit où commence la marée. Il choisit un
bon endroit du rapide dont le fond est graveleux, où la femelle ,commence par se débattre
pour déplacer les pierres et le gravier afin de former le lit sur lequel elle dépose ises oeufs

Pans cette action elle est puissamment secondée par le rapide courant de l'ea;u qul
l'aide à dëplacer le gravier. De cette manière un creux est pratiqué, et unpetit monticule
dé pierres formé immédiatement plus bas. Dans ce lit creuséle poisson, par descontorsions
et uné forte action mûs.culaire du corps, lance une partie des oeufs qui sont murs, dontplu-
sieurs plongent au fond parmi le gravier, tandis que grand nombre d'autressont emportés par
le courant plus bas et hors du lit. La petite couche de gravier immëdiatemient au-dessus
est de nouveau dérangée, et les pierres en tombant sont, par l'action du poisson aidé par
l'eau rapide, emportées sur les oufs qu'elles recouvrent partiellement et dérobent ainsi à la
vue ainsi qu'à leurs nombreux ennemis.

Cette opération de frai prend de deux ou trois jours à une semaine et quelquefois plus':
cela dépend du retard de la saison, ainsi que de l'abondance de l'eau dans la rivière à cette
époque. Si la saison est sèche et l'eau basse, le poisson demeure dans les ·étangs profonds,
en attendant que l'eau monte sur les rapides, afin de pouvoir atteindre les endroits peu pro-
fonds où il fait son lit,

A cette époque les oufs sont murs et enfin, lin peu plus tard dans la saison,' ne
pouvant retenir plus longtepps les oufs dans son corps, il s'élance à la première crue, et quel-
quefois il dépose tous ses oeufs en une ou deux nuits.

Dans le-temps que la femelle est occupée à déposer ses oeufs, elle est généralement ac-
compagnée du mâle qui contribue très-peu, s'il y contribue, à la formation du lit; il voltig½
constamment en bas de la femelle, et quand elle dépose ses oeufs, il la longe et, par un rapide
mouvement musculaire, il lance quelques-unes de ses laitances qui, si par hasard elles tou-
chent l'ouf, le fécondent.

Il ne s'en suit pas nécessairement que la femelle doive :être accompagnée $ar le niâle
dans l'acte de frayer, car souvent elle dépose ses oeufs: sans la présence du mâle. I1 airive
fréquemment que, tandis qu'elle est tout entière à son ouvre, plusieurs mâles se battent entre
eux pour conquérir la place. Pendant ce temps-là, la femelle, appliquée à sort oeuvreidépose
ses.oufs sans que le fluide vivifiant vienne en contact avec ëux. Pendant la ponte, le lit est
généralement entouré par des poissons de proie de différentes espèces qui guettent l'occasion
de fondre sur les eufs à mesure qu'ils sortent, de la femelle, qu'ils s'établissent dans le lit ou
qu'ils soient emportés par la courant.

Sous ce rapport, la truite cause de grands ravages. Du reste, ce goût pour les oufs n'est
pas circonscrit à la truite : le jeune saumon, le chabot l'anguille et presque toutés les attres
espèces de petits poissons sont là qui attendent d'exercer le même carnage sur les oefs; c'est
à qui déploiera -le plus d'habileté pour avoir la part du lion.

Ceux des eufs qui ont échappé à ces périls et ceux qui ont reçule fluide fécondant restent
enfouis ,dans le gravier (s'ils échappent aux autres dangers) pendant=cinq à' six'mois'de la plus
froide saison de l'année, savoir depuis octobre et novembre jusqu'à avril et mai suivants.bifé-
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rentes espèces d'insectes, des punaises d'eau et d'innombrables animaux aquatiques (dont la na-
ture est (lese cacher sous les pierres et le gravier au fond de l'eau) qui cherchont partout à t-
tons do la nourriture, iennent sur ces lits du saumon. ctperçant la faible membrane quirecouvre
les cufts fs c leurs dents aiguillée et leurs pinces aiguis, en détruisent un nombre considérable.

Ajoutez à cela qu'ungrand noibi-e de ces œufs sont perdus par- le dépérissement, caril
surgit sur tous ceux qui n'ont pas reçu la laitance fécondante et qui deviennent putrides une
espèce de fongosité qui, étendant sos p imaires avides, saisit dans ses replis empoisonnés les
eufs voisins et les tue instanément On trouve parfois dans les crevasses du plus gros

grvier des grappes d'une cenitaine d'oefs et lus qui ne sont qu'une masse putride. Il:est
très-difficile de vaincre ce fléau, mênie dans l'eau la plus pure, là où l'on fait le plus attention
à l'empêcher de s'introduire. Les oeufs subissent une aubre perte par la présence, dans les
longs miois de l' hiver, du frisil qui, dans les-parties peu profbndes des rivières et des cours
d'eau, se forment'au point de devenir une masse solide qui très-souvent entraîne le courant
hors du chenal où il coulait pendant l'automne. Dès lors les oeufs, ayant perdu leur couver-
ture d'eau e congèent et meurent. Le déplacement et la débâcle des glaces occasionnés par
de foîtes cues causent aussi une grande destruction. Des sections entières où le saumon a
fait son lit sont quelquefois ba;layées et il n'y reste aucun vestige, de leur forination prenière.

Les oufsquiauraient échappé à la destruction occasionnée par:les!causes que nous venons
de mentionner éclosent en avril et mai et deviennent du fretin. Ce petit poisson est faible à
l'extrême, penché de côté et ayant un grand sac ombilical attaché à-son corps. Cette phase
de son;existence dure cinq ou six semaines, alors que par une absorbtion produite parla cha-
leur de l'eau, le sac disparaît, et le petit poisson qui anaintenant pris ses formes symétriques,
commence à errer avec animation àlarecherche de sa nourriture. Depuis le moment de son
éclosiòn jusquà'l'époque actuelle, il est une proie facile pour ses nombreux ennemis.

Les difficultés:plus haut mentionnées qui environnent l'œuf depuis le moment de sa ponte
jusqu'à sa transformation en un jeune poisson ne sont pas les seules. Il faut y ajouter la
destruction par les oiseaux aquatiques, l'eau corrompue, les substances délétères de- toutes
sortes que les établissements manufacturiers jettent dans les rivières, la sciure et lesý rebuts
des moulins à soie, les déchets des cours, les engrais naturels et artificiels et les autres sub-
stances étrangères employées -dans les opérations agricoles, l'égoutage, etc. Toutes ces
matières, flottant ou coulant en même temps et s'établissant sur ces lits, rendent l'eau im-
pure et causent despertes ruineuses aux oeufs de poisson, aux oeufs: nouvellement éclos et
au frétin délicat qui n'est pas encore formé.

Des oeufs déposés il est rare qu'il y -en ait un sur cent qui produise un poisson vivant.
Malgré cela,cependant, le poisson est de sa nature si fécond qu'il y en aurait assez pour ap-
provisionner abondamment les rivières et faire face aux exigences d'une partie- considérable
de l'humanité, n'était la,. manière impitoyable et barba L e avec- laquelle, il t est tué par
l'homme, sans égard aux saisons dans lesquelles il est impropre à la nourriture et à l'époque
où il dépose ses oeufs pour produire des petits.

Ayant démontré la manière*dont les oeufs sont déposés par le poisson reproducteur dans
l'ordre naturel, et indiqué les nombreuses sources de destruction qui résultent de ce système,
il est nécessaire d'expliquer en détail la méthode adoptée par le mode artificiel de propager le
poisson.

Dès que le poisson reproducteur est arrivé dans ses frayères dans la rivière ou le courant,et que les oufs et la laitance sont mûrs, le manipulateur prend les oufs de la femelle avec le
plus de précautions que possible. Il y a trois méthodes de prendre pour -cette fin le poisson
adulte, mâle ou femelle. L'une consiste à le prendre au moyen du filet, tandis qu'il;se trouvedans les endroits peu profonds, et, s'il est mûr, d'en extraire avec soin les oufs et 'la laitance.
C'est un.procédé difficile, tant pour prendre le poisson dans le filet qu'à cause de l'incertitudede le trouver suffisamment mûr pour la manipulation, et il ne doit être adopté que quand il
n'y a pas d'autres moyens de se le procurer. Un autre plan consiste à prendre, au moyen de
filets à mailles, le nombre nécessaire de poissons adultes à l'époque de leur migration dans lehaut des rivières pendant les mois d'automne, et de les mettre dans des bâteaux plats bien
constuits dans lesquels on les transporte aux étangs ou enclos où on les garde jusqu'à:ce
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qu'ils soient mûrs pour la ponte. Ces étangs ou enclos doivent avoir un flot constant d'eau
pure,; autrement le poisson ne se porteraittpas bien, surtout si l'on doit l'y garder assez long-
temps et parce qu'une trop longue.détention ne paraît pas convenir à sanature. Les endroits
où l'on garde le poisson renfermé doivent toujours être près de la maison de pisciculture. Ce
système est pratiqué dans nos provinces maritimes ainsi que dans l'établissement de piscicul-
ture américain de la rivière Penobscot, Maine. La troisième méthode qui dès le début aété
employée dans l'établissement de Newcastle Ontario, consiste à construire lelong du courant
une maison de réception à travers laquelle on laisse passer un volume d'eau suffisant, dans
laquelle le poisson en remontant le courant est induit à entrer par des trappes formées d!une
manière particulière et par lesquelles il ne peut; s'échapper.

Cette maison est divisée en plusieurs compartiments dans lesquels le courant roule libre-
ment, étant régularisé par des portes à l'extrémite supériere de la maison Les différents
sexes sont placés dans des compartiments séparés, en sorte qu'ils peuvent être plus aisément
remarqués et choisis pour les fins de la manipulation. Ici, par conséquent, ils peuvent rester
sans être nmolestés jusqu'à ce que les oeufs et la laitance soientparfaitement murs et découlent
naturellement du poisson. Une observation attentive fera voir ce fait, de sorte qu'il n'y aura
plus aucune perte d'oufs. Ce système a été adopté dans son entier à Newcastle et donné
la plus grande satisfaction dans son application et ses résultats.

Après s'être procuré du poisson par l'une des méthodes que nous venons de décrire, et
quand on s'aperçoit qu'il est prêt à déposer ses oeufs et sa laitance, on prend d'abord-une
femelle en la:saisissant de la main immédiatement au-dessus de la queue, et par un mouve -
ment rapide et soudain on la jette hors de l'eau, puis on l'entourre d'un morceau de coton ou
de toile afin. de la tenir plus fermement ; ensuite on la place sur une terrine ou un autre
vaisseau de ferblanc, et l'on extrait aoucement les oeufs de l'ouverture en exerçant une légère
pression sur toute la longueur du ventre ; en une minute ou deux tous les oeufs ont été ex-
primés du poisson dans le vaisseau'; puis on la remet dans l'eau, sans qu'elle ait reçu de mal.
On prend ensuite un mâle avec lequel on fait la même opération, et l'on mêle la laitance ou
semence que l'on vient d'en extraire aux oeufs qui se trouvent dansle vaisseau, en les remuant
ensemble avec la main ou en secouant le vaisseau. Par ce moyen chaque oeuf vient en con-
tact avec le fluide fécondant du mâle, et, à moins d'une imperfection naturelle dans l'oeuf ou
la laitance, tous les oufs sont fécondés, car ils adhèrent ensemble comme par une substance
glutineuse. On met alors de côté pendant une vingtaine de minutes la terrine ou le vaisseau
qui contient les oufs jusqu'à ce qu'ils se séparent ; on doit alors les nettoyer en y laissant'
tomber de l'eau pure jusqu'à ce que tout le fluide laîteux disparaisse ; on les mesure ensuite
au moyen d'une petite mesure calculée pour en contenir un certain nombre et on les place sur
des plateaux à simples couches. Ceci fait, on met les plateaux contenant les oeufs dans de
petits auges (à environ un demi pouce du fond) dans lesquels on laisse couler un flot cons-
tant de l'eau du ruisseau ou de la rivière. On laisse ces oufs dans les auges à incubation
tout le temps de leur incubation, savoir : depuis octobre etenovembre jusqu'à avril et mai
suivants. Dans cet intervalle on les surveille attentivement, et si des oeufs, pour n'avoir pas
été fécondés ou pour d'autres causes, deviennent mauvais, ils prennent une couleur blanche
opaque, et quand on les remarque, il faut les enlever au moyen du forceps ou d'un autre
instrument adapté à cette fin. Si on les y laisse trop longtemps, ils se putrifieront et il se
formera sur eux une fongosité qui affectera sérieusement et détruira les oufs voisins. Si un
sédiment quelconque ou autre substance délétère se met sur les oeufs pendant le temps de l'in-
cubation, on les détache en jettant dessus de l'eau jaillaissante au moyen d'un arrosoir ordi-
naire. Par ce mode on garde les oeufs aussi nets qu'ils étaient quand ils sont sortis du pois-
son reproducteur. On ne laisse pas pénétrer le froid dans la bâtisse, et le coars de l'eau est
régularisé au moyen de filières qui conduisent dans chacune des séries d'auges qui se trouvent
sur toute la longueur de la chambre d'incubation. A l'entrée de chaque auge il y a un para-
vent en zinc percé pour empêcher le petit poisson l'y entrer. Dans cet état de protection si
complète les oeufs sont gardés jusqu'à ce que le petit poisson sorte de la coquille, en avril on
mai ; même après cela, et jusqu'à ce que le sac ombilical soit complètement absorbé, le freti
est soigneusement surveillé et protégé.
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En mai et juin, 'alevin est devenu un petit poisson bien développé et actifet il fa utle
mettre dans les rivières et les cours d'eu qi ont besoin d'êtrerepeuplés. ou bien il peut êtr
mis dans les étangs d'eau pure, etnourri régulièrement jusqu'à ce qu'il devienne saumonelle
(parrs), puis tacon (smo-t). A cette dernière phase, il fait s première migration vels la
mer, alors qu'il devien saumoneau (grilse puis saumon adulte.

Le modus operandî sn i ns la téeonation artificielle des oeufs ce poisson t l'élevage
du frétin étant minutieusement décrit, il ne reste plus maintenant qua'à établir un contraste
entre les deux méthodes de la propagation naturelle et artificielle du poisson. D'après cette
dernière, il n'est pas possible que l'euf ou la laitancë soit enlevé de la terrine ou lit artifieiel
où il a été placé parala main, conue c'est le as qand il est dosé par le poisson reproduc
teur dans les eux rapides. vec l'une de ces méthodes il suffit de quelques moments pour
délivrer la femelle de tout le fai-deau des oeufs qn' elle porte dans son corps; avéc l'autre il
faut des jours et des semaines pour déposer les ufs.

Il paraît également clair que chaque ouf déposé dans la terrine ou vaisseau doit néc
sairement venir en contact avec le fluide du mâle et êre féconLdé, tandis qau grand nombre
dc ceux qui sont déposés dans le courant sans la présence du mâle sont totalement perdus.
On ne trouve pas non plus dans les lits artificiels des bandes de poissons de proie qui atten-.
dent avidement l'occasion de dévorer les oeufs; on n'y voit pas le clíabot et l'anguillese dis-
puter la part du lion, et les oiseaux de mer ne peuvent satisfaire dans l'enceinte des éta-
blissements dc pisciculture leur appétit par les oeufs de p6isson. De plus, les oeufs ne sont
pas sujets à être écrasés et détruits par la chute des pierres et du gravier comme dans .les
curs d'eau. Ce danger n'existe pas dans les lits artificiels où il n'y a n pierres ni gravier.

Pendant les six mois que les oufs subissent le procédé de l'incubation, les insectes,
demoiselles, punaises et les animaux aquatiques qui cherchent constammnu t leur nourriture
dans les lits graveleux des rivières ne peuvent attaquer ou perforer les oeufs dans les lits si
bien protégés des chambres d'ineubation. On ne laisse pas subsister ici les grappes des oeufs
morts qui communiquent aux oeufs voisins leur fongosité perfide ; dès qu'un oeuf présente la
couleur blanche opaque de la mort il est enlevé par le garde-pêcehe qui surveille, et la fongo-
sité est ainsi arrêtée immédiatement. Les effets nmoi tels de toutes les espèces de sédiments
et de substances délétères provenant des moulins, manufactures, enrais, etc., sont régulière-
ment et systématiqueencut chassés des oeufs dès qu'ils les imprègnent ; ni fraisil, ai glace
flottante, ni crue des eaux ne ls détruisent ou les emportent. Ici, on raison de la lrotection
et des soins maternels dent ils sont l'objet, un bcauceup plus grand nomabre d'oeufs produisent
du poisson vivant. On peut dire avec raison que "du berceau à la tombe ce poisson n'a
qua''anc série constante d'ennemis impitoyables " et que " pas plus de un par cent des oeufs
déposés dans la voie naturelle produit un poisson vivant." ilsettz ce fait en regard du sys-t
tème artificiel, et le résultat est une augmentation d'au nmoins s:ixcdute-quize pour cent;
cette moyenne est même dépassée aujourd'hui à l'établissement de Newcastle où, dans les
commencements il y a quelques années on n'obtenait que trente et quarante pour cent ; mais
maintenant, grâce à une constante application et à des expériences réitêpées, gratre-vigt-dix
pour cent des oeufs déposés ont produit du poisson, ce qui porte le chiffre total, pour une seule
saison, à plus de trois cent cinquante mille jeunes saumons. .

Ces démonstrations, fondées sur des faits, doivent démontrer même à ceux qui ont en
jusqu'ici le plus de doutes et de préjugés, la grande supériorité d'un système sur l'autre, et
quand il est démontré que par l'application d'une intelligence et d'une industrie ordinaires
On peut obtenir par cette méthode muéliorée une augmentation de soixante-quinze ou quatre-
vmgt pour cent dc l'un des produits des eaux d ce pays, il faut avouer qu'il serait de la plus
haute sagesse et de la plus grande économie pour le peuple de l'adopter.•

Il n'y a peut-être pas dans tout l'univers de pays qui offrent un plus vaste champ que
le Canada à l'exploitation de cette nouvelle industrie de propager le poisson par les moyens
naturel et artificiel. L'eau limpide de plusieurs de ses grandes rivières et d'une multitude
de ses petits cours d'eau, ses immenses mers intérieures d'eau fraîche, et les nebreux petits
bras de mer et baies que l'on trouve partout le long de sesgrandes côtes maritimes, sont des
richesse publiques qui ne peuvent être dépassées. Et maintenant que le peuple et le gouvèr-
nement commencent à comprendre les grands avantages qui peuvent découler des pêcheries
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intérieures et côtières du Canada, ceux qui sont au pouvoir doivent faire tous leurs efforts,
non-sculement pour entretenir, mais encor'e pour augmenter et multiplier le produit de ces
vastes pépinières, en appliquant soigneusement les moyens les plus propres à amener le déve-
loppement et l'expansion des pêcheries du pays.

Les opérations à N\Tewcastle pendant la saison de 1872-73.

Les opérations dans cet établissement du gouvernement ont fait des progrès aussi satis
faisants que les années dernières. En raison du nombre des œeufs déposés pendant l'automne
de 1872, tant des œufs de saumon que de poisson blanc le rendement du fretin a été satisfai-
saut et a même dépassé la moyenne de l'année précédente. La méthode de fécondation sèche,
que j'ai traitée plus particulièrement dans mon dernier rapport annuel, a eu des résultats satis-
faisants et je l'ai depuis:adoptée dans toutes ines expériences; je r-emarque aussi que son
application a été générale dans tou s les établisseinents de pisciculture de ce confirent. On
peut l'appeler avec raison le plus grand succès de pisciculture de nos jours. Elle est simple,
facile, et un novice dans cet art peut l'appliquer avec succès; elle m1érita lés plusgrands éloges,
et je n'ai aucun doute que, quand ses bons résultats seront connus, elle sera adoptée par tous
les pisciculteurs du monde entier.

Jeune saumon, établi en 1873.

L'approvisionnement des alevins provenant des oeufs déposés dans l'automne de 1872 a
été satisfaisant sous tous les rapports, car il s'est élevé en chiffres ronds à près de trois cent
cinquante mille. Arrivés à l'âge convenable pour la distribution, ils furent établis dans la
plupart des cours d eau choisis à cette fin les années précédentes. Un grand nombre furent
déposés dans la rivière Trent, la Rouge, le ruisseau de Grafton, ruisseau Highland, ruisseau de
Wilmot, et les rivières Hanber et Crédit, ainsi que dans la rivière Saugeen, près de Mouat-
Forcst, et la rivière au Saumon, en aval d'Ottawa.

Le système adopté pour les transporter a été le même que les années dernières, savoir,
dans des boîtes de ferblanc. En quelques cas, on a employé des quarts de cinquante galons,
à moitié remplis d'eau, dans lesquels on plaçait de grandesboîtes en zinc perfcré. Les quarts
avaient des ceuvercles s'ouvrant sur des gonds, en sorte que, fermées, les grandes boîtes pou.
vaient être subaergées dans la rivière ou dans n'importe quelle eau pendant la nuit. De
cette manière, l'eau pouvait filtrer avec facilité à travers les perforations. Les trous pratiqués
dans ce zinc étaient tels que les alevins ne pouvaient y passer. Les boîtes furent placées
dans ces quarts à demi remplis d'eau, et, au moment du départ pour la distribution, le jeune
saumon, au nombre de plusieurs milliers, fut mis dans les boîtes. Pendant le trajet, les os-
cillations occasionnées par le mouvement des chars ou des véhicules employés à le transporter
d'une localité à l'autre, agitèrent l'eau de manière à la faire sertir et entrer constamment à
travers les perforations des boîtes. Le mouvement de l'eau dans ces quarts et à travers les
trous du zinc agit comme des soufflets-à-vent et aère assez les boîtes pour conserver le poisson
vivant et cn bonne santé plus longtemps que par les procédés adoptés jusqu'ici.

Riù-ère Saugeea.

J'ai parlé, dans mon rapport de l'année dernière, d'une expérience que j'ai faite pour
établir le jeune saumon dans la rivière Saugeen qui se décharge dans le lac Huron, afin de
constater si ce poisson supérieur peut s'anclimater aux eaux de nos grandes mers intérieures.
Quelques écrivains bien au fait des habitudes du poisson. soutiennent que les immenses éten-
dues des lacs Bur'n et Supérieur avec les vastes approvisionnements de nourriture qu'elles
omfrent aux poissons voraces, seraient bien adaptées et suffiraient pour entretenir et élever le
saumon. Dans ce but j'ai, au mois de juin dernier, déposé de nouveau un grand nombre
d'alevins dans une partie de la rivière Saugeen, près de Mount Forest. Je n'ai éprouvé
que peu de pertes dans un aussi long transport par chemin do fer. Cette expérience sera con-
tinuée pendant quelques années,,afin d'obtenir, si c'est possible, quelques résultats définis de
cet essai scientifique.
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ivière Ottawa.

Les citoyens dOttawa ont nanifesté beaucoup d'intérê à la seconde arrivée annuelle
dans cette ville d'un grand nombre de jeunes émigrants de la famille saumornqui voulaient
s'établir dans les eauxde la ivière Ottawa ù plusieurs membres de leur espèce étaient allés
en 1872; leur destination 6ti tu bon emplacement dans laRivièreu Saumon, à une qua-
rantaine de milles eaava de la ville.A près avoir fait le trajet d'ici à Ottawa en chemin de
fcr,ees jeunes et importants colns furentaccompagnés à leur destination par le commisaire
des pêcheries et quelques- dcs principaux savants et nauralistes de la capitale Le zèle
et les efforts réunis de ces messieurs-m'aidèrent considérablement dansle soin, l'attention et
les granfes précautions qu'il :fîlt prendre pour transporter saine et sauve dans de petites
embarcations, par un courant rapide, une intéressante famille d'environ dix mille membres.

ai reçu deons rapports de personnes qui ont vu plusieurs, des jeunes saumons qu'on
avait placés là l'année dernière, car elles avaient remarqué dans les mois de l'été et de l'au
tomne précédents un certain nombre de saumonelles dans les rapides de la rivière. Cet
établissemnent du:jeune saumon danrles eaux de l'Ottawa sera continué afin de remplir une
paitie de cette rivière de ce poisson qui, il y a bien des années, y abondait.

Rivière Trent.

Ici un riand nombre d'alevins ont été distribués dans plusieurs emplacements bien choisis,
à quelque'distance en haut de la rivière. En faisant cette distribution, mes aides ont appris
par des personnes dignes de foi que le jeune saumon établi les années précédentes a été vu
dans plusieurs parties de la rivière.

Ruisseau de Grafton.

Un approvisionnement très-considérable de jeunes saumons a été placé dans ce cours
d'eau, à quelque distance cn haut, dans les parties ombrées, peu profondes et graveleuses.
Dans cette opération j'ai été aidé avec'habileté par M. Robert Standly, un riche propriétaire
du voisinage, qui y prit un vif intérêt et fit preuve d'un grand zèle en disséminant lui-même
avec ses mains le petit poisson. dans les endroits les plus propices à leur croissance.

Ruisseau de Barber ou Bowmanville.

Ce ruisseau n'est situé qu'à quelques milles d'ici, et en raison de sa proximité du quar-
tier-général, on y a déposé un grand nombre d'alevins. On verra dans une autre partie de
ce rapport où il en est question, que ce ruisseau offre des preuves évidentes des azantages qui
sont résultés de l'établissement qu'on y a fait de jeunes saumons les années dernières.

Ruisseaux de Dutfn, Hglad et Rouge.

On a placé une bonne part d'alevins dans ces trois ruisseaux; des personnes qui y rési-
dent ont aussi pris dans l'établissement du gouvernement un certain nombre de jeunes saumons
qu'elles y sont placés dans les endroits ls plus avantageux pour la nourriture, l'abri et la
suireté.

Rivières Rlumber et Crédit.

Dans chacune de ces rivières on a établi du jeune saumon en assez bon nonbre. Pour
la rivière Crédit on a choisi quelques-uns de ses tributaires à Gco-getown, à cause de la pure-
té de leurs eaux et de leur proximité clu chemin de fer. IiO un intérêt plein de zèle a été
témoigné par le Révd. C. C.Johnston, recteur de la ville, et par le premier magistrat, M.
Barbeir, qui est aussi ui grand propriétaire de mouli; et de terres; tous deux ont aidé à
mettre le petit saumon dans l'eau. Cela rappelait à M. Barber les jours lointains où l'en-
droit choisi pour l'opération contenait des centaines de beaux grcs saumons.
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Ruisseau de Wilmot ou Balcdwin.

Ce ruisseau étant l'emplacement où la culture du sauion a été fondée en Canada et où
se font-les travaux de pisciculture di gouvernement, doit nécessairement recevoir son contin-
gent de saumons,-indépenda nent du grand nombre de ceux qui s'échappent de la maison
d'incubation dans le courant principal, par les différents instruments quel'on emploiepour
'en empêcher; plusieurs bandes de jeunes saumons ont été emportées en haut draissseau et

déposées saines et sauves.

Distributin du jeune poisson blanc

Un très-rand nombre d'alevins de c3 bon poisson ont été incubésdans le printemps de
1872, surtout pendant le m ois d'avril. Oa se procure les oufs du poisson blanc et on les
dépose dans les auges d'incubation une quiniaine de jours plus tard que le saumon. Cepen-
dant, l'époque de l'incubation ces avelins doit être autant que possible la nime que le saumon.
Plus d'un millier, agés de quelques jours se lcment, ont été jetés'dans les eaux du lac
Ontario.

APPARITIO DU SAUMON PENDANT 'AUTOMNE DE 1873.

Ruisseau de Wimnot.

Dans ce ruisseau l'appaition du saumon a été très-satisfaisante: il était plus gros qu'à
ilordinaire, plusieurs d'entre eux étaient de beaux poissons et d'une bonne dimension; on en
voyait presque dans chaque étang pendant toute la saison du frai. Il'n'était pas rare d'en
compter à la fois de dix à trente dans le même étang. Un endroit, en particulier, paraissait
être le rendez-vous favori: c'était immédiatement au-dessous du pont du principal chemin à
barrière, où il semblait à dessein se montrer à la vue des passants. Les gens qui passaient
par là avaient l'habitude de descendre de voiture pour les regarder; il n'était pas rare d'y
voir trente'à quarante gros saumons à la fois.

Le ruisseau, depuis les maisons de pêche jusqu'à l'extrémité de son rapide immédiate-
nient avant d'atteindre Peau morte du -marais, (distance d'environ un mille et demi), a été
littéralement creusé par le poisson partout où il a pu trouver du gravier pour y établir son
nid. Une fois on a comapté sur une distance de 100 verges, dans le courant, cent vingt lits
nouvellement travaillés. Le système adopté cette année a été de donner au poisson repro-
ducteur toute la latitude possible pour faire ses nids et déposer ses ceufs en la manière natu-
relle. C'était d'ailleurs une nécessité, à cause du peu d'eau qu'il y avait dans le ruisseau,
ce qui empêchait le gros poisson de passer les parties basses pour arriver à l'établissement.
La conséquence a été qu'il a commencé à fr-ayer u peu plus en bas du courant. On a aussi
jugé à propo (pour les opérations de cotte année) de laisser les roissons suivre le cours naturel
le la génération plutôt que de les déranger en essayant de les prendre. Une autre raison.
c'est que le nombre des oeufs obtenus par le procédé artificiel dans la maison de récep-
tion était égal à celui de l'année précédente. La quantité d'oeufs déposée dans le courant
par le système naturel a été très-grando et a de beaucoup dépassé celle qu'on s'est procurée
par les moyens artificiels. L'appar'ence du saumoneau était extrêmement bonne et a donné
des preuves satifaisantes du repeuplement de ce ruisseau.

Un certain nombre de saumons entrés dans la maison de réception poitaient les marques
des années précédentes. Cinquante et u étant entrés dans la trappe pendant la nuit, on a
trouvé, en examinant attentivement, que vingt-sept portaient la marque de 1871. A part
ceux portant la marque de 1871, on en a trouvé plusieurs, pendant la saison, qui avaient la
marque d'années antérieures.

Ruisseau de Grafton.

Le rendement de ce ruisseau n'a pas été satisfaisant du tout. Cela est dû, je crois, à la
destruction impitoyable et lâche qu'y pratiquait. une bande de vagabonds sans aveu, aux

116



Ioocuments de la Session No. 4.)

déprédations desquels j'ai déjà fait allusion dans mes rapports desdeux dernières années.
A cause de ses dimensions très-limitées parle volume d'eau et l'étendue de ses frayères, ce
ruisseau offre de grandes facilités à la destruction totale du? poisson qu'il coatient; aussi cel'a
aurait pu être fait en très-peu de temps, et cela a été pratiqué par des malfaiteurs déguisé3
dont quelques-uns intimidaient les gardiens pendant que les autres massacraienit le
poisson.

Risseau de-Barber ou Bo,'mañvile.

Ce ruisseau a fait un bon étalage de sumons cet autonne. Tout mon temps étant pris
je ne l'ai pas inspecté personnellement; mais mon fils l'a ait, et il en donne un rapport tiès-
favorable sur le nombre de poissons et de lits qu'il a vus. Les résultats de l'établissement en
cet endroit d'alevins pr-is à Necastlc sont aujourd'hui établis d'une manière satisfaisante.
Pour le démontrer, je ne sauriais mieux faire que de donner ici une partie du rapport de M.
Coleman, legdraien assermenté de ce ruisseau, officier dont l'habileté pendant les deux der-
nières années est digne d'éloges. 11 dit :- Je suis entré en fonctions le 13 octobre, j'ai vu
deux lits et einq saumons. Le 18 je comptai trente poissons et vingt-huit lits. Le 26 de
nombreux visiteurs vinrent voir le poisson travailler tranquillement dans ses lits. Je comptai
cent trente mâles et femelles j'élevai une tentedans un endroit propice afin de mieux surveil-.
ler le saumon. Dans la première semaine de novembre, quelques poissons noirs commencèrent
à partir. Après cala, le: poisson quittait le ruisseau tous les jours jusqu'au 17, alors qu'il
avait entièrement disparu. Co ruisseau est extraordinairement favorable à la propagation du'
saumon, car l'eau est profonde à son embouchure, attendu-qu'on a enlevé le barrage pour lais-
ser entrer les navires, ce qui permet au poisson d'y entrer librement. J'ai eu beaucoup de
difficulté à enipêcher le poisson d'aller sous les moulins, jusqu'à ce que j'eusse fait construire la
claie que vous m'aviez recommandée. Les meuniers ont essayé de submerger là claie, mais ce
fut inutile, car le poisson ne monte pas. Cette claie temporaire a bien servi, mais j'en aurais
besoin d'une autre permanente pour la saison prochaine."

Ruisseau de Duffin.

Un relevé satisfaisant (les anméliorations opérées à ce ruisseau résulte des rapports qii
m'ont été faîits. Ne pouvant me rendre là dans la saison du frai, j'y expédiai mon fils qui
dit qu'un grand nombre de poissons étaient entrés dans le courant. Pour corroborer cette
assertion, je donne ici des extraits du rapport de votre excellent officier, M. J. W. Kerr, qui
a déployé des efforts plus qu'ordinaires, dans la garde de ce ruisseau et d'autres cours d'eaux
confiés à sa vigilance. Il écrit :-" Le premier poisson entra dans le ruisseau de Duffin le
15 octobre; le 23, il en vint une trentaine ; le 24, une dizaine de plus; le 25, je comptai
vingt lits de saumons et une quarantaine de poissons; le 28, plusieurs autres poissons frais
arrivèrent; le 30, il vint plusieurs autres poissons frais. Le 1er novembre, il y avait qua-
rante nids de saumons sur une distance d'un mille; le 10, plusieurs saumons frais arrivèrent;
le 12, le poisson travaillait bien sur les côtes; le 20, il y avait en tout une' cinquantaine de
lits; le 22, le ruisseau était passablement dégarni du poisson qui était retourné an lac. Cent
à cent vingt poissons reproducteurs sont venus dans le ruisseau cette saison. On dit que quel-
ques saumons ont été tués par les braconniers.

Ruisseaux Lynd, Highlâal et Rouge.

Je n'ai reçu aucun rapport défini des progrès de ces ruisseaux pen dant cette saison. On
a cependant vu du saumon dans chacun d'eux.

Rivières Humber et 67rédit.

Je n'ai reçu aucun rapport autbentique sur ces deux rivières, mais je présume qu'il a dû
y.avoir plusieurs saumons dans chacune d'elles. Des personnes (lui sont passées par là m'ont
dit avoir vu du saumon dans la rivière Crédit l'automne dernier.
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ReèeTrent.

Cette rivière n'a encore aucun gardien spéëial. Je n'ai donc pu obtenir un rapport offi
ciel sur l'apparition du saumon dans ses eaux, et d'un autre côté su vaste étendue empêche
les observateurs casuels de les observer. Sans en avoir des preuves positives, je suis cepen-
dant parfaitement convaincu qu'un grand nombre de saumons sont entrés dans cette rivière;
et puis, d'après des i apports indirects que j'ai reçus, je suis porté à croire que bon nombre
de poissons ont été tués ai pied des glissoires et dans les biez de quelques-uns des moulins.
Pour prévenir cette destruction et protéger cette rivière de premier ordre, il faudrait y mettre
pour la prochaine saison des gardiens capables et dignes de confiance ; autrement, il serait
inutile de continuer à y établir des alevins.

Ruisseau de White à à obourg, et Ruisseau ce Smith à Port Hope.

Des habitants respectables de ces localités m'ont dit avoir vu un certain nombre de sau
mons dans chacun de ces ruisseaux. Cela démontre que le saumon cherche son chemin dans
presque tous les cours d'eau qui entrent dans le lac Ontario et dans lesquels il y a une quan-
tité d'eau suffisante pour lui permettre de passer les endroits peu profonds. Son entrée dans
ces ruisseaux sera d'un maigre service pour la production dans la voie naturelle. Des bar-
rages de moulins impassables sont construits en travers de chacun d'eux, à une courte distance
des rives du lac, ce qui ne laisse aucun espace pour les frayères. Si le saumon y devenait
plus nombreux durant la prochaine saison, il serait à propos d'y construire une espèce d'enclos
pour le prendre et en transporter les oeufs à l'établissement de Newcastle. Cela empêcherait
aussi les grens sans foi ni loi de faire de ce saumon la boucherie qu'ils font sans aucun doute
aujourd'hui.

Reproduction de l'achigan noir.

On a fait durant la dernière saison un essai dans la reproduction de ce poisson, afin de
déterminer d'une manière précise par une expérience pratique la saison exacte où il
dépose ses eufs et couve ses petits. N'ayant aucun doute dans mon esprit, mais voyant des
vues si différentes énoncées par d'autres, je crus à propos d'éclaircir complètement le sujetî
par une observation attentive et un essai complet. Indépendamment des connaissances que
je devais obtenir par ce moyen sur les habitudes du poisson, j'avais en vue un autre'objet
qui, une fois complètement démontré, mi'aurait fait recommander en toute sûreté à votre
ministère une époque de prohibition pour l'achigan noir dans toute la province. La saison
prohibée jusqu'ici prescrite n'a pas protégé ce poisson à l'époque- où il fraie, et les pê-
cheurs l'ont tué en plus grand nombre quand il approchait de ses frayères et déposait ses
ceufs qa'en tout autre temps. La conséquence, c'est que ce poisson précieux devient aujour--
d'hui, comparativement parlant, très-raie. L'hiver dernier, je me suis procuré de l'achigan
noir dans la Baie de Quinté, à quelques milles en aval de Belleville; je l'obtins de pêcheurs
qui le pêchaient, à travers des ouvertures pratiquées dans la glace, avec l'hameçon et la ligne,
pour le'marché où il était en grande demande Je l'emportai dans des quarts en partie rem-
plis d'eau, et le mis dans des réservoirs qlue je plaçai dans la maison dc reproduction. O-
pendant, le meilleur noyau fut obtenu au mois de mai suivant, où j'en reçus des pêcheurs
pendant qu'ils relevaientleurs seines, et ils en prenaient alors en grand nombre dans la Baie
de Quinté. Je transportai ces poissons sains et saufs de Belleville en chemin de fer et les
plaçai dans un étang préalablement préparé pour eux. Ils se portèrent excessivement bien,
étant nourris régulièrement et mangeant avec avidité.

L'étang avait une vingtaiiie de verges de longueur dans ses sinuosités et une largeur
moyenne d'une verge et demie; la profondeur variait de dix-huit pouces à quatre pieds, et
avait un courant continu d'eau fraîche. Le poisson avait assez de liberté et paraissait aussi
actif et aussi bien que s'il eût été dians les eaux de ses baies et de ses rivières natales. Il y eut
quelq îes pertes en le pêchant et en le transpDrtanit, mais elles furent insignifiantes et laissèrent
dans l'étang un stock d'une centaine.
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Le 25 mai, quelques-uns des achigans commencèrent s'accoupler t faire leurs nids,
quelques-us dans les parties les plus profondes et les autres dans les parties les moins pro-
fondes de l'étang; quelques-uns furent formés sur des lits de gravier, d'autres aux endroits
où des bâtons submergés étaient attachés au fond de l'étag. Els étaient invariablement un
peu creusés et tenus propremen t par l'action du poisson qui leur donnait une apparence bril
lante ; ils avaient:la forme ronde et variaient on diamètre de douze t di:-huit pouces. Sur
ces nids, le poissoneproducteur déposait ses oeufs et sa laite. La fabrication des nids se ter-
mina vers le 10 de juin; le temps qi scoula entre la formation de ces nids et l'apparition
des alevins varia de douz à seize jours, et cinq ou six autres jours s'écoulèrent avant que le
petit poisson laissât les lits. Après que les oufs furent d'abord déposés, on les apercevait avec
difficulté, à traversl'eau, sur les nids. La surface des lits présenta en quelques jours une
apparence très-sombre. Quand ils furent incubés, une masse parfaite de petits animaurnoirs,
semblables aux têtards, çouvrait tout le lit. Après cinq ou six jours, ainsi que nous lavons
dit plus haut, ils disparurent des nids dans les herbes et autres substances, où ils pouvaient
trouver une place pour se cacher.

C'était curieux de:voir l'extrêrme sollicitude et la vigilance que déployait le poisson re-
producteur depuis le Moment de l'incubation jusquà celui où le jeune achigan eût laissé le
lit, et ce sentiment semblait s'accroître jusqu'à ce que le fretin eût disparu dans les herbes:
Les soinsdu vieux poisson pour sa progéniture étaient si intenses, qu'il semblait ne pas se
préoccuper de sa propre sécurité et qu'il s'exposait à être détruit par l'arme la plus simple.

Quand je partis pour les provinces maritimes, pour affaires officielles, au commen ceaient
de juillet, ces achigans, vieux et jeunes, ébaient très-bien. Je donnai les instructions les plus
particulières aux gardiens de prendre un soin spécial de ces poissons et de donner une atten-
tion plus qu'ordinaire à leur protection; connaissant l'efficacité générale et la bonne conduite
de ces officiers, je suis convaincu que mes instructions ont été exécutées. Mais maintenant
vient l'histoire du vagabond insinuant auquel le gardien montre les lieux, car il veut faire une
visite durant le jour, et qui exprime le plaisir qu'il éprouve en voyant l'achigan sauter à ses
pieds. Il revient furtivement pendant la nuit, et, rôdant çà et là, attend que le gardien se
soit retiré, puis, avec des armes meurtrières, tue et détruit ces innocents poissons qi devien-
neut sa facile proie. Ces misérables, se réjouissant de leur succès barbare, ne s'occupent
guère des sentiments douloureux et de l'amer désappointement qu'ils causent à ceux qui, par
des expériences de cette nature, veulent assister et éclairer leurs concitoyens sur ce qui peut
conduire à leur avantage et à celui du pays ; et tant que la grande masse du peuple n'aura
pas par tous les moyens en son pouvoir réprimé au lieu d'encourager (comme cela arrive trop
souvent) ces fanfarous qui se promènent au milieu de nous, le sourire de l'effronterie sur les
lèvres, après avoir commis des actes aussi lâches ; et à moins que la législature de ce pays ne
fasse des lois plus sévères et ne déclare criminels des délits de cette nature, il sera parfaite-
ment inutile pour tout le monde, quel que zèle qu'on y mette, de continuer une entreprise de
ce genre. En cnséquence de la perte que je viens de raconter, il est nécessaire que les
étangs qui ne sont pas encore clôturés reçoivent, l'année prochaine, une bonne et solide clôture
en planches. De cette manière, il y aura noins de risques que des personnes sans aveu entrent
dans l'enceinte sans être remarquées du gardien; et en étendant la clôture de manière à en-
clore la propriété de votre muinistè-re, on épargnera beaucoup de temps et de travail, non-seu-
lement en préservant les poissons dans es étangs, mais encore en protégeant le saumon contre
les braconniers pendant l'époque du frai.

Tandisque j'écris sur cette question d'une saison de prohibition pour l'achigan, je doi
faire remarquer que la protection de la truite saumonée par le tme moyen est d'une impor-
tance encore plus graude. L'avantage que le commerce retire de la vente de ce poisson, tant.
frais que salé,' exige qu'on prenne les meilleurs moyens possibles pour l'augmenter et le pro-
téger. Les pêcheurs employés à la pêche de la truite saumonée, non contents de faire leur
Provision dans les eaux plus profondes et aux premières périodes de l'année, le poursuivent jus-
qu'à ses frayères qu'ils connaissent bien et très-tara dans l'aùtomne. La destruction de Pois-
Sons et d'oeufs à cette époque est iicalculable et ne peut être comprise que par ceux qui ont
été les témoins oculaires de ces massacres. En nous procurant des oeufs de truite pour notre
établissement de pisciculture ici, on peut se fire une idée de l'immense perte des oufs de
Poisson. Tard en octobre, et même jusqu'à la mi-novembre, époque où les lois pe:mettent
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encore la pêche de ce poisson, des quarts d'oeufs mûrs sont perdus, ou en retirant le poisson
des filets, ou en le transportant aux marchés. S'il faut, pour satisfaire l'égoïsme des pêcheurs
et la gourmandise des gens qui n'ont pas d'objection à:manger du poisson impur, enlever
des rivières du pays un élément de richesse et de consomma tion publique, continuons alors le
système actuel de laisser tuer la truite d'un bcut de l'année à l'autre. Mais s'il est désirable
qu'un article précieux pour la consommation domestique et le commerce étranger soit entre-
tenu pour le bien-être futur du pays, alors il serait sage de prendreles moyens les plus
propres à atteindre ce but, et le meilleur serait d'établir pour ce poisson une saison de prohi-
bition pendant laquelle il pourrait, sans être molesté par l'homme, déposer ses oeufs et produire
ses petits. Cette saison dcvrait s'étendre du 15 octobre au 1er décembre et être maintenue
sans aueune déviation quant au temps. aux lieux et circonstances. Cette mesure pour la pro-
tection du poisson dans certaines saisons devrait aussi s'appliquer au poisson blanc, car d'après
des observations que j'ai faites pendant que j'étais en rapport avec votre ministère aucun des
lpoissons de valeur n'a diminué autant que celui-ci, et je me crois autorisé à dire que ce résul-
tat a été surtout amené par la négligence d'établir une saison de prohibition pendant laquelle
ce poisson puisse dé.poser ses oeufs en paix.

Actuellement la saison prohibée pour le poisson blanc commence le 19 novembre; à cette
époque il n presque fini de déposer ses oeufs pour l'année. Durant les quelques dernières
saisons, je n'ai pu nie procurer des œufs de poisson blanc sur la rivière Détroit, pour en appro-
visionner cet établissement, qu'après le 19 novembre, et cette année je n'ai pu en avoir après
le quinzième jour de ce mois; à ces époques tout le poisson était parti de ses frayères. Ça
été si bien le cas cette année, que je n'ai pu par tous les moyens me procurer des oeufs pour
l'établissement de piscicultiure de Newcastle. Ces faits et les essais que l'on a tentés pendant
plusieurs anunées démontrent clairement que la destruction du poisson blanc à. l'époque même
du frai est rendue légale par les clauses de l'Acte des pêcheries. Si je faisais des recomman-
dations pour remédier à ce mal évident, elles contrecarreraient les vues et les désirs des pê-
eheurs qui demandent aujourd'hui de prolonger d'une semaine, c'est-à-dire jusqu'au 26 no-
vemnbre,l'époque où la pêche n'est pas interdite. Si ces demandes égoïstes sont accordées,il
sera inutile de parler dans le statut d'une saison de prohibition pour le poisson blanc.

Je crois de mon devoir de fair. respectueusement des recommandations qui devront rece-
voir votre approbation, quoiqu'elles puissent en mème temps venir en conflit avec les vues
que l'on entretient dans certaines localités. Pour les raisens données plus haut, je recom-
mande que l'on change l'époque de la saison prohibée par la loi pour le poisson blanc auj
lieu de commencer le 19 novembre et finir le 1er dé,embre, elle devrait commencer le 10 no-
vembre pour finir le 1er décembre.

Si cette recommandation est adoptée, elle affectera plus particulièrement les opérations
du poisson blanc sur la rivière Détroit. Cette rivière étant la frontière internationale entre
le Canada et les Etats-Unis, il serait nécessaire que les deux gouvernements s'entendissent
pour faire mutuellement des règlements relatifs aux modes et aux époques de la pêche; et
je suis porté à croire, d'après ce qui a transpiré dans des entrevues que j'ai eues, d'après les
idéés et les sentiments qui ont été librement exprimés par des citoyens américains intéressés
dans cette question, qu'il n'y aurait pas de difficulté sérieuse à en venir là.

Le fait étant maintenant acquis qu'on peut, au moyen de la méthode artificielle, sauver
de la destruction un grand nombre d'oufs de poisson et obtenir un plus grand nombre de
jeunes poissons, ce serait manquer de sagesse que de ne pas adopter ce système amélioré pour
augmenter la quantité du poisson blanc dans la rivière Détroit. Si votre ministère donnait
une solution favorable à ce projet, ce serait un grand encouragement pour les habitants de
cette partie de la province, et il y serait répondu avec empressement par le peuple et les auto-
rités sur le côté américain de la rivière qui s'occupent aujourd'hui activement à trouver quel-
ques moyens pour arrêter la diminution du poisson blanc. Et à en juger d'après le vif désir
manifesté par des citoyens américains de coopérer à une entreprise de ce genre, on obtien-
drait facilement les fonds nécessaires pour fonder conjointement sur cette rivière un commode
établissement de pisciculture pour la reproduction artificielle du poisson blanc.
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Perspective et condition des oeufs actuellement en établissement.

Il y a aujourd'hui dans les auges de l'établissement de Newcastle au-delà de trois cent
mille œufs de saumon, ainsi qu'un grand nombre d'oeufs de truite saumonée, tous dans la
condition la plus prospère.

Aux mois d'octobre et de novembre derniers, il y avait sept cent-vingt mesures d'oufs
de saumon extraits du poisson reproducteur et fécondés par la méthode artificielle; la mesure
ayant été faite pour en contenir cinq cents, il y avait donc en tout trois cent soixante mille
oufs. Sur ce nombre, il en a été enlevé trente-neuf mesures, soit dix-neuf mille cinq cent
oufs mauvais ou imparfaits, laissant dans les auges trois cent quarante mille cinq cent oufs
dont la plupart, on peut y compter, produiront dupoissonvivant. Cette statistique accuse
une perte d'un peu plus de cinq: pour cent

Comme nous sommes au temps où la plus grande partie des oufs non-fécondés ou autre-
ment mauvais ont montré la couleur blanche opaque qu'ils présentent toujours dans cette
condition, on peut calculer sans crainte de se tromper que la moyenne des pertes qui se fera
sentir jusqu'à l'époque de l'incubation sera très-faible et que la proportion du poisson qui
sera réalisée du nombre d'œufs déposés cette année excèdera celle des années dernières.

L'espace ne me permettant pas de prolonger ces remarques, je dois dire, pour conclure,
que toutes les autres matières en rapport'avec les opérations de cet établissement sont dans
un état satisfaisant.

J'ai l'honneur d'être,
Votre obéissant serviteur,

SAMUEL WILMOT.
Newcastle, Ontario,

31 décembre 1873.
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ANNEXE J,

RAPPORT SUR L'ÉTABLISSEMENT DE PISCICULTURE DE RISTIGOUCHE,

POUR LA SAISON DE 1873.
A l'fonorable

Ministre de la Marine et des Pêcheries,
Ottawa.

MONsIEUR,-J'ai l'honneur de vous informer que j'ai commencé à prendre les oufs du
poisson reproducteur le 15 octobre. Le poisson a été pris au moyen du filet dans la rivière au
moment où il préparait ses lits et frayait, et mis dans des endroits préparés tout près du ri-
vage afin de se raviver avant d'être dépouillé de ses oeufs. J'ai trouvé le poisson tout-à-fait
mûr, donnant tous ses oeufs dans à peu près trois jours; il a ensuite fallu transporter les oeufs
dans la maison de féccndation. J'ai manipulé soixante poissons, dont plusieurs très-gros, et
j'obtins environ 300,000 oeufs. D'après l'apparence du poisson pris, j'en suis venu à la con-
clusion que le frai était fini depuis le 15 septembre, et le 24 de ce mois on ne put trouver
un seul poisson. Mes observations du poisson pendant l'époque du frai des deux dernières
saisons ne m'ont pas porté à appréhender beaucoup de difficulté à me procurer du poisson re-
producteur en quantité quand j'en aurais besoin, attendu que l'eau est plus haute à cette sai-
son de l'année qu'en tout autre temps et que le poisson fraie dans un léger courant tout près
du rivage, où on peut le prendre facilement avec une seine. Cette observation m'a porté à ne
pas trop me soucier de préparer de bonne heure un approvisionneinent de poissons reproduc-
teurs, car si j'avais fait cela, il aurait fallu une maison de réception dans l'étang. M. Wilmot
m'avait suggéré cet arrangement. Cependant, je me figurai que je pouvais m'en dispenser;
mais je reconnais maintenant mon erreur, car l'arrivée du poisson à bonne heure- et le bas
niveau de l'eau ont dérangé mes calculs. A l'exception de quelques milliers, les oeufs paru-
rent se bien porter pendant environ quatre semaines, au bout desquelles, en les retournant, je
remarquai à l'extrémité claire des oeufs une petite tache blanche qui se communiqua en quelques
heures aux oeufs tout entiers. Cela continua pendant deux semaines, alors que je n'en eus plus
que dix mille. Ne pouvant me rendre compte de cette grande perte, et l'attribuant en partie
au fait que les plateaux en zinc sur lesquels reposaient les oeufs étaient neufs, je vidai ce qui
restait d'oeufs dans les auges en bois où ils sont restés depuis; quoique quelques-uns soient
devenus mauvais, j'en ai encore huit mille bons. Comme c'est la première expérience pra-
tique que je tente en fait de pisciculture, et comme je vois maintenant de> cas où d'anciennes
erreurs peuvent être réparées, je suis certain de mieux réussir une autre saison. Je n'ai aucun
doute qu'une bonne partie de mes pertes est provenue du fait que les oeufs n'ont pas été bien
fécondés et que je n'ai pas pris assez de précautions dans le transport des oeufs; mais j'obvierai
à cela en faisant construire dans l'étang une petite maison de réception et en y plaçant le
poisson reproducteur dans le mois d'août. M. Wilmot m'avait recommandé c la l'été der-
nier; mais je n'ai pu le faire, faute de temps et d'hommes. En le faisant je'pourrai avoir, en
peuplant mon étang, le poisson en proportion plus égale, car j'ai remarqué qu'en prenant le
poisson pendant l'automne, j'avais trois femelles contre un mêle.

Afin de diminuer les frais, je me suis dispensé des services de mon assistant au mois de
décembre et fermé la maison, etc. Je plaçai le reste de mes oeufs dans un endroit où le froid
ne pourrait les atteindre et où je pourrais les examiner tous les jours.

Afin d'avoir tous les renseignements possibles, j'ai visité l'établissement de pisciculture de
Miramichi. En comparant les notes avec M. Wilmot, l'officier en fonctions, je n'ai pas
trouvé de différence entre sa méthode et la mienne pour dépouiller le poisson, mêler le fluide,
etc. Il a, lui aussi, subi de grandes pertes qu'il attribue principalement à l'état inachevé de
la bâtisse pendant les premiers froids. Quand je lui signalai le nouveau zinc e mme étant la
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cause probable des pertes, il en admit de suite la possibilité ; mais ayant opéré sur du sin peu-
dant plusieurs saisons consécutives, il n'était pas prêt à admettre qu'il fût très-préjudiciable.
J'y appris aussi qu'on n'épiouvait dans cet établissement aucun trouble par la pourriture des
oufs, attendu qu'ils étaient incubés sur du beau gravier.

Je suis extrêmement contrarié d'avoir à envoyer un rapport aussi défavorable, car je
m'attendais à avoir plus de succès. Je dois vous assurer cependant que ce résultat négatif ne
doit pas être attribué à un manque de diligence et d'industrie de ma part, et je puis ajouter
que, d'après l'expérience et les renseignements que j'ai acquis, j'espère réussir mieux une
autre année.

DEE SIDE, Matapédia,
31 décembre 1873.

J'ai l'honneur d'être, Monsieur,
Votre très-obéissant serviteur,

JOHN MOWAT,
Garde-pêche,

Préposé à l'établissement de pisciculture de Ristigouche.
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ANNEXE K,

RAPPORT SUR LE CHOIX D'UN EMPLACEMENT ET L A CONSTRUCL ON
D'UN ÉTABLISSEMENT DE PISCICULTURE DANS

LE BASSIN DE GASPÉ.
A l'Hon. A. J. SMITH,

Ministre de la Marine et des Pêcheries,
Ottawa.

NEW0AsELE, MIRAMICHI1, N. B.
31 décembre, 1873.

MoNSIEUR,-J'ai l'honneur de transmettre ci-inclus à votre ministère un rapport sur le
choix d'un emplacement et la construction d'un établissement pour la reproduction artificielle
du saumon, sur la rivière Dartmouth.

Conformémptnt aux instructions que j'avais reçues de M. Samuel Wilmot, aussitôt arrivé
à Gaspé j'allai examiner les rivières qui se déchargent dans la baie de Gaspé, dans le but de
choisir un bon emplacement pour mettre à exécution les ordres que votre ministère m'avait
donnés. Avant de partir pour le haut de la rivière je visitai un petit ruisseau, connu sous le
nom de Ruisseau du Moulin et qui se décharge dans la rivière Dartmouth à l'Anse aux Cou-
sins, à environ deux milles et demi du village de Gaspé. J'ai trouvé ce cours d'eau très-favo-
rable aux fins requises; mais apprenant qu'il y avait quelques courants très-bons un peu plus
en haut de cette rivière, je résolus de les examiner. En conséquence, j'engagai deux hommes
et un canot, et montai à quatre milles en amont des chutes et vingt milles de l'embouchure.

L'eau étant alors très-basse, le voyage fut bien difficile; il fallut transporter le canot dans
presque tous les rapides; nous prîmes deux jours pour faire les vingt milles. En nous ren-
dant sur le haut de la rivière, je remarquai 1n certain nombre de beaux ruisseaux très-clairs
que j'examinai à quelque distance de l'embouchure; quelques-uns me parurent convenir par-
faitement à la reproduction artificielle du saumon; mais la rivière étant extrêmement basse, jet
ses bords étant rocheux et montagneux, elle serait d'un accès difficile par terre et par eau, ei il
faudrait des frais énormes pour y installer les choses nécessaires ·au bon fonctionnement d'un
établissement comme celui qu'on se propose de fonder. J'ai remarqué un grand nombre de
saumonelles dans les rapices peu profonds de la rivière ainsi qu'un nombre considérable de
poissons reproducteurs dans les différents étangs, quoique les pêcheurs, ne pouvant
à cause du bas niveau de l'eau aller au-dessus de l'endroit où la marée commence, en eussent
pris une bonne quantité avec le filet au commencement de la saison. Les meilleures frayères de
cette rivière se trouvent en amont des chutes; de fait ce n'est qu'une frayère continue sur un
rayon de quatre milles que j'ai traversé, et j'ai appris qu'elle se prolonge un peu plus loin; le
courant n'est pas aussi rapide, le lit de la rivière est beaucoup plus uni et composé de gravier
plus fin. On me dit que le poisson reproducteur pousse rarement jusqu'à ces frayères,;à cause
de la difficulté de passer les chutes, (je n'en ai vu que cinq dans l'espace de quatre milles) ; mais
giâce aux efforts judicieux de votre ministère qui a fait sauter une partie de cet obstacle
l'été dernier, je n'ai aucun doute que ces lits seront désormais beaucoup plus employés et con-
tribueront à augmenter considérablement le nombre des saumons qui fréquentent cette rivière.
Au pied des rapides j'ai remarqué un petit bras de mer qu'avec une légère somme pour cons-
truire un barrage à travers son embouchure on pourrait utiliser comme étang de réception
pour le poisson reproducteur que l'on y renfermerait jusqu'à l'époque du frai. Ne trouvant
pas un cours d'eau aussi bien adapté et aussi accessible que le Ruisseau du Moulin, je redes-
cendis la rivière; et, après avoir examiné et éprouvé ce dernier d'un bout à l'autre, j'ai décidé
de le recommander comme étant le meilleur emplacement pour la construction dun établisse-
ment de pisciculture, et cela pour les raisons suivantes:
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1. Parce qu'il est sur le même côté ,e la rivière Dartmouth et dans le voisinage immé-
diat du village de Gaspé, où l'on pourrait avoir.les matériaux et les ouvriers pour construire
l maison et les autres dépendances.

2. Farce qu'il est au milieu d'un bon établissement et tout près des bureaux du télégra-
phe et de la poste,-ce qui permettrait au gérant de communiquer directement avec votre
ministère.

3o. Parce qu'il est le meilleur centre de distribution dans la localité et accessible dans
toutes les, saisons de l'année.

Le Ruisseau;du Moulin est un cours d'eau pure et limpide qui prend sa source à quatre
ou cina milles de larive gauche de la rivière Dartmouth, et est alimenté principalement par
des sources et réputé avoir un approvisionnement d'eau inépuisable,-oe qui, je crois, doit
être le cas, car durant les grandes sécheresses que nous avons eues aux mois de juin et·juillet,
il y en avait encore une bonne quantité. Je n'ai pas cru nécessaire de visiter la rivière York,
car j'ai appris qu'elle n'offr aucune facilité à la reproduction artificielle du saumon et n'est
praticable que jusqu'à une courte distance seulement de son embouchure.

Ayant fait rapport de mes opérations à M. Samuel Wilmot, j 'ai reçu instruction d'ache-
ter le terrain nécessaire "à la construction des bâtisses, étangs, etc. J'achetai le terrain de
M. lenry Davis pour $60, et comme il était désirable d'avancer les travaux aussi vite que
possible, afin que tout fÙt prêt pour l'époque du frai, je pris un certain nombre d'hommes et com-
mençai les travaux de suite. Apprenant que votre ministère possédait sur la péninsule, à quatre
milles de l'emplacement choisi pour l'établissement, une grande quantité de bois de cèdre, je de-
mandai et obtins la permission de l'employer, ce qui a sauvé beaucoup de temps, car il aurait
fallu beaucoup de trouble et de frais pour sortir le bois de la forêt à cette époque de là saison.
Après avoir creusé les fondations dans le roc solide, je commençai la construction de la maison de
reproduction sur les plans qui m'avaient été fournis par M. Wilmot. La bâtisse a un étage
mansardé de hauteur, soixante pieds de longueur et vingt-quatre de largeur; la charpente est
en cèdre de 12 pouces carrés d'un bout à l'autre, avec une double rangée de tablettes sur~les
côtés et aux extrémités, planchéiée à l'intérieur et à l'extérieur, laissant un espaca de douze
pouces,qui doit être rempli avec de la sciure, ce qui, je crois, la garantira complètement du
froid. Quand elle sera terminée, elle contiendra cinquante-six boîtes à reproduction et aura
de la place pour un million d'oeufs de saumon qui pourraient, en n'importe quel temps, à peu
de frais, être augmentés par l'introduction d'une seconde rangée d'auges. Les planches de
sapin étant le seul bois de construction manufacturé à Gaspé, j'ai eu beaucoup de difficultés
à me procurer du bois d'autres dimensions; mais grâce à l'obligeance des MM. Lowndes, les
seuls propriétaires de moulins de la localité qui, quoiqu'avec beaucoup d'inconvénients pour
eux-mêmes. consentirent à changer leur jauge, j'eus les planches qu'il me fallait ; votre
agent de Québec me fournit le bois préparé.

Présumant qu'il était de l'intention de votre ministère de terminer cette saison les tra-
vaux en rapport avec cet établissement, j'ai construit un étang pour la réception du poisson
reproducteur sur la rivière York, à une vingtaine de milles de l'établissement de piscicul-
ture; j'ai cru que cet étang était nécessaire, attendu que les rivières York et Dartmouth ne
sont pas navigables pour les vaisseaux nécessaires au transport du poisson reproducteur. En
construisant une petite hutte à cet étang, la manipulation pourrait y être faite aisément, et le frai
apporté en canot dans des boîtes, à la maison de reproduction. Lorsque je reçus de M. Wil-
mot l'ordre de discontinuer les opérations pour cette année, je fis enclore la bâtisse convenable-
ment et terminer le barrage, afin que l'hiver ne leur fit dommage. Jusqu'ici la construction
de la maison et des autres dépendances a coûté $1,250, et il faudra encore $300 pour les
compléter et les rendre prêtes à recevoir le frai. Cette somme comprend le prix des maté-
riaux pour compléter la bâtisse et qui sont sur les lièux tout prêts pour la reprise des travaux
le printemps prochain.

J'ai l'honneur d'être, Monsieur,
Votre très-obéissant serviteur,

A. B. WILMOT.
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ANNEXE L,

RAPPORT DE M. SAMUEL WILMOT. SUR LE CHOIX D'UN EMPLACE-
MENT ET LA CONSTRUCTION D'UN ÉTABLISSEMENT POUR LA
REPRODUCTION ARTIFICIELLE DU SAUMON SUR LA RIVIÈRE
MIRAMICHI, DANS LA PROVINCE DU NOUVEAU-BRUNSWICK, PEN-
DANT LA SAISON DE 1873.

A l'Honorable A. J. SMITH,
Ministre de la Marine et des Pêcheries,

Ottawa.

MONSIEUR,-Ayant, au mois d'août dernier, à la demande et d'après les instructions de
votre ministère, visité la rivière Miramichi dans le but de choisir un emplacement et d'y
fonder un établissement pour la reproduction artificielle dii saumon, j'ai l'honneur de vous
faire rapport des particularités de ma visite.

Le 6 août, j'arrivais dans la ville de Newcastle, sur la rivière Miramichi ; j'y reçus des
dépêches de votre ministère me donnant instruction de visiter minutieusement les différents
ruisseaux et cours d'eau situés sur les bras nord-ouest et sud-ouest de cette rivière, dans le
but d'en choisir un qui serait le plus convenable à en faire un établissement pour la repro-
duction artificielle du poisson.

Après avoir vu M. Hogan, l'officier local des pêcheries, et avoir conversé avec lui sur
cette question, je m'assurai de ses services et montai la Miramiehi au nord-ouest, examinant
attentivement les différents cours d'eau qui y entrent par la rive sud, jusqu'à la Petite-Ri-
vière sud-ouest et la Sevogle. Sur ce côté, je remarquai les ruisseaux de Tozer, Stewart,
Goodfellow, Maltby, Red Bank et divers cours d'eau de moindre importance, prenant des
notes sur chacun d'eux et recueillant des habitants échelonnés le long de la rivière tous les
renseignements possibles.

Après avoir visité les cours d'eau qui entrent dans la Miramichi par le côté sud, je fis
la même chose pour ceux qui entrent par le côté nord. De tous ceux que j'ai vas, les ruis-
seaux de Ellison et de McCoy sont ceux qui présentaient les apparences les plus favorables.
Ayant terminé l'inspection du nord-ouest, je revins à Newcastle pour de là aller au sud-ouest,
dans le même but. A Newcastle, je rencontrai M. Venning, inspecteur des pêcheries du
Nouveau-Brunswick et de la Nouvelle-Ecosse, qui se joignit à moi pour aller au sud-ouest.
Sa connaissance intime de la rivière m'aida beaucoup dans mes recherches. Ayant vu
M. Parker, le garde-pêche local de cette partie de la Miramichi, qui demeure à une vingtaine
de milles de l'embouchure de cette rivière, je m'assurai aussi de ses services; nous partîmes
alors par le haut de la rivière, jusqu'à Renous, examinant,; chemin faisant, tous les cours
d'eau, parmi lesquels les sources Tannery, les ruisseaux de Croker, de l'Orme, de la Ville-
Indienne et d'autres de moindre importance; du côté opposé de la rivière, il y avait le ruis-
seau Doyle, la rivière Barnaby et d'autres cours.

Après avoir visité le sud-ouest et obtenu toutes les informations possibles sur l'approvi-
sionnement d'eau dans les différents petits cours, et sur leur pureté, je retournai encore à
Newcastle.

Ici, après avoir réuni les renseignements que j'avais obtenus sur les deux côtés de la
Miramichi, je procédai à faire le choix de l'emplacement le plus favorable pour l'objet en vue.
Quelques-uns seulement des cours d'eau possédaient les commodités nécessaires pour y mettre
des bâtisses, tandis que d'autres manquaient de l'approvisionnement d'eau indispensable au
fonctionnement, de l'entreprise. Dans quelques-uns de ceux qui auraient pu être choisis
avantageusement il y avait des moulins qui absorbaient parfois tout l'approvisionnement d'eau;
d'autres appartenaient à des propriétaires conjoints, ce qui en rendait l'achat presque impos-
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sible; d'autres encore étaient trop éloignés. Après un nouvel examen et avoir obtenu des
plus anciens habitants des renseignements plus satisfaisants sur l'approvisionnement constant
et la pureté de l'eau du ruisseau Stewart, je le choisis pour siége de mes opérations. Ce ruis..
seau est situé sur le côté sud de la Miramichi nord-ouest et à environ deux milles du pont
sur lequel le chemin de fer Intercolonial traverse la rivière. Il prend sa source dans un petit
lac situé à trois milles dans l'intérieur des terres, et courant à travers une contrée presque
sauvage sur un lit presque rocheux, se décharge dans un anse de la grande rivière dans lequel
la marée se fait régulièrement sentir. On dit aussi que l'approvisionnement d'eau de ce
ruisseau ne manque jamais. La tête de l'anse est traversée par un grand pont élevé qui se
relie au chemin principal et est la voie générale du trafic de la rive gauche de la Miramichi.
En amont du pont il y a un petit plateau de quelques acres de terre en gazon nuancé de
ioubarbe. Cette pièce de terre est environnée de chaque côté et en arrière de hautes collines
couronnées à leur sommet par de petits arbres toujours verts et des érables et bouleaux de
seconde croissance qui en automne forment un panorama magnifique. Cette partie retirée
offre de grands avantages pour l'affaire que l'on a en vue, elle joint pour ainsi dire l'agréable
à l'utile. L'eau court rapidement sur un fond graveleux. Lors de mes premières inspec-
tions elle me parut très-pure et très-claire; à mes visites subséquentes, la pluie étant tombée
en quantité, elle se décolora et prit une nuance rougeâtre eu couleur de porter. Il paraît que
ce changement de couleur de l'eau se fait universellement sentir après les pluies et les crues,
dans tout le district de la Miramichi, et de fait dans toutes les provinces maritimes.
En consultant des marchands de bois et les pêcheurs qui ont souvent visité les eaux supé-
rieures et les plus petites sources de·la rivière, j'ai appris que cette couleur rougeâtre se mon-
trait invariablement après les pluies. Cette particularité ne se fait pas remarquer dans les
cours d'eau qui se déchargentdans le lac Ontario, quoiqu'elle existe dans les rivières situées
plus à l'ouest. J'ai été curieux de connaître les causes et les effets de ce phénomène sur les
opérations de pisciculture. J'ai trouvé que ce changement de couleur était causé par l'argile
et la glaise rouge qui existent dans ces parages. En voyageant dans l'intérieur du district, j'ai
remarqué, après des chutes de pluie dans les étangs, les ornières et les fossés le long des che-
mins, que l'eau était toujours d'un brun rougeâtre foncé. Cette eau et celle des marécages et
des terrains bas, se déchargeant dans les ruisseaux et les rivières, produisent sans aucun
doute l'effet dont nous parlons. Dans Ontario, après une crue, les cours d'eau sont d'une
couleur laiteuse sale, causée par les clapottements de la surface sur le sol qui est générale-
ment composé d'une argile blanchâtre. Afin de me renseigner davantage sur la nature de
l'eau de ce ruisseau, je montai plus haut et y pris plusieurs truites et jeunes saumons ; ce
dernier poisson paraissait y être plus nombreux que le prenier ; cette circonstance
était un exemple évident de l'excellence de l'eau pour la fin proposée, car la truite
et le jeune saumon n'abondaient pas seulement que là, on les trouvait dans différentes phases
de leur croissance et bien développés. Dans l'examen que j'avais fait de l'eau et trouvant
qu'elle était bien adaptée sous tous les autres rapports à la formation d'étangs, tenant compte
aussi de sa proximité d'un voisinage bien établi où les communications postales et autres sont
faciles, j'ai été porté à recommander ce ruisseau comme étant le meilleur emplacement pour
les fins de la reproduction artificielle du poisson. La propriété sur laquelle. il coule
appartenait à l'hon. M. Hutchison qui y avait un moulin; j'appris de ce monsieur que la valeur
mise sur tout le lot n'excèderait pas de beaucoup le prix qui serait demandé pour
la partie dans laquelle le moulin était situé. Ayant communiqué ces informations à votre
ministère et reçu une réponse, j'achetai tout le lopin de cent quarante acres pour la somme
de quatre cent-cinquante piastres. Le ruisseau traversant dans son circuit le lopin de terre
voisin à l'est qui, s'il était acquis par des personnes qui y construiraient un inoulin, deviendrait
une nuisance pour l'établissement de pisticulture, j'ai cru, après m'être consulté avec le mi-
nistre, qu'il était opportun d'en faire l'acquisition. Je l'achetai donc pour la somme de qua-
tre cent piastres. Dans l'achat de cette propriété sont compris deux cent quarante acres dont
plus de soixante défrichées et cultivables. Il y a aussi sur le terrain une bonne charpente de
moulin et une vieille charpente de grange, sans compter un bon privilége de moulin; le tout
peut coûter huit cent cinquante piastres. En négociant l'achat de cette propriété avec l'hon.
l. Hutchison, il m'a fait voir les dispositions les plus libérales et les plus amicales, tant par
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la valeur raisonnable qu'il a mise sur le lot que par sa co-opération empressée à encourager
l'entreprise d'un établissemnnt de pisciculture dans ce voisinage.

M'étant ainsi assuré d'un bon emplacement, et la saison étant très-avancée, je me.mis
immédiatcment,à l'oeuvre pour construire les barrages et faire ,les fondations des bâtisses afin
de commencer dans l'automne suivant les opérations pratiquesde la reproduction du saumon.
Aidé de mon fils qui me servait d'assistant, je pris les niveaux du ruisseau, choisis les endroits
les plus favorables à la construction des barrages et un emplacement pour les bâtisses. Les
travaux pour les barrages et coursiers furent donnés à l'entreprise-et les ouvriers se mirent
à l'ouvrage-sans;délai. Tous eurent beaucoup de difficultés à vaincre, ayant à aller et reve-
nir presque tous les jours à Newcastle, distance de plus de cinq milles, ce qui nous occasionna
beaucoup de dépenses.

Le plan des bâtisses étant prêt, je fis des arrangements avec un constructeur de. la ville
pour lever et terminer la construction dans un temps donné. Le prix convenu fut de douze
cent piastres. Après cela, je me préparai à partir et à me rendre à Gaspé pour inspecter les tra-
vaux qui s'y font sous la surveillance de M. A. B. Wilmot, enagé à cette fin par votre ministère.

La veille de mon départ pour Gaspé, lentrepreneur vint me voir, et, à ma grande surprise,
mn'annonça qu'il ne pouvait pas.continuer les travaux, parce qu'il n'avait pu se proéurer le
matériel et les ouvriers nécessaires,; il me notifia en mêmae temps que si je voulais que l'ou-
vrage fût fait, j'eus à choisir un autre entrepreneur. Je fus extrêmement contrarié en appre-
nant cette fâcheuse nouvelle, eu égard surtout à l'état avancé de la saison, et aussi parce que
j'avais à Gaspé une entreprise du même genre qui exigeait ma présence sur la rivière Risti-
gouche, où je m'étais proposé d'arrêter en me rendant chez moi. De plus, cette circonstance
intempestive me faisait perdre dix ou quinze jours. Dans ce dilemme, il ne me restait plus
d'autre alternative que de chercher un entrepreneur sur lequel je pûs compter, et, sans perdre
de temps, j'allai voir tous les artisans des environs, et demandai des soumissions qui, toutes,
ont été plus élevées que la première, quelques-unes même du double. Les voici

MM. Menzies et Adams..... .....................
M. George Brown................................. 2500
M. Perkins............. .......................... 1750
MM. Sparrow et Vaughan.................................... 1 ,50
M. Smallwood..........0.. ........................ 0
MM1. McLeod et McLeod......... ................................ 1,450

Cette dernière soumission étant la plus basse, et ceux qui la faisaient étant hautement re-
commandés, le contrat léur fut accordé, les actes furent écrits et passés, les plans et devis an-
nexés, les equtions données, et l'ouvrage fut commencé avec une apparente bonne volonté de
l'accomplir en entier et pour l'époque spécifiée où les oufs de poisson pourraient être déposés
pendant la fraie prochaine.

Après avoir définitivement terminé cet arrangement avec les MM. McLeod, je me pré
parai à partir pour Gaspé par le prochain steamer, car j'avais hâte de faire avancer les tra-
vaux qui s'y poursuivaient, et d'arrêter à l'établissement de Ristigouche, afin d'y donner des
informations pratiques sur la manipulation du poisson, et d'inspector les lieux avant de re-
tourner à Ontario.

Il arriva cependant que j'eus une entrevue avec l'honorable M. Mitchell, et qu'après
consultation, il fut jugé qu'il valait mieux que je restasse pour compléter les travaux sur la
rivière Miramichi, tandis que. M. A. B. Wilmot se rendrait à l'établissement de Gaspé.
Conformément à ces instructions, je restai à Newcastle, et m'efforçai, par tous les moyens en
mon pouvoir, d'expédier les affaires. Tout en surveillant la construction des étangs, bâtisses
et autres travaux en opération, j'apprêtai une embarcation dans laquelle le poisson reproduc-
teur, après avoir été pris dans le rapide en amont, pourrait être gardé sans danger et trans-
porté dans les étangs de la maison de reproduction. En essayant cette combinaison, pendant
que j'étais là, et en l'employant aussi durant le reste de la saison, j'eus un plein succès.
Elle consiste en un fort bac arrangé de manière qu'un grand nombre de poissons,.disons une
centaine, après y avoir été mis, peut y être gardé et transporté en bonne condition pendant
plusieurs jours et un assez long voyage. Je vais décrire ce moyen de transport, car il peut
être utile à votre ministère.



87 Viètoria. botmnfitè à4,là ssin'ai 4.) . ±S'

J'achetai un fort bac de rivière aux dimensions suivantes, savoir trente piéds de ..
gueur, sept pieds de largeur etenviron vingt pouces de profordeur. Je divisai ce bac surla
longueur par une cloison en planiche, et je subdivisai chaque côté en plusiëurs compartimerds
de trois pieds sur trois pieds et demi, formés par des barres eu bois rond d'un pouce fixées au
haut et au fond du bac et séparées par un e'space d'un pouce et demi les unes des autres.
Chaque bout du bac fut laissé ouvert jusqu'à environ sia pouces dufond, de soité qu'une
fois vide, on peut le pousser aisément avec des perches. Une pièce de planche fut étroite-
ment ajustée à ces espaces ouverts de chaque bout, i manière à'les fermer quand il seait
nécessaire. Le bac fut aussi ponté pour permettre aux hoimes de marcher dessus cre le
poussant pour nonter ou descendre. On mit aussi des trappes ave des serrues et des -
tures sur chacun des côtés du centr-e du pon d'une dimensimn assez grande pôir couvrir en-
viron trois des"compartiments d'en bas. Ces portés, uhe fois fermées, empêchaient les
hommes travaillant sur le pont de troubler ou effrayer le poisson.

Le baô fut de la sorte conduit au haut des rapides et mis en mouillage juétement en bas
de l'endroit où le filet était tendu à travers la rivière; les taiôns furent alôrs retirés du
fond du bac, -qui se remplit d'eau jusqu'à six pouces du pont. Le courant de la rivière pou-
vait de cette manière entrer par u bout, passer à travers lesgrillagesdés diffireatš coïnyer
timents, et sortir par l'autre bout du bac. Les saumons pris dans la trappe dûranit la"nùit
étaient enlevés au moyen d'un petit filet de iod, et mis dans chaque compartiment au nom-
bre de cinq ou six. Dans cette étroite limité, ils ne pouvaient pas se ruer sur les grillages
avec assez de violence pour se faire du mal, et le courant continuel d'eau fraîche à travers le
bac les tenait dans une condition saine. Au moyen de ce bac, tendant un filet à traversa
rivière et dressant une tente immédiatement le long de la côte d'où on peut faire une garde
vigilante, je pris en quelques nuits plus de cent saumons. On les descendit alors dans la
rivière jusqu'à l'établissement de pisciculture, environ seize milles, et à marée haute, le badremonta l'anse le long de l'étang, où l'on débarqua la cargaison de poissons en ouvrantles
portes et en prenant le saumon des différents compartiments pour le mettre dans un filet à
mains et le plonger dans l'étang.

Quoique les choses fussent alors en bonne voie tant dans la formation des étangs que
dans l'érection des batisses, je craignis quelque peu que l'établissement de piscictltur ne fût
pas suffisamment complété avant l'arrivée des gelées. D'abo-rd unè jetée cn terre pa suffi-
sarnment nouvellement construite, avec une lourde pression d'eau, est toüjours plus ou moins
sujette à se briser. Il faut du temps pour que la terre s'affermisse et dévienne solide. Dans
l'étang ici mentionné, le volumé d'eau n'était pas considérable. Il couvre une grande siper-ficie, et fut rempli imnidiatement après la construetion de la jetée, afia d'y pouvoir plaer
le saumon dans la s tison qu'il serait pris. Tout délai dans la formàtion de.l'étang aurii
empêché d'y mettre le saumon dans cette saison; mais en le remplissant d'eau si tôt après la
construction de la jetée, elle courait un risque plus qu'ordinaire d'être brisé. Comme la
saison'était avancée, mon'départ de irainihi pour retournri à Ontaioétait inpératif
Il était aussi nécessaire que quelqu'un connaissant la besogne fût chargé des travaux. Dacette conjoncture, je n'avais d'autre altërnative que de clore les opérations Gasp, soûÌl
surveallance de M. A. B. Wilmot, et de le charger des travaux sur la Miramiehi, la conduitede ces deux travaux étant impossible sans les services d'une personne compétente, Versée dansla pisciculture. Il fut donc ordonné de clore les opérations à Gaspé et de prémunir les b.tisses et les jetées contre tout accident pendant la rigueur de l'hiver ou les inondationsdâ
printemps. Peu après M. A. B. Wilmot arriva à Miramnichi où je le mis formcllemeinci
charge des travaux. Je lui donnai en même temps toutes les informatios relatives à sesdevoirs en géciéral et à l'art de la pisciculture artificielle en particulier, comme les circonstanees le permettaient alors.Le -projet'que j'avais d'abord formé de rétourner a la riviere Risfijt'que itgouche et dedonner
quelque iformation pratiqüe à M. Mowat sur la fécondation artificielle dut être abandonndaLe moisd'octobre était arrivé, et ma présence à ntario était~immédiatement nécessaire.

Je ne puis terminer mes remarques sans mentionner les services que m'a rendis . Johntlogan, l'officier local chargé de la partie nord-ouest de la rivière Miramichi, pendat tout le
temps qu'ont duré mes travaux sur cett' rivière. Je puis aussi en toute confiance ajuterque c'est au"zèle et à l'intrépidité qu'il 'a mudtrés. däns l'acci4jlissemén't'di düÙif aku d~'Pi C jotr
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protéger cette branche de la Miramichi, qu'on doit attribuer l'augmentation prodigieuse du
saumon qui la fréquente maintenant. Au moment de clore ce rapport, on a attiré mon atten.
tion sur quelques difficultés qui se sont élevées à la maison de pisciculture de Miramichi. Il
paraîtrait que mes pressentiments que la chambre de pisciculture ne serait pas terminée avant
l'arrivée de l'hiver, faute d'énergie de la part de l'entrepreneur, se sont réalisés. Dans une
dépêche de votre ministère, je remarque que les entrepreneurs demandent une extension ,de
temps et une avance sur le prix du contrat. Le contrat primitivement conclu n'admet au-
cune demande de cette nature. Il peut cependant y avoir des circonstances qui mr'ritcraient
considération lorsqu'elles auront été complètement exposées. Je suis porté à croire que par
la négligence de l'entrepreneur à ne pas enclore et compléter la chambre d'incubation à l'époque
convenable, les auges d'incubation durent être placées ,ur le plancher d'une manière très-rude.
La conséquence de l'état imparfait des bâtisses a été que le froid les a envahies et a fait un
dommage sérieux à la plus grande partie des oufs. Cette perte est excessivement regrettable,
surtout après les efforts que j'ai faits pour la prévenir. Cet accident ne pcut plus toutefois
se renouveler. Les essais faits pendant les mois d'hiver dans cette froide région, et les notions
gén 'rales que doit acquérir une personne qui les fait, relativement à toutes les matières se
rpprtant à l'établissement de pisciculture de la Miramicii pendant l'année, garantiront doré-
navaint des r(sultats heureux et satisfaisants.

J'ai l'honneur d'être, Monsieur,
Votre obéissant serviteur,

SAMUEL WILMOT.
NEWCASTLE, Ontario,

31 décembre 1873.

A jhonorable A. J. SMITH,
Ministre de la Marine et des Pêcheries,

Ottawa.
NEWCAsTLE, MIRAMICHI, N. B., 31 décembre 1873.

MoNSIEUR,-Ci-inclus, j'ai l'honneur de soumettre à votre département un rappott sur
le progrès des travaux relatifs à l'établissement de pisciculture de la Miramichi, qui a été
placé sous ma direction. A mon arrivée ici, je trouvai qu'on avait donné à l'entreprise la
construction d'une maison d'incubation à MM. Donald et William McLeod qui avaient com-
mencé les travaux. Une partie des étangs nécessaires et »autres dépendances avaient/ été
construits. Je m'occupai immédiatement de l'achèvement de ces dernières pour y recevoir
les oeufs de saumon cette saison. La saison étant si avancée avant le commencement des
travaux, et les inondations de l'automne étant arrivées si tôt, j'éprouvai beucoup de trouble
et de retard, et me trouvai, avec l'aide limitée dont je pouvais disposer, dans l'impossibilité
d'achever assez les travaux pour résister à la rigueur de l'hiver. J'ai encouru beaucoup de
dépenses et de trouble après l'arrivée des froids. Par des marchés conclus par M. Samuel
Wilmot, je me procurai trois cents saumons, dont soixante-quinze saumonneaux. Le reste,
également composé de mâles et femelles, fut placé dans un grand étang préparé pour les
recevoir. Pour attraper et traiter le poisson plus facilement, j'ai érigé une petite bâtisse sur
une partièdel rivière et immédiatement à la tête de l'étang. Cette bâtisse sert de maison
de dépôt et deaboratoire, et a été construite de manière à en rendre l'entrée facile et la sor-
tic inmpossible au poisson reproducteur. Elle est aussi divisée en compartiments pour la di-
vision et la classification convenables du poisson, ce qui permet, pendant l'opération, d'obte-
nfr un poisson reproducteur de l'un ou l'autre sexe sans difficulté. Le matin qui suivit
l'tchèvenient de cette bâtisse, j'eus le plaisir de trouver plus de trente saumons entrés pen-
dant la nuit. Environ cent cinquante en tout trouvèrent le moyen de s'introduire dans cette
maison. Ces cent cinquante saumons me donnèrent environ 300,000 oufs que je déposai dans
des auges d'incubation disposées pour les recevoir temporairement. 'ayant pu faire ter-
miner les dépendances nécessaires pour en loger une plus grande quantité, je ne pus m'en
procurer une autre provision, car le poisson qui était resté dans l'étang y avait frayé dans les
eaUx rapides de la tête de cet étang, où je n'ai pas de doute que les oufs écloront en étant bien
protégés. A raison des circonstances défavorables où je m'étais procuré ces m ufs, du maniement
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inévitable et des traitements impropres auxquels ils ont été soumis, à cause de l'état incomplet
de l'établissement au temps du frai, un grand nombre de ces oufs ont été endommagés et sont
devenus stériles, tellement que ma provision a été réduite à cent mille. La plus grande partie
de ces derniers commencent à donner des sigaes de vie, et s'il n'arrive aucun accident imprévu,
j'espère réussir à en faire éclore une grande partie. Je suis content de ce que la perte soit
surtout attribuable aux causes ci-dessus. Cependant, je pense que les nouveaux auges d'in-
cubation et le nouveau zinc où je suis obligé de déposer les oufs, aussi bien que l'état fangeux
de l'eau, résultat de fréquents dégels des six dernières semaines, rendront nécessaire, pour le
fonctionnement heureux et économique de cet établissement, la formation de deux étangs la
saison prochaine à part ceux qui existent déjà et l'agrandissement de la maison de
dépôt. La bâtisse est maintenant finie, à l'exception du plâtrage et de la peinture, et présente
un bel aspect. Je suggérerais d'enclore et de séparer les terrains. en respvctant l'apparence
de la bâtisse. Comme j'aurai le temps nécessaire pour compléter entièrement le travail l'été
prochain et me préparer pour un frai plus considérable, j'espère faire un rapport plus favorable
sur les opérations relatives à cet établissement l'an prochain.

J'ai l'honneur d'être,
Monsieur,

Votre très-obéissant serviteur,
-A. B. WILMOT.
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ANNEXE M.

tAPPORT SUR -LES OPÉRATIONS DE PISCICULTURE A LA RIVIÈRE
MOISIE, POUR LA SAISON DE 1873.

QuinEc, 31 décembre 1873.
?Honorable

Ministre de la Marine et des Pêcheries,
Ottawa.

MONsIEUR,-J'ai l'honneur de soumettre mon rapportsur la propagation artificielle du sau-
mon à la rivière Moisie, pour la saison dernière, le précédent faisant connaître les opérations
jusqu'au mois de novembre 1872.

Ayant appris par le chef ,des'Sauvages 'qu'à environ quarante-cinq milles des premières
fourches de-la; branche est de la rivière Moisie, et quatre-vingt-dix milles de l'embouchure de
la rivière, il y avait quelques frayères où l'on pouvait trouver chaque année une quantité pro-
digieuse de saumons au temps du frai, je jugeai à propos d'envoyer vers la fin de juillet mon
commis, M. Andrew Fraser, visiter la localité, accompagné d'une couple de sauvages pour lui
indiquer les frayères afin qu'il pût faire rapport s'il était possible d'y atteindre, au cas où on
jugerait nécessaire de se rendre aussi loin dans l'automne pour se procurer des oufs. Il
laissa le poste à l'embouchure de la rivière le 23 juillet. Le temps, auparavant, avait été plu-
vieux et la rivière débordait légèrement. Il atteignit les fourches le l3ndemain soir, et vit en
montant sauter une grande quantité de saumons. Le 25, il remonta la branche est, et après
trois ou quatre milles, il eut à faire un portage d'un demi mille pour passer les rapides ou
basses chutes, au pied desquelles le saumon se trouvait réuni en nombre immense. Il dit qu'il
ne peut comparer ces saumons qu'à des capelans sur le bord de la mer, l'eau au bas de la
chute en étant toute grouillante. La rivière coule ici sur un lit de roche granitique comme
une pente rapide. Quand l'eau est basse, la chute doit avoir douze à quinze pieds de hau-
teur; mais quand la rivière déborde, l'eau se gorge au pied des chutes et s'élève considéra-
blement, ce qui donne au saumon la chance de sauter. Sur la pente dont j'ai parlé, du'côté
nord, il y a plusieurs bassins dans le roc. Ces bassins s'emplissent d'eau quand la rivière dé-
borde. Le saumon en profite et y demeure par hasard en montant.

Quand M. Fraser est passé, il a compté une centaine de saumons dans un de ces bassins,
et à peu près autant dans un autre plus haut.

Il reprit son canot en haut des chutes, continua à marcher pendant une journée et demi
et arriva aux endroits mentionnés par-les Sauvages. Il rapportelque le dernier jour de marche,
la rivière était difficil à remonter et que les frayères, quoique très-étendues, ne sont pas
propres à la seine parce qu'elles sont remplies de galet et que les côtes sont escarpées. A
l'époque où il revint aux chutes, l'eau de la rivière était considérablement baissée, et il y cn
avait peu dans les bassins. Cependant, il y avait encore plusieurs saumons à moitié hors de
l'eau, qu'il repoussa avec un bâton dans la rivière. Il arriva au poste sans avoir vu rien qui
fût digne de remarque.

Vers la fin de septembre, je fis transporter des provisions au bout supérieur du portage,
afin qu'elles fâssent prêtes quand l'expédition partirait pour faire provision d'oufs. Comme
plusieurs des canotiers qui avaient été employés auparavant avaient laissé la rivière Moisie,
et que les indigènes s'étaient enfoncés dans l'intérieur des terres, j'engageai deux Sauvages à
Québec, et les amenai avec moi à la rivière Moisie. Nous partîmes de Québec le samedi il
octobre, par le vapeur M. Stevenson, et nous arrivâmes à Moisie le 13. Le matin du 14,
nous quittâmes le poste et nous nous rendîmes jusqu'au bout supérieur du portage le même
soir, atteignant les fourches dans l'après-midi du 15, par un beau temps. Près des fourches,
et à l'embouchure de la branche est, nous vîimes une graade quantité de uaumons. Le jour
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suivant, 16, fut sombre et pluvieux. Nous remontâmes la branche est environ un mille et
demi, et sur ce parcours nous vîmes sauter un nombre prodigieux de saumons, et en peu de
temps nous primes sur les frayères un nombre de saumons justement propres à notre dessein.
Les eufs et la fécondation étant accomplis, nous remplîmes deux grandes bailles de ferblanc
d'oufs fécondés. En outre, nous prîmes plusieurs saumons argentés sortant,évidemment de
la nier, d'une pesanteur de huit à douze livres. Ces saumons n'avaient été que peu de temps
dans la rivière, car l'eau douce n'avait pas encore commencé à leur faire perdre leur couleur.
Cette nouvelle myriade de poissons doit être venue dans la rivière:à la fin de septembre ou au.

commencement d'octobre, et doit avoir. été très-nombreuse. ,Car on ne pêchait pas dans la
place la plusfavorable pour prendre du poisson dans tout leur développement, mais sur des
frayères pour avoir des oufs et des laitances. Nous abandonnâmes la pêche de bonne heure,
dans le jour, parce que les hommes étaient couverts de verglas et de neige et qu'ils avaient
très-froid. Sans cela, ious aurions pi aisément faire notre provision d'oufs ce jour-là, car le
saumon était en abondance autour de nous. Pendant la nuit, le froid se changea en un froid
rigoureux. Le matin du 17, nous prîmes encore du saumon et nous remplîmes. d'oeufs le tiers,»
d'une chaudière de ferblanc, faisant en tout à peu près huit gallons et demi d'oefs d'amassés.
Je fus d'avis que cette quantité était suffisante pour remplir le ruisseau au dépôt de saumons..

Nous laissâmes les fourches le midi du même jour let descendîmes la rivière jusqu'au bout
supérieur du portage que nous atteiginîmes le même soir. Le lendemain nous fîmes le por-
tage. Mais, malheureusement, en transportant les oeufs, un des Sauvages tomba et en gâta
plusieurs milliers. Nous arrivâ^mes au dépôt de saumon dans l'après-midi, à temps pour placer
les oufs sur les bassinets en zinc percés, préparés pour les.recevoir, tel que recommandé par
M. Wilniot. J'estime que nous déposâmes 150,000 oeufs en bon ordre. Il est digne de re.
marque qu'on a vu plusieurs saumons dans le petit ruisseau du dépôt dans le 'Mois d'octobre
cette année.

Il nous fallut attendre dix jours à l'embouchure de la rivière. le retour du vapeur.poir
revenir à Québec,. où nous arrivâmes le 4 ncvembre, après un voyage de vingt-quarre jours.
Les oeufs furent confiés aux soins des deux gardiens du dépôt de saumons. . Ils y ont résidé
tout l'hiver, et m'ont écrit, à la date du 4 janvier, que les oufs étaient en bonne condition
et qu'ils n'en avaient ôté que 8,090 mauvais jusqu'à cette date.

Je demeure, Monsieur, respectueusement,
JOHN HOLLIDAY.



Documents de la Session (No. 4.) .8

ANNEXE N.

RAPPORT DE W. H. VENNING, INSPECTEUR DES PCHERIES DE LA
NOUVELLE-ECOSSE ET DU NOUVEAU-BRUNSWICK.

L'honorable A. J. SMITH,
Ministre de la Marine et des Pecheries.

MONsIEUR,-En présentant mon rapport pour l'année 1873, je suis heureux de pou-
voir constater que l'amélioration dans les pêcheries, telle que démontré par l'augméntation du
rendement annuel qui a marqué chaque année depuis l'adoption et la mise en force de l'acte
des pêcheries, est complétement corroborée par les rapports pour la dernière saison. Cet
heureux résultat est spécialement dû au système de protection accordé par cet acte, il n'y a
plus moyen de douter que cette source de richesse commence à se relever de la dépréciation
dont elle a souffert avant la confédération. De presque tous les comtés, dans chaque pro-
vine, les officiers locaux font des rapports encourageants du progrès régulier sensible dans
leurs districts respectifs, non-seulement en ce qui regarde les pêcheries, mais encore dans
l'opinion publique·dont dépend en grande partie l'exécution effective des dispositions de
l'acte des pêcheries. Les pêcheurs comprennent maintenant que l'observation rigoureuse de
la loi est dans leur intérêt; en conséquence, il est bien moins difficile de faire mettre ses dis-
positions à exécution, et les devoirs désagréables des officiers des pêcheries deviennent gra-
duellement moins onéreux. Plusieurs mesures sont encore nécessaires pour protéger et déve-
lopper certaines branches de l'industrie de lh pêche dans les deux provinces; j'y ferai plus
particulièrement allusion à la fin de ce rapport, et je vous prie respectueusement de. vouloir
bien considérer favorablement mes recommandations.

Comté de Ristigouche.-Les rapports de ce comté montrent une augmentation très-con-
sidérable. Ceci est surtout remarquablepour la pêche du saumon dont le produit a été double
de l'année dernière et des années précédentes. La rivière principale et tous ses tributaires
ont été remplis de saumons et de truites durant la dernière saison, tandis que dans la baie la
pêche de la morue et du maquereau a été très-productive. Le garde-pêche Ferguson ex-
prime l'opinion que cette amélioration est due spécialement à la mise à exécution de l'Acte
des pêcheries, et surtout de ses dispositions concernant la fermeture hebdomadaire. Les
Sauvages qui, par le passé, causaient de grands dommages par la pratique destructive dela
pêche au dard ont été munis de filets pour la pêche légale, et il n'est plus permis maintenant
de pêcher au dard. Sur la rivière ou- ses tributaires, on s'est activement occupé de la pêche
du homard et sa préparation durant la dernière saison, et cette nouvelle branche d'affaires
prend de rapides développements. Le règlement passé l'été dernier pour la protection de
cette pêcherie était bien nécessaire et aura, j'espère, l'effet de prévenir dans ce comté la
pêche excessive qui • été si préjudiciable à d'autres localités. J'ai souvent insisté sur la né-
cessité de prohiber la pose des filets entre les îles, la terre ferme et les battures à la tête de
la marée dans la rivière Ristigouche, et je désire attirer de nouveau l'attention sur l'impor-
tance de cette mesure, car je suis convaincu que l'amélioration des pêcheries demande impé-
rieusement son adoption.

Comté de Goucester.-Les rapports de ce comté montrent, en ce qui concerne la pêche
du saumon, les même résultats réjouissants; elle a été très-productive et a considérablement
excédé celle des années précédentes ; quoiqu'un plus petit nombre de pêcheurs y aient été
engagés, plusieurs d'entreè eux trouvent un emploi profitable sur les constructions du chemin
de fer. Le garde-pêche Hickson rapporte que la rivière Nepissiguit était bien peuplée de
saumons durant toute la saison, et la pêche à la ligne a été meilleure que jamais. La rivière
Tête-à-gauche était bien peuplée aussi et sera avant longtemps, sans nul doute, aussi produc-
tive qu'elle l'était anciennement. Dans les districts inférieurs du comté on a pris moins de
gaspereaux ct de harengs que l'année deri:re ; mais la pêche de l'achigan a augmenté. La
pêche de la morue a été très-bonne jusqu'à la tempête du mois d'août, mais le temps qui a
continué mauvais le reste de la sais-n lui a été préjudiciable, et le rendement 'est au-dessous
de la moyenne. La morue, le maquereau et le hareng abondent dans le district inférieur de
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ce comté ; mais la pêche n'est pas faite avec un esprit d'énergie et d'entreprise suflsant pour
être profitable. La plupart des habitants ont des fermes et ne pêchent que lorsque l'eau est
calme et le poisson près de la côte. Avec des bateaux convenables et plus d'attention à la
pêche, ils prendraient de grandes quantités de poissons.

Comté de Northuomberland.-Les rapports de ce comté font voir une augmentation con-
sidérable sur l'année dernière, et les rapports des divers gardes-pêche sont très-encourageants.
L'augmentation se fait surtout remarquer dans la pêche du saumon et de l'achigan; mais celle
de l'alose et du gaspereaua aussiétémeilleure. La pêchedusaumon dans les rivière N.-O. et S. O.
et leurs tributaires, ainsi que dans la baie, a été extraordinairement productive, et en même
temps la moyenne de la pesanteur du poisson a augmenté. Tard dans la saison et après que
les rets eussenf été enlevés, un beau courant de poissons remonta vers les frayères, et on a
tout lieu de s'attendre que l'amélioration continuera d'une manière permanente. Le garde-
pêche iogan fait rapport que, dans son district, la pêche a été beaucoup plus abondante que
celle de l'année dernière. Il attiibue l'amélioration des pêches de l'achigan au bon effet
des règlements pourvoyant à leur protection durant les mois du frai, ainsi qu'à la défense
de seiner, moyen de pêche très-destructif pour les jeunes poissons. Comme on le prévoyait,
la moyenne de la grosseur du poisson s'accroît, et on peut maintenant raisonnablement s'at-
tendre à voir cette pêcherie profitable s'améliorer d'année en année. Le garde-pêéhe Cameron
fait rapport que dans le haut de la rivière Sud-Ouest, qui avait été presqu'abandonné pendant
des années, il y eut, tout l'été, un beau courant do poissons beaucoup plus considérable qu'au-
cune des années précédentes depuis la mise en vigueur de la loi. Le succès des pêcheurs à
la ligne qui ont visité la rivière durant la dernière sairon fut en conséquence très-satisfaisant
et encourageant; ce fait prouve qu'un très-bon nombre de poissons reproducteurs sont revenus
dans leurs anciennes frayères en cet endroit. La pêche de la morue et du hareng dans la
baie et sur les côtes n'a pas été aussi productive à cause, en grande partie, de la tempête du
mois d'août qui détruisit à Escuminac un grand nombre de bateaux. La pêche du homard
a donné un rendement moyen, mais souffrit aussi des tempêtes de la derrière partie de la
saison. On se plaint encore de la pose excessive des filets dans l'île à l'embouchure de la
rivière, et je suggérerais avec instance que des mesures fûssent prises pour faire casser ces
plaintes.

Comté de JKent.-Les rapports de ce cpmté montrent une augmentation considérable,
comparée à ceux des années précédentes, et les rapports des gardes-pêche respectifs sont très-
encourageants. Les glaces n'ont quitté les côtes que très-tard, ce qui a été très-préjudiciable
aux pêches du saumon, car quoique le courant fût extraordinairement abondant, les filets
ne pouvant être posés, la pêche fut bien moindre qu'elle n'eût été dans des circonstances plus
favorables. Le rendement de la pêche du gaspareau a été bon, et si les pêcheurs avaient été
munis de sels et de barils pour les saler, ils eussent pu en prendre une grande quantité. La
pêche du maquereau n'a pas été faite sur une aussi grande échelle que les années
précédentes ; cette sorte de poisson était cependant abondante et de bonne qualité.
Les pêcheurs s'occupent surtout maintenant à la pêche du homard qui est plus profi-
table. Pour cette raison on donna aussi moins d'énergie à la pêche de la morue qui
fut de plus gênée par la tempête par laquelle plusieurs bateaux furent jetés à la côte et
désemparés pour le reste de la saison. Ceci les empêcha aussi de faire la'pêche du
hareng d'automne qui était très-abondar.t et eut produit un rendement considérable. L'é-
perlan est maintenant pris en plus grande quantité que jamais et on fait des préparatifs pour
l'exporter en gros, avec l'achigan frais, aux Etats-Unis où ils sont vendus sans difficulté et
à bon prix. Les bancs d'huîtres ne s'améliorent pas, et tant que des mesures efficaces n'au-
ront pas été adoptées pour les protéger et les alimenter, le peu qui en reste sera bientôt en-
tièrement épuisé. Pendant la première partie de la saison de grandes quantités de homards
ont été pris, mais durant la tempête du mois d'août les grandes marées endommagèrent s&-
rieusement l'édifice dans lequel on les conservait et obligèrent de clore prématurément la saison
des opérations. Il y a maintenant six établissements pour ce genre d'affaires et une nouvelle
doit être érigée pour la prochaine saison. Ce geure d'affaires donne de l'emploi à un.grand
nombre de personnes et devient très-important pour le pays. Le règlement fait durant la
dernère saison pour la protection de cette importante pêcherie était bien nécessaire pour pré
venir sa destruction, et j'espère qu'il ne sera pas changé sans la plus sérieuse réflexion,
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Conté de Westmorland.--Le poisson pris dans ce comté sert surtout à la consomma-
tion locak, et on ne peut obtenir un rapport exact du produit de la pêche iei. La pêche de
l'alose dans la baie Dorchester et la rivière Peticodiae n'a pas été si bonne que d'habitude;
la temérture froide du printemps est, suivant les officiers locaux, la cause de cette diffé-
rence. La rivière Shédiac s'améliore et j'ai de grandes espérances de voir encore le saumon,
l'alose et le gaspereau abonder dans ses eaux en aussi grand nombre qu'avant l'érection de la
digue du moulin de. Gilbert qui, depuis qu'une ouverture y a été pratiquée, n'offre plus
d'obstacle et le laisse remonter. Les bancs d'huîtres du port de Shédiac, antérieurement
considérables et dont on pourrait encore faire une source de richesses, diminuent annuellement
de valeUr et, ai un système protecteur plus éclairé n'est pas adopté, quelques années de
plus verront la destruction totale de ce délicieux mollusque.

Comté d' ert.-..--Les rapports de ce comté montrent une augmentation sur l'année
dernière, principalement relative aux poissons pêchés à la ligne, et aux saumons. La pêche
de l'alose, quoiqu'un peu plus abondante que l'année dernière, n'a cependant pas été égale à
celle des années précédentes, probablement à cause de la froide température du printemps.
.ua pêche'est dans ce comté principalement pratiquée par des cultivateurs qui n'y consacrent
que très-peu de temps.

Comté de Victoria.--Le rapport du garde-pêche pour ce comté dit que le saumon n'a pas
été, pendant les dernières quinze années aussi abondant qu'il ost maintenant dans la rivière
Tobique, et cette remarque s'applique également à la partie de la rivière St. Jean traversant
ce comté. La Tobique est la principale frayère du saumon qui remonte le bras principal,
et le garde-pêche MeCluskey décrit les colons de l'endroit comne des braconniers déterminés
qui cherchent toutes les occasions de violer la loi. Il n'y a que trois gardiens pour toute la
longueur de la rivière, et ils sont stationnés si loin les uns des autres, qu'il leur serait vir-
tuellement impossible de garder plus que leur voisinage immédiat. J'insisterai respectueuse-
ment pour qu'au moins trois gardiens de plus soient nommés pour faire exécuter la loi plus
efficacement. La protection (es poissons frayant dans la rivière est de la plus haute impor-
tance, et je ne puis trop insister à attirer votre intention sur le sujet.

Comté de Carleton.-Les rapports pour ce comté montrent une amélioration sensible sur
l'année dernière tant pour le saumon que pour l'alose, mais la quantité de billots flottant dans
a rivière durant toute la saison empêche la pose d'une quantité de filets, en sorte que la pêche
fut moins abondante qu'elle n'eût été autrement. ''Le garde-pêche Harrison fait rapport qu'en
conséquence de cet embarras durant les meilleurs mois de pèche, il eut beaucoup de diffi-
culIté à faire exécuter la loi, vûla tendance générale à poser des filets après le commencement
de la saison de fermeture.

Comt' d'York.-La pêche dans ce comté a excédé celle de l'année dernière. Les rap-
ports ne donnent qu'une partie du tout, vû qu'il est difficile de se procurer des relevés exacts
là où tant de poisson est employé pour l'usage de la famille. Le garde-pêche McPherson
rapporte que l'opinion généralement exprimée est que la pêche du saumon et de l'alose durant
la dernière saison a été 50 pour cent plus abondante que celle des saisons précédentes pendant
les vingt dernières années, et il attribue cette augmentation à la vigueur avec laquelle on a
fait exécuter la loi depuis sa promulgation. La pêche au dard et la dérive son t maintenant
presqu'entièrement inconnues, tandis qu'antérieurement ces moyens de pêche destructifs était
ouvertement pratiqués.

Comtés de >Svunlbry et Queen.-Dans ces comtés la pêche a été plus abondante durant la
dernière saison que pendant plusieurs années précédentes.

Les poissons de toutes sortes étaient plus abondants, et les personnes engagées à pêcher
ont été bien payées de leur trouble. Tout le poisson est employé pour la consommation do-
mestique, et je n'ai aucun doute que le chiffre des relevés est bien plus bas que celui de la
quantité réelle du poisson pêché. La loi a été gééralement observée ; quelques rares plain-
tes ont été faites à raison de pêche illégale.

Comté de King. - Les rapports de ce comté montrent une augmentation sur l'année
dernière, et les relevés des gardes-pêche co:Leut l'amélioration des rivières et des cours
d'eau Dans la rivière Kenncbecassis surtout on rencontre ces marques d'amélioration, et de
grandes quantités de saumons sont remontés jusqu'à leurs frayères. Le peuple semble plus
disposê à observer la loi et aucune plainte n'a été faite à raison de pêche illégale,
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Comté de Saint-Jean. - D'après les rapports, la pêche a été moyenne dans ce comté.
Tandis que le saumon et le gaspereau sont plus abondants que l'année dernière, l'alose et le
poisson pêché à la ligne diminuent, probablement à cause du mauvais temps qui a régné dans
la baie.durant une grande partie de la saison. Le règlement du conseil commun prohibant
la pêche le dimanche a été généralement observé, c'est ce qui explique pourquoi splus de
poissons ont été pris dans les comtés supérieurs. La nomination d'un officier supérieur
actif à Saint-Martin assurera, j'espère, une meilleure exécution de la loi dans ce district.
Un gardien serait bien nécessaire à la rivière au Saumon, et la nomination d'une personne
convenable, décidée à faire exécuter la loi relative aux sciures et débris des moulins, aurait
les meilleurs résultats.

Comté de Charlotte. Les rapports et relevés des gardes-pêche locaux de ce comté
sont bien encourageants. Le garde-pêche Curran, du district de Sainte-Croix, continue à
donner des nouvelles favorables du repeuplement de la rivière Sainte-Croix et de ses tribu-
taires. Il dit :"L'augmentation du poisson de toute sorte est suffisante pour convaincre les
plus incrédules du fait qu'elle peut être repeuplée. L'augmentation du saumon est remar-
quable. Des enfants pêchant la truite et le doré ont pris de jeunes saumons dans des en-
droits où il n'eu avait jamais été vus depuis l'érection des digues. De grandes quantités ont
été vues dans le ruisseau Mohannes cet automne, et des saumons complétemeut développés
ont été pris à Vanceboro.

Une nouvelle passe-migratoire a été construite cet été, laquelle, avec quelques change-
ments, pourra satisfaire à tous les besoins. Les autres passes-migratoires sur la rivière ont été
maintenues en bon état, et la population s'intéresse vivement maintenant à faciliter aux pois-
sons les moyens de remonter la rivière. Les gasperaux et les éperlans étaient plus nombreux
qu'ils n'ont été depuis plusieurs années. A la chute au Saumon, sur la rivière principale, les
gaspereaux étaient très-abondants et pouvaient être pris en quantité avec des filets maillés.
Une passe-migratoire serait bien nécessaire ici pour permettre aux poissons de remonter la
rivière. Sur la rivière Dennis les gaspereaux étaient plus abondants que jamais et la popula-
tion de laville et des environs en prenait en abondance durant les deux jours où il était permis
de pêcher. Ils passaient dans les lacs supérieurs en suivant la passe-migratoire aux moulins
de Moore. M. Moore a toujours montré un vif intérêt à l'entretien de la passe-migratoire
et à la protection du poisson lorsqu'il passait. La morue, le merlan et la merluche abondaient
dans la rivière et la baie du Chêne durant l'été, et il y avait aussi dans la.rivière de grandes
quantités de hareng. M. Albert Young a mis une grande quantité d'huîtres dans la
baie du Chêne pour faire une expérimentation, reste à savoir quel succès il aura. La pêche
du homard est pratiquée d'une manière si excessive qu'en très peu de temps il n'en restera
plus, si on n'empêche cet excès. Il n'y a aucun doute que si on pouvait empêcher que les
sciures et le débris des moulins ne fussent envoyés à la rivière, le poisson redeviendrait aussi
abondant que par le passé.

Le garde-pêche Andrews, du district de la baie intérieure, dit: " Vous verrez par mes
relevés que les pêcheurs de mon district ont fait de bonnes affaires l'année dernière, ayant
réalisé près de $30,000 sur leur pêche. En outre, pendant deux mois et demi de l'hiver et du
printemps, environ 45 bateaux, venus des divers endroits de la baie de Ifundy, ont été occupés
à pêcher le hareng avec des filets et ont pris en moyenne pour $1,000 chaque, soit $45,000
et pour $7,414 pris par les pêcheurs de ce district, ce qui donne seulement pour le hareng
pêché dans la baie intérieure de Passamaquoddy un rendement total de $52,414. Les pêcheurs
fréquentant la baie ont eu l'habitude de faire passablement à leur volonté sans s'occuper de
la loi. Nos pêcheurs résidents sont plus scrupuleux, à leur détriment dans beaucoup de
circonstances, car j'ai souvent vu huit ou dix bateaux américains à voiles entourés d'une véri-
table flotte de bateaux pêcheurs leur fournissant de la boitte prise le dimanche. Nos pêcheurs
résidents se plaignent amèrement de cet état de choses et me blâment de ne pas faire exécuterla loi, mais je me suis trouvé dans l'impossibilité de prévenir ces contraventions faute d'un
bateau propre à cela. Cependant, je veux me munir d'un bateau convenable pour le service
l'année proahaine, et je suis bien décidé à faire mettre strictement la loi à exécution."

Le garde-pêche Best, de Beaver Harbor et du district de Le Préau, fait rapport que
la pêche du hareng a été remarquablement bonne cette année et, de fait,

nicilleure qu'elle n'a jamais été les années précédentes. La pêche fut surtout faite depuis
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le 1er janvier jusqu'au 1er mars et le poisson fut vendu gêlé aux commerçants américains.
Après la dernière date le hareng continua à être abondant, mais la pêche ne fut pas
continuée durant l'été; vû qu'il n'y avait aucune demande sur le marché. Je pense pouvoir
dire avec certitude que le hareng qui fréquente nos côtes augmente annuellement, ce qui est
dû en partie sinon totalement, à la protection -donnée aux frayères à Grand-Manan. La
morue et le merlan n'ont pas été aussi abondants l'année dernière, mais la merluche augmente
et a été très-abondante.

Le garde-pêche McLaughlin, du district de Grand-Manan, fait un rapport très-satis-
faisant des opérations de l'année dernière, Il dit :"En comparant les relevés de la der-
nière saison avec ceux ce 1872, je trouve qu'il y a eu quelque diminution dans la pèche de
quelques-uns des poissons, tandis qu'au contraire il y a eu une grande augmentation dans celle
du hareng, du flétan, de la merluche et du homard. Le rendement des opérations de l'an-
née, en argent, se monte à $123,748 au-dessus de l'année dernière, faisant un grand total de
$301,878, et égal, s'il ne le dépasse pas, celui de l'année la plus prospère que nous ayons encore
eue dans l'île. La diminution à laquelle j'ai fait allusion est due à ce que plus de la moitié
des pêcheurs ont été engagés à la pêche du Lhomard dont le rendement a excédé de 334,840
boîtes de plus que l'année dernière, valant sur le marché $83,710, soit près de la moitié du
rendement total de toutes les pêcheries de mon district l'année dernière. Vous verrez par
les relevés qu'il y a très-peu de propriétaires de navires dans mon district, tandis que la flotte
des bateaux est très-nombreuse; ils peuvent tous être classés au rang des voiliers supérieurs
de première classe. Dans ces bateaux, nos pêcheurs traversent et se rendent à la terre ferme
du Nouveau-Brunswick, de la Nouvelle-Ecosse et de l'Etat du Maine durant toutes les sai-
sons de l'année, et il, n'arrive que très-peu d'accidents. Nos pêcheurs se sont montrés plus
disposés à obéir à la loi que durant les années précédentes, ce qui leur évite des amendes et
des confiscations. Ce changement pour ko mieux est dû en grande partie au bon exemple et
à l'influence des principaux citoyens de mon district qui, je suis heureux de le dire, I'ont
donné leur assistance morale."

Le rapport suivant est de W. il. Rogers, l'officier des pêcheries pour la Nouvelle-
Ecosse

Comté d'Haalijx.- Conformément aux ordres reçus du ministère, j'ai fait ouvrir durant
la dernière saison, à l'endroit où se déchargent les lacs à la tête du port Ketch, et il ne peut
y avoir aucun doute que cela augmentema en peu d'années le nombre des poissons pris dans
cette localité, vu que les pêcheurs le long de la côte, sur une grande distance au nord et au
sud, dépendent en grande partie sur le gaspereau pris dans ce cours pour leur provision de
boitte. J'ai rencontré plusieurs petits cours d'eau le long de la côte qui pourraient être amé-
liorés à très-peu de frais en faisant disparaître les obstacles au passage des gaspereaux re
montant vers les frayères. L'abondance de ces poissons dans notre bras de mer y attire les
poissons d'eau profonde, surtout la morue et le maquereau. Pendant que j'étais dans le comté
d'Halifax, j'ai visité les rivières et les cours d'eau les plus importants. A Musquodoboit,
j'ai trouvé que, depuis ma dernière visite, une digue de moulin avait été élevée de manière à
barrer complétement un des plus beaux courants de cette province, pour le saumon et la
truite, et cela juste à la tête de la marée. Les propriétaires ont cependant fait un passage
pour le poisson à une des extrémités de la digue, et d'après le témoignage de plusieurs res
pectables citoyens qui habitent le long de la rivière, le saumon et la traite rexiont nt libre-
ment; mais lorsqu'une rivière est une fois barrée, il est impossible d'en faire une ri-ière aussi
poissonneuse qu'auparavant, et je suis peiné de ce que cette digue ait détruit un des meilleurs
lieux d'amusement pour les amateurs de pêche, en refoulant les eaux plusieurs milles en ar-
rière, et changeant ainsi ce joli courant en un lac ou étang d'eau stagnante, au grand ennui
des pêcheurs à la ligne.

J'ai aussi trouvé une digue sur la rivière au saumon et j'ai laissé pour la construction
d'un passage des plans et des instructions que les propriétaires m'ont promis d'exécuter.

Sur la rivière au Sauvage, atrois millesplus haut q e le port, j'ai trouvé une digue neuve
barrant tout le cours sans même un vestige de passage pour le poisson. J'ai donné un délai
raisonnable aux propriétaires pour arranger les choses d'une manière convenable et, à mon
retour des comtés de l'ouest, j'y ai trouvé une des plus belles passes-migratoires de la Puis-
sance et le poisson y passant sans difficulté, comme j'ai pu d'ailleurs m'apercevoir que c'est le
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cas chaque fois que mes instructions ont été suivies d'une manière convenable. : L'échelle est
en bois et longue de 130 pieds; son déclin ést de un pied sur neuf et elle doit avoir coûtée pas
moins de $400. Elle est aussi très-bien placée dans la digue, ce qui est très-important, et
souvent difficile à exécuter, Mon expérience me prouve que toutes les échelles à poisson
devraient être placées et construites sous la direction immédiate d'une personne d'expérience,
car il est rare de rencontrer un homme aussi pratique et doué d'un aussi bon jugement que
M. Brown, le contre-maître de ce moulin.

Il y a une autre digue sur ce cours d'eau. Les propriétaires ont promis d'y construire
une échelle semblable à celle que je viens de décrire.

Sur la rivière Ingram, il y a un passage autour d'un bout de la digue. Ce passage est
suffisant pour le poisson, quoique les sportsmen d'Halifax disent qu'il n'en passe jamais. La
saison prochaine, je tâcherai d'être sur les lieux quand le poisson est dans la rivière, et de
voir par moi-même. Car, je trouve qu'il est impossible de se fier au témoignage de gens qui
discutent. Les propriétaires de moulins se, sont montrés prêts.à obéir à la loi quand ils ont
été avertis de ce qu'on exigeait d'eux. Plusieurs ont fait des dépenses considérables pour
construire des échelles sur de mauvais modèles, et il est naturel qu'ils se plaignent quand on
leur ordonne de recommencer l'ouvrage à leurs propres frais.

Comté de Lunenbug.-Sur la rivière Lahave, à Bridgewater, dans le comté. de Lunen-
burg, j'ai trouvé un escalier construit sous ma direction il y a deux ans, (et qui laissait un
passage libre au poisson), dans un état excessivement mauvais, et M. Davidson n'avait, fait
aucune aimélioration à la seconde digue, au-dessus. Ma présence et la détermination que j'ex-
primai de faire exécuter la loi le firent agir immédiatement, et je dois dire que toutes les
digues sur la rivière Lahave, à Bridgewater, offrent maintenant un passage libre au poisson.
Toutefois, il sera nécessaire de visiter cet endroit·le printemps prochain, au temps où le pois-
son est dans la rivière, et de voir à ce que tout soit en ordre. Car, je reniarque que, lorsque
l'officier provincial n'est pas attendu. on néglige d'exécuter les travaux nécessaires.

Ciomté de Queen.-Dans le comté de Queen, j'ai trouvé les escaliers à poisson dais un
très-bon état, mais une passe-migratoire dans la digue Medway ne m'a pas paru suffisante.
J'ai donné des instructions nécessaires au garde-pêche Sellen pour faire des changements. Je
n ai aucun doute que cet excellent officier n'ait depuis exécuté ces travaux.

Comté de Shelbiine.-Dans Shelburne, j'ai trouvé les escaliers dans un très-mauvais
état, à un point tel que je ne crois pas que le poisson ait pu en passer aucun. J'ai donné
les ordres nécessaires, et l'ouvrage était en train de se terminer quand la tempête d'août a
tellement gonflé l'eau qu'il a fillu attendre qu'elle fût baissée pour continuer les travaux.

Comté de Yarmouth.-Dans Yarmouth, il n'y a qu'une digue qui barre une r-ivière im-
portante, c'est celle de la rivière Tusket à Carleton, environ vingt milles en montant. L'esca-
lier était défectueux et le poisson ne pouvait le monter. . Les propriétaires ont promis d'exé-
cuter mes ordres, et sous la surveillance du garde-pêche Crosby, je n'ai aucun doute qu'on ne
rende l'escalier passable.n

Comtés de Rants, King et Annapolis.-J'ai visité les digues dans ces comtés, et j'y ai
rencontré quelques bons passages; tandis qu'ailleurs les escaliers sont défectueux. Mais
l'eau était trop haute pour permettre d'exécuter aucun travail avant la saison suivante.

Comté de Pictou. - Dans le comté de Pictou, les escaliers sont tous défectueux et de-
mandent un renouvellement complet, mais la saison est trop avancée pour que ce travail soit
possible. En somme, j'ai trouvé que l'état des cours d'eau n'était pas satisfaisant. La pê-
che sans permis se faisait sur une grande échelle, et les officiers locaux n'étaient pas assez
vigilants pour l'empêcher, ce qui montre la nécessité d'inspections plus fréquentes de la part
de l'officier provincial. L'étendue et la valeur des pêcheries de la province sont trop consi-
dérables pour qu'on les néglige, et la dépense de quelques cents piastres pour permettre à
l'officier local d'exercer la surveillance nécessaire doublerait bientôt la valeur des pêcheries de
l'intérieur.

Il m'est très-agréable de pouvoir dire que les rapports et les statistiques montrent chaque
année une amélioration dans nos pêcheries. Cette amélioration est évidente dans la pêche
du saumon; les statistiques montrent une grande augmentation sur l'année précédente,. ce
qui est la preuve la plus évidente possible de l'avantage qu'il y a de protéger nos rivières. La
valeur de l'augmentation dans ce genre seul est plus grande que le montant total dépensé sur
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les pêcheries de l'intérieur depuis que le département est organisé, sans parler de l'augmen-
tation des autres espèces de poisson. Mais, malgré les résultats satisfaisanLts des efforts passés,
il y a encore beaucoup à faire pour donner aux poissons qui émigrent la protection qu'il leur
faut. Les résultats déjà obtenus devraient stimuler tout le monde à faire de plus gr ands
efforts, et induire le parlement à accorder les fonds nécessaires pour permettre au départe-
ment de compléter ce travail.

Comté de Cumberland.-Le garde-pêche Jas. King fait rapport que la qualité du
poisson dans toutes les rivières de ce district a été meilleure que l'an dernier; mais le nombre
des pêcheurs étant moindre, la quantité de poisson l'est aussi quelque peu. La qualité de
l'alose est aussi de beaucoup améliorée,. probablement parce que les endroits de pêche sont
mieux protégés contre l'infection des déchets et des carcasses des animaux morts. Sur ce
point, la loi a été mise en force avec efficacité. La pêche aux anchois a été meilleure que
l'an dernier parce qu'on a enlevé tous les obstacles des cours d'eau (à l'exception d'un)
ce qui leur a donné une entrée -libre dans les lacs où on les voit en plus grande quantité que
depuis plusieurs années. Le saumon n'est pas venu dans les rivières dans la première partie
de la saison-; mais plus tard on l'y a vu en plus grande quantité que d'habitude, et en plus
grande abondance que pendant les vingt dernières années. "La pêche sans permis ne se fait
pas dans mon district ; car les habitants ont leur avantage à faire observer la loi. La pêche
sur le rivage ne s'est pas faite sur une aussi grande échelle qu'auparavant, la construction de
navires ayant donné de l'emploi à beaucoup de personnes qui avaient coutume de s'y enga-
ger." Le garde-pêche Patton fait rapport que le rendement du saumon a été beaucoup plus
grand cette année que l'année dernière et les années précédentes, tandis que la prise des
anchois et du hareng a été moindre. Le maquereau a été plus abondant, et on aurait pu en
prendre de grandes quantités si on avait fait les préparatifs nécessaires.

Comté de Colchester.-Le garde-pêche Win. Blair fait rapport que le saumon aug-
mente rapidement dans les rivières de ce district, et qu'il y a beaucoup moins d'infractions
aux lois de la pêche. Le bas de la Stewiacke est encore· sans gardien, et il serait nécessaire
qu'il y en eût un. Le garde-pêche Davison fait rapport qu'il y a une augmentation sur l'an
dernier dans le rendement du saumon et de l'alose, et dit que la qualité de l'alose est aussi
supérieure.

Comté de King.-Adolphus Bishop, le garde-pêche récemment nommé pour ce comté,
fait le rapport suivant: "J'ai visité le haut de I1 rivière Annapolis, et y ai trouvé deux
affluents qui coulent dans mon district. Il y a l'affluent nord et l'affluent sud. La longueur
réunie des deux est de vingteà trente milles, et pour toute cette étendue il n'y a qu'un gar-
dien. Il ne peut surveiller qu'un affluent, et conséquemment l'autre où le saumon est abon-
dant reste sans protection, et le poisson a été pris dans une mesure excessive. C'est pourquoi
je recommanderais la nomination d'un gardien pour cette rivière, et je pense qu'il est néces-
saire qu'un autre soit nommé sur la rivière aux Gasperaux, dans le voisinage de White Rock
Milis, car il faudrait surveiller jour et nuit l'escalier de cette digue pendant que le poisson
le remonte. Je recommanderais aussi instamment de ne pas permettre de tendre des filets
traînes pour les anchois à l'embouchure de la rivière, parce qu'elle est trop étroite pour per-
mettre au poisson de passer quand on se sert de ces filets. Je considère cette mesure comme
nécessaire, car le poisson a continuellement diminué depuis quelques années à cause de la
pêche dans une mesure excessive qu'on y faisait. Le saumon a été plus abondant cette
année que d'habitude, et le rendement a excédé celui de l'an dernier, le poisson ay unt plus
d'aise à passer les barrières. Je n'ai épargné aucun trouble pour débarrasser la rivière de
tous les obstacles qui ont pendant plusieurs années gêné la montée du poisson." Le
garde-pêche Story rapporte une diminution dans la pêche de l'alose; mais la qualité de
celle qu'on a prise était de beaucoup améliorée. Toutes les autres pêches ont été bonnes,
surtout celle du saumon qui donne raison d'espérer qu'elle paiera quadruplement le trouble
qu'on se sera donné et l'argent qu'on aura dépensé pour elle. Il rapporte aussi une grande
amélioration dans l'esprit des pêcheurs relativement à l'observation de la loi et à la conception
plus intelligente de leurs devoirs et priviléges tant comme individus que comme corps.

Comté d'Annapolis.-Le garde-pêche Carty fait rapport que la prise du saumon a ex-
cédé celle de toutes les années depuis dix ans, et que toutes les autres sortes de poisson ont
donné un rendement moyen. Les pêches d'automne ont excédé celles de l'an dernier,
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Comté de Digby.-Le rendement dans ce comté a été beaucoup plus considérable que
l'an dernier, quoique la pêche au maquereau dans la baie Sainte-Marie ait presque manqué.
Les pêches au hareng et à l'alose au même endroit ont diminué, mais le rcndement·du saumon
a augmenté. Comme toutes les rivières dans ce comté, excepté la rivière au Saumon, sont
interceptées par des chutes où.le poisson ne peut passer, je ne peux faire rapport d'aucun
changement sensible. Il y a une grande quantité de truites dans toutes ces rivières, et celles
qui se déchargent dans la baie Ste. Marie sont fréquentées par de grandes quantités d'éper-
lan et de petite morue. La rivière au Saumon donne des signes d'amélioration constante,
malgré la pêche sans permis que font les métis et les Sauvages qui infestent cette localité.

Comté de Yarmouth.-Le garde-pêche Crosby fait rapport que le rendement du saumon
a été beaucoup plus considérable qu'il n'avait été jusqu'ici, et celui'des anchois quelquefois
plus grand que, l'an dernier, quoique l'augmentation ne soit pas aussi forte qu'on l'avait
espéré. Le total des statistiques montre une augmentation considérable sur celui·de:1872.
Les escaliers à poisson demandent quelques changements pour devenir efficaces,,surtout celui
de l'affluent Carleton de la rivière Tusket. La rivière principale est maintenant débarrassée
d'obstacles de toute sorte, et le poisson, a une entrée libre dans les grands lacs qui se
trouvent à sa partie supérieure.

Comté de Shelburne.-Le garde-pêche Muir fait rapport que.les pêcheries de ce comté
ont été plus productives cette saison qu'elles ne l'ont été à sa connaissance depuis que la loi
est devenue en force. L'augmentation dans la prise du saumon a été surtout considérable;
et les vaisseaux.engagés.dans la pêche en eaux profondes ont eu un succès inaccoutumé.

Comté de Queen.-Le garde-pêche Sellon fait rapport que. le saumon a beaucoup aug-
menté, non-seulement en quantité, mais aussi en grosseur, pendant que les anchois-deviennent
de plus en plus abondants chaque saison. La pêche au homard se continue. sur une plus
grande échelle, et est un industrie profitable.

Comté de Lunenburg.-Les statistiques de ce comté montrent une grande augmentation
sur celles de l'année dernière, et les prix obtenus sont de beaucoup meilleurs. Le hareng qui
pouvait à peine trouver l'an dernier un marché à des prix rémunératifs, vaut maintenant
$3. 15 0 à $4. -2Lcomptant. Quelques-unes des premières cargaisons expédiées à -Boston
ont rapporté $5. - à$6. 19% par quart. La:morue, le poisson à écailles et le maquereau,
outre que la prise en a été plus considérable que l'an dernier, rapportent des prix plus élevés.
Le homard montre une augmentation d'au-dessus de $40,000. Les navires du Labrader et
de la baie du Nord rapportèrent généralement de bons prix pour leur morue,, quoiqu'ils se
fussent procuré leurs cargaisons environ trois semaines plus tard qu'à l'ordinaire. A cause
de ce retard forcé, plusieurs se trouvèrent pris dans la tempête des 24 et 25 août. Quelques.-
uns eurent leurs chaloupes et leur huile balayées du ,ront, d'autres reçurent plus ou moins de
dommages. La plus triste conséquence de cette tempête fut la perte ide cinq navires et de
leurs cargaisons; l'équipage de quatre d'entre eux, se composant de plus de 60 personnes, fut
aussi perdu. Quatre de ces navires venaient du Labrador, avec chargements complets, l'au-
tre vénait du pays et en destination de la baie du Nord. Ils appartenaient tous:à New-Dublin
dans la partie ouest du comté, et cette triste épreuve est vivement sentie.

Comté d'Halijax.-Le garde-pêche Fitzgerald fait rapport qu'il y une grande augmen-
tation.dans les pêcheries de rivage de ce comté, et beaucoup d'amélioration dans les pêcheries
de rivières. La prise.de la morue, du maquereau et du hareng a été environ une moyenne,
mais les prix obtenus ont été beaucoup meilleurs.. La prise du saumon a excédé de beau.
coup celle de l'année dernière.

Comté de Pictou.-Les statistiques de ce comté montrent un rendement à peu près mo.
yen.. La pêche au hareng n'a pas été aussi bonne que l'an dernier, celle du saumon a été
de beaucoup meilleure,

Comté de Guysborough.-En comparant les relevés de ce comté avec ceux de l'année
dernière, on verra que la pêche a diminué. Les rivières ont été bien approvisionnées de
Saumon, et l'augmentation du nombre de ce poisson offre une bonne preuve des résultats bien-
faisants de la protection:passée, et de l'importance de la continuer.. La pêche au homard a
considérablement augmenté. Il y a maintenant cinq établissements de conserve, et deux
autres sont à se préparer pour la prochaine saison. La mise en force du présent règlement,
ou de quelqu'autre également stricte, est devenue nécessaire pour la protection de ce crustacé,
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Comté d'Antiqonis.-Le garde-pèche McDonald fait rapport que la quantité de saumon
prise cette année est beaucoup plus considérablb que les années précédentes, et -la perspective
est des plus encourageante, car un grand nombre de saumons ont remonté les rivières jusqu'à
leurs frayères. Si les dispositions protectrices de la loi sont convenablement mises en force,
les pêches du saumon (le ce comté deviendront en quelques années très-productives. La
pêche au hareng a été partiellement manquée, à cause de la violente tempête du mois d'août.
Le maquereau a été abondant. Mais la pêche de ce poisson n'a pas été continuée pendant
les quelques années dernières sur une aussi grande échelle qu'auparavant, à cause de la baisse
du marché. Plusieurs pêcheurs sont à se préparer avec toute perspective de succès pour des
opérations plus considérables la saison -prochaine.

Comté de Richmond.-Les relevés de ce comté ne montrent pas un résultat plus que
moyen. La pêche au saumon a été beaucoup améliorée, et les relevés montrent un rende-
ment plus considérable. Le maquereau, le hareng et l'égrefin montrent une diminution
dont on n'a pu déterminer clairement la cause.

Comté de Victoria.-Dans ce comté, les pêcheries ont été exploitées avec des difficultés
plus qu'ordinaires à cause du temps défavorable, ce qui fait qu'elles ont été moins productives
que les premières années.

Comté du Cap-Breto.-Les rapports de ce comté ne sont pas favorables, quoique les
relevés ne soient pas matériellement différents de ceux de l'an dernier. Le garde-pêche
Quinan fait rapport, que le saumon a été plus abondant, mais que le maquereau et le hareng
montrent une diminution, Le taux-élevé des gages aux mines en a détourné plusieurs de
leurs dispositions à faire la pêche, et la violente tempête du mois d'août a causé beaucoup de
dommages et de pertes aux pêcheurs. Les bateaux ont été endommagés, les échafauds em-
portés, les filets perdus et dans beaucoup de cas le produit complet de la pêche du printemps
et de l'été balayé. Pour compenser ces malheurs, on a obtenu de bien meilleurs prix qui
sont actuellement admis sur le marché et qui justifient l'espoir que les pêcheurs se remettront
du désastre inaccoutumé de la saison. Les navires américains en grand nombre ont fait leur
apparition pour la première fois depuis plusieurs années. On rapporte qu'ils ont fait une
très-bonne pêche.

Comté d'Inverness.-La prise de la morue et du hareng n'a pas été si considérable que
l'an dernier, mais le maquereau a été plus abondant. Le saumon a été en plus grandes quau-
tité cette année, et on en a pris considérablement. Plus de mille poissons, d'un poids moyen
de 15 livres ont été pris par des pêcheurs à la ligne dans la rivière Margaree. Les anchois
ont abondé dans la partie sud-ouest de la rivière. La pêche à l'anguille continué de s'am&
liorer, et la truite est très-abondante. La pêche au homard devient importante dans ce
comté. Il y a actuellement deux établissements de conserve, et un autre doit commencer
ses opérations au printemps.

Recommandations.-Avant de clore mon rapport, j'ai l'honneur d'attirer votre attention
sur plusieurs points d'une importance vitale pour le développement complet et la protection
convenable de nos pêcheries inestimables. Dans des rapports précédents que j'ai faits à votré
prédécesseur en charge, j'ai insisté sur ces différents points. Et, quoiqu'il admît parfaite.
ment leur importance et qu'il prît des mesures pour mettre mes recommandations à effet, je
regrette de dire qué des préjugés loeaux et des influences politiques en ont jusqu'ici empêché
l!adoption. Sous une nouvelle administration, je ne puis que me flatter de l'espoir que ces
influences auront moins de poids et que des mesures qui bénéficieront évidemment à cette
source importante de richesse nationale seront adoptées et mises en force malgré l'opposition
d'intérêts privés., Dans cet espoir, j'ai l'honneur de soumettre à votre considération les recom-
mandations sur lesquelles j'insistais dans mon dernier rapport annuel avec les autres observa-
tions que in'a porté à faire mon expérience de la dernière année.

Le renouvellement des bancs d'huîtres dans le Nouveau-Brunswick, et l'adoption de
mesures pour augmenter la production de ce crustacé au Nouveau-Brunswick et à la Nou-
velle-Ecosse, en protégeant les bancs qui existent et en en établissant de nouveaux dans les
endroits favorables à leur croissance, sont des sujets d'une importance vitale. Leur considé-
ration pratique a été si longtemps retardée, que presque tous les bancs bien connus et autre.
fQàa.avantageux, sont maintenant presqu'épuisés et perdent chaque année de leur valeur,
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Ces remarques s'appliquent également aux bancs d'huîtres de l'île du Prince-Edogard,
qui diminuent et qui devront, sous peu, avoir le même sort que ceux de notre province.

Bien que le temps pendant lequel il est défendu de faire cette pêche ait été stricternent
observé, un dragage annuel excessif et insensé empêche non-seulement l'augmentation des
huîtres, mais devra nécessairement épuisei les bancs, et si l'on ne prend des mesures efficaces,
tous les bancs d'huîtres de cette province seront bientôt détruits. Le moyen le plus simple,
le plus sage et le plus sûr d'augmenter la production des huîtres dans le Nouveau-Brunswick
et la Nouvelle-Ecosse serait de louer tous les endroits favorables à leur culture (qu'il s'y trouve
d'anciens bancs d'huîtres ou non) à'des termes assez avantageux pcur engager des personnes
entendues à y risquer leurs capitaux. C'est ce qu'on a fait dans d'autres pays, et c'est le
seul moyen qui, suivantmoi, puisse réussir; car tant que les huîtrières seront la propriété du
public, on les draguera aussi longtemps et aussi souvent qu'on y trouvera une huître. Les
résultats de la protection ordonnée par l'acte des pêcheries pendant ces quatre dernières an-
nées ont été absolument nuls, et on a même épuisé davantage les bancs d'huîtres par les
quelques barils qu'on y a pris de plus; si bien, qu'il est à peu près inutile de draguer dans
la plupart des endroits où les huîtres étaient autrefois abondantes. Ces remarques s'appli-
quent surtout à Shédiac, Cocagne, Bouctouche et Richibouctou ; mais les mêmes causes pro-
duisent de semblables résultats dans d'autres localités, car il est évident qu'aucun banc ne
peut suffire à une pêche faite avec des engins grossiers et lourds, qui détruisent autant
d'huîtres qu'ils. en prennent. Pour donner à ces huîtrières quelques chances de se repeupler
et d'augmenter, on ne devrait y permettre le dragage qu'une. fois tous les trois ou quatre
ans, et défendre de les déranger dans l'intervalle; mais, comme de raison, ceux qui n'y ont
aucun intérêt ne s'occupent que du présent, sans souci de l'avenir. Le mode le plus sûr après
l'affermage, pour obtenir l'augmentation des bancs d'huîtres, serait de les réserver pendant un
certain nombre n'années, - disons dix ou douze ans, - et d'empêcher absolument d'y faire
la pêche pendant ce temps. Si l'on ne prend pas l'un ou l'autre de ces moyens, les meil-
leures espèces d'huîtres qu'il y ait au monde auront disparu dans quelques années. Je dois
faire connaître à ce sujet que l'expérience tentée par l'honorable M. A. MacFarlane, dans la
baie de Malagash, comte de Colchester, promet de réussir complètement. Il a déjà planté
d'autres bancs, et les jeunes huîtres profitent rapidement; ce qui prouve qu'on peut cultiver
les huîtrières sur nos côtes avec autant de certitude de succès que la terre même. Quand on
considère les grandes demandes de ce délicieux bivalve, et les nombreux marchés qu'ouvrira
bientôt le chemin de fer intercolonial, on doit regretter que les grandes facilités que nous
avons pour obtenir une production huitrière illimitée ne soient pas utillisées tout de suite par
l'adoption des moyens propres à assurer ce résultat. Tels qu'ils sont, les bancs ne profitent à
personne, et il n'y a aucun lieu d'espérer un heureux changement avec.le système actuel; au
contraire, il est à peu près certain qu'ils seront entièrement détruits avant peu de temps. Je
prie le département d'examiner de nouveau ce sujet, et de prendre quelque mesure pour con-
server et développer cette source considérable de richesses.

Vu le travail croissant et rapide qu'on fait pour protéger le homard, et l'immense quan,
tité de ce crustacé qui se prend annuellement dans les deux provinces, ne ferait-on pas bien
de profiter de l'expérience acquise en ce qui concerne nos bancs d'huîtres, et de prendre des.
précautions afin d'empêcher pareil résultat pour le homard. Jusqu'ici, ce crustacé a été si
abondant sur nos côtes, et jusqu'à ces années dernières on a si peu su tirer parti de son
abondance, qu'on n'en a pas réglementé la pêche, ce qui fait qu'on l'a pris dans toutes les
saisons.sans porter grande attention à sa qualité ou à son état. On a détruit indistinctement
des homards à test tendre, des femelles dans la saison du frai et de jeunes homards ne pesant
pas plus d'une demi livre. La conséquence a été que dans les endroits où on en a fait la
pêche pendant quelques années, le homard n'est pas seulement plus rare, mais la moyenne du
Poids a tellement diminué qu'il vaut à peine le travail nécessaire de sa préparation pour le
marché. Il y a actuellement quarante-sept établissements de conserve dans la Nouvelle.
Ecosse et le Nouveau-Brunswick, dont chacun consomme de trois à cinq tonneaux par jour, dans
une saison qui dure de quatre à six mois, ce qui fait annuellement une destruction totale d'au
nÔins trente mille tonneaux. Le nombre d'établissements de conserve augmente chaque
saison, et la destruction doit augmenter nécessairement. Aucune source de production, quelle
que riche qu'elle soit, ne pouvant supporter une exploitation augmentant sans cesse, àmoi01
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qu'on ne prenne les moyens de suppléer à ce qu'on enlève, il est évident que cette pêcherie
de valeur devra bientôt être épuisé par une pêche excessive. Les commissaires de poisson
des Etats de la Nouvelle-Angleterre font actuellement de concert un mouvement, afin d'adopter
sur leurs côtes quelque mesure de protection pour ce crustacé qui a été presque compltement
détruit par ce genre de pêche aveugle. Sur les côtes du Maine et du Massachusetts il est
très-difficile de se procurer des homards pesant plus qu'une livre et demie, et le rendement a
été si minime que les industriels engagés dans les établissement d. conserye les ont trans-
portés à la Nouvelle-Ecosse et au Nouveau-Brunswiek, où les mêmes résultats se produisent
rapidement dans tous les endroits où cette iudustrie s'exploite sur une grande échelle.

En juillet dernier, votre prédécesseur en charge fit passer un ,Ordre en Conseil pour-
voyant à ce que les homards à test tendre, les femelles dans la saison du frai, et tous les
homards pesant moins qu'une livre et demie ne fussent pas détruits, et remis à l'eau. Cette
mesure de protection qu'il est si facile d'exécuter pourvu que les pêcheurs et les propriétaires
d'établissements de conserve l'observent fut, après mûre séfiexion, adoptée de préférence à Une
époque de prohibition. Car cette mesure n'aurait pu être mise en force sans gêner sérieuse-
ment la pêche dans pluSiceirs endroits. Je regrette de dire que des gens intéressés qui
objectent à toute mesure de protection cherchent actuellement à faire rescinder cet ordre en
conseil. Je vous demande respectueusement mais ardemment qu'avant d'y consentir vous
examiniez la question avec tout le soin que mérite son importance. A ce propos, j'ai l'honnëur
de vous référer à mon rapport spécial sur cette question et à la lettre de'S. P. Reid, écr.,
M.D., d'Halifax, N.-E., adressée au commissaire des pêcheries de votre département, et. aussi
à une lettre au commissaire des pêcheries de l'Etat du Maine, par le professeur Spencer
F. Baird, de l'institut Smithsonian, commissaire de la pêche et des pêcheries des Etats-Unis.
La position élevée et la capacité reconnue de ce monsieur méritent à ses avancés et à ses
opinions la plus grande considération.

Par le grand nombre de demandes qui m'ont été faites de baux de rivières et de places
de pêche, surtout dans la Nouvelle-Ecosse, je suis porté à croire que les pêcheurs désirent voir
introduire dans les provinces maritimes le système de baux qui est en usage dans les provinces
de Québec et d'Ontario. Les disputes continuelles qui s'élèvent entre les pêcheurs et les pro-
priétaires riverains, entre les pêcheurs eux-mêmes, rendent cette mesure de plus en plus
nécessaire, et j'aila conviction qu'on sera forcé de l'adopter à la fin. Dans la plupart des cas,
les pêcheurs préféreraient payer un léger loyer au gouvernement pour leurs places de pêche,
plutôt que d'être obligés de se disputer tous les ans avec leurs voisins au sujet de leurs droits
respectifs. Il arrive souvent que, dans la Nouvelle-Ecosse et le Nouveau-Brunswick, les pro-
priétaires riverains font payer une redevance aux pêcheurs pour la permission de tendre des
rets sur le fron t de leurs propriétés, tandis que de fait ils n'ont aucuns droits exclusifs au-delà
de leur limite, qui est le rivage. Quant à payer un loyer pour ce privilége, il est évident
qu'on devrait le payer au gouvernement et non aux propriétaires riverains. Dans le
premier cas, le loyer que le pêcheur paiera lui sera rendu sous forme de protection pour ses
moyens d'existence; dans le dernier cas il n'en retire aucun profit, car le montant du loyer
s'en va dans le gousset d'un homme qui n'a aucun titre pour l'exiger. Une semblable mesure
aurait en. outre d'excellents effets dans l'intérêt des pêcheurs; en ce qu'elle protégerait et
accroîtrait ses moyens d'existence, en assurant l'observation de la loi et des règlements et la
conservation des pêcheries.

On a fait dans la Nouvelle-Ecosse beaucoup de demandes de location de cours d'eau
pour la pêche à la mouche, et je ne vois aucune raison de les refuser. Dans les provinces de
Québec et du Nouveau-Brnnswick, cette pratique de la mise en fermage a les meilleurs résul-
tats, car la seule présence d'amateurs sur un cours d'eau empêche, dans une grande mesure,
la pêche illégale et l'usage du dard. Le loyer qu'on retirerait diminuerait d'autant ladépen-
se de deniers publics que nécessite le service des pêcheries. Il est inutile d'espérer jouir de
tous les avantages de nos lois- de pêche tant qu'on aura pas adopté un système uniforme pour
toutes les provinces. On m'a aussi demandé la permission d'occuper des rivières presque
entièrement ruinées, pour y essayer la reproduction artificielle du poisson. La pisciculture a
si bien réussi, et a produit des résultants si avantageux dans d'autres endroits, que je ne puis
mieux faire que de recommander qu'on accorde toutes les facilités et tous les encouragements
possibles pour l'introduire dans nos provinces. Le succès complet qui a couronné les expé-
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riences de M. Wiliot, dans Ontario, et celles de M. Holliday, sur la rivière Moisie, me fait
espérer qu'on pourr'ait également réussir à former des établissements semblables dans nos
deux provinces. Les grands fruits qu'on en retirerait pour le repeuplement de nos rivières
dédommageraient nmplement, suivant moi, des dépenses de construction et d'entretien.

Il y a dans la Nouvelle-Ecosse, de même que dans le Nouveau-Brunswick, plusieurs bon-
nes rivières dans lesquelles des obstacles naturels s'opposent à l'ascension du poisson. Le
garde-pêche Moréhouse regrette qu'à cause d'une chute insurmontable, le poisson ne puisse
fréquenter la rivière Sissabou, dans le comté de Digby. Le garde-pêche Jost dit qu'il y a
un obstacle sur la Petite Rivière, dans le comté de Lunenburg; et le garde-pêche Ballam en
signale un aussi sur.la Grande Rivière, dans le comté de Richmond. Si l'on pouvait affecter
une légère somme pour faire disparaître tous ces obstacles, ces ivières deviendraient bientôt
d'importantes pépinières pour la reproduction du saumon et d'autrei poissons. On pourrait
de même ouvrir avantageusement d'autres cours d'eau de la Nouvelle-Ecosse, si l'on avait
l'argent nécessaire ; les plus importants sont les rivières mentionnées plus haut et l'Avou dans
le comtéde Hauts.

La destruction des jeunes aloses et harengs par l'emploi de la claie en branches, est un
sujet de sérieuse considération. J'ai traité cette question au long dans des rapports précé-
dents il appartient maintenant à votre ministère de décider s'il ne vaudrait pas mieux, dans
l'intérêt public, abolir totalement cet usage, ou restreindre la pêche à l'emploi exclusif des
rêts. Il n'y a, pas de doute que la mesure augmenterait considérablement la quantité et la
qualité de l'alose. Dans la Nouvelle-Ecosse et le Nouveau-Brunswick, la pêche au saumon, à
l'alose, au hareng et au gaspereau avec des claies en branches, se fait sur une vaste échellej
nul doute que pendant quelque temps Son abolition causerait de grands inconvénients, peut-
être des pertes, et créérait un vif mécontentement dans toutes les localités où ce mode de pêche
est établi; mais je suis convaincu que la destruction des jeunes aloses et harengs influe fatale-
meat sur cespêcheries, et la vigilance des officiers de pêche n'est pas suffisante pour la prévenir.

Il est très-difficile de mettre en vigueur les époques défendues dans les comtés à l'est de
Halifax; cela provient de ce que les autorités n'ont pas clairement défini les mots 'leau salée
au-dessous.du niveau de l'eau." La marée monte et baisse, dans quelques-unes des rivières,
sur un espace de plusieurs milles à l'intérieur, et le droit de prendre du saumon dans les
parties sujettes à la marée, jusqu'au 20 octobre, est réclamé en vertu de la section 2, chap.
95, des statuts revisés de la Nouvelle-Ecosse, troisième série, qui fait partie de l'acte des pêche
ries. Cette section devrait être amendée de manière à ce qu'il ne puisse s'élever aucun doute
sur sa signification, et stipuler que dans les limites de l'embouchure des rivières on ne peut
prendre le saumon après le 15 août; et, dans la mer, pas en deça de trois milles de l'entrée
des havres ou rivières, et pas plus tard que le 15 septembre.

Les gardes-pêche trouvent souvent difficile de remplir les "instructions" qui leurs ont été
données pour les. aider à mettre la loi en vigueur, attendu que les juges interprêtent quelques
fois.la loi dans un sens qui diffère de quelques-unes des clauses de ces "instructions." De là
la nécessité de les faire légaliser en vertu de l'acte et publier par autorité comme règles locales.
Il faut donner tout le secours possible aux officiers, car ils ont à remplir un devoir très-difi4
cile. et désagréable. CCe serait simplifier les choses et faire disparaître une source de troubles
si la loi de la Nouvelle-Ecosse pouvait être abrogée. Son maintien ne produit aucun bien,
mais fait naître beaucoup de confusion et de différends. Comme l'Acte des pêcheries contient
toutes ses clauses en termes précis et clairs, elle est aujourd'hui inutile et doit être abrogée.

Respectueusement soumis,
W. H. VENNING,

Inspecteur des pêcheries, N7L et N.-B,

Voici les lettres du Dr. Reid et du Prof. Baird auxquelles il est fait allusion dans le
rapport précédent. La lettre du Prof. Smith, du collége de Yale, contient des renseignements
très-précieux sur l'histoire naturelle du homard.
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HALIFAX, NE., 24nov. 1873
"W. F. W ITCHER, Ecr,,

Commissaire des Pêcheries, Ottawa, Canada.
C C-ER MONSIEUR,- Pendant les deux dernières années j'ai remarqué dans les diveraes

parties de la province que l'on prenait indistiuctement le homard, et que, par conséquent, ce
crustacé est menacé de devenir rare, sinon de complète extinction ; j'ai vu avec plaisir' que
les règlements de votre, ministère insistent sur une saison de phroibition et sùr lerejet des
femelles avec leurs oeufs, aussi bien que des jeunes ou petits crustacés. C serait rop malheu
reux de dépeupler nos rivières de ce poisson, et ce sera un résultat inévitable sil'on n'adopte
des moyens de restriction; car jusqu'ici les jeunes homards et les femelles chargées doefs
n'étaient pas prisés par les pêcheurs ou les manufacturiers. Ils ne prennent pas ,même toute.la
partic mangeable du homard, parce que, m'a-t-on dit, il eu coûte trop d'extraire laviande
du corps et des pattes, et que le homard est à trop bon marché pour valoir la peine de faire
cette dépense supplémentaire.

" 'ai été surpiis de voir que les naturalists n'avaient que des donées imparfaites sur
ce mollusque. Ils savent que l'éclosion des oeufs a lieu avant que la femelle les ait déposés;
non pas qu'ils soient ovovivipares, mais parceque à l'époque de la fraie les oefs, au lieu d'être
d- posés dans des endroits.abrités comme le fqnt la plupart des poissons, restent attachés en
giapjes à la surface ventrale de la queue de la femelle, et sont par conséqnent sujets à tous
lesaccidents qui peuvent arriver à la femelle pendant cette période. Les oeufs restent ainsi
attachés jusqu'à ce qué le germe soit complètement développé, et on croit qu'ils ne laissent
la mère que quand les capsules des oeufs sont rompues et les jeunes crustacés capables de
jouir d'une existence indépendante.

" 1ls sont alors exposés à une foule de dangers de la part de leurs ennemis, attendu
qu'ils ne sont pas protégés par les fortes coquilles qui leur servent si bien à se défendre quand
ils sont plus gros. Voilà pourquoi je crois que les règlements de votre ministère sont.si né-
cessaires pendant l'époque de l'incubation.

Le homard est un balayeur des mers, et quand il a pris son plein développement, il
est indépendant de ses ennemis (excepté pendant la mue, qui ne dure pas très-longteips).
Voilà pourquoi il est si nombreux ; et je crois qu'avec quelques soins cette abondance peut
être continuée pour un temps indéfini, grâce à sa fécondité. N'ayant pas de renseignemens
suffsants sur l'extinction probable du homard pour en communiquer à votre ministère, j'ai
pris la liberté d'écrire. au révérend John Ambrose, actuellement à Digby (Nouvelle-Ecosse),
mais longtemps stationné à la baie Sainte-Marguerite et sur la côte atlantique de cette pr
vince; Pendant de longues années ce monsieur a consacré une grande partie de son temps et
de ses études à cette question et à une foule d'autres; son opinion a donc un grand poids.

" Voici ce qu'il dit au sajet de la probabilité de l'extinction; je trouve qu'il s'exprime
même plus fortement, que moi sur ce point

Me: doutant, depuis assez longtemps, que ce n'était pas sans raison qu'une:maison;de
conserve de homards, dans le Maine, était venue s'établir à Sambro, puis après quelques
années à Peggy's Cove, je pris des renseignements parmi les pêcheurs de Sambro, et je sus
que comme avant l'établissement d'une fabrique en:ces lieux le homard était en grande abon-
dance tout près du rivage, quelques années de mise en conserve les avaient si bien éloignés
qu'à l'époque. de mes recherches (en 1868) on ne trouvait les gros homards qu'en dehors de
leurs anciennes limites, et que même les petits étaient comparativement très-rares près de la
rive'.La même chose s'était·produite sur les côtes des Etats-Unis.

«cQuoique les opérations de conserve ne se fissent sur la Baie Ste. Marguerite que deux
ans avant mon départ de cette place, les pêcheurs m'informèrent que les endroits où la pêche
se faisait le plus n'étaient pas aussi productifs qu'au commencement.

"4Quand l'on considère que les oeufs sont portés par la femelle pendant si longtemps et
en si grandes quantités, il est facile de comprendre que le homard souffre peut-être plus que
tout autre poisson ou crustacé de la non-observation d'une saison de prohibition par ceux qui
le poursuivent. J ai remarqué qu'à Peggys Cove même les plus petits homards étaient
défiuits avant d'être apportés à la fabrique. J 'ai cru à cette époque qu'un inspecteur sur les
.lieux devait veiller à ce que ces jeunes homards fussent renvoyés vivants à la mer aussitôt que
pris dans les cages, et qu'on devait établir une saison de prohibition.
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"Si l'on n'adopte bien tôt des mesures conservatrices et si on ne les met rigoureusement
à exécution, je suis convaincu que ce beau crustacé, -lui a jusqu'ici rendu nos rives si
fameuses, deviendra aussi rare ici qu'aillburs.

Cette question de la protection et de l'accroissement de notre poisson s'impose à une
attention immédiate.

"cLa conserve du homard·est aujourd'hui une importante industrie, et il. y en a des
fabriques tout le long de la côte atlantique depuis le Cap Breton jusqu'au Cap Sable. Il.est
désirable qu'on ne lui impose pas des restrictions injustes, mais il n'est pas moins nécessaire
que l'on établisse des règlements de nature à favoriser sa continuation.

"Croyez-moi,
"Votre sincère

S. P. REItD, M.D.

COMMIssION DES ETATs-UNIs, PoIssoN E PÉCHERIEs,
WASHINGTON, 4 décembre 1873.

MM. STILWELL et STANLEY.
Commissaires du poisson du Maine.

MESSIEURS,-La question du homard sur les côtes de la Nouvelle-Angleterre a été
spécialement signalée à mon attention l'année dernière, et j'ai reçu d'un grand nombre de
personneg l'assurance qu'à moins qu'il ne soit fait quelque chose pour réglementer cette
industrie, avant longtemps elle ne vaudra pratiquement rien. J'ai appris de personnes
autorisées que, non-seulemient les dimensions du homard ont diminué, mais encore que le
nombre qui en est pris est beaucoup moindre qu'autrefois. En raison de l'accroissement des
pêches du homard pendant les quelques années dernières, surtout pour les fins de conserve, ce
résultat n'était pas inattendu, bien qu'il se soit produit plus tôt qu'on ne l'attendait.

Afin de vous procurer les renseignements les plus authentiques sur cette spécialité, je
prends la liberté de vous transmettre ci-joint un document écrit à ma demande par M. SidneyJ. Smith, du collége de Yale, New Haven, qui est notre meilleur spécialiste sur les crustacés
américains et qui parle d'autorité sur tout ce qu'il dit.

C'est à vous de voirjusqu'à quel point les raisonnements que ce document contient peu-
vent rendre opportune une législation spéèiale pour l'état du Maine.

Aujourd'hui, il ne paraît y avoir d'autre remède possible que de restreindre la pêche
pendant un espace de temps plus ou moins long; et si on ne l'adopte, il est probable que la
diminution continuera d'une manière alarmante.

La loi la plùs simple serait celle qui défendrait absolument pendant un certain temps la
prise du homard, soit pour vente immédiate ou pour conserve; et qui établirait une pénalité
suffisamment sévère pour empêcher ceux qui se sentiraient disposés à la violer. Si les ioisdc juillet et d'août formaient cette époque de prohibition, ce serait un grand pas de fait versla protection, car ils couvriraient une partie critique de l'époque de la" fraie.

Il ne suffit pas de protéger la femelle ou celles qui portent les oeufs, m ais la prohibition
do sétendre aux deux sexes. Afin de mieux comprendre les différences entre le homardà4üle et le hômard fenelle, dont parié M. Smith, j'ai fait graver quelques dessins que je vous
pri d acceptér.

Très-resectueusement,
SPENCER F. BAIRD,

Commissaire.

NOTES SUR L'HISTOIRE NATURELLE DU HOMARD,
PAR SIDNEY J. SMITI.

On trouve le homard américain sur a côte de l'Atlantique depuis le New Jersey jusqu'autabrador, et cependant il n'a encore rien été publié sur ses traits ciractéristiques et sa dis-tribution locde. 'Il vit sur un fond rocheux, graveleux et sablonneux, depuis les baisses eauxJusqu'à vingt ou trente brasses et peut-être plus, mais-pas prob:iblement à de grandes profon.deurs. Il se nourrit de toute espèce :le matières animales, fraîches ou en décompositioneq'il peut découvrir.
4--101* 1
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Dans le Détroit de Long Island, la pêche au homard commence vers la fin de mars ou
le commencement d'avril et dure jusque-vers la fin de l'automne, quoique son meilleurtemps
soit en mai et juin. Sur les côtes nord du Massachusetts et du Maine, d'où nous vient l'ap-
provisionnement d'hiver, le homard se prend presque d'un bout de l'année à l'autre. Le capi-
taine N. E. Ottwood, écrivant en 1866, disait que ce crustacé ne passait pasdans al'e peu
profonde aux environs de Provincetown, Mass., avant le mois de juin et y reste jusqu'e
octobre, alors qu'il disparait de près du rivage. Il dit aussi qu'au nord du cap Cod;in

-homard mâle est plus abondant que la femelle, tandis qu'au sud du Cap c'est tout'le c-ontrairee
Cependant, en autant que j'ai pu le constater.parmoi-même sur les Détroits-deongIsland.
et de Vineyard, à Portland et Eastport, Maine, les deux sexes y sont pris cn nombre égal.
Comme cette question est d'un:intérêt considérable, je dois faire remarquer qu'on peut faci.
lement distinguer les sexes par le petit appendice qui se trouve dessous le premier cercle de
la queue. Chez le mâle cet appendice est fort, raide, calleux et cannelé sur l'intérieur vers
les extrémités, tandis que chez la femelle il est plus petit, mince, tendre et flexible ; de plus
les orifices génitaux, chez le mâle, se trouvent dans l'intérieur de la jointure basale de cha-
cune des deux cuisses de derrière, tandis que chez la femelle ils sont situés dans la partie
correspondante de la troisième paire.

.n cherchant les moyens à prendre pour prévenir l'épuisement de la pêche du homard,
il eEt important de tenir compte de l'époque de la fraie et du développement despetits.
L'époqae'pendant laquelle la femelle porte les oeufs varie beaucoup sur les différ3nteparties
dela côte, étant de plus en plus tard à mesure que l'on avance vers le sud. Au sud du cap
Cod, dans les détroits de Long Island et de Vineyard, elle porte Ses oeufs depuis le 1er avril
jusqu'à la fin de juin. A Portland, Maine, elle porte ses oeufs jusqu'à la mi-aot, tandis que
dans la Baie de Fundy, c'est depuis la Saint-Jean jusqu'en septembre. Il serait très-dési-
raole d'avoir sur ce point des renseignements plus exacts, quoique ceux que nous avons soient
suffisants pour démontrer que la période du transport des oufs embrasse le temps pendant
lequel on prend le homard pour le marché.

Peu après l'éclosion, le jeune homard laisse sa mère et mène pendant longtemps une vie
différente de celle de l'adulte. D'abord il n'est pas plus long qu'un tiers de pouce et ne
ressemble guère à un homard. Il a ux cuisses de longues nageoires et nage vivment,
vivant la plupart du temps à la surface de l'eau, à la manière des cerdons. A mesure qu'il
change de peau, il prend de plus en plus la forme du homard, jusqu'à ce qu'il ait:ateint la
longueur d'un peu plus d'un demi pouce, alors qu'il devient tout-à-fait homard quoiqu'il ait
encore conservé l'habitude de nager. Pendant cette période, qui dure plusieurs semaines, il
est constamment exposé aux attaques des poissons et des autrës animaux marins, tandis que
lui-même poursuit le fretin et s'en nourrit. Il serait probablenient inutiledetenter d'en
élever un grand nombre à cette époque dans un espace limité, attendu que le jeunehomard a
alors besoin d'eau salée pure et d'une nourriture particulière, qu'on ne trouve que là;où les
animaux nageants se réunissent.

Quand il a atteint une longueur de quelques pouces, le homard croisse très-lentement;
il ne grandit qu'à l'époque où il jette l'édaille, ce qui chez le homard de dimensions ordinires
n'a lieu qu'une fois par année, et la croissance, à chacun de c2s changemerits, est très-petite,
ainsi qu'on peut le voir en comparant la grandeur de l'écaille avec celle du homard qui vient
de la laisser. Chez le gros homard, l'écaille n'est pas toujours changée, mêmepas plus souvent

qu'une fois par année.
A quel âge colnmence-t-il à produire? c'est quelque peu incertain. On voit quelques

fois des femelles ne pesant pas plus qu'une demi livre jeter des oufs; mais chez ces petitel
femelles le n9mbre des.oufs est comparativement petit. Le poids moyen des homards qui se
vendeat sur les marchés de New Haven est d'environ deux livres.

Il est évident qu'une saison de prohibition qui embrasserait toute l'époque de la fraie
arrêterait la pêche duhomard pendant la période où lon en retire le plus de profits. Durant
les fortes chaleurs du milieu de l'été il en vient un grand nombre pendant qu'on les transporte
au marché. En empêcher la prise à cette époque aurait, sans aucun doute, un effet signalé
sur.l'approvisionnement pendant d'autres parties de la saison.
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ANNEXE O.

RAPPORT SPÉCIAL SUR CERTAINES REQUÊTES CONTRE LE REGLEMENT
CONCERNANT LA PÊCHE DU HOMARD.

B-iREAu DES PÊCHERIEsN.-E ET N.-B.
4 février 1874.

A l'hon. A. J. SMiTH,
Ministre de la Marine et des Pêcheries.

MONSIEUR,-Relativement. aux requêtes de§ comtés de Lunenburg, Shelburne et
armouth, N.-E., demandant que le règlement concernant la pêche du homard soit rescindé,
dont des copies m'ont été transmises pour faire rapport, j'ai l'honneur de faire les remar-

ues suivantes sur les six raisons données par les requérants pour faire abroger le règlement.
Pour plus de commodité, je vais citer chacune des raisons que 'je ferai suivre de mes
remarques que je sournets respectueusement à votre examen, parce que cette question est
d'une vaste importance et entraîne avec elle l'existence de cette pêche précieuse sur les côtes
de nos provinces maritimes.

PREMIÈRE RAIsON.-'' Parceque la majorité des homards pris sur ces côtes ainsi que sur
"les côtes des Etats-Unis pèsent moins qu'une livre et demi, et que, tel étant le cas, il faut
"en remettre lasmoitié en liberté en vertu des dispositions de cet ordre."

Léponse.-L'assertion que la moitié des homards pris dans la Nouvelle-Ecosse pèsent
moins qu'une livre et demi est erronée, et dans les localités où la moyenne de la pesanteur est si
petite, soit sur les côtes des Etats-Unis ou celles de la Nouvelle-Ecosse, ce résultat est dû
aux abus que le règlement cherche à redresser. Dans la plupart des localités où l'on trouve
le homard, aux Etats-Unis aussi bien que dans la Nouvelle-Ecosse et le Nouveau-Brunswick,
la dimension des homards est en moyenne de trois livres ; un grand nombre varie de trois
à quatre livres et souvent cinq. -Quand on fait pendant quelques saisons une pêche indis-
tincte comme celle que l'on a faite jusqu'ici, on remarque invariablement une diminution
dans la dimension et le nombre des homards, jusqju'à ce que la localité soit complètement
épuisée, alors que le homard est si petit que les opérations sont sans profits. Tel a été le ré-
sultat invariable sur les côtes de la Nouvelle-Angleterre où cette pêche naguère si profitable
est aujourd'hui presque détruite ; comme conséqueace inévitable, les propriétaires d'établ sse-
ments de conserve ont déserté les rives américaines pour venir s'établir sur les côtes de la
Nouvelle-Ecosse et du Nouveau-Brunswick où i!s sont en train de produire le même état.de
chose; et c'est pour obvier à ces résultats que le règlement qu'on veut maintenant abroger a
été fait. Afin qu'il n'y ait pas de doute.sur l'inexactitude de l'assertion contenue dans la
première raison, j'ai adressé une lettre à chaque garde-pêche'de la Nouvelle-Ecosse et du
Nouveau-Brunswick dans le district duquel cette pêche se pratique, lui demandant de faire
connaître la moyenne exacte du homard pris. D'après les réponses reçues, vous verrez que
la majorité des homards, loin d'être· au-dessous du minimum de poids fixé par l'arrêté en con-sell, la moyenne est considérablement au-dessus, tandisque dans les localités où il
n y pas d'établissement de conserve, la pesanteur moyenne est beaucoup plus considérable
que dans celles où la pêche est excessive, et que là où ces établissements sont nombreux, la
Pesanteur moyenne est beaucoup plus petite.
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NOUVELLE-E COSSE.

Comté Pesanteur moyenne
Lbs.

Halifax, Est........ ............ 2
do Ouest............... 21

Linenberg...... ............
Qucen..............................
Shelburne.... ...........
Yarmouth .................
Digby...,...... ......... ..... . ... 3
Colchester......................3
Pictou....... . ............... . . . .. . 5
Guysborough................
Antigonish......................4
V ictoria.......................... ........
Richmond....... .......... 2
Cap Breton..................... 2

NOUVEAU-BRUNSWTCK '

Comté Pesanteur ,
Lb

Ristigouche .................
Gloucester......................3
Northumberland... ...........
Kent. ......................... 2
Westmoreland ................... 3
Albert........................4
St. Jean.......................4
Charlotte.................. ... ..

moyenne
fs.

No. de manufactures.

8 et 2 autres en construction

3
3 et 2 autres en construction
1

Aucune.
Aucune.

Aucune.
1
8
i
Aucune.
2
2

No. de manufactures.

3
5
4
8 .
Aucune.
Aucune.
Aucune.
4

D'après ce qui précède, il parait que les localités où le homard d'une si flaiblé pesanteur
est pris aujourd'hui ront précisément celles où ce règlement est absolument nécessair.e pour
prévenir la destruction totale de la pêche. Ce fait est pleinement corroboré pna' M.1-John
Mitchell, le contre-maître de la compagnie d'enballaue de Portland qui possèdé aujourd'hui
un v:ste établissement de conserve sur l1le de Grand Manan.

N. Mitchell est un intelligent Ecessais et le père de cette industrie dans l'Aiérique
du Nord, 'ayant été amené d'Ecosse pour conduire les opérations du premier établissement
de conscrve du homard qui ait existé sur ce continent. Il m'a assuré l'été derniér, pendant
que je recueillais des renseignements sur cette question, qu'il a commencé ses opéfations il y
a douze ou quinze ins à l'est de Boston et qu'il a graduellement travaillé vers l'est, laissant
derrière lui les localités épuisées, jusqu'à ce qu'enfin il soit parvenu à nos rivages où, dit-il,
les mêmes résultats se produiront si l'on n'adopte pas de bonnes mesures de protection.
Déjà il remarque une baisse dans les dimensions et le nombre du homard à Grand Manan, et
il dit que le homard de moins d'une livie et demie ne paierait pas le travail qu'on lui consa-
crerait. Il invoque ardemment la mise de ce règlement à exécution.

SECONDE R Pa-ce que le homard n'est pas un poisson qui, comme le saumoa,
" est confiné à une localité particulière, et qui par une pêche indistincte peut se trouver ap-
" pauvri et empêcher le poisson de se rendre dans ces lecalités; suais est, au contraire, un

habitant du vaste océan, et n'approche du rivage que pour le frai et la production."
IRéponse.-Cette raison accuse une grande ignorance sur cette question de la part des

requérants ou la présomption d'une p'us grande ignorance de la part de votre ministère et de
ses officiers. Le contraire est exactemeaQ i. rv ité. Plus que tous lés autres crustacés, le
homard e confine lui-mê:ne dans des localités particulières, et l'expérience démoatr que
"la prise indistincte appauvrit " et même ruine la pêche dans ces localités. Je c.oisfperdflu
de combattre cette raison, mis pour votre propre satisfaction, j'ai l'honneur de vous tevoyer
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à un savant document écrit sur ce sujet par le Dr. S. P. Reid et qui se trouve annexé à mon
rapport de 1873. Ses remarques et cel.es du Révd. John Ambrose corroborent pleinement
mon opinion; et comme elles sont faites par des observateurs intelligents, je les signale res-
pectueusement à votre attention.

TRois1ÊÈME RAISON.-" Parce que prendre ces crastacés et les mettre en conserve c'est
"enlever aux richesses de l'Océan pour ajouter à celles du pays, et ce n'est pas une
"perte pour l'océan, à cause de l'effrayante puissance de reproduction du homard. Si on
"ne le prend pas, c'est une perte, parce que ceux qui sont libérés peuvent très.bien ne jamiis
"revenir à la même place."

Réponse.-Cette raison accuse un plus grand défaut de connaissances que la précédente.
L'expérience prouve que le "vaste océan " ne fournira pas un éternel approvisionnement aux
localités où la pêche se fait indistinctement et où les femelles et les petits sont détruits
en ma;se. Le but du règlement est de prévenir la destruction totale de cette source de ri-
chesse dans les localités où l'approvisionnement diminue déjà rapidement. Pour plus ample
réfutation de·cette raison, j'ai l'honneur de vous renvoyer encore au document du docteur
Reid, ainsi qu'à la lettre du professeur Baird à M. Whiteher, annexée à ce rapport.

QUATRIEME RAISON.-" Parce que la meilleure moyenne des pêches comprend des ho-
"mards de moins d'une livre et demie de pesanteur.

Réponse.-Cette assertion n'est qu'une répétition des inexactitudes contenues dans la
première raison. Toutes les localités dans lesquelles les homards ont moins qu'une livre et
demie de pesanteur sont exactement celles où le besnin de ce règlement, ou d'un autre égale-
ment protecteur, se fait le plus vivement sentir. (Voir le document du professeur Smith sur
le homard, annexé à mon rapport de 1873; Annexe N, page 147.)

CINQUIÈME RAISON.-" Parce que cet ordre, s'il continue à être loi, privera vos requé-
"rants et tous ceux qui se livrent à cette industrie comme moyen de subsistance" (lesquels
"forment une grande partie des habitants de nos rives), des moyens de vivre, ou les forcera à
",chercher d'autres occupations, et, d'après l'opinion de vos requérants, détruira cette branche
"d'industrie et ruinera les nombreuses manufatures qui leur donnent aujourd'hui de l'em-
"ploi, et écrasera en même temps, presque dans son berceau, ce commerce qui promet d'être
'une grande source de richesses et de revenus à ce pays, sans donner un avantage correspon-

" dant."
Réponse.-De toutes les localités où la pêche au homard s'est faite sur une certaine

échelle dans ces dernières années, des plaintes constantes et répétées ont été faites par les offi-
ciers des pêcheries, les propriétaires d'établissements de conserve et par les pêcheurs eux-mêmes
contre la destruction causée par la pèche indistincte de c crustacé. J'ai souvent fait allusion
à ces plaintes dans mes rapports annuels, ainsi que dans des rapports spéciaux sur ce sujet, et
à ma connaissance personnelle, on a signé des requêtes demandant des mesures protectrices,
requêtes qui n'ont été mises de côté que sur l'assurance donnée par moi que le règlement
qu'on veut aujourd'hui faire abroger était à l'étude et serait probablement adopté. Loin
"d'écraser dans son barceau cette source de richesse et de revenus," ce règlement, j'en suis
convaincu d'après les observations et les recherches considérables que j'ai faites parmi les éta-
blissements de conserve, est absolument indispensable pour sauvegarder l'existence même du
commerce.

SIxIÈME RAISON.-" Parce que, dans la République voisine, quoiqu'une loi semblable
4 ait été passée il y a deux ans, ou n'a pu la mettre en vigueur ou on l'a trouvée hautement
" impolitique, et elle est restée lettre morte. "

Répone.-Aucun pays du monde n'a senti aussi sérieusement que les Etats-Unis le
besoin de mesures protectrices pour ses pêcheries. A.ujour i'hui que leurs pêcheries côtières
et fluviales, naguère si opulentes, sont totalement ruinées par la pêche indistincte, le gouver-
nement américain a fini par comprendre leur importance et emploie des crédits considérables à
s'efforcer de les repeupler par des moyens artificiels. Dans l'espoir de restaurer leurs pêches
du homard, les pêcheurs du Maine transportent les femelles et les petits dans les localités dé-
peuplées, et la législature a promulgué un règlement qui prohibe la pêche de l'alevin du ho-
'nard sous peine d'une amende de $10 pour chaque poisson et la confiscation du bateau et de
ses agrès. .Les comamissires des pêcheries dos Etats de la Nouvelle-Angleterr s'eforeent
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aujourd'hui de trouver des mesures de protection plus rigoureuses et ils recommandent quou
ne prenne pas le homard qui pèse moins que deux livres.

(Depuis que ce rapport est écrit, une législation ultérieure de lEtat du Maine a eu pour
résultat la loi suivante:

SEcT. 1RE.-Personne ne devra prende mariner, vendr o me venedans
les.limites de l'Etat du Maine, du homard entre le prenier jor d'août ele qinzèe jour
d'octobre de chaque année; et à partir du dit uinzième jour d'octobre j uaupemr jour
d'avril de chaque année suivante, il ne sera pris, marin, vendu ou mis en venteucun ho-
mard de moinsde dix pouces et demi de longueur, mesurant d'une extrnémité àl'antre du c
à part les pinces ou tentacules; mais a partir du dit premierjour d'avril jusq'u premier jourd'août de chaque année il n'y aura aucune restriction dece genre qant a temps et àI la
dimension our prendre, mariner, vendre ou mettire anvente ce crustacé.

SE'T. 2.-.Toute personne contrevenant aux dispositions de cette seton sera pune ar
une amende de dixipiastres pour chaque homard pris, mariné endu ou mis en vente conmme
susdit; une moitié de cette somme ira à la personne qui aura porté lainte, et l'atre moitié
à la ville où le délit aura été commis.")

La très-grande majorité des établissements de conserve actuellemen t en opération dans
la Nouvelle-Ecosse appartiennent à des Américains qui achètent, au chiffre ou à la livre, des
pêcheurs résidents. Ils n'ont aucun intérêt permanent dans la pêche, sachant qu'elle durera
son temps, ou-du moins jusqu'à ce qu'ils aient fait de l'argent avec leur entreprise, et les
pêcheurs résidents sont si aveugles sur leurs propres intérêts qu'ils ne s'occupent de rien
autre chose que du gain actael. Jusqu'à ces dernières aunées le homard a,été si abondant et
si peu coûteux sur nos rivages, que le'mode adopté pour le mariner était des plus ruineux.
On n'utilisait que la viande de la queue et des pinces, et on rejetait le reste ou on I employait
comme engrais; car quand le homard est abondant, ce serait perdre du temps que de rétirer
la viande du corps ou des cuisses. La diminution dans les dimensions du homard est si grande
qu'il faut aujourd'hui cinq livres de rpoisson cru pour faire ane livre de viande mSinée;soit
en moyenne trois homards pour remplir une boîte d'une liire. Si l'on songe que des centaines
de mille boîtes sont remplies annuellement, on verra combien est grande la destruction de
homards, qui se fait tous les ans et combien il est nécessaire que ce règlement'ou imeintre
mesure également protectrice soit mis en vigueur.

Relativement à la recommandation faite par les requérants que la partie durèglement
concernant la femelle du homard soit restreinte à un espace de quatre semaines du 1er adût
au 1er septembre, je dois dire que ce n'est qu'après mûr examen que le règlement a été adopté
tel qu'il est. Dans diverses localités, les alevins (ou, à parler plus proprement) les petits se
détachent de leur mère en différents temps. Dans quelques-unes cela a lieu au comme:icement
de juillet, dans d'autres à la fin de septembre. Une époque de prohibition, telle que deman-
dée, ne ourrait pas s'appliquer à toutes les localités, mais elle le pourrait avec le règlement
actuel. Le pêcheur de homard n'a qu'à délivrer une femelle de ses oeufs, chaque fois et
partout où il en trouve. S'il ne le fait pas, il ne peut vendre le homard. car l'acheteur est
ég'alement passible d'une amende.

Les commissaires de la Nouvelle-Angleterre proposent une époque de prohibition-de
trois mois : avril, mai et juin, sur la côte sud de la Nouvelle-Angleterre, - et juin, juillet et
août sur la côte- est. L'époque du frai est plus tardive sur nos côtes et varie beaucoup dans
différentes localités. Pour être de quelque utilité comme mesure protectrice, il faudrait que
l'époque de prohibition pour la Nouvelle-Ecosse et le Nouveau-Brunswick embrassatles mois
de juillet, août et septembre, ce qui nuirait plus aux affaires que le règlement qu'on cherche
aujourd'hui à faire abroger. Dans quelques localités, particulièrement sur la côte sud.du
Nouveau-Brunswick, où cette pêche se ,fit sur une très-vaste échelle, cette époque de prohi-
bition cmpêcherait pratiquement les affaires, et rarement la température est suffisammentétablie pour permettre de les commencer avant le dernier jour de mai.

Je sais qu'on peut soulever pla; inr .jections contre ce règlement, et je vais signaler
la plus importante. En premier lieu on peut alléguer avcc raison que la constatation ,de
la pes;nteur du homard, qu'on suppose être sujette à ce règlement, occasicane au pêcheur et
à l'acLeteur du trouble et des pertes de temps. Ensuite il est très-probable que les petits
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hmards, ainsi que les femelles portant des oufs, après avoir été délivrés destraps, seront
edõore pris et repris, - ce qui augmentera le trouble du pêcheur. Mais je ne puis concevoir
le mesures* prôtectrices qui ne soient sujettes à cette objection. Mon bât a été de recon-
mander des restrictions qui pussent protéger efficacement la pêche et'en Même temps contrë-
carrer le moins possible les opérations des pêcheurs. Je. crois que, tel qu'il est, le règlement
accomplira cet objet. Si le but avait été simplement de protéger le poisson, sans égard pour
les intérêts des pêcheurs·et"des établissements"de conserve, j'aurais denmandé une époque de
prohibitidn qui aurait embrassé tdùt le temps du frai. Mais, coïmme je l'ai dit plus haùt, cela
empêeherait pratiquement les opératiöns.

Je dois dire, en terminant, que ce règlement est le résultat de trois années de séiëux
examen et de recherches faites per M. Whitcher et-moi-même ; et comme je suis convaincu
que sa miseén vigueur, ou quelque mesure aussi rigoureuse, est absolument nécessaire pour
prévenir l'extinction totale de ce précieux crustacé sur les côtes du Canada, je demande res-
pectueusement, mais ardemment, que si ce règlement est abrogé, on en adopte un autre aussi
sévère, et que les officiers des pêcheries reçoivent ordre de le mettre en vigueur avec la plus
grande vigilance.

Respectueusement soumis,
W. H. VENNING,

Inspecteur des pêcheries, Nouvelle-Ecosse et Nouveau-Bruntszwick.

Voici la lettre du professeur Spencer F. Baird, du Smithsonian Institute, E.-U.,
commissaire du poisson et des pêcheries, à laquelle il est fait allusion dans le rapport précé-
dent et qui fut adressée au commissaire des pêcheries du Canada pour savoir quelle décision
votre ministère avait' prise sur cette question; M. Whitcher m'informe qu'en réponse une
copie du règlement en vigueur fut transmise.

COMMISsION DES ÉTATS-UNIS,
POISSON ET PÊCHERIES,

WASHINGTON, 8 janvier 1874.
MON CHER MONIEUR,-Il se fait actudlement parmi les commissaires de poisson des

Et-ls d- la Nouvelle-Angleterre un mcuvement combiné dans le but d'amener une législation
concurrente au sujct di la piotection du hemard qui est aujourd'hui presque exterminé sur
la côte par suite de la granc'e capture qua Foa t n fait pcur les mettre en conserve. Il est
maintenant très-difficile d'en obtenir, dans le Maine ou le Massachusetts, pesant plus d'une
livre et demie ou deux livres, et il est question de faire passer une loi fixant à deux livres le
minimum de la pcsanteur du homard mis en vente, et déternwnant le temps de la pêche.

Tous paraissent s'accoider à dire que la diminution a été occasionnée par les opérations
de conserve en été. J'apprends qu'à l'heure qu'il est le rendement sur les eôtes du Maine
est devenu si petit, que depuis plusieurs années les emballeurs sont obligés d'aller dans les
provinces, et qu'il y a sur les côtes de la Nouvelle-Ecosse et du Nouveau-Brunswick 47 éta-
blissements d'emballage consommant de 3 à 5 tonneaux par jour pendant la saison qui dure
près ou plus de six mois,-ce qui occasionne une destruction annuelle totale de 30,000 ton-
neaux de homards. A ce train vos eaux seront bientôt dépeuplées, ainsi que celles des Etats-
Unis, et l'on peut se demander si, en vue de l'importance des intérêts en jeu, il ne serait pas
temps de faire une borne législation pour protéder ce crustacé.

Veuillez me laisser savoir si une législation de ce genre est probable. Dans ce cas, il
serait désirable qu'il y aurait entente entre les deux sections du pays.

Les principales mesures de restriction qui peuvent être adoptées sont: premièrement
celles qui concernent la dimension du homard, et secondement l'époque de la pêche,-cette
dernière se rapportant particulièrement à la saison du frai. Il est impossible de compter sur
l'obéissance des pêcheurs à la loi qui les oblige de rejeter les femelles, car, d'après mes obser-
vations, la pêche se fait indistinctement.

La période pendant laquelle les oufs sont portés par la femelle est longue et celle de la
fraie s'étend après un intervalle, quoique cela paraisse être plus tard à mesure qu'on avance
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vers l'est. Une intermission absolue est peut-être ce qui pourrait être adopté de mieux;
par exemple trois mois, avril, mai et juin, sur la côte sud de la Nouvelle-Angleteir'; juin
juillet et août sur la côte est; et juillet, août et septembre, ou au moins août, et septembre
sur la côte de la Nouvelle-Ecosse.

Les détails d'un plan de ce genre seraient, nécessairement, arrêtés après une étude sé.
rieuse de la question et avec toutes les données nécessaires.

J'ai transmis un article très-élaboré sur ce sujet à M. Stilwell, commissaire de poisson
du Maine, article préparé par le professeur Verill et le professeur Smith, de New Haven, et,
qui sera bientôt publié. Ce que je viens d'écrire contient les principaux points à ête étu-
diés.

Bien sincèrement à vous,
SPENCER F. BAIRD

Commissa ire.
W. F. WHTCHER, ÉcR.,

Commissaire des Pêcheries,
Ottawa, Canada.
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RÉCAPITULATION

du produit et de la valeur des pêcheries de la province de la Nouv.-Ecosse 1873,

Espèces de poisson. Quantité. Taux. Valeur.

saumon.............. ..............
do frais dans la glace..............
do fumé........................
do en conserve . ....

Maquereau......:.......................
do en conserve...........

Hareng.........................
do fum4. .......

Gaspereau... ........................
Morue........ ....... ,.................
Langues et noues de morue..............
Merlangue......... .................
Merluche ........... ..............
Egrefin0....a................................
Flétan..
Alose...............................
Achigan......... ....... ........
Truite......... ....................
Eperlan........... .....
Anguilles ...........................
Huîtres... . . .. ..
Homards .. ...... ........
Huile............. .........
Guano de poisson ....................
Poisson pour engrais ...................

4,33 barils..................
504,5231Ibs..... .. ... u..
>37.3761lbs..................
161,800Manistres..............
14,005 barils .......0 ... ... .
10,842 äanistres ...... .........
178,126 barils................... ..
21,430 boites.................
11,783 barils................I
595.567 quintaux..............
2,467 barils .................
25,350 quintaux........
44,321 quintaux...... .........
1,628, 045 lbs.................
535,035lbs .............
4,612 barils .............. .
2,5601bs........ ............
73,167lbs. .......... ..........
112,879 lbs......... ...... ......
2,337. barils..................
12,128 barrils....................
3,462,298 canistres........... ....
465,379 gallons...6.............
322 tonnaux................
1,059 barils.

c ts18 00
O 15
' 15
0 25

10 00U
015
4 00
O 25
3 50
4 25
7 00
3 50
3 50
0 06
0-06
8 00
0 06
. 06
O 00A

0 25
0 65

15 OU.
0 50

$ets.
83,394 00
75,678 45
5,664 00

40,450 00
1410,050 00

1,626 30
712,504 00

5,357 50
41,240 50

2,531,159 75
17,269 00
88,725 00

155,123 50
97.682 70
32,102 10
36,896 00

153 60
4,390 02
6,772-74

21,033.,OU
36,384 00

865,574 5U
302,496 85

4,830 00
52 50

6,577,086 51

M ïoria.
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RÉCAPITULATION

du produit et de la valeur des pêches, de la prov. du Nouveau-Brunswick, 1873.

Espèces de poisson. Quantité,

Saumon....................1,047 barils.................
do frais dans la glace.............1,433,188 lbs............
do fumé......................7,9 bs
do en conserve..................1,121,184 boites...............

Maquereau .............................. 3,229 barils................
do en conserve..................21050 boites.................

Hareng............................94,149 barils............ .....
do fumé.......................49,840 boites...............

Gaspereau...........................31,004 barils........... .
Morue.................. ............ 79,694 qtx...................
Langues et noues de morue.............3605 barils..................
Merlangue............ ..... 18,399 qtx ............
Merluche..........................25,733 qtx .........
Egrefin...............264,681 lbs...................
Flétan... ............................
Alose.................2,896 brils..................
Achigan ....... .................... 424,387bs...................
Truite.................... ............
Eperlan........... ...... ......... 201bs...................
Anguille...............,..........362 barils..................
Huitres............................ 15,160 do ..........
Homards........................... . 1.387,700........
Huile........ .......... .aa.57,961 gallons................
Guano de poisson......a.........2...... ton'xet.....@
Pisson employé comme engrais.,7 brls....................

1,3 ,8 bs .. ..... ...

Taux. Valeur.

8 cts.
18 00.

0 15
0 15
0 25

10 00
0 15
4 00
0 25
3 50,
4 25'
7 00
3 50:
3 50'
0 06.
0 06,
8 00
0 06-
0 06-
0 06;
9 00
3 00
0 25
0 65

15 00'
0 50*

$ ets.
18,846 00

214,978 20
13,192 50

280,296 00
32,290 00
3,157 00

376,596 00
124,710 00
108,514 00
338,699 00
25,235 00
64,396 50
90,065 50
15,880 86
7,644 00

23,168 00
25,463 22
6,598 80

41,851 20
32,868 00
45,480 00

346,925 00
37,674 65
7,237 50
3,894 00

2,285,661 93

160'
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ANNEXE

STATISTIQUE du nombre et de la valeur des bateaux, chaloupes, rôts, etc.,
pour l'année

37 Victoia, Documentsd la Session (No. 4.) A 187e

R.

ainsi que du produit et de la valeur du poisson dans la province d'Ontar.io.
1873

Station.

Divi.!on Rideau.
Divisions .Brockville et

Ck7 rnwall.............

Dsoision de l'île Wolfe.

Ile Amherst.............
Ile Pigeon............
Lac Désert..............
Battures de la Charité...
Longue Pointe.........
Rivière Cataraqui.......
Ile Simcoe ..............
Baie de Collins . ........
Baie de Haiston ..........
Terres noyées.........
Baie de Bayfield.....'..
Lac Opinicon......... .
Passe suprieure.
La de-1'Aigl-...&......
Lac d'Or......
Ile du Fer à Cheval......
Pointe de Bell. .........
Grande Baie.............
Mille Iles...........

Division du comté de Prince
Edouard.

De la plage de wë1ler à la
Pointe Ouest..........1

De la P. Ou't àla P.Pierre
De la Pointe Pierre à la

Pointe au Jupon.......
De la Pointe au Jupon à

la Rivière Noire.......

Div. de la Baie de Quinté.
Division de Cobourg......

Division du Lac Ontario

Whitby .....
Pointe à la Batture......
Baie des Français.......
La Rouge..............
Port Umon ... ..... ...
Passe à Gate.........
Leslieville............

Navires et1 bateaux employés
à la pêche.

Navires. Bateaux. Ret

2

s;asa
n
no
E.'

90

I. ..

'e

S$

480

o

270

4

55

8

.. . I

660

74

80
120
20,
150
200
230
351
25
80
45i
20
40
76
16
20
30
24
50
55

i

o

134 ....I

41
7
2
8
-5
3
2
21
6
41
2i
3
4
1
2
2
2
2
4

32
140
8

175
150

2i212

4
4

30
20
10
10

Rets, leurs nombre, dimension,

à mailles.H

o a O
0 z

55 410 116

1400 560....
80 32....

.17501700
1500 600...

127 50...
246 100...

36
36

300
200
100
100

.-.92
16
10

120
80
40
40

9301 77 .. ,,l 47002200 . 8
590 26 .... 7405 1485 1

222 16 124 3760 815 ....

675 54 .... 11200 2120 2

1359 145 .... 14501 560 10
1240 361.... 23251 348 1

10 i 1f 28 9 ....
20 21 31 1921 100
30 4 51 760 182 1
10 4:.... .. . . .. 1
75 817 2052.786 2
40 2 21 254 841 1

150 6 121 15011 486 1
162

Seines.j Eperviers.

0;1
o

90

I...

a;

$

200

380 780
100 300

....a ...

90 100

640 1500
70 140

26140
28 150
46 250
il 60
298 160

o
c

a

··.

870!3700

.........

.... . . . .

t...4 .. . •

valeur, etc.

Ver-Prc
veux. en rets,

$ $
234 468.

23 210 .... ....

16 320 .

20 400 ..
20 400. .
5100 .

.7 140...

..

8' 24

Espèces, quantités et prix du poisson.

n na a
'o

n nio o i
tOI

o ci
Ip~ p~ i
4-

.i~ô

.,...ô

66600
40 51101

11055207000

z
na
'o
r
o
op.'

4a

1800f 20
.120

130

2000 23

... ..

21300

5722

1
10
8

32

50c
112

2

4!
4j

1

15

'o

77 ...... 1.... 202711....
15 ....... 520 . ..

2 4 00 O-O
10 2000

5 1000
il 2200
10 2000
28 5600

....

2 . . . :. 3. . ..... .. 3.. ..

811
10 2 31......
281 61 l ........ ... 7 ...

163

....

....

85

540

aleur;

ro

2541

60

5

6
4,

10

8
6
4

2
3'

5
7

10

70

30

61

7
4
5
14
2
4!

120

Total.

15

36'
20
10,

.25

.50

25.:

-f U2
cý

190 599  3594

108 182 1774

49 .435
... 120 1100

7 -20
.... 130 1300
... 230 2300
44 76 380

57 500
4 22 100

62 120 590
35 63 315
15 33 165
16 16 88

il 100

... 6 15
.30 300

8 60
12 34 170
29 661 330

227 2859
,.... 2300

1078

10 1247 10320

1250 4178 22588
6551 6550

31 18
.. 8 55

S15 240
3! 8j 115
5 47' 595
.. 151 237
3 45 619

3594

1774

485
1200

60
1300
2300
380
50
110
.600
315
165

88
100
35
.5

300ËU
178
830

2859
2620

1078

10320

22588
6550

18
55

240
115
595
237
77%

-100
401

10

2020
20

320
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ANNEXE

STAT1STIQUE du nombre et de la valeur des bateaux, chaloupes, rets, etc.,
pour l'année

Navires et bateaux employés Rets, leurs nombre, dimension,à la pêche.

Station.Navires. Bateaux. Rets a mailles. Seines. Eperviers.

o5 -ce lo'd " o oCo 0o Cs

Division du lac Ontario.
(Suite).

Baie de Ashbridge........2 30 3 7 926 255..............
Ile de Toronto et la rivière

Humber .......,... .. .. ... .. 7 9 3 1 07 00 3 15
Port Crédit.. ..... .... 5Ï ..... .... .

;Springfield ............. 1 ...............
Bronte . .3.60.8.1255.522......
Plage de Burlington..... 18 755 41 32 29031453 13 965 52301..
Baie de Burlington........... 7 81 9 9 785 278
Wynona................1 30 2 4 473
Grimsby,....2....... ... 2 60 4 3 108 . .
Ruisseau de 20 milles ..................... i1 40 4 2 293, 96 1,461250.
Port Dalhousie.. ......... 1 10 1 4 456 278 1 36 200
Rivière aux 4 milles ..... 8 9938 ,1477 .......
Rivière aux 2 milles........ 1 40 4 6 601 206 1[ 50278.

agara.................. . . 6 175 12 14 1452 525 4 149 420.
.Queenston.... 5 30 12 ..... il.6....

IeN v . 0.2 8 .............. 15
Fort E ..........

20 4...

Vieux Fort Erié. ........
Port Maitland.. .. .... 2 4. .... 1 25.140..
Dunville et Haldimand .. ... 8 76 21.7 111 675
Mont Healy3..2.......... 3 45
Rainham .... ......... 4 85 6 6 65 204
Pointe de Hoover...... 2 60 3 3 380 120 ....

Rivière Sandusk.... 2 30 2 1 130 42 1 15 75
Pointe de Peacock...... 1 20 2 1 109 36
Nanticoke.......... .... 1 30 2 1 200.100...
Woodhouse.............. ........... 3 85 7 9 1038
Pte. Ryersee ..................... 023239

Pte Ry rse .....1 .. . .....u . 2 30 2 3 7 3926 055.... ..... .... ... ..... b-..

Rivi.re.del'Hiver . ... *............. 1 20 2 2 182 601 3 8

Division du lac Erié Ii

Normandale... .... .... .... .... 1 20 4 .......... . .. . .... ... .... ....

3u 6 0 0 2 4 3125 320 .. ... .. ....

Pointe aux Dindes5,e10.50 412 42 1390.2200.
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.Pointe Pelée..........9 . .a& 7 325 21 .... ..... . .... . ... .... 71 104000

2 20_8_ ..._ ...... _.... 2 20 15 ........
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ANNEXE

STATISTIQUE du nombre et de la valeur des bateaux chaloupes, rets, etc.

pour lanne

Navires et bateaux employés Rets,leurs nombre, dimension
h la pêche.

Station.Navires. Bateaux. Rets à mailles. Seines. Eperviers.

aC o o o Oe o O

Divis. de la Rivière Détroit
1

Belle Is1e............
Ile aux Pêches.......
Points aux Pêches .......
Ile de la Bataille........
Ile du Bois Blanc
Ile à l'Herbe.........
Ile aux Dindes.........
Rivière Détroit..........

Division du Lac St. Clair.

Lac St. Clair et Baie Mit-
chell.......a.........

Rivière Thames..........
Rivière Sydenham........

Division·dn Lac Buron.

osa quet..............
Bayfield.................
Goderieh...............
Port Elgin......... ....
Southampton.............
Kincardine .... ........
Ile du Poisson Blanc...,.
linverhuron...........
I de turke.........
Ile Ronde...............
Rivière au Sable.........
Grande 1le............
Tête de Lion...........

Div. de la Baie (Jeorgienne.

Pointe Vail..........
Cap Rich ............
Meaford ............
Thornbury ............
Collingwood...........
Rivière Nottawasaga....
Penetancouchine...

.V... .?. ....À
.. . .. ....' .. .. .

... .. . . ,, .....

.. . .. I.. ....

.. .... ... . ..

..I.. ... .. .

1201 5
2 55

84001

1 25
1 40
6 2401

.1... ..

610001 10
1 50

1 1500

21100

4 160
6 4502: 160
5 350
6! 500
1 !70

241....
6....

641:...
12....
6
6....

441....

14 .............. 4....
84 1 ..... . 17 .- .

44 .... .......... 1 791
32 409 82892620 .... ....
39 940 20439 8161........:

3. 41 911 250 .... ....
15 364 792'-'aO3400'
18 452 9851-4140 .... ....

8 ... ........... 1 50
3 65 .1387 500.
8 .... :. . ... . 1 60
34! 590 11464 4900 ....

..... 2 130
9 175 29611320.
4 3, 180 35.

8 8 480 384 .... ....
12 12 720i 720....,....
4 4 240. 216 .... ....

10 10 6001 4501 .... ....
15 15 1000 900 .... ....
3 1 50 35 2 250
4 2 100 60 ,. ..

... . . . . . . ... .

. . . . . .» ..* . . .
400...........

.... .... .... ....

250 .... .... ....

..... j.. ..

87 Victoria.

... 
......... I.... 955191000... .... 1071

........
a... 865171000 ,....a 355 200

.... .. .. ... 1850 825 -.... ....-
.

... 35 7000...15.... .
.. ... o.... 760 152000j..... 320

... .... ... *.... 820 16
4000

j...... 3 0
0.. 0.... *e.. .. a. ...e .. ...... . . 6 0

.....100 20000. 60
... .. .. . . . . .. ... .. ... . . .. 400

.535 109000..... 165 462
0.06 800....1 . .. ....i ... .. .. ... . ....00

.... .... ... .. 1201 2000,..... 19001105

.... ...*, 0. . 300 350.. . ....... .. . '..@ . . 120 200 . .. . 1500 .. 5

.... .... 300 ,....,...... 40 ....
.... . ... .... .. , 350 .... ...... 500 10
... .... ....... 78 ........ 90 40

o.. .. . .,* ......o$..o... 7 . .

82 .. 1144 2475
... .... 1420 9740. .... .... e.. .. " 2675 18725... . " ........ . -. 50 3501.... .... .... .... # .... · ·.. 1080 75601.

. .. . ... .. 1160 6825-
. . .. .... ".. 60.... 160 1120

4001162.-

.... ~ ~ 80 ...... ......... 40
... ..... .... .... ... ... ....... ....- ... 8.

225 865,.... 650 10601.. . .. . ... . 255 1000700 2600
.. . . " " 860 2500.. . .. . 20 228 5801.... . . .12 79

3475

3000

2310
3200
2620

355

5950
9740

18725
350

75608120

30001120

20007210
3200
2620-
355

700 1565
3190 4250

675, 1675
2000' 4600
3150 5650

798 1378
. . 79

4 Valeur des bateaux, rets et matérie
1

166

emiployés, $648. † Ditto, $i,189. ‡ Ditto, $175.
M97

aini u odt et de la vale d poisson dans la province d'Ontario.
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ANNEXE

STATISTIQUE du nombre et de la valeur des bateaux, chaloupes, rets, etc.,
pour lannéee

37 Victoria. Documents de la Session (No. 4.) A. 1878

R.-Suite.

ainsi que du produit et de la valeur du poisson dans la province d'Antario,
1873. Ste.

•.. .... .. .4940

9f 27 304 ...... 3000
t.. .. - - . 0. . . ...... ......

. . . ............
.•& . . .... 30 . .. . .....,.

187 ...... ......
..... .... 18l ...... ......

84 ......
.-et ..... . . . 30 ...... : .....

-.. 980 .
. . . ... . .... ...... ......

30
48
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175

5
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1060
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. 300 300
...... .3000 3000
...... 3000 3000

450 450
... 3001 300

151 232 - 247

1677f........ 1677

300 1520 1820
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252 252
S 310 310

37.001 3700
400 160 560

...... 935 935

...... 70 70
...... 660 660

246 246
...... 9140 9140

2321 232

168 169168
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ANNEXE S.

RÉCAPITULATION du nombre et de la valeur des navires, bateaux, rets, etc., ainsi
que du produit et de la valeur du poisson dans la province d'Ontao, pour
l'année 1873.

NAVIRES DE PÊCHE, BATEAUX ET RETS EMPIOYÉS.

Nombre. Tonnage. Valeur. Nombre Rods. Valeur.

$ $
Navires............................. 3 110j 2,080 277..........
Bateaux......... 6.... . .. 31,107 1,792.................
Rets mailles....................... 5,761,..................... 167,280 53,205
Seines .. .. ... ........... 288 6,997 31,973
Eperviers.............................14 ........ ............... 1,335 9,500
Verveux.............................379 .......... .......... . .......... 2,697
Parcs en rets......... . .................... .. ............ ........ 79

Total ................ 7,113 110 33,187 2,069 175,612 97,454

ESPÈCES, QUANTITÉS ET PRIX DU POISSON.

Valeur.

- Valeur
Barils. Livres. Nombre. totale

- - 1Frais. Salé.

Poisson blanc .......... 16,453
". ................................ 1,430,514 ........ ......... .......... ..........

...... . .......... 43,586..........,....... .. .. . .
Truite......................... ...... 9,1... ...... .. ...... . 6.......... ... ,.
Hareng........ .......... 7,348 .......... .... .... .... .........
Sciscos ..................... 2............................. ....1Vtaskinongé......................... . 143 .....................
Achigan............................. 731........... ......... .. ... ..
Brochet... ......................... 1.248........... ...... .............
Doré............. .............. 055...
Poisson commun................ ... 2.806 .............................

Total... ............. 39,260 f11,430,514 43,586 223,505 69,585 ' 293,090
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ANALYSE DES RAPPORTS DES GARDES-C HE .DANS LA PRÔVINCE
D'ONTARIO, POUIR LA SAISON DE 1873.

DIVISIONS DE BROCKVILLE ET CORNWALLU
JOHN MOONEY, garde-pêche.

JoHNE WALiAE, .~Gardiens.HENRY IJUNT,

En consultant l'Annexe N, on remarque une augmentation dans le rendement dù pois-
son, dans cette division, sur l'année dernière.

En 1872 le :nombre total des barils de poisson était de 103 tandis que durant la der-
nière saison la pêche a été dc 182,ee qui fait une augmentation de 79 barils, équivalant à
une augmentation.totale de $700 dans la valeur.

Il n'a été fait rapport d'aucune infraction aux lois de pêche. Les pêcheurs paraissent
satisfaits de la bonne administration des lois dans cette division.

DIVISIONS DE NEWCASTLE ET COBOUPG.

SAMUEL WILMOT, officier des pêcheries.
JAMEs K. CAMERoN, garde-pêche.

On trouvera à l'Annexe N, un rapport spécial des opéFations de M. Wilmot, chargé de
la surveillance de l'étAblissement de pisciculture du gouvernemént à Ne'Wcastle.

En consultant l'Annexe R, on verra que durant la dernière saison la capture du poisson
dans cette division a été de 650 barils, dont une grande partie était composée de truite. La
valeur totale du poisson pris durant la saison s'est élevée à $6,550; la plus grande partie a
été vendue à Montréa), et le reste employé à la consommation"localè.

DIVISION DU COMTÉ DE PRINCE-EDOJARD.
JOHN G. HscKs,
WM. PLEWS,
W. A. PALEN, -Gardes-pêche.
PETER hUFF, JR., I
JOSEPH PIERSON,

La pêche dans cette division, durant la dernière saison, a été assez bonne. Les prit
ont été plus élevés, et les pêcheurs ont été très-satisfaits des résultats de la saison; il n'y a
pas de doute que la bonne administration des lois de pêche fait déjà beaucoup de bien aux
pêcheries du comité de Prince-Edouard. Le tableau suivant indique le produit et la valeur
du poisson pris dans ce district durant les deux dertièrés années

1872. 187.
Poisson blanc, brils........ ................. 850

frais, lbs ... .... ..... 11,.258. .
do No. 100............. ..................

Truite, baril............. 166
Hareng " ........ 592
Brochet et achigan, barils;........... ............ 320: 602
Doré .. ......... 483 573
Poisson com un.. ".........................962

Total........................... ,0 3,575

Valeurde ................... b t q....$28,800 $38j782
171

k 187$8 Vietaria.
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DIVISION DE LA BAIE DE QTJINTE.
CHARLES WILKINS, Garde-pêche.

Le rendement des pêches dans cette division a été beaucoup plus considérable que les
deux dernières années.

En 1871, le nombre des barils de poisson était de 2,592, et de 3,115 en 1872; cette an-
née, il a été de 4,178.

La valeur totale du produit des pêcheries, durant la dernière saison, s'est élevée à
$22,588 contre $12,000 en 1872.

Les marchés locaux ont été bien approvisionnés, et on a éxporté en outre une bonne
quantité de poisson.

Les lacs de l'intérieur, sur lesquels venaient auparavant pêcher sans merci des individus
des Etats-Unis, qui emportaient leurs pêches de l'autre côté des frontières, ont été bien sur-
veillés, et ce trafic a été arrêté jusqu'à un certain point. Le poisson que prennent les colons
de certaines parties du pays voisines des lacs est employé à l'usage domestique.

Quand les chemins de fer que l'on se propose de construire en arrière de la baie de
Quinté seront faits, le poisson de ces lacs intérieurs sera plus recherché et constituera une
source de revenus considérable.

L'achèvement des passes-migratoires sur les rivières Moira et au Saumon permet au Cis-

son de remonter ces cours d'eau, et on en prend maintenant en grande quantité.

DIVISION D'ERIE, NIAGARA, ET D'UNE PARTiE DU LAC ONTARIO.
JOHN W. KERR, gacde-pêche.

Le tableau suivant indique les sous-divisions de ce district, ainsi que le nombTe et 1
valeur des barils de poisson pris dans chacune d'elles pendant les années 1872 et 1873

1872. 1873.

Barils. $Valeur. Barils. $Valeur.
1ère du havre Whitby à Bronte. 588 7,036 577 5,974
2e. de Bronte au port Dalhousie.... 774 6,692 983 7,116
3e. " Port Dalhousie à Queenston. 406 3,561 353 3,732
4e. ' Queenston au Port Ryerse... '63 5,408 683 4,838
5e. " Port Ryerse au Port Talbot. 808 6,125 889 7,502

Total ........... 3,609 28,822 3,465 29,162
Les chiffres suivants montrent le rendement des pêcheries pour cette division pendant

les deux dernières années:-
1872 1873

Poisson blanc, barils....................................... 850 572
frais, b,................................ .115,58

C do per 100....... ............. 524
Truite, barils ..................................... ..... 166 55
Hareng,.."............................... 2 501
Sciscos, " ............... 219 288
M askinongé, . 8 22
Brochet et achigan, barils......................320 602
Doré, " .0.. ......... t. 483 573
Poisson commun, *C.et*.... a .1972 5962

Total........ ...36 3,5

9$28800 $38>782
Ce tableau accuse une diminution considérable dans la pêche de la truite et du hareng,

comparée avec celle de3872. Le garde-pêche dit, à ce sujet, quèe la truite a nagré très-haut

1872
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cette année, et par conséquent n'a pu être prise dans les rêts à maillée. Le hareng a fait son
apparition beaucoup plus tard que l'année dernière, et quoique pas aussi abondant qu'autre-
fois, il était d'excellentes grosseur et qualité. Le garde-pêche attribue la diminution de ce
poisson à l'emploi du harpon, et il en recommtnde l'interdiction sur la baie de Burlington
pendant'un certain nombre d'années.

Les rivières à saumon entre le havre de Whitby et Bronte comprennent Lynd's Creek,
Duffin's Crcek, le Rouge, le Highland Creek, et les rivières Humber et Crédit. Dans Duffin's
Creek le saumon abondait; on en a remarqué de cent à cent vingt dans les frayères. On a
fait surveiller ces rivières par des gardes-pêche pendant les mois d'octobre et de novembre,
jusqu'à ce que le poisson fût parti. On n'a pas vu de saumon dans Lynd's Creek cette an-
née, quoiqu'il abondât en 18l. Il est probable que par l'inattention du gardien, le sable
aurait bouché l'ouverture de ce cours d'eau, ce qui a empêchéle poisson d'y entrer. On a vu
deux saumons cette année dans Highland Creek pendant l'époque de la fraie -le saumon n'a
pu y entrer, en raison de*l'accumulation du sable à son embouchure. Cet embarras était
causé par l'action de l'eau. Il a fallu dans le courant de l'année ouvrir plusieurs fois l'un
de ces cours d'eau, le Highland Creek, mais on n'y a trouvé que deux poissons durant l'épo-
que de la fraie. Plusieurs saumons ont été vus dans la rivière Crédit.

La pêche du hareng à dos bleu vis à-vis la plage de Burlington a été bonne; le poisson
était d'excellente qualité et très-gros.

La pêche du poisson blanc avec le filet à maillée, entre Rainham Centre et Port Ryerse
n'a pas été aussi bonne qu'auparavant, à cause du mauvais temps; mais le poisson était de
bonnes qualité et grosseur et a rapporté de bons prix. A la Pointe du Dinde, dans le lac Erié,
la pêche a été excellente; on y a pris du doré de bonne grosseur et en grande quantité. La
pêche du maskinongé a été également supérieure à celle de l'année dernière ; quelques-uns de
ces poissons pesaient jusqu'à 40 lbs. Il n'y a eu cette an née que très peu de contraventions aux
lois de pêche. . Les quelques cas qui sont venus à la connaissance du garde-pêche ont été trai-
tés avec douceur et fermeté à la fois, de manière à en empêcher la répétition.

Dans l'automne de 1,-69, M. George A. Lacey a établi, à Hillsburg, une frayère artifi-
cielle de truite mouchetée, et cette même année il recueillit 5,000 oufs de truite, dont 3,000
ont éclos. En 1871 il plaça 20,000 jeunes truites dans les eaux de la rivière Crédit, et cette
année il avait 1,000 poissons reproducteurs, indépendamment de.plusieurs milliers de jeunes
truites de l'année dernière. Il espère pouvoir cette année incuber 150,000 oeufs. M. Hlîl,
du village Erié, a construit durant la présente saison, cinq étangs, contenant 2,000 poissons
reproducteurs et près de 2,500 alevins, outre 500 oufs dans les auges à incubation.

DIVISION DES ILES WOLFE ET AMHERST.

P. KIEL, garde-pêche.

M. Kiel fait rapport que la truite saumonée a été cette année plus abondante prés de
l'Ile Wolfe que depuis plusieurs année, mais qu'à cause du mauvais temps la pêche n'a pas
excédé les précédentes. Le poisson blanc s'est tenu plus éloigné du rivige qu'à l'ordinaire.
La loi des pêcheries a été bien observée cette année et parait donner satisfaction, à cause de
l'augmentation dans le nombre du poisson et des avantages qui découlent de ce judicieux
règlement. Les marchés du Canada en ont été bien approvisionnés pendant toute l'année, le
surplus étant exporté aux Etats-Unis.

Voici un état du produit de cette pêche pendant les deux dernières années

1872 1873

Poisson blanc, barils... ......... .... 310 151
frais, lbs1,500

«c 19 per 100............................ ...... 3,950 f
Truite, barils................ . 554 418
Hareng, "............. 12 12

173
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Brochet et achigan, barils........ .............. 77 182
Doré... . ...................... 27 56
Poisson commun " a............t*.0.4.... 166 217

Total..... ..................... 1146 1,036

Valeur .................... $8,310 $8,945

Ce tableau démontre que la pêche de la truite saumonée a été un peu moindre que l'an-
née dernière, mais beaucoup supérieure à celle de 1871 ; celle des autres espèces de poisson a
Considérablement excédé la pêche de l'aunée dernière. La valeur du poisson pris dans cette
division durant la présente année accuse une augmentation de7 600 sur la pêche de l'année
dernière, et au moins 33 pour cent sur celle de 1871.

DIVISION DE RONDEAU, LAC ÉRIÉ.

JOHN, MCMICHAEL, egride-pche.

La pêche du poisson dans cette division a été quelque peu inférieure à celle de l'année
dernière, parceque les pêcheurs n'ont pas fait leurs préparatifs:à temps pour la pêche du prin-
temps. Il n'a été fait rapport d'aucune infraction aux lois.

Le tableau suivant indique le produit et la valeur des pêches dans cette division pendant
les deux dernières années:

1872. 1873.
Poisson blanc, barils ..... ... .... 125 138
Hareng,. ". ... ......................... 124 155
Brochet et achigan, barils....... ............. 30 10
Doré, ......... 79 48

, 358 351

$1,936 $1,689

La baisse dans la valeur provient principalement du fait que les pêcheurs se sont prépa-
rés plus tard qu'à l'ordinaire pour la pêche du printemps. Les lois de pêche n'ont pas été
violées.

DIVISION DE LA RIVIÈRE DÉTROIT ET DE L'OUEST DU LAC ÉRIÉ.

EPOUARD BoismIER, garde-pêche.

Le tableau suivant des pêches dans cette division accuse une augmentation considérable
.ur l'année précédente, près d'un tiers de plus qu'en 1872:

1872. 1873.
Poisson blanc, barils........................ ... 2,993 2

4 frais, lbs... ........... p..@......4834
Truite, barils ... .................................. 855
Hareng, " ............................. 658 1,035
. 3rochet et achigan, barils.....3 111
Doré,. . . . . . . . . 73
Poisson commun, 0.. .... ........ 49
Estrgeon,...................0 M 0............7

Total... i....................... 3,7@464,7781773
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ILe garde-pêche fait rapport qu'en raison des tempêtes de vent qui n'ont cessé de se faire
sentif'rpedat la plus grànde partie de la saison, les pêcheurs ontperdu plusieurs de leurs
rêts et n'ont pu faire leurs pêches aussi bien qu'à l'ordinaire.; sans cela le rendemenet airait
été b pauëûp- ,lùs considérble. Maigréela cependantil accuse une assez, bone augmenta-
tion sur l'année preédente et est cuatre fois plus fort qu'en 1871.

DIVISION DE SYDENHAM ET DU LAC ST. CLAIR.

F. McRm, garde-pêche.

La valeugr des pêcheries dans cette division pendant l'année '1872 a été de 8,255, soit
une augmentàtion de'-00 sur 1871; et durant la dernière saison elle a été de $8,877, soit
une augm4tgi ñde'$60ur 1872. Cette augmentation aurait été plus forte encore si l'on
avait pêché autànt qu'à"' ordinaire dans la partie supérieure de la Thames et dans la rivière
Sydenham.ä bialeur ilpisson prià au dard est portée à plus de $900, ce qui met à $1,500
la valeur totale. Le garde-pêche recomimande lanomination d'un gardien à Cashmere pour
surveiller la pêche au filet plongeant, laquelle prend une importance considérable.

DIVIS£ON DE GODERICI.

A. C. MCKINNON, garde-pêche.

Le produit de la pêche de ce district pendant les eux dernières anndeta été d
1872 1873.

Poisson blanc, barils......................3,329
frais, 7s.......................320

Truite, barils ........................... 1276 1,180
Haréng, "........... 64
Doré, e"*m.r@et*.. *eue....ee124 8
Poisson commun, barils.. . .......... 285

l............................5,078 5239

Valeurs.................... $36y737 $343415

La saison de pêche 'a été courte, en raison des orages qui n'ont cessé- de prévaloir pen-
dant la plus ,grande pýrtieduteps;, sans cela la peche. aurait probablement, été plus considé-
rable; tel -'qýil est, lée ndementaàeése une augmetation de16 1! baàrils s ù> 18 72; qiXoique la
valeur en soit moindre de $2,007.

Les marchés locaux ont été bien approvisionnés; le surplus du oso a été vendu à des
maarchandsamùéric*ais. .11, n'a! été, fait rýpport -d'aucune ibfraction a"~ lois- de- pêche.

DIVISION DE LA RIVIÈRE SAINTE-CLAIRE.

S..A. MÂO.VIOÂn, garde-pêche.

A gunrpp naét eçecet, omfcier,-.sur le produit -de. la pêche dans sa division
depuis quatre ans.

DIVISION DE SAU-GEEN.

VÙ l' impossibiité d'obtenir de M. Eastwood, le garde-pêche, des renseigpe.ents queli
Conques suit- le produit des pêches dans, cette -divisionù, le gàad-pèledu' dis-tictd o

rihareuode de lsfunr On trouvta ses statis.tiques à l'Annexe R. Il dit que les
Pêcheurs de Saugeen"ôont été aussi heureux -que ceux-ae sa division; d'après ses observations

pesonele e lsren-sep1lîigents qu'il a pu recueillir...il est sousIl'impnressinqup.eps npê-
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cheurs sont disposés à oberverl oisluiréquent es de
pêche.

M. MeKinnon n'a pu visiter toutes les stations de cettedivision à cause des mauvais
temps de l'automne.

Le tableau suivant indique leproduit'et la valeurdepêchesdeete division en 872
et 1873: et1873 : 1872. 1873.

Poisson blanc, barils........................1,875 2,455
frais, lus... .................... (493,000)

Truite, barils....... ....................... 1,474 995
Hareng "..u..Q ............ .. .. a..i.D 2270 2,372

Total. .............. 5,619 5,822

Valeur....... ...... $32'057 $35,180
Le rapport ne signale aucune infraction à la loi des pêcheries.

DIVISION DE LA PÉNINSULE INDIENNE.

G. S. MILLEn, garde-pêche.

Malgré la tempête qui eut lieu pendant la pêche d'automne et qui a fait perdre à plu-
sieurs pêcheurs leurs bateaux et leurs filets, les statistiques accusent une augmentation consi-
dérable sur les deux dernières années. Voici le tableau des pêches de ces deux années:

1872. 1873.
Poisson blanc, barils.c... ......... a.......... 850 1,283

frais, 1bs.. 2..00.
Truite, barils.......................... 401622
Hareng, «................ . .60

Erturgeon, e................................ 30 4
Poissoncommun,"6 ........... ...... .. ...... 20

Total.......e&......s.......1320 2,985

Valeur...............0..- $6,450 $19,552\
Aucune infraction aux lois.

.DIVISION DU LAC HURON ET DE LA BAIE GEORGIENNE.

G. B. ABREY, garde-pêchè.

L'ancien garde-pêche, Wm. Plummer, écuyer, ayant été obligé d'aller résider à Toronto,
après sa nomination de surintendant des affaires des Sauvages en cette ville, M. Abrey fut
nommé pour le remplacer.

Cette année il a été pris moins de licences de pêche que l'année dernière. Pendant la
première partie de l'automne le temps a été très-orageux, et la saison de pêche s'est terminée
de bonne heure; pour cés raisons les statistiques sont en dessous.

Le tableau suivant indique le produit et la valeur des pêches dans cette division pendant
les deux dernières années:

1872. 1873.
Poisson blanc, barils......... 3,923 2,047
Truite.. ................................ 2,182 1,701
Doré..................

Total....s.............6,105 3,799

Valeur,.. ............... $42,735 $22,807
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DIVISION DU LAC SUPÉRIEUR.

JOsEPHW ILSON, garde-pêche.

Le produit de la pêche dans cette division a été beaucoup plus considérable que les deux
dernières années. L'état suivant montre son rendement et sa valeur en 1872 et 1873

1872. 1873.
Poisson blanc, barils............... .1,958 2,275

frais, par 100 Ibs...... ... . 7,000
Truite, barils... ............ 1,252 1,500
Doré......... .............. 70

Total.................3,282 3,775

Valeur............. $17,384 $18,045

Le garde-pêche a visité toutes les stations de sa division, et il fait rapport que les maul
vais temps de l'automne ont causé des doinmages considérables aux rets, et malheureuse-
ment, dans un cas, la perte d'un bateau et de trois hommes à l'île Saint-Joseph.

La pêche dans les rapides Sainte-Marie a été beaucoup plus considérable que depuis
plusieurs années. LD loi des pêcheries a été bien observée, et aucun des produits de cette
division n'a été exporté. Le garde-pêche suggère qu'on empêche les étrangers de saler la
truite dans les environs de la rivière Nipigon, et recommande qu'un gardien soit placé au
rocher Rouge pour voir à cela, et donner des licences de pêche à la ligne dans la rivière
Nipigon et les cours d'eau voisins. Cette recommandation a déjà été mise à exécution.

DIVISION DE SIIMCOE.

A. MCKENZIE, garde-pêche.

La pêche s'améliore dans ce district. Le rendement des saisons de 1872 et de 1873
est indiqué dans le tableau suivant

1872. 1873.
Poisson blanc, barils................. 60

" frais, par nombre...... . 4,940
Truite, barils...... . . . . . ...... 46 ......

fraîche, par nombre........ 2,930
Hareng, barils ......................... 7 ....
Maskinongé " .......... 1
Achigan ..... .... . 75
DoréQ6a..... . 2

Total........ . 113 78

Valeur............. $,00 $1,677

'DIVISION RIDEAU.

C. C. JOYNT, gardien.

Dans cette division, qui comprend la rivière et le lacRiideau, il y a 55 petites embarcae
tions valant $Ù60, ou $12 chaque, et 234 vervaux évalués à $468. Il a été pris de l'achi-
gan, du brochet, du doré et du poisson commun, faisant un total de 599 barils évalués à
$3,594. TouT ce poisson a été vendu sur les marchés canadiens.
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ANNEXE UJ.

COMPTE -RENDU D'UNE SECONDE EXPEDITION DE DRAGAGE SUR LES
GRANDS FONDS DANS LE GOLFE SAINT-LA(JRENT, AVEC QUEL-

QUES NOTES SUR L'ETAT ACTUEL DES PECHERIES MARITIMES

ET DES BANCS D'HUlTRES D'UNE PARTIE DE CETTE RÉGION.

A l'ilonorable A. J. SMITU,
Ministre de la Marine et des Pêcheries.

MoNsiEun, - J'ai l'honneur de vous transmettre le rapport suivant d'une seconde ex-
pédition de dragage en eaux profondes faite l'été dernier sous les auspices immédiats de votre
ministère et au nom de la Société d'Histoire Naturelle de Montréal.

Votre obéissant serviteur,
J. F. WHITEAVES.

OBSERVATIONS PRÉLIMINAIRES.

Les instractions que je reçus de votre ministère avant mon "départ de Montréal m'enjoi-
gnaient de choisir, suivant mon propre jugement, les endroits qui devaient être examinés dans
la première partie de l'été, et plus tard de consacrer une partie du temps à faire des recher-
ches sur l'état actuel des bancs d'huîtras dans les détroits de Northumberland etsur la côte du
Nouveau-Brunawick.

En conséquence j'arrêtai le plan suivant, qui fut ultérieurement suivi: consacrer une
semaine ou deux au dragqge dans les eaux les plus p'ofondes entre Anticosti et Gaspé, puis
faire un circuit complet de l'île du Prince-iEdoioard, examinant d'abord l'entrée de la baie des
Chaleurs, les bancs Orphan et Bradelle, l'espace þ.ntre Ile Cap Breton et l'île du Prince-
Edouard; puis, en dernier lieu, tous les détroits de Northumberland de chaque côté, en reve-
nant à la baie des Chaleurs.

La goëlette fédérale J. H. Nickerson, qui pendant neuf années fut exclusivement em-
ployée à ces expéd*tions, est un navire d'environ 70 tonnaux. Elle n'avait que trois voiles,
pas de foc volant, ni voile d'étai, ni voile à pic; l'absence de ces agrès s'est fait souvent sen-
tir pendant le beau temps, lorsque la brise était très-légère. Son équipage se composait du
capitaine, de six matelots, d'un charpentier, d'un iutenlaut(quifýisait en même temps la beso-
gne de cuisiniar) et d'un gargon de table. Nous éions autorisés à engager deux ou trois
autres hommes au beroin, mais nous n'avons pas réussi à en trouver un seul pour renforcer
notre petit équipage.

Notre appanil se composait de deux dragues, montées avec des sacs intérieurs en
lignettes et des sacs extérieurs en peau brute ; des tamis, deux gros plombs et 500 à 600
brasses de corde manille de 1 3pouce de diamètre. Nous fabriquâmes aussi des traînes qui
furent d'une certaine utilité. iUne petite manivelle aurait exempté un travail manuel très-
foit, et il aurait mieux valu que nous fûssions pourvus d'assez de corde pour employer en
mêne temps une drague et des tîiues sur des ligues séparées, surtout dans l'eau très-profonde.
Qut ique la température ait été xeeptionnellemeut orageuse et-que nous ayions eu à lutter
cuntie d'autr-s lésuvantags très-gra es, le nombre des échantillons recueillis a été beaucoup
plus consideruble que l'auuée deriiière. Cela doit être attribué >u fait que, pour la première
oisi, la goëeette et son équipage ont éLé entièrement mis à na disposition pendant la plus

grande partie de l'été.
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Voici l'ordre qui sera suivi dans ce rapport :-En premier lieu, un compte-rendu des
croisières, qui ont.été au nombre de quatre. J'omettrai les détails inutiles; et comme les coups
de drague ont été d'envirod 70, je ne donnerai pas de particularités sur chacun d'eux. La
secnde partie comprendra un sommaire des résultats zoologiques de l'expédition. Dans la
troisième et derniére, je donnerai quelques notes sur la condition actuelle des riches pêche-
ries maritimes dugolfe, et sur celle de nes' d'huîtres des détroits de Northumberlan2 et
de la côte nord dut Nouveau-Brunswick.

Il est bon de dire, en commençant, que je partis de Montréal le 14 juillet 1873 et revins
le 13 septembre suivant.

PARTIE I. - EXTRAIT D'UN JOURNAL.

CROISIÈRE I.

A. la pointe du jour, vendredi le 18 juillet, nous laissions la bassin de Gaspé, en route
pour le centre de l'embouchure de la rivière entre Anticosti et la péninsule:de Gaspé. Du
19 au 24, à midi, nous fûmes occupés (le dimanche excepté) à draguer dans la plus grande
profondeur que nous pûmes trouver, et nous obtînmes un succès remarquable. Dans toutes
ces croisières nous restâmes au poste la nuit et même toute la journée des dimanches, afin de
ne pas perdre de temps. Un peu après midi, jeudi le 24,,une forte brise du nord s'éleva
accompagnée de pluie, en sorte que nous fûmes obligés de virer de bord et de nous réfugier
dans.la baie de Gaspé. Du 25 au 28 juillet, y compris ces deux jours, nous fûmes retenus
dans la baie de Gaspé par des vents contraires. Nous essayâmes cependant d'y.faire quelque
dragage, et bien que j'eusse déjà assez exploré cette localité en 1867 et 1869, j'y recueillis
plusieurs nouveautés intéressantes, surtout en fait d'éponges, d'échinodermes, d'annélides et de
crustacés. Nous remîmes à la voile le lundi 28 juillet, mais nous nous arrangeâmes de·manière
à ne faire qu'un bon dragage'dans le centresdu canal, entre Anticosti et la rive sud, quand
de forts.vents du nord et une brume épaisse nous forcèrent de retourner dans h baie de
Gaspé. Nous jetâmes l'ancre dans le bassin de Gaspé le 30 au soir, et nous y restâmes deux
jours pour nous approvisionner.

Dans cette croisière, nous eûmes quatorze coups de drague plus ou moins heureux, à
part de trois dans la baie de Gaspé. De ces coups, les Nos. 2, 3, 4, 6, 7, 8, 9, 10, 11, 12,
13 et 14 furent dans des profondeurs de cent dix à deux cent vingt brasses; les Nos. 1.et 5,
dans cinquante et quarante brasses respectivement. Des observations sur la température de la
vase en eau profonde ont donné exactement les mêmes résultats que précédemment. La
moyenne générale de la température est d'environ 38° ou 390 Fahr., mais près du centre da
chenal entre Anticosti et la rive sud, quoique plus près de l'île que de la terre ferme, il y a
des indications d'un courant plus chaud. Les instruments que nous avions ne nous permirent
pas de constater ou de définir les limites de ce courant, ni de voir si l'eau était fraîche ou
moins salée qu'à l'ordinaire dans les endroits où le plus haut point atteint a été enregistré.
Le fait qu'il paraît ne pas y avoir de différence entre la vie animale dans les endroits où la
température est la plus élevée et dans d'autres où elle est moyenne, semble défavorable à
l'opinion qui veut qu'il existe un courant local d'eau fraîche. Durant notre séjour dans la
baie de Gaspé, nous avons remarqué que le maquereau y abondait particulièrement.

CROISIÈRE I.

Partis du bassin de Gaspé vers midi le 2 août, nous essayâmes de tasser la baie; mais,
à cause du calme plat qui régnait, nous n'avançâmes que, très-lentement et jetâmes l'ancre
devant Douglastown poar la nuit. Le lendemain, dimanche 3 août, nous remîmes à la voile;
mais voyant qu'il y avait à l'extérieur une brume épaisse et une forte brise, nous jetâmes
l'ancre dalis l'anse Boisbrûlé. Lundi, le 4 août, nous fûmes un peu plus heureux,
car malgré un vent violent de N.-N.-E. et une grosse mer, nous sortîmees de la baie
de Gaspé-et naviguâmes sous le vent -de l'île Bonaventure. Nous nous rendions au banc
Orphan, mais il ventait trop et la mer était trop grosse pour nous permettre de draguer,
excepté dans les endroits abrités. En conséquence nous employâmes le reste de la journée à
draguer à Pentrée nord de la baie des Chaleurs, entre le cap Désespoir et le Grand Pabou, où
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nous avions deux traînes, une (No. 15) dans 70 brasses et l'autre (No. 16> dans 50 brasses.
Un peu avant minuit, comme la mer et le vent se calmaient, nous partîmes par le banc
Orphan, où nous passâmes trois jours (du 5 au 7 inclusivement> à draguer. Sur ce bane
nous avons dragué à dix endroits différents (Nos. 17 à 26 inclusivement et avons eu une
idée aussi bonne que la drague pouvait nous la donner de sa strue cure et de la vie animale.
Au lever du soleil, mardi le ) août, nous avons pêché du maquereau magnifique su ce banc.
La morue qu'on y a prise avait dans l'estomac des harengs, des crabes (Hyasj, des coquilles
(Yoldia limacula), et des Entomostracans. En amenant à flot des Laminarice qui étaient
probubl'ment venues du rivage à la dérive, nous recueillîmes de beaux. échantillons de Pary-
pha crocea. Mercredi soir le 6,août, un peu avant le coucher du soleil, il s'éleva une forte
brise du sud qui nous forga à virer de bord et à nous diriger sur la pointe Miscou sous le veut
de laquelle nous jetâmes l'ancre un peu avant minuit. Jeudi le 7 août, à 9 heures a.m., le
vent tournant au S.O., nous levâmes l'ancre et allâmes au côté N.E., de l'Ile Miscou où nous
jetâmes l'ancre pendant toute la journée dans quatre brasses d'eau. Nous comptâmes 22
goëlettes américaines à l'ancre près de nous. Forte pluie toute la journée ; pas de dragage.
Vendredi, 8 août, mîmes à la voile au lever du soleil pour le banc Bradelle, et en route don
nâmes un coup de drague (IN o. 27) entrce cette place et l'île Miscou, dans 45 brasses, vase et
pierrcs; la température de la boue était de 42° Fahr. Nous donnâmes un coup de drague
vendredi et deux samedi (Nos. 28 à 30 inclusivement) sur le banc Bradelle; la pêche au maque-
reau sur le banc était également excellente. A midi samedi, le 9 août, nous nous dirigeâme s
vers la pointe est de l'lle du Prince-Edouard. Dimanche, 0 août, à l'ancre devant Souris, Ile
du Prince Edouard, toute la journée, et débarquâmes durant l'après-midi. Le bigourneau
maageable d'Angleterre (LIttorina littoreu) est commun à l'embouchure de la rivière Colville
Eub séquemment il fut aussi recueilli à Charlott etown. Le goëland de Bonaparte était fré-
quent ici, ainsi que les hirondelles de mur et différents échassiers, Lundi, 11o août,
nous partîmes de bonne heure de Souris pour Pictou, où nous arrivâmes un peu après-midi.
.Après dîner j'allai avec M. M. Campbell à la glissoire qu'il y a dans ce port. Grâ2e à l'obli-
geance de M. James MacPherson, le surinten<tant de la glissoire, j'ai pu examiner les ravages
du rer marin dans le caisson du cylindre. Je recuèillis, creusant dans du bouleau noir,
des échantillons de ce que je crois être le Teredo navalis. Une goëlette de Terreneuve, qui se
trouvait sur la glissoire, avit sa coque évidemment terrée par un Teredo dont je n'ai pu
constater l'espèce. M. MacPherson me donna aussi des échaatillons d'un bais terré par les
vers marins, qui faisait originairement partie de la coque d'un navire de Sydney, cap
Breton; mais comme il n'y avait ni coquilles ni pallettes dans les clapiers, nous ne pûmes en
déterminer l'espèce. Je ne pus cependant parvenir à me procurer à Pictou de ces vers vi-
vants, quoiqu'ils paraissent y être très-commuuns et qu'ils fassent beaucoup de dommages aux
constructions fixes ainsi qu'aux navires de ce port. Il paraît qu'an trouve quelquefois des
huîtres dans la baie, mais pas en grand nombre. Durant. cette croisière, nous avons donné
seize coups de drague (Ncs. 15 à 30 inclusivement) dans des profondeurs de 20 à 70 brasses.

Le banc Orph-n, situé vis-à-vis l'entrée de la baie des Ch leurs, est une pièce rocheuse
comme le sont la plupart des bancs de pêche près du rivage, et dont plusieurs ne sont pas
indiqués ou définis sur les cartes. Les masses du rocher sont ordinairement de grandes
pièces d'un grès rougeât ce (souvent perforé par deux espèces de bivalves perçantes : la saxi-
cava rugosa et la zirphSa crispata), avec une légère proportion de gneiss laurentien, etc.
Ici la vie anima'e est profusé&nent abondante, ce (lui est sans aucun doute la cause que la
morue, le maquereau, etc., fréquentent ce b tue et les autres en si grand nombre. Des.orga-
nismes à corps doux de différentes sortes donnent un facies spéciai à celui-ci en particulier.
Ce sont les éponges incrustantes; les tuniques, de plusieurs espèces, dont quelques-unes d'une
dimension extroardinaire; une actinia (metridiunm); l'alcyonium (rubiforme) commun du
Nord; l'alcyonidium gelatiuosum; l'hydrosoa et le polyzoa, en grande profusion, etc , etc.
Parmi les formes plus dures il y a uae abondance d'échinodermes plus communs, avec quel-
ques espèces rares, la grande polyzoa calcaire, et un grand nombre de beaux crustacés. Les
coquilles étaient assez nombreuses, quoique pas autant que sur le banc Bradelle, et les anné-
lides étaient relativement rares.

Le:bace Bradelle est aussi une pièce rocheuse, mais les pièces du rocher sont ordinaire-
ment petites, et il y a un plus grand mélange de gravier, sable et litnon sur ce banc que sur
l'Orphan. Les animaux à corps doux paraissent être rares sur le premier, et les coquilles s'y
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trouvent en abondance extraordinaire. L'assemblage des hydrozo sires, echinodermes, poly
zoaires et crustacés est à peu près le même sur les deux bancs, quoique quelques espèces parti-
culières aient été trouvées sur chacun d'eux. On trouvera dans la seconde partie de ce rapport
un catalogue.des formes les plus rares qui ont été trouvées en ces deux endroits Tandis que
la vie animale des rives du Cap Breton (excepté en, eau profonde), de celles du-groupe de la
M adeleine et de:l'Ile du Prince-Edouard, ainsi que de celles de tous -les détroits de Nor-
thunberland jusqu'a l'entrée sud de la Baie des Chaleurs, sont d'un type acadien ou méri-
dional, la faune des banc Orphan et Bradelle a décidément un caractère arctique ou septen-
trional. Le banc Bradelle, en particulier, présente le phénomène d'une petite pièce occu-
pée par un assemblage d'animaux marins qui habitent ordinairement en eau très-froide et
presquentièrement entourés par d'autres séries qui dominent pour la plupart dans les endroits
où le fond est plus chaud et sont plus affectés par les conditions de la température à la sur-
face.

CROISIÈRE -III.

Partis de Pictou au lever du soleil,Imercrcdile 18 août.nous driguâmes au8S.0. (No. 31)
et S. S. O. (Nos. 32, 33 et 34ti de l'île Pictu E face de cette île, la traî îe fut empLoy e
avec beaucoup de succès. Parmi les échantillons que nous recueillimes de cette manière, il y
avait un curieux crustacé (Argulus) parasite, un épinoche à trois épines. de jeunes homards
d'environ un dem-pouce, dès poissons gélatineux de diverses sortes, de jeunies crabes et de
petits amphipodes. Le lendemain, jeudi 14, nous draguâmes au -N. E. (No. 35) et N. E.
par E. (No. 36) de cap George, N. E., ainsi que dans différentes places (Nos. 37 à 40) entre
le cap George et Port Hood. Toute l'après-midi nous restâmes à l'abri devant Port Hood,
Cap-Breton; mais à l'aurore une brise du sud s'éleva, en sorte que nous.pûmes virer de bord
et nous diriger vers le cap George. Vendredi le 15, après avoir dragué presqu'en ligne droite
dePictou à Port Hood, partant de près de cette dernière place, nousnous dirigeâmes directement
vers la pointe est de l'Ile du Prince-Edouard, et en route nous donnâmes un bon coup de drague
(No. 41) au centre. Nous donnâmes aussi-deux coups (Nos. 42 et 43) au S. S. O. de la
pointe est do l'Ile du Prince-Edouard et un sur le banc Milne. Ce dernier est une petite
pièce rocheuse, couverte d'une qùantité de hérissons communs (Echnarahnius) et de beaux
zoophytes. Le même jour nous donnâmes aussi un coup (No. 45) à envii on neuf milles au
S. S. O. de Souris Head, Ile ctu Prince-Edouard. La matinée de samedi le 16, fut employée
à draguer entre le cap Bear et l'île Pictou (Nos 46, 47 et 48), et dans l'après-midi nous
partîmes pour Pictou où nous jetâmes l'ancre le soir. Dans cette court" croisière nous eûmes
dix-huit coups de drague plus ou moins heureux. La température a été belle, à l'exception
d'une seule journée,-mais souvent le vent était trop léger pour l'objet de notre mission. De
Pictou le long de la côte occidentale du Cap-Breton, le fond est formé d'une vase argileuse
rouge. Les vers marins de plusieurs espèces sont lebformes qui y dominent le plus. Dans
presque tous les endroits le sac de la drague revenait avec des masses compactes d'annélides
tubicoles qui constituent les trois quarts des échantillons obtenus de la vase. Les tubes sa-
blonnneux dans lesquels ces vers vivent varient en diamètre de -. à un quart de pouce, et en
longueur de un pouce ou un pouce et demi jusqu'à près de huit pouces. Souvent il y a par-
mi eux des annélides dégarnis très-considérables. Les zoophytes abondent également dans
cette vase rouge dont la température parait varier de 40 à 420 Fahr., du moins dans les
profondeurs de plus de 25 brasses. Devant la pointe est de l'Ile du Prince Edouard, le fond
est sablonneux, et comme les endroits où nous avons dragué n'ont pas plus que 15 à 20 brasses
de profondeur, la température d'été au fond est probablement élevée. Entre le cap Bear et
l'île Pictou le fond est sablonneux, avec des coquilles et de petites pierres. L'étendue
examinée dans cette croisière est occupée par une forme quelque peu maigre et pas très-carac-
téristique, avec un léger mélange de formes subaretiques. Quaelques-unes des espèces recueil-
lies dans cette croisière offrent un intérêt considérable. Nous n'avons pas trouvé la trace
d'une seule huître dans les localités examinées.

CROISIÈRE IV.

Après avoir fait mettre des dents à l'une de nos dragues, nous quittâmes Pictou de
bonne heure, mardi le 19 août, avec l'intention de sonder et examiner les bancs d'huîtres des
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détroits de Northumberland et de la côte du Nouveau-Brunswick jusqu'à Carraquétte.
Nous essayâmes de draguer une fois (No. 49) à l'ouest de l'île de Pictou, mais nous fûmes
obligés par une tempête (et par d'autres raisons) de faire route pour Shédiac. Arrivés à la
Pointe du Chêne de bonne heure le lendemain matin, nous y fûmes retenus deux jours par de
forts ents contraires. 'Nous profitâmes de l'occasiÔn pour examiner les lits d'huîtres de
Shédiac, et passâmes une journée à y draguer. On trouvera dans la troisième partie de ce
rapport une liste des espèces que nous avons cueillies, ainsi qu'un compte-rendu de ce que
nous avons vu de l'état actuel des lits.

Au lever du soleil, vendredi le 22 août, nous partions de la Pointe du Chêne, draguions
depuis Shédiac (Nos. 50, 51 et 52) jusqu'au banc Egmont et revenions à la rive sud le même soir.

Le banc Egmont (No. 53) est: une petite pièce rocheuse au nord-est de la baie de
Shédiac. il se trouve dans moins de dix brasses d'eau, et le fond est forimé de sable grossier
et de pierres, ces dernière, couvertes de laminaires et d'algues. Quelques-unes des pierres
sont rongées par la Petricola pholad(formis, et le sable contenait de grandes annélides dont
nous cueillîmes une douzaine d'espèêes.

De bonne heure, samedi le 23 août, nous tournâmes du côté de l'Ile du Prince-Edouard
et fîmes ·des dragages (Nos. 54, 55,.56 et 57) depuis un. peu en amont de St Jacques
jusqu'à la Tête-de la Vche de Mer. Dans l'après-midi., comme le baromètre indiquait une
forte tempête, nous partîmes pour Charlottetown où nous arrivâmes juste à temps pour éviter
la mémorable bourrasque de dimanche le 24 août.

Nous fûmes retenus quatre jours à Charlottetown, et pendant la tempête notre unique
chaloupe fut considérablement avariée par du hois flottant; mais nous ne pûmes nous en
procurer une autre, quoique nous en fûssions autorisés.

Partis de Chariottetown, mardi le 28 août, nous fîmes un dragage (No. 58) dans la
baie de Hillsborough, passâmes ensuite du côté opposé et examinâmes l'entrée du havre de
Pugwash où nous donnâmes deux coups de drague (Nos. 59 et 60). Nous retournâmes alors
à Shédiac pour quelques affaires nécessaires, et nous fûmes retenus cinq jours à la Pointe du
Chêne, car au moment où nous allions en partir, il s'éleva un vent violent qui ne nous aurait
permis de rien faire de bon, lors même que nous aurions pu virer de bord, ce qui était
presqu'impossible.

Nous remîmes à la voile jeudi le 4 septembre, draguâmes au N.N.E. de l'île Shédiac
(No. 61) et ensuite (No. 62) dans 13 brasses devant le cap ouest de l'Ile du Prince-Edouard.
Le lendemain, vendredi 5 septembre, nous fîmes un dragage devant Escuminac (No. 63),
devant Richiboucto (No. 64) et enfin (No. 65) entre Richiboucto et la baie de Miramichi.
Vers minuit une forte bourrasque s'éleva, et comme la mer était très-houleuse, nous crûmes
qu'il valait mieux entrer dan s la baie de Miramichi; nous jetâmes l'ancre devant Chatham
(Nouveau-Brunswick) samedi soir le 6 septembre.

Comme les perspectives pour le reste de la saison n'étaient guère favorables, partie à
cause de la température, partie parce que nous n'avions pas une bonne chaloupe pour explo-
rer les bancs d'huîtres de la côte du Nouveau-Brunswick, je décidai de terminer là les opéra-
tions. En conséquence, je laissai la goëlette et m'embarquai, mardi le 8 septembre, à bord
du navire à vapeur Secret qui montait.

Des quatre croisières la dernière a été la moins heureuse, quoiqu'elle ne soit pas dé-
pourvue de bons résultats. La plupart du temps la température a été défavorable au dragage,
tellement que·sur 19 jours nous n'avons pas travailler réellement que pendant six. Néan-
moins, dans cette croisière nous avons fait 16 dragages et obtenu une bonne idée, non-seule-
ment de la fauie dans les plus grandes profondeurs des détroits de Northuniberland, mais
encore des bancs d'huîtres de cette région. J'étais particulièrement dé lireux de constater s'il
y avait des huîtres vivantes dans certaines parties des détroits de Northumberland à plus de
trois ou quatre brasses. Un journal de St. Jean avait dit que quelqu'un avait-dragué des
huîtres entre Richiboucto et le cap ouest de l'Ile du Prince-Edouard dans 16 bréssesd'eau.
Nous avons fait des dragages d'un bout à l'autre des détroits de Northumberland; au centre
et de chaque côté, surtout à lembouchare des rivières, et avons aussi sondé la localité men-
tionné par le journal de St. Jean ; mais nous n'avons pas trouvé une seule trace d'huîtres.
Dans cette récion, ces:mollusques:paraissent confinés à l'eau peu profonde moins'ïque trois
brasses, dans les baies très-abritées. - Quoique nous fussions particlièrement"désiretxexa-
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miner minutieusement quelques-uns de Ces lits d'huîtrs, il a; été impossi le, dans les circons-
tances, de conduire la goëlette dans l'eau peu profonde, et la seule ehalope que nous avions
à notre ,disposition n'était pas seulement impropre aux fins du dragage, mis elle avait été
tellement endommagée par .a tempête durant notre séjoutr forcé à hfrlotteton qu'elle était
deverue hors de service. Cependant, nous avons obtenu des habitants de la côte desren-
seignements précienx sur les bancs d'huîtres du Nouveau-Bmnnswick et de l'île du Prince-
Edourd. Pour examiner les bancs d'huîtres du golfe St. Laurent, il faudrlaitun navire à
vapeur. Cependant, dans le cs où l'ori emploierait un navire àvoile, il faudrait le munir
d'üne chaloupe à faible tirant, d'une dimension raisonnable et pourvue d'une voile ou deux.
Il est aussi très-désirable que le capitaine de ce navire connaisse bien la côte. Le commandant
de la goélettelqui m'a conduit dans ma dernière croisière n'avait jamais navigué auparavant
dans les détroits de Northumberland, et, pour comble de malheur, nous.n'avions pas de cartes
marines à bord. La seule chaloupe à notre disposition n'était pas propre a la mer, et beau-
coup trop petite pour les fins du dragage. La tèmpérature a été-tout le temps plus ou moins
orageuse, et, comme la saison était très-avanïcée, voyant, après quelques tentatives infructueuses
de dragage suides bancs d'huîtres peu connus, que nous perdions notre temps, nous fames
obligés, bien àü'b contre-coeur, d'bndonner la partie.

Dans les trois premières croisières, le capitaine J. N. Purdy commandait la goëlette, et
l capitaine M. Gr-bue dans'la dernière. s Je dois des remerciements à ces deux messieurs
pour l'obligeance dont ils ont fait preuve à mon égard et l'aide qu'ils m'ont donnée; je suis
également reconnaissant envers tout l'équipage sans lequel, je dois le dire, un grand nombre
des échantillons que j'ai recueillis auraient été perdus.

PARTIE IL-RÉSUMÉ PROVISOIRE DES RÉSULTATS ZOOLOGIQUES
DE L'EXPÉDITI£ON.

Ainsi que je l'ai dit au début, le nombre des échantillons recueillis l'été dernier est
très-considérable. Jusqu'ici, il n'en a été étudié qu'une faible partie. A l'exception de
quelques-uns omis par accident, tous les annélides cueillis (qui remplissent à peu près 8) bou-
teilles) ont été envoyés au docteur W. C. McIntosh, F. L. S., qui a bien voulu promettre de
les .examiner séparément et en faire rapport. Je suis encore redevable aux professeurs
A. E. Verrill et S. J. Smith pour la précieuse assistance qu'ils m'ont donnée dans la déter-
mination des espèces critiques qui ne pourraient être nommées ici. Afin d'éviter les répéti-
tions, j'ai marqué d'une astérisque (*) les espèces nomnmées par le professeur Verrill, et d'une
croix (t) les crustacés identifiés par le professeur Smith. Quelques échantillons provenant
des dragages des années .dernières, et qui n'ont pu être déterminés auparavant, se trouvent
compris dans la liste suivante.

FORAMINIFÈRES.

On n'a pas fait l'examen critique des espèces microscopiques. Dans la vase en eau pro
fonde on a remarqué trois espèces ou plus qui étaient clairement visibles à l'oeil nu. Toutes
se trouvent dans 200 à 220 brasses; une paraît être la 11arginulina spinosa, Sars, l'autre
est probablement la Triloculia cryptella, iD'Orb." et la troisième est une forme arénacée nou-
velle pour moi. Cette dernière présente trois variétés saillantes : la première est un tube
simple, sans .embranchements, presque dr.oit, et a quelquefois un pouce de longueur, mais
jamais plus qu'un seizième de diamètre; la seconde a trois rayons, comme les spieules cal-
caires de Grantia; tandis que la troisième a la forme d'une croix irrégulière. Ces trois formes
extrêmes sont unies par des échantillons transitoires qui tendent à démontrer que le tout
forme des variétés d'une seule espèce. Je ne saurais. dire si elles peuvent être renvoyées à
l'Asterorhiza limicola de Sandahl ou non. Ces organismes, quoique vivant en société, pa-
raissent avoir un caractère excessivement local; je n'en ai vu que dans une seule localité.

ÉPONGES.
Les musées dela Société d'Histoire Naturelle et du Collége McGill de Montréal possèdent

une cinquantaine ou une soixantaine d'espèces d'éponges du golfe St. Laurent. Comme il
n'y a pas en Canada de séries d'espèces anglaises portant leur nom exact, il est très-difflii
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de constater lesquelles sont des espèces canadiennes, et celles qui ont été décrites précédem-
ment. Après avoir soigneusement étudié les échantillons que j'ai pu me procurer, j'ai dressé
la liste suivante de celles auxquelles je me suis hasardé à attacher un nom. Dans un grand
nombre de cas il est même diffcile de reporter les échantillons à un genre connu.

Calcispongi.

Grantia ciliata, O. Fab. Très-répandue dans tout le golfe; dans des profondeurs de
vingt à quatre-vingt-dix brasses. Elle paraît être très-abondante dans les endroits dont le
fond est rocheux. Echantillons cueillis en 1871, 1872 et 1873.

Ascortis fragilis, Hockel. Banc de Bradelle. Le profeseur Verrill, à qui je suis
redevable de l'identification de cette espèce, m'écrit qu'elle est la Leucosolenia botryoides du
professeur H. James Clark, mais non des écrivains européens.

Silicispongi.

Thecophora semisuberites, O. Schmidt. Passablement commune dans les profondeurs
modérées (20 à 90 brasses) dans toute la partie nord du golfe.

Thecophora ibla ? Wyville Thompson. On en trouve quelquefois des échantillons avec
la précédente; elle diffère un peu de la Thecophores semsuberités typique et doit probable-
ment être renvoyée a cette espèce.

Iyalonema (stylocordyla) longissimna, G. O Sars. Environ douze échantillons de cette
intéressante éponge ont été dragués l'été dernier dans 200 à 220 brasses, entre Antidosti et
la rive sud, avec les trois formes suivantes

Cladorhiza abyssicola, G. O. Sars. Un échantillon de cette rare espèce a été recueilli en
1872 et un autre en 1873, dans des profondeurs de 120 à 220 brasses. Les échantillons da
Saint-Laurent ont quelques pinnes arrangées à angles droits à la surface principale.

Trichostemmna hemisphæricum, G. O. Sars. Une petite, étroite et plus élevée que le
type a été draguée l'année dernière dans la même.localité que l'hyalonema ;

Tethea muricata, banc Bower. Trois échantillons d'une éponge qui, j'en doute, se rap-
porte à cette espèce, ont été amenés l'été dernier par les "traînes " d'un endroit où il y avait
220 brasses d'eau. J'ai donné une courte description de cette très-intéressante forme dans
l'American Journal of Science, de mars 1874. M. G. T. Kennedy, M. A., de Montréal,
avait déjà découvert des spicules de cette éponge dans l'argile Postpliocene de cette ville,

Polymastia mammillaris ? Muller. De 160 à 170 brasses, vase, à environ 15 milles
du cap Rosier, 1872. Deux échantillons.

P'hakellia ventilabrurn? Linn. Dans 75 à 80 brasses de pierres, 6- milles à l'E. 2
au S. du cap Gaspé. 1872.

Rialichondria (Amorphina) panicea, Pallas. Une espèce commune, en eau peu profonde,
dont les échantillons, usés par l'eau, sont souvent apportés sur le rivage. On la prend rare-
ment à l'état vivant, atteindu qu'elle préfère les fonds rocheux où la drague ne peut être
employée. Des échantillons cueillis en 1872 dans une profondeur de 7 brasses vis-à-vis le
cap Rosier étaient d'une couleur pois vert brillante.

1sodictya infundibuliformis, Linn. Le Principal Dawson en a trouvé en abondance
à la Malbaie, Rivière-du-Loup et T4doussae. Cela m'est arrivé assez rarement dans la baie
de Gaspé et son voisinage immédiat.

Sarcospongie.

Chalina oculata? Pallas. Assez fréquente dans le Golfe.

HYDROZOAIREs.

Le nombre des hydrozoaires est très-considérable, mais très-peu d'entre elles seulement
ont été l'objet d'un examen critique. Plusieurs de celles provenant des plus grandes profon-
deurs paraissent être différentes des espèces britanniques décrites. Le professeur XVerrill
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m'informe que G. O. Sars a récemment écrit un monographe ou essai sur l'hydrozoaire norvé-
gienne, et j'attends cet ouvrage pour comparer les descriptions ou figures avec mes échantil-
lons. On croit qu'il y a dans les séries r ecueillies l'été dernier plusieurs espèces nouvelles au
Golfe St. Laurent. Outre celles mises en catalogue dans mon dernier rapport et dont presque
toutes avaient aussi été recueillis en 1873, celles qui suivent ont été remarquées:

ilydractinia echinata, Flem. Obelia geniculata, binn.
Eudendrium ramosun, Linn. Obelia gelatinosa i Pallas.
_Pas-yphaý crocea, Ag. -Lufoea du 'inose, Flem.
lyti'a Johnstoni, Alder (Banc Orphan). Sertularella'trt*cupidata, Alder.

Hydrallmaniafalcata, Linn.

ACTINOZOAIRES.

Alcyonaria.
Pennatula aculeata, Daniellsen, var-. Canadiensis. Plus sobrement rencontrée en eau

profonde l'été dernier qu'en 1871.
Virguloaria Lyungmanii, Koîl. Quelques échantillons cueillis avec le précédent.
Alcyon iumn rubiforme, Ehr. Abondant sur le banc Orphan, et très-commun dans toute

la partie nord du Golfe.
Alcyonium carneum, Ag. Très-beau et fréquent entre le Cap Breton et 11le du Prince-

Edouard
Alcyonmtum (esp.) Supposée une troisième espèce de ce genre, d'abord reportée par le Prof.

Verrill à l'Eunepthya glomerata, se piésente rarement en eau profonde.
Cornulariella modesta,'Verrill. Draguée en 1871 dans 220 brasses, entre la pointe est

d'Anticosti et le Rocher aux Oiseaux.
Zoantharia.

Mlet-ridiumni arginaturn, E. et H. Banc Orphan et ailleurs; très-commune.
Urticina nodosa, Fab. Les espèces mises en catalogue dans mon dernier rapport sous

le nom de Urticina digitata, Mull, doivent être reportées à celle-ci.
Urticina crassicornis. Commune en plusieurs endroits.
Cerianthus borealis,Verrill. Des tubes seulement, appartenant apparemment à cette espèce

d'anémones de mer, ont été dragués en eau très-profonde; je n'ai pas vu lanimal lui-même.
Actinopsis (près Actinopsisfiava, Koren et Dan). Un seul exemple vivant a été pris

en 1873, dans une profondeur de 200 brasses.
Epizoanthus i4mericanus, V. Une colonie de ce composé zoophyte a été prise en eau

profonde en 1871 et une autre en 1872, dans les deux cas sur une petite pierre.

OECHINODERMES.

Astrophyton Agassizii, St. Banc Orphan.
*Ophioscolex glacialis, Mull. et Tr. Deux ou trois individus vivants de cette Ilfragile

étoile " du nord ont été dragués dans 210 brasses au S.-O par S. du S.-O. de la Pointe
d'Anticosti.

Ophiopeltis, près O. borealis, G. O. Sars. Cette espèce, dont les relations n'ont pas encore
été constatées d'une manière exae te, est une des échinodermes les plus caractéristiques de la vase
en eau profonde où elle est associée, avec la précédente, aux Ophiacantha spinulosa, Ctenodiscus
et Schizaster. Entrée de la baie de Gaspé, dans 50 brasses.

Ophiacantha spinulosa, M. et T. Commune à toutes les profondeurs.
Ophicoma nigra ? O. F. Mull. Banc de Bradelle,
Ophioglypha Sarsii, Lutken. Très-abondante et d'une grosseur considérable en plu-

sieurs endroits.
Ophioglypha robusta, Ayres. Très-rare.
Ophioglypha nodosa, Lutken, et Ophiopholis aculeata, O. F. Mull. Les deux espèces

les plus communes dans le Golfe.
Ctenodiscus crispatus, Retz. Une des astérides les plus caractéristiques des plus

grandes profondeurs. Un grand exemple vivant a été pris dans 50 brasses à l'entrée de la
baie de Gaspé.
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Pteraster mitaris, Mull. Banc Orphan. Assez abondante.
Crossaster papposa, Linn. Banc Orphan; aussi dans la baie de Gaspé, dans environ

une brasse d'eau.
Korethraster hispidus, Wyvrille Thompson. La Calveri ahystrix de mon dernier rapport

est cetté espèce, qui a récemment reçu un autre nom.
Asterias polaris, Mull et Tr. Commune dans des profondeurs moyennes.
Asterias Grænlandicus, St., Bancs Orphan et Bradelle, etc.
&hizasterfragilis, Dub et Kor. Largement diistribuée dans la vase en eau profonde.
Psolus Phantapus, Linu. Bancs Orphan et Bradelle.
*Lophoturia Frabricii, Lutk. Entre l'île Pictou et le cap Ours.
Cucumaria pentactes, O. F. Muiler. Deux beaux échantillons, qui coïncident exacte-

ment avec ics dessins et descriptions que le pirof. E. Forbes a faits de cette espèce, ont été
dragués dans 25 brasses de vase rouge, vis--vis Port Hood, C. B.

Pentacta calcigera, Stimpsi J'ai déjà découvert un échantillon de cette rare Holothu-
rienne dans mes dragages de 1871.

Echinocucumis typica, M. Sars. Trois petits individus de cette espèce ont été dragués
dans la vase rouge, à mi-chemin entre Port Hood et la pointe Est de l'île du Prince-Edouard.

Caudina arenata, (Gould). Pointe du Chêne, N.B.. à eau basse.
.Myriotrochus Rinciii, St. Entrée de la Baie de. Gaspé, dans 50 brasses; également

dans 50 brasses à 9J milles au sud-est de Petit Pabou.
J'ai omis à dessein dans cette liste quelques-unes des espèces les plus communes.

POLYZoAInEs.

J'ai accordé, depuis quelques années, une large part d'attention à ce groupe difficile. J'ai
réuni une grande quantité de matériaux provenant, non-seulement de mes trois dernières
expéditions de dragage, mais encore de collections faites par moi en 1869. A cela je dois
ajouter une série d'échantillons cueillis par différents employés de l'Exploration Géologique
il y a déjà plusieurs années, qui sont aujourd'hui en ma possession et qui n'ont été étudiés
que partiellement. Il n'a été examiné avec soin que bien peu des principaux échantillons de
l'année dernière, et jusqu'ici les espèces suivantes, dont mon rapport de l'année dernière ne
parle, pas, ont été remarquées

Cheilostomates.

.Plustra abyssicola, G.:, Sars. Un bel échantillon caractéristique de cette espèéde a
été dragué dans 220 brasses, 16 milles au S.0., par S. du S.O., de la pointe d'Anticosti.
Nouvelle pour les côtes américaines.

Escharipora annulata, Fab. Baie de Gaspé, dans 30 à 50 brasses et ailleurs, mais
toujours rare.

Escharipora punctata, Hlapsall. Comme la précédente.
Cellepora scabra, Fab. Cmmune à des profondeurs moyennes sur fond pierreux, prin-

cipalement sur la plupart des bancs de l'intérieur. Bancs Orphan et Bradelle.
iyriosounm crustaceum ? Var. Smitt ou var. nouv ? Un seul échantillon de cequi, sur

un coup d'oil, peut être pris pour une Eschara, offre des caractères microscopiques remar-
quables. Les cellules ont un aviculaire sur chaque côté de l'ouverture, et ressemblent exac-
teme,nt aux dessins du M. crustaceum de Smith. Il est possible que cette dernière espèceait la forme d'une Eschara, aussi bien que celle (semblable à la Lepralia) actuellement con-
nue. Pour le moment, je préfère adopter cette vue, afin d'enrichir d'un nom nouveau la lit-
térature sur cette matière, et d'augmenter peut-être la liste des synonymes.

Escharoides rosacea, Busk. L'espèce à laquelle ce nom est attaché dans mon dernier
rapport est, je crois, l'Escharoides Sarsii, Smith.

Eschara Skenei, Ell et Sol. Tous les échantillons du St. Laurent qui portent ce nom,
et que j'ai examinés, sont, à mon sens, mal nommés. Jusqu'ici, je n'ai vu aucun échantillon
du golfe qui puisse coïncider exactement avec l'espèce européenne.

Eschara (Cellepora) cervicornis, Pallas. Qoique la Celleporaria surcularis de ,Pac-
kard (la C. incrassata de Lamarck) dière considérablement de celle-ci, comme le docteur
Packard le fait remarquer avec raison, les deux espèces sont excessi ement abondantes dans
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le St. Laurent, et, dans la plupart des cas, se produisent ensemble. Sur les bancs Orphan
et Bradelle, par·exemple, plus de 50 beaux échantillons de ces deux espèces ont été caeiilis
l'été dernier.

Porella (Eschara) loevs, Fleming. Deux beaux échantillons de cette espèce ont été
dragués (vivants) sur le banc Orphan. Un échantillon a également été pris dans 56 brasses,
pierres et sable grossier, 8 milles au S. E. de l'île Bonaventure, en 1872.

Escharella (eschara;) palmata, Sars. Une rare espèce, cn eau profonde,,dont le pluos bel
échantillon a été dragué en 1871, attaché à une pierre, dans 120 bTasses, vis:à-vis la Tête-
de-l'Ours, Antic'osti Des échantillons plus petits ýont été pris l'été dernier dans 220 brassés,
entre Anticosti et la rive sud. Nouvelle en Amérique.

CYCLOSTOMES.

llesenteripora meandrina, Wood. Banc Orphan, un échantilln vivant.
Tuluipora penicillata, Fab. Baie de Gaspé.
Tubuliporafunqia ? Couch. Baie de Gaspé.
Bornera lichenoides, Linn. (-= Hornera borealis, Busk.) Deui petits échantillons de

cette intéressante espèce ont été dràgués dans 220 brasses, au centre de l'embouchure de la
rivière, entre Anticosti et la péninsule de Gaspé.

OTÉNOSTOMES.

Alcyonidium gelotinosum, Pallas. En très-grande abondance sur e banc Orphan.

TUNICIERS.

La plupart desi espèces dont suit la liste ont été examinées et identifiées par le professeur
Verrill, qui a fait une spécialité de l'étude de ces animalcules. J'ai fait précéder ces espèces
d'un astérisque.

* Boltenia ciliata, Moll. Banc Orphau et vis-à-vis le cap Bon-Ami, dans 30 brasses.
Boltenia Bolteni, Linn. (= Boltenia clavata, Fab.) Entrée dé la baie de Gaspé et vis-

à-vis le cap Bon-Ami.
Ascidiopsis complanatus, Fab. En grande abondance et d'une extreme dimension sur

le banc Orphan. Espèce commune que l'on trouve presque partout dans le golfe.
e Eugyra pilularis, V. Excessivement abondante, mais petite, 10 milles au nord de

Shédiac.
Pelonaia arenifera, St. Commune d'un bout à l'autre des détroits de Northumber-

land, 'ainsi qu'entre le cap Breton et l'île du Prince-Edouard. Rare dans le nord du golfe.
* Uolgula pannosa, V. Ban Orphan. Un échantillon.
* olgula littorals, V. Entre li'île Pictou et le cap Ours, île du Prince-Edouard.
*Molgulacproducta, V. Dans 15 brasses de sable, 5 milles au N. N. E. de la pointe

Est de l'île du Prince-Edouard.
*.Molgula papillosa, V. Avec la précédente.
*Glandulafibrosa, St. Vis-à-vis Port Ilood, C. B.
"Cynthia mornoccros, Moll. Entre l'île Pictou et le cap Ours.
*Cynthia carnea, Ag. Avec la précédente.
*Cynhia pyrnformis, Rathke. Avec les deux précédentes; aussi, commune sur le

Bane Orphan.
-Leptoclinum albidum, V. Entre l'île Pictou et le cap Ours.
*Amourcecium glab, um, V. Banc Orphan.

MOLUSQUEs.

Le nombre des espèces de mollusques testacés est quelque peu considérable,.et comme j'ai
donné ailleurs (Canadian Naturalist, nouvelle série, vol. 4, pages 48-57, et 272-73; ainsi que
vol. 5, page 104) un catalogue passablement complet des mollusques alors connus comme
habitant le golfe au nord de la Baie des Chaleurs, je ne donne ici qu'une liste de quelques
unes des.formes plus rares.
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Terebrateda septentrionalis, Couth. Deux échantillons vivants ont été pris dans 200
220 brasses.

Terebratella pitzbergensis, Day. Prise quelquefois à des profondeurs de 30 à 90
brasses. J'en ai cueillies dans une douzaine d'endroits différents. Si j'en juge par l'unique
éch antillon qui se trouve dans le M1usée Britannique, je doute qu'il soit exact de regarder la
T. Labrado?,ica, Sow., comme synonyme de ce coquillage.

Pecten Croenlandicus, Ch. Trouvée en grand nombre, en quelques endroits, dans la vase
en eau profonde. J'ai enlevé à la fois jusqu'à 50 ou 60 échantillons vivants d'un filet-traîne.
On voit très-souvent des individus frappant chacun une seule fibre de la traîne entre ses
battants, si vivement qu'il est à peine possible de la pousser.

Dacrydiun vitreum, Mdl. Commune à des profondeurs plus grandes que 100 brasses,
Yoldia limatula, Say. Très-commune dans les Détroits de Northumberland, ainsi

qu'entre le cap Breton et l'île du Prince-Edouard, mais rare dans la partie nord du Golfe.
Yoldia sapotilla, Gould. Rencontrée quelquefois avec la précédente dont elle est

probablement une variété.
Portlandia thraciæformis, Storer. Rare et petite dans la vase en eau profonde au

nord de la baie des Chaleurs; plus grosse, mais morte, sur la côte ouest du cap Breton.
Portandia lucida, Loven. Dans les fonds vaseux, à des profondeurs de 150 à 313

brasses; pas commune. Etroitement liée, si elle ne lui est identique, à la Yoldia obesa de
Stimpson.

Portlandia frigida, Torell. Avec la précédente.
Arca pectunculoides, Schacci. Espèce commune en eau profonde.
Cyprina Islandica, Linn. Détroits de Northumberland; aussi entre le cap Breton et

l'Ile du Prince-Edouard.
Astarte lactea, Brod. et Sow. Très-abondante sur le banc Bradelle; rare sur le banc

Orphan.
Astarte, près de A. suboquilatera, Sow. Une forme d'eau profonde très-caractéristique,

dont les relations spécifiques sont obscures. Il est possible qu'elle soit nouvelle pour la science.
Astarte undata, Gould. Dans les détroits de Northumberland, et dans l'espace compris

entre le cap Breton et l'Ile du Prince-Edouard; cette espèce acadienne prend la place de
l'A. elliptica du nord.

Callista convexa, Say. Cueillie dans les mêmes endroits que la précédente, ainsi qu'aux
Iles de la Madeleine.

Venusfluctuosa, Gould. Banc Orphan ; grande et nombreuse.
Petricola pholadiformis, et var. dactylus. Détroits de Northumberland.
Mactra solidissima, Chemn. -Pointe du Chêne, à eau basse.
Mactra lateralis, Say. 10 brasses de sable, à une dizaine de milles au nord de Shédiac.

Montacuta elevata, Stimps. 15 brasses de sable, vis-à-vis la pointe est de l'île du
Prince-Edouard.

Pandora trilineata, Say. Détroits de Nortumberland; aussi entre le cap Breton et
l'Ile du Prince-Edouard.

Thracia Conradi, Couth. Grande et très-fréquente sur la grève à la Pointe du Chêne
après une tempête. Vivante dans 12 brasses vis-à-vis l'Ile Pictou.

Periplona papyracea, Say. Largement distribuée dans tout le Golfe à des profondeurs
modérées.

Teredo navalis, Linn. Pictou, N. S.
Jaminea solitaria, Say. Grève à la Pointe du Chêne.

Philine quadrata, S. Wood. Quelques échantillons vivants ont été cueillis en eau tròs-
profonde.

Cylichna umbilicata, Mont. Dans 200 brasses de vase; draguée en 1872 et 1873.
Nouvelle pour l'Amérique.

Silphonodentaliuim vitreurn, Sars. Prise rarement vivante dans la même localité que
l'espèce précédente et les suivantes.

Dentalium attenuatun, Say. Je regarde ce coquillage comme identique au D. dentale
de Gould et a u D. occidentale de Stimpson; il est aussi. à mon sens, le D. abyssorum de Sar
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Amicula Enersonii, Couth. Belle sur le banc Orphan.
Acmoea alveus, Con. Eau basse à la Pointe du Chêne.
Crepidulafornicata, Lini., et C. ungug/ormis, Lam. Ces deux espèces se trouvent

depuis i'espace entre l'Ile du Prince-Edouard et le Cap Breton, d'un bout à l'autre des Dé-
troits de Northumberland, le long de la côte du Nouveau-Brunswick, et s'étendent au nord
jusqu'à l'entrée sud de la Baie des Chaleurs; la Baie Caraquette, Nouveau-Brunswick, paraît
être leur extrême limite au nord.

Margarita argentata, Gould. Prise dans différentes localités.
Littorina littorea, Linn. Observée à Souris et à Charlottetown, Ile du Prince-Edouard.
Rissoc carinata, Mighels, et _R. Srobiculata, Moll. Quelques échantillons de chacune

de ces deux espèces diminutives ont été dragués dans 200 brasses de vase.
Odostomia trfida, Totten. Un échantillon, Pointe du Chêne.
Turbonilla interrupta, Totten. Baie de Shédiac, fréquente.
Lunatia triseriata, Say. Détroits de Northumberland ; aussi entre lIle du Prince-

Edouard et le Cap Breton.
Lunatia immaculata, Totten. Banc Orphan, et entre le cap Ours et l'île Pictou.
Cerithiopsis costulata, Moll. (= Bittiurm arcticum, Morch.) Deux échantillo s vivants

de ce rare coquillage arctique ont été dragués, l'un dans 110 et l'utre dans 200 brasses,
entre Anticosti et la rive sud.

littium nigrum, Totten. Pointe du Chêne, Nouveau-Brunswick, à eau basse.
Buccinum tenue, Gray. Bancs Orphan et Bradelle, belle.
Nassa obsoleta, Say. Grêve, Pointe du Chêne.
A.tyris Rolbollii, Beck. BaLe Orphan.
Anycla rosacea, Gould. Eau basse, Pointe du Chêne.
Tritonofusus Kroyeri, Moll. Banc Orphan.
Tritonofusus latericeus, Moll. Banc Bradelle, un échantillon vivant et adulte.
Neptunoa tornata, Gould. Banc Orphan, rare.
Neptunoea Spitzberjensis. Banc Orphan, six ou sept échantillons vivants.
Volutopsius Norvegicus, Chemn. Un échantillon vivant mais prématuré de cette très-

rare coquille a été dragué sur le Banc Orphan; un éctiantillon adulte, mais usé par l'eau, a été
pêché vis-à-vis l'Ile Bonaventure en 1872.

Trophon craticulatus, Fab. Banc Orphan et vis-à vis le Cap Bon Ami.
Bel harpularia, Couth. 30 brasses, vis-à-vis le Cap Rosier et le Banc Bradelle.
Bela violacea, Migh. Vis-à-vis le Cap Bon Ami et l'entrée de la Baie de Gaspé.
Bela cancellata, Migh. Détroits de Northumberland.

ANNELIDES.

Comme je l'ai déjà dit, presque tous les aunélides cueillis ont été envoyés au Dr. W. 0.
IMcIntosh pour identification.

Un Priapulus caudatus, Lamarck, a été dragué à l'entrée de la Baie de Gaspé, ainsi que
vis-a-vis le Cap George, N. E. Une espèce très-distincte de Priapulus, probablement non
décrite, et n'ayant pas le long sillon longitudinal et transversal qui caractérise le P. caudatus,a été cueilli vis-à-vis Port Hood, N. E. Un petit Gephyrean, qui habite les petites
coquilles (telles que la Natica, la Bela, et surtout la Nassa trivittata) et que le Prof. Verrill
Me dit être le Phascolosoma coementarius, Quatrefages, abonde d'un bout à l'autre des Dél
troits de Northumberland et à l'est de l'Ile du Piince-Edouard.

CRUSTACÉs.

Le prof. S. J. Smith (lu Collége Yale) a eu l'obligeance d'examiner et de classer pour
of la plupart des espèces critiques de cette famille. J'ai fait précéder ces espèces d'une (t).

dlusieurs des crustacés marins canadiens sont décrits, par Kroyer et autres écrivains, dans
des journaux qu'on ne peut trouver, même dans les plus grandes bibliothèques du Canada;
Volà Pourquoi il est impossible de les identifier toutes ici.
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ycnogoes.

Nynmphon, petite espèce. Banc Orphan.

Copepodes.

trenus Patersonii. Filet-traîne, fréquent.
Argulus, esp., approchant de l'A. alosoe, Gould. Sur Gastérostus biaculeatua vis-à-vis

Ile ,Pictou.

Phyllopodes.

tNebalia bipes, O. Fab. 220 brasses, entre Anticosti et la ive sud°: Banc Bradelle.

Isopodes.

Bopyrus, esp. Sur Hippolyte spina et Pandalus annulicornis, du Banc Orphan.
Idotea marmorata, Packard. Banc Orphan.
Idoteaphosphorea, Ilarger. 4½ brasses, Banc Egmont.
ldod<a irrorata, Say. Filet-traîne, Pictou, N. Eï., et Pointe du Chêne: eau basse. Baie

de Shédiac. Commune autour des Iles de la Madeleine.
Epelys montosus, St. Dans 14 brasses, vis-à-vis Richibouctou, N. B.
Anthura brachiata, St. Commune en eau profonde (200:brasses) entre Anticosti et la

terre ferme de Gaspé. Se rapprochant beaucoup-de l'A. gracilis européen.
Munnopsis typica, M. Sars. Fréquente avec la précédente.
Limnoria lignorum, Rathke. Draguée par moi'dans un bois immergé dans la-Baie de

Gaspé, en 1869.
Ega psora, Linn. Sur le flétan de la rive nord. Cueillie par M. W. Couper en 1872,

et identifiée par moi-même.

Amphipodes.

tPontoporeia femorara, -Kroyer. 70 brasses, vis à-vis le Cap Désespoir: 45 brasses
entre l'Ile Miscou et le Banc Bradelle: 13 brasses vis-à-vis Escunminac, N. B.

tStegocephalus anmpulla, Phipps. Dans 10 brasses, àl'est de la Lllbaie : entrée nord
de la Baie des Chaleurs, dans 50 et 70'brasses: Banc Bradelle.

Phoxus Eyoreri, Stimpson (non de Bate). A environ 30 milles au N. E. du Cap Ro-
sier; 200 brasses dans la vase.

tHarpina, esp. Dans 220 brasses, 18 milles à l'est du Cap Gaspé: Banc Bradelle.
†lJetopa glacialis, Kroyer. Entre les téguments:intérieur et extériëur de l'Ascidiopsis

complanata, draguée sur le Banc Orphan.
tSyrrhoe crenlatus Goes. Dans.30 brasses à l'entrée de la Baie de Gaspé.
†Esirus cuspidatus, Kroyer. Banc Orphan, un très-gros échantillon.

Iritropis aculeatus, Lep.. Bancs Orphan et Bradelle: aussi dans 30 brasses vis-à-vis
le cap Bon Ami.

†(diceros lynceus, M. Sars. Banc-Bradelle. Entre le Cap Désespoir et Petit PaboU,
dans:50 et 70 brasses.

tAconthostephia Malmgreni, Goes. De 70 brasses, Cap Désespoir, vers le sud, trois
quarts d'ouest, six milles de distance.

tAceros phyllonyx, M. Sars. Entre le Cap Désespoir et Grand Pabou, à l'entrée nord
de la Baie des Chaleurs, dans 50 et 70 brassas.

tl-aramphito pulchella, Bruz. Banc Bradelle, dans 25 brasses.
tVertumnus serratus, -oes. Pris avec la précédente; aussi de 30 brasses juste

l'intérieur de la Baie de Gaspé.
Acanthozone cuspidat, Lep. Belle et fréquente sur le Banc Orphane
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Acanthozone, nouvelle espèce d'après S. J. Smith. Cueillie à une profondeur d'environ
30 brasses, à l'entrée de la Baie de Gaspé.

Fpimeria cornigera, Fab. L'amphipode le plus caractéristique des plus grandes profon-
deurs dans la partie nord du Golfe.

†falirages fulvocinctus, Bock. Rare à la même station que la précédente, mais beaucoup
plus locale. 220 brasses dans la vase.

†Oammarus ornatus, Edw. La commune "puce de grève-" des Baies de Gaspé et de
Shédiac. Probablement.abondante toutle long de la côte.

†ffora, esp. Vis-à-vis le phare du Cap George, N..E., dans 22 à 30 brasses.
Melita dentata, Kroyer. Entre l'île Miseou et le Banc Bradelle, 45 brasses dans la

vase et les pierres.
tMelita (s'approchant de M. dentata). Baie de Gaspé et vis-à-vis Port Hood, C. B.
tMelphidippa, esp. Vis-à-vis Richibucto, N.-B., dans 14 brasses. 220 brasses entre

Anticosti et Gaspé.
tAmpelisca, esp. . Banc Bradelle (deux espèces): entre le Cap Ours et l'Ile Pictou:

vis-à-vis la tête de la Vache de Mer, I. P.-E., et vis-à-vis le havre de Pugwash, N.-E.
tlapoops, esp. Banc Bradelle: vis-à-vis le Cap George, N;-E., et vis-à-vis Port

Hood, C. B.
tByblis Gaimardii, Kroyer. Entrée nord de la Baie des Chaleurs, Banc Bradelle, et

entre ce dernier endroit et l'Ile Miscou.
tPtilocheirus pinguis, St. Banc Bradelle, et entre celui-ci et Miscou; entre le Cap Ours

et l'Ile Pictou. et deux localités dans les Détroits de Northumberland.
tAmphithoe, esp. Banc Egmont.
†Unciola irrorata, Say. Cueillie au même endroit que la précédente.
Caprella. Une grande espèce à tubercules de ce genre était commune sur le Banc

Orphan. Une forme plus petite et douce était aussi fréquente dans plusieurs autres localités.
Cumacés.

tDiastylis quadrispinosa, G. O. Sars. 22 brasses dans la vase rouge, huit milles au
N.-E. du Cap George, N.-E.

tDiastylis lucifera, Kroyer. Environ 10 milles au nord de Shédiac,.10 brasses dans le sable.
tDiastylis sculpta, G. O. Sars. Avec l'espèce précédente.
tDiastylis Jeune. 220 brasses, entre Anticosti et la rive sud.
tDiastylis, esp. Banc Bradolle.
tLeucon nasicus, Kroyer. Cap Désespoir, S. trois quarts N., six milles de distance,

70 brasses.
tEudorella, esp. Avec la précédente; et 30 brasses à l'entrée de la Baie de Gaspé.

Schizopodes.

tThysanopoda neglecta? Kroyer. Centre de l'embouchure de la rivière au S. d'An-
ticosti, dans 210 et 220 brasses. Entre le Cap Désespýoir et Grand Pabou, dans '50 et 70
brasses.

t Thysanopoda, grande espèce. 210 brasses dans la boue, S. de la Pointe S. O. d'An-
ticosti.

† Mysido s'approchant du vrythrops et du Iarerythrops. Entre le Cap Désespoir et
Grand Pabou, à quelque distance du rivage ; aussi à mi-chemin entre l'Ile Iiscou et le Banc
Bradelle.

tPseudomnma roseum, G. O. Sars. 28 milles à E. N. E. du Cap Gaspé, dans 110
brasses, aussi 20 milles E. par N. du Cap Gaspé, dans :10 brasses.

I seudomma, esp. nouv., d'après S. J. Smith. Entre le Cap.Désespoir et Grand Pabou,
dans 50 et 70 brasses.

Decapodes.
Nectocrangon lar, Owen. Très-belle sur les bancs Orphan et Bradelle,
Crangon vidgaris, Fab. Commune partout en eau peu profonde et à eau basse, sur la

Plupart des grèves sablonneuses.
Crangon boreas, Phipps. Banc Orphan et 30 brasses vis-à-vis le Cap Bon Ami.
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Elippolyte spina, Sow. Commune. sur fonds rocheux à des profondeurs modérées
Bancs Orphan et Bradelle.

t Byppolyte macilenta, Kroyer. Entrée nord de la Baie des Chaleurs; aussi entre l'Ile
Miscou et le Banc lbradelle.

t Hippolyte Phippsii, Kroyer. . Banc Orphan.
t iippolyte pusiola, Kroyer. Banc Orphan et vis-à-vis la Tête de la Vache de Mer,

I. P. E. dans 10 brasses, gravier, pierres et coquillage brisé.
Pandalus annulicornis, Leach. Un des crangons les plus communs du Golfe, à des

profondeurs de 10 à 90 brasses.
Calocaris XlacAndrece, Bell. Un bel échantillou vivant de cette singulière et rare espèce

a été dragué à 190 brasses dans la vase, 20 milles au S. O. de la Pointe S. O. d'Anticosti.
Le' premier qui ait été cueilli sur ce côté de l'Atlantique.
. Eupagurus pubescens, St. Belle sur le Banc Orphan.

ELupagurus Kroyeri, St. Largement distribuée dans tout le Golfe.
Munidopsis cwrvirostra, à moi. Quatre échantillons d'un crustacé pour lequel j'ai pro-

posé les noms générique et spécifique qui précèdent ont été dragués l'été dernier dans la vase
en eau profonde. Semblable à la Pseudomma roseum et à la Calocaris, la munidopsis n'a
que des yeux rudimentaires, sans couleur ou facettes dans la cornée. Je joins ici la description
originale d'un article publié dans le No. de mars du Journal de Silliman.

' Munidopsis curvirostra, genre et espèce nouv. Les antennes extérieures sont à peu
près égales en longueur à la carapace et à son rostre; celles de l'intérieur- sont très-courtes,
elles n'atteignent pas plus qu'environ un quart de la longueur du bec. Yeux rudimentaires,
longitudinalement ovales, légèrement jauÊttres; cordée sans facettes. Carapace à peu près
carrée, mais plus longue que large, avec une épine droite dirigée extérieurement sur chacun
des angles de devant. Surface supérieure de la carapace granulée, hispide, irrégulièrement
plissée transversalement. Au centre il y a deux épines dorsales placées l'une sur l'autre,
mais à distance. Celles-ci, de même que deux autres épines semblables sur les segments de
la queue, sont toutes exactement en ligne avec le rostre et les quatre pointes en avant. Le
rostre simple (sans l'épine sur chaque côté de la base, qui caractérise si bien la Munida),
évidemment arrondi en remontant, ferme à la base et se terminant graduellenent en pointe
très-fine. Une seule épine au centre du premier et du second segment de la queue, et le
reste sans épines. La paire de pattes de devant à peu près aussi longues, mais pas plus, que
depuis le sommet du rostre jusqu'à l'extrémité de la queue, s'étendent au delà des extré-
mités des antennes extérieures Voici quelles sont les dimensions d'une femelle moyenne et,
appairemment adulte: longueur du sommet du rostre à l'extrémité de la queue 1,38 pouce;
de la carapace, y compris le rostre, .69 pouce; des antennes extérieures, .75 pouce; des pattes
de devant, .94. Habite le centre de l'embouchure du fleuve St. Laurent, entre Anticosti et
la rive sud, dans 180 à 220 brasses, et se terre probablement dans la vase en eau profonde.
On la distingue immédiatement de la Munida par son rostre arrondi et simple, Par le carac-
tère rudimentaire de ses yeux elle ressemble à la Calocaris, mais pas sous beaucoup d'autres
rapports.

.Hyas aranea, Linn. Banc Orphan et entrée de la Baie de Gaspé.
liyas coaretata, Leach. Espèce très-abondante.

POISSONS..

Gasterosteus biaculeatus ? Shaw. Très-commune à la surface, ainsi qu'à l'eau basse,
dans tout le golfe. Je crois que l'épinoche commun de mer à trois épines devrait être reporté
à l'espèce de Shaw plutôt qu'à la G. aculeatus de Linnée. Les espèces américaines de ce
genre paraissent avoir grand besoin d'une révision.

Liparis, esp. Un petit poisson, probablement le petit de la L. vulgaris ou de la .L.
Pabricii, a été pêché à 70 brasses, six milles vis-à-vis le Cap Désespoir.

C(entronotusfasciatus O. Fab. Un bel échantillon a été pris sur le Banc Orphan.
Macrurus rupestris. O. Fab. 25 milles E. par N. du Cap Gaspé, dans 210 brasses, un

échantillon vivant.
Fundulus majalis ? Walb, Commune à eau basse dans la Baie de Shédiac.
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Clupea minima? Storer. Un petit poisson, qui peut être cette espèce, a souvent été
pris dans différentes localités au moyen du filet-traîne. Les pêcheurs des Etats-Unis et ceux
des provinces maritimes le connaissent sous le nom local de "turbot ", et on dit qu'il fait
partie de la nourriture du maquereau.

PARTIE 3.-NOTES SUR LES PÊCHES MARITIMES ET PARTICULIÈRE-
MENT SUR LES BANCS D'HUITRES DU GOLFE ST. LAURENT.

Les notes qui suivent sont en grande partie une compilation de renseignements épars
cueillis de différentes personnes résidant le long des côtes. Le capitaine J. N. Purdy, qui
commandait le Nickerson pendant les trois premières crisiîs et qui possède une grande
expérience comme pêcheur tant aux Etats-Unis qu'en Canada, ui' a considérablement aidé dans
la préparation de cette partie de mon rapport; je lui suis redevable de la plus grande part
des faits qui vont suivre. Le rapport de feu M. H. Perley sur les pêches maritimes et
fluviales du Nouveau-Brunswick, publié à Frédéricton en 1852, contient une foule d'informa-
tions que l'on ne peut trouver ailleurs. Mes notes peuvent être considérées comme un supplé-
ment de cet utile ouvrage. La classification adopté& est essentiellement celle du catalogue
des poissons du Dr. Gunther, dans le lusée Britannique. Le professeur Théodore Gill a
publié une " Analyse critique des poissons du Golfe St. Laurent et de la Baie de Fundy,"
dans le vol. ii, nouvelle serie du «lCanûadian Naturalist." Comne ce travail est probablement
plus accessible que celui du Dr. Gunther, je cite ici les noms donnés par ces deux auteurs. Il
n'est question que des poissons ou invertébrés qui ont une certaine importance économique.

.NAQUEREA'U. Scomber scomber, Linn., et S. pneumatophorus? De La Roche.
Gunther. Scomber grex, Mitchill, Gili.

Depuis les quatre dernières années le maquereau a fait sa ré-apparition dans les baies
Blanche et Verte, sur la côte nord-est de Terreneuve. Il a été pris dans le lac Bras d'Or,
Cap-Breton, avec'des rets à hareng, en hiver; ainsi qu'à Port Hood, Cap-Breton, en
décembre. Pendant la première année, le hareng croît jusqu'à cinq ou six pouces de
longueur. Le "maquereau chaudronnier" dont parle Perley, est le frétin de l'espèce
commune qui, la seconde année, atteint une longueur de 10 pouces. Dans la Baie des
Chaleurs, le maquereau fraie en mai et juin, et quelques fois un peu plus tard en
juillet. Ce poisson préfère un fond rocheux, surtout les bancs; d'après les apparences,
il ne dédaigne pas les terrains sablonneux, mais il semble éviter les fonds vaseux. Les
pêcheurs américains emploient largement le Menhaden pour amener le maquereau à la
surface. Pour la même fin, ceux du Bas-Canada emploient d'abord le gros sel, puis
le hareng frais. Les Canadiens-Français ne paraissent pas entendre la bonne manière de
saler le maquereau. Ils le fendent mal, ne le trempant pas assez, ou le tuent de suite. C'est
très-malheureux, car le maquereau abonde souvent dans la partie nord du golfe, surtout dans
la baie de Gaspé, et ce poisson mal séché devient impropre au marché. On dit que l'usage
des seines-poches pour prendre le maquereau est un mode de pêche ruineux, car on en prend
plus qu'on n'en peut sécher, et de cette manière on en tue d'immenses quantités sans aucune
nécessité. Il serait désirable qu'on prohibat la pêche du maquereau à l'état de frai.

THON Ou MAQUEREAU DE CHEVAL. Thynnus thtinnus, Gunther. Orcynus secundo-
dorsalis, Storer. Gill.

Mangé quelquefois sur la rive nord et la côte du Labrador. Un poisson que l'on sèche
en grand sur la Méditerranée, mais que les Canadiens ne préparent jamais pour le marché,
je crois.

TAUTOGA ou POISSON NOIR. flàutoga onitis, Linnée, Gunther et Gill.
Un délicieux poisson de table, mais que trop rarement on trouve d'une valeur pratique.

Pris très-rarement à SaintJean, Nouveau-Brunswick, et dans la baie de Fundy.
MORUE. Gadus morrltua, Linnée, Guntaier et Gill.
En hiver la morue semble laisser lcs sondes peu profondes et les bancs du rivage, eb

s avance vers la mer. Une bande considérable visite, en avril, la côte est du Cap-Breton,
depuis Chéticamp et autour de Scatari. La morue paraît frayer d'un bout de l'année à
l'autre, même en hiver. On en a pris des bandes qui frayaient sur les bancs Brown et
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George, en février et mars, ainsi qu'en novembre et décembre dans la baie de Fundy et
ailleurs. On prend çà et là quelques petites morues, en hiver, dans la baie -de Gaspé. Il
n'est pas extraordinaire de voir une bande de morues suivre, en février et mars, le hareng
jusqu'aux îles Mahogany, à l'entrée du banc de Saint-Jean, Nouveau-Brunswick, où elles
sont prises en quantité avec des traînes par ls pêcheurs de l'intérieur. Ce banc de mo-
rues ne paraît pas donner sur lI rivage en été, du inoins pas au Nouveau-Brunswick Une
variété particulière de ce poisson, "avec dos brun et un anneau noir autour des mâchoires"
(Purdy) est prise sur les bancs Orphan et Bradelle, ainsi que sur la côte est de l'Ile du
Prince-Edouard. Ce poisson est gros et ne mord, dit-on, à l'hameçon que là nuit; de là lui
vient le nom de "poisson de nuit." uf légrefin, la morue est le seul poisson qui soit bien
séché dans le nord du golfe. La morue préfère un fond de pierres, gravier ou sable1,là surtout
où les coquilles et le crabe abondent. La saison pour la morue, au nord de la Baie des Chaleurs,
est depuis la mi-mai jusqu'à la mi-novembre, Dans le lac Bras d'Or, Cap-Breton, ainsi que
sur la côte nord de Terreneuve et la baie des Iles, on prend la morue et le hareng en hiver à
travers des trous pratiqués dans la glace. La morue "boule-dogue, " dont parle Perley, est
supposée être des individus qui ont été mordus par d'autres poissons quand ils étaient jeunes.
Un préjug4 semble exister dans certaines parties de la côte contre l'usage des "traînes, mais
je n'ai entenduinvoquer contre cet usage aucun argument qui m'ait par raisonnable. Plu-
sieurs pêcheurs d'expérience croient que tous les ans quantités de jeunes morues sont détruites
par les seines-dragues que l'on emploie près du rivage pour prendre la boitte, iais il n'est pas
aisé de suggérer un remède à cet état de choses. Le moule, dont la morue, au dire de Perley,
est particulièrement friande, est la Cyrtodaria siliqua.

EGREFIN. Gadus oglefinas, Linn. Gunther. Melanog rammus oglefinus, Lion., esp. Gill.
Très-abondant sur les côtes sud et ouest de la Nouvelle-Ecosse et sur la côte ouest du

Nouveau-Brunswick, mais commun dans tout le Golfe. Cette espèce est prise d'un bout de
l'année à l'autre, généralement en bancs seulement, mais quelques fois associée avec la morue.
Elle fréquente les bancs de moules à douze ou huit brasses. tn poisson de marché très-
précieux et qui aura sa valeur quand le chemin de fer Intercolonial sera ouvert. A. Digby,
St. André et les Iles Occidentales, le gaspereau fianan iladdies) est préparé pour les diffé-
rents marchés du Canada et des Etats-UJnis. On prend de l'égrefin sur la côte ouest de Ter-
reneuve en hiver.

MERLAN. Gadus virens ? Linn. G unther. Follachius carbonarius, Bon. Gill.
Quoique ce poisson soit communément appelé "merlan" par les pêcheurs des provinces ma-

ritimes et des Etats-Unis, il n'est pas le même que le merlan d'Europe. Son nom propre est
" charbonnier " et il est commun aux deux rives de l'Atlantique. L'espèce est localement
appelée "saumon de mer," et est d'une distribution quelque peu méridionale. * Elle
ne paraît pas aller plus loin au nord que la Baie des Chaleurs, si même elle va jusque-là, et
on n'en a jamais pris dans les eaux de la Province de Québec. Elle est très-fréquente dans
les ras de marée dans la Nouvelle-Ecosse et le Nouveau-Brunswick. Comme poisson de table,
plusieurs la préfèrent à la morue. Il ne se fait pas beaucoup d'affaires dans la préparation
du merlan au sud du cap Nord de lile du Prince-Edouard. Exceptionnellement on le prend
pendant l'hiver, parmi la morne. On ne le prend pas souvent sur les bancs, mais la plupart
du temps le long du rivage. Il se réunit en banc comme le maquereau, et est pris à la sur-
face où il est attiré par la boitte. On dit que sa nourriture consiste surtout en hareng. Le
foie de cette espèce produit la meilleure huile qui est employée pour les machines et pour
faire le cuir. Le merlan salé et séché vaut $2 à $3 le quintal.

"VIEILLE MERLUCHE ANGLAISE. " M6dluccius vulgaris, Flem. Gunther. Merlucius
bilinearis, Mitch. Gill.

Les pêcheurs des provinces maritimes pirtagent l'opinion du Dr. Gunther que
cette espèce est identique à la véritable merluche d'Europe. Dans la localité elle est appelée
merlan, bien que le merlan des auteurs anglais (Gadus merlangus) soit un poisson très-diffé-
rent. On prend la merluche avec les seines à poches et les rets à harengs. Oa ne l'emploie
pas beaucoup comme nourriture, et on la sale rarement.

MERLUCHE FOURCHUE AMÉRIcAINE. Pibycis americanus, Gunther. Phycis tenuis, Gill.
194

37 'Victoi'ia
A 

1878



7 V'oiaDocuments de la Session (No. 4.)

Ce poisson est la lingue des marchands de Jersey. L'espèce de la merluche fourchue
dans le glfe requiert un examen attentif, Car il n'y en a pas moins que trois espèces dans
cetterégion. Sur les côtes est et ouest du Nouveau-Brunswick/ainsi que dans le nord de la
NouvelleEcosse, on rend 'la lingue depuis juillet jusqu'à novembre. Elle est commune
d'un bout du golfe à l'autre sur-les fonds vaseux;-est salée et séchée avec très-peu de soleil,
ui exportée aux Etats-Unis, et de là dans l'Amérique du Sud.

BRpsùu. Brosius, brosmne? Linn. Gunther. Brosmius americamus? Gill.
brosme commun du Saint:Laurent se pêche durant toute l'année, surtout dahs

baie deFundy où on le trouve dans plusieurs localités. Le brosme est séché et salé avec 1
petite morue et rapporte de meilleur prixque cette dernière sur le marché des Indes Occi..
dentales. Il y a deux espèces de brosmes dans le Saint- urent, mais leur oidre géogra-
phique n'a pas encore été déterminé d'une manière précise, et je ne suis pas certain de laquelle
des deux on fait le plus fréquemment usage.

A. llippoglossus Goenlandicus? Gunther. Hippoglossus americanus, Gi.
On dit que le flétan canadien fréquente les bancs de l'extérieur enhiver, et les pêches de

lextérieur au printemps et en été. [1 se nourrit de coquilles, crabes, homards, etc., et on er
prend difficilement en grande quantité, excepté au moyen· de la traîne. Il est hautement
estimé par les consommateurs de l'intérieur et rapporte un prix comparativement élevé. On
pêche le flétan en abondance, vers ·le mois d'août, au nord d'Anticosti. Il se vend générale.
ment en draught (de 224 livres) et expédié à Québec.

FLr. Pleuronéctes americanus' Walb. Gunther. P.seudopleuronectes americanus,
Wolb., esp. Gill.

Un poisson commun que l'on trouve partout dans le golfe, et occasionnellement mis en
vente sur les marchés de Halifax, Nouvelle-Ecosse.

EPERLAN. Osmerus viridescens, Lesuer., Gunther. Osmerus mordax, Mitchell.
Ce délicieux petit poisson est ou peut être pris en abondance d'un bout du golfe à l'ait.

tre pendant toute l'année. Dans la baie de Gaspé, l'éperlan est pris en biver, comme la
petite norue, par des trous pratiqués dans la glace. Du Nouveau-Brunswick, et de la Nou-
velle-Ecosse l'éperlan est expédié à New-York et à Boston. Cette espèce paraît frayer en
avril et mai, et monte le fleuve Saint-Laurent jusqu'à Québec, au printemps et en automne.

CAPELAN. Mallotus villosus, Mill., etc.
L'emploi habituel de ce poisson comme' engrais, le long des côtes, est considéré comme

préjudiciable, car il tend à chasser la morue vers la mer.
HARENG. Clupea harengus, Linn. Gunther. Glupe elongata, Lesuer. Gill.
L'année dernière le premier hareng de la saison a fait son apparition à Gaspé vers le

25-avril. La pêche commença vers le 10 mai et dura jusque vers le 25 juin, après quoi le
capelan donna pendant une semaine, ou peut-être huit ou dix jours. La saison de la "dérive,"
dans et hors la Baie de Gaspé, commence ordinairement vers la mi-juin et dure jusqu'à la fia
de juillet. Le capitaine Purdy m'informe qu'à Grand Manan, l'emploi de claies en fascines a
détruit l'une des pêches de hareng les plus précieuses du Golfe. Le hareng qu'on y prenait
autrefois était le'plas gros et le plus gras et rapportait les plus hauts prix. Dans l'opinion du
c,apitaine Purdy, l'usage de la drague et des claies en fascines devrait être prohibé. A Grand
Manan, à Campo Bello et à l'Ile au Cerf 1adestruction du jeune hareng par les claies en fascines
a chassé la morue de ces localités. Au Nouveau-Brunswick les pêches d'hiver sont, ou étaient,
une importante source de richesses pour cette province. D'octobre 1872 à avril 1873, pas
moins de 80 navires chargés de poisson sont partis des Iles Occidentales, Nouveau-Bruswick,
pour les ports des Etats-Unis. En avril 1873 quarante navires à voiles américains sont venus
dans la baie St. André, Nouveau-Brunswick, acheter du hareng pour servir de boitte pour
les pêches intérieures. On craint que l'usage desseines àpoches ne détruise ou endommage con-
sidérablement la pêche du hareng. En hiver le hareng du Nouveau-Brunswick fréquente'les
estuaires et les havres à fonds vaseux. La protection rigoureuse accordée au frai du hareng
à Grand Manan et dans la baie St. André est sans aucun doute un grand bienfait publie. Je
suis redevable au capitaine Purdy d'un grand nombre de ces détails.

H ARENG MENHIADEN, Clupea menhaden tMitch. Gunther: Brevo.rtia mnenhadez
(Mitchell) Gill.
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Un poisson que l'on trouve rarement dans les eaux canadiennes. Depuis quelques an-
nées on n'en a pas trouvé au Nouveau- Brunswick, non plus qu'au nord de Grand Manan. On
emploie considérablement le menhaden comme boitte pour le maquereau, la morue et le flétan.
La tête, la queue, l'épine dorsale et l'issue de ce poisson sont converities en engrais en les ré-
duisant en poudre, en les pressant et en y ajoutant un peu de sel de manière à en faire une
espèce de guano. Le menhaden glacé est employé comme boitte pour la morue et le flétan,
et la viande de ce poisson, salée et subséquemment écrasée très-fine est employée pour attirer
le maquereau à la surface. Les pêcheurs de la côte détestent souverainement-la: méthode
américaine de la pêche au maquereau. Cette méthode semble avoir pour effet de chasser le
maquereau vers la mer, et il paraît a ez certain que dans plusieurs rades, comme par
exemple dans quelques-unes de celles de La côte est du Cap-Breton, on ne trouve plus aujour.
d'hui de maquereau, là où il avait l'habitude d'être abondant. En même temps l'emploi du
menhaden n'est pas illégal, et les pêcheurs américains avaient toujours la permission de
prendre le maquereau (excepté à l'intérieur) avant que les clauses du Traité de Washington
qui concernent les pêcheries fussent mises en virueur. Il serait peut-être désirable d'essayer
d'acclimater le menhaden dans les eaux britanniques. Tout ce qu'il faudrait serait d'envoyer
aux États-Unis un ou deux navires ayant chacun bonne citerne et de lâcher le menhaden
qu'on s'y serait procuré, à l'embouchure de toutes les rivières du Nouv au-Brunswick et de
la Nouvelle-Ecosse, comme la baie St. André, l'Etang, Le Préau, ou Musquash, au Nouveau-
Brunswick; ou la baie Ste. Marie et ses tributaires,ou la rivière Tusket, dans la Nouvelle-
Ecosse.

LE HOMARD. Ilomarus americanus, Edwards. Les pêcheries du homard du fleuve
et du Golfe St. Laurent sont d'une très-grande importance économique, aujourd'hui surtout
que l'approvisionnement de cet article populaire n'est pas égal à la demande qu'en font les
Etats-Unis et l'Europe. Act-ellement de grandes quantités de homard sont expédiées du
Nouveau-Brunswick et de la Nouvelle-Ecosse dans ces pays. Malgré leur valeur commerciale
croissante, c'est un fait que dans quelques parties du nord du Golfe, des homards qui pour-
raient être expédiés au marché sont employés comme engrais! Personne ne saurâit mettre
en doute l'opportunité de tâcher au moins de mettre fin de suite à un état de choses aussi
repréhensible et aussi désastreux. Grand nombre de gens qui font la pêche du homard se
plaignent des derniers règlements défendant la capture des homards qui pèsènt moins d'une
livre et demi. Ils prétendent qu'il vaudrait mieux laisser prendre le homard pesant une livre,
mais pas moins. M. W. S. Brown, qui possède n établissement de conserve à Shippégean a
eu l'obligeance de me fournir le résultat de quelques-unes des expériences qu'il a faites l'été
dernier. Il dit que quelques petits oeufs rouges commencèrent à se former sous la queue du
homard au commencement de juillet, qu'à la fin de septembre la queue était remplie, et que
de 80 à 90 pour cent des homards portaient des ceufs. Tard en septembre ces oufs avaient
presqu'atteint la grosseur du petit plomb B. B., et étaient très-noirs. Ceux qui avaient
alors été pris près du rivage étaient presque tous des mâles. M. Brown croit que le homard
laisse le rivage en octobre pour aller déposer ses oeufs en eau profonde, et que cette dernière
opération se fait quelques ,ois en novembre ou décembre. "En juillet -et août, m'écrit M.
Brown, j'ai trouvé que 80 à 90 pour cent des homards avaient des oufs en abondance, et que
.60 à 70 pour cent d'entr'eux pèseraient moins qu'une livre et demie. Cinq homards pesant
chacun 1½ lbs produiront à peu près une livre de poisson, et pendant cette saison ma moyenne
a été d'environ quatre homards et demi par livre." "La violente bourrasque du mois d'août
dernier a poussé vers le rivage, à cinq milles de mes maisons d'emballage, plus de homards que
j'aurais pu en employer pendant tout l'été." "Ils formaient une rangée-de un à cinq pieds de
profondeur, et je pourrais les évaluer à une moyenne d'un millier par chaque deux verges de
rivage." "Ceux qui suivirent les premiers sur le rivage étaient, très-petits, variant de. deux
à quatre pouces de longueur, et plus, et la côte paraissait fourmiller de ces petits homards."
Il serait peut-être désirable d'établir dans le Golfe des frayères pour le homard, sur le prin-
cipe d'après lequel sont formés les bancs d'huîtres. La saison du homard varie suivant.la
localité. Dans la Baie de Gaspé on le prend en juillet et au commencement d'août, mais au
sud il fait son apparition plus à bonne heure et reste plus tard. Dans la partie sud de la
Baie des Chaleurs et sur la côte nord du Nouveau-Brunswick, il approche du' rivage vers la
fi de mai et le laisse pour gagner l'eau profonde plus ou moins tard en septembre. Il paraît

196

ÈŸVictoria. A.4 1879



Documents de la Session (No. 4.)

y avoir parmi les pêcheurs de la côte une grande -divergence d'opinion sur l'époque pendant
laquelle le homard fraie. De très-petits échantillons ayant presque tous moins qu'un pouce
de longueur ont été fréquemment pris, au moyen de la traîne,.en juillet et août à une certaine
distance de la terre, nageant au milieu des herbes flottantes. L'Hon. W. H. Pope m'écrit
que souvent le homard se fait un teirier sur les flancs des bancs d'huîtres, pendant les mois
d'hiver.

HUITRES CANADIENNES. Ostroa Virginiana, Lister : et Ostrecs borealis, Lamarck.
Il n'est ni nécessaire ni désirable d'entrer minutieusement ici dans l'histoire quelque peu
compliquée de la synonymie des deux espèces canadiennes d'huîtres. Il me suffira de dire
que l'huître longue et étroite qui abonde dans la Virginie, la baie de New-York,etc., a été
la première des huîtres que l'Europe ait connue venant des parties tempérées de l'Amérique
du Nord. L'espèce était connue à Linnée et a été décrite dans l'origine par Lister comme
la Ostroea Virginiana. Pour la forme plus courte et plus ronde, Lamarck a proposé plus
tard le nom de Ostroa borealis et donné une courte description de l'espèce. Quelques va-
riétés de ce dernier mollusque se rapprochent si bien des échantillons de l'huître commune
d'Angleterre et du nord de l'Europe, qu'il est très-difficile de distinguer entre les deux.
L'Ostroea Virginiana est de beaucoup la plus rare des deux huîtres canadiennes; mais entre
elle et l'O. borealis il y a tant de variétés intermédiaires et tant de liens qui les unissent,
que plusieurs naturalistes mettent en doute la valeur des relations spécifiques proposées.

Comme l'ordre géographique des deux formes est absolument semblable, et comme mon
principal but est de signaler à l'attention leur importance économique, je vais examiner en-
semble les deux espèces ou variétés. Dans le golfe St. Laurent, on trouve généralement les
huîtres en eau très-peu profonde, presque toujours dans moins que trois brasses, dans les
baies abritées ou embouchures de rivières. Dans le Nouveau-Brunswick, ainsi que Perley
l'a déjà démontré, elles s'étendent de Caraquette à la Baie Verte. - Le capitaine Purdy m'in-
forme que des huîtres se sont prises aux pattes des ancres, dans 7 brasses d'eau, entre les
bancs de la Petite et de la Grande Caraquette, dans la Baie des Chaleurs. Sur la côte de
l'Ile du Prince-Edouard on trouve des huîtres dans des localités propices, depuis la rivière
Pinette jusqu'à la pointe Ouest, côté des détroits de Northumberland; et dans la Mal-
pèque ou Baie de Richmond, depuis Cascumpèque jusqu'à New-London, sur le côté nord.
Au Cap-Breton, elles paraissent restreintes au lac Bras d'Or et ses tributaires, où leur ré-
gion s'étend depuis Ste. Annejusqu'à la rivière Mira et la baie de St. Pierre. Les quelques
huîtres qu'on trouve devant la Nouvelle-Ecosse se trouvent à Jeddore Head, 20 à 25 milles
à l'est du havre de Halifax, ainsi que dans le h-,\.e Country, la rivière Ste. Marie et le havre
Lipscombe, comté de Guysborough, à l'extérieur; et dans le havre de Pictou, rivière St.
Jean, Wallace, rivière Charles, et Pugwash, dans les détroits de Northumberland. (Purdy.)
Nous ne trouvons pas même la trace d'huîtres dans aucune partie de l'espace compris entre
le Cap-Breton et l'Ile du Prince-Edouard, non plus que dans aucune partie des détroits de
Northumberland où le lit est plus profond que cinq ou six brasses, c'est-à-dire dans aucune
des parties ouvertes.

En réponse à une lettre dans laquelle je lui demandais des renseignements sur plusieurs
points se rapportant aux bancs d'huîtres du golfe, l'honorable W. H. Pope a bien voulu me
fournir un compte-rendu très-intéressant et précieux sur les bancs d'huîtres de l'Ile du Prince-
Edouard, ainsi que plusieurs renseignements sur ce sujet; personne n'était plus en mesure
que lui de traiter ces questions. Les paragraphes suivants auxquels j'ai mis la marque dis-
tinctive des citations, sont des extraits de lettres que j'ai reçues de M. Pope et qu'il m'a
donné la permission de publier.

" Les huîtres ont fleuri dans toutes les rivières à marée et les baies de l'Ile du Prince-
Edouard. Actuellement on trouve les bancs qui produisent des huîtres dans les baies de
Richmond, Cascumpèque et Hillsborough, ainsi que dans les rivières qui se déchargent dans
ces eaux intérieures; je pourrais presque dire dans ces localités seulement. Le produit des
bancs de la baie de Hillsborough n'est pas très-considérable. Les relevés officiels des impor-
tations et exportations de l'Ile du Prince-Edouard pour 1872 indiquent que 9,490 quarts
d'huîtres ont été expédiés de cette île l'année précédente."
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De Summerside..t... 5,572 quarts rb
alpec......... 8 Auit deabaie-deRichmond.)

Casumpec...... 718 de Cascumpec
C Charlottetown.., 230 " (Provenant princialement de l haie d

" Oswell...... 130 Richmond

La drague n'a jamais été employéeue je sache, dans les eaux de e du Prince-
Edouard. On pêche les huîtres avec des râteaux dans des profondeurs de 3 ou 4 à 12 et
même 15 pieds. On peut diffBeilement pêcher les huîtres avec des râteaux à plus de 15 piéds."

C Je ne sche Ias qu'il y ait des bancs d'huîtres dans les détroits de Northumberland,
pas plus que dans la mer qui entoure l'île. Il y a quelques années j'ai vu des coquilles d'huî
tres sur le'sable à l'extrêmité nord des battures Tryon (situées sur le côté sud de l'île); elles
étaient à environ un quart de mille du rivage. -Quclques-unes des coquilles étaient remplies
de sable plus compacte que plusieurs de nos rochers de grès. n les voyant je crus qu'elles
provenaient de banes situés en eau profonde dans les détroits de Northumberland Depuis
je me suis convaincu qu'elles sont les débris d'un ancien banc d'huîtres détruit par le sable.
L'existence d'un fond légèrement vaseux dans le voisinage de ces coquilles soutient la suppo-
sition qu'autrefois ce fond vaseux était plus considérable qu'aujourd'hui; que le banc d'huî-
tres était alors formé, et qu'il a été détruit par l'empiétement du sable qui forme la batture

Tryon.,
cl Pendant les dix ou douze dernières années, des millions de tonnes de coquilles d'huîtres

et de vase ont été extraits par nos cultivateurs, des bancs d'huîtres, par le moyen de dra-
gueurs mis en mouvement par des chevaux sur la glace. En plusieurs cas les lits ont été
coupés de part en part, et en quelques endroits on a constaté que les dépôts de coquilles
avaient plus de vingt pieds d'épaisseur. Il est probable que plusieurs des bancs ont cessé de
produire des huîtres longtemps avant la colonisation du pays par les Européens. Aujourd'hui
on trouve des dépôts de coquilles d'huîtres couverts de plusieurs pieds de sédiment. Com-
ment se fait-il que les huîtres ont été détruites sur ces lits ? Le procédé naturel de la repro
duction et la décadence feraient lever les bancs d'huîtres formés au fond si près de la surface
de l'eau que la glace y resterait. Le poids de lourdes masses de glace sur les banes serait
préjudiciable aux huîtres, et le mouvement de la glace fournie par la marée ou le vent les dé-
truirait bientôt.. J'ai examiné les parties les plus élevées d'un banc d'huîtres sur lequel la
glace s'était arrêtée. Plusieurs pouces de la surface du banc qui contenaient toutes les
huîtres vivantes, avaient été chassés devant la glace, et les coquilles et les. huîtres ainsi cm1

portées s'étaient* déposées da s ne moraine. en miniature sur la pente du banc où l'eau était
suffisamment profonde pour laisser passer la glace par-dessus. Ce procédé détruirait un
grand nombre d'huîtres ; quelques-unes seraient écrasées et brisées, d'autres étouffées dans la
moraine. La formation graduelle des b nes de vase dans la rivière empêcherait le mouve.
ment de la glace, et en peu de temps les blnes d'huîtres en seraient couverts comme ils le sont
aujourd'hui. On trouve des dépôts de coquilles d huîtres (couvertes de vase) dans une pro-
fondeur de vingt pieds, dans des places dont les plus grandes profondeurs n'ont pas quatorze
pieds d'eau.

" Les huîtres se développent dans les fonds vaseux, mais elles ne vivent pas si elles sont
fixées dans la vase: plusieurs bancs d'huîtres ont été détruits par la vase seulement. La
pêche annuelle des huîtres, si elle n'est pas faite avec excès, améliore les:bancs. En pêchant
on se trouve à briser la surface du banc, on retire les coquilles et les huîtres de la vase, et
.on prend avec une certaine matière (frai) dont la jeune huître a besoin et sans laquelle elle
mourrait.

cc Sur les bancs naturels les huîtres sont rarement tuées par le froid, si même il les fait
périr. J'ai vu des huîtres se développer sur un lit très-pierreux, quoique la glace eut resté
dessus une fois toutes les vingt-quatre heures pendant tout l'hiver. Quelques-unes <ie ces
huîtres adhéraient en grandissant à un petit rocher plat d'environ huit pouces d'épaisseur. Les
huîtres au sommet du rocher mouraient la seconde année de leur croissance parce que, je crois,
elles étaient trop pressées, tandis.que celles de la pente du même rocher ne recevaient aucun
commage de la glace on du froid."

"l Dans les rivièles où la sciure de bois est jetée en grande quantité, les banes d'huîtres
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en seraient probablement endommagés. La sciu serit, je crois, enportée par le ourant sur
les bancs et leur aspérité eretiendrait Les ouvertures entre la coquille et l'huître se rem-
pliraient probablement de sciure-et de vase. La vase et la sciure décomposée forment un com-
poséetrès-iinalubre."

L'étendue des bancs d'huîtres producteurs est comparativement restreinte en Canada
et ne répond pas aux exigences de la demande qui est énorme aujourd'hui et qui augmente
tous les ans. A moins qu'on ne protége et améliore les bancs actuels et qu'on en forme de
nouveaux, le jour viendra bientôt où les bancs d'huîtres du Canada cesseront de produire.
Nos voisins des Etats-Unis nous disent que la Virginie seule possède un million et demi
d'acres de bancs d'huîtres, et, nonobstant le faits que les huîtres augmentent beaucoup plus
rapidement dans les eaux plus chaudes de'laYirginie que dans cette latitude, lez autorités de
cet Etat ont exprimé la crainte que si les bancs d'huîtres de la Virginie sont laissés ouverts à
tout le monde et si on les drague dans toutes les saisonô de l'année, ils ne tarderont pas à être
épuisés."

Les rivières et estuaires de cette île sont admirablement adaptés à la culture des
huîtres. Les huîtres que l'on trouve dans ses baies n'ont pas de supérieures en saveur, et si
elles sont prises tard en automne elles restent bonnes pendant de longs mois. Je ne vois pas
pourquoi l'on ne formerait point dans ces baies des centaines de milliers d'acres de bancs
d'huîtres qui produiraient de vastes quantités d'huîtres infiniment supérieures en qualité à
celles de la Virginie. Pour former ces lits on a des matériaux tout prêts dans les anciens,
et l'on pourrait se procurer à peu de frais pendant les chaudes journées de l'été les huîtres
nécessaires à leur semence."

"Nous avons une saison de prohibition qui s'étend de juin à septembre, mais la loi qui
défend la pêche durant cette époque est violée ouvertement. Les huîtres sont prises et mises
en vente pendant chaque mois de l'année, et le saumon est détruit dans ses frayères avec la
plus grande impunité: Je serais très-heureux d'appiendre que le gouvernement fédéral ait
résolu de mettre en vigueur les lois qui protégent les huîtres, le saumon et la truite. Nous
faisons maintenant partie de la Confédération, comme vous le savez, et nous avons le droit de
demander une législation plus sage et une meilleure administration de la loi."

" Vous me demandez : "Pensez-vous que les huîtres se développeront dans une eau
un peu plus profonde que celle dans laquelle on les trouve aujourd'hui, si elles y étaient
semées " - Je crois qu'elles se développeraient dans la plus grande profondeur des eaux
intérieures, si on les mettait dans un emplacement propice."

Dans une autre lettre que je reçus plus tard, M. Pope exprimait l'espoir que le ministre
de la Marine et des Pêcheries jugerait à propos dd -ommer une commission pour faire rapport
sur les huîtres et les pêches d'huîtres de l'île, et il m'annonçait que si cela avait lieu, il n'au-
rait aucune objection à donner gratuitement ses services.

Les seuls bancs d'huîtres que nous ayons pu examiner en détail sont ceux de la baie de
Shédiac. Sur ces emplacements, en eau très-peu profonde, la drague revint avec la poche
plus ou moins remplie d'huîtres ou plutôt de coquilles d'huîtres (car plus de 90 pour 100 des
échantillons étaient 'morts), avec quelques autres espèces communes de coquilles et un peu de
vase noirâtre qui exhalait une très-mauvaise odeur. Comme il y a un moulin à scie dans la
baie, cet emplacement est probablement un exemple du "compoêé insalubre de vase et de
sciure " dont parle M. Pope. Dans un dragage de toute une après-midi nous n'avons pris
que deux ou trois huîtres vivantes. Etant retenu pendant quelques jours à la Pointe-du-
Chêne, j'essayai d'avoir une idée de la forme de la baie, à des profondeurs de la marqiue de
l'eau basse à 3 brasses, dans le but surtout de constater quelles espèces d'animalcules sont
associées aux huîtres, et combien d'entre elles sont préjudiciables à ce mollusque. Ci-suit une
liste des espèces cueillies dans la baie de Shédiac ;j'ai indiqué en italiques celles qui sont
supposées être plus ou moins ennemies des huîtres :

CRusTACÉs Teredo, sp. (dans un morceau d'ép.)
Cancer irroratus. Say. Haminea solitaria. Say.
Crangon vulgaris. Fab: Cylichna pertenuis. igh.
tGammarus ornatus. Edw. Acmoa alveus. Conrad.
Idotea irrorata. Say. Crepidula fornicata, Linn.
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MOLLUSQUES." un Uim Lam.
Ostrea borealis. Lama.iPaludinella minuta.
O. Virginiana. Lister. Odostomia"trifida. Tottea.
3fytiius edulis. Linn. Turbonillaintrrupt tea.
.3odiola modiolus. Lina. Lunatia laeros iS'y
Mercenaria violacea. Sciumia. Bittium nigrum. T
Gemma Tottenii, St. Nassaobsoleta. iay
Callista convexa. Say.t t
Petricola pholadiformis. Lam. et var. dactylus. Astyris lunata. Say.
Mactra solidissima, Clhem. EcHINoPERMES.

Mya arenaria.steriasvuli
truncata.Cielaaguoena

Angulus tener. Say.Nehinarachujus parma.
Thracia Conradi (belle et fréquente). Echinus Drobachisis.
Pandorea ftrilineata ? SP. Cauclina arnata ol
Solen ensis, V. Americana.

Apart ces espèces, P aigue 'était passablement, abondande,,, et, quelques petit annélides-
et zoophytes ontétécueillis. Naturellement lpetit cataloguequi inte n'est enaucune

maiè eelit 'cmlte de la faune des bancs'd'huît.res. Les principaux, ennemis, vivants',

maniernaniasheros pay

del'utre as ses eaux aae otlatre les oeufs de mer (Echinuûs), le limaçon carnivore

de lhui e dNassa obsoleta.'astéy.

et le moule. Autant que j'ai pu leconstater, ces espèces n'existent pasdans les détroitsde
NorthumbcrCand en quantité suffisante pour être d'un désavantage sérieux.

Plusieurs bancs naguère productifs, dlans les diférentes parties du Golfe, nerendent
maintenant presque rien; et il n'y a que trop de raisons de craindre qu'à moins de prend re,
des masurespréventives, la pêche des hutres dans la partie orientale du Canada sera bientôt

Sholen eis L , n. triex aaso

une coe du passé. Le rtelage des bacs a évidemment été exces lqet peux; ais
navuce point ettoyer le sol et éparpiller le jeune mollusque pendant la saison de prohibi-
tion; la pollution des emplacements par les rebuts des moulins, par l'amas de la boue et une
foule d'autres Causes a conduit à l'étatde ruine et de décadence que -ans voyo s aujour-
d'hui. La négligence, le gaspillage etpne cupidité excessive ontpresqu'entière entdétruit

cesbansiurs, et ils finiront par les annihiler tout-à-fait i i l'on n'adopte de rende

mae an 'tres in i nyaqeto d asn eaindreoqu'àmois renèdres

efficaces. Sans prétendre posséder une expérience pratique sur la culture des huîtres ou une
grande connaisséance des bancs d'huîtres canadiennes t je me permettrai de risquer les recom-
mandations suivantes:

1. Etablir de nouveaux bancs ans de bons emplacements par tout le golfe.

Les conditions particulières dans I .,squelles on.trouve les huîtres an Canada rendent 1.a
chose facile, Il n'y aurait pas besoin d'enclos, comme dans les parcs français; tout Ce qu'il
faudrait serait de choisir une localité propice aussi proche que possible des bancsqu'on roi
productifs, être certain que le lit choisi est scrupuleusement propre, y répandre du frai, semer
les huîtres et voir à ce qu'elles ne soient pas dérangés pendant au moins 'deux ou troisas.
A quatre ans les huîtres sont assez grosses pour le marché, mais elles n'atteignent leur force
qu'à cinq. Les localités favorables pour l'établissement des bancs sont les embouchures de
rivières d'un bout à l'autre des d'étroits de Northumberland, de chaque côté, plusieurs places
dans les les du Prince-Edouard et du Cap-Breton, et certaines parties els côtes de la Non-
velle-Ecosse et du Nouveau-Brunswick, particulièrement Bouctouche, barre extérieure, et baie
intésieure de Miramichi, dans cette dernière province. Le grand but de la culture des
huîtres est de "sauver le gros des jeunes mollusrques." Aussitôt après son expulsion rde
l'huître reproductrice (comme on le sait) l'alevin s'élève de suite et nage jusqu'à ce qu'il

trouve une surtle dure à laquelle il sattache. A moins, cependant, qu'il ne soit arrêté par
un objet quelconque, le jeune mollusque est emporté vers la mer, o bien dévoré par l'un ou
l'autre de ses nonibreux ennemis naturel'tUn autre but qu'il est désirable d'atteindre, c'est
la sépar'ation dt s chantillons. Dans la majorité des cas (excepté quand elles proviennent de
bancs qui appartiennent à des particuliers et où la culture des huîtres est pratique) pour une
huître qudevos ma , anombre'autres quinie sont pas encore mûres sont détruites. Les
bancs d'huîtres ", ainsi que les huîtrier anglais appellent ces masses compactes, sont diff-

l'uîr rprdctic com o l ai) 'lei sélv d sie tnae uquà0equi



ciles à draguer, et ordinairement dans un pauvre état. Un usage libéral de frai propre et
un dragage judicieux des lits tendent à séparer les huîtres.

1 peut être désirable de donner à bail des parties de la côte à des individus ou à des
compagnies, pour la culture pratique de l'huître. Il serait beaucoup plus sage de protéger

par certains règleménts les capitalistes qui voudraient tenter de développer nos ressources,
plutôt que de laisser les choses dans1 'état où elles sent.

2. La pêche excessive et ruineuse sur les bancs existants ne devrait pas êtrepermise.
Personne ne peut contredire le fait que dans plusieurs parties du Golfe des bancs

d'huîtres, autrefois productifs, sont aujourd'hui presqu'épuisé par le itelage excessif. Une
certaine proportion de ces bancs dovraient être niis de côté, à tour de rôle, pour une saison de
repos et de récupération. On devrait laisser certains bancs se reposer durant une période -
définie pendant laqelle ,onn'en laisserait pas prendre les huîtres pour le marché. A moins
que le lit ne soit sale ou qu'il y ait quelqu'autre influence délétère, il est probable que plu-
sieurs des bancs pourraient redevenir productifs, si on laissait les huîtres tranquilles et qu'on
leur permettrait de frayer. Ilvaudrait probablement encore mieux draguer les bancs de
temps en temps et les ncttoyer; fournir du nouveau frai et répandre les huîtres d'avantage,
afin de les séparer le lus possible. Ilest bon de savoirque le jeunemollusque ne vit pas
sur un lit sale et impur.

Plusieurs bonnes autorités prétendent, et cette opinion gagne rapidement du terrai,
qu'une saison de prohibition fait plus de mal que dé bien aux bancs d'huîtres. Le "rapport
de la commission nommée pour fairê,des recherches sur la méthode de la culture des huîtres
dans le Royaume-Uni et en France, dans le but d'introduire en Irlande une méthode amé-
liorée pour la culture des huîtres," portant la date de 1870, contient un sommaire (que nous
citons) des argounents en faveur des deux côtés de cette question.

En faveur du système actuel d'une saison de prohibition, on fait valoir:
a. Que pendant l'époque de prohibition, les huîtres sont impropres à la nourriture.
b. Que le dragage sur les bancs écrase et détruit le jeune mollusque.
c. Que si les huîtres sont prises pendant l'époque du frai, l'approvisionnement sera bien-

tôt épuisé.
"Mais à ces allégués des réponses pjeines de force sont données:
"a. On s'accorde généralement à dire que pas plus de 20 pour 100, ou à peu près, des

huîtres fraient à la fois, qu'au moins.80 pour 100, même dans les temps les plus défavorables,
sont mangeables et en bonne condition. Le célèbre naturaliste Kroyer, qui avait entrepris
l'examen officiel des bancs d'huîtres danois, n'a pas trouvé plus qu'une huître sur dix jeunes
mollusques, même en juillet et août."

"b. Ceux qui ont été dans l'habitudle de draguer des animaux marins et d'amener en
grande abondance vivantes> les créaturel plus délicatement organisées, ne seront pas dis-
posés à attacher un grand poids à cette obetion. Tous les naturalistes savent que les Coral-
lines et les Ascidiennes les plus délicates peuvent être draguées abruptement, placées dans un
sceau d'eau salée et être vues pleines de santé et de vi lueur au bout d'une heure."

"Le témoignage de cultivateurs pratiques d'huî·res que nous avoa s examiné sur ce
point est digne d'une sérieuse attention."

" Suivant l'opinion exprimée par des témoins digues de foi, non-seulement le dragage
ne fait aucun mal au jeune mollusque, mais le dommage provient du fait qu'on ne drague pas
l'emplacement avant que le jeune mollusque y soit déposé.

" Mais il est rare que l'éclosion ait lieu au commencement de mai, et si elle se fait, comme
les jeunes huîtres nagent pendant environ 20 à 27 jours, le dragage sur les bancs ne peut
leur faire aucun mal pour la plus grande partie de mai, sinon pour tout ce mois; tandis que
si, comme cela arrive plus souvent, l'éclosion n'a pas lieu avant les mois de juin, juillet, ou
même août ou -septembre, non-seulement le dragage pendant ces mois peut être inoffen-
sif, attendu que le jeune mollusque ne s'est pas établi,, mais même, d'après la théorie
que le dragage sur le jeune mollusque est préjudiciable, il peut être fait beaucoup de mal
pendant les deux premiers des mois non-prohibés."

"IMême en admettant que le dragage occasionne une certaine destruction de jeunes
mollusques, on. se demande si cette -destruction est plus grande que celle qui résulterait si on
laissait les huîtres à l'influence indiscutable des moules, des astéries, des mauvaises herbes et
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de la vase ? C'est uneàquestion qui ne peut être résolue que par l'expérience. D'après les
renseignements que nous avons recueillis, nous pouvons dire seulement que l'intervention de
la législation ferait probablement autant de mal que de bien, et qu'en ce qui concerne l'époque
de prohibition actuelle, le dragage en mai aurait certainement plus de mauvais effets sur la
couvée que le dragage en septembre."

3. La pollution ds baies, estuaires ou rivièresa maree paa les rebuts des moulins et
autres choses enblables, devrait non-seulement êre prohibée, mais prévenue autant que
possible. Cette pratique est non-seulement préjudiciable aux bancs d'huîtres, mais encore à
toutes les autres pêches. De plus, elle empêche le;mouillage dans les havres, etc: on m'a
cité l'exemple de capitaines quiavaient laissé tomber l'ancre sur u fond qu'ils croyaient bon;
et s'apercevaient bientôt que ses pattes ne tenaient qu'à quelques pouces d'une sciure cariée,

Je terminerai ce rapport en donnant quelques extraits des derniers ouvrages sur la
culture des huîtres auxquels j'ai eu accès.

Ce qui suit est pris du Rapport de la Commission Irlandaise que j'ai déj cité Sur
leur expérience du système français. les commissaires disent

Le gouVernement fra çais a pris''le contrôle absolu des bancs d'huîtres et des côtes où
ils se trouvent." "Suivant le besoin des circonstances, un banc tout entier peut être réser-
vé pourun certaintemps contre les opérations du dragage, ou-une parfie quelconque de ce
banc. " "La pratique générale paraît être de marquer ou baliser un tiers ou un quart d'un
banc chaque année; le reste est dragué pendant une époque spécifiée par des personnes qui
ont des permis durant le nombre de jours accordés pour l'opération,-la partie réservée étant
draguée pendant quelques jours pour la nettoyer des mauvaises herbes, de la boue et de la
vermine. "Tout ce qui concerne la pêche des huîtres est réglementé par une commission
locale." "Cette commission est présidée par l'inpecteur des pêcheries local, oU officier coin-
mandant la garde des pêcheries, et est composée comme suit:

"L'inspecteur des pêcheries ou syndic.
L'officier commandant la garde des pêcheries.
Un pêcheur, commandant d'un bateau.
Voici quelques-uns des principes les plus importants qui servent de guide à la commis-

sion
" Les bancs ne doivent pas être ouverts à la pêche avant que le jeune mollusque ait acquis

assez de vigueur pour résister à l'action de la drague, comme par exemple à la fin de janvier.
"Quand un banc est assez bien établi pour la ponte, un quart ou un cinquième de toute son

étendue doit être mis en réserve, et la drague en être entièrement exclue.
"Quand cela sera praticable, un bateau de la garde de pêche -,devra prendre part à la

formation du banc.
"Quand un banc est sale.oti encombré de mauvaises herbes ou d'autres matières hostiles

au développement ou à.l'adhésion du jeune mollusque, il doit être ouvert au dragage jusq u'à
ce qu'il soit nettoyé."

"Les bancs sur lesquels le jeune mollusque ne se produit pas devront être ouverts pen-
dant toute la saison.

Quand le travail d'un banc est fini, le banc doit être inspecté avec soin, et si c'cst
nécessaire, rempli de pierres, coquilles, etc."

L'emploi de la traîne est défendu à 525 verges des bancs d'huîtres. La pêche des
huîtres est stiictement prohibée entre le ler mai et le 31 août, dans une limite de trois milles,
et dans les eaux internationales entre le 15 juin et le 31 août."

" Des concessions sont accordées aux personnes qui désirent cultiver les huîtres; dans la
plupart des cas, ces concessions sont plus petites qu'en Irlande, et ne possèdent pas les mêmes
avantages quant à la largeur de la tenure." " Sans doute il revient des bénéfices aux culti-
vateurs du sol de ces octrois de concessions, soit pour la reproduction ou, l'engraissement, et
le gouvernement encourage ces entreprises en offrant des facilités pour l'obtension de réserves,
ou eu faisant de temps à autre des octrois gratuits d'huîtres et de tuiles. Les marins ou les
familles de marins qui servent ou qui ontservi. dans la marine impériale, reçoivent certains
avantages sur les autres aspirants à ces concessions."

Les pêches d'huîtres et autres pêches sont sous le contrôle du ministère de la Marine,
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et fo entine division spéciale sous l'habile administration de M. de Champeaux, aid d'une
conmmission permanente de neusf membcs dont M. Coste est le président.

Surlacteles commissaires d'inscriptionmaritime ont indépendamment de leurs
autres attributions, le soinde eiller aux pêcheries; ils ont à leurs ordres des inspecteurs
divisionnaires,etquelquefois d'autres employés subalternes. Ce système, quanft à la sur-
veillace, aurenseignements qu'il fournit aux pcheurs, à la mise des règlements en vigueur,
et obtenitioi des statistique araît admirable et a produit dimmenses avantages pour
ies êcheries de la ance

Après avoir étudié soigneusemeent la question des bancs d'huîtres e les méthodes de
culture des huiîtres enFrance et danla Grande-Bretagneles commissaires irlandais faisaient
aulieutenant-gouverneur decette île, e1870, les recommnidations suivantes pour la régle-
mnitation des pêche d'huîtres en Irlande

1. Que tous les règlements concernant l'époque de prohibition sur les côtes d'Irlande
devraient êtreiistrictement en vigueur.

SQue les inspeter des pecheriesd'Irlande devraint avoir le pouvoir, quand ils
détermineraient ldéàserve d'un banc ou d'un parie d' banc pour le dragage public d
faire les arrangermnts qui pourraient être désirables pour préserver la partie réservée de mau-
vaises heébes et de la veine."

3 "Qu'on-pourrait se procurer à chaque station de a côte à peu de frais, des infor
mations générles sur la culture des huîtres, et de simpes instructions sur le meilleur modo
de culture."

4. ' Que les inspecteurs auraient le pouvoir d'adopter tels autres moyens qui pourraient
être jugés nécessaires de donner des renseignements et instructions sur la culture des huîtres
à ceux quien demanderaient."

5. '"Que le fait d'avoir des hutres de grosseur disproportionnée dans des endroits où
le règlemeut défendde prendre sur les bancs des huîtres d'une certaine grosseur, serait une
preuve rimcfcsie que les huîtres ont été prises dans les endroits défendus : ce règlement
ne devant pas s'appliquer aux huîtrières privées."

6. " Qu'on offrirait aux populations des côtes des facilités pour acquérir l'usage de
petites parties des concessions pour cultiver les huîtres, et pour obtenir des emprunts sur
garantie suffisante afin de préparer ces concessions, acheter des huîtres, avoir des percep-
teurs, etc."

7. ' Que les propriétaires fonciers désireux de cultiver les huîtres sur les rivages voisins
de leurs propriétés, auraient le pouvoir de se prévaloir des dispositions de l'acte d'améliora-
tion des terres d'Irlande, pour la culture des huîtres."

Dans son "rapport sur la culture des huîtres par les méthodes naturelle et artificielle"
publié dans le Rapport de l'Association Bliiunique en 1865, M. Frank Buckland écrit:

Le système anglais consiste à pren le jeune mollusque sur le frai, et le système
français à le prendre,sur les tuiles. J'ai étudié les deux systèmes, et en suis venu à la con-
clusion que les tuiles (à moins de circonstances favorabl s) ne surpasseront jamais le frai.

" Je suis allé à l'île de ,Ré, et, grâce à l'obligeauco 'du Dr. Kemmerer, j'ai vu fonction-
ner le système dont voici le long et le court:-Depuis plusieurs années le jeune mollusque
était totalement négligé en Franca, et les habitants ne e souciaient guère de tirer parti des
bancs d'huîtres. Le savant pisciculteur M. Coste sutggéra l'idée d'employer les tuiles, idée
qui, je crois, avait d'abord été émise par un pauvre maçon, M. BSuf, avec lequel j'eus une
longue conversation. Les tuiles, fascines, etc., furent placées sous le patronage du gouver-
nement et on les retira remplies d'huîtres. Le succès fut complet, les fascines et les tuiles
furent recherchées avec rage et tous ceux qui avaient des huîtrières crurent que leur fortune
était faite."

"ILe fait est que la première année que ces différents instruments de pêche furent em-
ployés fut une année remarquable par l'abondance du jeune mollusque; en d'autres mots une
immense majorité de jeunes mollusques éclorent, vécurent, se développèrent et adhérèrent
finalement à tout ce qu'ils purent rencontrer. ils trouvèrent les fascines et les tuiles, et les
couvrirent comme les abeilles couvrent les branches d'un arbre à l'époque des fourmillières;
et de suite l'idée se propagea que ces fascines et tuiles étaient le moyen qui avait créé les
huîtres."
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" Les premières deux ou trois années après que ces tuiles se furent posées furent de
bonnes années pour le jeune mollusque; mais durant les dernières années le mollusque n'a
pas vécu, et la conséquence naturelle, c'est qu'on n'en a pas trouvé en grande quantité sur les
tuiles. De fait les huîtres sont, cette année, aussi rares en France qu'en Angleterre. Si le
système artificiel, avec tuiles, avait eu autant de succès, et si les tuiles avaient pris le jeune
mollusque quand le frai n'avait pas réussi, il s'en suivrait naturellemént que les huîtres de
France seraient à très-bon marché, tandis que de fait elles sont aussi;coûteuses qu'en Angle-
terre, et elles sont si rares qu'il y a en ce moment dans le pays des agents français qui
achètent toutes les huîtres qu'ils peuvent trouver."

M. Buckland croit que l'emploi des fascines ou fagots pour les jeunes huîtres est (pour
nous servir de ses expressions) "une déception et un piége." Il dit aussi que "le jeune
mollusque paraît preférer adhérer à une coquille qui est partiellement délabrée, plutôt q'à
une coquille récemment placée."

En Canada les huîtres sont dans des conditions quelque peu différentes de celles où se
trouvent les huîtres d'E rope. Dans le Golfe St. Laurent on ne les trouve pas aussi avancées
vers ltmer que dans plusieurs parties de l'Europe. Des essais de culture d'huîtres dans le
Golfe, par l'hon. M. Pope et d'autres, ont déjà obtenu de très-heureux résultats; mais je n'ai
jamais eu la bonne fortune de visiter les localités où se fait cette culture.

J'aurais cru que la gelée était un obstacle sérieux en ce pays, mais M. Pope semble
croire qu'une basse température n'est pas préjudiciable aux huîtres canadiennes.

Les bancs d'huîtres du Golfe n'lccupent, relativement, qu'une faible étendue ; il n'y en
a pas dans les lacs de la province de Québec, non plus que sur les rivages de Terreneuve, des
Iles de la Madeleine ou de la Baie de Fundy.

Nous avons déjà vu quels sont les bancs qui ont été épuisés, négligés ou détruits. Si le
gouvernement suivait l'exemple des autres pays et prenait de promptes mesures pour la récu-
pération, la protection et le développement des précieuses pêcheries d'huîtres et de homards
du Golfe, il n'y aurait pas de raisons pour que le rendement de ces articles importants ne fût
point augmenté ou même illimité.

Montréal, 4 mars 1874.
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ANNEXE V,

REMARQUES SUR LES PÊCHERIES DE LA COLOMBIE-B RITANNIQUt,
PA R L'AGENT DU3 MINISTÈRE DE LA MARINE ET DES PÊCHERIES.

VICTORIA, 30 janvier 1874.

MONSIEUR, - J'ai l'honneur d'accuser réception de votre lettre du 6 du présent mois,
en réponse à la mienne du 12 uit.

Vous avez dû dans l'intervalle recevoir une communication de M. Brackman que j'ai eu
l'honneur de vous transmettre et que j'avais reçue par l'intermédiaire de MM. Janion et
Rhodes, de cette villesur la culture des huîtres. J'ai également reçu durant la dernière
saison:deux demandes verbales du même genre venant de différentes parties de la province.

Je prendrai la liberté de faire, pour l'information de l'honorable Ministre de la Marine,
aa sujet des lois de pêche, une recommandation qui, suivant moi, ferait face aux besoins ac-
tuels de la province. D'abord, je pose en principe que l'extension à ce pays des lois de:
pêche du Canada dans toute leur intégrité ne produirait aucun avantage substantiel, mais
amènerait plutôt des complications avec les aborigènes.

Cependant il est désirable que l'on prenne des mesures protectrices, et qu'on les étende à la
Colombie-Britannique en faveur des personnes qui veulent entreprendre la culture des huîtres,
leur accordant certains priviléges pour quelques années moyennant une rente annuelle. Il ne
peut y avoir d'objection à une loi de ce genre.

La culture des huîtres en cette province deviendrait bientôt une industrie importante, si
les droits des individus étaient garantis.

Il s'écoulera plusieurs années avant qu'il soit nécessaire de protéger les pêches du Paci-
fique aussi bien que le sont celles de l'Atlantique, surtout les pêches d'eau salée.

Dans les rivières et cours d'eau de la Colombie-Britannique le saumon des différentes
espèces entre tous les ans, sans presque varier d'un jour. Tous les quatre ans le saumon
donne extraordinairement. L'année dernière les rivières en étaient combles; la prochaine
saison sera très-bonne; l'année suivante -pas autant; 1876 sera comparativement médiocre,
tandis que la suivante verra une abondance comme en 1873. Telle est l'expérience des per-
sonnes qui ont suivi le rendement du saumon dans la rivière Fraser depuis quelques années.

La salaison du saumon en barils s'est faite sur une vaste échelle, sur la rivière Fraser,
pendant les cinquante dernières années, - autrefois par la Compagnie de la Baie d'B.udson,
aujourd'hui par des particuliers.

Aujourd'hui la conserve du saumon se développe tous les ans. Une grande maison,
Findlay, Durham et Brodie, fait d'immenses affaires, et il y en a d'autres sur une plus petite
échelle.

L'année dernière il a été mariné et mis en conserve pour l'exportation
Saumon mariné, par Findlay et Cie...........................115 tonneaux.
14 douz., 1 lit., de canistres en boîtes, 22 boîtes pour 1 ton., par d'autres. 80
4,000 barils de saumon salé.
Le saumon mariné est principalement expédié en Angleterre, tandis que le poisson salé

est envoyé aux marchés des Iles Sandwich et de l'Australie.
Je remarque que le gouvernement fédéral a l'intention d'instituer une inspection du

poisson et de l'huile de poisson préparés pour l'exportation. Cette mesure est essentielle-
ment nécessaire à catte province, car la réputation du saumon de la Colombie-Britannique a
souffert à l'étranger, grâce à des gens sansprincipes qui faisaient le commerce d'exportation,
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et qui remplissaient de têtes et de queues des barils qu'ils expédiaient comme du poisson
prime. L'inspection préviendrait ces fraudes à l'avenir, en établissant une marque officielle.

L'huile de foie du chien de mer est aussi un produit qui donne de loccupation à un
grand nombre de personnes. On extrait une très bonne qualité d'huile, en y mettant du soin
et de la propreté. Deux des phares de cette province brûlent aujourd'hui exclusivement de
cette huile qui donne une lumière brillante et qui coûte bien moins que toutes celles qu'on
peut importer.

La pêche de la baleine, que l'on a tentée depuis trois ou quatre ans, n'a pias réussi; mais
il faut attribuer ce fait à l'absence de bons appareils plutôt qu'à la rareté de la baleine, car
celle-ci a été aussi nombreuse que jamais.

La Colombie-Britannique attend avec hâte les avantages qui doivent résulter pour elle
du Traité de Washington. Les négociations à cet effet, qu'on croit être actuellement pen-
dantes entre les Etats-Unis et le Canada, donneront, si elle réussissent, un avantage durable
à ce pays en ouvrant des marchés aux portes même de cette province, et la prospérité sera
marquée dans l'avenir d la Colombie-Britannique.

J'ai l'honneur d'être, Monsieur,
Votre très-obéissant serviteur,

JAMES COOPER,
Agent du Ministère de la Marine et des Pêcheries.

A 1honorable A. J. SMITH,
Ministre de la Marine et des Pêcheries.
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ANNEXE X

ETAT de la dépense pour les pecheries, pendant l'année fiscale expirée le' )0
juin 1873.

A qui payé. Service. Montant. Total.

J. W. Kerr.....
Charles Wilkins.
E. Boismier ....
P. Kiel.........
F. McRae ....
G. S. Miller...,
Joseph Wilson..
J. K. Cameron .
William Plews.
J. G. Hicks ...
James Pierson..
A. C. McKinnon
H. Calcutt.
W. Plummer ...
H. Groves ......
W. A. Palen
P. Huff.
J. Mooney.
Alex. McKenzie
J. McMichael..
J. McFadden...
Z. Quick .......
C. C. Joynt ....
J. Wallace.....
H. Hunt ......
William Fahey.

Jno. Connor....
James Bird ....
J. W. Kerr.....
Joseph Wilson .
Charles Wilkins
Wm. Plummer.
F. McRae...
P. Kiel.
E. Boismier....
G. S. Miller....
Alex. McKenzie.
J. McMichael ..
J. G. Hicks ....
A. C. McKinnon
William Plews..
J. Wallace....,
J. Eastwood....
H. Hunt .......
W. A. Palen ...
J. McFadden....

Ontario.

Une année de sal. comme garde-pêche, finis. le 30 juin 1873..
do do do
do do do
do do do
do do do
do do do
do do do
do do do
do do do
do do do
do do do
do do do
do do do

9 mois de salaire comme garde-pêche, finis. le 31 mars 1873.
Uneannéedo do finis. le 30 juin 1873.

do do do
do do do
do do do
do do do
do do do
do do do

Une année de salaire comme préfet des pêcheries do
do do do
do do do
do do do

Salaire comme gardien au lac Constant, pendant les saisons
de 1872 et 1873.............

do sur les rivières Ottawa et Rideau..
6 mois de salaire comme garde-pêche, au 30 juin 1872.....

Une année de déboursés do finis. le 30 juinJ1873.
do do do
do do do
do do do
do do do
do. do do
do do do
do do do
do do do
do do do
do do do
do do do
do do do
do do do
do do do
do do do
do do do
do do do
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$ etsi

500 00
200 00
200 00
150 00
150 00
100 00
100 00
100 00
100 00
100 00
100 00
100 00
100 00
75 00
50 00
50 00
50 00
50 00
50 00
50 00
30 00
50 00
50 00
40 00
20 00

20 00
32 30
50 00

749 90
185 25
163 50
129 17
82 il
72 00
63 00
57 00
41 49
27 75
30 00
24 10
20 00
7 75
7 75
7 00
4 50
4 75

$ cts.

4,344 32
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ETAT de la dépense pour les pêcheries, pendant l'année fiscale expirée le 30
juin 1873.-Suite.

A qui payé.

A. Blais........
John Mowat ...
P. Vibert, jun..
W. C. Willis ...
G. Mathurin ...
R.W.IL. Dimock'
H. W. Austin . .
J. F. Saillant...
P. Gendreau....
L. P. Huot.....
W. L. .Holland.
J. J. Letourneau
A. A. Mooney..,
L. J. Loranger
J. Eden, jun...
J. M. Remon...
W. Phelan.....
E. Pelletier. ....
P. E. Luke.....
F. Thivierge....
J. J. Fox ......
E. Allard ..... ,
L. E. Grondin..
H. Martin.
D. Guay .......
D. Rosa.
C. Demeule ....
J. Legouvé .....
W. H. Whiteby.
A. Piton .......
R. H. Haycock.
J. Jourdain....
James Coffin....
Joseph Radford.

F. Saillant .....

P. Vibert, jun. .
J. Mowat .....
W. L. Rolland.
J. J. Letourneau
F. Thivierge....
E. Pelletier...
H. W. Austin
A. Blais........
R.W. H. Dimock
W. C. Willis...
,,.-. Mathuin ...
Ij. P. Huot
D. Rosa.

J. Eden, jun.
C. Demeule ....
J. Legouvé ....
J. J. Fox.
L. J. Loranger .
J. M. Remon..
W. Phelan.
E. Allard ...

Service.

Québec.

Une année de sal. comme garde-pêche, finis. le 30 juin 1873.
do do do
do.do do
do do do
do do do
do do do
do do do
do do do
do do do
do do do
do do do
do do do
do do do
do do do
do do do
do do do
do do do
do do do
do do do
do do do
do do
do do do

2 mois de salaire comme do do
do do do
do do do

Une année de sal. comme garde-pêche, finis. le 30 juin 1873
6 do do finis. le 31 déc. 187-

12 do do finis. le 30 juin 1873
do do do
do do do
do do do
do do do

Salaire comme préfet des pêcheries pour 1871 et 1872
Salaires des gardiens des rivières du Saguenay pendant l'an-

née 1872...... ..............................
[Une année de déboursés comme garde-pêche, finissant le 30

juin 1873....
do do do
do do do
do do do
do do do
do do do
do do do
do do do
do do do
do do do
do do do
do do do
do do do
do do do
do do do
do do do
do do do
do do do
do do do
do do do
do do do
do do do

do0d

Total.

$ etc.

Montant.

$ ets.1

300 00
200 00
200 00
150 00
150 00
150 00
150 00
150 00
150 00
100 00
100 00
100 00
100 00
100 00
50 00
50 00
50 00
50 00
50 00
50 00
50 00
50 00
33 33
33 331
33 33
50 00
25 00
50 00
50 00
20 00
40 00
68 80

180 0

300 00

878 57
868 69
422 96
375 00
180 50
180 50
179 00
172 48
138 75
136 22
120 05
119 93
74 85
51 90
36 00
32 50
32 00
23 50
21 00
20 00
20 00
19 60
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ETAT de la dépense pour les Pêcheries, pendant Il'année fiscale expirée le
30 juin 1878.-Suite.

A qui payé. Service. Montant, Total.

QtUÉBEc.-Sste, $ cts. $ cts.

J. Bermingham. Tente de rets confisqués..,,,..................,. 28 00
A. McNaughten Déb. comme gard. des pêcheries, pour les années 1870 et 1871. 34 00
A. Piton ....... do dO pour l'année 1872.......... 35 90
P. Gendreau ... do do jusqu'au 30 juin 1873...... 119 25
S. P. Bauset... Exploration des rivières Matanne et Métis, en rapport avec

la construction de passes-migratoires. 125 00
7,829 94

LA CANADIENNE.

N. Lavoie...... 12 mois de salaire comme command.,année exp. le 30 juin,'73. 12000
do . ... Déboursés do do 624 67

J. U. Gregory.. Bordereau des offlciers et de l'équipage, do do 23863 33
M. Leblanc..... Salaire comme maître-pilote, du 1er novembre 1872, au 1er

mai 1873.. .. . . . . ...... 0..........
do. Déboursés..................... 18860
do. Main-d'œuvre......................................... 7 20

F. E. Gautier.. Salaire comme secrétaire pendant la saison de 1872........ 317 50
L. Rochette..... Service de canot........................................ 1 87
P. Sanschagrin.. Provisions................................................ 14 40
Watson Jarvis.. do a............................................ .234 77
F. Plamondon.. do...#..........................................1968
L. Marois........do.............................................61 47
R.et R. M. Shaw do............. ................. . 107 74
L. Arel... do........ .............................. 25015
John Glass..... o .40 40
H. A. Paré .... do.......4000
J. Laflamme ... do... . ................ .16 90
J. A. Mailloux. do.............................................. 385 22
A. Jolivet......Peinturage . .. ............. 4
J. U. Gregory.. Divers déboursés ............................... 49 46

do .. Hivernage......................................950
J. Marmen.....Charriage....................... .......... 27 70
T. Berrigand... o . ...... ...... 80
C. Viau..... Touage..................... .. .600
J. M. Tardirel.. Peinturage........................................... 75 95
ChinicetBeaudet Quincaillerie, peintures, etc............................. 157 27
George Ryerson. Peinture............................................. 270
G. T. Philips... Réparations. ......................... 43 20
S. Bédard............. ................................ 11660
L. Gagné....... do ............... .............. 18138
Talbot et ie., do............. ........................ 13 20
George Bisset... do .............. ................... il 59
G. T. Davis.... do..........................212 73
F. O. Vallerand Lampes et verrerie..................................... 23 65
Hamel et frères. Uniformes............ ... ... ........ 261 51
C. Morin.. Vêtements...........................................200
S. Tranquille... Billots.......................................... 18 40
A. Boucher.....Vêtements..................................... . 120
E. Giroux......Médecines...........................................
J. E . Espars ...do ............................................. 20
S.- J. Shaw .Cartouches.................. ..................... 1426
Audet et, Robi-

taille. Cordage, etc....................... ................ 423 72
Watson Jarvis.Voiles4................................................ 259 47

Doîbs . Verrerie ............................................. 26 35
Jhaie a..., .............. .. .... .. ................. 00
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ETÂT de la dépense pour les Pêcheries, pendant l'année fiscale expirée
le 30 juin 1873.-Suite.

A qui payé.

Middleton ·- et
Dawson.

A. Gamache....
0. Vézina......

S. Wilmot.

Service. Montant. Total.

____- I -- 1

LA CANADiENNE.-;USite. $ ets.

Papeterie......................................... .. 17 36
Gardien à Anticosti........,......................... . 21 00
Réparations ...... .................................... 75 50

PISCICULTURE, PASSES-MIGPATOIRES ET BANCS D'HUITRES.

12 mois de salaire comme officier des pêcheries préposé à l'é-
tablissement de Pisciculture de Newcastle .Ontaro.

do ...... Déboursésdevoyage.......
James Story... Gardien local des pêcheries à Lyd's Creek..........
John Head..... dd Duffin's do
Wm. Hartrick.. do do do do
Wm. Ferguson.. do do do do
Jos. McArdell.. do do rivire Rouge............
James Moon.... do do do do
Wm. Helliwell.. do do Higland Creek..........
J. G. Wilcox... do do rivire Crédit...........
Wm. Higgins... d do do do
A. B. Wilmot. do do Baldwin's Creek........
W. Parker..... do do do .......
P. Coleman..... do do Barber's do
John Munro,... do do Grafton do .............
George Bryant.. do do do do ............
H. Demarara ... do do lac o ...........
W. Riage....Bois de constructionr.......... ........
Simmons et .Jar-1

dine........Menuiserie .....................................
Thos. Andrews. Ruban, etc.....................................

. H. Dines.... Peinturage .....................................
J. H.Hooper.. Maçonnerie d.....................................
Wm. Ivory .... Coursier ....................................
Jos.- Wilson -.. Emballage d'oufs de saumon .......................
James Gillard..Bois o..........................................
John Munroe... A endesn..........................
James Bois..M do.do.d.o............
James Wright.. Larmiers, auges et ferblanterie..... ...............
Joseph Neevin. . oMain-d'Seuvre. ...................................
J. R. Barefelt.. Clous, gonds, etc...................................
Da. Allnrw. Tapisserc.......................................
J. Manning.... Jarres. .......................................
R. Fotheril... Télégrammes.......................... .......

do ... Peinture, huile, .......................
H. odges....imbres de poste. m.................
F. Nicholson... Cabn ......................................
James Neevin.. Gardien du ruisseau de Wismot......................
G. A. Jacobs.. Boisde construction................................
W. B. Bradiey. Frais de messageries........t.eb ......................
R J. Wilkinso Services professionnels..............................
Louis Strnger.. Gardien de , pêche de Brassnet........... ....
John Maracle... Main-d'Seuvre. ..............
N. Piper et fils. Zinc,......................... .................
J. . oStanton...Pompe..m e... .........................................
S. Wilmot .-.... Divers déboursés,..................................

dod.....iDéboursés se rattachant à l'établissement de pisciculture de
Ristigouche... . .... . . . ......... #

John Mowat... do do do
210

1,200 00
906 22
20 00
30 00
40 00
30 00
25 00
15 00
15 00
25 00
15 00
60 75
69 06
40 00
50 45
45 00
50 00
17 06

67 85
4 40
7 24
1 75

10 0O
15 00
3 47
5 00

37 50
52 84
20 00
31 71
8 33
2 25

28 32
19 88
14 46
48 80

300 00
51 75
25 98
15 00

157 67
28 00
45 49

8 00
33 50

148 51
805 80

$ ets

9,000 00
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ETAT de la dépense pour les Pêcheries, pendant l'année fiscale expirée le 30juin
1 873.-S&ite.

Service.

PISCICULTURE, PASSES-MIGRAT. ET BANCS D'HUITRES. -Suite.

Pour enlever les obstacles dans la rivière Dartmouth,
Québec ......................................

Déboursés en rapport avec le draguage en eau profonde.
Servicès comme gardien pécial......................
Débqursés, etc.,' comme gardien de l'établissement de pis-

ciculture, bassin de Gaspé...... ...............
Maison du gardien, rivière Mingan......... ..........
Déboursés. e rattachant aux établissements de piscicul-

ture, bassin de Gaspé, Rlistigouche et M4iramichi..
Construction d'un canot .................................

Fret ............... ............................

Rets...............................................
Augs en bois....................................
Etab issement de pisciculture, rivière Ristigouche........
Gardien spécial.................................
Gardien de pêche local, rivière au Saumon..........
Gardien des lacs réservés, dans le comté d'Ottawa, pour

la propagation naturelle du poisson.................
Déboursés se rattachant à la pisciculture, N.B..........
Services professionnels pour enlever les obstacles qui empê-

chaient le poisson de remonter la rivière Shédiac......
Frais de route........... ........................
Modèles de passes-migratoires. ...... ....................
RappIt 1urles pêcheries de Manitoba................

NouvEAu-BRuNswIcK.

Comté d'A lbert.
Une année de salaire, finissant le 30 juin 1873..........

do do do do ....... u..
do do do do
6 do do do .....
do do do do .
do do do do

Comté de Carleton.

Montant.

J. Eden....

J. F. Whiteaves
D. Rosa...:..
A. B3. Wilmot..

L. Gagné ......
S. Wilmot.....

J. Levesque....
Cie des steam. de
Québec et des
Ports du Golfe,.

Cie. améric. de
rets et ficelle.

S. Peters.
John Mowat....
John Connor ...
H: Thomas.....
Wm. Holmes...

Asa Dow.......
W. H. Tuck....

J. H. Harding.
Dingee Scribner.
W. T. Urquhart

John Taylor
Richard tiross..
J. Beck........
W. Akerley ...
J. E. Kenney ..
Bartlett Olliver.

H. Harrison...
H. Miller......
George Burt....

W.B. McLaugh.
lin ...........

P. Curran......
L. Best ........
S. Dick....
R. Dickson.....
J. W. Fountair
B. L. Cunnink-

ham .........
M. J. C.Andrews
James Brown...

Une année de salaire, finissant le"30 juin 1873......... 00
do do do 3000
do do do 3000

Comté de Charlotte.
Une année de salaire, finissant le 30 juin 1873............ .240 Go

do do do do. ............. 12000
do do do do. ............. 10000
do do do do .. ........ 3000
do do do do. ............. .3000

6 mois de salaire, au 31 décembre 1872...................... 50

do do do do. .............. 1500
do do 30 juin, 1873................ 15o
do do do .do.................. 0

211

Total.

$ cts.1

150 00
200 00
127 GO

200 00
200 00

450 00
26 00

4 89

44 66
60 00

149 45
38 00
93 00

25 00
100 O

313 33
409 61
18 O

100 00

40 00
30 00
30 00
50-00
20 00
20 00

8Xietoria.

A q4 payé.

$ cts.

7,360 92

190 00

160 00



87 Victoria, Docl.ments de la Session (oio, 4)

ETAT de la dépense pour les Pêcheries, pendant l'année fiscal expirée le

A qui payé. Service. Montant. Total.

James Hickson .
Juste Haché....
Wm. Bateman..
J. Savoy.......
John Veno......

Charles Cormier.
J. McD. Suther-

land..........
J. B. Légaré....
M. A. Girouard.
James Harnett..

Isaac Foshay...
Samuel Gosline.
S. F. Ryan....
N. H. Deveber.

John Hogan....
N. B. T. Under-

hil].........
C. Parker ......
James Russell...
A. Perley......
K. Cameron....,
J. Williston ... ,
Thos. Savoy....
Aaron Hovey...
G. Bryanton....
P. Berc'......
Thos. §mith....
P. Gillis.......,
Denis Hogan ...
Thos. McKenzie.
Robt. Brunner.
N. Campbell....
Thos.Harris.....
Henry Oldfield..
David Somers....

I. Lngan ......
Jno. Secord.....
I. T. Hethering-

ton...........

NouvJvAU-BRUNSWICK.-Suite.i

Comté de Gloucester.
Une année de salaire, finissant le 30 juin 1873........

do do do do ............
do do do do...........
do do do do ............
do do do do ............

Comté de Kent.

Une année de salaire, finissant le 30 juin 1873...........

do
do
do
do

do
do
do
do

do
do
do
do

do ...........
do ............
do..........
do

Comté de King.

Une anée de salaire, finissant le 30 juin 1873........
do do do do...........
do do do do...........
6 do do do...........

Comté de Northumberland.

Une année de 'salaire, finissant le 30juin 1873

do do do do...........
do do do do
do do do do...........
do do do do...........
do do do do...........
do do do do ....
do d dooddo
do do do do
do do do do
do do do do
do do do do
do do do do
do do do do...........
do do do do .....
do do do do
do do do do...........
Six mois, finissant le 31 décembre 1872.............
do do do
do do 30 juin, 1873...................

Comté de Queen.

Une année de salaire, finissant le 30 juin 1873... .
do do do do

do do do do

212

$ots.

250 00
100 00
50 00
30 00
30 00

100 00

50 00
3000
30 00
30 00

100 00j
50 00
30 00
25 00

305 00

160 00
160 00
150 00
100 00
100 0f
100 00
30 00
30 00
30 00
30 00
30 00
30 00
30 00
30 00
30 00
30 00
15 00
15 00
30 00

30 00
30 00

3000
ý-- -

A 1873

$ 2ts.

460 00

240 00

560 00

9000



37 Vittoria. Documents de la Session (No. 4.) A.d878

ETAT de la dépense pour les Pêcheries, pendant l'année fiscale expirée le
30 juin 1873.-Suite.

A qui payé. Service. Montant. Total.

E. Ferguson
W. McMillan...
Jas. McMillan..
Alex.McPherson
J. Galbraith....

C. E. Godard...1

Nouvnau-BnuNsWIcK.--Sute.

Comté de Bistigouche.

Une année de salaire, finissant.le 30 juin 1873.........
do do do do ........
do do do do ..........

Six mois do do do ........
do 'do finissant le 31 décembre 1872...

Comté de St. Jean.

Une année de salaire, finissant le 30 juin 1873...........

Comté de Sunbury.

Reuben Hoben.. lUne année de salaire, finissant le 30 juin 1873..........

Comté de Victoria.

Chs. McCluskey Une année de salaire, finissant le 30 juin 1873.........
Geo. Bedell. do do do do ........
John Jamer do do do do.........1
J. McDougall.. . do do do do.........
D. Frazer....... do do do do .......

Comté de Westmoreland.

W. B. Deacon.. Une année de salaire, finissant le 30 juin 1873...........
D. T. Cormier.. do do do do.

Comté d'York.

C. McPherson.. Une année de salaire, finissant le 30 juin 1873..........
James Campbell do do do do.........
Wm. Brown.... do do do do..........
Alex. Moir . do do do do ..........

W. H. Venning. Déboursés comme inspect, des pêcheries, pour l'année expirée'
le 30 juin 1873......................

E. Ferguson.... do comme garde-pêche do ....
W. McMillan... do do do do ..
Jas. Hickson.... do do . do do ....
Thos. Savoy.... do do do do ..
Justinian Savoy. do do do do ....
Juste Haché..., do do do do
Amos Perley..., do do do do
C. Parker ...... do do do do ....
John Hogan.... do do do do
K. Cameron.. do do do do
D. Somers .. do do do do
John Williston.. do do do do ....
William Wyse. do do do do' ....
James Rusel do do do do

213

$ Ct5.

250 00

150 00

100 0

220 00

120 00

240 00

$ Cts.

100 00
100 00
25 00
• 12 50
12 50

150 00

100 00

100 00
30 00
3000
30 00
30 00

60 00
60 00

150 00
30 00
30 00
30 00

60 00
30 00
12 00

176 00
21 75
15 00
20 00
30 00

109 50
127 15

17 00
3 00

78 00
47 00
17 00



87 Victoria. Dumn ts de la Session (Wn4.)

ETÂT de la dépense pour les Pêcheries, pendant l'année fiscale expirée le
30 juin 1873.-Swite.

Alqui pâyé. Service.

NouvEAY-BRUNsWICK.--Fin.

D. T. Cormièr.. Déboursés comme garde-pêche pour l'année expirée le 30
juin 1873 .......................................

Charles Cormier. do do do do
J. McD. Suther-

land.......... do do do do
W. B.PDeacon.. do do do do
John Taylor. do do do do
B. L. Cunning-

ham...........do do do do
J. W. Fountain. do do do do
P.; Curran .. do do do do
W. B. McLaugh-

lin ............ do do do do
B. N. T. Under-

hill........... do do do do
Léonard Best... do do do do ...
Isaac Foshay ... 'do do do do .
Samuel Gosline. do do do do ....
R. loben ...... do do do do
C. McPherson .. do do do do
C. E. (Godard..-. do do do do
H. Miller ....... do do do do
H. Harrison.... do do do do ....
C. McCluskey.. do do do do
R. N. Venning . 12 mois de salaire comme commis, finissant le 30 juin 1873..
PD. Cameron .... Pour enlever les obstacles dans le Ruisseau de Kyte.......
J. Nickerson ... Frais de route.................... ............
W. H. Tuclk.... Services professionnels de loi .......................
B. L. Cunning-

ham........Salaire de six mois, au 30 juin 1873....... ........
J. W. Fountain. do do do...........
J. Mc). Suther-.Frais judiciaires .... .............................

land........
W. H. Venning. Balance des frais de route, etc......................

do . Frais de port...............e...........................

NOUVELLE-EcossE.

W. H. Rogers.. 12 mois de salaire, comme garde-pecbe, finissant le 30
juin1873.................. .0............... .......*

W. T. Carty....
G. Hardwick....,
B.Lecain.......
J. Durland.. ..
Miner Clark....

Comté d'Annapolis.

Une année de salaire, finissant le 30 juin 1873..........
do do do do.
do do do do
do do do do.
do do do do.

Comté d'Antigonis

Angue McDon-1
aid.........Ine année de salaire finissant le 30 juin 1873.. ...

J. Dexter...... do do do do .........
Colin chisholm. do do do do.

214

Montant. Total.

I. - - ,i I
$ cts.j

39 20
30 00

50.00'
25 00
10 00

20-00
20 00
66 50

5 00

34 25
4 00

15 00
79 65
27 20
88 30
50 00
15 00
27 75
40 00

400 00
40 00
19 00

158 66

1500
50.00
1000

195 31
5 83

120 00
25 00
25 00
25 00
25 00

30 00
30 00
25 00

$ ctu.

6,859 05

800 00

220 00

A.1873



87 'ictoria. fDocuments de la Session (No, 4.) A. 187S.

ETAT de la dépense pour les Pêcheries, pendant l'année fiscale expirée le 30 juin
1873.-mStuite.

A qui payé. Service. Montant. Total.

A. McDonald...
John Smith.....
Jas. McLean...
H. Cameron....
J. Cumming....
D. Fiazer
A. Randall.
A. Chisholm.....
A.W.McDonald

F. Quinan.
A. Spencer.....
Thos. Burke....
J. McEachen. ..
Thos. Moore....
D. McDonald...
Alex. McLean.J

NouVELL-Ecosse.-Suite.

Comté d'Antigonish.-Suite.

Une année de salaire, finissant le 30 juin 1873.
po do do do ..
do do do do ..
do do do do.
do -do do do........
do do do do.
do do do do.

Six mois de salaire, jusqu'au 31 décembre 1873..........
do do 30 juin 1873. . ............

Comté du Cap Breton.

Une année
do
do
do
do
do
do

de salaire, finissant le 30 juin
do do
do do
do do
do do
do do
do do

1873.
do
do
do
do
do
do

Comté de Colckester.

W. Blair ....... Une année de salaire, finissant le 30
J.W. Davidson. do do do
J. Bonyman.... do do do
R.C.Archibald. do do do
S. Frame....... do do do
R.J.Pollock.... do do do
Geo. Fulton..... do do do
H. Gass.........do do do
R. Fletcher .... do do do
H. Urquhart.... do do do
H.lVJ.Fulton.... do do do
J.A.P.McLellan do do do

T.H. Patton....
O. Fillmore
D. Stewart..
J. Brownell....
Asa Fillmore ...
D. Corbett.....
Moses Harrison.
J. H. Barnes...
F. L. Jenks....
W.D.Rindress.
Jas. King .....

juin 1873..........
do
do
do
do
do
do
do
do
do
do
do ...

Comte de Cumberland.

$ cts.

25 00
25 00
25 00
25 00
20 00
20 00
15 00
12 50
62 50

120 00
25 00
25 00
25 00
20 00
20 00
20 00

100 00
100 00
40 00
25 OU
25 00.
25 00
25 00
25 00
25 00
25 00
25 00~
25 00

Une année de salaire, finissant le 30 juin 1873. 100 00
do do do do ....... 2500
do do do do ........ 2500
do do do do . ........ 25 0
do do do do ......... 25 00
do do do do ........ 25 00
do do do do ........ 25 00
do do do do ........ 25 00

. do do do ........ 2500
do do do do ........ 30 00

Dix mois do do do 83 35
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S ets.

315 00

255 00

465 00

413 35



87 Victoria. iDocuments de la Session (No. 4.) A. 1878

ETAT de la dépense pour les Pcleries, pendant l'année fiscale expirée le 30 juin
1873.-&tite.

A qui payé. Service. Montant. Total.

-NouvELLE-Ecoss.-Suite. S$cts, $ cts.

Comté de Digby.

J.H. Morehouse Une année de salaire, finissant le 30 juin 1873.........., 120 00
W. Odell....... do do do do ........ 25 00
B.R. Robicheau. do do do do ........ .25 00
Lochlin McKay. do do do do ........ 25 00
Robt.Journey .. do do do do ........ 25 00
J. P.Thibodeau. do do do do ........ 25 00

-- k245 00

Comté de Guysborough.

D. Gunn ....... Une année de salaire, finissant le 30 juin 1873....... 30 00
Wm.iPride.... . do do do do ..... 30 00
Thos. McKeen.. do do do do ... .... 30 00
Allen McQuarrie do do do do ,....... .40 00
Edward Jordan. do do do do ........ 30 00
Jas. Cook...... do do do do ........ 25 00
W.P.Carrit.... do do do do ... .... 20 00
Robt. McKay... do do do do .. ..... 15 00
Jas. Nickerson.. do do do do ........ 15 00
Chas. Kenny... do do do do ........ 15 00
Jas. R. Bruce.. do do do do ....... 10 00
Jas. A. Tory... do do do do ........ 75 00

335 00

Comté d'Halifax.

E. Sibley ....... Une année de salai.e, finissant le 30 juin 1873.:........ 100 00
John Fitzgerald. do do do do ........ 100 00
Wm. Guild..... do do do do .... ... 40 00
Wm. Hall...,. do do do do ...... 40 00
Arch. Kidston.. do do do do ........ 40 00
Nathl. Mason .. , do do do do ........ 40 00
And. Horne, jun do do do do ... .... 20 00
J. B.Gilbert ... do do do do ... .... 20 00

- 400 00

Comté de Hants.

P. S. Burnham. Une année de salaire, finissant le 30 juin 1873......... 100 00
T. B. O'Brien.. do do do do ........ 100 00
J.W. Dinsmore. do do do do ........ .30 00
Jas. Mosher.... do do do do ........ 30 00
Jas. O'Brien.... . do do do do . ...... 30 00
Joseph Mosher.. do do do do ........ 40 00

I 330 00

Comté d'Inverness. ý-

M..A. Ross .... Une année de salaire, finissant le 30 juin 1873........... 100 00
Wm. Grant ...... do do do do 100 00
J. Carmichael., do do do do 25 00
A. McDougall.. do do do do ........ 25 00
R. Phillips..... do do do do ........ 2500
J. McRae...... do do do do .. ..... 25 où
B. Dwyer ...... do do do do

A do do do do 2,5,...I 25O
do do



Documents de la Session. (No. 4.) A 1878

ETAT de la dépense pour les Pêcheries, pendant l'année fiscale expirée le
80 juin 1873.-ite.

A qui payé. Service. Montant•- Total.

NOUVELLE-Ecoss.-Suite.

Comté d'Inverness.--Suite.

$ cts.

Une année de salaire, finissant le 30 juin 1873.. .. 25 00
do do do do .. 2500
do do do do ........ 2500

Comté deKing.

Une année
do
do

six
do

de salaire finissant le 30 juin 1873
do do do
do do do
do do do
do do do

Donald McDon-
ald.........

Angus Cameron
Peter Coady..

Jno. E. Starr...
W. MeIntyre ...
J. Buchanan....
H. 0. Eagles....
Irad Benjamin..

D. Dimock ......
Henry S. Jost..
E. Frail. ......
Jas. Corkum...
Jas. Languille..
Chas. Pernette..
Jas. Mossman ..
Edward Morgan.
W. Vienot..
G. A. Nesbit...
J. S. McKeen..
W. Mosher.....
J. Hutt ........
John Artz...

Thos. Graham..
Wm. Smith ...
Donald Rankin.
Jas McMillan ..
Wm. Graham...
Robt. Archibald.
D. Creighton ...
John Cameron..
A. McDonald...
Geo. Murray...
Walter Murray.

S. T. N. Sellon..
T. Ford ..... .,
H. Hooker.
James Farquhar.
J. Fitzgerald ...
S. lements...
W. A~çhanan,.,

250 00
30 00
20 00
10 00
10 00

100 00
100-00
25 00
25 00
25 00
25 00
25 00
25 00
25 00
25 00
12 50
12 50
12 50
12 50

100 00
30 00
25 00
25 00
25 00
25 00
25 00
25 90
20 00
12 50
50 00

120 00
50 00
30 00
30 00
30 00
2500
20 00

$ ts.

425 00

320 00

450 00

362 50

87 Victoria.

Comté Lunenburg.

Une année de salaire finissant le 30 juin 1873..........
do do do do ..........
do do do do
do do do do
do do do do
do do do do
do do do do .........
do do do do ..........
do do do do ..........
do do do do ..........

six do 31 décembre 1872
do do 30 juin 1873 .....
do do do do ..........
do do do do ..........

Comté de Pictou.

Une année de salaire finissant le 30 juin 1873...........
do do do do .... .....
do do do do ... ..... ,
do do do do
do do do do ...... ...
do do do do
do do do do ..........
do do do do ..........
do do do do ..........

six do 31 décembre, 1872,
do do do do ,........

Comté de Queen.

Une annéa de salaire, finissant le 30 juin 1873... .,.......
do do do do«..........
do do do do ..........
do do do do ..........
do do do do
do do do do
do do do do

217



Boenun.ents de la Session (No.4.>

ETAT de-la dépensejpour les -Pêcheries, pendant F'annee:fiscale expirée-le
30 juin 1873.-Buite.

A qui payé. Service. Montant. Total

B. Miles.
S. Smith .......
J. Smith.
-J N. Mack.

D. Cameron ....
J. H. Ballam ...
Alex. Urquhart.
.H. McKinnon..
P. W. Grouchy.
JohnProctor,jun.

W. Muir, jun...
Jas. Turner.....
L. Freeman.....
P. Crowell.....
W. McKay.....i
M. Greenwood..
R. McGill......
H. Ackerinan...
Geo. Acher.....

Une année
do
do

six

NouvttrcossE.-Site.

Comté de Queen.-Suite.

de salaire finissant le 30. juin 1873
do do do
do do do ..........
do do do ..........

Comté de Richmnond.

Une année de
do
do
do
do
do

salaire
do
do
do
do
do

finissant le 30
do
do
do
do
do

juin 1873
do ..........
do ..........
do ..........
do .........
do ..........

Comté deShelburne.

Une année de salaire, finissant le 30
do do do
do do do
do do do
do do do
do do do
do do do
do do do
do do do

juin 1873
do
do ......... ,.
do ..........
do ..........
do ..........
do ..........
do
do ..........

Comté de Victoria.

D. McRae, jun.. Une année de salaire finissant le 30 juin 1873.........
J. McLellan .... j do do do do .........
D. McQuarrie.. do do do do
D. McMllan... do do ^do do .......
D. McRae.. . do do do do
Angus McKenzie Six mois de. salaire finissant le 31 décembre 1873 ..
H. McKenzie... 1 do do do do ..........

Comté de Yarmnouth.

Thos. B. Crosby. Une année de salaire finissant le 30 juin 1873.........
J. A. Hatfield .. do do do do ..........
Wm. Kavanagh. do do do do ....
Wm.'Prosser ... do do do do ..........
E. Nickerson ... do do do do a.. #...
Ed. Perry...... do do do do ..........
Robt. Baker.... six do do do

Déboursés.

W. H. Venning. Déboursés comme inspecteur des pêcheries pendant l'année
expirée le 30 juin 1873.......... ...............

W. H. Rogers ... Déboursés comme officier des pêcheries pendant l'année ex-
pirée le 30 juin 1873,.... ............

à18

$ cts.

20 00
20 00
15 00
15 00

125 00
125 00
30 00
30 00
30 00
25 00

125 00
30 00
25 00
20 0
20 00
20 00
20 00
20 c0
15 00

120 00
25 00
25 00
25 00
25 00
12 50
12 50

100 00
37 50
25 00
25 00
25 00
2500
12 50

A1878

$ -ets.

375 00

65 00

295 00

245 00

250 00

6,865 85

100 00

305 65

37 Vioria.



47 Victoria. IDoeuments de lar Session (No.' 4.) A. 1878

ETAT de la dépense pour les Pêcheries, pendant l'année fiscale expirée le 30 juin
1873---Suite.

A qui payé. J Service. Montant. Total.

________________-~ .-.-. ,I.-..-~, --

NOUVELLE-EcOSSE.-Fin.

Délon&sés.-Suite.

T. H. Patton ... Déboursés comme garde-pêche pendant l'année expirée le
30 juin 1873....................... ....................

James King. do do do do
W. T. Carty... do do do do ... .......
J. H. Morehouse do do do do .. . ....*
S. T.N.Sellon.e. do do do do .........
W. Muir, jun... do do do do ..........
E. Sibley. do do do do ..........
J. Fitzgerald ... do do do do ..........
D. McRae.... do do do o ,..........
W. Murray...... do do do do ..........
Thos. Graham.. do ao do do
F. Quinan ..... do do do do .#.
J.E. Starr..... do do do do.........
W. Blair........ do do do do ...........
James Bonyman4 do do do do ,.........
J. W. Davidson. do do do do ..........
T. B. Crosby.... do do do do ........ 0
Daniel Dimoek.. do do do do ..........
H. S. Jost...... do do do do ..........
M. A. Ross. do do do do
W. Grant . do do do do
D. Cameron .... do do do do ..........
J. H. Ballam... do do do do ........
P. S. Burnham.. do do do do .........
Jas. A. Tory do do do do .,.. ......

do .... Déboursés comme garde-pêche pour deux années, au 31 dé-
cembre1872.........

S. Crimp.......Frais se rattachant a la passe-migratoire de Musquodoboit.
E. Ryan....... Frais judiciaires ....... ........... ..........
T. B. O'Brien... Déboursés comme garde-pêche pour l'année finissant le 30

juin 1873............. ......................

Total.................

S cts.1 $ ets.

... 1800
2000
40 00
4500
91 ,12
4000
30 00

.60-00
5000
30 00
30,00
6000

............ 60 00
28 95
10-00

-......e u .00 . 30 n0
... ..... 5455

30 00
40 00
45 00
30 00

.,.. 3000
.......... 35 00

... 3000
115 95

............ 
300 00
18 00
6 00

40 00

8,689 07

..... ..... . $44,083 30

219



87 Victoria. Documents de la Session (No. 4.) A. 1873

ANNEXE Y,

ETAT de la dépense de la police maritime, pendant l'année fiscale expirée
le 30 juin 1873.

-Montant. Total.

Goëlette New England.$ sts.

J. H. Harding, bordereau des officiers et de l'équipage, du 1er juillet au 30
novembre 1872... ........................................... 1,908 77

Wm. Muirhead, charte du 1er juillet au 30 novembre 1872..................I 1700
W. Ives et Cie., provisions............................................ 152 91
J. Parker, do ............................. ................... 29 50
L'hon. Wm. Muirhead, provisions ........................................ 264 74
J. et H. Smith et Cie., do. ........................... 4.............. 9
H. et W. Meagher, do ...................................... 54 19
L. Hart, do a.......................................... 66 53
J. Kelly, approvisionnements............................................4 70
Hill et Ingraham, approvisionnements...... ............ ...... .. . 16 69
D. McArthur, eau.... ............. .................................. 803
G. Hutchinson, loyer d'un chronombtre.................................... 18 00
M. McIntosh, télégrammes...................................... 6 26
S. W. McCully, ajustage du compas......... . . . . . . .. .3 50
A. et H. Ureighton, cartes .............................. ................. 4 00
Wm. Tobin, frais de route............................ ................. 16a-0
W. T. Frost, déboursés durant la saison....................... ............ 96 55.

4,414 36

Goslette P. Mitc.$t.

J. H. Harding, bordereau ides officiers et de l'équipage, du 1er jiillet au 19
novembre 1872.................................................... 2,133 81

Molsn et Cie., charte du 15 juin au 30 novembre 1872.....................2,200 00
J. IL.- Harding,. appareillage............... ............................. 308-16>
S. Tufts, pro-visions .......... ... ............. ........................ 282 65(
J. Eden> do. .. 22 55
J. Casey, do....................... .. .34 49
G. Fraser, do... 0.e .. 00............................... 51 13
L. Maroisdo .6.4. .. . . . . . . . ........ 16 50
A. McDonald, rvsos.................. ........... ... 68 23
L'hon. W. Muirhiead, provisions............. .............. 85 57
JT. Le Bouthillier, do e ....... 0...... 17 65i
W. H. Ives et Cie. do..................... 111 27
R. P. Grant, do ................................. 43 46
Vane et Cie., do.............. ... ................ 1 63
Della Torre, réparation du télescope .................................. .... 14 50
W. et J. Lawton, quaiageç- ........................... 10 50
A. PE. Neil, bois de construction .......................................... 20 21
McDonald et Cie., toletibres ............... .............................. 6 00
J. E. Butler, rames..................................................... 8 O5
J. B. Dartil, chaloupes............ ..... .......... ..... ..... ........ 50 00
E. W. Chipman, enseigne ........ ... ... ................................ 9 00
B. Bobini et Cie., drosses, etc .............. ............................ .113 14
G. A&. Blair, vêtements ...... ....................... ...*6 a0......... .... 65 00
G. Hutchinson,-réparation d'horloge....................................... 1 00
Davis et Cie., "droit de bassin,..................................... ... 1 20
S. H-. Fouight, toile......................................... .....*.. .. 4 07
C. Neal, charriage ..................................................... 9 15
1). M. Browa, déboursés.............90..... ................ 312 09 6 010

220 --- 18 600 0
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ETAT de la dépense de la police maritime, pendant l'année fiscaleexpirée le
30 juin 187.-Buite.

Montant. Total.

Goëlette J. W. Dunscomb.

J. H. Harding, bordereau des officier§ et de l'équipage, du 1er juillet au 31
octobre, et du 1er mai au 30 juin 1873................................... 286472

W. Blizard, charte du 1er juillet au 30 novembre 1872..........a.........i 900
W. D. O'Brine, achat du navire............. ............. 9,000.00..
W. Blizard, appareillage................ .... . ... 8
W. M. Harrington, provisions.......................................... 468
W. Cotter et fils, do....9....................................9
Mitchell et Cie., do........................................ 39953
Vane et ie., do... ... 58 25
S. Tufts, do ................... ,.................... 247 46
W. Block, munitions de bord................... ................. ,148.0.2.
Geo. Stewart, médecines.. 0......... ......... &...............-......... .20
T. Forham, -enseigne............... ............... .......... 10 50,
L. Hart, peinture, huile, etc............................................62 67
J. U. Tory, cuir, clous, etc.......................... ...... 55 54 
J. N. Purdy, lestage...............................................70 83
G. T. Riley, do. .............. 6750
J. Domville, do...................,......... .................. 13 50
J. McCaffery, quaiage.........w... .......... . . . ........... 95
J. G. Berryman, quincaillerie.................................. ...... 206 7
M. Mone, main-d'œuvre............................................... 21 91
W. G. Hunt, menuiserie............,......... . . . . . ... 25490
Gallagher et Young, barriques d'eau..................................... 7 00
P. Doody, calfatage............. 44 79
S. G. Blizard, bois de construction......................................150 51
G. B. Bartelow, quaiage...............................................4 80
J. Fairweather, do ............. . . . . . . 15 20
E. Ross, rames.............. ........................................ 100
C. E. Burnham, meubles..............................................18 50
G. F. Smith, cordage, etc................. ........................ 199 61
S. Dunlop, espars............. ................................. 50 00
S. H. Fought, réparation de voiles ........................................ 160 OS
E. Balcomb. ouvrage de forgeron... .... .... ........................ 99 58
R. P. et W. F. Starr, charbon............................ . . .. 10 36
J. Drake, réparation des poulies................................... 29 42
J. et A. McMillan, livres de loch...................................I 1 90
A. Mills, cartes....... ....... ................................... I 350
A. et H. Creighton, cartes........................... 4 50
Bowes & Evans, îéparation de poéles....................................... 21.41
R. A. Dickson et fils, bois de construction.................................. 9 55
B. Barbour, peinturage....................44.. .
McDonald et Cie., toletières...................................... 12 os
J. Jenkins, inspection............. ... ........................... 0
G. F. Sancton, touage*...,.................., ..................... 1400
R. W. Thomas, do .............................. ........ ............ 6 0
J. McNeil, inspection, havre de Port Hood........................ ....... 160
A. C. Smith, médecines ... ,,................ ........ 4.88
P. Judge, eau....................... .......... ,............. ........ 75
W. T. Frost, dépenses contingentes.. .................................... 50 0
J. A. Tory, do......... a0 a ... ......... $................&#0,00 04,9.....126 91

172472,75

Goëlette ,S. G. Marshsall.I

J. H. Harding, bordereau des officiers et de l'équipage, du 1er juillet au 31

octo re 872 .... 00- a &** @o*»eu une 00 0 0 1,900 00

W. M. Harrington, provisions, etc. 9.....................40 à ..... .... 235 37John Brown, . do P o22 41..............a o9 *a u 1~5

d9,000 00
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ETAT de la dépense de la police maritime> pendant l'annéefscale expirée le
.30 juin 1873.-- ite.

... Montant. Total.

Goëlette S. a. Mars1ase.-Suite $ cts etsi
W. H. Ives et Cie., provisions, etc............................... ... 16 80
P. Smith et Cie., do. ....................................... 5390
Daws et Cie., d*oit de bassin............. . ...... 6....0............... 7, 20
W. H. Ives et Oie., huile, etc....................................:::l 14 95
H. et W. Meohin, boeuf................................................. 2508
L. P. Fairbanks, uaiage............................... ,. . • 4-400
J. A. Nickerson, dver déboursés..................................... 323 95
W. C. Godsow, do ........... . 50 0

2 458-241

Goëlette Katie.

J. H. Harding, bordereau, du 1er juillet au 31 octobre 1872.................
J. Forrestall, charte du 1er juillet au 31 octobre 1872............ ..... O...
W. H. Ives et Cie., provisions........................................ 33
H. W. Meagher, do.............................................. 22e53
J. Kelly, do............................................. 2182
M. A. Tracey, do........................................... .... 794
J. Forrestall, bois de construction, huile, etc.............................. 134
J. Forham, enseigne.................... .............................
G'. Matson, dépensescontingentes..............................0bOu@@#6

Goilette J. H. Nickes'son.

.Je H. Harding, bordereau des, officiers- et de l'équqipage, pour juin 1873.. 250 2
H. W. Johuston, réparations, appareillage, provisions, etc ................. 1,24896
B. Bennett, gages- des "gardiens................................5
J. T. Wylde, droit de bassin................. .............. 34
J, H. Harding, gages,-des ouvriers.................... 61 90.
R.R.uCall, peinture, provisions, etc......... ab 10004-9..................194- 570 55ý
W. Wall, provisions, etc.................8aspu*p*0.*..................23176n

Goëiette-Steloe Maris.

J. U. Gregory,- bordereau des -officiers .et de l'équipage,, du 1er juillet au U1
octobre 1872...............................................1-4779 74

J. U. Gregory, ýsalaire du capt.- Lachance,,pournovembre. ..... 100 OUaué e
L. Roy, cbartre, du 1er juillet, au 22. octobre,1872....................... 110O
L: Guerard, lttri..................................* 4044$00 e415
T. M. Tardivel,. peinturage............................7-35
C. Vezina réparations àlanr................9 0. 0. a* : aa 0@ e 0 .......0 0 # a ... 4 O
F. O. Vallerand, cheminées, Qe... ...................... 7 7
Oie. des steamers des ports du Golfe, fret, etc............ 74,75
J.e Le Bouthullier, munitions de bord............................. 125 z1
E. Lancjuedock, bois, de chauffage............. ...................... 10O
J. E. Coliîs, munitions de bord, .................................... 5 60
Collas et Slous do...................................... 00*à9a9-4P1 aa 4 34'
N. Mercier, lampes, etc............................................... .... 1* 50-

i tW sr,pavins.10.........4 O
G. IRerson, pavillons.......... ................................... 060660 15 OU
Middletoin et Da wson, papeterie.aa.. aaa....... u@*.......... . . ...... 6 55
Audet et iRobitallle, cordage ................ . .. 10 90
S. Bedard. poêle ............ ...................... 15.55
P. McCaffery, sciare du bois.........................2,'0
Chaule et Baudet, quincaillerie... -e3 40
Cie dulRichelieu, -fret........... 20 75

2225



1 Yictoria Documents de la Session(No. 4.)

ETAT de la dépense de la police maritime, pendant l'année expirée le 30juin,

Montant.

Goëlette Stella Maris.-Suite.I $ ts.
T. Berrigan, travail...................................... ...... 80
J. Deegan, do .......................................... ..... 30
Mrs. Roullard. lavage...... ............................... ..... 100
J. Johnston, divers .... , .................................. 1125
P. G. Huot, frais de port .............................................. 22 99
R. & R. M. Shaw, provisions............................... .... 55 97
L. M arvis, do ........ ...................................... 30 49
L. Arel, do..... ....................................... 9599
J. Eden, do. ............... .. . .. 33 49
J. LeBouthillier, do .......................................... 17 50
E. Roy, do. ............................................ 1500
J. Meagher, do9.......................... 35
H. Laws. do.............................................. 1
G. Dimeresque, do. ............................................. 7il
E. Plante, do............................................... 6 60
J. Blais, do.......................................... 3 42
W. Millar, do............................................10 20
E. Turcott, do........ ................................ 25
F. Lafiamme, do.............................................. 28 60
Gibb, Laird & Cie., do *............................................. 70 41
N. Lavoie, service spécial....................... ........................ 1000
J. U. Gregory, divers déboursés...................................... .. 70 20
Cie, de Télégraphe de Montréal, messages.................................. 252 39
L. H. Lachance, déboursés pendant la saison............................. 530 70
E. E. Buteau, petites dépenses.....2.... ........................... 7

COMPTE GÉNfi5RAL 6.
J. J. Foote, annonces............... ................................ 10000
J. W. Bethune, télégrammes............................................ 321 24
Cie. de Télégraphe Western Union, télégrammes..........,...,.......... 92
Dinning & Webster, pavillons ....................................... 960
J. Haws & Cie., pavillons.............................. . .... 4651
P. Power, chemises bleues............................................... 40 80
G. W. Day, impressions................................................ 140
W. R. Clarke, pour services spéciaux................................... 400
H. Chubb et Cie., impressions.............................. ....... . 48 78
R P. Grant, fret............................ 2965
R. A. Gregory, louage d'un chaland................................... 40
H. Léonard, pour services spéciaux..................................... 500
W. Carpenter, passage de marins.......... .... ........ ............. 13 35
W. Wyse, serviceps pour protéger les pêcheries dans le voisinage de la Pointe

Escuminac et de la baie Miramichi ................................... 000
J. H. Harding, divers déboursés...................................... 69 31
Capt. P. A. Scott, surveillance de la police maritime pendant l'année fiscale

expirée le 30 juin 1871.............................................. 4000
D. Thomas, pour services spéciaux.................................,..29000
Glasgow et Black, ligne de sonde ........................................ 9 99
H. Chubb et Cie., papeterie ........................................... 0 20
J. Livingston, services spéciaux........... ............................. 3000
W. H. Venning, do. ....... 0,..., .......................... 300
P. Boulet, do ........................ 230
H. W. Jonston, do. ................................... . 190
D. Currie, do. ......................... . ......... 14060
J. G. Lawton, do........................... .............. 2,600
J. Harding, divers déboursés.................................. 37 60
Hon. W. A. Henry, services professsionnels en rapport avec la saisie de navires

pour contravention à l'Acte des pêcheries .............................. 200 

2229

A. 1878

Total

$ cts.

4,850 00

13,076 05

53,794 901
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